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PRÉFACE. 


Il  y  a  trente-huit  ans,  M.  de  Caumont,  frappé  de  l'esprit 
de  vandalisme  qui  s'attaquait  à  nos  monuments  nationaux, 
conçut  le  projet  de  réagir  contre  ce  vandalisme.  —  Il 
s'adressa,  à  cet  effet,  non-seulement  aux  hommes  influents 
dans  chaque  région  de  la  France,  mais  aux  antiquaires  Ifs 
plus  instruits  et  à  tous  ceux  qui  s'intéressent  à  l'histoire 
monumentale  de  leur  pays,  afin  de  placer  sous  une  pro- 
tection générale  la  conservation  de  nos  édifices  anciens, 
religieux  ou  civils. 

M.  de  Caumont,  pour  arriver  plus  sûrement  au  succès 
de  son  entreprise,  créa  une  société  sous  le  titre  de  Société 
française  pour  la  conservation  et  la  description  des  monu- 
ments historiques.  Sous  les  auspices  de  cette  société,  et  avec 
le  concours  d'un  grand  nombre  de  ses  membres,  M.  de 
Caumont  a  publié,  depuis  trente-huit  ans,  sans  que  les 
événements  qui  se  sont  passés  l'aient  arrêté  dans  son  tra- 
vail, un  Bulletin  qui,  chaque  année,  prenait  un  nouvel 
accroissement.  Ce  Bulletin,  destiné  à  la  description  des 
monuments  et  à  leur  classement  dans  un  ordre  chronolo- 
gique, est  lui-même  un  monument  élevé  à  l'histoire  de 
l'architecture  et  des  arts  qui  s'y  rattachent.  Il  nous  indique 
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les  monuments  anciens  les  plus  curieux,  nous  fait  con- 
naître les  intéressantes  découvertes  dues  à  des  fouilles  pra- 
tiquées sur  tous  les  points  du  pays,  se  rapportant  à  l'époque 
gauloise,  à  l'époque  romaine,  au  moyen-âge,  et  qui  révèlent, 
chaque  jour,  tous  les  mystères  d'une  civilisation  oubliée. 

La  Société  française  d'archéologie  est  venue  en  aide  au 
Bulletin  par  ses  Congrès  annuels ,  dans  lesquels  elle  a 
combattu  les  mauvaises  tendances  de  l'époque  au  point  de 
vue  de  l'architecture  civile  ou  religieuse,  et  les  construc- 
tions et  réparations  ridicules  entreprises  par  les  architectes 
modernes,  qui  paraissent  ne  pas  se  douter  qu'ih  auraient 
grand  besoin  d'un  souffle  de  cet  esprit  religieux  qui  ani- 
mait tous  ces  architectes  du  moyen-âge  auxquels  nous 
devons  ces  belles  églises,  ces  admirables  cathédrales, 
l'honneur  et  la  gloire  de  notre  pays  et  surtout  de  notre 
riche  Normandie. 

M.  de  Caumont  avait  l'intention  de  conduire  la  publica- 
tion du  Bulletin iwsqn'diU.  quarantième  volume;  mais  son 
état  de  santé  ne  le  lui  permet  pas  et  l'oblige  à  s'arrêter  au 
trente-huitième  volume  inclusivement.  La  publication  du 
Bulletin  sera  certainement  un  des  beaux  titres  de  M.  de 
Caumont  à  la  reconnaissance  de  tous  les  hommes  qui  s'in- 
téressent à  la  conservation  de  nos  monuments  historiques. 
Comme  le  poète,  M.  de  Caumont  peut  dire  :  Exegi  monu- 
mentum;  aucun  obstacle  ne  l'a  arrêté;  il  lui  a  fallu  cet 
esprit  de  suite,  cette  énergie,  cette  ferme  volonté  dont  la 
nature  l'a  si  richement  doué,  pour  n'avoir  jamais  éprouvé 
de  défaillance  dans  la  route  qu'il  s'était  tracée. 

Comme  complément  du  Bulletin,  M.  de  Caumont  a 
publié  une  première  et  une  deuxième  Table  alphabétique, 
analytique  et  raisomiée,  préparées  par  M.  l'abbé  Auber  et 
relatives  à  la  première  série,  volumes  I  à  XI,  et  à  la  deuxième 
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série,  volumes  XI  à  XXI.  Il  a  publié  une  troisième  Table, 
que  nous  avons  préparée,  pour  une  troisième  série,  vo- 
lumes XXI  à  XXXÏ,  et,  pour  terminer,  il  donne  une  Table 
pour  la  quatrième  série,  qui  comprend  les  volumes  XXXI 
à  XXXIX.  En  faisant  cette  dernière  Table,  nous  avons 
voulu  remercier  M.  de  Caumonl  de  nous  avoir  ainsi  associé 
à  ses  travaux  et  donné  une  nouvelle  preuve  de  sa  bonne  et 
ancienne  amitié. 


Falaise,  le  30  novembre  1872. 
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Abat-Voix.  Le  dessus  d'une  chaire  à  prêcher.  —  Descrip- 
tion de  l'abat-voix  de  plusieurs  chaires,  XXXVI,  139 
et  140. 

Abbatial.  Voir  Maison  abbatiale. 

Abbayes.  Les  abbayes  normandes,  c'est-à-dire  celles  fondées 
depuis  la  conversion  des  Normands,  forment  une  série 
non  interrompue  de  fondations  depuis  la  fin  dux®  siècle 
jusqu'au  moment  de  la  s^^paration  de  la  Normandie  et 
de  l'Angleterre,  XXXI,  419.  —  Les  grands  bâtiments 
dépendant  des  abbayes  ont,  pour  la  plupart,  été  construits 
au  xvine  siècle,  XXXIV,  34.  —  Discernement  des  fonda- 
teurs d'abbayes  dans  le  choix  des  lieux  où  ils  construi- 
saient et  dans  la  disposition  des  bâtiments,  70  et  276.  — 
Les  abbayes  étaient  un  refuge  assuré  pour  les  voyageurs, 
alors  que  les  routes  n'étaient  pas  sûres,  71.  —  Influence 
des  moines  de  Saint-Étienne  de  Caen  sur  les  construc- 
tions religieuses  entreprises  après  la  conquête,  81,  87. 
—  Elles  contribuent  à  l'impulsion  des  travaux  et  des 
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progrès  agricoles,  XXXV,  38G.  —  Donations  d'hommes 
libres  faites  à  des  abbayes,  655.— Les  ruines  des  abbayes 
sont  g<^néralement  plus  intéressantes  en  France  qu'en 
Italie,  011  la  fureur  du  refaire  et  surtout  de.  peindre  et 
de  moderniser  est  déplorable,  XXXVÏ,  627  cl  628. — 
Henri  VIII  en  1538,  supprima  les  abbayes  en  Angleterre, 
628.— Elles  obtenaient  anciennement  une  zone  de  terrain 
d'une  plus  ou  moins  grande  étendue,  qui  entourait  le 
monastère  et  ses  dépendances,  et  était  considérée  comme 
une  terre  sanctifiée,  7i5  et  suiv.— Voir  Monastère. 

Abbayes  citées  dans  le  Bulletin  :  Aindre-,  monastère 
fondé  en  695,  par  saint  Hermeland,  XXXII,  64.-Alme- 
nèches,  XXXI,  3!2.  —  Angers,  ses  abbayes  de  Saint- 
Serge,  XXXI,  19  ;  XXXII,  623  et  624,  et  de  Saint-Aubin, 
XXXV,  192.  —  Ardennes,  près  Caen,  de  l'ordre  de  Pré- 
montré, XXXIV,  886.  —  Aubagne,  ruines  de  son  abbaye, 
XXXVIII,  382.  -  Averbodpn  (Belgique),  grande  abbaye 
de  Prémontré,  XXXIV,  555.  —  Barbery,  son  ancienne 
abbaye,  XXXVII,  448.—  Beaulieu-sous-Loches,  fondé  au 
XI''  siècle,  XXXIV,  567,  et  XXXVII,  548.  -  Beauport, 
restes  bien  conservés,  XXXVIII,  376  et  596.—  Beauvais, 
abbaye  de  Saint-Lucien,  existant  dès  le  xi^  siècle,  XXXIV, 
84.  —  Belleperche,  XXXIII,  224.  —  Bernay,  abbaye  de 
Sainte-Croix,  construite  au  commencement  du  xi»  siècle, 
XXXIII,  5  ;  XXXIV,  566. -Blancbe-Lande,  abbaye  fondée 
au  xiie  siècle,  XXXI,  421.  —  Blois,  abbaye  de  Saint- 
Laumer,  XXXIV,  191.— Bomiers,  abbaye  fondée  en  1509, 
XXXI,  495.-Bourges,  abbayes  de  Saint-Sulpice,  XXXVI, 
715et  718,  et  de  Saint-Ursin,  XXXIV,  221.-Bourgueil, 
fondée  au  x«  siècle,  XXXV,  385.— Burg  (Angleterre),  ses 
bâtiments  reconstruits  en  1107,  XXXIV,  84.  —  Cadouin, 
ancienne  abbaye,  XXXVI,  108.  —  Caen,  ses  abbayes  de 
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Saint-Étienne,  fondée  en  1064,  XXXI,  424;  de  Sainte- 
Trinité,  fondée  en  1066,  id.  —  Cardena  (Espagne),  son 
abbaye  de  Saint-Pierre,  XXXIÏ,  679.  —  Caroles,  abbaye 
de  Maiidune,  XXXV,  207.  -  Ccrisy-Belle-Éloile,  fondée 
dans  le  xiii^  siècle,  XXXIV,  882.  -  Cerisy-la-Forêt, 
fondée  en  1030,  XXXVII,  190.  —  Charité-siir-Loire, 
XXXV,  658.  —  Charroux,  son  abbaye  de  Saint-Sauveur, 
XXXIV,  410.  -  Chartres,  abbaye  de  Saint -Père,  XXXIV, 
642.  —  Châteaudun,  fondée  par  Charlemagne,  XXXIV, 
14.  —  Châtillon-sur-Seine,  son  ancienne  abbaye  de 
Notre-Dame,  aujourd'hui  un  hospice,  XXXI,  16.  — 
Chinon,  ancien  monastère,  fondé  par  Saint-Mexraes, 
XXXI,  414.  -  Autre,  abbaye  de  Saint-Louant,  XXXVI, 
687.— Gîleaux,  ancienne  abbaye,  voir  Cileaiix.—  Cluny, 
ancienne  abbaye,  voir  67îmz/.  —  Cobadunga  (Espagne), 
monastère  construit  dans  une  caverne,  XXXII,  678. — 
Couches,  son  abbaye,  XXXIV,  595.— Conques,  ancienne 
abbaye,  XXXÏ,  821  ;  XXXV,  351.  -  Corbie,  .son  abbaye 
fondée  avant  986,  XXXIII,  206.  -Cormery,  abbaye  fondée 
en  791,  XXXIV,  545  ;  XXXV,  57  ;  XXXVII,  190.  -Cory- 
land  (Angleterre),  son  abbaye,  XXXVI,  ^'31.  -  CunauU, 
son  ancienne  abbaye,  XXXVIII,  60;  -•  de  Carennac, 
XXXVII,  661.  —  Dammarie-les-Lys,  abbaye  en  ruines, 
XXXV,  720.-Deols-Église  et  son  ancienne  abbaye,XXXV, 
312.  — Ebreuil,  son  abbaye,  XXXII,  188.  -Ecajeul,  son 
abbaye  de  Sainte-Ba^be,  XXXII,  10  à  14.— Elnon,  abbaye 
qui  doit  dater  du  milieu  du  vii^  siècle,  XXXII,  121  et  313. 
— Esves-le-Mouslier,  restes  de  son  abbaye,  XXXVII,  546. 
—  Etrun,  abbaye  fondée  au  ix^  siècle,  XXXÏII,  376.  — 
Farfa,  son  monastère,  XXXIV,  744.  —  Fécamp,  fondée 
vers  l'an  1000,  XXXIII,  5.  -  Ferrière  en  Gatinais, 
Célèbre  abbaye,  XXXII,  520.   —   Fervaques,  abbaye  de 
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femmes  fondée  vers  1148,  XXXI,  765.  —  Figéac,  son 
abbaye,  XXXI,  518.  —  Fleury-sur-Loire,  voir  Saint- 
Benoit-sur- Loire.  —  Fongerloo,  abbaye  de  l'ordre  de 
Prémontré,  XXXIV,  555.  —  Fontevraait,  son  abbaye  de 
femmes,  XXXII,  187;  XXXVl,  714.  —  Fontfroide, 
ancienne  abbaye,  XXXV,  521  ;  XXXVÏ,  490.  -  Font- 
gombault,  ancienne  abbaye  de  l'ordre  de  saint  Benoît, 
fondée  au  xn^  siècle,  XXXIV,  282.— Ganagobie,  son  mo- 
nastère, XXXII,  65.  —  Gif,  siège  d'une  ancienne  abbaye 
XXXVIII,  432.-Glastonbury,  abbaye  en  ruines,  XXXIV, 
85.  —  Gorze,  abbaye  frappant  monnaie,  XXXVIII,  177. 
~  Hauterive,  son  abbaye,  XXXI,  572.  —  Heisterbach, 
ancienne  abbaye,  XXXIV,  807.— Issoudun,  son  ancienne 
abbaye  Notre-Dame,  XXXI,  484.  —  Jumièges,  ancienne 
abbaye  fondée  à  l'époque  mérovingienne,  XXXI,  419,  et 
XXXIII,  18.— Landelles,  monastère  à  l'époque  mérovin- 
gienne, XXXIV,  594.  — Landeveneck,  son  abbaye,  XXXI, 
318.— Lerins,  abbaye  existant  dès  le  v^  siècle, XXXII,  545. 
—  Lessai,  son  abbaye,  XXXI,  421.  —  Leyra,  son  monas- 
tère, XXXII,  679.—  Longponl,  abbaye  d'hommes  fondée 
avant  le  xii^  siècle,  XXXI,  765  ;  XXXV,  5:6.  —  Lorsch, 
restes  de  son  abbaye,  fondée  en  776,  XXXVIII,  103.  — 
Luçon,  son  ancien  monastère,  XXXV,  96.  —  La  Gava, 
monastère  de  bénédictins,  XXXIV,  816.  —  La  Charité, 
son  abbaye,  XXXIV,  331. — La  Gourroirie,  abbaye  remon- 
tant au  commencement  du  xni«  siècle,  XXXVII,  545.  — 
La  Salvetat-les  Montdragon,  son  monastère  de  femmes, 
XXXVII,  368.  —  La  Sauve-Majeure,  son  abbaye  fondée 
par  saint  Gérard,  XXXII,  372;  XXXVI,  717.  —Le  Bec- 
Hellouin,  son  abbaye  de  bénédictins,  XXXIV,  81.  — 
Le  Mont-Saint-Michel,  son  abbaye  de  bénédictins,  XXXI, 
736.— Le Val-des-Nymphes,  ruines  de  son  abbaye, XXXIV, 
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106.  —  Le  Val  Richer,  son  abbaye,  XXXII,  890.  —  Les 
Clairets,  son  abbaye,  XXXIII,  32.  —  L'Isle-Dieu,  XXXI, 
176.  —  Maillezais,  son  ancienne  abbaye,  XXXI,  24.  — 
Mailing,  ruines  de  son  abbaye,  XXXIV,  83.  —  Marcillac, 
abbaye  dont  la  fondation  date  du  v  siècle,  XXXIII,  497. 

—  Marmoutier,  abbaye  en  grand  renom  au  x«  siècle, 
XXXV,  320;  XXXVII,  633. -Marseille,  ancienne  abbaye 
de  Saint  Victor,  XXXV,  582  -Micy,  son  abbaye,  XXXII, 
297  ;  XXXVI,  687.  —  Montbénoit,  son  ancienne  abbaye, 
XXXV,  351.  -  Montcassin  (Italie),  son  abbaye,  XXXII, 
152,  160  et  161  ;  XXXIII,  215.-  Près  de  Montelimar,  un 
monastère  de  l'ordre  de  Cluny,  XXXVII,  595.  —  Mon- 
tierender,  son  abbaye  remontant  au  vii^  siècle,  XXXVII, 
250.— Montmajour,  abbaye  de  Bénédictins,  XXXIV,  907. 

—  Montmartre,  abbaye  ruinée,  XXXIV,  492. —  Montpel- 
lier, son  abbaye  de  Bénédictins,  fondée  en  1364,  XXXVII, 
33.  —  Montreuil-les-Dames,  abbaye  *de  femmes,  fondée 
dans  le  xu°  siècle,  XXXI,  765.— Mont-Saint-Martin,  son 
ancienn  '  abbaye,  XXXIII,  328.— Morienval,  son  abbaye, 
XXXV,  516.  —  Mondaye,  XXXVIII,  565.  —  Mortain,  son 
Abbaye-Blanche,  XXXVI,  375. —Nevers,  abbaye  de  Saint- 
Etienne,  fondée  au  xi^  siècle,  XXXIV,  322  ;  son  autre 
abbaye  de  Notre-Dame,  326.  ~  Notre-Dame  d'Issoudun, 
voir  hsoudun.  —  Notre-Dame  de  Soissons,  voir  Soissons, 

—  Notre-Dame  du  Val,  voir  Saint-Omer.  —  Nonenque, 
ancienne  abbaye",  XXXÏ,  561.  —  Nonnberg,  à  Salzbourg, 
son  abbaye,  XXXII,  325.  —  Noyers,  abbaye  fondée  en 
1069,  XXXV,  309.  —  Ognies,  près  Namur,  son  abhaye, 
XXXII,  313.  —  Ona  (Espagne),  monastère  encore  entier, 
XXXII,  679.  —  Ourscamps ,  ancienne  abbaye,  fondée 
avant  le  xii°  siècle,  XXXI,  765.--Périgueux,  son  monas- 
tère de  Saint-Front,  fondé  au  vi^  siècle,  XXXIII,  723.  — 
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Poitiers,  ses  abbayes  de  Moulierneuf,  fondée  en  1075, 
XXXIV,  -150;  et  de  Sainte-Croix,  XXXH,  873,  voir 
Sainte-Radegonde. — ?rem\\y ,  son  abbaye,  XXXV,  160.— 
Regny,  son  abbaye,  XXXIIl,  31.—  Reims,  abbaye  de 
Saint-Remi,  XXXIII,  102.  — Rijoll  (Espagne),  son  abbaye, 
XXXII,  679.  -Rouen,  abbaye  de  Saiiit-Oucn,  XXXIV,  89, 
voir  Rouen.  —  Royal-Pré,  XXXI,  177.  —  Celle  de  Roses 
(Espagne),  existait  avant  le  xii^  siècle,  XXXVII,  368.  — 
Sancerre,  abbaye  de  Saint-Satur,  fondée  au  xn®  siècle, 

XXXIV,  338.  —  Savigny-le-Vieux,  son  ancienne  abbaye, 

XXXVI,  377.~Scissy,  son  abbaye,  XXXIV,  6^9.— Sein- 
court,  son  ancienne  abbaye  de  la  Trinité,  XXXVII,  632 
et  633.— Sénanque,  son  abbaye,  fille  de  Cîteaux,  XXXIV, 
52o.— Silvanés,  son  abbaye,  XXXII,  793.  -  Soissons,  son 
abbaye  de  Notre-Dame,  XXXIV,  445.  —  Autre  abbaye 
de  Saint-Jean-des-Vignes,  XXXIV,  445  et  446.  -  Soli- 
gnac,  abbaye  fondée  avant   le  xn^  siècle,  XXXIII,  31; 

XXXVII,  603.  —  Souillac,  son  ancienne  abbaye  de  Béné- 
dictins, XXXI,  588.  —  Saint-Alban  (Angleterre),  son 
abbaye  ,    XXXIV  ,  83.  —    Saint-Alyre  ,    son  abbaye  , 

XXXV,  679.  —  Saint-Amand ,  son  abbaye  d'ori- 
gine mérovingienne,  XXXII,  665.  —  Saint-Arnould, 
son  ancienne  abbaye,  XXXII,  656.  —  Abbaye  de  Saint- 
Augustin  à  Hippone,  XXXII,  133.  —  Saint-Benoit-sur- 
Loire,  son  abbaye,  XXXIV,  587,  610  et  suiv.  —  Saint- 
Bertin,  son  abbaye,  XXXII,  130.  —  Saint-Calais,  son 
abbaye,  XXXII,  297  et  535.  —  Saint-Cyprien,  son  ancien 
monastère,  XXXI,  760.  —  Saint-Denis,  son  ancienne 
abbaye,  XXXIV,  493  et  870.— Saint-EvrouU,son  abbaye, 
XXXII,  232.  -  Saint-Ferme,  son  abbaye,  XXXII,  372.  — 
Saint-Florent-les-Saumur,  son  abbaye  de  Bénédictins, 
XXXIÏ,  398;    XXXVI,   691.     -  Saint-Gall,  monastère 
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d'hommes,  XXXIV,  361.—  Sainl-Georges-de-Bocherville, 
abbaye  fondée  en  1066,  XXXIII,  21.-Saint-Germain-des- 
Prés,  son  abbaye,  XXXIII,  226,  230.  -  Saint-Hilaire  de 
Poitiers,  XXXVII,  603.  —  San-Juan-de-Ia-Pena,  XXXII, 
678.  —  Sainl-Marlln-de-Canigou,   son  ancienne  abbjye, 
XXXV,  275.-Sainl-Maur-sur-Loire,  son  abbaye  de  Béné- 
dictins, XXXII,  397.  — Saint-Maurice,  son  abbaye,  XXXIV, 
236.— Saint-Nicolas-sous-Ribémoiit,  son  abbaye  de  Béné- 
dictins, fondée  en   1083,  XXXIV,  70.  —  Saint-Omer, 
son  abbaye  du  Val,  XXXII,  890,  et  XXXIV,  689.-Saint- 
Pierre-su r-Dives,  son  abbaye,  XXXIII,  78.  —  Saint-Sau- 
veur-le-ViconUe,  son  abbaye  restaurée,  XXXIII,  32.  — 
Saint- Savin  (Poitou),  son  abbaye,  XXXII,  801.  —  Saint- 
Savin  (Bigorre),  son  abbaye,  XXXII,  740.  -Saint-Vincent- 
sur-ie-Vulturne,  son  abbaye,  XXXII,  3io.  —  Saint-Wan- 
drille,  son  abbaye  mérovingienne,  XXXI,  419;  XXXIV, 
89.— Saint-Louans,  son  abbaye  transformée  au  xii«  siècle 
en  un  pricuié  conventuel,  XXXVI,  689.  —  Saint-Aubin- 
d'Angers ,     XXXVIil,    587.    —    Saint-Chéron-leS'Cha- 
tres,  614.  —  Toulouse,    son  couvent  des  Frères-Pré- 
cheui's,  XXXI,  778.  —  Tournus,  son  ancienne  abbaye, 
XXXVIII,  87.  —  Tours,  son  ancienne  abbaye  de  Saint- 
Julien,  fondée  au  vi^  siècle,  XXXV,  25^  voir  Tours.  — 
Troye,  abbaye  de  Saint-Martin-ès-Aires,  XXXV,  119,  — 
Val-Dieu,  sa  chartreuse,  XXXII,  73.  —  Vallemagne,  son 
ancienne    abbaye,    XXXVII,  138.    —    Vaucelles,    son 
ancienne  abbaye,  fondée  avant  le  xii^  siècle,  XXXI,  765. 
Vauclair,  son  abbaye  fondée  en   1140,  XXXI,  765.  — 
Vendôme,  son  abbaye  de  Sainte-Trinité,  XXXIV,  28  à  33, 
XXXVIil,  587  et  suiv.  —   Villcmagne,    abbaye    (peut 
être  est-ce  la  même  qu'à  Vallemagne),   XXXVII,  138  et 
139.  —  Vignats,  ancienne  abbaye,    XXXVf,  251.    — 
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Yillers,  en  Belgique,  abbaye  en  ruines,  XXXIV,  S56; 

—  Villiers,  abbaye  sise  à  Villeloin-Goulangé,  XXXYÏI, 
544. 

Abbés.  Plusieurs  abbés  dans  le  xi«  siècle,  et  peut-être  même 
dès  le  vu*  siècle,  obtinrent  le  privilège  d'officier  avec 
certains  ornements  pontificaux,  XXXIII,  214,  216.  — 
Religieux  sortis  de  Saint-Élienne  de  Caen  devenus  abbés 
en  Angleterre,  XXXIV,  8;  ;  —  ou  en  Normandie,  89. 

Abbevuxe,  ville  de  la  Picardie  (Somme).  Histoire  de  cinq 
villes  et  de  trois  cents  villages^  hameaux  ou  fermes^  travail 
comprenant  l'arrondissement  d'Abbeville,  XXXIV,  476. 

—  Restauration  de  son  église  de  Saint-Vulfran,  dont  la 
nef  est  du  xv^  siècle,  le  portail  du  xvi^,  le  chœur  et  le 
transept  du  xviie  siècle,  XXXVI,  198.  —  Description  de 
l'intérieur  de  cette  église,  XXXVIII,  158.  —  La  tribune 
date  de  1536,  161;  les  chaires  ou  stalle?  de  1539,'id.; 
le  buffet  d'orgues  de  1714,  id.;  les  autels  de  Notre-Dame- 
du-Puy  et  de  la  chapelle  de  Saint-Nicolas,  161  et  163. 

—  Son  musée  d'antiquités,  606. 

ABÉcÉDAmE  ou  Rudiment  d'archéologie  {architectures  civile 
et  militaire)  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXV, 
354;—  d'archéologie  (ère  gallo-romaine),  XXXVI,  489. 

—  Ouvrage  offert  à  plusieurs  bibliothèques,  XXXVII, 
518. 

Abel  (de  Metz).  Mémoire  sur  deux  vêtements  historiés  du 
VIII''  et  du  À7«  siècles  de  Vancien  trésor  de  Vabbaye  de 
Saint' Arnould;  ouvrage  analysé  dans  le  Bulletin,  XXXII, 
656. 

Abilly,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Chef-lieu 
autrefois  d'une  viguerie,  Vicaria  Abilliacensis,  XXXV, 
300.  —  Église  appartenant  à  la  première  moitié  du 
xu«  siècle,  id.  ;  son  clocher,  id. 
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Abla,  bourg  d'Espagne,  province  de  Grenade.  On  y  cite 
la  pierre  sépulcrale  du  soldat  Aurelius  Justus,  XXXIIÏ, 
41. 

Abside,  partie  circulaire  des  édifices.  Voûtée  en  coquille  ou 
en  cul-de-four,  avec  arcades-fenêtres  en  plein  cintre,  à 
la  chapelle  de  l'ancienne  abbaye  du  Val-des-Nymphes, 
XXXIV,  106.  —  Une  partie  de  l'abside  de  l'église  de 
Saint-Hilaire,  à  Poitiers,  peut  remonter  au  viii®  siècle, 
167  et  174.  —  Du  xii«  siècle,  à  l'église  Notre-Dame, 
à  Montmorillon,  255.  -—  Romane ,  à  l'église  Notre- 
Dame,  à  Chauvigny,  261.  —  Romane  circulaire  voûtée 
en  cul-de-four  dans  la  cathédrale  de  Nevers,  320;  — 
dissertation  sur  cette  abside,  321.  ~  Du  xii*  siècle, 
à  l'église  de  Saint-Géréon,  à  Cologne,  809.  —A  pans, 
du  xive  siècle,  à  l'église  de  Nanterre,  866.  —  Du  xv»  siècle 
à  l'église  de  Puteaux,  id.  —  Romane,  à  l'église  Saint- 
Jacques,  à  Réziers,  915.  —  De  la  première  moitié  du 
xue  siècle,  dans  l'ancienne  église  de  Fougerai,  XXXV, 
58.  —  Du  xii®  siècle,  à  l'église  de  Pressigny,  293.  ■— 
De  la  première  moitié  du  xii*  siècle,  à  l'église  la  Selle- 
Avant,  302.  —  Datant  de  l'an  1177,  à  Saint-Frambourg, 
à  Senlis,  721.  —  Circulaire  à  Sept- Vaux,  avec  chapelles 
carrées,  étroites  et  peu  profondes,  735.  —  Vue  de 
l'abside  de  l'ancien  prieuré  des  Deux-Jumeaux,  XXXVIÎI, 
461. 

Académie.  Celles  de  province  s'en  vont,  l'administration 
les  remplace,  XXXV,  214.  —  Voir  Sociétés  savantes. 

Accoudoir,  partie  de  la  stalle  sur  laquelle  on  s'appuie  à 

droite  et  à  gauche.  —  Ceux  des  stalles  de  Saint-Étienne 

de  Caen  sont,  pour  la  plupart,  ornés  de  têtes  d'hommes 

et  de  femmes  en  coiffures  variées,  XXXIII,  784. 

Aclou,  village  de  Normandie  (Eure).  Son  curé  était  ancien- 
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nement  à  la  nomination  du  prieur  de  Saint-Lo,  XXXVII, 
572. 

AcQuiGNi,  village  de  la  Normandie  (Bure).  Inscription  la- 
tine, XXXI,  56.  —  Armoiries  de  plusieurs  familles,  id. 
et  68.  —  Prieuré,  57.  — ■  Faits  historiques,  60.  —  Son 
château,  63.  —  Château  de  Cambremont,  66.  •—  Châ- 
teau-Robert, 67.  —  Becdal,  id. 

Adèle  d'Angleterre,  épouse  d'Èble,  comte  de  Poitou  et 
duc  d'Aquitaine,  entreprit,  vers  902,  la  reconstruction 
de  l'église  de  Saint  Hilaire,  à  Poitiers,  XXXIV,  467  à 
171. 

Admlnistrations  départementale  et  municipale.  Leurs  actes 
de  vandalisme:  —  à  Dax,  mutilation  de  l'enceinte  ro- 
maine de  la  ville,  XXXI,  196;  —  à  Lisieux,  fait  subir 
une  transformation  fâcheuse  à  l'église  Saint-Jacques, 
édifice  de  la  fin  du  xv^  siècle,  411  ;—  son  badigeon  dés- 
honore un  vieux  logis  à  pignon  aigu,  à  Issoudun,483. 
—  Auront-elles  jamais  des  idées  raisonnables?  510.  — 
^  A  Evreux,  vente  comme  vieux  fer  de  deux  canons  qui 
pouvaient  figurer  dans  le  musée,  XXXÏI,  93.  —  Leur 
abandon  de  monuments  d'un  haut  intérêt  et  leur  jalou- 
sie contre  tout  ce  qui  se  fait  en  dehors  de  leur  pouvoir, 
116.  —  Ses  devoirs  en  ce  qui  concerne  les  bibliothèques 
et  les  musées,  XXXIV,  550et  551. —  Acte  de  vandalisme 
de  l'administration  municipale  de  Bordeaux,  818.  — 
Sont  souvent  coupables  des  actes  de  mauvais  goût  dont 
les  monuments  sont  l'objet,  XXXV,  304. —  L^s  inten- 
dants de  la  généralité  d'Amiens  (Picardie  et  Artois)  sous 
Vancien  régime,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^  XXXII, 
91.-— Manie  de  l'administration  de  dépenser  des  mil- 
lions pour  la  construction  de  sous-préfectures  et  de  pré- 
fectures palais,  XXXIII,  S^'^,  ^  Personnel  administratif 
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SOUS  V ancien  régime,  ouvrage  annoncé  dans  \e  Bulletin, 
XXXIV,  822.— Voir  Conseils  municipaux, 
•Adon,  de  Vienne,  né  en  799.  Détails  sur  sa  vie,  XXXII,  520. 
—  Auteur  de  plusieurs  ouvrages,  et,  entre  autres,  d'un 
martyrologe,  id.  et  suiv.  —  Ce  dernier  ouvrage  est  si- 
gnalé comme  défectueux  au  point  de  vue  de  la  vérité 
historique,  523  et  suiv. 
Adrien,  empereur  romain,  de  H7  à  138  de  notre  ère.  En 
l'année  120,  il  visita  la  Gaule  dont  il  soulagea  les  popu- 
lations et  embellit  les  monuments,  XXXII,  489.  —  Le 
château  Saint-Ange  n'est  que  le  débris  mutilé  de  son 
mausolée,  XXXVIII,  340. 
Aduatiques.  Les  Adualiques  tiraient  leur  origine  des  Cim- 
bres  et  des  Teutons,  et  au  moment  d'envahir  l'Italie,  ils 
déposèrent  leurs  bagages  en  deçà  du  Rhin,  XXXII,  474. 
Advielle  (Victor,  d'Arras),  M.  de  la  S.  Il  rectifie  un  travail 
de  M.  Bertrand  sur  la  Distribution  des  dolmens  sur  la 
surface    de   la  France,    et  il  cite    le  département  de 
l'Aveyron  qui  compte  au  moins  177  dolmens,  alors  que 
le  mémoire  rectifié  ne  lui  en  donne  que  125.  Il  recom- 
mande la  conservation  des  dolmens,  XXXI,  197. — Notice 
sur  l'ancien  hôpital  d'Aubrac.  L'auteur,  dans  ce  travail, 
présente  l'historique  de  cet  établissement,  dont  l'époque 
précise  de  la  fondation  n'est  pas  bien  connue,  mais  que 
Topinion  commune  fait  remonter  à  l'année  1120,  et  qui, 
suivant  la  légende,  dut  son  origine  à  un  pèlerin  flamand. 
Il  n'en  reste  qu'une  vieille  tour  et  quelques  bâtiments 
convertis  en  habitation,  granges  et  écuries.  —  L'auteur 
décrit  ensuite  l'église,  qui  est  de  l'époque  de  transition 
du  roman  à  l'ogive,  et  se  trouve  classée  au  rang  des 
monuments  historiques.  Son  clocher  appartient  à  la 
seconde  moitié  du  xv^  siècle.  Il  signale,  comme  le  pos- 
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sédant,  le  pommeau  de  la  canne  d'AIlard,  le  fondateur  de 
la  Maison  Notre-Dame  des  Pauvres,  d'Aubrac,  XXXÏ,  368. 

t  —  Publie  les  portraits  des  évoques  de  Rodez  avec  des 
notices  biographiques,  738.  —  Signale  dans  l'arrondisse- 
menl  d'Albertville,  en  Savoie,  la  découverte  d'antiquités 
romaines,  consistant  en  monnaies  de  divers  modules, 
urnes,  constructions,  poteries  et  voies  romaines,  XXXII, 
410. -- Signale  la  découverte  faite  aux  Ans  d'Annecy, 
d'antiquités,  consistant  en  trois  têtes  d'empereur,  le  pied 
d'une  statue  et  une  statuette,  et  en  plusieurs  milliers  de 
médailles  romaines,  XXXÏV,  98.  —  Annonce  l'érection 
d'un  monument  à  la  mémoire  de  M.  Grigny,  id. 

Affiliation  de  frères  et  de  sœurs  donnés.  Ces  affiliations 
furent  une  des  principales  sources  de  la  prospérité  des 
couvents,  XXXVIl,  373.  —  En  quoi  elles  consistaient, 
id.  et  suiv, 

Afriquj^,  Revue  africaine,  XXXI,  SÎ3.— Les  dignités  romaines 
en  Afrique,  id.—  Tombeau  de  la  Chrétienne,  XXXIII,  516. 
— Les  monuments  indigènes  de  l'Afrique  chrétienne  ont 
eu  tous  le  caractère  latin  comme  sa  littérature,  sa  li- 
turgie, sa  vulgale,  et,  en  un  mot,  sa  langue  ecclésias- 
tique, XXXIV,  796. 

Agapes,  repas  que  les  premiers  chrétiens  faisaient  dans  les 
églises  en  signe  d'union.  Documents  sur  les  anciennes 
agapes,  XXXVIIl,  508. 

Agde,  ville  du  Languedoc  (Hérault).  Incertitude  sur  la  des- 
tination militaire  ou  religieuse  de  ses  tours,  XXXVI,  498. 

Agi<:  de  pierre.  Instruments  inédits  de  Vàge  de  pierre: 
un  tranche-tête  et  une  lancette,  XXXII,  436.  —  L'âge 
des  pierres  polies,  l'âge  de  bronze,  l'âge  de  fer,  XXXIII, 
173.  —  Essai  sur  le  passage  de  Vâge  de  la  pierre  à  Vdge 
du  bronze,  et  sur  les  métaux  employés  dans  Vdge  du  bronze  ; 
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mémoire  cité  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  591.  -—  Vhomme 
dans  la  vallée  du  Lot,  antérieuremenf  .à  Vâge  de  pierre  ; 
travail  annoncé  dans  le  Bulletin,  593.  — -  Dans  les  envi- 
rons d'Arles,  grottes  renfermant  des  objets  de  l'âge  de 
pierre,  XXXVI,  276.  —  Éludes  préhistoriques,  anthro- 
pologiques et  historiques,  dans  le  département  de  la 
Charente,  491.  —  Coup  d'œil  sur  l'homme  préhisto- 
rique dans  la  Creuse,  XXXVII,  327.  ~  Les  trois  époques 
de  l'âge  de  la  pierre,  du  bronze  et  du  fer,  ne  forment 
qu'une  seule  et  même  époque  en  Bretagne,  611.  —  Voir 
V Homme,  Siffer  (l'abbé),  Silex. 
Agen,  ville  de  France,  capit?le  de  l'Agenois  (Lot-et-Garonne). 
Son  église  Saint-Capraie  offre  la  limite  ou  plutôt  le  point 
de  fusion  des  écoles  de  sculpture  du  Languedoc  et  de  la 
Saintonge,  XXXVI,  320. 
Agenais,  pays  qui  a  pris  son  nom  d'Agen,  sa  capitale.  On  y 
trouve  de  petites  églises  romaines  dont  plusieurs  fort 
intéressantes,  il  en  est  d'antérieures  peut-être  au  xi^ 
siècle,  d'autres  n'appartiennent  qu'au    xiii^,  XXXVIII, 
5^7. 
Agents-voyers.  Les  réparations  et  les  constructions  d'églises 
devraient  leur  être  interdites;  leurs  études  archéolo- 
giques ne  sont  pas  assez  profondes,  pour  qu'on  leur 
confie  de  pareils  travaux,  XXXII,  409. 
Agneau.  Souvent  il  symbolise  Jésus -Christ,  XXXI,  539. 
Agnères,  m.  de  la  S.  Notice  sur  l'église  de  Caylor   {Gard), 
et  sur  son  ancien  seigneur  le  marquis  d'Aubais^  ouvrage 
annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  687. 
Agnès  de  Bourgogne,  femme  de  Guillaume  V,  duc  d'Aqui- 
taine, termina  au  xi^  siècle,  de  1020  à  1030,  l'église  de 
Saint-Hilaire  à    Poitiers,  XXXIV,   167  à   171;  XXXV, 
338. 
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Agnès  de  Poitiers,  fonde  avec  son  mari,  Geoffroy  Marlel, 
dans  le  xi«  siècle,  à  Vendôme,  l'abbaye  de  la  Trinité, 
XXXIV,  28  ;  XXXVIII,  587. 

Agnus  Dëi.  On  nomme  agmis  Dei,  de  petites  images  de  cire 
bénites  parle  pape  la  première  année  de  son  pontificat, 
et  ensuite  tous  les  sept  ans,  pendant  la  semaine  sainte  ; 
le  pape  les  distribue  le  samedi  de  la  semaine  de  Pâques. 
Cette  cérémonie  remonte  aux  premiers  siècles  du  chris- 
tianisme, XXXI,  607. 

Agonges,  village  du  Bourbonnais  (Allier).  Son  église  a  tous 
les  caractères  du  roman  de  transition,  et  sa  daie  peut  se 
fixer  à  la  fin  du  xu®  siècle,  XXXVI,  171.  —  Sa  descrip- 
tion, id.  et  suiv.  —  Chapelle  construite  au  xv»  ou 
xvi®  siècle,  174. 

Agos  (le  baron  Louis  d'),  M.  de  la  S.  Note  sur  une  chapelle 
de  cimetière^  autrefois  église  paroissiale  de  Salechan,  So.us 
ce  titre,  l'auteur  décrit  cette  chapelle  et  les  dalles  tumu- 
laires  qu'on  y  remarque,  et  qui  lui  semblent  appartenir 
aux  premiers  âges  du  christianisme;  l'une  d'elles, 
offrant  une  croix  potencée,  est  la  base  d'un  autel  païen, 
il  signale  aussi  un  chapiteau  à  feuilles  d'acanthe, 
creusé  pour  servir  de  bénitier,  XXXI,  597;  dessin,  601. 

Agrafe,  objet  de  toilette  chez  les  Gallo-Romains.  Dessin 
de  trois  agrafes,  XXXI,  111.  —  Carlovingiennes,  683.— 
En  bronze,  trouvées  dans  un  cimetière  gallo-romain, 
XXXII,  172.  —  En  bronze,  d'un  travail  assez  fin,  décou- 
verte avec  d'autres  objets  dans  un  puits  funéraire  à 
Primelles,  XXXIV,  309.-— Dans  des  sépultures  anciennes, 
563.  ~  Dans  des  antiquités  gallo-romaines,  XXXV,  363. 
—  De  bronze  ou  de  fer,  recouvertes  les  unes  d'un  métal 
gris-blanc  imitant  l'argent  poli,  452.  ^  Des  mors  ou 
agrafes  de  chape,  XXXVI,  582.  ~  Ces  agrafes  se  compo- 
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saient  de  deux  parties,  id.  —  Mérovingienne  en  bronze 
ciselé,  trouvée  à  Rouen  dans  une  sépulture,  XXXVII, 
361.— Voir  Broche,  Fibule,  Mors,  Plaque. 

Agriculture.  Les  plaines  de  la  Lombardie  sont  un  modèle 
pour  l'agriculture,  XXXII,  864.  —Instruments  agricoles 
découverts  dans  un  cimetière  gallo-romain,  XXXVIII, 
647. 

Agrigente.  Son  petit  temple  tétrastyle  ;  études  sur  les 
dimensions  de  sa  porte,  XXXI,  821. 

Agrippa,  gendre  d'Auguste.  Il  fit  bâtira  Rome  le  Panthéon, 
qu'il  dédia  à  tous  les  dieux.  Ce  temple  de  figura  ronde, 
large  et  fort  élevé,  existe  encore,  XXXI,  !2J28. 

Ahun,  village  du  Limousin  (Creuse).  Parmi  les  reliques  de 
son  église  se  trouve  un  fragment  des  pierres  avec  les- 
quelles saint  Etienne  fut  lapidé,  AXXI,  611. —Sa  colonne 
milliaire,  XXXVI,  492.—  Sa  description,  id.  —  Il  est  de 
tradition  que  saint  Martial  y  fut  attaché  et  flagellé,  493. 
—  Voie  romaine,  id. 

AiGURANDE,  village  du  Berri  (Indre).  Près  de  cette  localité, 
un  tombeau  remontant  à  l'époque  de  l'incinération, 
XXXIV,  820.— Sa  description  et  objets  qu'on  y  a  trouvés, 
id.  —  Pierres  ovoïdes  et  urnes  en  verre,  XXXV,  676. 

Aigues-Mortes,  ville  du  Languedoc  (Gard).  Epaisseur  des 
murs  de  son  donjon,  XXXII,  702.  —  Tour  de  Constance, 
XXXVII,  47.  -  Remparts  construits  de  1270  à  1285, 
bien  conservés,  id.— Description  de  la  tour  de  Constance, 
48.  —  Cheminée  du  xvi^  siècle,  50.— Entrevue,  en  1537, 
de  François  l^r  et  de  Charles-Quint,  id. 

Aiguille,  trouvée  dans  les  ruines  d'une  villa  gallo-romaine 
à  Sceaux,  XXXIV,  298  ;  —  à  Narbonne,  dans  un  terrain 
pour  le  nouveau  cimetière  de  Narbonne,  XXXV,  107  ;  — 
à  Lisieux,  dans  les  antiquités  gallo-romaines,  366  ;  — 
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en  bronze  ou  en  or,  dans  les  ruines  de  l'amphithéâtre 
gallo-romain,  découvert  à  Paris,  XXXVl,  332. 

Ailly-le-Haut-Clocher,  village  de  Picardie  (Somme).  Do- 
cuments que  fournit  un  compte  de  sa  fabrique  de  ^618, 
sur  la  distribution  du  pain  et  du  vin  aux  communiants  le 
jour  de  Pâques,  XXXVllI,  506. 

Aindre,  village  de  la  Bretagne  (Loire-Inférieure).  Monastère 
fondé,  en  695,  par  saint  Hermeland,  XXXII,  64.  —  Dé- 
couverte qu'on  a  faite  sur  l'emplacement  de  ce  monas- 
tère d'inscriptions  tumulaires  de  l'époque  mérovin- 
gienne, id. 

AiRAN,  village  de  Normandie  (Calvados).  Le  portail  de  son 
église  appartient  à  l'époque  de  transition,  XXXVI,  596. 
—  Sa  description,  id.—  Transept  de  la  deuxième  moitié 
du  xii®  siècle,  id.— Fenêtre  ogivale  du  xiv^  ou  xv^  siècle, 
id.—  Tours  pouvant  dater  du  xv®  siècle,  id.— Chœur  du 
xme  siècle,  id.— Vignobles,  id.  — Château  de  Coupigny. 
—Voir  V aimer ay. 

Aire  de  plancher.  Aire  romaine  en  morlier  décoré  de 
lignes  noires  en  mosaïque  formant  entrelacs,  au  musée 
de  Soissons,  XXXiV,  449. 

AmE-suR-LA-LYS ,  petite  ville  de  l'Artois  (Pas-de-'Calais). 
Dans  son  église  de  Saint-Pierre,  jubé  construit  en  184i2, 
dans  le  style  du  xv^  siècle,  XXXVI,  130.  —Esquisse  scé- 
nographique  et  historique  de  r église  de  Saint-Pierre  d' Aire- 
sur-la -Lys,  ouvrage  cité  dans  le  Bulletin,  131. 

Aix  (Aqtiœ  sextiœ),  ville  de  Provence  (Bouc)ies-du-Rhône). 
Réunion  en  1866  du  Congrès  scientifique  de  France; 
questions  à  y  traiter,  XXXII,  650  et  653.  —  Circulaire 
de  convocation,  781.— Séance  générale  de  l'Institut  des 
Provinces  en  1866,  784.  —  Compte-rendu  du  Congrès 
scientifique,  884.— Passage  de  la  voie  romaine  dite  voie 
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aurélienne,  XXXIII,  186.— Au  musée,  sarcophages  chré- 
tiens, 367;  dessins,  372.  —  Publication  du  volume  de 
la  XXXIIle  session  qu'y  a  tenue  le  Congrès  scientifique 
de  France,  XXXIV,  469.  —  Dans  le  cloître  de  la  cathé- 
drale, fragments  d'auleis  massifs,  525.  —  Un  de  ces  au- 
tels se  voit  dans  la  chapelle  de  la  Madeleine  de  l'église 
Saint-Sauveur,  id.— A  la  cathédrale,  un  autel  du  w^  siè- 
cle, 529.  —  Aulel  à  rétable  datant  de  1470,  530. '— Sa 
description,  id.  et  31.— Chez  les  pénitents  dits  Bourras, 
rétable  en  bois  de  1515,  531,  —  Sa  description,  id.  ■— 
Dans  le  baptistère,  pour  font  baptismal,  une  cuve  octo- 
gonale à  arcalures  du  xiu®  et  du  xiv"  siècle,  534.  —  Pis- 
cine double  et  à  double  arcature  à  Saint-Jean  de  Malle  et 
à  Saint-Sauveur,  535.— Ses  anciens  bains,  XXXVI,  618. 
—La  nef  de  sa. cathédrale  est  une  construction  du  ix*^ 
siècle,  ou  tout  au  moins  des  premières  années  du  x®, 
XXXVIH,  1C4.— Son  baptistère  de  Saint-Jean  appartient 
au  ve  ou  au  vi^  siècle,  id.  —  Son  oratoire  de  Sainte-Made- 
leine était  aussi  du  v®  ouvi^  siècle,  id.— La  petite  nef  de 
l'église  Saint-Sauveur  ressemble  au  monument  de 
Gorsch  et  d'Aix-la-Chapelle,  104.  — Modedecaptation  des 
eaux  pour  ses  bains  romains,  342.— Son  musée,  XXXllI, 
369  et  518. 

Aix  d'Angillon,  village  du  Berri  (Cher).  Vue  de  l'intérieur 
de  son  église,  XXXVIIL  709  et  711. 

Aix  EN  Savoie.  Ses  anciens  bains  romains  indiqués  sur  la 
carte  de  Peutinger,  XXXVI,  618. 

Aix-la-Chapelle.  Ville  de  la  Prusse-Rhénane,  célèbre  par 
la  richesse  du  trésor  de  son  église.  Agnus  Dei  qu'on  y 
voit  et  qu'on  dit  avoir  été  envoyé  par  le  pape  Léon  III  à 
Charlemagne,  XXXI,  608.  -  Son  église  ronde,  XXXII, 
662.  —  Parties  de  l'église  offrant  quelque  caractère  et 
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tlonnant  une  idée  de  l'architecture  du  temps  de  Charle- 
inagne,  768.  —  Au  xyii»  siècle,  une  décoration  dans  le 
goût  de  l'époque  a  travesti  l'intérieur  de  l'octogone  et 
son  déambulatoire,  769.  —  Les  colonnes  en  marbre  des 
tribunes  apportées  de  Ravenne,  id.— Toit  duxvu»  siècle, 
id.  —  Portes  en  bronze,  id.  —  Le  chœur  date  du  xiv^et 
du  xv°  siècle,  id.  —  Vitraux  i^itéressants,  770.  —  Chaira 
présumée  avoir  été  donnée  par  l'empereur  Henri  II,  id. 
—  Châsses  du  trésor,  chefs-d'œuvre  d'orfèvrerie,  id.  — 
Une  partie  du  cloître  date  du  xm-  siècle,  id.  —  Partie 
des  voûtes  peut  appartenir  au  xvi«  siècle,  id.  —  Mur 
remontant  peut-être  au  temps  de  Charlemagne,  id.  — 
Hôtel-de-ville  de  la  deuxième  moitié  du  xiv®  siècle,  id.  — 
Tour  à  usage  de  beffroi,  771.  —  Toits  des  deux  tours  en 
charpente  devant  dater  du  xvn^  ou  du  xvi^  siècle,  id.  — 
Grande  salle  dans  laquelle  fut  signé  le  traité  de  paix  de 
1818,  id.  —  Eglise  neuve  de  Sainte-Marie  dans  le  style 
du  XIV0  siècle  ou  du  xiii'^  avancé,  id.  —  Figurines  et  sta- 
tues au  portail  de  cette  église,  772.  —  Compte-rendu  du 
Congrès  scientifique  tenu  à  Aix  en  1866,  XXXÏIl,  623.  — 
Les  Normands,  en  882,  détruisirent  le  palais  de  Charle- 
magne, 820.  —  La  chapelle  de  la  Sainte-Croix,  dans  la 
cathédrale,  date  de  1433,  821.  —  Tour  d'enceinte  bien 
conservée,  XXXI V,  802.  —  Restes  de  murs  présumés 
avoir  fait  partie  du  palais  de  Charlemagne,  803.  —  Son 
hôlel-de-ville  de  1380,  id.  —  Fortifications  commencées 
en  1357,  id.  —  Inscription  de  1257  à  1272,  id  -  Sa 
couronne  de  lumière  à  la  cathédrale,  id,  id.  —  L'église 
de  sa  collégiale,  sans  être  une  cathédrale,  porte  le  nom 
de  dôme  à  cause  de  son  insigne  origine,  XXXV,  780.  — 
Nouveaux  détails  sur  cette  église,  id.  —  Dessin  du 
deuxième  étage  de  l'octogone,  784.  —  Le  chœur  actuel 
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est  du  xiv^  siècle  (1371),  789.  —  Incendies  du  dôme, 
1224,  1^236  et  1366,  792.  —  Représentation  de  ce  dôme 
tel  qu'il  existait  au  xin^  siècle,  id.  et  793.  —  Ses  deux 
flèches  au  xui^  siècle,  dessin,  795.  —  Châsse  de  Chaiie- 
magne  des  premières  années  du  xiu^  siècle,  id.  —  Vue 
du  chœur  construit  en  1371,  798.  —  Vue  de  la  façade  de 
l'église,  798  et  800.  --  Description  d'un  bénitier  portatif 
dans  le  trésor  de  la  cathédrale,  XXXVI,  438. 

AizANET,  village  du  Languedoc  (Aude).  Découverte  de 
haches  en  pierre  polie  et  d'une  mosaïque  avec  caissons 
et  rosaces,  XXXV,  107. 

ÂJACcio,  ville  de  la  Corse.  Découverte  dans  ses  environs  de 
jattes  en  terre  cuite  à  usage  de  sépulture,  XXXI,  621. 

Alaise,  village  de  la  Franche-Comté  (Doubs).  Recherches 
faites  sur  sa  colline,  XXXÏ,  822.  —  La  question  d'Alesia 
résolue  mathématiquement  en  faveur  d'Alaise  ;  mémoire 
signalé  dans  le  Bulletin,  XXXIÏ,  665.  —  Voir  Alesia 

Albani,  en  Italie.  Découverte  près  d'Albani  de  vases  funé- 
raires, XXXI,  821. 

Albâtre,  marbre  formé  parle  dépôt  de  l'eau;  de  là  ses  couches 
horizontales  ou  ondulées,  suivant  le  plus  ou  le  moins 
de  rapidité  du  courant,  il  est  plus  dur  que  le  marbre 
blanc.  Sa  cassure  est  cristalline,  et  même  en  masse  il 
reste  translucide;  on  en  compte  treize  variétés  suivant 
leurs  nuances,  XXXV,  859.--D'Italie,  XXXVIII,  260. 

Albertville,  ville  de  la  Savoie.  Antiquités  romaines  qu'on 
y  a  trouvées,  consistant  en  monnaies  romaines,  les  unes 
du  module  grand  bronze,  les  autres  de  moyen  bronze, 
XXXII,  411. 

Albieux,  hameau  de  Bussy  dans  le  Forez  (Loire).  Reli- 
quaire du  xiii«  ou  du  xiye  siècle  dans  la  chapelle  de  ce 
hameau;  sa  description,  XXXI,  595. 
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Albigeois,  contrée  de  la  France  dont  Albi  est  la  capitale. 
Ses  résidences  historiques^  ouvrage  annoncé  dans  le  Bul- 
letin, XXX II,  87.  —  Epigraphie  albigeoise  ou  recueil  des 
inscriptions  de  l'arrondissement  d'Albi,  598. 

ÀLBUiM,  Cliâteaugontier.  —  Voir  Rabut. 

Alby,  ville  archiépiscopale  du  Haut  Languedoc  (Tarn). 
Restauration  des  sculptures  de  son  église  de  Sainte-Cé- 
cile, XXXI,  517.  —  La  Société  française  d'archéologie 
y  tient  une  séance  en  1866;  compte-rendu  de  cette 
séance,  XXXII,  426.  —  Inscriptions  trouvées  dans  la 
ville  d'Alby,  598  et  suiv.  —  Texte  de  ces  inscriptions, 
id.  —  Leur  date  s'étend  de  1177  à  1720,  id,  —  L'église 
de  l'ancienne  collégiale  de  Saint-Salvy  est  aujourd'hui 
paroissiale,  599.  —  Description  de  cette  église,  604.  — 
Armoirie  de  Galaup,  605.  —  Lapérouse  né  à  Alby  en 
1741,  id.  —  Inscriptions  complémentaires  de  l'église  de 
Saint-Salvy,  XXXV,  229.  —  Inscriptions  de  la  cathé- 
drale d'Alby,  comprenanl  les  xiv^,  xv^,  xvi^  xvii«  et  xv!!!** 
siècles,  233;  dans  l'abside  de  Saint-Salvy,  tableau  votif, 
sa  description,  231.  —  Jubé  de  la  cathédrale  Sainte-Cé- 
cile, sa  description,  XXXVI,  120.  — •  Inscriptions  mu- 
rales de  sa  cathédrale;  tumulaire  du  xv^  siècle,  XXXVII, 
260.  —  Celles  du  jugement  dernier,  peintes  en  sept  ta- 
bleaux, 262.— Inscriptions  murales  des  chapelles  datant, 
à  l'exception  de  quelques-unes,  des  premières  années  du 
xvie  siècle,  269.  —  Les  autres  sont  du  commencement  du 
xviu^  siècle,  id.— Dans  une  des  chapelles,  statue  en  bois 
sculpté  du  xv«  ou  du  commencement  du  xvi®  siècle,  290. 
—  Ce  fut  Jean-François  Donela,  peintre  italien  dans  le 
xvie  siècle,  qui  peignit  les  chapelles  et  la  grande  voûte, 
292.  —  Ses  évêques  et  archevêques,  saint  Clair,  premier 
évêque,  XXXVII,  298.  —  Saint  Salvy,  301.  —  Bernard  de 
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Camiat,  mort  en  i337  ;  inscription  de  sa  pierre  tumulaire 
placée  dans  la  cathédrale  au  milieu  du  chœur,  XXXY, 
233.— Jean  Joffroi,  cardinal,  évêque  de  1463  à  1473,  234. 

—  Certaines  peintures  murales  dans  la  cathédrale  ont  été 
exécutées  sous  son  épiscopat,  XXXVII,  273.  —  Charles 

-   de  Roberlet,  271.  —  Louis  d'Amboise,  dans  le  xv«  siècle. 

—  Le  jubé  et  le  chœur  de  la  cathédrale  furent  construites 
sous  son  épiscopat,  XXXVI,  120.  -  Alphonse  d'El- 
bène  I^^,  mort  en  1608,  XXXV,  249.  -  Gaspard  de 
Bâillon  du  Lude,  mourut  en  1676,  256.  —  Charles  Le 
Goux  de  la  Berchère,  fin  du  xvii^  siècle  et  commen- 
cement du  xvnie  siècle,  XXXVII,  298  et  303.  —  Pierre 

de  la  Croix  de  Castries,  mort  en  1734,  XXXV,  268.— 
Charles  Braull,  au  xix^  siècle,  XXXVII,  304,  —  J.-P. 
Lyonnet,  siégeant  en  1870,  303. 

Alcuin,  ami  de  Gharlemagne,  est  cité  comme  liturgiste, 
XXXII,  119.  —  On  lui  attribue  le  Traité  des  divins  offices, 
123  et  127.— iMaître  de  Gharlemagne,  XXXIV,  720.  —  Le 
témoignage  de  cet  auteur  peut  être  invoqué  pour  le 
viii«  siècle,  XXXVl,  18. 

Alègre  (Léon),  M.  de  la  S.  Notice  sur  les  antiquités  trou- 
vées à  Bagnols  (Gard),  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin, 
XXXÏII,  187.  —  Crée  à  Bagnols  un  musée  et  une  biblio- 
thèque, XXXIV,  925.  —  Description  et  dessin  d'un  autel 
roman,  déposé  au  musée  de  Bagnols  (Gard),  XXXVII, 
396.-Ses  lectures  et  conférences,  XXXVIII,  455. 

Alençon,  ville  de  Normandie  (Orne).  La  Société  française 
d'archéologie  y  tient  une  séance  en  1865,  XXXI,  682.— 
Exposition  d'objets  d'arts  anciens  etmodernes,  id.— Son 
comte,  sous  Guillaume-le-Conquérant,  est  contraint  de 
souffrir  un  donjon  royal  dominant  sa  capitale,  XXXII, 
688. —  La  chaire   de  son  église  Notre-Dame  est   toute 
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en  pierre  et  date  de  1536  ;  sa  description,  XXXVI,   145. 

Alesia.— Voir  Alaise,  Alise-Sainte-Reine. 

Alexandre  Sévère,  empereur  romain  de  222  à  235.  Il  éta- 
blit des  bénéfices  militaires  en  faveur  des  officiers  ou 
soldats  vétérans  qui  recevaient  leur  congé,  XXXII,  779. 
—En  quoi  ils  consistaient,  id. 

Algérie.  Découverte,  au  delà  du  pont  d'El-Kantara,  d'un 
monument  lapidaire  sur  la  face  principale  duquel  se  lit 
une  inscription,  XXXIII,  190.  —  Texte  de  cette  inscrip- 
tion, datant  de  l'époque  de  Trajan  ou  d'Adrien,  190  et 
191.— iSi^r  les  ruines  romaines  de  l'Algérie,  et'entre  autres 
descriptions  des  monuments  romains  du  cercle  de 
Guêlma,  XXXIV,  597.  —  Les  inscriptions  chrétiennes  si- 
gnalées en  Algérie  sont  toutes  en  latin  ;  cependant  on  en 
a  trouvé  quelques-unes  écrites  en  grec,  795.— Des  tom- 
beaux mérovingiens  y  ont  été  découverts,  XXXV,  209. 

Alibert.— Voir  Saint-Pol  (de). 

Aliermont,  village  de  Normandie  (Seine-InférieureJ.  Porche 
au  côté  nord  de  ?onégIise  de  Saint-Nicolas, XXXVIII,  167. 

Aliscamps,  village  du  Bourbonnais  (Allier).  On  y  trouve  une 
colonne  milliaire,  XXXII,  99.  —  Les  sarcophages  en 
pierre  qui  y  existent  sont  païens,  XXXIII,  392. 

Aliscamps  d'Arles,  village  de  Provence  (Bouches-du-Rhône). 
—  Sarcophages  en  pierre  ordinaire,  ornés  de  quelques 
moulures,  dont  les  païens  du  iv®  siècle  comme  les  pre- 
miers chrétiens  ont  fait  usage,  XXXVI,  149.  —  Ces  tom- 
beaux offrent  Vascia,  le  niveau  et  d'autres  signes 
païens,  id.  —  Eglise  romane,  augmentée  aux  xv^  et 
XVI®  siècles,  509. 

Alise-Sainte-Reine,  village  de  la  Bourgogne  (Côte-d'Or). 
Son  musée,  XXXI,  18.— Les  objets  romains  y  sont  nom- 
breux, id.;— les  objets  gaulois  en  moins  grand  nombre, 
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id.-— Nouvelle  interprétation  de  son  inscription,  XXXII, 
306.  —  Examen  des  armes  qu'on  y  a  trouvées;  mémoire 
signalé  par  le  Bulletin,  665.—  Découverte  qu'on  y  a  faite 
d'un  chaton  de  bague  sur  lequel  est  gravé  un  guerrier 
debout  et  armé,  XXXVI,  254  ;  —  de  flèches  de  pierre  à 
côté  de  flèches  de  bronze  et  de  fer,  XXXVII,  332. 

Allart,  m.  de  la  S.  La  Société  française  d'archéologie  lui 
décerne  une  médaille  grand  module  pour  ses  recherches 
sur  l'histoire  des  communes  des  Pyrénées-Orientales, 
XXXIV,  914. 

Alleau,  village  du  Berri  (Cher).  Stèles  avec  inscriptions 
qu'on  y  a  découvertes,  XXXIV,  348. 

Allkaume,  ancienne  ville  gallo-romaine,  aujourd'hui  vil- 
lage de  Normandie  (Manche).  Vue  des  ruines  de  ses 
bains,  XXXVIII,  309.  —  Son  théâtre  gallo-romain  rangé 
dans  la  catégorie  des  théâtres  mixtes,  fort  en  usage  dans 
les  Gaules,  559. 

Allemagne,  village  de  Normandie  (Calvados).  La  pyramide 
aiguë  de  son  clocher  doit  dater  du  commencement  du 
xne  siècle,  XXXVI,  533.  —  Description  du  clocher  de 
Notre-Dame-des-Champs  (Basse-Allemagne) ,  XXXVII , 
198.  —  Vue,  199.  —  Description  du  clocher  de  l'église 
Saint-Martin,  418  ;  —  la  cloche  remonte  à  l'année  1771, 
419.— Nouveaux  détails  sur  son  clocher,  XXXVIII,  518  et 
529.— Vue  de  la  flèche  de  Notre-Dame-des-Champs,  529. 

Allemagne.  Progrès  de  ses  architectes  dans  l'exécution  des 
monuments  de  style  ogival,  XXXII,  771.  -—  La  sculpture 
religieuse  a  aussi  progressé  dans  une  partie  de  l'Alle- 
magne, id.  ~  Ses  émaux  et  ses  émailleurs  antérieurs  à 
ceux  de  Limoges ,  XXXIII ,  66.  —  L'Art  moderne  en 
Allemagne,  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin^  XXXIV, 
927.  —  Voir  Limbourg'Sur-la-Lahn, 
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Allier  (Département  de  V),  Il  est  très-riche  en  céramique 
gallo-romaine,  XXXVI,  389, 

Allitherium,  animal  de  l'époque  tertiaire,  XXXVIIÏ,  590. 

Allmer  ,  savant  antiquaire.  Il  explique  une  inscription 
tumulaire  bilingue  (grecque  et  lalino)  trouvée  à  Genay 
(Ain).  C'est  celle  du  lombeau  d'un  marchand  syrien, 
venu  exercer  son  commerce  à  Lyon,  XXXÏ,  171  et  8i0. 
-—  Sa  description  des  tombeaux  retirés  du  Rhône  et  son 
interprétation  des  inscriptions,  XXXVIII,  219. 

Allones,  village  de  la  Beauce  (Eure-et-Loir).  En  l'année 
1111,  Louis  VI  fit  la  guerre  à  Thibaut  de  Dlois,  pour 
avoir  construit  le  château  d'Allones  malgré  sa  défense, 

XXXII,  688. 

Almanach  de  V Archéologue  français^  deuxième  année  et 
orné  de  vignettes,  XXXI,  824. -Pour  1866,  XXXII,  565. 
—Pour  1867,  889.— Pour  1868,  XXXIV,  ICO  et  239. 

Almenèches,  bourg  de  Normandie  (Orne).  Dégagement  de 
son  église  abbatiale,  construite  par  Marguerite  de  Na- 
varre, en  l'honneur  de  sainte  Opportune,  XXXÏ,  312. 

ALONNF.S,  village  du  Maine  (Sarthe).  Des  ruines  romaines 
considérables  y  ont  été  explorées,  XXXIV,  99. 

Alpha,  L'usage  des  deux  lettres  alpha  et  oméga  ne  paraît 
pas  s'être  continué  après  le  vi^  siècle,  XXXVII,  138. 

Alsace,  ancienne  province  du  nord-est  de  la  France,  dont 
Strasbourg  était  la  capitale.  Ses  bornes  milliaires  con- 
servées sur  place;  —  indication  des  lieux  où  elles  se 
rencontrent,  XXXÏ,  184;  —  ses  anciens  châteaux  res- 
taurés et  conservés,  187  ;  —  au  xui^  siècle  seulement, 
ses  châteaux  furent    régulièrement  flanqués  de  tours, 

XXXIII,  346.  —  Sa  Société  pour  la  conservation  de  ses 
monuments,  XXXIII,  824;  XXXV,  220: 

Amalaire,  liturgiste,  antérieur  au  xi^  siècle,  XXXII,  119.  Il 
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vivait  dans  le  ix«  siècle,  et  est  auteur  d'un  livre  inti- 
tulé des  Offices  ecclésiastiques,  XXXIII,  210.  Il  mourut 
en  837,  212. 

Amboise,  ville  de  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son  château 
est  un  type  élégant  du  style  de  la  renaissance,  XXXVIII, 
565. 

Ambon,  ou  tribune  à  l'entrée  du  chœur,  destiné  à  la  lecture 
de  l'Épitre  et  de  l'Évangile.  Les  ambons  étaient  encore 
en  usage  au  xiii'''  siècle,  XXXV,  330.  —  Pendant  long- 
temps, c'était  du  haut  de  l'anibon  que  1rs  évêques  et  les 
prêtres  faisaient  leurs  instructions,  XXXVI,  8  ;— l'ambon 
désigné  sous  le  nom  de  tribunal.  M;—  l'ambon  destiné 
à  d'autres  usages  que  la  prédication,  14  ;  — prescrip- 
tions de  saint  Charles  Borromée  sur  les  ambons,  ^4  ;  — 
celui  de  Ravenne  ;  dessin,  29  ;  —  sa  description,  id.  ;  — 
ceux  de  l'église  du  Saint-Esprit  ;  de  celles  de  Saint-Jean 
et  de  Saint-Paul  (même  viile),  29  et  30  ;  —  celui  d'An- 
cône,  31  ;  -  de  Saint-Laurent-Hors-des-Murs,  à  Rome  ; 
-—  sa  description,  id.;  —de  Saint-Clément,  34  ;  —  de 
Sainte-Marie  in  Cosmedin^  et  de  Saint-Pancrace,  35  ;  — 
peint  dans  un  exiiUety  manuscrit  du  xu«  siècle,  36  ; 
dessin,  37;  —  celui  de  l'église  Sa.int-Pierre,  à  Corneto, 
37  ;  dessin,  38;—  ceux  des  églises  de  Pistoja  des  xn^, 
xiiie  et  xiv^  siècles,  39;  —  le  plus  remarquable  est  celui 
de  san  Giovani  ;  sa  description,  id.  et  40  ,  —  ambon  du 
baplistèiede  la  cathédrale  de  Pise,  du  xvii^  siècle  ;  sa 
description,  41  ;  noms  divers  sous  lesquels  l'ambon  était 
désigné,  43. 

Ambhe,   substance  spongieuse   et  odoriférante.  Gisement 
d'ambre  près  d'Incheville,  XXXVIII,  601. 

Amélie-les-Balns ,  village  du  Roussillon   (Pyrénées-Orien- 
tales).   Restes  de  ses  bains  romains,   XXXVI,  618.  — 
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Description  de  ces  ruines ,  6i9.  —  Plan  de  la  partie 

connue  de  ces  bains,  620. 
Amfrévillk-sous-les-Monts,  village  de  Normandie  (Eure). 

Oiigine  et  date  du  casque  qu'on  y  a  trouvé,  XXXV,  345. 
Amuîns,  ville  capitale  de  la  Picardie  (Somme).  Mémoire  sur 

sa  généralité,  qui  comprenait   la   Picardie  et  l'Artois, 

XXXII,  91.  —  Le  congrès  scientifique  de  France  y  tient 
en    1867   sa    XXXIII«   session,    560.  —  Compte-rendu 

XXXIII,  386.  --  Amiens  a  produit  des  potiers  dont  on 
retrouve  les  ouvrages,  XXXII,  775.  —  Porche  de  sa 
cathédrale,  871.  —  Son  musée,  875  et  XXXVIIÏ,  606. 

—  Monnaies  frappées  à  Amiens,  portant  pour  légende  : 
Ambianis  pax  civibus  tuis,  XXXIII,  394.  —  Séance  de  la 
Société  française  d'archéologie,  397.  —  Incendie  en 
1218  de  la  cathédrale  et  des  titresde  révéché,XXXVIlI, 
226.  —  Reconstruction  de  la  cathédrale  commencée  en 
1220,  par  Evrard  de  Fouilloy,  et  continuée  par  Geoffroy 
d'Eu,  XXXIV,  46.  —  Déplacements  de  leurs  tombeaux 
dans  la  cathédrale,  46  et  suiv.  —  Les  belles  menuiseries 
sculptées  du  chœur  de  la  cathédrale,  896.  —  Descrip- 
tion de  la  chaire  de  la  cathédrale  datant  du  xviu^  siècle, 
XXXVI,  136  et  146.  —  Sa  réputation  est  exagérée,  146 

—  Sa  description,  id.,  146.  —  Hagiographie  du  dio- 
cèse, 294;  XXXVIII,  732.  —  Reproduction  du  laby- 
rinthe de  sa  cathédrale,  XXXVIII,  224  et  suiv.  —  Robert 
de  Luzarches,  premier  architecte  de  cette  église,  en 
1220,  226.  —  Thomas  de  Cormont  fut  le  deuxième,  et 
Regnault  de  Cormont,  son  fils,  le  troisième,  id.  — 
Dessin  d'une  mosaïque,  trouvée  dans  la  ville  et  déposée 
au  musée,  362  et  363.  —  Ses  évêques:  saint  Euloge, 
son  deuxième  évêque,  assiste  à  un  concile  tenu  à  Cologne, 
XXXIII,  394.  -  Olger,  en  893,  XXXVI,  206.  -  Evrard  de 
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Fouilloy,  le  promoteur  de  la  construction  de  la  cathé- 
drale, mourut  en  1222,  XXXIV,  46.  --  Geoffroy  d'Eu, 
continua  les  travaux  commencés  en  1220  sous  l'épis- 
copat  d'Evrard,  XXXIV,  47,  et  XXXVIII,  226.  —  Geof- 
froy d'Eu,  mourut  en  1236,  XXXIV,  47. 

Amphithéâtres  anciens,  édifices  spacieux,  de  forme  ronde 
ou  ovale,  dans  lesquels  les  empereurs  romains  donnaient 
au  peuple  des  combats  de  gladiateurs  et  de  bêtes  féroces. 
Voir  Fréjwi,  Théâtres.  —  L'amphithéâtre  de  Fréjus  ne 
semble  avoir  jamais  eu  aucun  luxe  décoratif  extérieur, 
XXXI,  211  et  220.->De  Gennes,  XXXII,  394.-A  Çahors^ 
XXXIII,  492.  —  A  Trêves,  amphithéâtre  avec  une  ins- 
cription qui  fixe  sa  date,  XXXIV,  8oI.— Documents  his- 
toriques, 852.  —  Abolition  par  Constantin  des  jeux  san- 
glants de  l'amphithéâtre,  XXXVI,  195.  —  Découvert  à 
Paris,  281,  324.—  Plan  de  celui  de  Cimier,  658.  —  Voir 
Arènes. 

Amphores  de  toutes  contenances  et  de  toutes  formes  signa- 
lées dans  les  ruines  de  Jublains,  XXXI,181.— Dans  celles 
d'une  villa,  àThoré,  XXXII,  772.-rDécouvertes  à  Candes 
XXXIII,  427.— Fragments  trouvés  à  Granges-Frangy,  625. 

—  Amphores  signalées  à  Primelles,  XXXIV,  305.  —  A 
Mursens,  667.— Leur  usage  était  connu  des  Romains,  id . 

—  Débris  d'amphores  au  mont  de  Beuvray,  670.  —  Am- 
phores servant  de  sépultures  pour  les  enfants  non  inci- 
nérés, XXXVIII,  181  et  suiv. 

Ampoule,  en  verre  bleu  (unguentarium)  trouvée  dans  des 
sépultures  romaines,  XXXV,  107.  —  Usage  d'ampoules 
pour  la  préparation  des  saintes  huiles,  XXXVII,  477 
et  503. 

Amulette  trouvée  au  gué  de  Saint-Léonard,  près  Mayenne, 
XXXI,  663, 
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_AnadyomP:ne.  Surnom  donné  à  Vénus,  sortant  des  eaux.  — 

Voir  Vénus  Anadyomène, 
Anastase,  officier  du  palnis  de  Zenon,  monta  sur  le  trône 
de  Constantinople,  l'an  491  de  Jésus-Chiisl,  et  mourut  en 
518.— Une  de  ses  monnaies  trouvée  dans  des  sépultures 
mérovingiennes,  XXXV,  452  et  453. 
ÂNASTASE-LE-BiBLioTHÉCAmE  écrîvait  à  la  fin  du  ix^  siècle. 
Il  est  auteur  d'une  Vie  du  pape  Nicolas  I*"*,  élu  en  858, 
XXXII,  155.  — Dans  son  Liber  pontificalis  on  trouve  des 
passages  relatifs  aux.  monuments  bâtis  ou  restaurés  par 
les  papes  dans  la  ville  de  Rome,  XXXIV,  234. 
Ancenis,  ville  de  Bretagne   (Loire-Inférieure),   Découverte 
de  deux  bières  ou  cercueils  du  xvi^  siècle, appartenante 
la  famille  de  Rieux,  XXXil,  400. 
Ancien  régime.  Dans  le  temps  nommé  aujourd'hui  l'ancien 
régime,    on    rencontrait    des    esprits     indépendants, 
XXXVIII,  283. 
Angône,  en  Italie.  Forme  de  l'ambon  de  l'une  de  ses  égli- 
ses, XXXVI,  31. 
ANDom^E,  village  du  pnys  de  Foix  (Ariége).  Histoire  de  la 

vallée  d'Andorre,  citée  dans  le  DuUetin^  XXXV,  914. 
André,  M.  de  la  S.  La  Société  française  d'archéologie  lui 
décerne  une  médaille  pour  son  catalogue  raisonné  du 
musée  archéologique  de  la  ville  de  Rennes,  XXXIV,  913. 
—  Notice  sur  une  cassette  d'ivoire  de  la  cathédrale  de 
Bayeux.  —  Dans  cette  notice,  l'auteur  a  pour  objet  la 
description  de  la  cassette,  qui  présente  une  inscription 
en  lettres  coufiques  et  dont  il  donne  une  traduction. 
Ce  n'est  (^ue  depuis  1106  que  ce  coffret  a  pu  être  apporté 
à  Bayeux,  et  les  prétendus  ornements  de  saint  Regno- 
bert  de  provenance  orientale  ont  pu  être  apportés  par 
des  croisés  du  xn^ou  xiii"  siècle,  XXXVII,  101. 
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Andréa  del  Sarto.  Peintre  célèbre  qui  naquit  à  Florence 
en  l/i81.  Une  de  ses  œuvres  :  une  Saiîite  Famille,  XXXII, 
814. 

\net.  Bourg  de  France  (Eure  et-Loir).  Son  château  (1552)> 
construit  pour  Diane  de  Poitiers,  XXXVIII,  374  ;  — 
vue,  375. 

Angehs.  Capitale  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  Son  église 
Saint-Serge  ;  —  détails  descriptifs  sur  cet  édifice  ;  —  ses 
voûtes  appartiennent  au  système  Plantagenet,XXXÏ,  19. 
—  Le  plan  de  cette  église  est  de  la  première  moitié  du 
xiii«  siècle,  id.  —  Sa  nef  refaite  au  xv®  siècle,  id.  — 
Quelques  parties  du  transept  remontent  au  delà  du 
xiii^  siècle,  id.  —  Vieilles  halles  de  la  ville,  19.  — 
Découverte  de  sépultures  et  de  débris  de  vases,  entre 
autres  d'une  urne  en  verre,  XXXIÏ,  ^3,  391.  —  Son 
musée  des  antiquités,  id.  —  Sépultures  de  l'époque 
romaine  trouvées  dans  le  cimetière  primitif  d'Angers, 
392.  —  Les  moellons  d'ardoise  ne  figurent  dans  les 
bâtisses  à  Angers  qu'à  partir  du  xii^  siècle,  396.  —  Piles 
de  pont  du  xi«  siècle,  id.  —  Enceinie  de  la  ville,  bâtie 
vers  1032,  396.—  Curieuses  fenêtres  au  palais  épiscopal, 
id.  —  Reliquaire  en  plomb  avec  des  inscriptions  du 
xvii®  siècle,  trouvé  dans  Tex-chapelle  Saint- Jacques-des- 
Renfermés,  401.  —  Dans  l'ex-hospice,  découverte  de  plu- 
sieurs escus  à  la  couronne  du  rèjne  de  Charles  VI,  402.  — 
Sa  commission  archéologique,  403.— Le  chœur  de  Saint- 
Serge  n'est  pas  plus  ancien  que  le  xii«  siècle,  sa  date 
peut  en  être  fixée  vers  l'an  1220,  613  et  suiv.  —  Abbaye 
de  Saint-Serge,  624.  —  La  grande  salle  de  l'Hô tel-Dieu 
fut  construite  vers  1153,  625.— Vue  de  l'église  de  Saint- 
Serge,  626  et  627.— Église  de  Saint-Maurice,  commencée 
dans  le  xii^  siècle,   et  achevée  dans  le  premier  tiers  du 
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xm«  siècle,  XXXIV,  159.  —  Sa  nef  est  romane,  id.  — 
Découverte  de  cercueils  dont  plusieurs  remontent  à 
l'époque  mérovingienne,  XXXV,  203.  —  Curieuse  pein- 
ture de  Taumônerie  Saint-Jean,  attribuée  par  les  uns  au 
xv«  siècle,  et  par  d'autres  au  xii^  XXXVI,  99.  —  Le 
groupe  du  dragon  et  du  vase  de  lis  dans  un  appartement 
dépendant  de  constructions  paraissant  appartenir  au 
xii*  siècle,  id.  —  Sépultures  de  lOoO  à  1250,  trouvées 
dans  l'abbaye  de  Saint-Serge,  XXXVII,  357.  -  L'Institut 
des  Provinces  y  lient  ses  assises  scientifiques  en  1871, 
409  et  506.  —  Discours  qu'y  prononce  M.  de  Caumont, 
506.  —  Séance  du  Congrès  archéologique  en  1871.  ~ 
Discours  de  Mgr  Freppel,  511.  —  Compte  rendu,  516.  — 
Tapisseries  de  l'église  de  Saint-Maurice,  651. —  Obser- 
vations avec  dessins  sur  l'église  carlovingienne  de  Saint- 
Martin  et  celle  de  Ronceray,  XXXVIII,  221  à  223.  -  Vue 
d'un  fragment  de  l'intérieur  de  l'église  deRonceray,  222. 
—  Conférences  archéologiques,  367.—  Sa  Société  d'agri- 
culture, sciences  et  arts,  XXXVI,  99,  493.  —  Greniers 
de  son  hôpital  Saint- Jean,  XXXVIII,  588.— Ses  évêques  : 
Guillaume  Lemaire,  en  1291,  XXXV,  375.  -  Guillaume 
au  xïve  siècle,  XXXII,  361.  —  Henri  Arnauld,  au  xvii» 
siècle,  401.  —  Nicolas  Gellant,  mort  en  1290,  XXXVIÏ, 
358. 

Anges,  mauvais  goût  qui  caractérise  ceux  qu'on  voit  peints 
au  xvii®  et  au  xvni^  siècle,  dans  beaucoup  d'églises, 
XXXIV,  892  et  893.  —Un  ange  îenant  une  trompette 
au  sommet  d'une  chaire  à  prêcher,  symbolise  la  parole 
divine  qui  se  fait  entendre,  XXXVI,  14 K  —  Il  rappelle 
aussi  le  jugement  dernier  auquel  les  anges  appelleront 
les  hommes  des  quatre  coins  du  monde,  id. 

Angleterre.  Influence  de  l'architecture  normande  sur  l'ar- 
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chitecture  anglaise,  et  iniroduclion  du  style  normand 
par  plusieurs  religieux  de  Sainl-Etienne  de  Caen,  XXXIV, 
87  et  88.  —  Edouard  le  Confesseur  inaugure  le  style 
normand,  87.  —Guillaume  du  Hommet,  abbé  de  West- 
minster, en  1214,  y  introduit  le  plan  éminemment 
français  du  chevet  entouré  d'une  couronne  régulière  de 
chapelles,  88.  —  Religieux  de  Saint-Etienne  de  Caen 
devenus  évêques  et  abbés  d'Angleterre,  81  à  89.  —  La 
Société  d'archéologie  britannique  à  Rome,  241.—  La 
conservation  des  monuments  nationaux  en  Angleterre, 
XXXY,  499.— Les  villes  d'Angleterre  n'offrent  pas  une 
existence  historique  aussi  continue  que  les  vflles  de 
France,  XXXVÏ,  352.  -Voir  Biirg,  Glastonbury,  Londres^ 
Mailing,  Rochester,  Saint- AWan,  Westminster,  Winchester. 

Angon.  Arme  dont  se  servaient  les  Francs,  XXXIV,  G77. 

Anguerny,  village  de  Normandie  (Calvados).  L'église  sous 
le  vocable  de  Saint-Martin,  avait  pour  patron  le  chapitre 
de  la  cathédrale,  XXXVII,  99.  —  Vue  de  son  clocher 
de  la  période  romane,  id.  ;  —  l'escalier  a  été  ajouté 
vers  le  xiv^  siècle,  100  ;  —  il  présente  trois  étages  super- 
posés, 195. 

Angy,  village  de  l'Ile-de-France  (Oise).  Bénitier  de  son 
église,  lequel  date  du  xu^  siècle,  XXXVI,  426.  —  Eglise 
de  lamôme  époque,  id.— Dessin  du  bénitier,  id.— Descrip- 
tion d'une  serpe  trouvée  dans  des  antiquités  provenant 
d'un  cimetière  franc,  XXXVIII,  650. 

Animaux  symboliques.  Suivant  les  règles  liturgiques  du 
xiie  siècle,  l'aigle  est  à  gauche  du  Sauveur  et  le  lion  sous 
l'ange,  XXXV,  763.  —  L'aigle  et  l'auge  occupent  les 
places  d'honneur,  XXXVII,  291. 

Anizy,  village  du  Soissonnais  (Aisne).  L'abside  de  son  église 
est  circulaire  avec  chapelles  carrées,  étroites  et  peu  pro- 
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fondes,  ne  renfermant  que  la  place  d'un  autel,  XXXV, 
735. 

Anjou,  ancienne  province  de  France.  Les  Cartulaires  an- 
gevins^  étude  sur  le  droit  de  V Anjou  au  moyen-âge,  ou- 
vrage annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXI,  530. 

Anne  de  Bretagne,  femme  de  Louis  XII,  roi  de  France, 
XXXVI,  91. 

Anne  de  Frange  ,  duchesse  de  Bourbonnais ,  sœur  de 
Charles  VIII,  dame  de  Gien.  On  lui  attribue  le  château  de 
cetteville,  XXXIV,  002. 

Anneaux.  Opinions  diverses  sur  l'usage  des  anneaux  trou- 
vésd;msdesantiquitcsgallo-romaiiies  ou  mérovingiennes, 
XXXI,  201.  —  Anneau  épiscopal  signalé  à  Lisieux.  dans 
le  tombeau  d'un  évêque  ;  sb  description,  294.  —  En 
bronze,  trouvés  dans  un  caveau  funéraire,  XXXII,  174 
et  631.— Dans  des  antiquités  romaines,  à  Saint-Salvadou, 
887. -En  bronze,  XXIII,  593.  ~  En  fer,  601  et  604. -D'or, 
trouvé  aux  Granges-Frangy,  625.  -En  bionze,  dans 
les  ruines  d'un  lararium,  XXXIV,  299.  —  En  fer  et  en 
cuivre,  découverts  dans  un  puits  funéraire,  cà  Primelles, 
312.  —  Dessin  de  ceux  en  fer  existant  aux  portes  de 
l'ouest  de  la  cathédrale  deNoyon,  436.  —  D'ai'gent  dans 
des  sépultures  anciennes,  563.  —  En  verre  vert,  trouvés 
dans  des  antiquités  gallo-romaines,  XXXV,  360  et  363. 
—  En  argent,  dans  les  mêmes  antiquités,  368.  — De 
fer  argenté,  recueillis  parmi  des  ossements  dans  des 
cercueils  de  l'époque  mérovingienne  ,  452.  —  Dans 
des  ruines  gallo-romaines,  XXVI,  332.  —  Voir  Bagues. 

Annecy,  ville  de  France  (Haute-Savoie).  Découvertes  d'an  • 
tiquités,  trois  tètes  d'empereurs,  pied  d'une  statue, 
statuette  et  plusieurs  milliers  de  médailles  romaines, 
XXXIV,  98. 
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Annibal,  général  carthaginois.  L'an  de  Rome  221  avant 
Jésus-Christ;  il  suivit  pour  se  rendre  devant  cette  ville 
une  voie  romaine  parlant  de  Vienne  et  passant  par 
Aosle,  XXXH,  830. 

Annuaire.  Celui  des  Sociétés  savantes,  XXXII,  88.  —  De 
l'Association  normande,  89.— De  l'Institut  des  provinces, 
92.  —  Du  département  de  la  Vendée,  663.  —  De  l'Asso- 
ciation normande  pour  1867,  889.  —  Biblioo^raphique, 
XXXIII,  86.  —  Archéologique  international,  712.  — 
De  la  Société  d'émulation  de  la  Vendée ,  824.  —  De 
l'Association  normande  pour  1868,  XXXIV,  99.  —  Ceux 
de  l'Association  normande  examinés  au  sein  des  Comités 
officiels  de  l'instruction  publique,  XXXV,  342. 

AnseijieII,  seigneui'deRibemont,  fonda,  en  1083,  l'abbaye 
de  Saint-Nicolas-sous-Ribemont,  XXXIV,  70;  —  il  prit 
la  croix  en  1095,  76  ;  —  il  portait  l'étendard  du  Verman- 
dois,  id.;— faits  historiques,  id.  et  suiv.  ;  — ses  armes,  79. 

Antéfixe,  ornement  qui  surmonte  la  toiture  ou  les  galbes 
des  édifices.— Antéfixes  à  tête  de  bœuf  trouvés  dans  des 
ruines  romaines,  XXXII,  102  et  103.  —  Chapiteau  anté- 
fixe, dessin,  112  ;  couronnant  un  gable,  594;  remplacé 
par  une  échauguette,  XXXIV,  345. 

Antibes  (Antipolis),  ville  de  Provence  (Var).  Passage  d'une 
voie  romaine  dite  voie  aurélienne,  XXXIIÏ,  186.  —  Dé- 
couverte de  tombeaux  composés  uniquement  de  tegulœ 
et  d'imbrices  ,  assemblés  sans  aucune  maçonnerie, 
XXXVI,  255. 

Antichan,  village  du  Haul-Comminges  (Haute-Garonne). 
Son  château  date  de  la  lin  du  xi^  siècle,  XXXII,  712. 

Antigny,  village  du  Poitou  (Vienne).  Lanterne  des  morts 
du  xni«  siècle  dans  un  ancien  cimetière,  XXXIV,  271.  — 
Sa  description,  272.  —  Tombe  creusée  dans  une  borne 
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milliaire,  id.—Voie  romaine,  id.  —Ancienne  chapelle  sei- 
gneuriale, transformée  en  sacristie  présentant  des  pein- 
tures murales,  272  et  273.— Eglise  à  l'extérieur,  273.— 
Ruines  du  château  annonçant  le  xvi^  siècle,  274. 

Antioche,  ville  de  Syrie.  Son  évoque,  à  qui  Adrien  VI,  élu 
pape  en  1522,  accorda  le  titre  de  patriarche  de  l'église 
d'Anlioche,  habite  dans  le  monastère  d(3  Sainte-Marie-de- 
Canorbin  ou  Chernubin,  dans  le  mont  Liban,  XXXII, 
149.  —  Son  évêque,  Moletius,  meurt  en  381,  XXXI,  577. 
—  Son  temple  d'or,  dédié  à  la  Sainte  Vierge,  fut  bâti 
sous  Constantin,  XXXV,  69.  . 

Antiquités.  Collection  d'antiquités  de  M.  Thaurin,  à  Rouen, 
XXXL  737.  —  Elle  comprend  un  grand  nombre  de  pote- 
ries, id.  —  Le  cabinet  d'antiquités  de  M.  Loisel,  à  la 
Rivière-Thibouville;  il  présente  des  faïences  de  Rouen, 
des  poteries,  des  médailles  romaines,  de  vieux  meubles, 
des  tableaux,  des  armes,  id.  — Les  médailles  de  M.  Guil- 
loteau,  XXXII,  885. 

Antiquu'és  lacustres.  —  Voir  Lacustres, 

Antiquités  gauloises.  On  en  trouve  au  musée  d'Alise-Sainte- 
Reine,  XXXI,  18.  —  Hachettes  et  monnaies  gauloises, 
trouvées  à  Pinterville,  49.  —  AVertou,  XXXII,  58.  — 
A  Ghâteau-Thébaud,  59.  —  A  Rarcelonnetle,  880.  — 
Celtique,  à  Gravant,  XXXIII,  429.  —  Sous  des  dolmens 
aux  environs  de  Crégols,  508.  —  Haches  gauloises  à 
Quettreville,  XXXVIII,  38.  —  \o\r  Dolmen,  Menhir,  Mon- 
naies celtiques,  Monnaies  gauloises. 

Antiquités  gallo  romaines.  On  en  remarque  au  musée 
d'Alise-Sainte-Reine, XXXI,  18. —Trouvées  à  Pinterville, 
49.  —  A  Montmaurin  ,  138.  —  A  Lisieux,  3H.  —  A 
Saint-Aubin-sur-Gaillon,  516.  —  A  Quimper,  727.  — 
Dans  le  canton  de  Verlou,  XXXII,  58.  —  Dans  l'arron- 


DU  bullk'Un  monumental.  35 

dissement  d'Albertville  (Savoie),  410.  —  A  Gilly,  en 
Savoie,  consistant  en  poterie  et  dans  des  objets  en  terre 
et  en  bronze,  411  et  412.  --  A  Genermont,  consistant  en 
snbstruetions,  monnaies,  fragments  de  briques  et  objets 
en  métal,  434.  —  A  Valentine,  antiquités  présentant  des 
fragments  de  marbre,  de  tuiles  à  rebords  et  une  mo- 
saïque, 441.  —  Gallo-romaines  à  Gien,  563  et  565.  —  A 
Candes,  XXXllI,  418  et  suiv.- A  Gravant,  429.  -  Dans 
l'arrondissement  de  Pont-Audemer,  antiquités  gRllo-ro- 
maines,  512.  —  A  Annecy,  consistant  notamment  en  plu- 
sieurs milliers  de  médailles  romaines,  trois  têtes  d'em- 
pereurs, une  statuette  et  un  pied  de  statue,  XXXIV,  98. 
—  Autre  découverte  à  la  Tour-aux-Fées  (Sarthe),  99.  — 
A  Copbern,  689.  —  Dans  la  cathédrale  du  Puy,  XXXV, 
III.  —  Nouvelles  découvertes  d'antiquités  gallo-romaines 
dans  le  grand  jardin,  à  Lisieux,  357.— Dans  le  jardin  de 
Saint-Ouen,  à  Rouen,  XXXVII,  362.  —  Gallo-romaines 
trouvées  à  Toulouse,  519.  —  A  Saint- Valéry-sous-Bures, 
XXXVIII,  5H.-Voir  DéLris,  Fouilles,  Ruines, 

Antiquités  mérovingiennes.  Voir  Anneau,  Armes^  Monnaies 
du  moyen-âge, 

Antonin,  empereur  romain  de  138  à  161.  Son  règne  fut  une 
ère  de  calme  et  de  paix.  Il  eut  pour  femme  Faustine, 
XXXII,  489. 

Antony,  village  de  i'Ile-de-France  (Seine).  Église  dont  le 
chœur  date  du  commencement  du  xin®  siècle  et  la  nef 
du  xv«  siècle,  XXXV,  709. 

Anvers,  ville  de  Belgique.  Son  Congrès  international  en 
1866,  XXXII,  82  et  561.  -  XXXIII,  516.  —Compte-rendu 
du  Congrès,  706.— Séances  de  la  Société  française  d'ar- 
chéologie, 713.  —  La  Campine  anversoise  renferme  des 
monuments  intéressants,  XXXIV,  554.— Enquête  faite  au 
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Congrès  international  archéologique  d'Anvers  sur  les 
mesures  en  usage  dans  différents  pays  pour  conserver 
les  anciens  édifices,  XXXV,  75.— Sa  Bourse  de  commerce 
est  cilée  dans  des  actes  du  xin^  siècle,  86  et  suiv.  —  Ar- 
moiries de  la  famille  Van  der  Borsen  d'Anvers,  89.  — 
Un  Congrès  inlei-national  de  géographie  s'y  tient  en 
août  1871 ,  XXXVll,  576.  ~  Questions  qu'on  y  a  discutées, 
579. — Séance  générale  qu'y  tient  la  Société  française 
d'archéologie,  592.  — Compte-rendu,  id.  -—  Terminaison 
des  peintures  murales  du  vestibule  de  son  musée, 
XXXVIII,  729. 

Anzy-le-Duc,  village  du  Gharolais  (Saône-et-Loire).  Près 
de  son  église,  tombeau  bisomum  en  béton  des  deux  fon- 
dateurs de  l'antique  monastère,  XXXV,  277.  —  La  tour 
romane  de  son  église  se  termine  par  une  flèche  en  bois, 
XXXVIII,  311.— Vue  de  son  église,  313. 

AosTE,  Civitas  Augustanorum^  village  du  Dauphiné  (Isère). 
Une  voie  romaine  venant  de  Vienne  et  se  rendant 
Rome  passait  par  Aoste,  XXXII,  829. —Brennus  et  Annibal 
ont  dû  suivre  cette  voie  pour  aller  à  Rome,  id.  et  830, 

Apis  Romana  sive  menstriia  HUerarum  îatinarum  collac- 
tanea  escriptis  tum  nostrœ  œtatis,  tum  superioris  œvi 
excerpta;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^  XXXII? 
186  et  187. 

Apollon,  bas-relief  en  grès,  le  dieu  est  appuyé  sur  sa  lyre, 
et  tient  de  la  main  droite  le  plectrum.  XXXIV,  859.  —  Au 
nombre  de  se*5  attributs,  Apollon  comptait  celui  de  la 
médecine,  XXXV,  16. 

Apôtres  L'ancienne  tradition  veut  qu'ils  soient  figurés 
les  pieds  nus,  XXXV,  41.  —  Certains  apôtres  sont  repré- 
sentés avec  des  rouleaux  et  d'autres  avec  des  livres,  59. 
—  Voir  Évangélistes. 
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Appareil,  forme,  taill*?  et   disposition  des  pierres  ou  des 
briques  employées  dans   les  murs.  Piles  de  Labarthe, 
construites  en  petit  appareil,  XXXI,  147;dessin,  148.  — 
Appareil  du  x»  ou  xi^  siècle,  vue,  XXXII,  222  et  223.  — 
Duxe  ou  xi^  siècle,  dans  l'église  de  Souday,  300;  dessin, 
id.  —  Caractère  de  l'appareil  dans  certains  châteaux  du 
Bigorre,    712.  —  Constructions  en    petit  appareil  du 
commencement   du  x*    siècle  dans   l'église  de  Saint- 
Hilaire  à  Poitiers,  XXXIV,  168  et  169;  XXXV,  337.  — 
Les  églises  bâties  en  petit  appareil   sont  généralement 
voisines  d'une  voie  romaine,  XXXV,  17.  —  On  les  attribue 
aussi  avec  assez  de  raison  à  une  époque  antérieure  au 
xi®  siècle,  31.  —L'appareil  réticulé  se  rencontre  dans 
quelques  églises  antérieures  à  l'an  1000,   mais  il  fut 
surtout  employé  au  xi'  siècle,  337.  —  Mémoire  sur  les 
églises  de  petit  appareil,  antérieures  à  l'an  1000,  341. 
—  Explication  des  signes  d'appareil  conservés  sur  d'an- 
ciens murs,  XXXV,  92.  —  Chevronné  dans  certaines 
parties,  comme  fenêtres,  portail  des  églises  de  Moirax, 
Sérignac  et  Saint-Étienne  de  Nevers,  XXXVI,  318.  — 
L'appareil  en  bossage  fut  au  xiii^  siècle  fort  employé 
dans  les  constructions  militaires,  XXXVII,  34,48.  —  La 
substitution  des  joints  minces  à  l'ancien  mode  de  cons- 
truction par  assises  séparées   par  de  larges  joints  de 
mortier,  paraît  coïncider  avec  les  premières  années  du 
xiio  siècle,  82.  —  La  taille  de   la   pierre   par   hachures 
horizontales  apparaît  dans  les  environs  de  Caen  vers  le 
xnie  siècle,  82.  —  Un  des  caractères  du  style  roman  est 
le  moyen  appareil  à  larges  joints,  192  et  195.  —  Spé- 
cimen de  l'appareil  de  l'église  de  Savenières,  XXXVIII, 
221    ot  223.    —    Emploi    de  l'appareil    réticulé   dans 
l'église  de  Saint-Mexme  à  Chinon,  XXXV,  337.  —  Dans 
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celle  de  Gravant,  id.  —  Vue  de  l'appareil  des  murs  d'un 
théâtre  Gallo-Romain,  XXXVIII,  556  et  557.  —  Voir 
Constructions  anciennes,  Murs, 
Appeville  (le  Petit),  village  de  Normandie   (Seine-Infé- 
rieure). Découverte  qu'on  y  a  faite  de  vases  funéraires, 

XXXVII,  356;  leur  description,  id. 

Apï,  Apta  Julia,  ville  de  Provence  (Vaucluse).  Tombeau 
chrétien  du  iv^  siècle,  XXII,  436.  —  Publicatiojis  de 
sa  Société  scientifique,  littéraire  et  artistique,  XXXIII, 
83. -Passage  d'une  voie  romaine  d'Arles  en  Italie,  186, 
—Sarcophage  chrétien  de  sa  cathédrale,  XXXIV,  424.— 
Dessin,  425. —Sa  description,  id.  —  Son  travail  annonce 
l'époque  de  la  décadence  de  l'art,  429. — Autel  de  sa  ca- 
thédrale en  marbre  antique,  525.  — Sa  description,  id.— 
Sa  crypte  a  la  tablette  de  son  autel  en  pierre  dressée  sur 
une  pierre  romaine  portant  une  inscription,  528.  — 
L'autel  de  la  chapelle  du  château  de  Saint-Saturnin  a  sur 
son  support  une  inscription  latine,  ia.  —  Son  ancien  ta- 
bernacle isolé  de  l'autel,  transformé  en  chaire  à  prêcher, 
533. —Sa  crypte  est  de  construction   rarlovingienne, 

XXXVIII,  109.— Voir  Sociétés  savantes. 

Aqueduc.  Découverte  d'un  aqueduc  à  Jublains,  XXXI, 42. — 
Restes  de  celui  de  Louviers,  47  et  suiv.  —  Réparation  de 
celui  de  Néron,  à  Rome,  518  et  519.— De  celui  de  Tivoli, 
id.— Celui  des  bains  de  la  villa  deNonnig,  XXXIII,  311.— 
De  l'époque  romaine  àCahors,491. — A  Vers, 492.— Restes 
de  l'aqueduc  de  l'Ermitage,  à  Poitiers,  XXXIV,  149.  — 
Restes  d'un  aqueduc  à  Carhaix,  899.  —  Romain,  près  de 
Loches,  XXXV,  706  ;  XXXVI,  241  et  242.  —  Restes  d'un 
aqueduc  gallo-romain,  acheté  par  la  Société  archéolo- 
gique d'Eure-et-Loir,  246.— Piliers  d'un  aqueduc  gallo- 
remain  situé  à  Gontray,  achetés  par  la  Société  française 
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d'archéologie,  369. —Parcours  de  deux  aqueducs  anciens, 
à  Néris,  XXXVII,  598.— Description  d'une  partie  de  celui 
deGlos,  XXXYIII,  n\, 

Araines,  village  de  la  Beauce  (Loir-et-Cher).  La  dimension 
diamétrale  de  son  théâtre  gallo-romain  est  de  68  mètres, 
XXXVIIÏ,  553  et  554. 

Ahamon,  village  du  Languedoc  (Gard).  Découverte  d'une 
inscription  ayant  appartenu  à  un  monument  funéraire, 
XXXVI,  99  et  106. 

Arbalète,  arc  monté  sur  un  fût  qui  se  bande  avec  un  res- 
sort pour  lancer  des  balles  et  des  traits;  son  usage  dès 
la  un  du  x^  siècle,  XXXIII,  438. 

Arbelot  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Inscriptions  et  reliques  trou- 
vées dans  la  boule  du  clocher  de  Saint- Pierre  de  Limoges, 
Sous  Ce  titre,  l'auteur  donne  le  texte  d'une  inscription 
de  1598  et  de  plusieurs  autres  qu'on  lit  sur  des  agnus 
Dei.  Il  décrit  ensuite  les  reliques  trouvées  au  sommet 
du  clocher  de  Saint-Pierre  de  Limoges,  XXXI,  604  et 
suiv.  —  Chapelle  de  sainte  Valérie  dans  la  cathédrale  de 
Limoges.  Sous  ce  titre,  l'auteur  donne  quelques  détails 
sur  cette  chapelle,  le  texte  d'une  inscription  qui  s'y 
trouve,  et  datant  de  1337,  et  fait  connaître  plusieurs 
membres  de  la  famille  d'Audoyn  Marchés,  connue  dès  le 
commencement  du  xiii«  siècle.  XXXII,  175.  —  Sa  notice 
biographique  sur  M.  Félix  de  Verneilh,  305.— A  fait  des 
recherches  fructueuses  dans  la  Bibliothèque  Ambroi- 
sienne  de  Milan  et  dans  celle  du  Vatican,  XXXIII,  624. 
—  Église  de  Saint-Jiinien  M.  l'abbé  Arbelot  décrit  cette 
église  romane,  augmentée  et  modifiée  au  xin»  siècle,  et 
en  donne  le  plan.  Il  indique  la  date  de  chaque  partie  et 
celle  des  remaniements  que  l'édifice  a  pu  subir;  i^ 
signale  aussi  les  quelques  curiosités  archéologiques  que 
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renferme  cette  église,  809.  —  Rochechouart  et  ses  monu- 
ments. Sous  ce  titre,  l'auteur  indique  la  fondation  de 
l'église  au  xi^  siècle,  décrit  cette  église  qui  offre  le  style 
roman  du  xi^  siècle  et  le  style  ogival  de  la  fin  du  xni«. 
Il  passe  ensuite  en  revue  une  chapelle  placée  dans  le 
cimetière,  bâtie  vers  1280,  restaurée  en  1648  et  réparée 
en  1855  ;  le  château  avec  ses  tours  et  ses  tourelles  ;  si 
une  des  tours  paraît  dater  du  xni^  siècle,  le  château, 
dans  son  ensemble,  fut  reconstruit  vers  la  fin  du  xv^  siècle 
et  dans  les  premières  années  du  xvi^.  Il  termine  son 
travail  en  décrivant  des  peintures  murales  qui  se  trou- 
vent dans  deux  appartements  du  château,  XXXIV,  407. 

Arbre  DE  vie.  Explication  de  cet  arbre  sculpté  sur  le  tym- 
pan delà  porte  d'une  église;  dessin,  XXXIII,  846  et 
847. 

Arbres  généalogiques  en  pierre  dans  la  chapelle  de  l'hos- 
pice d'Issoudun,  XXXI,  492. —  Leur  description,  493.— 
Leur  âge,  49i. 

Arcade.  Celle  en  arc  brisé  dénote  l'époque  de  transition, 
XXXII,  590.  —Dès  la  fin  du  x^  siècle,  l'arc  brisé  avait  été 
introduit  en  Aquitaine,  XXXIV,  157.— Explication  de  la 
dilïérence  de  largeur  des  arcades  ouvertes  de  chaque 
côté  de  l'arc  triomphal,  XXXV,  609.  —  Leur  symbo- 
lisme, id. 

Argambal,  village  en  Quercy  (Loi).  Son  château  de  diverses 
époques,  et  dont  les  parties  anciennes  ne  sont  pas  anté- 
rieures à  la  fin  du  xv^  siècle,  XXXIII,  509. 

Arc  de  triomphe.  Destruction  à  Saintes,  par  des  ingénieurs, 
d'un  arc  de  triomphe  romain,  XXXI,  196.  —  D'Orange, 
qui  date  de  l'an  21  de  l'ère  chrétienne,  XXXII,  821  et 
868. -Celui  dit  porte  de  Mars,  à  Reims,  consolidé  dans 
toutes  ses  parties,  XXXIII,  82.  —Construit  à  Nevers  dans 
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le  cours  du  xvme  siècle,  XXXIV,  329.  —  A  Burgos.  en 
l'honneur  de  Charles-Quint,  XXXV,  767. 
Arc  de  cloître.  Différence  entre  la  voûte  en  arc  de  cloître 
et  la  voûte  d'arête  proprement  dite,  XXXVII,  548.— 
Voûte  en  arc  de  cloître  à  la  mairie  de  Beaulieu,  à  l'église 
de  Châtillon  et  à  la  collégiale  de  Loches,  id. 
Arc  en  mitre,  fronton  triangulaire  avec  un  fronton  cintré 
de  chaque  côté.  On  trouve  ce  genre  d'arc  dans  les  fenê- 
tres romanes  du  centre  de  la  France,  XXXI,  141.—  Clo- 
cher avec  cette  forme  à  Saint-Marcel,  id. 
Arghelles,   près  Arques    (Seine-Inférieure).   Découverte 

d'une  balance  antique,  XXXIV,  676. 
Archéologie.  Almmiach  de  l'archéologie  française  y  XXXI, 
824.  —■  L'archéologie  est  une  science  qui  élève  le  côté 
moral  de  l'esprit  humain;  elle  est  hostile  au  matéria- 
lisme, XXXIF,  429.— L'archéologie  antéliistorique  divisée 
en  quatre  grandes    époques  :   le  diluvium,    l'âge  des 
pierres  polies,  l'âge  de  bronze,  l'âge  de  fer,  XXXIII,  173. 
—Galeries  archéologiques  à  l'Exposition  universelle  de 
1867,  398,  —  Archéologie  des  écoles  primaires ,  ouvrage 
annoncé  dans  le  Bulletin;  Bulletin  de  F  archéologie  chré» 
tienne,  publié  à  Rome,  XXXIV,  928,  et  XXXV,  831.  — 
Sacrée;  Dictionnaire  populaire  de  l'art  et  des  institutions 
ecclésiastiques  des  temps  primitifs  aux  temps  modernes , 
ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  921.  —  Archéologie 
belge  ^  mémoire  sur  les  villœ  belgo-romaines,  XXXIV, 
102.— -  Rapport  sur  l'arcljéologie  préhistorique  en  Dane- 
marck,  XXXVI,  490.      " 
Archéologues.  Ils  sont  les  tuteurs  nés,  les  défenseurs,  les 
avoués,  comme  on  disait  au  moyen-âge,  des  monuments 
historiques  de  tout  genre  et  de  toute  époque,  XXXI,  195. 
Archidiacre.  Celui  qui  est  pourvu  d'une  dignité  ecclésias- 
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tique  lui  donnant  juridiction  sur  certains  membres  du 
clergé.  Le  principe  de  la  plnralilé  des  archidiacres  pa- 
rait avoir  été  admis  dans  l'Église  au  commencement  du 
ix«  siècle,  XXXII,  43.  —Il  était  en  possession  des  impor- 
tantes fonctions  judiciaires  qui  s'accrurent  encore  au 
xia«  siècle  entre  les  mains  de  l'official,  id. 

AucHiMÈDE,  grand  mathématicien  et  mécanicien  de  l'anti- 
quité, né  à  Syracuse  287  ans  avant  J.-G.  Sa  mort  pendant 
le  siège  de  sa  ville  natale,  XXXVI,  720. 

kRcmmÈTm.archipresbyter.  Ce  titre  ne  se  rencontre  pas 
avant938,  XXXII,  46. 

ARCHrrECTiîs.  Comment  les  architectes  officiels  traitent  la 
cathédrale  de  Sens,  XXXI,  191.— Progrès  des  architectes 
allemands  dans  l'exécution  des  monuments  de  style 
ogival,  XXXII,  771.  —  Mauvais  goût  de  celui  d'Amiens, 
qui  a  badigeonné  en  noir  les  statues  en  bronze  des  deux 
fondateurs  de  la  cathédrale,  XXXIII,  390.  —  D'un  assez 
mauvais  goût  pour  biffer  d'un  seul  trait  tous  les  souve- 
niis  historiques  d'un  édifice,  sous  le  prétexte  impossible 
de  le  ramener  à  son  unité  de  conception,  XXXIV,  641  — 
Leur  ignorance  de  la  liturgie,  XXXV,  442.  —  Les  archi- 
tectes de  l'époque  romaneeurent  plus  de  souci  de  leur  per- 
sonnalité et  de  leur  réputation  que  leurs  successeurs,  595. 
— Du  moyen-âge,  Gislebertus,Mavo,  Constantin  de  Jarnac, 
Girau^dus,^^^.—^}\\  architecte  français  du  xiii®  siècle  en 
Hongrie  a  dû  bâtir  la  cathédrale  de  Kalocsa,  826.  — Leur 
vandalisme,  à  Rome,  XXXVI,  97.—  Noms  des  architectes 
de  l'église  de  Marmoutier,  243.— Les  dégâts  commis  par 
les  architectes  sont  désespérants.,  XXXVIII,  571. 

ARcmTECTURE.  A  la  fin  du  x^  siècle  <?t  commencement  du 
xi",  renaissance  générale  en  France.  Rapide  essor  de 
l'architecture  religieuse    et  progrès  de   l'architecture 
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militaire  dans  l'a^t  de  bâtir,  XXXII,  693;  XXX«III,  102. 
•—La  maçonnerie  succède  à  la  charpente,  XXXII,  693.  — 
En  Italie,  la  tradition  des  ordres  grecs  et  romains  ne  pa- 
raît pas  avoir  entièrement  péri  ou  abdiqué  comme  en 
France,  pendant  la  période  du  moyen-âge,  863.  —  Les 
édifices,  caractérisés  par  l'ogive  lancéolée  du  xiii«  siècle, 
sont  rares  en  Italie,  id.  —  Les  architectes  au  commence- 
ment du  xie  siècle  éprouvèrent  beaucoup  d'embarras; 
souvent  des  monuments  s'écroulèrent  le  lendeiLain  de 
leur  construction  ,  par  suite  de  fautes  qui  plus  tard  ne 
furent  pas  commises,  XXXIII,  107.  —  Les  constructions 
élevées  en  grand  nombre,  après  la  conquête,  en  Angle- 
terre et  en  Normandie  ,  apportèrent  des  changements 
dans  l'architecture,  XXXIV,  566.—  L Architecture  civile 
et  militaire  y  XXXV,  351.— Dictionnaire  raisonné  de  l'ar- 
chitecture française  du  xi®  au  xvi'  siècle,  469  et  589.— 
Architecture  civile  dans  la  Touraine  méridionale  au 
moyen-âge,  XXXVII,  543.  —  L'architecture  catlovin- 
gienne  regardée  comme  une  renaissance  de  l'art  antique^ 
XXXVlll,  103.— Signes  caractéristiques  des  monuments 
carlovingiens,  109.—  Note  sur  les  progrès  de  l'architec- 
ture militaire  sous  le  règne  de  Philippe-Auguste,  43i.— 
Dans  la  seconde  moitié  du  xii»  siècle  l'architecture  s'élève 
et  se  spiritualise,  XXXVIII,  564. 

Architecture  gréco-romaine.  Ce  genre  d'architecture  a  duré 
deux  siècles,  le  xvii^  et  le  xviiie,  XXXVIII,  565.  —  L'an- 
cienne église  de  Sainte-Geneviève,  à  Paris  (le  Panthéon) 
et  l'église  de  l'abbaye  de  Mondaye,  près  de  Bayeux,  sont 
des  modèles  de  cette  architecture,  id. 

Archuecture  romane  en  Bourgogne.  Un  type  de  cette 
architecture,  vue  du  sanctuaire  de  Saint-Germain-des- 
Bois,  XXXVIII,  456  et  457. 
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Archive?.  Celles  de  Troyes,  XXXI,  12.  —  Historiques  de  la 
Gironde,  XXXllI,  516.— Nécessité  d'un  inventaire  des 
archives,  XXXYl,  271. 

Arcizans.  Village  du  Bigorre  (Hautes-Pyrénées).  Château 
dit  du  Prmce- Voir;  son  donjon  est  carré  avec  des  ou- 
bliettes profondes  et  une  porte  au  premier  étage,  XXXH, 
716.  — Le  château,  appelé  la  Toiir-du-Prince-Noir,  738. 
—  Plan,  739.  —  Description,  id. 

Auc  THioMPHAL,  coluiqui  partage  le  chœur  de  la  nef.  Du 
xiu*  siècle  dans  l'église  de  Saint-Hilaire,  à  Nogent-le- 
Rolrou  ;  sa  description,  XXXHI,  483.  —  Celui^de  l'église 
de  la  Madeleine,  à  Chateaudun,  était  primitivement  du 
xue  siècle,  mais  a  été  retravaillé  au  xv^,  XXXIV,  17. 

Argueil,  village  de  Tlle-de-France  (Seine).  Eglise  à  trois 
nefs  sans  absides  et  datant  du  commencement  du  xiii^ 
siècle,  XXXV,  711.  —CEil-de-bœuf  formant  les  fenêtres 
des  bas-côtés  et  du  clérestory,  id.  et  724.  — Chapiteaux 
historiés  du  xv^  siècle,  712. 

Ardennls,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  abbaye; 
l'ordre  y  fut  rétabli  dans  le  cours  du  xvii"  siècle,  XXXIV, 
886. 

Ardiège,  village  dans  l'ancien  comté  deComminges  (Haute- 
Garonne).  Tour  ou  donjon  du  xn^  ou  xni^  siècle,  consi- 
dérée comme  ayant  servi  à  des  signaux  dès  le  temps  de 
Charlemagne,  XXXI,  147.—  Son  château  appartient  à  la 
première  moitié  du  xii°  »iècle,  XXXII,  712. 

Ardoise.  Elle  se  généralisa  dans  le  mode  de  couverture  des 
églises  du  Nord,  quand  la  Bourgogne,  le  Lyonnais, 
l'Auvergne  et  U  Provence  persistèient  dans  l'emploi  de 
la  tuile,  XXX VI,  349.  — Ardoises  de  Césène^  de  Gênes  ou 
de  Lavagna,  de  Pistoia,  XXXVIII,  245.— -Voir  Tuile. 

Ariînes,  Partie  des  amphithéâtres,  de  forme  ovale,  destinée 
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aux  combats  des  gladiateurs  et  des  bêtes  féroces,  et  nom- 
mée arène^  à  cause  du  sable  qu'on  y  répandait  pour  faire 
disparaître  le  sang  des  hommes  et  celui  des  animaux. 
Fouilles  exécutées  aux  arènes,  près  de  Senlis,  XXXI, 
822,  et  XXXIi,  648.— A  Poitiers,  ruines  de  ses  arènes, 

XXXIV,  149  et  185.  -  Romaines,  à  Périgueux,  550.— 
De  TrèveSj  852.  —  De  Beziers,  presque  détruites,  891.  — 
Arènes  de  Périgueux,  traversées  par  une  allée  de  jardin 
anglais  ,  910.  —  Vue  et  plan   des  arènes  de  Fréjus, 

XXXV,  420  et  421.  —  Vue  générale  de  celles  de  Nîmes, 
424.  —De  Poitiers,  439.  —  Découverte  à  Paris  des  arènes 
ou  amphithéâtre  gallo-romain,  XXXVI,  324. —  Bâti  là 
où  est  la  montagne  Sainte-Geneviève,  330.— Objets  qu'on 
a  trouvés  dans  les  déblais,  332.  —  Voir  Amphithéâtre, 

Argences,  bourg  de  Normandie  (Calvados).  Documents  his- 
toriques, XXXVI,  612.  — Sa  forteresse  en  1371,  613.— 
Anciennement  il  y  avait  deux  églises  :  l'une,  dont  la  nef 
doit  dater  de  la  fin  du  xi«  siècle  ou  du  commencement  du 
xii^  et  le  chœur  du  xv^,  est  convertie  à  divers  usages, 
id.;  l'autre  fut  construite  en  1738  ,  614.  —  Mention  en 
1648  et  1738  d'un  hôpital  avec  les  chapelles  des  lépreux 
et  de  V hôpital  dudit  lieu,  614. 

Argentan,  ville  de  Normandie  (Orne).  Vitraux  de  son 
église  de  Saint-Martin,  XXXIV,  598.  —  Gabriel,  archi- 
tecte de  Louis  XIV,  auteur  du  dôme  de  Saint-Germain , 
623. 

Argentat,  petite  ville  de  France  (Creuse).  Près  du  mur  de 
la  ville  un  moulin,  des  antiquités  romaines,  comme 
poteries,  monnaies,  urnes  funéraires,  XXXVII,  660.-- 
Argentat  signalé  comme  étant  l'endroit  où  le  pays  venait 
déposer  le  tribut  fiscal  exigé  des  Romains,  d'où  son 
nom  lui  est  venu,  id.  —  Sous  les  Mérovingiens ,  atelier 
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monétaire,  et  plus  tard  chef-lieu  d'une  vicairie^  661.  — 
Son  prieuré  dépendait  de  l'abbaye  de  Carennac,  id. — 
Documents  historiques,  id.  —  Eglise  du  xv«  siècle,  662. 
— -  Etablissement  d'un  hôpital  en  1718,  663.  —  A  vu 
naître  le  général  Deimas,  mort  à  Leipsick,  664.  —  Ruines 
d'une  demeure  féodale  dite  la  Chapelle-aux-Plas,  id.  — 
Monnaies  de  l'époque  mérovingienne,  665.  —  Sceaux  du 
prieuré  d'Argentat,  id.— Un  petit  menhir,  XXXVII,  660. 

Argenton,  village  du  Berry  (Indre).  Deux  vieilles  tours, 
derniers  débris  des  fortifications  de  la  ville,  XXXI,  480. 
—Une  voie  romaine  partant  d'Argenton  à  Limoges  el  de 
Limoges  à  Clermont-Ferrand  fut  établie  au  milieu  du 
me  siècle  de  notre  ère,  XXXVI,  493. 

Argile  commune,  XXXVIII,  261.  —Espèces  diverses,  id. 
suiv. 

Arianisme.  Doctrine  d'après  laquelle  Jésus-Christ  n'aurait 
pas  été  d'une  nature  semblable  à  celle  de  son  père.  Cette 
doctrine  se  répandit  vers  la  fin  du  v^  siècle  dans  le  Midi 
de  la  Gaule,  XXXIII,  624. 

Aristote,  célèbre  philosophe  représenté  servant  de  mon- 
ture à  une  courtisane  qui,  le  bras  levé,  le  frappe  d'une 
houssine,  XXXV,  352. 

Arles,  ville  de  Provence  (Bouches-du-Rhône).  Base  de  la 
spina  de  son  cirque,  sur  laquelle  est  sculptée  une  course 
de  chars,  XXXI,  211;  XXXV,  417.  — Dessin  de  la  bor- 
dure de  la  spina,  418.  —  Ruinesdu  théâtre  romain,  XXXVI, 
508  et  508. —Les  arènes,  id.  —  Murailles  de  la  cité 
romaine  près  de  la  Major,  XXXV,  417.  —  Résidence  du 
préfet  du  prétoire,  id.  —  Amphithéâtre,  XXXVI,  276. 
—  Voie  romaine  partant  d'Arles  pour  l'Italie,  XXXIII, 
185. —Au  commencement  du  m  siècle,  Arles  avait 
dans  les  Gaules  un  rang  considérable  et  son  église  était 
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célèbre,  XXXII,  510.  —Un  concile  y  csl  convoqué   en 
314,  ici.  et  516.  —Surnommée  la  Petite  Rome  gauloise, 
511.  —  La   mère  de  toutes  les  Gaules^  512.  —Son  église 
érigée  en  métropole,  id.  et  513. —  En  418,  l'empereur 
Honoriusy  convoque  une  assemblée  générale  des  dépu- 
tés des  sept  provinces  du  Midi  de  la  Gaule,  513.  —  Au 
musée,  sarcophage  chrétien,  XXXIII,  369.— Inscription 
tumulaire  pouvant  être  attribuée  au  ii^  siècle  ou  au  com" 
mencement  du  m^,  391.  —  Sculptures  mérovingiennes, 
XXXIV,  118.  —  Dessins,  119  et  120.  -  Arles  était  le 
centre  d'un  commerce  de  tombeaux,  à  l'époque  méro- 
vingienne, XXXV,  278.  —  Au  musée,  sarcophages  des 
iv«  et  ve  siècles,  492.  —  Ces  sarcophages  sont  provençaux 
et  non  lombards,  493  et  495.  —  Description  du  maître 
autel  de  la  cathédrale  en  marbre  cipolin  et  datant  du 
xiio  ou  xiii«  siècle,  XXXIV,  525.  —  Un  autre  autel  serait 
peut-être  fait  d'un  ancien  sarcophage,  526.  —  La  repré- 
sentation du  saint  Sépulcre  dans  la  cathédrale,  532.— A 
Saint-Trophime,  sarcophage  transformé  en  font  baptis- 
mal, 534,  XXXVII,  42.  —  Cimetière  des  Aiiscamps  et 
son  avenue  de  tombeaux,  XXXV,  417;  XXXVI,  509; 
XXXVn,  42.  —  Portail  de  Saint-Trophime  et  cloître  de 
cette  cathédrale,  XXXV,  417;  XXXVI,  506;   XXXVII, 
42.  —Cathédrale  dans  le  style  roman,  XXXVI,  506.  — 
Dans  les  environs  de  la  ville,  grottes  renfermant  des  osse- 
ments humains  et  des  objets  de  l'âge  de  pierre,  XXXVI, 
276.  —  Ruines  du  palais  de  la  Trouille,  id.  —  Caves  du 
xiii^  ou  du  xive  siècle,  278.—  Son  hôtel  de  ville  bâti  par 
Mansard,  507.  -  Mu.sée,  id.;  XXXVII,  42.  —Obélisque 
dédié  à  Louis  XIV,  XXXVI,  507.  — Ville  renommée  par 
la  beauté  des  Artésiennes,  508.  —  Eglise  romane  aug- 
mentée aux  xve  et  xvi»  siècles,  509,  et  XXXVII,  42.  — 
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Fondation  de  la  ville,  XXXVIÏ,  41. —  Documents  histo- 
riques, id.  ~  Session  du  Congrès  archéologique  de 
France,  en  1870,  XXXVl,  276.  —  Questions  traitées,  id. 
—  Excursion  à  Arles  du  Congrès  scientifique  de  France, 
XXXIV,  90^.  —  La  dimension  diamétrale  de  son  théâtre 
gallo-romain  était  de  102  mètres,  XXXVIII,  553.  —  Ses 
évê(|ues:  Trophime  en  250,  XXXII,  506  et  suiv.,  509; 
— Marcien  en  254,  XXXÏI,  505  et  suiv.;  —  Patrocle  en 
417,  512  ;— Saint  Hilaire  mort  en  449,  530.— Ravennius 
en  449,  513  ;—  Sapaudus  meurt  en  586,  517  ;  —  Hugues 
Bernard  aurait  élevé  la  partie  est  du  cloître  et  François 
de  Conzie  celle  de  l'ouest,  XXXVII,  42. 
Arlon,  ville  de  Belgique.     Ses  inscriptions  romaines  , 

XXXIV,  690. 
Armagnac  (d')  publie  les  Portes  de  réglise  paroissiale  de 
Saint-Côme,  ouvrage  cité  dans  le  Bulletin,  XXXV,  351. 
Armement  (sur  1')  des  Romains  et  des  Celtes  à  l'époque  de 
la  guerre  des  Gaules,  d'après  les  Commentaires  de  César, 
XXXII,  561. 
Armes.  Mérovingiennes  trouvées  à  Poen,  XXXI,  11.  — 
Trouvées  dans  la  sépulture  d'un  chef  franc,  XXXII, 
787.— Signalées  dans  des  tombes,  à  Étrépagny  et  à  Pro- 
vémont,  XXXIV,  417.— Dans  le  village  de  Londinières, 
678.  —  Armes,  comme  sabres  et  poignards,  découvertes 
dans  des  sépultures  mérovingiennes  à  Chadenac,XXXV, 
452.— Les  Anglais,  à  la  bataille  de  Hastings,  se  servirent 
d'armes  de  pierre,  XXXVII,  332.— Coutelas  tranchants 
trouvés  dans  un  cimetière  mérovingien,  XXXVIII,  153. 
Armoire  ou   sacraritim   du  trésor    de  l'église  de  Saint- 
Quentin,  dont  les  portes  en  fer  sont  un  spécimen  de  la 
mécanique  du  xiv^  siècle,  XXXVI,  232. 
Armoiries.  De  la  famille  Leroux  d'Esneval,  XXXI,  56  et  68, 
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—  de  Clerel  de  Rnmpan,  57;--de  la  famille  d'Harcoiirt, 
dessin,  175  et  176;— Jean  Leveneur,  évêque  de  Lisieux, 
297;  —  Guy  du  Merle,  évêque  de  Lisieux,  303;  —  de  la 
ville  de  Martel,  armes  pailanles,  579  ;  —  de  François  de 
Sillans  et  d'Antoinette  Sanglier,  sa  mère,  661  ;  —  de 
Charles  de  Martigny,  677  ;— des  barons  de  Baynac,  756; 

—  de  Renier,  fondateur  de  l'abbaye  de  Fervaques,  768; 
—celles  de  cette  maison,  774.— Ce  fut  vers  le  milieu  du 
xiii«  siècle  et  sous  le  règne  de  saint  Louis  que  les  armoi- 
ries passèrent  communément  du  père  aux  enfants  et 
devinrent  fixes  dans  les  familles,  800.  —  Henri  111,  roi 
d'Angleterre,  changea,  dans  les  armoiries  anglaises,  les 
lionceaux  en  léopards,  id.  —  Recherches  sur  Vorigine  des 
flrmoin>5,8I8.—D'Audoyn  Marchés, XXXII,  179.— D'un 
seigneur  et  patron  de  Sainl-Jean-de.Thenney,  203;  — 
Guillaume  de  Bocquencey,  id.;— de  Jacques  de  Chaulieu, 
sieur  du  Lusigneul,  227  ;— du  sire  Charles  de  Hettehou, 
235  ;  —  de  la  famille  de  Galaup ,  à  laquelle  appartenait 
de  La  Peyrouse,  605,  et  XXXV,  258;  -  de  la  famille  de 
Marliave  de  l'Albigeois,  610  ;  —  de  Jacques  de  Druilhet, 
prévôt  de  l'église  collégiale  de  Saint-Salvy,  à  Alby,  611; 

—  de  Gaston,  comte  de  Foix,  723  ;  —  de  Béarn,  724;  — 
des  corporations  d'arts  et  métiers  d'É^reux  et  des  villes 
et  pays  d'alentour,  789  ;—  de  la  branche  de  Moy  en  Ver- 
mandois,  XXXIII,  327;  —  de  Pierre  de  Catinat,  457  ;  — 
du  poêle  Ronsard,  647  ;  —  de  familles  alliées  à  celle  de 
Ronsard  ,  qui  sont  de  Matignon  ,  des  Roches,  de  Filhet, 
sieur  de  La  Curée  et  de  La  Rocheturpin  ,  de  Verrières, 
de  Craon,  vicomte  de  Châteaudun,  de  Valois,  de  Maillé, 
d'Illiers  des  Radrets,  de  Bourbon  et  Vendôme,  de  Bros- 
sard  ,  d'Alençon  ,  d'©rléans,  de  France  et  de  Bretagne  , 
de  Xaintrailles,  de  Pierres  de  Chappes,  de  Levasseur,  de 
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Luxembourg,  de  Macé,  sieur  de  Ternay,  de  Jeanne 
Chaudrier,  mère  de  Ronsard,  id.  et  648; — de  Johan  Le 
Gay,  seigneur  de  La  Poissonnière,  649;  -^^  de  la  famille 
de  Rousselet,  de  Château-Regnaud,  id.;  —  de  Charles 
d'O,  abbé  de  Saint-Étienne  de  Caen  de  1582  à  1628,  765; 
de  D.  François  de  Sillans,  771  ;  —  de  Gaalon,  de  Dangie 
et  de  Chefval,  784;  —  de  l'abbaye  de  Saint-Élienne  de 
Caen,  798;— de  Normandie,  id.;— de  Guillaume-le-Con- 
quérant,  800;— de  Jehan  deBaillache,  801  ;— d'Anselme 
de  Ribemont,  XXXIV,  79;— des  comtes  de  Vermandois. 
80;—  de  l'abbaye  de  Saint-Nicolas-des-Prés^  id.;  — d'un 
seigneur  de  Saint-Martin-du-Bosc,  421  et  422,—  La  pos- 
session d'armoiries  n'était,  pas  plus  que  celle  d'un  fief, 
une  preuve  de  noblesse,  XXXV,  57. —Des  familles  Van.  der 
Borssen  de  Bruges  et  d'Anvers,  89;— de  Philippe-Nicolas 
de  Blanval,  abbé  de  Beaulieu,  149  ;  —  de  Henri  Joffroi 
chanoine  d'Alby,  234;— de  la  maison  de  Roquefort,  236 
—de  Jacques  Ciron,  chanoine  et  archidiacre  d'Alby,  250 
—  de  la  famille  de  Resseguier  d'Alby,  251  et  252  ;  —  de 
celle  de  La  Roque-Bouillac,  2o4<5  —  de  François  David , 
chanoine  d'Alby,  254;  —  de  Jérôme  Bandinelli ,  mort 
en  1671,  255;  —  de  la  famille  d'Hébrail  ou  Ebralh  , 
257;  —  d'Antoine  Delinas,  chanoine,  armes  parlantes, 
258  ;  —  de  Raymond  Parayre,  chanoine,  260  ;  —  de  Jean- 
Baptiste  Nualart,  chanoine,  261  ;— d'Albert-François 
Daussaguel,  chanoine,  262  ;  —  d'Arnault  Gayrard,  cha- 
noine, 265  ;  —  d'Ainaud  de  Lalude,  seigneur  de  Jon- 
quières  et  de  Fontes,  282  ;  —  d'Archambault  de  Gati- 
nelle,  622  ;  —  de  Jean  de  Bernard,  archevêque  de  Tours, 
885;  de  Philippe  de  Commines,  id.;  — de  Charles  de 
Bovelle,  chanoine,  XXXVI,  230;  — de  Daussienville, 
id.;  — de  Noël  Thierry,  id.;  —  des  Boson,  anciens  sei- 
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gneurs  du  Périgoid,  702;  —  de  la  famille  bretonne  de 
Tréanna,  XXXVII,  529  et  530;  —  des  Pestels,  XXXVII, 
666;— des  Leloup  de  Bellenave,  686  ;  —  de  la  famille 
du  Mesnil-Adelée,  XXXVIII,  41;  — de  l'évêque  de  Cou- 
lances,  de  Talaru  de  Ghalmazel,  327  ;  —  de  la  famille  de 
Cussy,  id.;  —  de  la  famille  Michel  de  Monlhuchon,  id.; 
—  de  la  famille  de  Mons  de  Savigny,  329;  — de  celle 
d'Achard  de  Bonvouloir,  id.;  —  armoiries  de  deux  dona- 
teurs dans  l'église  de  BuxeroUes,  469  et  470  ;  —  de  Lé- 
piney  Richeteau,  seigneur  de  BuxeroUes,  472;  —de 
France,  trois  fleurs  de  lis  d'or  sur  un  champ  d'azur, 
XXXV,  41  ;  —  des  anciens  perruquiers  de  Marseille, 
XXXVIII,  671.  — Voir  Blason,  Écusson. 

ÀRMORiQUE  primitive.  Ses  monuments  funéraires,  voir 
Claumadeuc  (de).  —  Bretonne,  celtique,  romaine  et  chré- 
tienne, voir  Halleguen. 

ÀRNAizE,  village  du  Berri  (Cher).  Débris  de  tombeaux  gallo- 
romains,  XXXIV,  303. 

Arnaud  Bry  (d'),  ingénieur  français,  chargé  par  le  vice-roi 
d'Egypte  de  réparer  la  base  de  la  colonne  Pompée,  il 
découvre  une  inscription  hiéroglyphique,  portant  le 
nom  de  Sesostris  II,  le  père  du  grand  Sesostris,  XXXI, 
518. 

ARNAULT-PomiER  a  fait  un  travail  d'ensemble  sur  les  mo- 
numents celtiques  de  l'arrondissement  de  Loudun , 
XXXIII,  807. 

Arnolfo,  architecte  italien,  né  à  Florence.  Il  fut  le  princi- 
pal auteur  de  la  cathédrale  que  lui  commanda,  en  1298, 
un  décret  de  la  République  florentine  ;  sa  statue  s'élève 
sur  la  place  du  Dôme,  XXXII,  859  et  suiv. 

AuPAjON,  bourg  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise),  ancien- 
nement Châtres,  et  qui  a  pris  son  nouveau  nom  depuis 
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que  le  seigneur  d'Aipajon  a  obtenu,  en  1721,  l'érection 
de  sa  terre  en  marquisal,  XXXIV,  498.  -- Derrière  l'autel 
de  son  église,  u'ie  châsse  renferme  une  portion  des  reli- 
ques de  saint  Yon,  id. 

Arquks,  petite  ville  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Son 
cliateau-fort  fut  consirnit  pendant  la  minorité  de  Guil- 
laume-le-Bâtard,  XXXII,  687.  —  Son  donjon  présente 
de  larges  fenêtres  terminées  par  un  arc  plein-cintre,  692, 

Arras,  ville  de  l'Artois  (Pas-de-Calais).  Mémoires  de  son 
Académie,  XXXV,  108.— Son  musée  ;  bijoux  de  l'époque 
mérovingienne  qui  s'y  trouvent,  508.  —  A-ux  Ursulines, 
une  monstrance  émaillée;  sa  description,  510  et  511.  — 
Ses  évêques  :  Gérard  II  en  1085,  XXXIII,  376  ;— Pierre 
de  Rancliicourt  en  1476,  380  ;  --  Pierre  de  Chappes,  qui 
fut  chancelier  de  France  sous  Philippe  V  dit  le  Long, 
648;  —  ses  armoiries,  id.;  —  Jean  Joffroy  au  xv®  siècle, 
XXXVII,  273. 

Arras,  village  du  Bigorre  (Hautes-Pyrénées).  Ses  trois 
châteaux  ruinés  datent  de  la  fin  du  xvi«  siècle.  La  porte 
d'entrée  de  l'un  d'eux  est  au  deuxième  étage,  XXXII, 
714  et  716.  —  Le  premier  château  est  encore  appelé  châ- 
teau de  Laloubère ,  735.  —  Renseignements  historiques , 
id.— Description  du  second  château,  738;— -les  change- 
ments qu'il  a  subis  remontent  à  la  fin  du  xvi«  siècle,  id. 
-—  Cercueils  trouvés  dans  les  bâtiments  de  Saint-Vaast, 
786. 

Arrênes,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Découverte  qu'on  y 
a  faite  d'une  inscription  en  langue  gauloise,  XXXVII, 
346. 

Ars,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Découverte  qu'on  y  a 
faite  d'une  hache  du  type  de  Saint-Acheui,  XXXVII,  330. 

Arïefius,  alchimiste  arabe  qu'on  fait  vivre  au  xii«  siècle, 
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XXXIV,  756.  —  Les  traductions  de  son  traité  Clavis 
majoris  sapientiœ  ont  passé  pour  des  œuvres  originales 
attribuées  à  leurs  auteurs,  id. 

AnTiNS, village  du  Vendômois  (Loir-et-Cher).  Ancien  prieuré 
de  Templiers,  devenu  ,  sous  Philippe-le-Bel ,  comman- 
deriedeMalte,  XXXÏÏI,  643. 

Arts.  Histoire  des  arts  industriels  au  moyen-âge  et  à  V époque 
de  la  Renaissance^  ouvrage  analysé  dans  le  Bulletin, 
XXXÏ,  312.—  L'art  aux  époques  mérovingienne  et  car- 
lovingienne,  XXXIV,  117.  —  Utilité  de  réunir  tous  les 
documents  qui  peuvent  renseigner  sur  l'état  des  arts 
pendant  la  période  comprise  entre  le  v^  et  le  xi^  siècle, 
id.  —  Avant  l'influence  que  l'art  bysantin  a  pu  exercer, 
le  goût  oriental  pour  les  ornements  sur  les  bijoux,  les 
agrafes  et  autres  objets  de  l'âge  mérovingien ,  existait 
depuis  longtemps,  124.— Publication  de  V Art  gaulois  ou 
les  Gaulois  d'après  leurs  médailles,  821  ;  XXXV,  111. 

Arundel,  ville  d'Angleterre.  Découverte,  dans  son  collège, 
de  sépultures  datant  de  1050  à  1250,  XXXVII,  358. 

AsciA.  Quelle  est  la  signification  de  Vascia  gravée  sur  les 
tombeaux  païens;  explication,  XXXII,  '^56.  —  On  ne  la 
rencontre  pas  sur  les  tombes  incontestablement  chré- 
tiennes ;  rien  ne  prouve  que  les  grands  sarcophages  sur 
lesquels  on  la  trouve  soient  chrétiens,  id.— Elle  procède 
de  la  hache  de  pierre,  dont  elle  est  une  imitation, 
XXXIII,  417.  —  La  formule  sub  ascia  dedicavit  est  l'ex- 
pression d'une  dédicace, d'une  invocation,  id.  -Trouvée 
à  Bagniaux,  XXXIV,  22.  —  Vascia  sur  des  sarcophages 
à  Trêves,  849. —  Un  niveau  et  souvent  réuni  à  la  figure 
de  Vascia  sur  les  tombeaux  ,  XXXV,  203.  —  Nouvelle 
élude  sur  la  dédicace  des  tombeaux  gallo-romains, 
XXXVIIJ,  412.— Explication  de  cette  formule  :  dedicare 


{J4  TABLE   GÉNÉRALE 

svb  ascia,  413  et  suiv.  —  La  pose  de  la  première  pierre, 
d'un  édifice  public  est  la  continuation  de  cet  usagH 
antique,  417.  — Dessin,  422.  " 

AsNiÈRES,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église  du 
xviii«  siècle,  sans  intérêt,  XXXIV,  865. 

AsMÈRES,  village  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  Le  chœur  de 
son  église  bénédictine  paraît  appartenir  au  xni«  siècle, 
XXXII,  626. 

Asperges.  Voir  Aspersion,  Goupillon, 

Aspersion.  Mode  et  moyen  d'aspersion  chez  les  juifs, 
XXXVI,  393.  —  Chez  les  païens,  394.  —  Dans  l'Église 
catholique,  l'aspersion  se  faisait  anciennement  avec  de 
rhysope  ou  d'autres  plantes  propres  à  retenir  l'eau  , 
450.  —  Aujourd'hui  elle  se  fait  avec  un  goupillon, 
nommé  aussi  asppigès  ou  aspersoir,  id.  —  Aspersion  du 
dimanche,  avant  la  grand'messe,  avec  l'eau  qui  vient 
d'être  bénite,  460;  —  dans  la  célébration  du  mariage, 
461  ;  •—  avant  l'administration  des  sacrements  aux  ma- 
lades, id.;  —  pendant  les  obsèques  des  défunts,  id.;  — 
dans  la  cérémonie  de  la  pose  de  la  première  pierre  d'une 
église,  463  ;— dans  les  cérémonies  de  la  consécration  ou 
de  la  réconciliation  d'une  église,  464  et  465;—  dans 
celles  de  la  bénédiction  ou  de  la  réconciliation  d'un 
cimetière,  466  ;—  dans  celle  de  la  bénédiction  des  objets 
servant  au  culte,  467. 

Assier  ,  village  en  Qiiercy  (Lot).  Ruines  d'un  château  bâti 
au  xvi^  siècle,  XXXI,  760.  —  Sculptures  répandues  à 
profusion  sur  la  façade,  id.  —  Dans  l'église,  tombeau 
avec  bas-reliefs  et  trophées,  id.— Église  et  château  cons- 
truits dans  la  première  partie  du  xvi^  siècle,  XXXIII, 
50i.  —  Description  de  l'extérieur  et  de  l'intérieur  de 
l'église,  id.  —  Tombeau  de  Galiot  de  Genouillac;  sa  des- 
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cription,  502.  —  Ruines  du  château,  appartenant  au 
xvio  siècle,  503.  —  Construit  sur  l'emplacement  d'une 
forteresse  connue  au  moyen-âge  sous  le  nom  de  Tour 
du  Sal ,  504.  —  Dates  principales  de  la  vie  de  Galiot  de 
Genouillac,  pour  servir  à  l'histoire  du  château  et  de 
l'église,  id. 

Assiette  en  terre  de  Samos,  trouvée  à  Candes  dans  des 
ruines  romaines,  XXXIII,  428; —  dans  un  cimetière 
gallo-romain,  XXXIV,  350. 

Assise,  ville  de  l'Ombrie  (Italie).  Description  de  la  chaire 
de  l'église  conventuelle  de  Saint-François,  XXXVI,  143. 

—  Cette  chaire  n'est  pas  antérieure  au  commencement 
du  xv«  siècle,  id. 

Assises  scientifiques  de  l'Institut  des  provinces.  Séances 
tenues  à  Guéret  en  18C5,  XXXI,  307;  —  compte-rendu, 
403  ;— à  Montauban  en  1865,  404.— Indication  des  villes 
où  elles  se  tiendront  en  1866,  XXXII,  652.  —  Séances 
pour  la  Saintonge  et  TAunis,  784;  —  à  Rennes,  id.;  — 
pour  la  Savoie,  id.;— à  Bourges,  id.;— à  Toulouse,  785; 

—  pour  le  Bourbonnais,  à  Moulins,  886  ;  —  à  Limoges, 
886;—  à  Angers,  en  1871,  XXXVII,  409  et  506.  —  Voir 
Institut  des  pi  ovinces. 

Association  normande.  Publication  de  son  ^Inwwair^, XXXII, 
89.  —  Elle  proteste  contre  la  mode  ridicule  consistant  à 
habiller  toutes  les  églises  en  style  du  xm»  siècle  et  à 
dénaturer  les  ouvertures  pour  donner  à  ces  églises  l'as- 
pect d'une  construction  de  cette  époque,  XXXII,  185. 

—  Tient  une  séance  à  Saint-Lo  en  1866,  430  et  432;—  au 
Havre  en  1866,  559  et  647.  —  Son  Annuaire  pour  1867, 
889.— Son  Congrès  provincial  à  Pont-Audemer  en  1867, 
XXXIII,  511  ;-à  Fiers  en  1868,  XXXIV,  589;-compte- 
rendu ,  680.   —  Ses  Annuaires  examinés  au  sein  des 
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Comités  officiels  de  rinstj'uclion  publique,  XXXV,  342. 
—  Membres  de  rAssocialion  noimande  élus  députés  à 
l'Assemblée  nationale,  XXXVII,  150.  —  Séance  tenue  à 
Caen,  155.  ~  Publications  des  travaux  de  son  Comité  de 
décentralisation,  616.  —  Voir  Congrès  de  l'Association 
normande. 

Assomption  de  la  Vierge.  La  sculpture  espagnole  prouve  la 
grande  dévotion  que  le  sujet  a  inspiré  depuis  les  temps 
les  plus  reculés,  XXXÏII,  45. 

AsTÉ,  village  duBigorre  (Hautes-Pyrénées).  Les^embrasures 
et  les  encadrements  des  fenêtres  de  son  château  sont  en 
briques,  XXXIÎ,  715.  —  Ce  château  appartient  au 
xve  siècle,  716.— Détails  historiques,  724  et  725. 

Astragale  ,  moulure  arrondie  qui  entoure  une  colonne  au- 
dessous  du  chapiteau.  Quand  elle  fait  partie  du  fût  des 
colonnes  et  non  du  chapiteau,  ce  caractère  annonce  une 
époque  antérieure  au  xi®  siècle,  XXXIII,  89. 

Astre  (Florentin)  publie  une  biographie  étendue  de  Bazin 
de  Bezons;  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,XXXY,  350. 

Atalens,  canton  de  Fribourg  (Suisse).  Donjon  carré  du 
xive  siècle,  XXXI,  572. 

Athies,  petite  ville  de  Picardie  (Somme).  Ce  mot  signifie , 
dans  la  langue  celtique,  habitation  placée  au  bord  d'un'e 
rivière,  XXXII,  872.— Église  de  l'époque  de  transition, 
869.—  Clocher  servant  autrefois  à  la  défense  de  la  ville, 
id. —  Portail  roman  flanqué  d'une  tour  ronde,  id. — 
Curieux  pignon  au  midi,  id.— Vue  du  tympan,  870.— On 
y  remarque  diverses  scènes  de  la  vie  de  J.-C.  et  les  signes 
du  zodiaque,  871.  —  Prieuré  dont  l'emplacement  se 
nomme  le  Clcs  de  l'Abbaye,  id.  —  Camp  romain  ,  872.  — 
Sa  destination  et  sa  description,  id.~  Cimetière  franc  au 
lieu  dit  les  Vignes,  872  et  876.  —  Palais  d'Athies,  détails 
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historiques,  873  et  874.  —  Galeries  souterraines  et  vases 
du  moyen-âge  (xiv^  siècle)  qu'on  y  a  trouvés,  875. — 
Simon  d'Athies,  poëte  français  du  xiii»  siècle,  87(5. 
Attila,  roi  des  Huns.  Son  palais  se  composait  d'une  salle 
de  charpente  au  centre  d'une  enceinte  de  fossés,  XXXII, 
697. 
AuBAGNE,  petite  ville  de  Provence   (Bouches-du-Rhône). 
Ruines   d'une    abbaye    fortifiée   et    presque   détruite, 
XXXVIII,  382.  —  Église  paroissiale  c^u  plus  vulgaire 
gothique,  id. 
Aube,  M.  de  la  S.,  signale  la  découverte  faite  à  Luc  (Var) 
d'une  borne  en  grès  schisteux,  carrée  et  grossièrement 
équarrie.  Dans  son  voisinage,  on  avait  précédemment 
trouvé  des  tombeaux  gallo-romains,  XXXIV,  352. 
Aube  (département  de  1').   Publications  de  sa  Société  aca- 
démique, XXXVIII,  729. 
Aubkr  (l'abbé),  M.  de  la  S.,  publie  des  Mémoires  historiques 
sur  la   Champagne,  par  M.  l'abbé  Beschefer;   ouvrage 
annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXII,  186.  —  Sur  le  Sagit» 
taire  considéré  comme  symbole  chrétien.  D'après    l'au- 
teur, le  Sagittaire  symbolise  le  mal  et  un  ennemi  in- 
fatigable des  justes,  S^d.— Notice  historique  sur  Roger  II , 
44e  évéque  de  Châlons  (1043-1065),  annoncée  dans  le  Bm/- 
/efî'n,  XXXllI»  183. — Sur  des  sculptures  symboliques  des 
xie  et  xii«  siècles.  Sous  ce  titre,  l'auteur  indique  le  sens 
symbolique  de  quinze  sculptures  sur  des  chapiteaux  et 
autres  motifs  de  décoration,  XXXVIII,  53. 
Aubert  (le  chevalier),  M.  de  la  S.  Mémoire  sur  les  reli- 
quaires donnés  par  saint  Louis    à   l'abbaye  de  Saint- 
Maurice,  en  Valais,  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIV, 
236.— Publication  de  sa  monographie  du  trésor  de  Saint- 
Maurice,  XXXVIII,  219. 
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AuBERviLLiERs,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Eglise  du 
xvr  siècle,  clocher  construit  en  1541,  XXXIV,  870. 

AuBiAc,  village  de  l'Agenois  (Lot-et-Garonne).  Église  ro- 
mane, XXXVI,  317.  —  Notice  sur  cette  église  qui  a  des 
poluls  de  ressemblance  avec  plusieurs  églises,  et  même 
avec  l'église  carlovingienne  de  Germigny,  359. 

AuBRAc,  village  du  Rouergue  (Aveyron).  L'ancien  hôpital 
d'Aiibrac  (le  petit  Saint-Bernard  de  la  France).  Sa  fon- 
dation est  fixée  à  l'année  1120;  il  n'en  reste  plus  qu'une 
vieille  tour  et  quelques  bâtiments  convertis  en  habila- 
lions,  XXXI, 368. —Son  église  est  de  l'époque  de  la  tran- 
sition du  style  roman  au  style  ogival,373;  — le  clocher  est 
du  xve  siècle,  374. —Monument  funéraire  érigé  dans  cette 
église  et  destiné  à  rappeler  la  mémoire  de  la  fondation, 
faite  au  xu®  siècle,  d'un  hôpital  par  un  seigneur  fla- 
mand du  nom  d'Alard  ou  Adalard,  XXXIV,  472. 

AuBUSSON,  ville  de  la  Marche  (Creuse).  Une  grande  tapisse- 
rie d'Aubusson  se  voit  au  château  de  Sonnay,  XXXI, 
685.— Ses  riches  tapisseries,  XXXV,  506. 

AuGAPiTAiNE  (le  baron  Henri).  Sépultures  antiques  dans  des 
vases  en  terre  cuite.  L'auteur  signale  plusieurs  sépultures 
de  ce  genre  découvertes  en  ('orse.  Elles  consistent  en 
grandes  jarres  enfouies  verticalement  et  dans  lesquelles 
le  cadavre  est  placé  après  avoir  été  préalablement  rompu 
et  brisé.  On  en  trouve  sur  tout  le  littoral  de  la  Corse,  et 
comme  les  Baléares  ensevelissaient  aussi  leurs  morts 
dans  des  jarres,  on  peut  supposer  une  origine  commune 
entre  les  populations  de  ces  îles  et  celles  de  la  Corse, 
XXXI,  620.  —  Donne  une  nouvelle  copie  d'une  inscrip- 
tion romaine  trouvée  à  Aumale,  et  crois  pouvoir  indi- 
quer les  cau^e?  de  la  destruction  de  l'ancienne  Auzia^ 
XXXIII,  817. -Voir  Aw^ia. 
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AucH,  ville  capitale  et  archiépiscopale  de  la  Gascogne  (Gers). 

Découverte  dans  la  ville  d'une  inscription  romaine  du 

II®  siècle,  relative  à  la  sépulture  d'une  petite   chienne 

dont  sa  maîtresse  vante  les  qualités;  son  texte,  XXXI, 

803.  —  Les  belles  menuiseries  sculptées  du  chœur  de  la 

cathédrale ,  XXXIV,  896.  —  Son  musée,  XXXVIII, 

423. 
Aude,  inspcct.  de  la  S.  Publie  un  annuaire  du  département 

de  la  Vendée,  XXXII,  663. 
AuDiAT  (Louis),  bibliothécaire  de  la  ville  de  Saintes.  Son 

appel  aux  Sociétés  savantes  pour  demander  des  livres 

afin  de  remplacer   par  une  nouvelle   la   bibliothèque 

incendiée,  XXXVIII,  114.  —  Signale  la  découverte  à 

Saintes  d'un  tombeau  gallo-romain,  449. 
AuDiFFRET  (le  comte  d'),  M.  de  la  S.  A  publié  une  Visite  à 

la  Sainte-Baume  et  à  Saint- Maaimin,  ouvrage  annoncé 

dans  le  Bulletin,  XXXI,  519. 
AuDRiEu,  village  de  Normandie  (Calvados).  La  pyramide 

de  son  église  doit  être  de  la  fin  du  xii^  siècle,  XXXVIII, 

353. 
AuFFAY,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Porche 

du  xni«  siècle  à  son  église  prieurale,  XXXVIII,  167.  ' 
AuGSBouRG,  ville  d'Allemagne.  Saint  Udalric,  son  évêque, 

confesseur  de  l'empereur  Othon  I^^  XXXIV,  726. 
Auguste,  empereur  romain.  La  tour  ronde  au  milieu  du 

Champ-de-Mars,  à  Rome,  est  son  tombeau,  XXXVIII, 

340. 
AuGusTOBONA,  aujourd'hui  Troyes,  XXXVII,  367. 
AuGUSTODUNUM,  aujourd'hui  Autun,  XXXIII,  381  et  691. 
AujoLS,  village  en  Quercy  (  Lot).  Église  en  partie  du  xn« 

siècle,  XXXIII,  510.  —  Ruines  d'un  château  pouvant 

remonter  au  xii®  siècle,  id. 
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AuLON,  village  dans  l'ancien  comté  de  Comminges  (Haute- 
Garonne).  Son  église  appartient,  pour  la  plus  grande 
partie,  au  xii»  siècle,  XXXI,  141. —Sa  description,  141 
—  Clocher  octogonal  avec  fenêtres  en  mitre  fort  simples, 
i(J.  —  Son  donjon  roman  ou  tour  date  de  la  fin  du  xi^ 
siècle,  XXXII,  709.— Sa  grandeur,  710. 
AuMALE,  en  Algéiie,  représente  l'anlique  Aiizia.  A  fourni 
plusieurs  inscriptions  romaines;  texte  de  l'une  d'elles, 
XXXIII,  517.  —  Vestiges  d'une  forge  antique,  id.  — 
Dçcouvei'le  d'une  inscription  romaine,  817.  —  Causes  de 
la  lui  ne  iVArtzia,  819. — Voir  Auzia. 
AuMONiÈRK.  Bourse  ainsi  nommée  parce  qu'on  y  mettait  les 
aumônes  à  distribuer,  XXXVI,  340.  -L'usage  des  aumô- 
nières  passa  des   pèlerins  aux  bourgeois,  aux  nobles,  et 
ne  cessa  que  vers  la  fin  du  xyi"  siècle,  342.— Description 
d'une  aumônière  trouvée  dans  l'église  Noti-e-Dame  de 
ïongres,  340  et  suiv. 
AuppEGARD.  Village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Porche 
en  bois  sculpté  du  xvu«  siècle  à  l'entrée  de  son  église, 
XXXVIII,  168. 
AuRAY.  Vil  le  de  Bretagne  (Morbihan),  célèbre  par  la  bataille 
qui  y  fut  livrée  le  dimanche  29  septembre  1362,  et  où 
Charles  de  Blois  fut  dé/ait  par  Jean  V,  duc  de  Bretagne, 
XXXI,  724.  —  Son  église  est  de  1636,  725.  —  Grandes 
fenêtres  ogivales  de  l'ancienne  église  du  Saint-Esprit, 
qui  paraît  être  du  xiv"=  siècle,  id.  —  Voir  Sainte-Anne- 
d'Auray. 
AuuEiiLEs   {Tericiœ).  Village   de    Provence   (Bouches-du- 

Rhône).  Passage  d'une  voie  romaine,  XXXIII,  186. 
Auréole.  Cercle  lumineux  qui,  dans  l'iconographie  chré- 
tienne, entoure  la  tête  des  trois  personnes  de  la  Tilnité, 
de  la  sainte  Vierge  et  des  saints.  La  forme  elliptique  est 
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généralement  réservée  aux  trois  personnes  divines  et  à 
la  sainte  Vierge,  XXXIV,  1G5.  —  Daniel  représenté 
avec  cette  auréole,  id.  —  Pourquoi,  id. 

AuRÈs,  ingénieur.  Étude  sur  les  dimendons  d'un  petit 
temple  télrastyle  à  Agrigente,  XXXI,  8^1.  —  Ouvrage 
signalé  dan«î  le  Bulletin,  id.  —  Sur  le  tracé  de  la  voie 
domitienne  entre  Nîmes  et  le  Rhône,  XXXIIl,  187.  — 
Dissertation  sur  les  mesures  de  la  Maison-Carrée  de 
Nîmes,  188.  —  Note  sur  le  pied  gaulois  ;  concordance  des 
vases  apollinaires  et  de  l'itinéraire  de  Bordeaux  à  Jéru- 
salem dans  toutes  les  parties  qui  leur  sont  communes; 
deux  ouvrages  signalés  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  927. 

AuRiGNAc,  village  du  Comminges  (Haute-Garonne).  Château 
du  xive  siècle  et  dont  l'entrée  est  percée  sous  un  passage 
voûté.  Les  remparts,  soutenus  par  des  contreforts  placés 
aux  angles  principaux,  présentent  une  forme  cylindrique 
pour  simuler  des  lours  d'enceinte,  XXXII,  714  et  715. — 
La  chapelle  est  appuyée  an  château,  717. 

AuRiOL,  village  de  la  Provence  (Bouches-du-Rhône).  Autel 
chrétien  antique,  orné  de  bas-reliefs  et  d'inscriptions 
latines,  XXXIV,  529.  —  Nouveaux  détails  sur  cet  autel, 
XXXVIII,534.  —  L'ancienne  chapelle  de  Saint-Pierre 
d'Auriol  existait  dès  le  iv*  ou  v^  siècle,  535.  —  Son  autel 
est  du  vu®  ou  viii«  siècle,  538. 

AussEiNG,  village  en  Comminges  (Haute-Garonne).  Château 
du  moyen-âge,  sans  époque  déterminée,  XXXII,  717. 

AussoN,  village  de  l'ancien  comté  de  Comminges  (Haute- 
Garonne).  Château  de  la  première  moitié  du  xvi^  siècle, 
XXXII,  7il. 

Autels  CHRÉTIENS.  Dans  l'église  de  Saint-Sulpicc-en-Bussy, 
autel  construit  en  gros  blocs  de  granit,  avec  une  piscine 
adhérente,  XXXI,  593  ;  --  descnption  et  dessin,  594.  — 
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Autel  en  bois,  regardé  comme  celui  où  saint  Pierre  a 
célébré  la  messe,  conservé  à  Rome,  XXXII,  177  ;  —  du 
commencement  du  xyiu»  siècle,  dans  l'église  de  Saint- 
Laurent  des  Grès,  211.  —  Destruction  d'un  autel  anté- 
rieur au  xi®  siècle,  787.— Nouvel  autel  sculpté  dans  le 
style  du  xin«  siècle  dans  l'église  Notre-Dame  de  Cbâlons, 
XXXIII,  82.  — Datant  du  règne  de  Louis  XIV,  dans 
l'église  d'Auvillars,  133.  — Petits  autels  Louis  XIV  dans 
la  même  église,  id. —  Style  Louis  XV  dans  l'église  Notre- 
Dame  de  Mortagne,  449;  —du  xviieetdu  x\m^  siècle,  à 
Bellême,46l  ;  — du  xvn«  siècle,  àNogent-le-Rotrou,  484. 
—Du  règne  de  Louis  XIV,  à  Vendôme, dans  l'église  de  la 
Madeleine,  XXXIV,  35.  —  Datant  du  règne  de  Louis  XV, 
dans  l'église  de  Saint-Laumer,  à  Blois,  194  ;  —  dans  une 
chapelle  de  la  cathédrale  deNevers,  autel  cubique,  320; — 
à  double  face,  disposition  assez  fréquente  dans  les  églises 
monastiques,  336.  —-Autels  massifs^  524.  — Leur  carac- 
tère, 525.  —  L'abbaye  de  Senanque  garde  six  autels 
primitifs  du  xii«  siècle,  id.  —  Dans  la  crypte  de  Montma- 
jour,  autels  massifs,  id.  —  Dans  la  chapelle  de  la  Made- 
leine de  l'église  Saint-Sauveur,  à  Aix,  autel  massif,  id. 
—  Dans  le  cloître  de  la  cathédrale  d'Aix,  fragments  de 
de  ces  autels  massifs,  id.  —  Le  maître  autel  de  la  cathé- 
drale d'Arles  peut  dater  du  xii®  ou  xni«  siècle,  id.  ;  —  sa 
description,  id.;  —  celui  de  la  cathédrale  d'Apt  ;  sa  des- 
cription, id.  —  Autre  autel  dans  la  cathédrale  d'Arles  doit 
être  un  ancien  sarcophage,  526.  —  Autel  à  Avignon  pré- 
sumé dater  de  1180 environ,  527.  —Du  xiir  siècle  dans 
la  crypte  de  Tarascon,  id.  —Autels  pédicules^  id.  —  L'île 
Saint-Honoral  a  plusieurs  autels  dont  le  support  est  en 
forme  de  cippe,  id.;  —  un  pareil  est  dans  l'église  de 
Gronau  et  dans  celle  de  Saint-Pantaléon,  id.  —  La  crypte 
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d'Apt  a  la  tablette  de  son  autel  dressée  sur  une  pierre 
romaine,  portant  une  inscription,  528.  --  L'autel  de  la 
chapelle  du  château  de  Saint-Saturnin  d'Apt  porte  sur 
son  support  une  inscription  latine,  id.  —  A  Tarascon, 
autel  pédicule  et  formé  d'une  seule  pierre,  id.  — Autels 
tables,  id.; — à  Vaison  et  à  la  cathédrale  d'Avignon,  id.; 
—-description  du  dernier,  id.;  —  la  date  de  ces  deux 
autels  peut  être  le  ix^  siècle,  529.  ~  A  Montfavet,  autels 
en  grès  du  xiv^  siècle,  id.;  —  un  autre  de  1478,  et  celui 
de  la  cathédrale  d'Aix,  ouvrage  du  xv  siècle,  id. — 
Autels  privés  de  leurs  supports,  id.;  —  à  Vaucluse,  id.;  — 
à  Saignon,  la  tablette  d'autel  a  été  creusée  en  bénitier, 
id.  ;  —  à  Cavaillon,  tablette  en  marb.e  blanc,  id.;  — 
celle  deSairit-Quenin  de  Vaison  est  en  marbre  de  Paros 
sa  description,  id,— A  Aui'iol,  autel  chrétien  anliiiue, 
orné  de  bas-reliefs  et  d'inscriptions  latines,  id.  et 
XXXVIII,  53'i.  -  Au  musée  de  Marseille,  belle  tablette 
d'autel,  XXXIV,  530;—  description,  id.  —  Autels  à 
rétable,  id.;  —celui  de  la  cathédiale  d'Aix,  datant  de 
1470,  id.;—  sa  description,  id.  et  531.  —  Celui  de  Saint- 
Lazare,  dans  la  cathédrale  de  ^Marseille  ;  sa  description, 
53L  —Il  date  de  la  renaissance  avec  des  réminiscences 
gothiques,  id.  —  Autel  rétable  de  1515,  chez  les  Péni- 
tents d'Aix,  id.;  — sa  description,  id.;  —  du  temps  de 
Louis  XIII  chez  les  Pénitents  blancs  d'Avignon,  533; — 
à  haut  rétable  avec  colonnes  de  marbre  noir  du  xvii* 
siècle  à  Sainl-Agnan  d'Orléans,  627.— Pareil  autel  du 
xviiie  siècle  à  Saint-Pierie-du-Martroi,  628.  —A  Limoges, 
ancienne  table  d'autel  enterrée  sous  le  pavé  de  l'église 
sous  prétexte  de  la  mieux  conserver,  908. — A  Elne,  table 
d'autel  en  marbre  blanc,  913. —  A  Rodez,  autel  à  peu  près 
semblable,  id.  — A  Notre-Dame  de  Loches,  autel  dont  les 
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gradins  appartiennent  au  xyii®  siècle,  XXXV,  137.  — 
Dans  les  anciennes  églises  Tautei  se  trouvait  sous  le 
dôme  de  l'inlerlransept,  150.  —  C'est  sa  place  normale, 
liturgique  et  traditionnelle,  41:2. — Table  d'autel  du 
xm«  siècle  découverte  à  Candes,  id.  — Edicule  en  marbre 
qu'on  peut  regarder  pour  être  comme  une  table  d'autel 
surmontée  d'un  sacraire,  et  datant  du  xi«  ou  du  xii^ 
siècle,  459.  —  Vue,  460.  —Autels  suivant  les  prescrip- 
tions liturgiques,  534-536;  — du  xvu^  siècle,  à  Saint- 
Geoiges  de  Faye-la-Vineuse,  622. — Anciennement  la 
prédication  se  faisait  souvent  des  marches  de  l'autel, 
XXXVI,  6. —  Portatif  du  xi»  siècle,  dans  l'église  de 
Notre-Dame,  à  Tongres,  338. —  Autels  romans  dans  le 
Midi  de  la  France,  XXXVII,  135  et  399. —  Indication 
et  dessin  de  plusieurs  autels,  136  et  suiv.— Forme  de 
l'autel  chrétien  dans  l'origine,  135.  —  Autel  du  Hamdu 
vue  siècle,  déposé  à  la  bibliothèque  de  Valognes,  136. 
—  Dessin  d'un  fragment  de  cet  autel,  403.—  Les  autels 
romans  ne  sont  pas  rares,  mais  leur  destination  est 
changée,  136.  —  De  marbre  blanc  à  Sauvian,  id.  —  Ro- 
main et  de  grande  dimension,  à  Notre-Dame  de  Quarante, 
137.— Autel  roman  servant  de  bénitier.  139-.  —Mau- 
vais goût  des  autels  actuels,  135.- Autels  romans  à 
rechercher  et  à  conserver,  id.  —Description  et  dessin 
d'un  autel  roman,  398.  —  Dessin  d'une  table  d'autel 
existant  dans  la  cathédrale  de  Rodez,  401.— Cérémonie 
pour  la  consécration  d'un  autel,  463. —  A  Saint-Maximin, 
autels  du  xvi^  et  du  xviie  siècles,  XXXVIII, 392.— Autel 
ayant  quatre  (lambeaux  pour  tout  ornement,  XXXV, 
524  et  525.  —Voir  Rétable,  Tabernacle, 
Autels  païens.  A  Niedermoden,  découverte  d'un  autel  qua- 
drilatère portant  sur  une  face  Vulcajn  avec  les  attributs 
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de  Jupiter  et  de  Neptune,  et,  sur  une  autre,  Vénus  et  la 
Fortune,  XXXIV,  236.  —  Dédiés  aux  déesses  mères,*  au 
musée  de  Cologne,  809.  — A  celui  de  Bonn,  aqtels  ro- 
mains avec  inscription,  810  et  suiv.  — Des  autels  s'éle- 
vaient sur  l'ordre  des  déesses  mères,  apparaissant  en 
songe  aux  soldats  romains,  813.  —  Trouvés  dans  les  en- 
virons des  bains  romains,  à  Trêves,  849.  —  Plusieurs 
autels  gallo-romains  au  musée  de  Trêves,  8S9.  — Autel 
votif  en  pierre  volcanique,  XXXV,  679.  —  Petit  autel 
offrant  l'effigie  de  Mercure,  signalé  à  Scarpone,  XXXIV, 
859.  —  Autel  de  sacrifice  druidique,  découvert  dans 
l'abbaye  de  Saint-Alyre,  XXXV,  679. 

AuTHiE,  village  de  Normandie  (Calvados).  Eglise  du  xn® 
siècle,  XXXVI,  301.  —  Sculpture  sur  le  tympan  de  la 
porte;  dessin,  302  ;  XXXVIII,  67. 

AuTHiER  (l'abbé).  Notice  sur  le  prieuré  d'Unoc,  signalé  dans 
le  Bulletin,  XXXVI,  388. 

AuïUN,  l'antique  Augustoduniim,\i\\edG  Bourgogne  (Saône- 
et-L'cire).  Publication  du  carlulaire  de  son  église, XXXII, 
41.  —  Il  y  avait  à  Autun,  au  xm®  siècle,  des  écoles  pu- 
bliques distinctes  de  l'école  épiscopale,  45.  —  Anciens 
pavés  d'une  voie  centrale  d'Augustodunum  qui  mettait 
en  communication  la  porte  d'Arroux  avec  celle  de  Rome, 
dite  des  Marbres,  XXXIII,  380.  —  Celte  voie  était  un  ou- 
vrage romain  et  appartenait  à  la  restauration  d'Autun, 
de  290  à  402.  — Après  le  sac  des  Bagaudes,  381  et  suiv. 
—  Médailles  romaines,  383. —Nommée  Bibracle,  avant 
la  conquête  des  Gaules  par  Jules-César,  691.  — A  pos- 
sédé un  collège  de  druides,  id.  —  A  possédé  plusieurs 
temples  païens,  id.  —  Fondation  de  sop  église  par  saiint 
Bénigne,  un  des  missionnaires  venus  d'Orient,  691  et 
692,  —Son  musée  près  d'une  chapelle  romanç.  J^^^XIV, 
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687.  —  Son  monument  appelé  temple  de  Janus,  id.  — 
Découverte  d'un  vase  à  eau  bénite,  778.  —  Gislebertus, 
architecte  de  la  cathédrale  d'Autun,  XXXV,  595.  —  Dé- 
couverte qu'on  y  a  faite  d'un  vase  de  couleur  vert  clair, 
représentant  des  courses  de  chars,  déposé  aujourd'hui 
au  musée  céiamique  de  Sèvres,  XXXVI,  187.  — Sa  so- 
ciété Eduenne,  XXXII,  41.  —  Ses  évêques:  saint  Léger, 
martyrisé  vers  678,  XXXII,  273  et  5i7  ;  —  saint  Udulric, 
au  xe  siècle,  XXXVII,  'i74. 

Auvergne,  ancienne  province  de  France.  Estampilles  ou 
noms  de  ses  potiers,  XXXII,  565. 

AuviLLAus-,  village  de  Normamlle  (Calvados).*  Peintures 
exécutées  dans  son  église,  XXXIII,  130.  —  Le  chœur  de 
cette  église  est  du  xii^  siècle,  131.—  Piscine  à  deux 
cuvettes  pouvant  dater  du  xni^  siècle,  id.  —  Statue  cou 
chée  paraissant  être  du  xv^  siècle,  id.  —  Dessin,  132.  — 
Maître  autel  ap|)artenant  au  règne  de  Louis  XV,  133.  — 
Tabeinacle  élégant,  id.  —  Lutrin  duxvue  siècle,  138. 

AuxEi\Ri<:,  ville  de  France,  ancienne  capitale  de  l'Auxerrois 
(Yonne).  Sa  société  académique  organise  des  conférences 
publiques,  XXXI,  193.  —Dessin  d'un  fragment  du  tissu 
conservé  dans  l'église  de  Sainl-Eusèbe,  XXXII,  657  et 
658.  —  Catalogue  de  son  musée  archéologique,  XXXVI, 
571.  —  Cryptes  de  l'église  de  Saint-Germain,  construites 
vers  l'an  845,  XXXVIII,  494.—  Construction,  en  1270» 
de  fondations  d'une  église  plus  grande,  495.  —  Plan  et 
description  ,  id.  et  suiv.  —  Ses  évêques:  saint  Germain 
meurt  en  448  ou  449,  XXXII,  266,  530,  534  ;  XXXVIII, 
494  ;— saint  Aunaire,  au  vi»  siècle,  XXXVI,  54  ;  —  saint 
Tetrice,  au  vn^  siècle,  id. 

AuziA,  aujourd'hui  Aumale  (en  Algérie).  Mémoire  sur  son 
épigraphie  ;  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXI,  824. 
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AvALON,  ville  del'Auxerrois  (Yonne).  Sa  Société  scientifique, 
XXXVI,  253. 

AvARicuM ,  un  des  grands  centres  de  la  Gaule  romaine , 
aujourd'hui  Bourges,  XXXÏII,  81. 

AvENio,  aujourd'hui  Avignon,  XXXIII,  186. 

Aventures  arrivées  à  desantiquains  dans  leurs  excursions 
archéologiques,  XXXI,  146,  150  et  151. 

AvERBODEN,  en  Belgique.  Grande  abbaye  de  l'ordre  de  Pré- 
monlré,  XXXIV,  555. 

AvESNES-LE-CoMTE,  villagc  do  l'Artois  (Pas-de-Calais).  Cime- 
tière gallo-romain,  XXXII,  786. 

AvEYRON  (département  de  1').  Il  compte  au  moins  177  dol- 
mens,  XXXI,  |99.  —  Promenades  archéologiques  dans 
l'Àveyron  ,  notamment  sur  le  Larzac,  sur  la  montagne 
du  Causse-Bégon  et  dans  la  ville  Nant,  807.  —  Sa  Société 
des  kttres,  sciences  et  arts  publie  la  correspondance  et 
les  ouvrages  inédits  d'Alexis  Monleil,  XXXII,  305  et 
428.— Ses  monuments  druidiques,  XXXIII,  183;  XXXV, 
351.— Voir  Sociétés  savantes. 

Avignon,  ville  de  Provence  (Vaucluse).  Dans  son  église 
cathédrale  tombeau  du  pape  Jean  XXII,  XXXII,  155  et 
157.  —  Passage  d'une  voie  romaine,  XXXllI,  186.  — 
Autel  massif  en  pierre  de  liais  présumé  dater  de  1180 
environ,  XXXIV,  527.  •—  Au  musée,  colonne  regardée 
comme  le  support  d'un  autel  pédicule,  528. —Description 
de  l'autel  majeur  de  sj  cathédrale,  id.;— sa  date  peut  être 
le  ix«  siècle,  529.  -  Représentation  du  Saint-Sépulcre  à 
Saint-Pierre,  532.  —  Rétable  en  marbre  sculpté  dans 
une  chapelle  de  l'église  Saint-Didier,  id.;  —sa  descrip- 
tion, id.  -  Rétable  avec  arabesques  et  offrant  l'image 
de  la  Cène,  dans  l'église  Saint-Pierre,  id.  —  Un  autre, 
avec  une  Annonciation  polychrômée,  dans  l'église  Saint» 
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Agiicol,  i(j.  —  Autel  du  temps  de  Louis  XIII  chez  les 
Pénitents  blancs,  id.  et  533.  —  Rétable  dans  le  style  de 
la  Renaissance  au  collège  des  Savoyards,  id.  —  Ses 
chaires  de  Saint-Pierre  et  de  Saint-Didier  datent  du 
xve  siècle,  534.  —Celle  de  Saint-Agricol  est  d'une  cons- 
truction originale,  id.  —  Font  baptismal  à  la  métropole 
consistant  en  une  cuve  sur  un  plan  hexagonal  orné  de 
feuillages  et  d'armoiries  pouvant  dater  de  1606  ou 
environ,  535.  —  En  marbre  à  Saint-Agricol;  en  pierre 
dans  le  style  de  la  Renaissance  àSaint-Symp|iorien,id.;  — 
pareillement  remarquables  à  Saint-Pierre,  id.  —  Piscine 
pratiquée  dans  le  mur  à  Saint-Didier  et  nommée  liturgi- 
quement  fenestella,  id.  —  Celle  du  sacrarium  des  Céles- 
tins  repose  snrun  chapiteau,  sous  un  dais,  et  une  console 
reçoit  les  burettes,  id.  —  Autel  roman  dans  l'église  de 
Notre-Dame-des-Doms,  XXXVH,  139.  —  Son  évêque, 
Antoine  Florès,  en  1606,  XXXIV,  535. 

AviLA,  ville  d'Espagne,  dans  la  Vieille-Castille.  Sa  cathé- 
drale dans  le  style  ogival  du  xiii®  siècle,  XXXV,  756  ;  — 
sa  description  ,  id.  —  L'abside  est  une  constructioi^  du 
xi«  ou  xii'  siècle,  757.  —  Ses  remparts  sont  garnis  de 
quatre-vingt-huit  tours  bâties  au  xi«  siècle,  XXXII,  682. 
—Son  palais  des  ducs  d'Abrantès,  id. 

AvRANGHES ,  ville  de  Normandie  (Manche).  Ses  évêques  • 
saint  Pair,  XXXV,  111  ;  —  saint  Sever,  XXXVI,  118  ;  — 
Jean  au  xi«  siècle;  il  devint  archevêque  de  Rouen, 
XXXVI,  19;— Michel,  xi^  siècle;  il  approuva  l'établisse- 
ment du  prieuré  de  Saint-Hilaire-du  Harcouet,  561  ;  — 
Robert  Ceneau  dans  le  xvi«  siècle,  XXXI,  298. 

Axe  des  églises.  Exemple  de  son  inclinaison  symbolique 
dans  l'église  de  la  Madeleine  à  Châteaudun ,  XXXIV, 
17.  —  Déviation  de  la  nef  relativement  à  l'axe  du  sanc- 
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luairc  très-prononcée  dans  l'église  de  Saint-Genitour- 
da-Blanc,  281.  —  Celte  inclinaison  est  due  à  une  pensée 
syu  bolique  et  rappelle  figurativement  celle  de  la  télé 
du  Sauveur  au  moment  où  il  expira,  id  —  L'inclinaison 
au  Nord  est  la  règle  générale,  id.— Suivant  la  Iradition, 
Jésus-Christ  expira  la  tête  penchée  à  droite,  id.—Â  Tou- 
louse, la  cathédrale  a  un  chœur  avec  un  axe  différent  de 
celui  de  la  nef  romane,  912.  —  Le  grand  axe  de  l'église 
de  Saint-Quentin  incline  vers  le  Nord,  XXXVI,  212.  — 
Inclinaison  du  chevet  de  l'église  Notre-Dame  à  Vitré, 
XXXVill,  725.  —  Celle  déviation  se  remarque  à  Saint- 
Élienne-du-Mont  à  Paris,  à  Saint-Gcrmain-des-Prés  et 
dans  l'église  de  Whilby,  dans  le  comté  d'Yorck,  id.;  — 
dans  l'église  de  Quimper,  id.  — -  Question  de  savoir  si 
cette  déviation  a  une  raison  symbolique,  ou  si  elle  pro- 
vient d'une  nécessité  esthélique,  72o. 
Aymard,  archiviste  de  la  Haute-Loire,  signale  des  haches 
de  pierre  dans  la  sépulture  d'un   oculiste  gallo-romain 
du  m-  siècle,  XXXVII,  334. 
Àzay-le-Brulé,  village  du  Poitou  (Deux-Sèvres).  Pourquoi 

nommé  Azay -le -Brûlé,  XXXV,  12. 
AzAY-LE-RiDEAU ,  bourg  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire). 
Ancienne  voie  enlre  Azay  et  Tours,  XXXV,  333. —Décou- 
verte de  subslruclions  romaines  à  peu  de  dislance  d'Azay, 
id.— Au  xi^  siècle,  il  existait  une  petite  église  en  ruines, 
remplacée  par  une  autre  dont  il  ne  reste^que  la  façade; 
description  de  celle  partie  de  l'église,  334.  —  Statuettes 
donnant  une  idée  exacte  de  la  statuaire  de  la  première 
moitié  du  xi»  siècle ,  336  et  338  ;  —  description ,  id.  — 
Nouvelles  observations  sur  la  façade  de  l'église,  337.  — 
Bas-reliefs,  633.  —  Façade  bâlie,  suivant  toute  vraisem- 
blance, vers  1040,  638. 
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AzERABLEs,  Village  de  la  Marche  (Creuse).  Un  menhir, 

XXXVII,  336. 
AziNcouRT,  village  de  l'Artois  (Pas-de-Calais),  célèbre  par  la 

bataille  qu'en  J415  les  Français  y  perdirent  contre  les 

Anglais,  XXXV,  307. 


B 


Babylone  ,  ancienne  et  célèbre  ville  d'Asie.  Comment  on 

représente  Babylone  la  Prostituée,  XXXIV,  265. 
Bachelier,  sculpteur  du  xvi®  siècle.  Rinceaux  et  consoles 

de  cet  artiste  dans  la  chapelle  du  château  de  Puyrazeau, 

XXXll,  788. 
Badkn-Weili.er,  ville  du  grand  duché  de  Bade.  Ses  bains 

anciens  offrent  de  l'inlérêt,  XXXVI,  618. 
Badigeon,  imposé  par  l'administration   municipale  d'Is- 

soudun,  aux  maisons  de  la  ville,  XXXI,  483.  —  A  l'é- 
glise Snint-Cyr  de  la  même  ville,  490. 
Bagé-le-Chatel,  village  de  la  Bourgogne  (Saône-et-Loire). 

La  lour  romane  de  son  église  terminée  par  une  flèche 

en  bois,  XXXVIII,  311  ;  -  vue,  312.  —  Description  de 

la  façade  de  son  église,  701  ;  —  vue,  702. 
Bagneaux,  village  de  la  Brie  (Seine-et-Marne).  Découverte 

d'une  ascia ,   aujourd'hui  au  musée   de  Châteaudun, 

XXXIV,  22. 
Bagnères-de-Luchon  ,  petite   ville  du  Languedoc  (Haute- 

(îaronne).  Ses  anciens  bains  figurent   sui'  la  carte  de 

Peutinger,  XXXVI,  618. 
Bagneux,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Son  église, 
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monument  historique,  à  trois  nefs,  du  commencement 
du  xiii«  siècle,  XXXV,  709.  —  Oculus  formant  clerestory, 
710  et  724;  —  tympan  avec  personnages,  710. 

Bagnoi.s,  petite  ville  du  Languedoc  (Gard).  Notice  sur  les 
antiquités  qu'on  y  a  trouvées,  XXXIII  187.  —  Inaugu- 
ration de  sa  bibliothèque  et  de  son  musée,  XXXIV,  925. 
—  Ancien  castellum  gallo-romain,  XXXVÏI,  396.  — 
Description  et  dessin  d'un  autel  roman,  provenant  d'une 
ancienne  chapelle  romane  en  ruines,  dont  il  reste  encore 
l'abside,  id.  —  Découverte  de  fragments  d'objets  en 
bronze  ou  en  poterie,  du  commencement  de  l'ère  chré- 
tienne, id.  —  Lectures  et  conférences  qu'on  y  fait, 
XXXViiï,  455. 

Bague  en  argent  trouvée  à  Saint-J\iquier-en-Rivière  ,  et 
dont  le  chalon  est  formé  avec  un  denier  d'argent,  de 
l'empereur  Macrin  (218),  XXXI,  74.  —  En  bronze  , 
trouvée  à  Lisieux,  dans  des  sépultures  gallo-romaines, 
XXXHI ,  604.  —  Chalon  de  bague,  sur  lequel  est  gravé 
un  guerrier  debout  et  armé,  XXXVf,  253  et  254.  —  A 
chaton,  ornée  de  verres,  XXXVlII,  153.  —  Voir  Anneau. 

Baguette  de  verre,  terminée  par  un  boulon  aplati  à  chaque 
extrémité.  Incertitude  sui'la  signiticalion  de  ces  baguettes 
ou  bâtons  de  verre  dans  les  sépultures,  XXXIll,  609. 

Baillenval,  village  de  l'Artois  (Pas-de  Calais).  Élude  sur 
son  château,  ouvrage  annoncé  dans  le  Biilleliiu  XXXII, 
786. 

Bailleul-la-Vallée,  village  de  Normandie  (Eure).  On  y  a 
signalé  divers  objets,  une  meule,  une  urne,  des  osse- 
ments humains,  une  sonnette,  des  débris  de  vases,  etc., 
XXXV,  184. 

Bailleul-sur-Eaulne,  village  de  Normandie  (Seine-Infé- 
rieure). Description  d'une  arcade  du  xui«  siècle,  existant 
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dans  le  mur  nord  de  l'église  et  devant  se  rattacher  au 
mode  de  confession  usité  au  moyen-âge,  XXXVlI,  53. 

Baillolet,  village  de  la  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Découverte  de  hachettes  en  silex,  à  peine  dégrossies, 
XXXI,  70;  —  d'une  construction  romaine  importante, 
72  ;  —  d'un  cimetière  franc  avec  vases  et  armes,  78. 

BAn.LY-EN-RiviÈRE,  villagc  de  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Découverte  de  plusieurs  corps,  accompagnés  de  longs 
sabres,  XXXI,  78. 

Bains  antiques.  Coupe  et  plan  des  bains  de  Neuvillc-sur- 
Seine,  XXXI,  13.  —  Détails  descriptifs  de"  ceux  gallo- 
romains  de  Jublains,  39,  41  et  XXXVI,  515.  —  Ruines  à 
Montmaurin,  XXXI,  138.  —  Vue  des  ruines  de  ceux  de 
Cahors,  707  et  XXXflI,  492.  —  Ruines  et  plan  de  ceux 
de  Drévant,  XXXII,  104.  —  Explication  du  plan  des 
bains  romains  de  Lillebonne,  419.  —  Bains  de  la  villa 
de  Nennig,  XXXIII,  311.  —  Bains  explorés  à  Allonnes 
(Sarlhe),  XXXIV,  99.  —  A  Landunum,  660.  —  A Trêves, 
ruines  d'un  palais  antique  nommé  les  Bains,  849.  — 
Ruines  de  bains  aux  environs  de  Valognes,  XXXVI,  547. 
—  Description  de  ceux  d'Arles  ou  d'Amélie-les-Bains, 
618.  —  Indication  d'établissements  thermaux  :  Aix  en 
Savoie,  Vichy,  Aix  en  Provence,  Luchon,  Néris,  Baden- 
Villers,  et  ceux  de  Werder,  XXXVI,  618.  —  Voir 
Thermes. 

Balagny,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  La  façade  et  cer- 
taines portions  de  son  église  peuvent  remonter  plus 
haut  que  la  fin  du  x^  siècle,  XXXVII,  246. 

Bale,  ville  de  la  Suisse.  Le  Congrès  archéologique  inter- 
national y  tient  sa  III*  session  en  1809,  XXXV,  341.  — 
La  chaire  de  son  église  date  de  1586,  XXXVI,  133.  — 
Dessin,  135  ;  —  détails  descriptifs,  139. 
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Balances  antiques  trouvées  àCaillyet  à  Archelles,  XXXIV, 
676. 

1  ALESME.  Village  de  la  Touraine(lndre-et  Loire).  Son  église 
est  du  xii«  siècle,  et  se  termine  à  l'est  par  trois  absidiales, 
XXXV,  302. 

Balesta.  Village  du  Gomminges  (Haute-Garonne).  Son  châ- 
teau est  de  la  fin  du  xv«  siècle  ou  des  premières  années 
duxvi«,  XXXIÏ,  715.  —  On  y  trouve  les  ornements  usités 
dans  les  constructions  civiles  de  l'époque,  717. 

Baliste.  Machine  dont  les  anciens  se  servaient  pour  lancer 
des  pierres,  en  usage  à  la  fin  du  x«  siècle,  XXXIÏI, 
438. 

Ballereau  (Léon).  M.  de  la  S..  Signale  et  décrit  une  crosse 
abbatiale  de  la  fin  du  xii«  siècle  ou  du  commencement 
du  xiii«,  ayant  appartenu  à  l'un  des  abbés  de  l'antique 
monastère  de  Luçon.  Cette  découverte  a  été  faite  dans 
une  partie  du  cloître  de  la  cathédrale,  et  elle  reposait 
dans  le  sarcophage  d'un  abbé,  XXXV,  96. 

Balnéaire.  Voir  Bains  antiques. 

Balsamon.  Auteur  du  xm®  siècle,  et  d'un  livre  intitulé 
Jtiris  Orientalis^  XXXH,  124.  —  De  commentaires  sur  le 
Nomocanon  de  Photius,  137,  -  Patriarche  de  Constan- 
tinople  vers  la  fin  du  xii®  siècle,  146. 

Banc  de  pierre  ou  stéréobate  continu  s'élendant  le  long  des 
murs  de  clôture  des  bas-côtés  d'une  église,  XXXVI,  319. 

Banc-d'Œuvre.  Dans  le  style  du  règne  de  Louis  XV,  dans 
l'ancienne  église  prieurale  de  la  Charité,  XXXIV,  336. 

Bannoncourt.  Village  de  la  Lorraine  (Meuse).  Découverte 
d'un  couvercle  de  cercueil  en  pierre  fort  ancien,  pré- 
sumé  mérovingien   ou  carlovingien,    XXXVI,   243.  — 
Dessin,  244. 
Baptême.  Eau  bénite  pour  le  baptême,  XXXVI.  458, 
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Baptistère,  édifice  où  l'on  administrait  le  baptême.  Celui 

a  de  Florence,  XXXII,  860.  -  Ses  belles  portes,  i(f.  —  La 
crypte  de  Lemenc,  à  Cliambéry,  paraît  être  un  baptistère. 
XXXIIÏ,  89.  —  Celui  de  Poitiers,  connu  sous  le  nom  de 
Temple  Sainl-Jean,  est  un  monument  de  l'époque  méro- 
vingienne, XXXIV,  149  et  163.  -  De  Valence,  534.  -  A 
Aix,  id.  — Le  baplême  par  immersion  païaît  s'élie  pro- 
longé jusqu'au  xw^  siècle,  XXXV,  54  et  55.— De  Lamenc, 
datant  du  viue  siècle,  353.  — -  Orné  de  peintures  du  xv« 
siècle,  dans  une  des  églises  de  Chiiion,  645.  —  Celui  de 
la  cathédrale  de  Pise,  XXXVI,  41. 

Barbacank,  ouvi-age  de  fortification  dans  les  châteaux  du 
moyen-âge.  A  l'église  de  Chûleaux-l'Hermilage,  tour 
avec  longues  barbacanes  dont  la  partie  iiiférieuie  otîre 
des  ouvertures  Irès-éiroites  et  plus  haut  la  barbacane 
forme  fenêtre,  XXXV,  651. 

Barbay  (le  docteur),  signale  des  débris  antiques  comme 
cubes  de  mosaï(]ues,  fragments  de  poteries  de  briques  à 
rebord,  recueillis  dans  le  canton  de  la  Ferté-Bernard, 
XXXII,  288. 

Barbl  (H.),  M.  de  la  S.  Exploration  du  sol  antique  de  Ju- 
blains.  Sous  ce  titre,  l'auteur  présente  le  résultat  des 
ob  ervations  qu'il  a  faites  sur  les  ruines  et  le  sol  de  la 
cité  gallo-romaine.  —  De  ce  qu'il  a  vu  dans  les  fouilles, 
il  ressort  pour  lui  que  Jublains  renferme  les  débris 
d'une  ville  née  de  l'occupation  romaine  au  chef-lieu 
d'une  cité  gauloise;  que  cette  ville  a  eu  de  l'importance 
dès  les  premiers  temps  de  l'empire,  qu'elle  a  brillé  sous 
les  Antonins,  et  qu'elle  a  été  renversée  vers  273;  ensuite 
que  la  cité  s'est  relevée  une  fois  la  tempête  passée, XXXI, 
177,  530  ;  XXXII,  305. 

Barbantanne  {Hellintum)^  village  de  Provence  (Bouches- 
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du-Rhône).    Passage  d'une  voie  romaine,  XXXÏÏÏ,  186. 
Barbkry.  Village  de  Normandie  (Calvados).  Son  ancienne 

abbaye,  XXXVII,  448. 
Barbet  de  Jouy,  a  décrit  les  mosaïques  de  Rome,  mais  n'en 

a  figuré  aucune,  XXXII,  609. 
Barbilh  de  Montault  (M?""  a...),  M.  de  la  S.  Signale  des 
fouilles    exécutées  à  Porto,   près  de  l'embouchure  du 
Tibre,  et  indique  plusieurs  des  objets  trouvés.  Ces  usten- 
siles appartiennent  au  iv^  siècle  ou  au  commencement  du 
ye,  il  signale  encore  des  peintures  des  ix^  et  x«  siècles, 
découvertes  dans  une  chapelle  ayant  la   forme  d'une 
crypte,  XXXV,  820.  —  Fait  connaître  plusieurs  des  arti- 
cles contenus  dans  le  Bulletin  d'archéologie  chrétienne^ 
publié  à  Rome^  831.  —  Tableau  raisonné  des  pierres  et 
marbres  antiques  et.  ployés  à  la  construction  et  décoration 
des  Monuments  de  Rome.  L'auteur  de  ce  travail  a  pour 
but,  après  avoir  nommé  les  marbres  pour  les  distinguer 
les  uns  des  autres,  de  les  classer  pour  les  grouper  métho 
diquement  suivant  leurs  caractères  propres.  C'est  par 
voie  d'analyse  et  de  logique  qu'il   faut  procéder  pour 
apprendre  à  connaître  et  à  classer  les  différents  marbres. 
Il  considère  chaque  pierre  au  triple  aspect  de  sa  dénomi- 
nation française,   latine  et  italienne,  de  sa   formation 
géologique  et  de  sa  provenance;  il  donne  son  signalement 
dans  une  formule  brève  et  précise,  énumère  ses  variétés 
et  indique  ses  plus  beaux  et  curieux  spécimens  existant 
a  Rome,  837.  —  Signale  une  découverte  nouvelle  dan.s 
la  basilique  de  Saint-Clément,  à  Rome,  et  consistant  en 
un  appartement  dont  les  murs  sont  d'époques  et  de  cons- 
tructions diverses,  sans  qu'on  connaisse  encore  l'usage 
de  cet  appartement,  917.  —  Signale  aussi  des,  peintures 
murales,  découvertes  dans  des   fouilles  exécutées  au 
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Palatin,  XXXVIII,  178.  —  Ses  indications  pour  la  con- 
servation dés  mosaïques,  271.  —  Ses  publications  : 
Chefs-d' Œuvre  de  la  sculpture  religieuse^à  Rome,  à  l époque 
de  la  Renaissance.  —  Les  Antiquités  chrétiennes  de  Rome^ 
273.  — La  Commune  de  Ruxerolles.  Sous  ce  titre,  l'auteur 
donne  la  monographie  de  cette  commune  et  en  fait  la 
statistique  monumentale,  historique,  nobiliaire  et  hagio- 
graphique, 466.  —  Signale  la  découverte  à  Rome  d'u!ie 
mosaïque  d'un  très-beau  style,  représentant  les  saisons, 
XXXVI,  292. —  Sa  description  de  plusieurs  labyrinlhes 
détruits  à  Rome,  XXXVIIÏ,  571  et  suiv.  -  CMui  de  la 
villa  Alfieri,  576. 

Barcelone.  Ville  d'Espagne,  ancienne  caj)itale  de  la  Cata- 
logue. La  Remblay  vaste  boulevard,  XXXV,  531.  —  A  la 
cathédrale,  porte  de  san  Lucia  appartenant  à  la  belle 
époque  du  xii«  siècle,  532.—  Cloître  de  la  cathédrale,  sa 
description,  id.  —  La  cathédrale  est  une  vaste  église  du 
xni®  siècle,  533.  —  Ses  rétables,  id.  —  Porte  du  xiiie  ou 
xn"  siècle,  id.  —  Crypte  possédant  les  reliijues  de  sainte 
Eulalie,  534.  —  Santa-Anna,  sa  collégiale  dont  le  por- 
tail est  du  xive  siècle,  535.  —  Santa-Mariadel-Mar 
(Sainte-Marie-de-la-Mcr),  église  du  xiv«  siècle,  536.  — 
Description,  id.  —  Porte  d'entrée  du  xiv^  siècle,  id.  — 
Sa/i-P(/ô/o-6/e/-Cam/)o  (Sain t-Paul-des-Cha m ps),  portail  de 
son  église,  description,  537.  —  Cloître  accusant  les  pre- 
mières années  du  xnifl  siècle,  539.  —  Restes  do  construc- 
tions romaines, 540.  —  Inscription  lomaine, 541.  —  Salle 
des  sientor  ou  députés  de  la  Catalogne,  id.  —  Calle  de 
IVbispo,  id.— La  Casa  consistorial  ou  palais-de-justice,  id. 
—  Cités  ouvrières,  544. 

Barcelonnette.  Ville  de  Provence  (Basses-Alpes).  Décou- 
verte qu'on  y  a  faite  dans  les  environs  de  bracelets  gau- 
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lois   en   bronze  et  de  haches  en  silex   et  en  bronze, 
XXXII,  880. 

Barentl\,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Son 
cimetière  romain  a  jdonné  des  vases  de  terre  et  surtout 
de  verre,  XXXIV,  676. 

Baiul.  La  forme  de  baril  donnée  aux  vases  en  verre  ren- 
fermant des  cendres  et  des  os  calcinés,  étail  plus  parti- 
culièrement adoptée  en  Normandie,  XXXIIl,  63i. 

Baron,  village  de  Normandie  (Calvados).  Vue  de  la  tour  de 
son  église,  XXXVIII,  519. 

Barraud  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Notice  sur  les  instruments  de 
paix.  L'auteur  a  pensé  que,  parmi  les  objets  composant 
le  mobilier  des  églises,  l'inslrument  de  paix  devait  avoir 
sa  monographie;  s'occupe  d'abord  de  l'ancienneté  du 
baiser  de  paix  dans  les  cérémonies  de  l'Église,  et  des 
motifs  qui  en  ont  fait  introduire  l'usage.  —  Ensuite, 
des  endroits  de  la  messe  où  avait  lieu  la  cérémonie  du 
baiser  de  paix,  des  prières  et  formules  dites  pendant 
cette  cérémonie.  —  Dans  un  troisième  chapitre  des  cir- 
constances dans  lesquelles  on  doit  s'abstenir  du  baiser 
de  paix.  —  Des  communautés  religieuses  qui  n'admet- 
taient pas  aette  cérémonie.  -  Dans  les  chapitres  sui- 
vants de  l'époque  à  laquelle  remonte  l'adoption  des  ins- 
truments pour  remplacer  le  baiser  de  paix.  —  Des  subs- 
tances employées  pour  ces  instruments  :  —  de  leur 
forme;  — de  leurs  ornements;  —  des  sujets  gravés, 
sculptés,  peints  ou  émaillés  sur  ces  instruments;  — 
noms  sous  lesquels  on  les  a  désignés  ;  —  ce  travail  est 
accompagné  de  plusieurs  dessins,  XXXI,  249  et  351.  — 
Notice  sur  la  mitre  épiscopale.  L'auteur  s'occupe  d'abord 
de  l'antiquité  de  l'usage  de  la  mitre  épiscopale;  — -  il 
indique  le  sentiment  de  ceux  qui  ne  le  font  pas  remonter 


78  TABLE    GÉNÉRALE 

au  delà  de  la  fin  du  x^  siècle  ou  du  commencement  du 
xi«,  et  le  senliment  de  ceux  qui  le  reporte  au  delà  de  la 
fin  du  xe  siècle;  —  il  signale  les  supérieurs  ecclésias- 
tiques et  autres  personnes  qui   portent  maintenant  ou 
qui  ont  porté  autrefois  la  mitre  épiscopale;  — -  la  ma- 
tière avec  laquelle  elle  est  faite,  et  sa  forme  ;  —  les  or- 
nements dont  elle  est  garnie;  —  les  règles  observées 
pour  son  usage  dans  les  cérémonies  sacrées  ;  —  son  sym- 
bolisme; —  les  noms  dont  on  s'est  servi  pour  la  dési- 
gner, XXXII,  M7  et  309.  —  M.  l'abbé  Barrajud  signale 
la   fin   des    réparations   entreprises    à    l'église    de  la 
Basse-GEuvre,  àBeauvais,  XXXII,  185.  —  Des  gants  por- 
tés par  les  évéques,  par  d'autres  membres  dn  clergé,  et 
même  par  des  laiques  dans  les   cérémonies  religieuses.  — 
L'auteur  s'occupe  d'abord  de  l'ancienneté  des  gants  dans 
les  cérémonies  religieuses;  il  indique  les  membres  du 
clergé  et  autres  personnes  qui  portent  ou  ont  porté  au- 
trefois des  gants  dans  les  cérémonies    religieuses;    - 
ensuite,  la  forme,  la  matière,  la  couleur  et  l'ornement 
des  gants  dans  les  cérémonies  de  l'Église;  —  les  for- 
mules usitées  pour  la  bénédiction  et  la  remise  des  ganls 
liturgiques  ;  —  les  prières  que  les  évéques  et  les  abbés 
doivent  réciter  en  les  prenant;  —  il  traite  de  leur  sym- 
bolisme, et  fait  connaître  les  noms  sous  lesquels  les 
ganls  ont  été  désignés,  XXXIII,  197.  —Notice  sur  les 
confessionnaux.  Ce  travail  comprend  l'institution  du  sa- 
crement de  Pénitence,  et  la  pratique  constante  de  la 
confession  dans  l'Église  catholique;—  la  manière  de  se 
confesser  avant  l'usage  des  confessionnaux;  —  la  pos- 
ture du  prêtre  et  du  pénitent  dans  cette  importante  action  ; 
—  l'époque  à  laquelle  on  a  commencé  à  faire  usage  de 
confessionnaux  et  la  forme  des  confessionnaux  depuis 
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leur  établissement.  L'aïUcar,  pour  établir  que  la  confes- 
sion est  d'institution  divine  ,   invoque  les  textes  des 
Évangiles,  l'autorité  des  Pères  de  l'Église  et  les  déci- 
sions des  Conciles  pendant  les  douze  premiers  siècles 
de  l'Église.  Ce  n'est  que  dans  le  courant  du  xvi^  siècle 
que  l'usage  des  confessionnaux  s'est  introduit.  L'auteur 
donne  le   dessin  de  plusieurs  confessionnaux  et  pense 
qu'on  ne  doit  pas  leur  donner  un  style  antérieur  à 
l'époque  où  l'on  a  commencé  à  en  faire  usage,  XXXIV, 
697  et  8^5.  —  Des  troncs  destinés  à  recevoir  les  offrandes 
des  fidèles.  Suivant  l'auteur,  les  Juifs  ne  firent  pas  usage 
des  troncs  avant  le  règne  de  Joas.  Au  vii^  siècle,  l'usage 
était  généralement  admis  d'en  placer  dans  les  églises. 
Il  indique  deux  troncs,  l'un  du  xiv"  siècle  et  l'autre  du 
xv^  siècle,  XXXV,  369.  —  Compte-rendu  de  l'exposition 
rétrospective  de  Beaiwais  (1869).  L'auteur  passe  en  revue 
l'âge  de  pierre,  l'âge  de  bronze,  l'époque  mérovingienne, 
le  moyen-âge  et  la  renaissance;  il  décrit  quelques-uns 
des  anciens  objets  ayant  servi  au  culte  et  quelques  bois 
sculptés  du  xvie  siècle.  11  donne  les  litres  de  plusieurs 
manuscrits  et  des  livres  des  premiers  temps  de  l'impri- 
merie et  termine  par  la  céramique,  SOo.  —  Notice  sur  les 
chaires  à  prêcher.  L'auteur  indique  les  endroits  d'où  se 
faisaient  les  prédications  avant  l'usage  des  chaires  et 
d'où  on  les   fit  encore    quelquefois  après.   Ce  furent 
d'abord  l'autel,  le  trône  épiscopal  et  l'ambon  II  indique 
en  quoi  étaient  construits  les  ambons  et  en  décrit  plu- 
sieurs. Les  jubé<,  dont  l'établissement  dans  les  églises 
ne  remontent  pas  au  delà  du  xiv^  siècle,  servirent  aux 
mêmes  «sages  que  les  anciens  ambons.  L'auteur  décrit 
quelques-uns  des  jubés  les  plus  célèbres  en  France.  Il 
consacre  la  dernière  partie  de  son  travail  aux  chaires 
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proprement  dites,  décrit  les  parties  principales  qui  les 
composent  ordinairement  et  indique  plusieurs  églises 
où  se  trouvent  des  chaires  pleines  d'intérêt  et  les  décrit, 
en  suivant  l'ordre  des  temps  où  elles  ont  été  construites, 
XXXVI,  6  et  suiv.,  113  et  suiv.  —  De  Veau  bénite  et  des 
vases  destinés  à  la  contenir.  Sous  ce  titre,  l'auteur  traite 
de  Torigine  et  du  constant  usage  de  l'eau  bénite  dans 
l'Église  catholique  ;  des  formules  employées  pour  fjire 
.l'eau  bénite;  des  vases  servant  à  contenir  l'eau  bénite, 
ce  qui  comprend  les  bénitiers  fixes  des  églises,  les 
béniliers  mobiles  ou  portatifs  des  églises,  les  bénitiers 
privés;  les  cérémonies  et  circonstances  particalières 
dans  lesquelles  on  fait  usage  de  l'eau  bénite,  393  à  467. 
—  Des  mors  ou  agrafes  de  chape.  Sous  ce  titre,  l'auteur 
traite  de  l'aiicienneté  des  mors  ;  des  substances  avec  les- 
quelles on  les  faisait,  de  leurs  formes,  des  perles  et 
pierreries  dont  on  les  ornait,  des  sujets  qu'on  y  repré- 
sentait, soit  par  le  moulage,  soit  par  la  ciselure,  soit 
par  l'application  de^  èmaiux,  ^77 .  —  Du  grand  chantre  et  du 
bâton  cantoral.  L'auteur  fait  connaîlre,  d'après  d'anciens 
acleset  inventaires,  quelles  étaient  les  fonctions  du  grand 
chantre,  ses  droits,  ses  privilèges  ei  ses  devoirs.  Les  cir- 
constanceset  les  moments  où  le  grand  chantre  se  servait  de 
son  bâton  cantoral  ;  l'époque  à  laquelle  il  est  fait  mention 
de  ce  bâton  ;  en  quoi  ces  bâtons  étaient  faits,  leur  forme 
ancienne  et  leur  forme  actuelle,  XXXYII,  208.  —  Notice 
sur  les  saintes  huiles  et  les  vases  gui  servent  à  les  contenir. 
L'auteur  dans  son  travail  essaie  d'établir  l'ancienneté  de 
la  bénédiction  des  saintes  huiles  et  leur  usage  dans 
l'Église.  Il  indique  avec  détails  les  prières  et  rites  consa- 
crés pour  leur  bénédiction,  et  termine  en  décrivant  les 
vases  dans  lesquels  on  a  coutume  de  les  renfermer,  45i. 
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Barry.  Note  sur  la  numismatique  de  la  Gaule  méridionale, 
antérieurement  à  la  conquête  romaine  ;  citée  dans  le 
Bulletin,  XXXV,  913. 

Baruffi,  professeur  et  membre  de  l'Institut  des  Provinces, 
publie  des  articles  scientifiques  dans  la  Gazette  officielle 
du  royaume  d'Ilalie,  XXXIT,  306. 

Basaltes,  pierres  dures,  ainsi  nommées  à  cause  de  la  diffi- 
culté qu'on  épi'ouve  à  les  tailler  et  à  les  polir.  On  ne 
peut  les  attaquer  ni  par  le  sable,  ni  par  l'outil  d'acier, 
mais  seulement  par  l'émeri  ;  on  les  divise,  suivant  leur 
nature,  en  cin]  catégories,  XXXV,  865.  —  Le  basalte 
est  une  pierre  volcanique  d'un  tissu  compact,  serré  et 
très-dur  ;  il  ne  se  polit  qu'à  demi,  id.,  XXXVIII,  265. 

Bas-côtés  construits  dans  l'église  Saint-Maurice,  d'Epinal, 
dans  les  règles,  en  faveur  à  la  fin  du  xii«  siècle  et  au 
commencement  du  xin«  siècle,  t.  XXXIII,  p.  122.  —  De 
style  ogival  tertiaire  dans  l'église  Notre-Dame,  à  Mor- 
tagne,  448.  — -  Du  xii®  et  du  xv^  siècle  dans  l'église 
Notre-Dame  de  Loches,  XXXV,  137.— Des  mêmes  dates 
à  l'église  de  Saint-Ours,  à  Loches,  XXXVI,  337. 

Basile  le  Macédonien  mourut  en  886,  XXXII,  121. 

Basly.  Village  de  Normandie  (Calvados).  Eglise  du  xii® 
siècle,  XXXVf,  529.  —  Position  de  son  clocher,  id.  — 
Sa  description,  XXXVlî,  421.  -  Vue,  422  et  439. 

Basilique.  Monument  d'abord  civil  à  Rome,  et  affecté  plus 
tard  au  culte  catholique  avec  des  n:odifications  symbo- 
liques. Celle  de  Trêves  restaurée  pour  en  faire  le  temple 
protesta  t,  XXXIV,  851.  —On  donnait  le  nom  de  basi- 
lique (basilica),  sous  les  Mérovingiens,  aux  monastères 
ou  collégiales,  et,  sous  les  Romains,  aux  halles  publi- 
ques, le  long  des  voies  militaires,  par  exemple,  XXXV, 
192, 
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BAS-RiiLiEF.  Ouvrage  de  sculplure.  —  Bas-relief  du  xvi« 
siècle,  en  bois,  représentant  le  martyre  de  sainte  Agathe, 
XXXI,  82.  —  Dessin  de  bas-relief  de  la  colonne  Trajane, 
505. —Moulage  des  bas-reliefs  de  la  Porte-Noire,  à 
Besançon,  634.  -  Montrant  des  sirènes  et  une  grande 
variété  de  poissons,  688.  —  Paraissant  appartenir  au 
xiii«  siècle,  dessin,  XXXII,  13.  —  Plusieurs  bas-reliefs  au 
musée  de  Ghâlons,  87.  ~  Curieux  bas-relief  sculpté  sur 
un  piédestal,  304.  — Beprésentant  un  sagittaire  chassant 
un  oiseau,  844.  —  Dessin,  846.  —Figurant  des  scènes 
de  la  vie  de  J.-C,  XXXIII,  6.— En  marbre  blanc,  repré- 
sentant Richard  I^j-  et  Richard  II,  et  offrant  une  œuvre 
de  la  renaissance  italienne,  13  et  14.  —  Bas-relief  mi- 
thriaque,  à  Strasbourg,  308.  —  Romains,  découverts  à 
la  Tour-aux-Fées  (Sarlhe),  XXXIV,  99  -  à  la  façade  de 
l'église  Notre-Dame,  à  Poitiers,  figurant  les  phases  prin- 
cipales du  symbole  de  la  foi  chrétienne,  157.  —  Du  xvi® 
siècle,  dans  l'église  de  Sainl-Laumer,  à  Blois,  193.  —  En 
marbre  blanc  et  de  1660,  dans  la  cathédrale  de  Blois, 
195.  —  Du  xnie  siècle,  figurant  des  scènes  de  la  vie  de 
J.-C,  dans  la  crypte  de  la  cathédrale  de  Bourges,   216. 

—  Bas-relief  de  Plutoneiûe  Proserpim,  235.  —  Attribué 
à  Mithra,  236.  —  Du  xi^  siècle  à  la  porte  d'entrée  de  la 
chapelle  du  petit  séminaire,  à  Montmorillon,  252.  —  Sa 
description,  id.  —  En  pierre,  représentant  la  vie  de 
saint  Jean-Baptiste,  dans  la  cathédrale  de  Nevers,  319. 

—  Figurant  des  personnages  en  vedette,  3V1.  —  Très 
ancien,  présentant  un  Chiist  nimbé  et  un  agmisDei.Qid. 
—En  grès,  figurant  Apollon,  859. — Sa  description,  id.— 
En  grès  rouge  représentant  Mercure,  id.  et  860.  —  Bas- 
relief  tumulaire  ou  pierre  tombale  d'un  evocatiis  et  de  sa 
femme,  id.— Du  xiv^  ou  xnp  siècle  au-dessus  de  la  porte 
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du  transept  nord  de  la  cathédrale  de  Tours,  XXXV,  24. 

—  Gallo-romain,  107.  —  Les  vêlements  des  personnages 
sculptés  sur  des  bas-reliefs  du  xi'  siècle  ne  présentent 
aucun  pli,  325. —En  ivoire  et  de  l'époque  gallo-romaine, 
représentant  Bacchus  entouré  de  génies,  507.— Bas-reliefs 
à  Azay-le-Rideau,  633.  —  Au  narthex  de  Saint-Mexme,  à 
Ctiinon,  id.  et  634.  — Représentant  V Annonciation,  placé 
dans  l'étage  inférieur  du  clocher  de  Saint-Pierre  do 
Bricqueville,  XXXVIIl,  532.  —  Voir  Bas-reliefs  tumu- 
laires,  Sculpture. 

Bas-reliefs  tumulaires.  Plaques  en  marbre  blanc,  sculptées 
en  bas-reliefs  d'une  saillie  médiocre,  représentant  des 
obsèques,  et  dont  la  bordure  porte  une  inscription  funé- 
raire, XXXV,  272.— Incrustés  dans  la  muraille  au-dessus 
du  lieu  de  l'inhumation,  id.  —  Bas-relief  de  Béranger  de 
Palma,  sacristain  de  Perpignan,  273.  —  Autres  bas- 
reliefs,  id  —  Dessin  de  celui  de  Béranger  de  Palma,  ?74. 

—  Inscription  de  ce  bas-relief  datant  de  1281,  275.  — 
Description  du  monument,  276.  —  Bas-relief  sculpté  sur 
un  tombeau,  datant  du  règne  de  François  \^\  et  repré- 
sentant les  fléaux  qui  désolent  l'humanité:  la  peste,  la 
famine,  la  guerre  et  la  tyrannie,  XXXVI,  728.  —  Voir 
Bas-reliefs. 

Basouges,  village  du  Maine  (Mayenne).  Ancien  prieuré 
dépendant  de  l'abbaye  de  Saint-Aubin  d'Angers,  XXXV, 
192.  —  Son  église,  Basilica,  renferme  une  inscription 
avec  le  millésime  do  876,  193.— Cet  édifice,  de  l'époque 
carlovingienne,  a  été  depuis  défiguré,  id.  —  Texte  de 
rinsciiption,  XXXVI,  631.  —  Son  portail  peut  dater  du 
xii«  siècle,  632. 

Bastard  (de),  auteur  d'un  Rapport  sur  la  crosse  de  Tirons 
donne  le  dessin  d'une  miniature  du  xii"  siècle  représeq- 
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tant  saint  Grégoire-le-Grand  avec  sa  mitre  et  sa  crosse, 
XXXII,  320. 

Bastidk,  nom  qu'on  donne,  en  Provence,  aux  maisons  de 
plaisance.  Alphonse,  comte  de  Poiliers  et  frère  de  saint 
Louis,  bâtit  la  bastide  de  Villefranche-de-Rouergue , 
XXXt,  761.  — Voir  Villefranche-de-Rouergue. 

Batailles  célèbres.  Celle  de  la  Rocbe-l'Abeille,  donnée  en 
1569,  XXXI,  606;  -  du  Val-de-Cassel,  livrée  le  11  avril 
1677  et  qui  entraîna  l'annexion  de  celte  contrée  à  la 
France,  635;— de  Sainte-Anne-d'Auray,  livrée  le  29  sep- 
tembre 136:2,  où  Charles  de  Blois  fut  défait  par  Jean  V, 
duc  de  Bretagne,  724;  —  de  Croissanville,  donnée  en 
945  et  ayant  eu  une  grande  importance  sur  les  destinées 
de  la  Normandie,  XXXIl,  i3;— de  Moncontour,  donnée 
le  3  octobre  1569  et  dans  laquelle  l'armée  prolestante, 
commandée  par  l'amiral  de  Coligny,  fut  défaite  par  les 
ducs  d'Anjou  et  de  Montpensier,  490;  —  de  Candes,  en 
878,  dans  laquelle  les  Normands  furent  défaits  par  le 
comte  Judicaël  et  Hugues  l'abbé,  XXXIII,  428;  —  de  la 
Louette,  livrée  l'an  612,  XXXIV,  557;  —  de  Jargeau,  où 
la  Pucelle  remporta  une  victoire  sur  le  duc  de  Suffolk 
le  12  juin  1429,  622;  -—  d'Azincourt,  perdue,  en  1415, 
par  les  Français  contre  les  Anglais ,  XXXV,  307;  —  de 
Vouillé,  entre  Clovis  et  Alaric,  roi  des  Visigolhs,  626;  — 
du  Val-des-Dunes,  gagnée,  le  10  aoûl  1047,  par  Guil- 
laume ,  duc  de  Normandie ,  contre  les  barons  normands 
révoltés  contre  lui,  XXXVI,  595  et  610;  XXXVII,  194;  - 
celle  entre  Maxence  et  Constantin  eut  lieu  sur  les  bords 
du  Tibre,  276  et  277  ;  —  d'Hastings,  donnée  dans  le  xi® 
siècle,  le  14  octobre  1066,  332  ;— de  Marathon,  livrée  490 
ans  avant  J.-C,  célèbre  par  la  victoire  qu'y  remporta  Mil- 
liade,  332;-de  Plourivo,  en  Bretagne,  XXXVIII,  596. 
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Baïière.  Terminaison  à  deux  gables  ou  à  double  égoût. 
Au  xve  siècle  commencèrent  à  paraître  les  clochers  en 
bâtière,  XXXVI,  537.  —  Les  plus  anciens  doivent  être 
les  mieux  construits,  id.  et  539.  —  Tour  en  bâtière  à 
Sainte-Mère-Égliso,  550.  --  Voir  Toit. 

Baton  cantoral.  Dans  beaucoup  d'églises  de  France  et 
d'Angleterre,  le  grand-chantre  et  le  sous-chanire  por- 
taient un  bâton  d'honneur  eide  commandement,  XXXVII, 
214.  —  Difficulté  de  préciser  l'époque  à  laquelle  remonte 
l'usage  du  bâton  cantoral,  216.  —  Sur  une  pierre  tom- 
bale de  l'église  de  Noyon,  un  chanoine  sous-chantre, 
mort  en  1389,  est  représenté  ayant  en  main  un  bâton, 
id.  —  Des  inventaires  antérieurs  à  cette  époque  en  font 
mention,  id.  —  Le  bâton  cantoral  était  fait  en  baleine 
ou  en  bois  précieux,  en  bois  ordinaire,  peint  ou  doré, 
en  ivoire,  le  plus  souvent  en  cuivre  argenté  ou  doré,  en' 
aigent  et  en  vermeil,  218.— Leur  forme  actuelle,  219.— 
Dans  certains  endroits,  le  bâton  était  nommé  bourdon; 
pourquoi,  2iO.— Dcsciiption  du  bâton  actuel  du  grand- 
chantre  de  Beauvais,  223.  —  Bâton  qu'on  peut  reporter 
au  xir  siècle,  224;  —  Dessin,  2i4-225.  —  Voir  Grand- 
Chantre. 

Battants  des  portes.  On  en  trouve  de  curieux  à  la  porte 
de  l'église  de  Palalda,  ei  pouvant  remonter  au  xiii®  siècle, 
XXXI,  87.  —  Dessin,  89. 

Baudot  (Henri),  M.  de  la  S.  Notice  sur  les  vases  antiques 
en  verre  représentant  les  jeux  et  les  combats  du  cirque 
et  de  l'amphithéâtre;  reproduction  textuelle  de  quelques 
passages  de  cette  notice,  XXXVI,  187.  —  Signale  des 
haches  de  pierre  dans  le  cimetière  franc  de  la  Bruyère, 
XXXVII,  334. 

Baudry  (Paul),  M.  de  la  S.  Notice  sur  un  cachet  sigillaire, 
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dit  cachet  d'oculiste,  trouvé  à  Saint-Aubin-sur-Gaillon, 
L'auteur  indique  plusieurs  endroits  où  de  pareils  cachets 
ont  été  signalés  ;  il  fait  connaî:re  leur  forme,  les  endroits 
où  généralement  on  les  trouve,  leur  destination;  il 
décrit  celui  de  Saint-Aubin  et  en  relève  les  inscriptions, 
XXXH,  33. 

Baume.  Liqueur  qui  découle  naturellement  ou  s'obtient  par 
incision  d'un  arbre  qui  croît  dans  l'Ai'abie  et  la  Judée, 
XXXVII,  452.— Divers  noms  sous  lesquels  il  est  connu,  id. 

Baumes  ou  grottes  qu'on  rencontre  dans  diverses  contrées 
de  la  France,  notamment  dans  le  Jura,  et  qui  étaient 
habitées  par  des  anachorètes,  XXXII,  552  et  553. 

Bouquemare,  fief  de  la  paroisse  de  Saint-Jean-de-Thenney. 
^o\y  Saint' Jean-de-Thenney. 

Baye,  village  de  la  Champagne  (Marne).  Aux  environs  de 
Baye,  près  des  marais  de  Saint-Gaud,  découverte  d'objets 
de  l'âge  de  pierre,  XXXVII,  660. 

Baye  (Joseph  de),  M.  de  la  S.  Rend  compte  des  fouilles 
faites  à  Boussy-le-Petit  et  indique  les  objets  qu'on  a 
trouvés,  comme  débris  de  poteries,  sarcophages  en 
ciment  et  en  plâtre,  armes  consistant  en  coutelas  tran- 
chants, agrafes,  boucles  d'oreilles,  XXXVIII,  151. 

Bayeux,  l'ancienne  cité  des  Bajocasses,  devenue  ville  épis- 
copale  de  Normandie.—  Nouvelles  considérations  sur  sa 
tapisserie,  XXXI,  198.  —  Nouveau  travail  sur  cette 
célèbre  broderie,  publié  dans  la  Revue  de  l'art  chrétien^ 
200.  —  Concile  qui  s'y  tient  vers  1300,  326  et  367.  — 
Saint  Gerbold,  son  évêque,  au  vii^  siècle,  819.  —  Répa- 
ration de  la  tour  centrale  de  sa  cathédrale,  XXXII, 
185.  —  Le  clergé  du  diocèse  ne  respecte  pas  toujours 
assez  les  monuments  anciens,  831.  —  On  eût  dû  préférer 
la  pierre  au  métal  pour  le  couronnement  de  la  tour 
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centrale  de  la  cathédrale,   XXXIIF,  627.  -  Cette   tour 
date  du  xv^siècle,  XXXVl,  533.— Clocher deSainl-Patrice 
appartenant  au  xvi«  siècle,  id.  —  Vue  de  la  cathédrale 
avant  la  reconstruction  da  la  tour  centrale,  554  —Notice 
sur  la   cassette  d'ivoire   existant   dans   le   trésor  de   sa 
cathédrale  et  renfermant  divers  objets  qui,  suivant  la 
tradition,  ont  appartenu   à   saint  Regnobert,  XXXVH, 
101.  —  Description  de  ce  coffret,  qui  présente  une  ins- 
cription, id.  et  suiv.  —  Clochers  de  façade  de  Notre- 
Dame  de  Bayeux,  dont  la  portion  inférieure  appartient 
au  xie  siècle,  18i.  —  Description  de  l'intérieur  qui  est 
complètement  roman,  183.  —  Tour  centrale  élevée  sur 
les  piliers  de  la  tour  de  l'église  du  xi^  siècle,  id.  —  Les 
grands  aies  de  l'intertransepl  sont  du  xi®  siècle,  428.  — 
Ouvertures  rondes  (oculus),  éclairant  l'étage  supérieur 
de  la  tour  de  Saint-Exupère,  438.  —  Clochers  du  diocèse  de 
Hayeux,  XXXVI,  514  ;  XXXVH,  81,  18^,  415;  XXXVIII, 
517.  —La  nef  de  la  cathédrale  offre  un   type  du  style 
roman  sur  son  déclin,  563.  —  Le  chœur,  celui  du  style 
ogival,  à  son  apogée,  564. —Ses  évêques,  saint  Regnobert 
et  saint  Gerbold,dans  le  vii^  siècle,XXXI,  819  ;  XXXVII, 
iOl  ;— Nesmond,  au  xvii^  siècle,  XXXVI,  596. 
Baynac,  village  du  Périgord  (Dordogne).  Vieux  donjon, 
XXXI,  754.  —  Bâtiment  du  xm»  siècle,  id.  ;  —  enceinte 
presque  intacte,  id.;  —  description  de  son  château,  id. 

—  vue  de  ce  château,  755  ;  —  son  caractère  accuse  le 
xiv»  siècle,  id.  ;  —  sa  salle  des  Etats,  756;  —  murailles 
recouvertes  de  peintures  représentant  la  Cène,  id.  ;  — 
armoiries  des  barons  de  Baynac,  id.  ;  —  son  église,  id.  ; 

—  détails  historiques,  id.;  —  vue  générale  extérieure 
du  cliâteau,  757;  —  ses  seigneurs,  758;  —  souvenir  de 
la  princesse  de  Condé,  id. 
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Bazas,  petite  ville  de  Gascogne  (Gironde).  Dans  s;i  cathé- 
drale se  trouve  une  sculpture  représentant  un  sagitlaiie 
chassant  un  oiseau,  XXXII,  844.  —Son  évêque,  Guil- 
laume Geoffroy,  siégeait  dans  le  xiu»  siècle,  XXXJII, 
224  :  —  son  inscription  tumulaire,  id. 

Bazenville,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église 
sous  le  vocable  de  saint  Martin,  avait  le  seigneur  pour 
patron,  XXXVII,  438.  —  Description  de  son  clocher, 
placé  à  l'ouesl,  id. -Flèche  ogivale,  XXXVIII,  517,  532. 
Nouveaux  détails,  518,  526.  --  Vue  de  sa  loyir,  527. 

Bazin,  M.  de  la  S.  Rend  compte  des  publications  de  la  Société 
pour  la  conservations  des  monuments  anciens  de  la  Nor- 
vège, XXXI V,  ;07. 

Bazin  de  Bkzons,  ancien  intendant  du  Languedoc,  popu- 
laire a  Toulouse  où  il  défendit  les  privilèges  du  Capi- 
toulat,  et  à  Nimes  où  il  conserva  l'édifice  désigné  sous 
le  nom  de  Maison  carrée  ,  XXXV,  350.  —  Biographie 
étendue  de  cet  administrateur,  id. 

Bazoches,  bourg  de  Picardie  (Aisne).  Mosaïques  qu'on  y  a 
trouvées,  XXXIV,  4^3. 

Beaucaire,  ville  du  Languedoc  (Gard).  Deux  colonnes  mil- 
liaires  existent  dans  sa  mairie,  XXXIII,  187.  —  Donjon 
en  ruines,  XXXVI,  500.  —  Sa  célèbre  foire,  id.  —  Vue 
de  son  chCteau,  501. 

Beaucens,  village  du  Bigorre  (Hautes-Pyrénées).  Son  châ- 
teau a  un  chemin  de  défilement,  et  la  porte  d'entrée  est 
pratiquée  sous  un  passage  voûté  surmonté  d'une  cons- 
truction, XXXII,  711.  —  Ses  deux  donjons  sontbarlongs 
et  très-inégaux  en  importance,  714.  —  Le  château  avait 
cinq  portes  d'entrée,  dont  une  était  munie  d'une  herse, 
715.  --  Il  date  de  la  fin  du  xvi^  siècle,  716.  —  Chapelle 
dans  la  dernière  enceinte,  717.  —  Description  des  ruines 
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V  du  château,  739.  —  Plans,  741  et  742.  —  Vue  du  châ- 
teau, 745. 

Beauchalot,  village  dans  l'ancien  comté  de  Comminges 
(Haute-Garonne).  On  y  voit  une  ancienne  statue  de 
Vierge  en  boiîî,  XXXI,  141.  —  Château  de  la  fin  du 
xive  siècle,  XXXII,  715.  —  Chapelle  séparée  du  donjon 
par  une  petite  cour  barlongue,  717;  elle  paraît  avoir  été 
construite  pour  servir  aussi  d'église  paroissiale,  id. 

Beaudemont,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Son 
ancienne  forteresse,  XXXIII,  330. 

Beaufort  (vallée  de),  en  Savoie.  Médailles  romaines  qu'on 
y  a  trouvées,  XXXII,  411. 

Beaufort,  (ief  de  la  paroisse  de  Saint-Jean  de  Thennay. 
Voir  Saint-Jean-de-Thennay. 

Beaugency,  petite  ville  de  l'Orléanais  (Loiret)  Epaisseur 
des  murs  de  son  donjon,  XXXII,  703.  —  Puits  funé- 
raires, haches  en  pierre  qu'on  y  a  trouvées,  XXXVII, 
334. 

Beaulieu  en  Angleterre.  Dans  son  église,  il  existe  une 
chaire  en  pierre,  datant  de  la  fin  du  xui''  siècle  ou  du 
commencement  du  xiv^;  —  sa  destription ,  XXXVI, 
142. 

Beaulieu-lèz-Loches  ,  village  de  la  Touraine  (Indre-et- 
Loire).  Son  abbaye  bâtie  par  Foulques  Nerra,  consacrée 
en  1010,  et  dédiée  au  Saint-Sépulcre,  à  la  Trinité,  aux 
Archanges ,  Chérubins  et  Séraphins,  XXXIV,  567  et 
648.  —  Les  travaux  de  Foulques  Nerra  présentent  un 
aspect  purement  romain,  567.  —  Son  église  est  un 
type  important  pour  l'histoire  de  l'architecture,  569.  — 
Description  analytique  de  cette  église,  et  indication  des 
parties  anciennes  et  des  parties  plus  récentes,  ainsi  que 
de  celles  retravaillées,  648  et  suiv.  — -  Vue  de  l'état 
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ancien  et  de  l'état  actuel,  649.  —  Vue  du  côté  septen- 
trional de  la  nef,  651.  —  Du  transept  méridional  (inté- 
rieur), 653.  —Du  même  à  l'extérieur,  654.  —  Vue  du 
donjon  roman  de  Loches,  XXXV,  103  et  104.  —  Des 
ruines  de  l'abbaye,  105.— Nouvelle  étude  de  l'église,  146. 
—  La  chaire  abbatiale  et  les  stalles  appartiennent  au 
xvi«  siècle,  149.  —  Ancienne  église  paroissiale  de  Saint- 
Laurent,  150.  —  Restes  de  cette  abbaye,  XXXVII,  548.  — 
A  Beauvais,  en  Beaulieu,  ruines  d'un  ancien  prieuré  du 
xvi«  siècle,  avec  une  belle  cheminée  et  de  vastes  caves, 
549.— Son  Congrès,  151. 

Beaumais,  village  de  Normandie  (Calvados).  Vue  de  son 
clocher  roman,  XXXVIÏ,  83  et  84. 

Beaumont-le-Roger,  bourg  de  Normandie  (Eure),  Son  prieuré 
et  ses  pierres  tombales,  XXXVI,  294. 

Beaumont-Les-Autels  ,  village  de  la  Beauce  (Eure-et-Loir). 

—  Son  église  et  un  petit  château  en  briques,  XXXIII, 
485. 

Beaune.  Ville  de  Bourgogne  (Côte-d'Or).  Restauration  du 

rétable  de  l'hôpital,  XXXVI,  64.  -  Description  de  ce 

•    tableau  rétable  qui  représente  le  jugement  dernier,  id. 

—  Regardé  comme  étant  l'œuvre  de  Roger  Van  der 
Weyden,  le  meilleur  élève  de  Jean  Van  Eyck,  mort  en 
1443,  65.  —  Hôpital  fondé^par  le  chancelier  Bollin  vers 
1343,  64  et  65. 

Beauport.  Village  de  Bretagne  (Côtes-du-Nord).   Son  an- 
cienne abbaye,  restes  bien  conservés,  XXXVIIl,  376  et  596. 

BEAUREPAmE  (Eugène),  M.  de  la  S.  Fonde  à  Bourges  une 
société  [des  antiquaires  du   Centre,  XXXIII,   81.  —Les 
faïences  de  Rouen  et'Je  Nevers  à  l'exposition  universelle. 
L'auteur  pense  que  la'renaissancesde  la  céramique  est, 
à  coup  sûr,  une  des  plus'.curieuses^démonstrations  de 
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l'influence  salutaire  exercée  par  les  modèles  anciens;  — 
que  le«  œuvres  les  plus  exquises  des  céramistes  du  xvi« 
et  du  xvne  siècle  ne  pouvaient  pas  échapper  à  l'at- 
tention de  nos  faïenciers  ;  il  faut,  dit-il,  reporter  à 
l'amour  du  bric-'à-brac  l'honneur  de  cette  rénovation  ;— 
ainsi  les  collectionneurs  de  vieux  pots  ont  fait  revivre 
en  France  une  grande  et  belle  industrie,  celle  des 
faïences  d'art.  11  examine  ensuite  les  produits  des  deux 
grands  centres,  Rouen  et  Nevers,  représentés  à  l'expo- 
sition d'une  manière  à  peu  près  complète,  et  passe  en 
revue  et  indique  les  objets  les  plus  remarquables,  qu'il 
compare  ensuite  les  uns  aux  autres,  725.  —  Le  puits 
funéraire  de  Primelles.  Sous  ce  titre,  l'auteur  signale  la 
découverte  faite  dune  chambre  sépulcrale  ou  puits  funé- 
raire, indique  les  différents  objets  qu'on  5  a  trouvés, 
et  les  décrit.  Ces  objets  constituent  le  mobilier  funé- 
raire qui  existe  dans  les  sépultures  anciennes.  —  Ce 
travail  est  accompagné  de  deux  planches,  XXXIV,  30i. 
.  —  Auteur  d'une  notice  sur  les  fouilles  de  la  Touraille, 
près  de  Dun-le-Roy,  473,  et  XXXVIÏ,  334.  —  Et  d'un  tra- 
vail sur  la  Thaumassière,  sa  vie^  ses  relations  et  ses  œuvres^ 

XXXIV,  473.  ■—  Rend  compte  dans  le  Bulletin,  sous  le 
titre    Chronique,  de  plusieurs  publications  nouvelles , 

XXXV,  108,  220,  347  ;  XXXVI,  99.  —  Rédige  les  procès- 
verbaux  de  deux  séances  tenues  à  Caen,  par  la  Société 
française  d'archéologie,  246  et  XXXVIÏ,  409.  —  Sa  No- 
tice nécrologique  sur  M.  Yvert,  XXXIV,  823.  —  Rend 
compte  des  Annales  de  l'académie  d'archéologie  de  Bel- 
gique, XXXVII,  688. 

Beausire,  rapport  sur  les  fouilles  du  Palatin,  à  Rome,  et 

sur  les  fouilles  faites  pour  retrouver  les  limites  de  l'an- 

-  cien  forum;  —  rapport  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXII, 
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787.  —  Note  sur  l'inscription  de  Claudia  Varenilla , 
signalée  dans  le  Bulletin^  id. 
Beauvais,  ville  épiscopale  du  Beauvoisis  (Oise).  Des  piliers 
de  son  église  de  la  Basse-Œuvre   rappellent  ceux  de 
l'église  de  l'ancienne  abbaye  de  Bernay,  AXXI,  97.  — 
Instruments  de  paix  de  sa  cathédrale,  333.  —  Dessin, 
id.  et  352.  —  Restaurations  entreprises  à  l'église  de  la 
Basse-Œuvre  terminées,  XXXII,  185.  —  Son  musée  pos- 
sède une  mitre  qu'on  croit  être  du  xiii®  siècle,  311.  — 
Sa  description,  332.  —  Dessin,   333.  —  Son  ancienne 
abbaye  de  Saint-Lucien,  XXXIV,  84.  —  Sa  cathédrale 
possède  un  tronc  du  xv«  siècle,  XXXV,  382.  —  Descrip- 
tion et  dessin,  id.  et  383.  —  Compte-rendu  de  son  expo- 
sition rétrospective,  en  1869,  505.  —  Ses  riches  tapis- 
series, 506.  —  Bas-relief  de  l'époque  gallo-romaine,  dé- 
couverte dans  la  ville  et  représentant  Bacchus,  environné 
de  génies,  507,  —  Son  musée  diocésain,  511.  --  Le  jubé 
de  sa  cathédrale  détruit  en   1793,  XXXVI,  114.  —  Son 
missel,  publié  en  1625,  id.  —  Celui  imprimé  en  1756, 
117.  —  Détail  sur  la  chaire  de  sa  cathédrale,  134.  — 
N'est  pas  antérieure   au  règne  de  Louis  XIV,  138.  -— 
Chaire  de  l'église  de  Saint-Etienne;  sculptures,  leur  des- 
cription, 138  et  139.  — Description  d'un  bénitier  sculpté 
dans  celte  église,  444.  —  Autre  bénitier  du  xv^  ou  xvi« 
siècle  dans  la  chapelle  Saint-Jean,  446.  —  Sa  descrip- 
tion, id.  —  Dessin,  447.  —  Ceux  de  l'Hôtel-Dieu  et  de 
l'hospice  des  pauvres,  id.  —  Celui  de  la  collection  Dela- 
herche,  datant  du  xv«  siècle,  446.  —  Nouveaux  détails 
sur  l'église  de  la  Basse-Œuvre  et  son  caractère  archi- 
tectonique,  XXXVII,  245.  —  Ses  évêques,  saint  Lucien, 
contemporain  de  saint  Denis,  XXXIV,   505  et  506.  — 
Philippe  de  Dreux,  XXXII,  332  et  355.  —  Jean  de  Mari- 
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gny  au  xiv^  siècle,  devint  ensuite  archevêque  de  Rouen, 
XXXII,  312.  -  Augustin  Potier,  en  1625,  XXVI,  114.— 
Nicolas  Choart  de  Buzenval,  évêque  de  1651  à  1679,  id. 

—  Le  cardinal  de  Gèvres,  en  1756,  117. 

Beauvoisis,  petit  pays  de  France,  enclavé  aujourd'hui  dans 
le  département'  de  l'Oise.  Ses  anciens  monuments , 
XXXVII,  244. 

BÊCHE  EN  FER  trouvéc  daus  des  ruines  gallo-romaines  à 
Gravant,  XXXIII,  429. 

Bédeille,  village  du  Conserans  (Ariége).  Château  du  moyen- 
âge  sans  époque  déterminée,  XXXII,  718. 

Bède-le-Vénérable  ,  auteur  ecclésiastique ,  naquit  dans  le 
vne  siècle.  Il  rédigea,  vers  730,  son  martyrologe,  le  pre- 
mier dans  l'ordre  des  temps,  XXXII,  264.  —  Ses  rensei- 
gnements sur  les  saints  primitifs  de  l'Église  gallicane, 
id.  et  suiv.  —  Son  texte,  paraît-il,  s'amplifia  progressive- 
ment et  fut  rempli  d'assertions  plus  ou  moins  aventu- 
rées, 265. 

Bédouin,  village  de  Provence  (Vaucluse).  Petite  église  à 
trois  nefs,  XXXIV,  528.— Son  autel  est  pédicule,  id. 

Béduer,  village  en  Quercy  (Lot).  Son  château  appartenant 
à  la  famille  de  Lostanges-Béduer,  XXXIII,  505. 

Beffroi,  clocher  de  la  commune,  annexé  ordinairement  à 
riiôtel-de-ville;  c'était  un  des  privilèges  de  l'association 
communale.  Il  était  aussi  quelquefois  attaché  à  une 
église  ou  chapelle.  Celui  d'Issoudun  annexé  à  l'une  des 
tours  accompagnant  l'ancienne  porte  du  château,  XXXb 
483.— relui  du  château  de  Castelnau-de-Bretenoux,  696. 

—  Tour  à  usage  de  heffroi  à  Aix-la-Chapelle,  XXXII,  770 
et  771.  — Tour  carrée,  svelte  et  haute,  à  Nevers,  XXXIV, 
318.— A  Dreux,  du  xvi°  siècle  (1512-1540),  646. 

Beines,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Sa  motte 
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circulaire  entourée  d'une  curieuse  fortification  à  l'usage 
de  l'artillerie,  XXXII,  694. 

Belgique.  La  sculpture  religieuse  y  fait  de  grands  progrès, 
XXXII,  771.  —  Sa  Commission  royale  d'art  et  d'archéo- 
logie continue  ses  publications,  XXXIV,  237. —  Publica- 
tion d'inscriptions  romaines  trouvées  en  Belgique,  dont 
plusieurs  sont  inédites,  594  et  689.  —  Mémoire  sur  les 
villœ  beïgo-romaines ,  XXXIV,  102. —Son  roi  est  géographe, 
et  aucun  chef  d'État,  parmi  ses  contemporains,  n'a  au- 
tant voyagé  que  Léopold  II,  XXXVII,  576.  -—  Indication 
de  plusieurs  fonts  baptismaux  de  ses  églises,  XXXVIII, 
378.— Aucun  n'est  antérieur  au  xii®  siècle,  id. 

Belleau.  Son  château.— Voir  Cotirson. 

Belléme  ou  Bellesmes,  ville  du  Perche  (Orne).  Poteries 
anciennes,  trouvées  dans  l'emplacement  d'une  enceinte 
ou  camp  oval,  XXXÎII,  162.  —  Usage  de  ces  poteries 
variées  pour  marmites  et  plats  à  manger,  dessins,  165, 
166  et  400.  —  Médaille  celtique  trouvée  dans  l'enceinte, 
167.  —  Le  châtellier  de  la  forêt  de  Belléme,  184.  — 
Camps  romains,  460.  —  Documents  historiques,  id.  — 
Hôtels  remontant  à  Louis  XIV  et  à  Louis  XV,  461.  — 
Eglise  Saint-Sauveur,  datant  au  plus  du  commencement 
du  xvi»  siècle,  id.  —  Maître-autel  du  xviir  siècle,  id.  — 
Autels  des  chapelles  appartenant  au  règne  de  Louis  XIV, 
462.  —  Inscription  tumulaire  du  xviie  siècle,  id.  — 
Tableau  décorant  un  rétable,  avec  le  nom  du  peintre  et 
le  millésime  de  1699,  463.  —  Fonts  baptismaux  datant 
du  règne  de  Louis  XIV,  463.  —  Cloches,  l'une  du  xvi« 
siècle,  l'autre  de  1771,  id.  et  464.  —  L'ancien  bail- 
liage servant  d'hôtel-de-ville,  465.  —  Chapelle  du  xvi» 
siècle,  id.  —  Cachots  de  l'ancien  bailliage,  id.  —  Cages 
pour  prisonniers,  466,—  Dessin,  id.— Restes  du  château 
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démantelé  dès  le  règne  de  Louis  XIV,  467.  —  Donjon, 
id.  —  Vue  de  la  porte  du  château,  468.  —  Plan  de  l'en- 
ceinte de  ce  château,  469.  —  Chapelle  d'un  ancien  châ- 
teau rasé  au  xv«  siècle,  468  et  470.  —  Sous  le  sanctuaire 
de  cette  chapelle,  crypte  de  la  fin  du  x®  siècle;   sa  des- 
cription, 470.  —  Documents  historiques  sur  la  Herse, 
fontaine  d'eaux  minérales  dans  la   forêt  de  Bellême, 
XXXVII,  17i.  —  Après  les  Saïens,  les  Romains  appré- 
cièrent la  vertu  de  ces  eaux,  172.  —  Les  documents  sur 
la  Herse  n'apparaissent  qu'au  xvn®  siècle,  173.  —  Ins- 
criptions, 177.  —  Analyse  des  eaux,  178. 
Belle-Isle-en-Terre,  village  de  la  Bretagne  (Côtes-du-Nord). 
On  y  trouve  des  cabanes  ou   affreuses  huttes  qui  sont 
habitées  par  des  hommes  peu  soucieux  du  confortable, 
XXXI,  90.  —  Leur  description,  id. 
Bellencombre,   village  de  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Découverte  dans  son  château  de  toute  une  série  de  car- 
reaux incrustés  et  émaillés  du  xiii^  siècle,  XXXI,  81. 
Bellengreville,  village  de  Normandie  (Calvados).  Eglise 
dans  le  style  ogival  primitif,  XXXVI,  609.  —  La  tour 
centrale  et  la  nef  sont  peut-être  du  xv^  siècle,  id. 
Bellouet,  village  de  Normandie  réuni  à  celui  de  Bellou 
(Calvados).  Description  du  colombier  du  château,  XXXVI, 
648.  —  Vue  de  ce  château  et  de  ce  colombier.  649. 
Belleperche,  village   du   Languedoc    (Tarn-et-Garonne). 
Dalle  tumulaire  du  xm^  siècle,  provenant  de  son  an- 
cienne abbaye,  XXXIH,  224. 
Beneauville,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son   église 
appartient  au  xn«  et  au  xui^  siècle  ;  description,  XXXVI, 
601.— Son  château  est  dans  le  style  usité  vers  1600,  602. 
Vue  du  château,  603. 
BÉNÉDICTINS.  Soins  qu'ils  apportent  dans  les  constructions 
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de  leurs  monastères  et  de  leurs  églises,  XXXÏV,  70.  ■ 
Comment  les  étrangers  étaient  reçus  dans  leurs  mai-     , 
sons,  73.  ■ 

BÉNÉDICTION.  Les  Grecs  la  donnent  de  la  main  droite,  c'est- 
à-dire  avec  l'index,  le  doigt  du  milieu  et  l'auriculaire, 
XXXII,  120. 

BÉNÉFICES  MILITAIRES  créés  par  Alexandre  Sévère  au  profit 
de  tout  officier  ou  soldat  vétéran  qui  recevait  son  congé, 
XXXII,  779. 

Benêt,  village  du  Poitou  (Vendée).  Son  église^ est  romane, 
XXXI,  29.  —  On  y  voit  une  sculpture  symbolique,  le 
christ  en  croix  écrasant  le  dragon  ;  vue  de  ce  christ,  30. 

BÉNÉVENT,  ville  de  la  Marche  (Creuse).  Les  terres  de  son 
dolmen  ont  donné  des  fragments  de  tuiles  à  rebords, 
XXXVII,  335.  —  Découverte  qu'on  y  a  faite  de  monnaies 
gauloises,  345. 

BÉNITIER,  Celui  de  l'église  de  Saint-Didier-sur-Rochefort, 
attribué  à  l'époque  de  la  renaissance,  sa  description  avec 
un  dessin,  XXXI,  591.  —  Creusé  dans  un  chapiteau  à 
feuilles  d'acanthe,  600.  —  De  fonte  dans  la  cathédrale 
de  Bourges  et  pouvant  remonter  à  la  fin  du  xv^  siècle, 
XXXIV,  215.  —  Dans  l'église  Notre-Dame,  à  Bourges, 
deux  béiiitiers.  dont  l'un  provenant  de  la  chapelle 
de  Jacques-Cœur,  et  l'autre  portant  la  date  de 
1507, 219.-  De  fonte,  en  forme  de  seaux,  ornés  de  mou- 
lures, xv^  siècle,  320.  —  Au  musée  de  Laval,  béi.ilier  en 
fonte  du  xiii®  siècle,  id.  —  Au  musée  d'Orléans,  de  style 
Louis  XIV,  636.  —  Creusé  dans  une  tablette  d'autel, 
et  portant  une  inscription,  529.  —  Trois  espèces  de  bé- 
nitiers, XXXVl,  419.  —  Bénitiers  fixes  des  églises,  420, 
on  n'en  trouve  guère  d'antérieurs  au  xi«  siècle,  id.—  Du 
W  siècle,  421  ;  —  du  xii^  siècle,  422  ;  —  du  xiii^  siècle. 
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427;  —  du  xm  siècle,  429  ;  du  xv«  siècle,  430;  —  du 
xvio  siècle,  431  ;  —  de  la  renaissance,  432.  —  Règles 
données  par  saint  Charles  pour  la  construction  des  bé- 
nitiers dans  le  diocèse  de  Milan,  434.  —  Bénitiers  de 
l'époque  moderne,  435.  —  Bénitiers  mobiles  ou  portatifs 
des  églises,  437.— Indication  des  églises  où  il  s'en  trouve 
de  curieux,  438  et  suiv.  —  Dans  le  trésor  d'Aix-la- 
Chapelle,  bénitier  du  ix^  ou  xu^  siècle,  438  ;  —  du  x«  ou 
xi"  siècle,  en  ivoire,  appartenant  à  une  collection  an- 
glaise, id.;—  dux^ou  xii^  siècle,  dans  l'église  de  Milan, 
439.  —  A  l'église  de  Saint-Paul  de  Londres,  deux  béni- 
tiers décrits  dans  un  inventaire  dressé  en  127S,  443.  — 
Ceux  de  Louis,  duc  d'Anjou,  désignés  dans  un  inventaire 
de  1360-1368,  id.  —  Celui  du  musée  de  Laval  porte  une 
inscription  annonçant  le  xiii«  ou  le  commencement  du 
xive  siècle,  444.  —  Description  et  dessin  du  bénitier 
sculpté  à  Saint-Étienne  de  Beauvais,  id.  et  445.  —  Autre 
bénitier  de  la  fin  ^u  xv«  siècle  ou  du  commencement  du 
xvi»,  dans  la  chapelle  Saint-Jean  de  Beauvais,  446.  —  Un 
pareil  à  THôtel-Dieu,  447.  —  Celui  de  l'hospice  des 
pauvres,  id. —  Dans  une  collection  particulière,  à  Beau- 
vais, bénitier  en  bronze,  portant  une  inscription  en  ca- 
ractères gothiques,  du  xv^  siècle,  446.  —  Le  bénitier  est 
appelé  titulus  et  anceau,  449.  —  Goupillon,  désigné  sous 
les  noms  d'aspergés  et  d'aspersoir,  450.—  Bénitier  avec 
inscription  au  musée  de  Toulouse,  451.—  Bénitiers  pri- 
vés, placés  dans  les  habitations,  désignés  sous  le  nom 
de  bénitiers-appliques,  id.  —  Indication  de  plusieurs  bé- 
nitiers privés,  indiqués  dans  des  inventaires  ou 
comptes  de  1372,  1380,  1416,  1560,  id.  —Dessin  d'un 
bénitier  applique ,  datant  du  commencement  du  xvi' 
siècle,  453.  —  Description  d'autres  bénitiers  privés,  da- 
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tant  du  règne  de  Louis  XIII  ou  de  celui  de  Louis  XIV, 
454.  —  Un  en  émail  du  commencement  du  xviiio  siècle, 
peint  et  orné,  457.  —  Circonstances  et  cérémonies  dans 
lesquelles  on  fait  usage  de  l'eau  bénite,  458.  —  Pour  le 
baptême,  id.  —  Le  dimanche,  avant  la  grand'messe,  460. 
—  Dans  la  célébration  du  mariage,  461.  —  Avant  l'ad- 
ministration des  sacrements  aux  malades,  id.  —  Pen- 
dant les  obsèques  des  défunts,  id.  —  Lotion  avec  l'eau 
bénite  dans  la  bénédiction  des  cloches,  462.—  Aspersion 
dans  les  cérémonies  relatives  à  la  consécration,  à  la  ré- 
conciliation et  à  la  bénédiction  d'une  église,  463,  464, 
465  et  466.  —  Dans  celles  de  la  bénédiction  et  de  la  ré- 
conciliation d'un  cimetière,  466.  —  Dans  celles  de  la 
bénédiction  des  objets  servant  au  culte,  467.  —  Formé 
d'un  ancien  autel  roman,  dans  l'église  de  Villemagne, 
XXXVn,  139. -Voir  Eau  bénite. 

Benoit  (Pierre).  Catéchiste  de  Henri  VI,  frère  de  Martial 
Benoit,  trésorier  général  de  France  en  la  généralité  de 
Limoges,  XXXI,  605. 

Bénouville-sur-Orne,  village  de  Normandie  (Calvados). 
Sa  léproserie  de  Catillon  ;  sépultures  de  1058  à  1250, 
XXXVII,  357  et  358. 

Bény-sur-Mer,  village  de  Normandie  (Calvados).  Détails  sur 
le  clocher  de  son  église,  XXXVIII,  518.—  Deux  patrons 
de  Notre-Dame  de  Beny,  528.  —  Nouveaux  détails  sur  la 
tour,  id.  —  Sa  flèche  quadrangulaire  datant  de  la  fin  de 
la  période  romane  ou  du  commencement  de  la  période 
ogivale,  532. 

Bérangère,  femme  de  Richard  Cœur-de-Lion.  En  1204,  elle 
fait  son  entrée  au  Mans,  et  y  est  installée  par  Philippe- 
Auguste,  comtesse  usufruitière  du  Maine,  XXXÏ,  197. 

Berbrugger  ,  M.  de  la  S.  Commentaire  sur  une  inscription 
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trouvée  à  Lauzanne.  L'auteur  après  avoir  donné  le  texte 
de  l'inscription,  examiné  et  comparé  les  opinions  émises 
sur  ce  texte,  donne  lui-même  sa  version  fondée  sur  l'in- 
terprétation régulière  et  généralement  reçue  des  sigles 
qui  figurent  dans  cette  inscription,  XXXI,  152.—  Dirige 
la  publication  de  la  Revue  africaine,  823.—  Son  Epigra- 
phie  numidienne.  Son  mémoire  sur  l'épigraphie  d'Auzia, 
signalé  par  le  Bulletin.  824.  —  Sa  description  du  monu- 
ment appelé  Tombeau  de  la  Chrétienne,  XXXII,  662  ; 
XXXIII,  516.  —  Sur  la  Ponctuation  lapidaire.  Travail 
signalé  par  le  Hulletin,  XXXIII,  90.—  Ses  commentaires 
sur  une  inscription  romaine  découverte  en  Algérie,  190 
et  .91. 

Bergkn,  ville  de  Norwége.  Son  musée  conserve  des  portes 
d'églises  dont  la  décoration  offre  un  caractère  oriental, 
XXXVI,  371. 

Berlin,  capitale  de  la  Prusse.  Description  de  son  nouvel 
hôtel-de-ville,  XXXVI,  671. 

Berluc-Pérussis  (L.  de),  insp.  de  la  S.  Sa  notice  nécrolo- 
gique sur  M.  Montjallard,  lieutenant  de  vaisseau, XXXIII, 
95.  —  Sur  M.  l'abbé  Sauret,  XXXVIII,  96.  —  Signale  le 
réveil  du  mouvement  académique,  174. 

Bernay,  ville  de  Normandie  (Eure).  Son  abbaye  fut  fondée 
dans  les  premières  années  du  xi®  siècle,  XXXI,  95.  — 
Son  église  a  subi  des  modifications  qui  en  ont  altéré  la 
physionomie;  indication  de  ces  changements,  id.  —Plan 
de  cette  église,  96.  —  Inscription,  98.  —  Aux  piliers 
carrés  de  la  construction  primitive  on  a  appliqué,  dès  le 
xie  siècle,  des  colonnes  et  des  pilastres,  421.  —  Ses  por- 
ches ou  alloirs  du  moyen-âge,  XXXIII, 175.-—  Le  maître- 
autel  de  Sainte-Croix  provient  de  l'ancienne  abbaye  du 
Bec,  554,   abbaye   construite    au   commencement  du 
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XI»  siècle,  par  Judith  de  Bretagne,  XXXIV,  566.  —  Ses^ 
colonnes,  sauf  quelques-unes  voisines  des  absides,  sont 
des  additions  faites  dans  le  courant  du  xi^  siècle,  id.  — 
Notice  sur  V ancien  couvent  des  pénitents  de  Bernay  ;  Ira-j 
vail  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXYII,  521.  —  Ermitage 
ou  couvent  de  Saint-Lubin,  id. 

Berry.  Voir  Rapin  (Amédée). 

Berry,  ancienne  province  de  France,  anciennement  habitée 
par  les  Bituriges,  peuplade  gauloise.  Ces  peuples,  au  dire 
de  Pline,  inventèrent  l'étamage,  XXXVII,  ^^^lO.^ Notices 
pittoresques  sur  les  monuments  du  Berry  ;  le  Bulletin  en 
donne  plusieurs  passages,  XXXIÏ,  101.  —Essai  sur  Var- 
clvtecture  religieuse  du  Berry  ;  ouvrage  signalé  dans  le 
J??<//e/m,  XXXVI,  573.— Les  haches  de  pierre  se  nomment 
pierre  de  tonnère  sur  les  confins  du  Berry,  XXXVII,  334. 

BERTHAmE,  roi  des  Thuringiens,  vaincu  par  Clotaire  I^^", 
roi  des  Francs,  XXXII,  873. 

Berzy,  village  du  Soissonnais  (Aisne).  L'abside  de  son 
église  est  circulaire  et  offre  des  chapelles  carrées,  étroites 
et  peu  profondes,  renfermant  seulement  la  place  d'un 
autel,  XXXV,  735. 

Besançon,  ville  de  la  Franche-Comté  (Doubs).  Moulage  en 
plâtre  des  bas-reliefs  ornant  l'arc  antique,  connu  sous  le 
nom  de  Porte-Noire,  XXXI,  634  \— Mémoires  de  sa  Société 
d'émulation,  XXXIII,  824.  — Mémoire  sur  la  table  d'or  de 
la  cathédrale  Saint-Jean,  XXXÏ,  822.  —  Détails  sur  cette 
table,  donnée  par  Charlemagne,  id.  —  Vesuntio  ou  Be- 
sançon chef-lieu  des  Sequani;  fondation  de  son  église  par 
Ferréol  et  Ferrution,  XXXIII,  695.  -  Palais  de  Gran- 
velle,  824.  —  Le  forum  de  l'antique  Vesuntio  n'était  pas 
là  où  est  la  place  Saint-Jean  ;  découverte  qu'on  y  a  faite 
des  restes  d'un  théâtre,  XXXVIII,  219. 
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Besant.  Monnaie  d'or  de  Constantinople,  employée  comme 
ornement  au  xu»  et  au  xin^  siècle,  XXXVIÏI,  402. 

Beschefer (l'abbé).  Mémoires  historiques  sur  la  Champagne. 
Ouvrage  annoncé  dans  ie  Bulletin,  XXXII,  186. 

Betête,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Découverte  qu'on  y 
a  faite,  au  lieu  dit  Charmassier,  d'un  couteau  entier  en 
silex,  XXXVIl,  332. 

Beuvray,  village  de  la  Bourgogne»  (Saône-et-Loire).  Son 
oppidum  est  regardé  comme  laBibracte  de  César,  XXXII, 
88.  —  On  y  a  reconnu  beaucoup  d'habitations  parais- 
sant apitartenir  à  la  période  gauloise,  et  d'autres  vestiges 
de  l'époque  romaine,  id.— Une  muraille  d'enceinte  mi- 
partie  de  pierre  et  de  bois  se  rapporte  aux  murailles 
gauloises  indiquées  par  César,  XXXIV,  686.  —  Le  mur 
de  Landunum  comparé  aux  murs  de  l'oppidum  décou- 
vert à  Mursens  et  au  mont  de  Beuvray,  659.  —  Son  mur 
d'enceinte,  percé  de  trous  carrés,  668.  —  Dessin,  669. 
—  Débris  d'amphores,  de  tuiles  à  rebords,  670.  — 
XXXV,  209;  —  XXXVI,  388  ;  -  XXXVIl,  349. 

Beuvron,  bourg  de  Normandie  (Calvados).  Maisons  cons- 
truites en  bois,  remontant  au  xvi^  siècle;  description  de 
l'une  d'elles,  XXXI,  173.  —  Son  église  date  de  la  fin  du 
xve  siècle  ou  du  commencement  du  xvi®,  174.  —  Inscrip- 
tion de  1640, 175.  —  Chapelle  seigneuriale  du  xvii«  siècle 
id.  — Boiseries  style  Louis  XIIÏ  ou  Louis  XIV  etLouis  XV, 
174  et  175.  —  Ecusson  de  la  famille  d'Harcourt,  176,  — 
Statues  de  la  Vierge,  176  et  177.  —  Chaire  moderne  dans 
le  style  Louis  XV,  177.  —  Sa  confrérie  des  saints  anges 
gardiens, établie  en  1686,  id.  — Niche  d'exposition  dans  le 
style  Louis  XV,  176.  —  Chandeliero  en  cuivre  conservés 
dans  la  sacristie  de  l'église,  id. 

Béziers.  L'ancienne  Bœterreœ^  Cdi^iiale  das Bitérr ois ^dinlre' 
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fois  ville  épiscopale  du  Languedoc  (Hérault).  Voie  ro- 
maine militaire  venant  de  Narbonne  et  passant  par 
Béziers,  XXXIIK  185.  —  Ses  anciennes  arènes  presque 
détruites,  XXXIV,  891.  —  L'église  de  Saint-Aphrodise, 
la  plus  ancienne  église  chrétienne  de  la  ville,  a  été  retou- 
chée et  refaite  en  partie,  915.  —  Description  de  celte 
église  romane  dont  plusieurs  parties  sont  un  curieux 
spécimen  de  l'art  au* x^  siècle,  XXXVII,  161.— -Vue,  162. 
—Le  chœur  ogival  et  les  chapelles  latérales  ont  été  élevés 
pendant  les  xiv®  et  xv®  siècles,  166.  —  Sa  crypte,  164.— 
Son  ancienne  cathédrale  Saint-Nazaire  avec  sfes  tourelles 
fortifiées  et  ses  créneaux,  XXXIV,  890  et  891.  —  Partie 
de  la  nef  et  le  choeur  sont  du  xiv®  siècle  ;  le  surplus  de 
l'église  est  du  xni^  siècle,  891  et  915.  —  Son  cloître, 
892.  —  Décorations  exécutées  dans  cette  église,  au 
xviiie  siècle,  par  des  artistes  génois,  id.  —  Le  chœur 

.  remanié  en  style  rococo,  id.  —  Rétables  des  xvii^  et 
xviue  siècles  à  conserver,  896.  —  Dans  l'église  Saint- 
Jacques,  ancienne  abside  romane,  915.  —  Concile  pro- 
vincial tenu  en  1281,  XXXV,  275.  —  Statue  de  Riquet 
sur  une  des  places,  XXXIV,  891.  —  Essai  sur  la  géogra- 
phie de  son  arrondissement,  ouvrage  signalé  dans  le  Bul- 
letin, XXXll,  663.  —  Sa  société  archéologique,  id.  — 
Découverte  qu'on  y  a  faite  d'une  inscription  romaine  en 
lettres  de  plomb  incrustées  dans  la  pierre,  XXXVIII,  447, 
—  Ses  évoques  :  Guillaume  donne,  en  1342,  des  statuts 
synodaux,  XXXV, 374.  —Hugues  les  confirme,  en  1368, 
375. 

Bibliothèques  publiques.  Celle  de  Troyes,  riche  d'environ 
200,000  volumes,  XXXI,  11.  —  A  Châtillon-sur-Seine, 
17,000  volumes,  16.—  Comment  pourrait-on  leurdonner 
plus  d'utilité  et  ^e  popularité,  158.  — Nécessité  de  com- 
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pléter  la  collection  des  portefeuilles  topographiques  de 
la  France  à  la  bibliothèque  impériale,  163.— De  Noyon, 

XXXIV,  430  et  439.  —  De  Perpignan,  914.  —  Inaugu- 
ration de  celle  de  Bagnols  (Gard),  9i5.  —  Notice  sur  la 
bibliothèque  communale  de  Cambrai,  dont  le  but  est  de 
faire  connaître  les  principales   richesses  de  ce  dépôt, 

XXXV,  702.  —Celle  de  Moulins  renferme  la  belle  bible 
de  Souvigny  et  de  précieux  spécimens  bibliographiques, 

XXXVI,  93.  —On  voit,  dans  celle  de  Verneuil,  des  pavés 
émaillés  des  xii«  et  xm^  siècles,  366.  —  A  Meaux,  missel 
daté  de  1493,  XXXVIII,  134.  --  De  Saint-Brieuc,-598. 

BiBRAGTE.  Voir  Beuvray, 

Bière.  Voir  Cercueils. 

BiERviLLE,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Le 
prieuré  de  Saint-Lo  à  Rouen  y  po.-sédait  un  fief  noble 
de  basse  justice,  XXXVII,  574. 

BiÉvaLE,  village  de  Normandie,  canton  du  Mézidon  (Cal- 
vados). Son  église  sous  le  vocable  de  Saint-Germain  est 
peu  ancienne,  XXXII,  17. 

BiÉviLLE,  village  de  Normandie,  canton  de  Douvres  (Cal- 
vados). Son  église,  sous  le  vocable  de  Notre-Dame,  avait 
pour  patron  l'abbaye  de  Saint-Étienne  depuis    1082 , 

XXXVII,  442.  —  Description  de  son  clocher,  accolé  au 
côté  nord,  id.  —  Vue,  443. 

BiGNON,  village  du  Maine  (Mayenne).  Essai  sur  les  buttes  du 
Bignon  et  autres  vestiges  analogues  que  Von  rencontre  dans 
le  déparlement  de  la  Mayenne,  XXXI,  377.  —  Ces  buttes 
offrent  de  singuliers  vestiges,  des  fossés,  des  remparts  en 
terre  encore  parfaitement  dessinés,  id. 

BiGORRE,  ancien  comté  delà  première  kqmtsiine.  Excursion 
archéologique  dans  le  Bigorre,  XXXII,  705.  —  Les  châ- 
teaux forts  du  Comminges,  du  Bigorre  et  du  Gonserans, 


104  TABLE    GÉNÉRALE 

doivent  se  classer  suivant  trois  époques,  à  la  première 
appartiennent  ceux  antérieurs  à  la  fin  du  xi^  siècle,  708. 
La  seconde  comprend  ceux  des  xi%  xn^  et  xiip  siècles  ; 
c'est  l'ère  romane,  id.  —On  peut  y  ajouter  la  première 
moitié  du  xiv"  siècle,  id.  —  La  seconde  moitié  du 
xiv«  siècle,  le  xv^  et  les  premières  années  du  xvi^  for- 
ment la  troisième  époque,  id.  —  Indication  des  châteaux 
de  la  première  époque,  id.  —  Donjons  avec  ou  sans  ou- 
bliettes, 709.  —  Ses  plus  larges  donjons  romans  ont  dû 
servir  d'habitations  en  même  temps  que  de  lieux  de 
refuge  et  d'observation,  710.  —  Au  xii«  siècle,  s'intro- 
duit l'usage  de  placer  deux  donjons  dans  le  même  châ- 
teau, id.  —  Les  châteaux  antérieurs  à  la  fin  du  xiv^  siè- 
cle ont  deux  enceintes  au  moins,  711.  —  Manière  dont 
se  fermaient  leurs  portes,  id.  —  Caractères  de  leur  ma- 
çonnerie, 712.  — Noms  et  distribution  chronologique 
des  châteaux  ou  donjons,  712,  713  et  714.  —  Châteaux 
du  moyen  âge  à  date  indéterminée,  717.  —  Le  style 
roman  s'est  maintenu  jusqu'à  la  renaissance,  dans  les 
monuments  militaires  du  Bigorre,  716.  —  Traditions, 
718.  —  Les  châteaux  du  Bigorre  ou  du  moins  du  Lave- 
dan  datent  pour  la  plupart  du  xiv^  siècle,  748. 

Bijoux  et  objets  de  toilette  recueillis  dans  un  cimetière 
gallo-romain,  à  Lisieux,  XXXII,  630.  —  Ceux  qu'on 
trouve  dans  les  cimetières  mérovingiens ,  comme 
agrafes,  fibules,  sont  ornés  de  ciselures  et  d'entrelacs, 
XXXIV,  122.  —  Signalés  dans  des  lombes  en  pierre  à 
Etrepagny  et  Provemont,  417.  —  Les  bijoux  mérovin- 
giens ont  été  imités  par  les  sculpteurs  du  temps,  XXXV, 
206.  —  Trouvés  dans  des  sépultures  mérovingiennes,  et 
consistant  en  anneaux,  perles,  fibules,  agrafes,  452. 

•BiLLY,  village  de  Normandie  (Calvados).  Église  en  grande 
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partie  du  xiii®  siècle,  XXVI,  601.  —  Les  principaux  en- 
gagements de  la  bataille  du  Val-des-Dunes  durent  y  avoir 
lieu,  id. 

BiNGEN,  ville  d'Allemagne.  C'étaient  le  point  oii  se  bifur- 
quaient les  voies  romaines  de  Trêves  et  de  Cologne, 
XXXIV,  848. 

BissiÈRES,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église  est 
moderne;  vue,  XXXII,  23.  —  L'abbaye  de  Villers-Cani- 
vet  y  possédait  un  fief,  XXXVI,  657. 

BiviLLE,  village  de  Normandie  (Manche).  On  conserve  dans 
son  église  un  calice  et  une  chasuble  du  xiir  siècle, 
XXXIII,  623. 

BizANET,  village  du  Languedoc  (Aude).  Reste  d'une  riche 
villa  renfermant  des  mosaïques  variées,  XXXVI,  259. 

Blacas  (le  duc).  Sa  description  des  vases  funéraires  trouvés 
près  d'Albani,  XXXI,  821.  —  Étude  signalée  dans  le 
Bulletin  y  id. 

Blainville  ,  village  de  Normandie  (Manche).  Inscription 
de  la  cloche  de  son  église,  XXXVIII,  324. 

Blanche  de  Castille  épousa  Louis  de  France,  fils  aîné  de 
Philippe-Auguste,  XXXI,  484. 

Blanchemin  (Prosper),  fournit  l'analyse  d'un  ouvrage  inti- 
tulé :  la  Famille  de  Ronsard,  XXXV,  585. 

Blanchetière,  m.  de  la  S.  Sur  un  voyage  à  Naples  et  à  Rome, 
L'auteur  a  recueilli  dans  son  voyage  quelques  notes  sur 
les  actualités  qu'il  a  pu  remarquer,  et  il  esquisse  rapi- 
dement ces  notes  ;  elle;  s'appliquent  notamment  à  sa 
visite  à  Pompeï,  dont  il  indique  quelques  nouvelles  dé. 
couvertes  ;  au  musée  d'antiquités  de  Naples,  au  palais 
de  Caserte,  à  Rome  et  à  Florence,  à  la  tour  penchée  de 
Pise  ;  il  décrit  la  sta*ue  élevée  à  la  mémoire  de  Chris- 
tophe Colomb  par  la  ville  de  Gênes  ;  il  termine  par  quel- 
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ques  lignes  consacrées  à  la  Puisse,  à  Marseille,  et  aux 
monuments  romains  de  la  ville  d'Orange,  XXXIÏ,  S50. 

—  Signale  la  destruction  de  la  nef,  construite  en  opus 
spicatum,  de  l'église  delà  Haute-Chapelle,  ainsi  que  les 
principales  mutilations  qu'elle  a  subies  etdont  elle  porte 
les  traces,  XXXIV,  901. 

Blanzey,  village  delà  Lorraine  (Meurthe).  On  y  a  trouvé 
un  autel  païen:  sa  description,  XXXIV,  859. 

Blanzy-les-Fismes,  village  de  Picardie  (Aisne).  Mosaïques 
qu'on  y  a  signalées,  XXXIV,  4 13.  —  Une  d'elles  repré- 
sente des  poissons,  l'autre  Orphée  jouant  de  la  lyre  et 
charmant  les  animaux  et  les  oiseaux,  id. 

Blasons.  Dans  l'église  du  Mesnil-Mauger,  deux  blasons  du 
xvie  siècle  ou  de  la  fin  du  xv^,  XXXII,  575.  —  Dessin, 
id.— De  François  de  Rochechouard,  abbé  de  Saint-Satur 
à  Àuxerre,  et  qui  mourut  en  1670,  XXXIV,  339  et  340. 

—  De  la  famille  d'Harcourt  Beuvron,  XXXÏ,  176.  Voir 
Armoiries» 

Blessac,  village  de  la  Éarche  (Creuse).  Découverte  qu'on 
y  a  faite  d'un  gisement  de  silex  taillés,  XXXVII,  331.— 
Dolmen,  nommé  le  dolmen  de  Boscaux,  du  nom  de  la 
colline  où  il  existe,  id. 

Blet,  village  du  Berry  (Cher).  Chœur  du  xi^  siècle  dans  son 
église,  XXXVI,  574. 

Blois  (A.  de),  de  l'Institut  des  Provinces.  Signale  des 
ruines  romaines  découvertes  près  de  Quimper,  consistant 
en  de  nombreux  fragments  de  poteries  grossières,  de 
poterie  fine,  rouge  et  noire,  des  fragments  de  vases  en 
venre,  et  quelques  médailles  dont  deux  de  Néron  et 
une  portant  le  nom  de  P.  Sabinus,  XXXI,  410.— Signale 
la  découverte  faite  à  Garhaix  d'un  cimetière  gallo-romain, 
à  peu  de  distance  d'une  voie  romaine,  et  dans  lequel  on 
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a  trouvé  des  urnes «n  verre  ou  flacons  cubiques,  XXXIV, 


Blois,  viUe  de  France,  capitale  du  Biaisons  (Lo^ir-et-Gher). 
Ancienne  abbaye  de  Saint-Laumer,  dont  l'église  fut  con- 
sacrée en  1186,  XXXIV,  191.  ■—  Le  style  de  transition, 
empreint  de  réminiscences  romanes  et  de  style  ogival 
primitif,  partage  cette  église,  id.  —  Portail  décoré  d'une 
galerie  posée  au  niveau  du  Gloria  Laus,  id.  — •  Vantaux 
de  la  porte  occidentale  datant  A\i  règne  de  Louis  XIV, 
id.  —  Description  de  la  nef  accusant  les  xh^  et  xin^ 
siècles,  id.  et  suiv.  —  Ghapelh.  de  la  Vierge  datant  du 
xiv^  siècle,  et,  derrière,  une  chapelle  mortuaire  du  xv% 
193.  ~  Bas  relief  du  xvi^  siècle,  193.  —  Ré  table  fait  on 
14G7,  id.  —  Une  chapelle  absidale,  dédiée  à  saint 
Marcou,  est  un  lieu  de  pèlerinage,  194.  —  Nombreux 
ex-voto,  id.  —  Autel  datant  du  règne  de  Louis  XV,  id.  — 
Tombeau  du  préfet  de  Lezay-Marnesia,  mort  en  1857,  id. 
—  Verrière  de  la  renaissance,  195.  —  Bâtiments  de  i'ab- 
baye  reconstruits  au  xvm*  siècle,  id.  —  Cathédrale,  mo- 
nument des  xvne  et  XYin^  siècles,  id.  —  Tour  dont  la 
base  est  romane,  id.  -  Rétables  en  pierre  et  marbre  du 
règne  de  Louis  XIV,  id.  —  Bas-relief  en  marbre  blanc 
de  1660,  id.  —  Eglise  Saint- Vincent-de-Paul ,  bâtie  par 
Mansard  au xvu®  siècle  pour  les  jésuites,  id.— Inscription 
au  fronton,  id.— Château  de  Blois,  196.— -Le  musée,  197. 
—Maisons  desxveetxvie  siècles,  198. —La  tour  d'argent, 
id.  —  L'hôtel  de  la  Chancellerie,  construction  de  la 
Renaissance,  id.  —  Maison  du  xin^  siècle,  id.  — -  Tours 
d'enceinte  du  xm^  siècle,  199.— Eglise  de  Saint-Saturnin, 
appartenant  au  gothique  tertiaire,  avec  vestiges  des 
xni«  et  xiv^  siècles,  id. — Voûtes  de  la  renaissance,  id. 
et  200.  —  Autel  de  Notre-Dame-des-Aides,  lieu  de  pèle- 
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rinage,  200.  —  Statues  de  la  Vierge,  du  xviie  siècle,  id. 
—Tableau  rappelant  un  vœu,  en  1634,  id.—Xjes  ex-voto, 
id.  —  Autel  du  règne  de  Louis  XIV,  id.  —  Confrérie  de 
VEcce-Homo,  id.  —  Inscriptions  des  xvie  et  xvn^  siècles, 
et  statues  de  la  fin  du  xvi^  ;  deux  chapelles,  l'une  de  la 
renaissance,  1528,  et  l'autre  du  xv^  siècle,  id.  —  Edifice 
du  xv®  siècle  avec  quatre  galeries,  201.  —  Vue  de  cet 
édifice  désigné  sous  le  titre  de  Charnier s-cIe-Saint- 
Saturnin,  202.  —  Son  château,  type  élégant  du  style  de 
la  renaissance,  XXXVIII,  565. 

BoiLEAU,  M.  de  la  S.  Son  mémoire  sur  le  Castellum  romain 
de  Laiçay,  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXII,  85. 

Boiserie,  rinceaux  et  consoles  d'un  sculpteur  du  xvi»  siècle, 
au  château  de  Puyrazeau,  XXXII,  788.  —  Au  château  de 
Fayet,  plafonds  en  bois  à  compartiments,  poutrelles 
peintes,  et  à  l'église  chaire  en  bois  scuJpté  du  xvu»  siècle, 
800.  —  Boiseries  de  l'église  Notre-Dame,  à  Mortagne, 
XXXIII,  449.  —  Dans  la  cathédrale  de  Bourges,  boiseries 
du  jeu  d'orgue,  datant  du  xvui^  siècle,  XXXIV,  215.  — 
Au  musée  d'Orléans,  les  noces  de  Cana,  sur  bois,  fin  du 
xve  siècle,  634.—  Autres  boiseries  provenant  d'anciennes 
maisons  d'Orléans, 635.  — Admirables  menuiseries  sculp- 
tées des  chœurs  d'Amiens,  d'Auch  et  de  Saint-Bertrand- 
de  Gomminges,  896.  —  Boiseries  sculptées  du  chœur  de 
Moirax ,  accusant  le  xvii^  siècle,  XXXVI,  322.  —  Du 
xviie  siècle,  dans  l'église  de  Valognes,  547.  —  Dans  l'église 
de  Bomiers,  stalles  sculptées  dans  le  style  flamboyant  du 
xvi"  siècle,  XXXI,  495.—  Panneaux  de  bois  du  xvi^  siècle, 
âu  portail  duxiiiesiècle  de  la  cathédrale  de  Burgos,XXXV, 
761.  —  Boiseries  avec  riches  serrures  et  poignées,  dans  une 
chapelle  de  l'église  de  Vitré,  XXXVIII,  720  et  722.— Voir 
Chaires,  Stalles,  Vantaux. 
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BoiSNEY,  village  de  Normandie  (Eure).  Procès  à  l'occasion 
de  pierres  tumulaire<^  de  son  église  et  provenant  de  l'ab- 
baye du  Bec,  XXXVI,  367.  —  Ce  qui  se  passait  ancien- 
nement à  la  porte  de  son  église,  le  mardi  des  Rogations, 

XXXVII,  57â. 

Boisseyle-Chatel,  village  de  Normandie  (Eure).  Son  châ- 
teau avec  sa  tourelle,  XXXI,  813. 

Boissy-le-Chatel,  village  de  la  Brie  (Seine-et-Marne).  Ruines 
du  château  qui  fut   le  siège  de  la  famille  de  Boissy, 

XXXVIII,  136. 

Biberon,  petit  vase  à  un  bec  ou  à  un  tuyau,  pour  faire  boire 
un  petit  enfant.  Petit  biberon  en  terre  rouge  fine  cou- 
verte d'un  vernis,  trouvé  dans  une  sépulture  gallo-ro- 
maine, XXXII,  636;  XXXIII,  600,  603  et'604.  ~  Deux 
biberons  avec  anse  et  bec  latéral,  607.—  Biberons  placés 
dans  des  sépultures  de  jeunes  enfants  par  la  piété  ma- 
ternelle, 608.  —  Avec  rainure  vers  le  milieu,  signalés 
dans  des  antiquités  gallo-romaines,  XXXV,  361.  —  Sans 
anse  et  avec  engobe  blanche,  id.  —  En  terre  rouge  fine 
avec  engobe,  364. 

Boivin-Champeaux.  Notice  pour  servir  à  l'histoire  de  la  Révo- 
lution dans  le  département  de  l'Eure;  ouvrage  analysé 
dans  le  Bulletin,  XXXI,  739. 

Bologne,  ville  d'Italie.  Sa  tour  carrée,  dite  de  la  Garisende, 
est  penchée  d'environ  trois  mètres,  XXXII,  862.  — Rues 
aux  sombres  arcades  pavées  de  mosaïques,  864.—  Des- 
cription de  la  chaire  'peinte  dans  l'église  de  Saint-Fran- 
çois, XXXVI,  144.  —  Session  qu'y  tient,  en  1871,  le  con- 
grès préhistorique,  XXXVII,  611.  --  Nouvelles  de  ce 
congrès,  XXXVIII.  154. 

Sommiers,  village  de  la  Touraine  (Indre).  Dans  son  église 
se  trouvent  des  stalles  dans  le  style  flamboyant  du  com- 
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mencement  du  xvi®  siècle ,  XXXI,  495.  •—  Couvent  de 
Minimes,  fondé  en  1509,  id.  —  Ruines  de  l'ancien  châ- 
teau de  Bommiers,  496.  —  Sa  majeure  partie  paraît  ap- 
partenir au  xv®  siècle,  id.  —  Le  donjon  de  ce  château  est 
cylindrique,  id. —  Le  château  fut  construit  dans  le 
xv«  siècle,  mais  le  donjon  doit  remonter  au  xiii»,  497.  — 
Sa  baronnie  et  ses  seigneurs,  496  et  497. 

BoNiFACio,  ville  de  l'île  de  Corse.  Découverte  dans  ses  envi- 
rons de  jarres  en  terre  cuite  à  usage  de  sépultures, 
XXXI,  621. 

BoNiFACius  (le  comte).  Un  des  grands  acteurs  de  l'histoire 
du  ve  siècle,  XXXVI,  492. 

Bonn,  ville  d'Allemagne.  Les  Normands  la  dévastèrent 
en  882,  XXXIII,  820.—  Le  congrès  archéologique  inter- 
national y  tient  sa  deuxième  session  en  1868,  XXXIV, 
802.  —  Compte  rendu,  803.  —  Dans  son  musée,  autels 
dédiés  aux  déesses  mères,  809.— Vue  de  ces  autels,  811. 
—  Ce  musée  lapidaire  renferme  beaucoup  d'autels  ro- 
mains avec  inscription,  810  et  811. 

BoNNEBOSQ,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église, 
dans  àon  ensemble,  date  du  xii^  siècle,  XXXIII,  138.  — 
Croix  de  cimetière  paraissant  être  du  xv^  siècle,  139. 

BoNNEMAiN,  village  de  Bretagne  (Ille-et-Vilaine).  Son  église 
appartient  en  grande  partie  au  xn"  siècle,  XXXIII,  28* 
•— Sa  description,  id.,  et  suiv.  -  Chœur  de  transition 
et  nef  remaniée,  id.  et  29.  —  Au  cimetière  porte  du 
xu®  siècle,  30. 

BoNNEUiL,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église  sans 
intérêt,  une  seule  partie  date  du  xni«  siècle,  XXXIV, 
872. 

BoNNEviLLE,  châtcau  près  de  Touques,  en  Normandie  (Cal- 
vados). Ancienne  résidence  de  Guillaume-le-Conquéranl 
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et  des  dacs  de  Normandie,  rois  d'Angleterre,  XXXIV, 
690.  —  Vue  de  la  porte  d'entrée  du  château,  691. 

BoNNiEux,  village  de  la  Provence  (Vaucluse).  Au  chevet  de 
son  église,  partie  d'un  rétable  dont  les  volets,  qui  repré- 
sentent l'histoire  de  saint  Maurice,  sont  à  l'hôpital, 
XXXIV,  532. 

Bonne  Mort.  Une  peinture  murale  de  l'église  de  Péronne, 
représentant  la  bonne  mort,  dessin,  XXXI,  775. 

Boos,  village  de  Normandie  (Calvados).  Description  d'un 
colombier  qu'on  y  voit,  XXXVI,  645.  —  Vue,  646. 

BoRBO  ou  BoRvo  était  le  dieu  de  la  station  thermale  de 
Bourbon,  XXXVII,  599. 

Bordeaux,  ville  ancienne,  capitale  de  la  Guyenne  (Gironde). 
Description  des  œuvres  d'art  qui  décorent  des  édifices  pu- 
blics ;  ouvrage  annoncé  et  analysé  dans  le  Btilletin, 
XXXI,  523.  —  Sarcophages  en  marbre,  déposés  dans  la 
crypte  de  Saint-Seurin,  appartenant  au  v^  ou  vi«  siècle, 

.  XXXII,  63.  —  En  843,  les  Normands  ravagent  et  incen* 
dient  Bordeaux,  526.  —Sarcophages  chrétiens  dans  son 
musée,  XXXIII,  369.  —  On  peut  les  attribuer  au  v« 
siècle  et  au  commencement  du  vi^,  374.  —  Vue  de  l'un 
d'eux,  374.  —  Concile  qni  s'y  tint  en  1068,  XXXIV,  407. 
^  Destruction  des  restes  de  l'enceinte  gallo-romaine, 
818.  —  Sa  Bourse  de  commerce  fut  élevée  entre  les  an- 
nées 1549  et  1566,  XXXV,  90.  —  Origines  chrétiennes 
de  Bordeaux^  et  description  de  V  église  Saint-Seurin  ;  ou- 
vrage cité  dans  le  Bulletin,  914.  — Fontaine  appelée  par 
les  Gaulois  Divona,  c'est-à-dire  Fontaine  divine,  XXXVÏII, 
202.  —  Découverte  près  de  Saint-Seurin  de  deux  statues 
tombales,  paraissant  appartenir  au  xiv»  siècle,  XXXVIII, 
454.  —  Son  évéque  Simon  de  Rochechouart  de  1275  à 
1280,  XXXIV,  412. 
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Bordeaux  (Raymond),  M.  de  la  S.  Il  annon'^.e  dans  le  Bul- 
letin et  analyse  une  notice  historique  sur  la  ville  de  Couches, 
XXXI,  521.  —  Signale  la  conservation  de  la  pierre  levée 
de  la  Basse-Cremouville^  près  Louviers,  631.  —  Signale  et 
analyse  un  livre  intitulé  :  Notices  pour  servir  à  l'histoire 
de  la  Révolution  dans  le  département  de  VEure,  739.— Fait 
connaître  une  Histoire  de  la  ville  des  Andelys  et  de  ses 
dépendances;  cet  ouvrage  est  parsemé  de  gravures  sur 
bois,  XXXII,  666.—  Les  armoiries  des  corporations  d'arts 
et  métiers  d'Evreux^et  desvilles  et  pays  d'alentour;  ouvrage 
signalé  dans  le  Bulletin^  789.— Présente  des  observations 
judicieuses  sur  le  mauvais  goût  actuel  et  le  rhabillage  à 

*  neuf  des  monuments,  XXXIII,  77.— Son  compte-rendu  du 
11^  volume  des  Mémoires  et  Notes  de  M.  Auguste  Lepro- 
vost,  pour  servir  à  l'histoire  du  département  de  l'Eure, 
193.  —  Signale  et  déplore  la  destruction,  à  Chartres,  de 
la  salle  de  l'hospice,  dite  salle  Saint-Cosme,  monument 
de  la  première  moitié  du  xiii^  siècle,  402.  —  Etude  sur 
l'Etimacia,  symbole  du  jugement  dernier  dans  l'icono- 
graphie grecque  chrétienne,  travail  dont  M.  Bordeaux  rend 
compte  dans  le  Bulletin,  519.  —  Signale  deux  ouvrages 
intitulés,  l'un,  Histoire  des  rues  d'Etaples,S^d,  et  l'autre, 
Esquisse  historique  sur  le  plain-chant,  830.  —  Indication 
de  plusieurs  publications  archéologiques  étrangères  ;  sous 
ce  titre,  M.  Raymond  Bordeaux  relève  les  titres  d'un  cer- 
tain nombre  de  publications  archéologiques  étrangères, 
que  lui  ont  fait  connaître  le  Congrès  archéologique 
international  d'Anvers  et  l'exposition  universelle  de 
Paris,  en  1867.  Ces  publications  appartiennent  à  la 
Pologne,  à  l'Autriche,  à  la  Russie,  à  l'Espagne,  au  Por- 
tugal et  à  l'Italie,  XXXIV,  353.  —  La  Seigneurie  de  Cour- 
bépine  et  la  marquise  de  Prie^  M.  Bordeaux,  en  rendant 
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compte  de  cet  ouvrage,  dans  lequel  les  événements  prin- 
cipaux  se  dérouleni  sous  la  jeunesse  de  Louis  XV,  ajoute 
aux  documents  qui  ont  servi  à  l'auteur  l'indication  de 
deux  autres  documents,  358.— Donne  la  légende  de  saint 
Christophe  et  indique  quelques  églises  où  se  trouve  sa 
statue,  551  -  Signale  la  publication  du  catalogue  du 
musée  d'antiquités  de  Rouen,  et  présente  sur  ce  cata- 
logue quelques  observations,  XXXV,  114.  —  Les  Brocs 
à  cidre  en  faïences  de  Rouen,  étude  céramique  normande  ; 
ouvrage  analysé  dans  le  Bulletin,  564.  —  Signale  un 
autre  ouvrage  intitulé  :  Rouen,  ville  forte,  et  indique  que 
c'est  un  supplément  à  un  essai  sur  l'histoire  de  la  côte 
Sainte-Catherine,  et  des  fortifications  de  la  ville  de  Rouen, 
703.  —  Son  traité  de  la  réparation  des  églises,  cité  dans 
le  Bulletin,  902.  —  Signale  la  publication  des  pierres 
tombales  du  département  de  l'Eure,  et  regrette  que  son 
auleui"  ait  renoncé  à  dépasser  la  sixième  livraison, 
XXXVI,  292.  —  Analyse  un  ouvrage  intitulé:  Hagio- 
graphie du  diocèse  d'Amiens,  294.  —Rend  compte  d'un 
volume  contenant  des  lettres  sur  l'Italie,  747.  —  Notice 
sur  l'ancien  couvent  des  pénitents  de  Bernay.  M.  Bordeaux 
fait  connaître  l'origine  de  ce  couvent  et  rappelle  plu- 
sieurs faits  se  rattachant  à  son  existence,  XXXVII,  521. 
—  Signale  l'église  supprimée  des  Augustins,  à  Rouen,  et 
notamment  certaines  fenêtres  dont  il  donne  un  spécimen, 
XXXVIII,  714.— Son  compte-rendu  de  la  séance  tenue  à 
Saint-Brieuc  par  la  Société  d'archéologie,  en  juillet  J872, 
718.  —  Fait  connaître  un  acte  de  vandalisme  au  sujet 
d'une  pierre  tumulaire  du  xvi^  siècle,  731.  —  Annonce 
le  second  volume  de  ['Hagiographie  du  diocèse  d'Amiens, 
732. 
Bordelais,  contrée  de  la  France  dont  Bordeaux  est  la  capi- 
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taie.  Ses  châteaux  forts  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bul- 
letin, XXXII,  87. 

BoRDiER.  Sa  dissertation  pour  établir  que  cinq  statues,  pro- 
venant de  l'église  Saint-Jacques  de  Paris  et  déposées  au 
musée  de  Cluny,  sont  le  travail  du  sculpteur  Lannoy, 
dont  les  œuvres  se  rapportent  à  la  première  moitié  du 
xive  siècle,  XXXI,  821. 

Borne  (Henri),  artiste  faïencier,  dont  les  compositions  sont 
fort  remarquables,  XXXIII,  753. 

Borne  MiLLumE.  Voir  Colonne  militaire. 

Bosc-BoRDEL,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Son 
église  offre  un  porche  du  xvi^  siècle,  XXXVIII,  168.  — 
Sa  description,  169.  —  On  y  reconnaît  la  scène  du  juge- 
ment dernier,  id. 

Bossage,  saillie  non  taillée,  ménagée  au  milieu  des  pierres 
de  l'appareil.  —  Bossages  du  temps  de  Henri  III  ou 
Henri  IV,  à  la  porte  du  Theux,  à  Mézières,  XXXVH,  649. 
—  Y oir  Appareil. 

BossEY.  Caverne  au  pied  du  mont  Salève.  Voir  Salève. 

BossoNENS,  près  de  la  station  de Palégieux (Suisse).  Sa  tour, 
réputée  romaine,  n'offre  que  le  noyau  massif  d'une 
tour  ronde  dont  l'appareil  n'a  rien  de  romain,  XXXI, 
571. 

Bouchard  (Ernest).  Les  poètes  Bourbonnais  du  xiv»  au  xvii^ 
siècle;  o\xw rage  signalé  dans  \e  Bulletin,  XXXVI,  668. 

Boucher,  bibliothécaire  à  Vendôme.  Le  congrès  archéolo- 
gique de  France  lui  décerne  une  médaille  d'argent. 
XXXVIII,  594. 

Boucher  (Jean),  peintre  de  Bourges,  inscription  d'une 
fondation  faite  par  lui  dans  l'église  Saint-Bonnét,  à 
Bourges,  XXXIV,  219.  —  Un  tableau  de  lui  datant  de  la 
fin  duxvie  siècle,  id.,  231. 
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IJoucHER  (François),  peintre  du  xyiii®  siècle.  Une  de  ses 
œuvres:  les  Amours  jouant,  XXXII,  815. 

Boucher  de  Molandon.  Dissertation  historique  sur  une 
charte  d'Agius^  évêque d'Orléans  au  ix«  siècle,  XXXV,  353. 

Boucheries.  Ces  anciens  édifices  en  bois  ne  sont  pas  à  dé- 
daigner, XXXI,  16.  —  Celle  de  Châtillon-sur-Seine,  id. 

BouGHET,  près  Gourdan  (Haute-Garonne).  Ruines  d'un 
ancien  château,  XXXI,  147. 

Boucle,  objet  qu'on  trouve  dans  les  sépultures  anciennes, 
XXXI,  p.  80.—  A  Louviers,  boucle  de  ceinturon,  XXXIV, 
563.  —  D'oreille  conservant  encore  trois  perles,  signalée 
dans  des  sépultures  anciennes,  id.  -—  Dans  le  cimetière 
franc  d'Envermeu,  677.  —  Mérovingiennes  en  bronze 
étaraé  trouvées  àCasteInaudary,  XXXV,  107.—  Larges 
boucles  d'oreille  en  or  et  d'un  beau  travail,  au  musée 
d'Arras,  508.  —  En  fer,  dans  une  sépulture  mérovin- 
gienne, XXXVIII,  153.  —  Deux  paires  de  boucles  d'o- 
reille dans  la  même  sépulture,  id. 

BoucLiKR.  Le  bouclier  normand  était  de  forme  longue  et 
pointue,  XXXV,  226.  —  Fragment  de  bouclier  ornementé 
en  bronze,  260. 

Boudant  (l'abbé).  Histoire  de  la  vilky  du  château  et  de  Vab- 
baije  d'Ebreuil;ouyrdige  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXII, 
188. 

BouÈRE,  village  du  Maine  (Mayenne).  On  y  signale  de  vieilles 
buttes  ou  mouvements  de  terrains  qui  peut-être  sont  des 
vestiges  d'un  manoir  ou  château  foi  tifié  du  x''ou  xi»  siècle, 
XXXI,  389. 

BouET,  M.  de  la  S.  L'abbaye  de  Bernay,  Sous  ce  titre, 
M.  Bouet  signale  les  modifications  qui  ont  pu  altérer  la 
physionomie  de  l'abbaye  de  Bernay,  fondée  dans  les  pre- 
mières années  du  xi«  siècle  ;  il  indique  les  constructions 
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primitives,  les  portions  démolies,  celles  qui  sont  mo- 
dernes, et  donne  un  plan  de  cette  église  abbatiale,  XXXI, 
95.  —  Analyse  architecturale  de  V abbaye  de  Saint-Etienne\ 
de  Caen.  L'auteur  n'a  trouvé  aucun  texte  se  rapportant 
aux  constructions  faites  pendant  le  xii«  siècle.  En  décri-j 
vant  les  différentes  parties  de  ce  monument,  il  en  fait] 
l'anatomie,  il  devine  et  signale  les  changements  qu'il  a 
subis  à  divers  âges,  découvre  les  sutures  qui  indiquent 
les  reprises,  les  additions  vu  réparations,  et  explique 
toutes  les  transformations  que  certaines  parties  de  cette 
église  ont  éprouvées.  Ce  travail,  enrichi  d'un  grand  nom- 
bre de  dessins,  comprend  aussi  une  étude  analytique  et 
descriptive  des  travaux  exécutés  à  l'église  Saint-Nicolas, 
417  et  637  ;  XXIII,  254,  546,  763.  -  M.  Bouet  essaie  de 
démontrer,  à  l'aide  d'une  inscription  que  la  tour  de 
l'église  de  Lasson,  quoique  présentant  les  caractères  du 
xiii«  siècle,  esl  une  construction  du  xvi^,  XXXI,  513.  — 
Son  dessin  d'une  statue  de  la  sainte  Vierge  portant  la 
date  de  1343,  XXXII,  76.  —  N'admet  pas  qu'en  général 
on  puisse  sculpter,  sur  les  devants  d'autels,  la  repré- 
sentation delà  scène  de  Léonard  de  Vinci,  et  nimber 
Judas,  414.  —  Fournit  quelques  détails  sur  l'église 
d'Hérouville,  dans  laquelle  il  signale  deux  inscriptions, 
l'une  de  1437,  et  l'autre  du  xyii^  siècle,  ainsi  qu'un 
rétable  de  la  même  époque,  416.  —  Coup  d'œil  architec- 
tonique  sur  les  églises  de  Fécamp,  d'Etrétat,  de  Jumièges 
et  de  Bocherville.  L'auteur  apprécie  et  constate  les  parties 
romanes  de  l'église  deFécamp,  et  indique  en  quoi  elles 
ressemblent  à  d'autres  églises  ou  en  diffèrent.  Cet  examen 
est  accompagné  de  plusieurs  dessins.  Il  figure  aussi  une 
travée  de  la  nef  de  l'église  d'Etrétat,  ainsi  que  son  inter- 
transept, et  classe  le  chœur  et  deux  travées  de  la  nef 
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comme  appartenant  au  style  du  xiii®  siècle.  Il  décrit  aussi 
quelques  parties  des  églises  de  Jumièges  et  de  Saint- 
Georges  de  Bocherville,  et  enrichit  son  travail  de  plusieurs 
dessins,  XXXIII,  5.  -  M.  Bouet  reçoit  une  médaille  de 
vermeil  que  lui  a  votée  la  Société  française  d'archéologie 
pour  ses  travaux  et  ses  services  de  tous  genres,  518.  — 
Excursion  à  Noyon^  à  Laon  et  à  Soissons.  Sous  ce  titre, 
l'auteur  présente  quelques  observations  sur  la  cathédrale 
de  Noyon,  qui  a  conservé  la  plus  grande  partie  des  dépen- 
dances de  son  ancien  évêché  ;  il  remarque  qu'au  xiv^ 
siècle,  certaines  parties  de  cette  église  ont  été  remises  à 
la  mode  par  des  mignardises  du  second  gothique.  Il 
signale  plusieurs  objets  mobiliers  de  celte  église,  ainsi 
que  quelques  autres  intéressants  que  renferme  le  musée. 
Il  visite  rapidement  la  cathédrale  de  Soissons,  et  les  an- 
ciennes églises  de  la  ville,  dont  l'une  est  transformée  en 
arsenal,  et  donne  le  titre  de  plusieurs  objets  déposés  au 
musée.  Ce  travail  est  accompagné  d'un  grand  nombre  de 
dessins,  XXXIV,  430.  —  L'église  de  Germigny  et  celle  de 
Beaulieu-sous- Loches.  L'auteur  étudie,  décrit  et  analyse 
les  parties  anciennes  et  celles  plus  récentes  des  deux  édi- 
fices, ainsi  que  celles  aussi  qui  ont  été  retravaillées.  Il 
signale  les  changements  qu'elles  ont  subis,  les  carac- 
tères qui  distinguent  chaque  époque,  soit  dans  la  coupe 
des  pierres,  soit  dans  les  sujets  d'ornementation,  566  et 
648  —  M.  Bouet  rend  compte  d'un  mémoire  de  M.  le 
chevalier  de  Silva  sur  la  signification  des  figures  que 
l'on  voit  gravées  sur  les  anciens  monuments  du  Portugal. 
Ces  signes  ne  sont  point  symboliques,  ce  sont  de  simples 
marques  de  tâcherons,  ayant  pour  but  de  constater  le 
travail  de  chaque  ouvrier.  La  tour  de  Tournebu  est  cou- 
verte de  ces  signes  d'appareil  bien  conservés,  XXXV,  92. 
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—Vue  de  la  tour  de  Tournebu,  93.— Il  est  qualifié  d'ha- 
bile anatoraiste  en  architecture,  2il.  —  M.  Bouet signale 
au  musée  de  Narbonne,  un  édicule  ou  petit  monument 
qui  paraît  dater  du  xi«  ou  xn«  siècle,  mais  sur  la  desti- 
nation duquel  il  régne  une  grande  incertitude.  Il  donne 
une  vue  et  la  coupe  de  ce  monument,  459.  ■—  Il  indique 
des  fouilles  projetées  à  Rome,  823.  —  11  rend  compte 
d'un  Dictionnaire  populaire  de  l'art  et  des  institutions 
ecclésiastiques  des  temps  primitifs  aux  temps  modernes 
921.—  Analyse  une  notice  sur  rép:lise  d'Aubiac,  XXXVÏ, 
Wè.— Clochers  du  diocèse  de  Bayeiix,  Sous  ce  titre  l'auteur  ^ 
essaie  d'établir  quelle  est,  dans  le  diocèse  de  Bayeux,  la 
situation  habituelle  des  clochers,  par  rapport  à  l'église, 
aux  différentes  époques.  Suivant  lui,  les  clochers  sont 
placés  au  centre,  latéralement  ou  sur  la  façade  des  églises 
et  ils  ne  le  sont  jamais  au  chevet.  Il  examine  leur  posi- 
tion aux  xie  et  xii« siècles,  au  xm^  siècle,  au  xiv«  siècle; 
il  indique  quelle  était  leur  dimension,  quel  était  leur 
couronnement.  Il  décrit  plusieurs  clochers  des  xi^  et 
xn^  siècles;  continuant  son  travail,  il  s'occupe  princi- 
palement des  clochers  ruraux,  et  il  commence  par  la 
description  des  clochers  de  l'époque  romane,  xi^  et 
xn«  siècles  ;  il  décrit  ensuite  les  clochers  de  façade  et  les 
tours  centrales  en  indiquant  approximativement  l'époque 
de  leur  construction;  il  passe  en  revue  ceux  des  clochers 
à  pyramide  aiguë  qui  onl  conservé  tout  ou  partie  de  leur 
toiture  primitive  ;  il  étudie  ensuite  quelques  clochers 
dont  le  couronnement  primitif  n'existe  plus,  mais  dont 
les  portions  inférieures  appartiennent  au  xii^  siècle. 
Après  s'être  occupé  des  clochers  placés  sur  le  centre  de 
l'église,  il  termine  son  étude  par  quelques  clochers  laté- 
raux,  XXXVI,  524;  XXXVIl,  81,  182,  415;  XXXVÏII, 
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5i7.  —  Beancoup  de  dessins  enrichissent  ce  travail, 
id.  —  Exploration  des  cryptes  de  Jouarre.  Sous  ce  titre, 
M.  Bouet  fait  remarquer  que  de  nouvelles  fouilles  pra- 
tiquées ont  mis  à  découvert  plusieurs  cercueils  en  plâtre, 
décorés  d'ornements  en  reliefs.  M.  Bouet  présente  un 
dessin  des  moulures  de  quelques-uns  de  ces  tombeaux, 
et  un  autre  dessin  d'un  mur  avec  pilastre  de  la  crypte  de 
Jouarre,  XXXVII,  314  et  suiv.  —  Autels  du  midi  de  la 
France.  Sous  ce  titre,  l'auteur  discute  la  date  de  l'un  de 
ces  autels  existant  dans  la  cathédrale  de  Rodez,  et  qu'il 
attribue  au  vi«  siècle,  399.  —  Ses  observations  sur  l'é- 
glise carlovingienne  de  Saint-Martin  d'Angers  et  sur 
celle  de  Ronceray,  qui  doit  dater  du  xi«  siècle;  il  figure 
une  coupe  des  tailloirs  des  pilastres  de  ces  deux  églises 
et  donne  un  spécimen  de  l'appareil  de  l'église  de  Save- 
nières,  ainsi  qu'un  fragment  de  l'intérieur  de  l'église 
du  Ronceray,  à  Angers,  XXXYIIl,  221-223,  -  Signale 
un  article  de  MU.  Fry,  sur  la  famille  de  Montfiquet, 
703.  —  Les  ruines  de  l'abbaye  de  Sainl-Evroult,  dont  il 
donne  une  vue,  ainsi  que  le  dessin  du  reliquaire  de 
cette  abbaye,  705. 

BouGiVAL,  bourg  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son 
église  présente  des  oculi,  remplaçant  des  fenêtres  XXXV, 
723  et  724. 

BouGY,  village  de  Normandie  (Calvados).  Découverte  de 
sarcophages  de  pierre,  paraissant  appartenir  à  une 
époque  antérieure  au  xi»  siècle,  XXXIII,  401.  —  La 
cloche  de  son  église  est  d'origine  allemande  et  porte  le 
millésime  de  1570,  XXXVI,  252. 

BouiLLET,  M.  de  la  S.  Sur  les  estampilles  ou  noms  de  potiers 
de  l'Auvergne',  sur  le  papier  monnaie  émis  en  Auvergne 
de  1790  à  1793  ;  hôtel  des  monnaies  de  Clermont  ;  bro- 
chures annoncées  dans  le  Bulletin^  XXXII,  565.—  Corn- 
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munique  pour  le  Bulletin  une  vue  du  château  de  Tour- 
nemire  et  une  vue  de  Notre-Dame-du-Puy,  XXXVÏ,  264 
et  265. 

Boules  en  terre  cuite,  semblables  aux  canettes  dont  les  en- 
fanls  se  servent  dans  leurs  jeux,  trouvées  dans  des  sé- 
pultures gallo-romaines,  à  Lisieux,  XXXII,  643,  —  Voir 
Bulles. 

BouLLEViLLE,  villagc  de  Normandie  (Eure).  Découverte  de 
meules  antiques  en  boudingue  et  d'une  hachette  en  silex, 

XXXV,  184. 

Boulogne,  bourg  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Son  église,  mo- 
nument historique  du  xiv«  siècle,  XXXIV,  867.  —  Ins- 
cription donnant  le  nom  du  fondateur, id. —  Description' 
868.  —  Plan  et  fenêtres  de  l'église,  869. 

Bourbon-l'Archambault,  ville  du  Bourbonnais  (Allier).  Ses 
bains  romains  avaient  des  puits  de  captation,  XXXVII, 
606. 

Bourbonnais,  ancienne  province  de  France.  Ses  monuments 
celtiques,  XXXII,  879.  —  Les  poètes  bourbonnais  du 
xive  au  xvne  siècle;  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin^ 

XXXVI,  668.  —  Les  illustrations  du  Bourbonnais  aux 
XVI®  etxvu^  siècles;  ouvrage  pareillement  signalé, id.  — 
La  rue  de  l'Oiseau  à  Moulins  et  la  Chevalière  de  V Arque- 
buse;  le  corps  de  ville  dans  les  anciennes  processions  à 
Moulins,  et  le  faubourg  et  Véglise  de  la  Madeleine  à  Mou- 
lins ;  ouvrages  analysés  dans  le  Bulletin,  742. 

BouRGANEUF,  vilIc  dc  la  Marche  (Creuse).  Dans  ses  environs 
les  haches  de  pierre  se  nomment  haches  d'Adam,  XXXVII, 
334. 

Bourges,  l'ancien  Avericum,  ville  de  France,  capitale  du 
Berry  (Cher),  XXXIV,  212.  —  Restes  de  deux  enceintes 
fortifiées  de  la  ville,  l'une  gallo-romaine,  l'autre  du 
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moyen-âge,  XXXI V,  228.  —  Crypte  sous  le  chœur  de  la 
cathédrale;  on  y  a  recueilli  des  vitraux  du  xv^  siècle,  des 
bas-reliefs,  garnis  de  verroterie  du  xnF  siècle,  une  statue 
du  duc  Jean  de  Berry,  quatre  autres  statues,  une  mise 
au  tombeau  de  la  renaissance,  XXXIV,  216.  —  Sa  ca- 
thédrale date  du  xiii^    siècle,  XXXIV,  213;  XXXVI, 
574  •—  Description  de  quelques  parties,  XXXIV,  213.— 
Portail  avec  deux  tours  et  des  voussures  chargées  de 
sculptures  et  de  statues,  216.  —  Tour  du  sud,  buttée  par 
une  construction  du  xiv^  siècle,  id.—  Celle  du  nord,  da- 
tant du  xvi^  siècle,  217.—  Portails  latéraux  du  xn''  siècle, 
218.  — -  Vantaux  du  xvi^  siècle,  id,  —  Porches  en  pierre 
du  xin%  id.  —  Inscriptions  tumulaires,  215.  —Statues 
de  Jean  de  Berry  et  de  sa  femme,  id.  —  Horloge  dont  le 
mécanisme  paraît  dater  de  1423,  et  dont  l'enveloppe  ne 
remonte  pas  au  delà  du  xvi'  siècle,  id.  —  Pans  de  tapis- 
serie des  Gobelins  dans  une  des  chapelles,  id.  —  Cuve 
ou  bénitier  de  fonte,  pouvant  remonter  à  la  fin  du 
xve  siècle,  id.  —  Boiseries  du  jeu  d'orgues  datant  du 
xvni^  siècle,  Id.—  Pose  répente  de  couronnes  de  lumière 
et  de  candélabres  dans  le  style  du  xni^  siècle,  XXXV, 
687.— Vitraux  consciencieusement  restaurés,XXXIV,215. 
—  Nouveaux  documents  sur  ses  vitraux,  une  annoncia- 
tion ,  une  scène  de  présentation,  XXXVI,  254.  —  Les 
chapelles  latérales  ont  été  greffées  aux  flancs  du  corps 
principal,  XXXV,  21.  —  Giiauldus,  architecte  de  la  ca- 
thédrale, XXXIV,  222,  et  XXXV,  595  —Abbaye  de  Saint- 
Sulpice,  XXXVI,  715  et  718.-  Eglise  Notre-Dame,  édi- 
fice du  xvie  siècle,  XXXIV,  218.  —  Rétables  du  xvnie 
siècle,  219.— Verrière  du  xvi®  siècle,  id.— Bénitiers, dont 
l'un  delà  renaissance,id.— Saint-Bonnet, église  de  la  fin 
du  xve  siècle  ou  du  commencement  du  xvi^,  id.— Inscrip- 
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tion  de  fondation,  id.  —  Rétable  de  la  renaissance,  220. 
—Vitraux  du  xvi^  siècle,  id.  —  Saint-Pierre-le-Guillard, 
église  du  xiii«  siècle  avec  retouches  du  xv«  siècle,  id.  — 
L'église  Saint-Médard,  transformée  en  brasserie,  accuse 
le  xvie  siècle,  id. —L'église  des  Carmes  appartient  au  style 
flamboyant,  id.—  L'Hôtel-Dieu  date  de  la  renaissance, 
et  les  bâtiments  adjacents  de  Louis  XIÏI  et  de  Louis  XIV, 
221.  — Restes  de  l'abbaye  de  Saint-Ursin,  id.  — Palais 
de  justice,  222.  —  Vue  du  palais  de  Jacques-Cœur,  223. 
—  Hôtel-de-Ville,  224.  —  Vue  de  la  tourelle  de  l'esca- 
lier, 225.  —  xMaisoii  de  Cujas,  datant  de  la' renaissance, 
224.  —   Hôtel    Lallemand ,   appartenant    à   la    même 
époque,  id.— Vue  de  la  maison  de  Cujas,  226.— Dessin 
d'une  tourelle  à  lanterne,  227.  —  Anciennes  maisons  de 
pierres  ou  de  bois,  dont  une  mutilée  accuse  le  xiu" 
siècle  ;  les  autres  sont  du  xv«  ou  du  xvi*  siècle,  227  et 
228;  XXXV,  684.  —  Caves  à  trois   nefs,  bâties   au 
xiv«  siècle,  XXXIV,  229.  —  Sarcophage  orné  du  mono- 
gramme du  Christ  avec  l'alpha  et  l'oméga  ;  autre  sarco- 
phage orné  de  losanges  et  d'une  croix,  XXXV,  680  et 
68L— Dessins,  id.,  XXXVI,  152.— Nouveaux  documents 
sur  h  maison  de  Jacques-Cœur,  XXXV,  684.— Dessins  de 
lucarnes  figurées  sur  un  manteau  de  cheminée  au  pa- 
lais de  Jacques-Cœur,  685,  686  et  687.—  Musée,  objets 
qu'on  y  remarque,  XXXIV,  230.  —  Musée    lapidaire, 
XXXVI,  371.  —  Pierres  sculptées  conservées,  id.  —  Ins- 
cription des  premiers  siècles,  XXXV,  682.— Jean  Boucher, 
peintre  de  Bourges,  XXXIV,  219.  —  Fondation  de  la  so- 
ciété des  antiquaires  du  centre,  XXXIII,  81.— Séances  de 
la  société  française  d'archéologie,  XXXIV,  234  et  347.— 
Son  archevêché  détruit  par  un  incendie,  XXXVIl,  596. 
—Création  à  Bourges  d'un  grand  centre  de  viabilité  pour 
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rAquitaipe,  XXXVIII,  453.  —  Ses  évoques,  Radulphe, 
XXXII,  H9.-Palladius  au  vii^  siècle,  XXXIII,  497. 

BouRGET,  en  Savoie.  Publication  de  la  carte  de  Squlac, 
XXXII,  90. 

BouRG-DuN,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Dé- 
couverte dans  l'ancienne  chapelle  de  Saint-Jean  du  Dun 
d'un  bas-relief  en  bois  du  xvi®  siècle,  représentant  le 
martyr  de  sainte  Agathe,  XXXI,  82. 

Bourg- NouvKL.  Son  château  situé  sur  les  limites  de  la 
J)Iayenne  et  de  la  Sarthe.  Les  chapelains  du  Gué-de- 
Maulny  jouissaient  de  la  perception  du  droit  de  scel  de 
la  juridiction  royale  du  Bourg-Nouvel,  XXXIV,  544.— 
Usage  que  firent  de  son  sceau  {sigillvm  regivm  de  bvrgo 
novo)  les  notaires  du  Mans,  après  le  retour  à  la  couronne 
du  comté  du  Maine  en  1481,  545. 

Bourg-Saint-Andéol  ,  petite  ville  du  Vivarais  (Ardèche). 
Dolmen,  XXXII,  879. 

BouRGUEiL,  village  de  Touraine  (Indre-et-Loire).  Le  chœur 
de  son  église  bénédictine  paraît  appartenir  au  xm^  siècle, 
XXXII,  .616.  —  La  façade  de  l'église  date  du  xi^  siècle^ 
XXXV,  336.  —  Aucun  vestige  de  son  abbaye  fondée  au 
x"  siècle,  385.  -—  Son  logis  abbatial  converti  en  gendar- 
merie, 386.  -—  Renommée  du  vin  du  clos  de  Bourgueil, 
id.  —  Description  de  l'église  de  Saint-Germain,  dans 
laquelle  on  rencontre  les  xi^  et  xii«  siècles,  386  et  suiv. 

BouRNAN,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Dans  son 
ancienne  grange  de  dîmes  un  mur  est  percé  d'une  fe- 
nêtre romane,  XXXVII,  549. 

BouRNAN,  village  du  Poitou  (Vienne).  Dolmen,  nommé  la 
Pierre-Folle, WWW,  413.— Sa  description,  414.—  Plan, 
415.  —  Autres  détails,  807. 

BouRQUELOT  (Félix).  Sa  description  de  la  colonne  serpentine 
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de  l'ancien  hippodrome  de  Constantinople,  XXXÎ,  820. 
—  Signalée  dans  le  Bulletin,  id, 

Bourrasse  (l'abbé),  M.  de  la  S.  La  Société  française  d'ar- 
chéologie lui  décerne  une  médaille  pour  son  ouvrage 
sur  les  églises  de  petit  appareil,  antérieures  à  l'an  1000, 
XXXV,  341. 

Bourses  de  commerce.  Leur  origine  est  plus  ancienne  que 
celle  connue  jusqu'à  présent,  il  en  existait  une  à  Bruges 
au  XIII®  siècle;  Anvers  en  avait  une  citée  dans  un  acte  de 
1297,  XXXV,  86  et  suiv.  —Villes  ayant  des  Bourses,  id. 
et  90. 

BouRY,  village  de  Picardie  (Oise).  Son  ancienne  forteresse, 
XXXIIT,  330.—  Prise  en  1198  par  le  roi  Richard,  333. 

BouTEiLLER  (de)  public  une  notice  sur  Lory-les-Mets  ;  ou- 
vrage signalé  dans  le  Bulletin,  XXXII,  303. 

Bouteilles  en  verre,  trouvées  à  Lisieux  ,  dans  un  cimetière 
gallo-romain,  XXXII,  ^38.  —  Une  d'elles  porte  le  nom 
du  verrier,  631.  —  Dessins,  632.  —  Une  autre  en  verre 
blanc,  à  quatre  pans  bosselés,  XXXIII,  594.  —  En  terre 
blanche,  signalées  à  Primelles, XXXIV,  306.  —  Dessin, 
307.  —  En  terre  grise,  311.  —  A  pied,  312.  —  Décou- 
vertes dans  des  ruines,  et  pouvant  dater  du  iv^ou  v®  siè- 
cle, XXXV,  819.  —  En  verre  jaune,  trouvée  dans  une 
sépulture  gallo-romaine,  XXXVI,  182. 

Bouteilles,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Vases 
funéraires  trouvés  dans  des  sépultures  du  xiii«  au  xv« 
siècle,  XXXVII,  355  et  356. -Leur  forme,  id. -Cercueils 
ou  sépultures  de  1050  à  1250,  356.-Leur  forme,  357.— 
Dans  plusieurs,  reposait  sur  la  pojtrine  du  mort  une 
croix  de  plomb  avec  une  formule  d'absolution,  358. 

BouiERvn.LiERS,  vilIagc  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise). 
Près  de  ce  village ,  existe  une  vieille  tour  ruinée , 
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nommée  la  tour  de  Cenive,  XXXIV,  556. —Sa  description, 
557.  —  Servant  à  la  défense  et  à  l'observation,  559.  — 
Sa  légende,  560. 

Boutons,  en  stuc,  d'autres  en  verre  bleu,  trouvés  dans  des 
sépultures  gallo-romaines,  à  Lisieux,  XXXIII,  604. 

BouvETTE  (Alb.  d'Olreppe  de).  Sa  notice  nécrologique  sur 
M.  le  comte  de  Mercy  d'Argenleau,  XXXV,  118. 

BouziÈs,  village  du  Quercy  (Lot).  Excavation  connue  sous 
le  nom  de  Défilé-des-Anglais,  XXXIII,  496.  —  Sa  desti- 
nation, id.  —  Église  de  l'époque  romane,  id.  —  Ma- 
noir Conduchet,  du  xvi«  siècle,  id. 

BouziLLÉ,  village  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  Découverte 

.  de  vingt  statues  de  marbre,  ayant  toutes  trait  à  la  My- 
thologie, XXXII,  402.  —  Quatre  sont  vraiment  antiques, 
403. 

Boves-lez-Amiens,  bourg  de  la  Picardie  (Somme),  Son  châ- 
teau assiégé  par  Philippe-Auguste,  XXXIII,  401.  —  Des- 
cription de  ses  ruines,  435.  —  Plan  ,  436.  —  Documents 
historiques,  et  récit  du  siège  du  château  par  Philippe- 
Auguste,  dans  la  Philippide  de  Guillaume-le-Breton,  437. 
—Sceau  et  contre-sceau  de  Robert-de-Boves  en  1239,  441. 
—  Ruines  du  donjon,  id.  —  Vue  de  la  tour,  442. 

BoYER  DE  Sainte-Suzanne,  M.  de  la  S.  Les  intendants  de  la 
généralité  d'Amiens  (Picardie  et  Artois).  Ouvrage  annoncé 
dans  le  Bulletin,  XXXII,  91.  —  Personnel  administratif 
sous  Vancien  régime;  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin^ 
XXXIV,  822. 

Bracciano,  ville  et  fleuve  à  six  lieues  de  Rome.  Découverte 
qu'on  y  a  faite  de  monnaiesprimitives, appelées  OEJs  rude 
et  de  monnaies  romaines,  XXXVIII,  201. 

Bracelets  gaulois  en  bronze,  signalés  dans  les  environs  de 
Barcelonnette,  XXXII,  880.  —  En  bois  de  chêne  dé- 
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couverts  dans  l'oppidum  du  Puy-de-Gaudy,  XXXVII,  349. 
—En  fer,  trouvé  dans  une  sépulture  mérovingienne,  362. 

Brambaque,  village  près  de  Saint-Béat  (Haute-Garonne). 
Lieu  célèbre  par  les  ruines  de  la  forteresse,  où  fut  en- 
fermée Marguerite  de  Comminges  au  xv^  siècle,  XXXI, 
448.  —  Le  château  date  de  la  fin  du  xi®  siècle,  id. 

Bramevaque,  village  de  l'ancien  comté  de  Comminges 
(Haute-Garonne).  Son  donjon  roman  appartient  au  xi® 
siècle,  vers  1080,  XXXII,  709  et  712.  -  Il  a  deux  portes, 
l'une  au  rez-de-chaussée,  l'autre  au  i^r  étage,  709.  — 
Chapelle  dans  la  dernière  enceinte,  717. 

Bravard  (Monseigneur),  évoque  de  Goutances.  Ses  efforts 
pour  la  conservation  du  mont  Saint-Michel,  XXXI,  736. 

Bray  (le  pays  de),  contrée  de  la  Normandie  (Seine-Infé- 
rieure). Elle  a  produit  des  potiers  dont  on  retrouve  les 
charmants  ouvrages,  XXXIÏ,  775. 

Bray,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  château  et  ses 
nombreuses  plantations  de  -..onifères,  XXXVI,  597. 

Bray,  village  de  l'Ile-de-France  (Oise).  Haches  de  pierre 
qu'on  y  a  trouvées  dans  des  sarcophages,  XXXVH,  334. 

Braye,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Ses  anciens 
seigneurs,  XXXVIII,  298.—  Caves  de  son  vieux  château,' 
détruit,  accusant  la  fin  du  xii^  siècle,  299. 

Bréan,  M.  de  la  S.  Ses  découvertes  à  Gien  de  poteries  et 
autres  objets  gallo-romains,  XXXII,  563. 

Brèches,  marbre  qui  se  distingue  par  ses  grandes  taches, 
souvent  circulaires  ou  oblongues,  XXXVIII,  257.  —  Il 
y  en  a  de  diverses  espèces,  id.  et  suiv.,  et  266. 

Brédon,  village  de  l'Auvergne  (Cantal).  La  façade  et  le 
portail  de  sa  chapelle  sont  signalés,  la  porte  ramane  est 
défendue  par  iin  mâchicoulis,  XXXVIII,  709.  —  Vue  de 
cette*  chapelle,  710. 
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Bréhal,  bourg  de  Normandie  (Manche).  Eglise  de  construc- 
tion récente  dans  le  style  roman,  XXXVIII,  39.  —  An- 
cienne baronnie,  id, 

Bréhat,  village  de  Bretagne  (Côtes-du-Nord).  Son  phare 
des  Héaux,  XXXVIII,  596. 

Breloques,  assemblage  de  bijoux.  lien  a  été  trouvé  dans 
une  sépulture  gallo-romaine,  XXXIII,  594. 

Brennesay.  Son  prieuré,  voir  Saint-Quentin. 

Brennus  ,  fameux  chef  des  Sénonais  et  des  Allobroge,s, 
alla  assiéger  Rome  l'an  388  avant  J.-C,  XXXII,  829.  — 
Il  assembla  son  armée  dans  Vienne,  y  sacrifia  au  dieu 
Mars  et  lui  érigea  un  temple,  id. 

Bresles,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  La  façade  et  certaines 
portions  de  son  église  peuvent  être  antérieures  à  la  fin 
du  X®  siècle,  XXXVII,  246.  — -  La  nef  a  une  grande  res- 
semblance avec  celle  de  la  Basse-(Euvre,  id.  —  Vue  de 
la  façade  de  cette  >glise,  248. 

Bresles,  village  de  la  Picardie  (Somme).  Navires  découverts 
dans  des  tourbières,  XXXV,  507. 

Bressuire,  ville  du  Poitou  (Deux-Sèvres).  Son  église  est  In- 
téressante ;  sa  description  ;  la  nef  paraît  appartenir  à  la 
deuxième  moitié  du  xu"  siècle  ;  le  chœur  a  été  recons- 
truit vers  la  fin  du  xvi«  siècle,  XXXI,  20.  —  Les  voûtes 
appartiennent  au  système  plantagenet,  id.—  La  tour  date 
de  la  renaissance,  21.  —  Le  château  présente  de  belles 
ruines,  id. 

Brest,  ville  de  Bretagne  (Finistère).  Son  château,  XXXI,  734. 

Bretagne,  ancienne  province  de  France.  Les  trois  époques 
de  l'âge  de  la  pierre,  du  bronze  et  du  fer  n'y  forment 
qu'une  seule  et  même  époque,  XXXVII,  611.  —  L'usage 
y  existait  de  jeter  des  olïrandes  dans  les  eaux,  XXXVllL 
201. 
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Brétencourt,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son 

enceinte  est  sans  saillie  ni  redans,  XXXIII,  346. 
Brétigny,  près  Quierzy  en  Champagne  (Aisne).  Sépultures 
qu^on  y  a  signalées  datant  de  1050  à  1250,  XXXVII, 
357. 
Breuil-le-Vert,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  Une  partie  des 
nefs  de  son  église  peuvent  remonter  plus  haut  que  la  fin 
du  xe  siècle,  XXXVII,  246. 
Bretteville-l'Orgueilleuse  ,  village    de  Normandie  (Cal- 
vados). Dans  son  église  il  existe  une  crédence  de  forme 
peu  commune,  XXXI,  659.—  La  tour  pyramidale  de  son 
église  est  décapitée  sans  motif  sérieux,  XXXII,  185. 
Bretteville-saint-Laurent,  village  de  Normandie  (Seine- 
Inférieure).  Dans  le  mur  sud  du  chœur  de  l'église,  ou- 
verture du  XI*  ou  du  xii°  siècle,  se  rattachant  au  mode 
de  confession  usité  au  moyen  âge,  XXXVII,  54.  —  Sa 
forme,  id. 
Bretteville-sur-Bordel,  village  de  Normandie  (Calvados). 
Dans  son  église,  inscription   tumulaire  du  xvn®  siècle, 
XXXIII,  85. 
Bréval,  village  de  lile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son  châ- 
!eau  entouré  d'une  haie  ou  enceinte  palissadée,  XXXII, 
695. 
Bréville,  village  de  Normandie  (Manche).  Son  église  Notre- 
Dame  est  en  partie  du  xi*  siècle,  XXXVIII,  40.  —  Porte 
en  ogive  du  xui"  siècle,  id.—  Porte  romane  avec  archi- 
volte ornée  d'un  double  zigzag,  id.  —  Chœur  paraissant 
appartenir  au  xiv^  siècle,  id  —  Légende  sur  la  fontaine 
Saint-Hélier,  id.  et  suiv.  —  Documents  sur  la  famille  du 
Mesnil-Adelée,  41. 
Briançon,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Dolmen, 
XXXII,  486. 
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Briançon  (Brigantio),  ville  du  Dauphiné  (Haules-Alpes). 
Passage  d'une  voie  romaine  se  rendant  en  Italie,  XXXIIÏ^ 
186. 

Briare,  petite  ville  de  l'Orléanais  (Loiret),  l'ancien  ^nro- 
durum  de  la  table  de  Peutinger,  XXXVI,  60. 

Brig-a-brag.  C'est  en  partie  à  l'amour  du  bric-à-brac  que 
se  rapporte  l'honneur  de  la  renaissance  delà  céramique, 
XXXIII,  728. 

Bricquevillè,  village  de  Normandie  (Calvados).  La  tour  ou 
clocher  de  son  église  date  du  xvi^  siècle,  XXXVl,  533 
et  537;  XXXVIII,  518.  -  Eglise  sous  le  vocable  de 
Saint-Pierre,  et  dont  le  seigneur  du  lieu  avait  le  patro- 
nage, 532.  —  Remarquable  bas-relief,  représentant 
V Annonciation  placé  à  l'étage  inférieur  du  clocher,  id. 

BRmoRÉ,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son  châ- 
teau, muni  de  casemates,  a  été  construit  fin  du  xv"  siècle, 
ou  commencement  du  xvi^,  XXXVII,  566. 

Brie-Comte-Robert  ,  bourg  de  la  Champagne  (Seine-et- 
Marne).  Sa  tour,  au  xi®  siècle,  était  carrée  et  cantonnée 
de  quatre  tourelles,  XXXIÏ,  697. 

Brienne-la  ViEir.LE,  village  de  la  Champagne  (Aube).  Béni- 
tier du  xvi» siècle,  conservé  dans  l'église,  XXXVI,  432. 
—  Sa  surface  présente  une  inscription,  id. 

Brigiosum.  Voir  Brioux. 

Brignolles,  ville  de  Provence  (Var).  On  y  conserve  les  gants 
de  saint  Louis,  d'Anjou,  xiii^  siècle,  XXXIII,  229. 

Brionne,  ville  de  Normandie  (Eure).  Rachat  de  son  ancien 
donjon,  XXXVI,  244  et  245.  —  Hauteur  et  épaisseur  de 
ses  murs,  id.  —  Cimetière  gallo-romain  d'où  ont  été  ex- 
traits des  vases  cinéraires,  des  monnaies  de  Germanicus 
et  de  Néron,  363.  ~  Dégagement  de  son  château, 
XXXVIII,  377. 
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Brioude,  petite  ville  de  l'Auvergne  (Haute-Loire).  Copie  de 
son  carlulaire,  XXXIH,  32. 

Brioux,  bourg  du  Poitou  (Deux-Sèvres).  L'ancien  Brigiosnm 
de  la  carte  de  Peutinger,  XXXVI,  382.  —  Découverte 
dans  le  cimetière,  d'une  colonne  milliaire,  donnée  au 
musée  de  Niort;  elle  avait  été  creusée  pour  en  faire  un 
tombeau,  id. 

Briques  employées  dans  les  murs  gallo-romains,  mérovin- 
giens et  carlovingiens.  A  Fréjus,  murs  avec  plusieurs 
rangs  de  briques,  dans  des  monuments  romains,  XXXI, 
232.  —  Disposition  régulière  de  plusieurs  rangs  de  bri- 
ques dans  des  constructions  romaines  du  centre  delà 
France,  id.  Disposition  adoptée  dans  les  murs  d'enceinte 
de  la  ville  de  Sens,  id.^DessLn,  id.— A  Saint-Martin-de- 
€ouëron,  dans  les  ruines  d'une  ancienne  chapelle,  brique 
ornée  des  figurines  d*Adam  et  d'Eve,  sous  l'arbre  de  la 
science,  XXXIf,  60  à  64.  —  Chaînes  de  briques  dans  les 
murs  de  l'enceinte  gallo-romaine  de  Senlis  69.— Dans  les 
murs  d'une  tour,  au  Bois  (Ue-de-Ré),  75.  —  Romaines 
trouvées  dans  des  sépultures  à  Lisieux,  172.  —  A  rebords 
découvertes  dans  les  fossés  d'un  chemin,  dans  la  Sarthe, 
288.  —  A  rebords,  trouvées  à  Vernantes,  392.  —  Frag- 
ments de  briques,  à  Génermont,  434.  —  Briques  rouges, 
à  Thoré,  pouvant  s'enchâsser  régulièrement,  773.  —  A 
rebords,  774.— Avec  l'image  du  monogramme  du  Christ, 
XXXIII,  310.  —  Découvertes  dans  des  ruines  romaines, 
à  Saint-Cyr,  510.  —  Dans  des  sépultures  gallo-romaines, 
598.  —  Fragments  de  briques  à  rebords,  signalés  à 
Cormec ,  614.  —  A  Saint-Samson-sur-Risle ,  l'une  d'elles 
porte  une  inscription,  719.  —  Texte,  id.  —  Murs  avec 
chaînes  de  briques  dans  les  ruines  de  Jublains,  XXXIV, 
63.  —  Dans  l'un  des  murs  nord  de  l'église  Noire-Dame, 
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à  Poitiers,  155.  —  A  rebords,  sont  un  indice  de  construc- 
tions romaines,  293.-—  Dans  des  fouilles  exécutées  à  Ple- 
sidy  dans  une  ancienne  enceinte  fortifiée,  XXXV,  195.-* 
Piliers  en  briques  découverts  à  Coutances,  XXXVIII, 232. 
—  Voir  Constructions  romaines. 

Bristol,  ville  d'Angleterre,  chef-lieu  du  comté  de  Sommer- 
set.  Sa  cathédrale,  objet  d'une  destruction  appelée  res- 
tauration, XXXV,  500. 

Brives,  localité  près  de  la  ville  de  Mayenne.  On  y  a  signalé 
un  gué  et  fait  de  riches  découvertes  XXXI,  31. 

Brives-la-Gaillarde,  ville  du  Limousin  (Gorrèze).  Eglise 
romane  par  les  transepts,  les  chapelles  du  cœur  et  une 
partie  du  chevet.  Les  fenêtres  de  la  nef  refaites  au  xiii° 
siècle,  XXXI,  692.  —  Emploi  du  grès  bigarré,  id. 

Brivodurum.  Voir  Briare. 

Brocs  a  cidre,  en  faïences  de  Rouen.  Analyse  d'un  ouvrage 
sur  ce  sujet,  XXXV,  564. 

Broc  de  Séganges  (du),  auteur  d'un  ouvrage  intitulé  :  La 
Faïence.,  les  Faïenciers  et  les  Emailleurs  de  Nevers^  XXXTII, 
737. 

Broche  dorée,  signalée  dans  les  sépultures  gallo-romaines, 
XXXIÏI,  612.  —  Broche  ou  fibule  dans  une  sépulture 
ancienne,  XXXIV,  563.—  Voir  Fibule. 

Broderie.  Voir  Tapisserie. 

Brodon.  Détails  historiques  sur  la  famille  Brodon  qui  a 
une  certaine  importance  dans  l'histoire  des  constructions 
de  Caen,  XXXIII,  281. 

Broglie,  Bourg  de  Normandie  (Eure).  On  signale  les  piliers 
du  bas  côté  septentrional  de  son  église,  comme  présen- 
tant de  grands  rapports  avec  ceux  de  l'église  de  l'an- 
cienne abbaye  de  Bernay,  XXXI,  97.  —  Mauvais  état  de 
deux  vitraux  de  son  église,  représentant  :  l'un  l'arbre 
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de  JesBé,  l'autre  la  résurrection,  XXXII,  93.  —  Chemin 
romain  de  Broglie  à  Sées,  par  Cisay  et  les  Lettiers,  239. 

Brossard  de  Ruville.  Son  Histoire  de  la  ville  des  Andelys  et 
de  ses  dépendances  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin, 
XXXII,  666. 

Brou,  petite  ville  de  la  Beauce  (Eure-et-Loir).  Eglise  ro- 
mane, avec  annexion  au  xv^  siècle  d'un  bas  côté  et  de 
chapelles  en  transepts,  XXXIII,  485.  —  Tour  romane 
avec  deux  étages  d'une  époque  moderne,  id.  —  Descrip- 
tion de  l'intérieur  de  l'église,  486.  —  Dans  le  chœur, 
mobilier  du  dernier  siècle,  id.  —  Anciennes  maisons, 
leur  description,  487.  —  Son  château,  ancienne  rési- 
dence de  la  famille  de  Boucicaut,  XXXIV,  144.  —  Jubé 
de  son  église,  XXXVI,  120  et  127. 

Brousse,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Découverte  d'une 
monnaie  gauloise,  en  or,  XXXVII,  346. 

Broussy-le-Petit,  village  de  la  Champagne  (Marne).  Cime- 
tière de  l'époque  mérovingienne;  fibule  qu'on  y  a  trouvée, 

XXXVII,  659.  —  Découverte  de  cimetières  mérovin- 
giens; objets  qu'on  y  a  signalés,  XXXVIII,  151. 

Brucourt  (de),  M.  de  la  S.  Note  sur  une  statue  tombale  du 
XIV^  siècle.  Sous  ce  titre,  l'auteur  indique  où  cette  statue 
a  été  trouvée,  il  en  donne  un  dessin  accompagné  du 
texte  de  l'inscription.  Il  joint  aussi  des  documents  his- 
toriques sur  la  seigneurie  de  Saint-Martin-du-Boscq,  à 
laquelle  se  rattache  la  statue  du  chevalier  normand, 
XXXIV,  417. 

Bruges,  ville  de  Belgique.  Sa  Bourse  de  commerce  est  citée 
dans  des  actes  du  xm^  siècle,  XXXV,  86  et  suiv.—  Fa- 
mille de  Van-der-Borsen  et  ses  armoiries,  88,  89  et  90. 
—  La  célèbre  châsse  de  son  hôpital,  peinte  par  Memling, 

XXXVIII,  723. 


DU  BULLETIN  MONUMENTAL.  133 

Brun,  M.  de  l'Irist.  des  Provinces.  Il  signale  la  découverte 
de  tombeaux  de  l'époque  gallo-romaine,  faite  notamment 
à  Antibes  et  Carras,  et  il  énumère  les  objets  trouvés 
dans  ces  sépultures,  XXXVI,  256. 

Brunelleschi,  architecte  italien,  mourut  en  1441.  Un  des 
architectes  de  la  cathédrale  dite  le  Dôme,  à  Florence, 
XXXII,  859  et  suiv.  —  Sa  statue  s'élève  sur  la  place  du 
Dôme,  id.  —  11  fut  aussi  l'architecte  du  palais  Pitti,  860. 

Brunet  (Victor),  M.  de  la  S.  Vie  de  saint  Orthaire,  moine 
de  Landelle,  pour  servir  à  l'histoire  du  monastère  situé 
dans  cette  commune ,  durant  l'ère  mérovingienne , 
XXXIV,  594.  —  Note  sur  Vabbaye  du  Val,  annoncée 
dans  le  Bulletin,  689.  —  Note  sur  r abbaye  de  Scissy,  id. 

—  Sur  le  Champ-au-Chal,  commune  de  Neuville  et  sur 
ses  légendes;  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXV, 
704.—  Les  commanderies  des  Templiers  du  département  du 
Calvados,  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXVI,  296. 

Bruniquel,  village  du  Languedoc  (Tarn-et-Garonne).  Lieu 
célèbre  par  les  objets  de  l'âge  anté-historique  qu'on  y  a 
découverts,  XXXI,  699  ;  —  XXXIII,  495. 

Brusque,  village  du  Rouergue  (Aveyron).  Lieu  fort  ancien, 
chef-lieu  d'une  viguerie  dès  le  x^  siècle,  XXXII,  799. 

—  Mines  de  plomb  et  ruines  d'un  château,  id.  et  800. 
Bruxelles,  capitale  de  la  Belgique.  Bulletin  de  ses  com- 
missions d'art  et  d'archéologie,  XXXIV,  102.  —  Son 
musée  d'antiquités  de  la  porte  de  Hal,  XXXV,  115;  — 
XXXVIII,  379.  —  Description  de  la  chaire  de  l'église 
de  Sainte-Gudule,  XXXVI,  145.  -  Elle  date  de  1696, 
146.  —  Célébration  du  centenaire  de  son  académie, 
XXXVIII,  729. 

Buat,  Pompone  du  Buat,  seigneur  de  Réville.  Détails  his- 
toriques sur  lui  et  sa  famille,  XXXIl,  234. 


34  TABLE  GÉNÉRALE 

BuEiL,  village  delà  Touraine  (Indre-et-Loire).  Statues  de"î 
son  église,  à  conserver,  soit  par  reconnaissance  pour  les 
bienfaiteurs  de  l'église  qu'elles  rappellent,  soit  au  point 
de  vue  de  l'art,  XXXVIII,  428. 

BuEiL  (Jehan  du),  chevalier,  amiral  de  France  sous  Louis 
XI,  surnommé  le  Fléau  des  Anglais.  Le  tombeau  de  sa 
sœur  Marie  du  Bueil,  dame  de  Crenon,  se  voit  dans 
l'église  de  l'ancien  prieuré  de  Châteaux-d' Hermitage, 
XXXV,  654. 

BuHOT  DE  Kersers,  autcur  d'un  mémoire  sur  les  enceintes 
en  terre  du  département  du  Cher,  XXXIV,' 473.  —-  Essai 
sur  V architecture  religieuse  du  Berry  ;  ouvrage  signalé 
dans  le  Bulletin,  XXXVI,  573  et  574. 

Buis,  arbre  d'ornement  dans  les  jardins.  Les  buis  sont 
presque  toujours  un  indice  de  ruines  romaines,  XXXII, 
204.  —  Buis  plantés  sur  des  débris  de  pierres  et  de  tuiles 
provenant  d'habitations  romaines,  XXXVII,  601.  —  Voir 
Genévriers  et  Ifs. 

Bulgares.  Les  Bulgares,  avec  leur  chef  Calo-Jean  ou  Joan- 
nice,  se  soumirent,  en  1203,  au  Saint-Siège,  sous  le  pon- 
tificat d'Innocent  III,  XXXII,  149. 

Bulle  de  verre  bleu,  creuse  et  d'une  forme  proportionnée, 
trouvée  dans  une  sépulture  gallo-romaine,  XXXIÏI,  609. 
^-  Les  bulles  ou  boules  en  verre  sont  assez  communes, 
mais  presque  toujours  pleines,  id.  —  Voir  Boule. 

Bulletin  d'archéologie  chrétienne ,  ouvrage  annoncé  dans 
1^  ^wtom, XXXVIII,  273.—  Cessation  de  la  publication 
du  Bulletin  monumental,  734. 

BuLLioT,M.  de  rinstit.  des  Provinces.  Mémoire  sur  les  fouilles 
de  Voppidum  de  Beuvray,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bul- 
letin, XXXII,  88.—  Signale  la  découverte,  faite  à  Autun, 
d'un  pavé  provenant  de  la  rue  centrale  d'Augustodunum, 
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qui  mettait  en  communication  la  porte  d'Arroux  avec 
celle  de  Rome,  dite  des  Marbres.  Cette  voie,  ouvrage  ro- 
main, appartient  à  la  restauration  d'Autun,  de  290 à  402, 
après  le  sac  des  Bagaudes,  XXXIII,  380.  —  Ses  travaux 
d'exploration  sur  le  mont  Beuvray.  Sa  découverte  d'une 
muraille  d'enceinte  mi-partie  de  pierre  et  de  bois,  se  rap- 
portant tout  à  fait  aux  murailles  gauloises  indiquées  par 
César,  XXXÏV,  686  ;  XXXV,  209  ;  XXXVI,  388. 
BuLLY,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Porche  en 
bois  sculpté,  du  xvn^  siècle,  à  son  église,  XXXVIII,  168. 
Bures,  village  de  Normandie  (Calvados).  Essai  historique 

sur  son  château,  XXXI,  200. 
Bures,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  La  nef  de 
l'église  est  romane  du  xi^  siècle,  XXXVII,  54.  —  Ouverture 
pratiquée  dans  le  mur  méridional,  présumée  se  ratta- 
cher au  mode  de  confession  usité  au  moyen  âge,  id. 
BuRG  (Angleterre).  Son  abbaye.  Ernulphe,  son  abbé,  en 
1107,  reconstruisit  les  bâtiments  conventuels,  XXXIV,84. 
BuRGALAis,  village  dans  l'ancien   comté  de    Comminges 
(Haute-Garonne).  Chapelle  isolée  et  en  ruines,  du  xi^ 
siècle,  XXXÏ,  143. 
BuRGOs,  ville  épiscopale  d'Espagne.   Son  église  de  Santa 
Gardea  offre  un  type  de  l'architecture  romane,  XXXII, 
680.—  Sa  cathédraleprésente  les  formes  françaises,  id.— 
Les  dépendances  de  cet  édifice  sont  remplies  de  richesses, 
681,  682  et  683.  —  Son  palais  des  ducs  deFrias,  682.  — 
Cathédrale  construite  dans  le  style  du  xiii»  siècle,  XXXV, 
758.  Le  trône  épiscopal  est  une  œuvre  de  la  renaissance, 
759.—  Chapelles  des  xv^  et  xvie  siècles, id.  —  Sculptures, 
760,  —  Rétable  Louis  XIII,  761.  —  Portail  du  xii^  siècle 
et  panneaux  de  bois  du  xvi^  siècle,  id.—  Cloître  du  xiii® 
siècle,  id.—  Sacristie  du  xiii«  sièel<3,  762.  —  Description 
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de  la  porte  sud,  763.  —  San-Giî,  Saint-Gilles,  petite 
église  de  la  renaissance,  765.  —  San-Esteban,  Saint - 
Etienne  ;  sa  description, id.— Saint-Nicolas,  petite  église 
du  xvi^  siècle,  id.  —  Ancienne  maison,  767.  —  Hôpital 
militaire  de  la  fin  du  xv^  siècle,  id.  —  La  Plaza  mayor, 
id.  —  Arco  ou  porta  de  Santa- Maria,  porte  ou  arc  de 
triomphe,  id. 

BuxEROLLE,  village  du  Poitou  (Vienne).  Sa  statistique  monu- 
mentale, historique,  nobiliaire  et  hagiographique, 
XXXVIII,  466.  —  Orthographe  et  étymologie  du  nom, 
467.  —  Administration  civile,  id.  —  Importance  locale, 
id.  —  Fouille,  église,  468.  —  Description  de  cette  église, 
469.  —  Sacris'je,  473.  —  Liturgie,  474.  —  Cimetière, 
id.  —  Cure,  curés,  475.  —  Décimateurs,  476.  —  Regis- 
tres paroissiaux,  477.— Seigneurs  de  Buxerolle,  479.— 
Documents  historiques,  481.  —  Chapelle  de  Clotet,  pèle- 
rinages, 482.  —  La  grange  Saint-Gelais,  483,  —  Fiefs, 
486.  —  Villages,  483.  —  Métairies,  490.  -  Archéologie, 
491. 

Byzantin.  Voir  Style  byzantin. 


Cabaniols  (l'abbé),  signale  la  découverte  faite  à  Saint-Sal- 
vadou,  de  constructions  et  d'antiquités  romaines  dont  il 
donne  l'énumération,  XXXIl,  887. 

Cable,  moulure  ou  torsade  imitant  un  gros  câble  qu'on 
rencontre  souvent  dans  l'architecture  des  xi«  et  xii*  siè- 
cles. EnTouraine,  les  ornements  en  forme  de  câble  sont 
regardés  comme  caractéristiques  de  l'époque  antérieure 
au  xie  siècle,  XXXV,  157. 
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Cabrenc,  village  de  la  Gerdagne  (Pyrénées-Orientales).  Des- 
cription des  ruines  de  son  enceinte  fortifiée,  XXXIII, 
142  et  143. —  Chapelle  en  ruines  au  milieu  de  l'enceinte, 
144.  —  Castel  datant  des  premiers  âges  de  la  féodalité, 
c'est-à-dire  du  xi^  siècle,  145.— La  première  mention  du 
château  de  Cabrenc  est  de  1141,  id.  —  Description  d'une 
tour  datant  de  la  fin  du  xiii«  siècle,  146. —D'une  autre  du 
xive  siècle,  150.— Plan ,  152-153.  -Églisedu  xi^siècle,  142. 

Cabrerets,  village  du  Quercy  (Lot).  Deux  châteaux  dont 
l'un,  dans  sa  masse,  remonte  au  xv^  siècle,  l'autre  connu 
sous  le  nom  de  château  du  Diable,  est  de  ceux  construits 
dano  les  roches,  XXXIH,  496.— Description  et  documents 
historiques,  id.  et  497. 

Cachet  d'un  oculiste,  trouvé  à  Saint-Aubin-sur-Gaillon, 
XXXII,  33.  —  Sa  description  et  son  inscription, 38  et  39. 
—  On  a  trouvé  plusieurs  de  ces  cachets  dans  la  Seine- 
Inférieure,  34.  —  Notice  sur  une  pierre  sigillaire  d'ocu- 
liste, XXXIV,  102.—  Etude  sur  les  pierres  sigillaires 
d'oculistes  romains,  XXXV,  223. 

Cadenet,  bourg  de  la  Provence  (Vaucluse).  Ses  fonts  bap- 
tismaux consistent  en  une  cuve  antique  des  plus  riches, 
XXXIV,  535. 

Cadillac,  petite  ville  de  Guyenne  (Gironde).  Ses  portes  for- 
tifiées, XXXYI,  471. 

Cadouin,  village  du  Périgord  (Dordogne).  Son  ancienne 
abbaye  avait  reçu  en  dépôt  le  saint  suaire;  cette  pré- 
cieuse relique  est  honorée  à  Cadouin,  XXXVI,  108. 

Cadran  solaire  paraissant  dater  du  xvii«  siècle,  dans  l'église 
de  Livaye,  XXXII,  580.— Travail  sur  les  anciens  cadrans 
solaires,  XXXVIII,  464. 

Cadurques,  anciens  peuples  d'une  partie  de  la  Gaule,  com- 
prise dans  leQuercy  dont  Cahors  est  la  capitale,  XXXI,  113 , 

10 
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Caen,  ville  de  France,  ancienne  capitale  de  la  Basse-Nor- 
mandie (Calvados).  Analyse  architecturale  de  son  abbaye 
de  Saint-Étienne,  XXXÏ,  417  et  637.  —  Cette  abbaye  fut 
fondée  en  1064,  et  Lanfranc  en  fut  nommé  abbé  en  1066, 
424.— Dédicace  de  l'abbaye  de  Sainte-Trinité  et  nomina- 
tion de  Mathilde  comme  abbesse  en  1066,  424.— En  1073, 
dédicace  de  l'église  deSainl-Élienne,42o.— Il  règne  une 
grande  obscurité  sur  les  dates  de  cette  église,  429,  —  Sa 
ressemblance  avec  celle  de  Cantorbéry,  432.— Tour  cen- 
trale de  Saint-Étienne,  444.— Sa  nef,  447.— La  pyramide 
du  clocher  de  Vaucelles  est  du  xu^  siècle,  459. — L'église 
de  Saint-Nicolas  est  de  la  seconde  moitié  du  xi^  siècle, 
sa  description,  460  et  476.  —Siège  de  Caen  par  les  Anglais 
en  1417,  639.  —  Des  travaux  importants  furent  faits  au 
xve  siècle  à  Saint-Nicolas,  650,  666  et  677.—  L'églïse 
Saint-Ouen  fut  presque  entièrement  construite  au  xv" 
siècle,  650.— Cartulaire  de  l'église  de  Saint-Pierre  écrit 
au  commencement  du  xvi*  siècle,  et  comprenant  des 
pièces  entre  les  premières  années  du  xiii«  siècle  et  le 
commencement  du  xvi^,  XXXIII,  31  et  32.  —  Suite  de 
l'analyse  architecturale  de  Saint-Étienne,  254,  546  et 
763.  —  Portrait  de  Guillaume-le-Conquérant  dans  la 
sacristie  de  Saint-Étienne,  260.  —  Inscription  sur  une 
plaque  de  plomb  trouvée  en  réparant  une  des  flèches  de 
Saint-Étienne,  id.  —  Les  orgues  de  l'église  sont  de  1741, 
262.  —  Établissement  en  1599  de  la  foire  de  Caen  en 
foire  franche,  277.  —  Détails  historiques  sur  la  famille 
Brodon,  qui  a  joué  un  grand  rôle  dans  l'histoire  des 
constructions  de  la  ville,  281.  —  Lanfranc,  abbé  de 
de  Saint-Étienne  en  1066,  commença  la  construction  de 
l'abbaye,  XXXIV,  81.  —  Les  religieux  de  Saint-Étienne 
prennent  une  grande  part  au  mouvement  qui  fit  rem- 
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placer  par  des  édifices  en  pierres  à  la  porinaiidejes 

églises  construiles  en  bois,  81  à  87.  —  Évêques  et  abbés 
sortis  de  cette  abbaye,  81  à  87.  —  Guillaume  Bon-Ame, 
abbé  de  Saint-Étienne  en  1077,  termine  l'église,  90.  — 
Évêques  et  abbés  d'Angleterre  sortis  de  l'abbaye  de 
Saint-Étienne,  81  à  88.  —  Religieux  de  Saint-Étienne 
devenus  abbés  et  évêques  en  Normandie,  89  à  91.  — 
Inventaire  du  mobilier  appartenant  au  commencement 
du  xv^  siècle  à  cette  abbaye,  92.  — Jehan  Anzeré,  vicomte 
de  Caen  en  1418,  et  Benoît  Le  Coustellier  en  1419,  id.— - 
Description  des  clochers  de  façade  de  Saint-Étienne,  enri- 
chie de  dessins,  XXXVII,  185.  —  Tour  centrale,  188.  — 
Vue  de  l'intérieur,  189.  —  Vue  de  l'extérieur,  190.  — 
Clochers  de  façade  de  l'abbaye  de  Sainte-Trinité,   191. 

—  Clocher  central,  193.— Saint-Nicolas,  les  bases  seules 
des  clochers  de  façade  appartiennent  à  la  construction 
primitive  du  xi*  siècle  ;  la  tour  centrale  est  des  dernières 
années  du  xi^  siècle  comme  l'église  elle-même,  id.  et 
194.  —  Description  du  clocher  de  Saint-Michel  de  Vau- 
celles,  XXXVIÏ,  420,  428.  —  Ornementation  gothique  du 
clocher  de  l'église  Saint-Gilles,  428.  —  Nouvelles  obser- 
vations sur  Saint-Étienne,  429.  —  Sur  Saint-Nicolas, 
id.  —  Description  et  vue  de  l'église  Saint-Sauveur, 
aujourd'hui  la  halle  au  blé,  430. —  Séances  de  la  Société 
française  d'archéologie  tenues  à  Caen,  XXXI,  9,  627, 
68l'.  —  Tenue  à  Caen  en  janvier  1870,  XXXVI,  246.  — 
Administrative  du  mois  de  mai  1870;  compte  rendu,  368. 

—  Séance  du  mois  d'octobre  1870,  656.  —  Administra- 
tive en  1871,  XXXVIÎ,  409.— Résumé  des  procès-verbaux 
des  séances  tenues  en  novembre  et  décembre  1871, 
XXXVIII,  101.— Séance  du  2  janvier  1872,  212.  -Du  15 
mars  1872,  357.  —  Le  24  avril  1872,  437.  -  Détails  sur 
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les  tourelles  de  l'abside  de  Saint-Étienne,  518,  530.  — 
Le  chevet  de  l'église  de  Saint-Pierre  est  un  gracieux 
spécimen  du  style  de  la  renaissance,  565.— Séances  que 
tient  à  Gaen  la  Société  française  d'archéologie  en  1865, 
XXXI,  627.  —  En  1870,  comptes  rendus,  XXXVI,  246, 
368,656.  -En  1871,  XXXYII,  409,  659  ;  —  XXXYIll, 
101.  -  En  1872,  XXXVIll,  212,  357,  437. 

Cages.  En  bois  à  la  prison  municipale  de  Belléme,  XXXIII, 
466.  —  Vue,  id.  —  Celle  du  château  de  Loches,  dans  la- 
quelle le  cardinal  La  Balue  passa  onze  ans  par  ordre  de 
Louis  XI,  XXXV,  143. 

Cagny,  village  de  Normandie  (Calvados),  Voir  La  SfafîsftgMg 
monumentale  du  Calvados,  11,49  à  59.  —  Son  église  est 
sous  le  vocable  de  Saint-Germain,  XXXVII,  434.  — 
Caractère  de  sa  tour,  id. 

Cagny  (l'abbé)  signale  des  antiquités  romaines  trouvées  à 
Génermont,  XXXI1,434. 

Cahors,  ville  capitale  de  l'ancien  Quercy  (Lot),  et  centre 
du  pays  des  Cadurques,  prétendant  remplacer  l'ancien 
Uxellodonum,  XXXI,  113.— Belles  ruines  gallo-romaines 
atlribuées  à  des  bains,  409.  —  Dessins,  707.  —  Bains  «t 
amphithéâtre,  XXXIII,  492.  —  Collection  de  médailles 
anciennes,  XXXIl,  819.— Aqueduc  de  l'époque  romaine, 
XXXIII,  491.  —  Sarcophage  en  mai'bre  blanc  des  pre- 
miers siècles  chéliens,  avec  personnages  en  bas-relief, 
XXXf,  708;  XXXIII,  369.— Tombeaux  chrétiens  regardés 
comme  appartenant  aux  premiers  siècles  (v^  ou  vi®  et 
vue  siècles),  XXXVI,  185.  ~  Description,  id.  et  186.  — 
Sa  cathédrale  à  coupole,  XXXI,  704.  —  Cloître  du  xvi« 
siècle,  id.  —  Vue  intérieure  de  la  cathédrale,  706.  —  Le 
palais  de  Jean  XXII,  708.  —  Le  pape  Jean  XXII,  né 
à  Cahors,  y  fonda  une  université  et  y  fit  élever  un  édi- 
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fice  dont  les  restes  offrent  un  château-fort  du  xiv®  siècle, 

XXXII,  436.  -  Les  murailles  de  la  ville,  XXXI,  708.  ~ 
Pont  du  xuie  siècle,  id.  —  Vue  de  l'une  des  tours  des 
murs  d'enceinte  (xivo  siècle),  709.  —  Siège  de  Gahors  en 
1580  par  Henri  IV,  819.  —  Badigeonnage  du  palais  de 
Jean  XXII,  XXXIII,  491.  — Corps  de  garde  du  xv«  siècle, 
i(I.  —  Session  du  Congrès  archéologique  de  France  en 
1865,  XXXI,  307.  —  Compte-rendu,  399  et  704.  -  Expo- 
sition artistique,  708,  XXXII,  812.  —  Conférence  sur 
Tart  en  général,  c'est-à-dire  sur  les  formes  diverses  des 
arts  et  leur  influence  sociale,  XXXIII,  188.  —  Belle  fon- 
taine qui  peut-être  a  donné  son  nom  à  Cahors  (Divona), 
XXXI,  710.  —  Maison  Roaldès;  vue,  XXXII,  435.  —  Ses. 
évêques  :  Géraud  III  de  Cardaillac,  siège  de  1093  à  1112, 
XXXVII,  116;  -  Géraud  IV  (Hector  d'Asside  de  Surat) 
siège  de  H50  à  M99,  id.  ;  -  Raymond  Cornil,  en  1281, 

XXXIII,  492. 

Caillaud  (l'abbé),  auteur  d'une  histoire  de  Rocamadour 
XXXI,  584.  —  A  publié  une  description  de  l'église  de 
Neuvy-Saint-Sépulcre,  bâtie  sur  le  modèle  de  celle  du 
saint  sépulcre  de  Jérusalem,  XXXII,  660. 

Caillemer  (E),  m  de  la  S.  Signale  la  découverte  d'une  mo- 
saïque à  Grenoble,  XXXVIII,  462. 

Cailly,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Décou- 
verte d'un  théâtre  romain,  XXXII,  72.— De  deux  balances 
antiques,  XXXIV,  676. 

Cairon,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église  est 
sous  le  vocable  de  Saint-Hilaire,  XXXVH,  436.  -  Les 
bases  de  son  clocher  appartiennent  au  xn«  siècle,  435  et 
436. 

Caisse  ou  tribune  des  chaires  à  prêcher.  Description  de 
plusieurs  de  ces  tribunes,  XXXVÏ,  137. 
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Caisson.  On  appelle  ainsi  des  panneaux    concaves  prati- 
qués dans  les  planchers  plats  ou  voûtés  des  édifices  cons- 
truits d'après  les  règles  de  rarchilecture  antique.  A  la 
voûte  en  bois  de  l'église  de  Monteille,  caisson  dans  le 
style  de  la  deuxième  renaissance,  XXXII,  583. 
Caix  (Alfred  de),  M.  de  la  S.  Notice  sur  quelques  alchimistes 
normands.  L'auteur  a  pour  but  d'établir  ce  fait  intéressant 
pour  la  Normandie,  et  en  particulier  pour  la  ville  de 
Fiers,  à  savoir  qu'une  des  traductions  du  traité  alchi- 
mique d'artifices  intitulé:  C/avis  majoris  sapientiœ,  esi 
due  à  un  gentilhomme  normand,  seigneur  et  baron  de 
Fiers,  au  xvi^  siècle,  Nicolas  de  Gros-Parmy,  et  a  passé 
pour  une  œuvre  originale  ;  un  des  associés  de  Gros-Parmy 
fut  un  bourgeois  de  Caen,  Nicolas  Le  Valois,  seigneur 
d'Écoville,  et  un  prêtre  nommé  Vicot.  L'auteur  cite  encore 
comme  s'étant  occupé  d'alchimie  Jean  yauquelin,  sei- 
gneur des  Yveteaux,  XXXXIV,  756. 
Caix  de  Saint  Ayîuour  (Amédée  de).  Son  mén^oire  sur  les 
pierres  tombales  de  la  cathédrale  de  Senlis,.s)gaal^  dans 
\é  Bulletin,XXXl  Sn.  '':'''"'':, 

Cajare,  bourg  en  Quercy  (Lot).  Restes  d'un  château  du  xiv» 
siècle,  XXXIII,  505.  —  Les  Anglais  ne  purent  prendp 
Cajare  qui,  en  1363,  dut  cependant  leur  prêter  serment 
de  fidélité,  id. 
Calagurris  Convenarum,  ancienne  cité  de  la  Gaule,  XXXV, 

8^29. 
Carnac,  village  de  Bretagne  (Morbihan).  Son  tumulus  de 
Saint-Michel  est  le  plus  élevé  des  tumulus  connus,  XXXI, 
721. 
Calemard  de  la  Fayette,  m.  de  la  S  Est  nommé  meinbre  de 

la  Légion  d'honneur,  XXXIII,  620. 
Calètes,  peuplade  gauloise  qui,  avec  celle  des  Veliocasses, 
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occupait  le  territoire  qiii  comprend  aujourd'hui  le  dépar- 
tement de  la  Seine-inférieure,  XXXIV,671.—  Leur  capi- 
tale était  Ratumacos,  nom  bien  voisin  du  mot  latin  Ro- 
tomagus,  Rouen,  672. 

Calice  du  xin^  siècle,  conservé  dans  l'église  de  Biville, 
XXXIII,  623.  —  Cérémonie  de  la  consécration  d'un 
calice,  XXXVII,  460. 

Calmels,  m.  de  la  S.  Sa  conférence  à  Cahors  sur  l'art  en 
général,  c'est-à-dire  sur  les  formes  diverses  des  arts  et 
leur  influence  sociale,  XXXIII,  188. 

Calvados  (département  du).  Mémoire  de  l'épigraphie  ro- 
maine dans  ce  département,  XXXVI,  381. —  C'est  le  dé- 
partement où  l'on  a  trouvé  le  plus  de  colonnes  itinéraires, 
id.  —  Voir  Conseil  général. 

Calvaire  en  grès,  érigé  en  1618,  au  Tréport,XXXViII,  601. 

—  En  bronze,  id.  —  Voir  Sépulcre. 

Camaldules,  religieux  d'un  ordre  fondé  à  Camaldoli,  en 
Toscane,  et  suivant  la  règle  de  saint  Benoît.  Leur  ancien 
couvent  à  Poncé,  XXXIII,  643. 

Camarès,  village  du  Rouergue  (Aveyron).  Restes  d'un  châ- 
teau remontant  tout  au  plus  au  xv»  siècle,  XXXI I,  799. 

—  Nouvelle  église  dans  le  style  du  xiv^  siècle,  id.—  Pont 
attribué  au  xii^  siècle,  id. 

Camarque,  île  de  la  Provence  (Bouches-du-Rhône).  Dé- 
couverte qu'on  y  a  faite  d'une  sépulture  antique , 
XXXVIII,  i81.  —  Sa  description,  id.  et  suiv.  —  Dessin, 
183. 

Cambrai,  ville  capitale  du  Cambrésis  (Nord).  Cartulaire  de 
son  chapitre,  pour  les  biens  situés  en  Artois,  écrit  sur 
papier,  au  xv^  siècle,  XXXIII,  31.  — -  Notice  sur  sa  bi- 
bliothèque communale,  dont  le  but  est  de  faire  connaître 
les  principales  richesses  de  ce  dépôt,  XXXV,  702.  —  Ses 


144  TABLE  GÉNÉRALE 

évêques  :  saint  Vindicien,  XXXIT,  313  ;  —  Gérard  II,  en 
1085,  XXXIII,  376. 

Caméi!:,  pierre  fine  sculptée  en  relief.  Camée  antique,  re- 
présentant un  enfant  ailé,  paraissant  tenir  une  lyre, 
XXX[,  295.  —  Antique  trouvé  à  Lisieux,  dans  un  ca- 
veau funéraire;  sa  description,  XXXIl,  173;  —  en  corna- 
line, représentant  une  tête  de  femme,  recueilli  dans  un 
cimetière  gallo-romain,  à  Lisieux,  630. 

Campagne-les-Palais  ,  village  du  Languedoc  (Aude).  Dé- 
couverte de  sépultures  romaines  dans  lesquelles  étaient 
des  médailles  du  Haut-Empire,  une  ampoule  en  verre 
bleu  et  des  lampes,  XXXV,  107. 

Campandré,  village  de  Normandie  (Calvados).  Voie  romaine» 

I    XXXVIII,  364. 

Campeaux,  village  de  Normandie  (Calvados).  Hachette  en 
bronze  qu'on  y  a  trouvée,  XXXIII^  83. 

Campion,  m.  de  la  S.  Manuel  pratique  du  droit  civil  ecclé- 
siastique, ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXII,  790; 
~  traduit  de  l'anglais  un  mémoire  intitulé  :  Description 
d'un  ancien  plan  du  monastère  de  Saint-Gall  au  ix®  siècle, 
XXXIV,  361  ;--lraduit  aussi  de  l'italien  un  mémoire  sur 
un  vase  de  plomb  trouvé  dans  la  régence  de  Tunis,  par 
M.  le  Commandeur  de  Rossi,  de  Rome,  767. 

Camps  anciens.  Camp  romain  d'Athies;  sa  description, 
XXXn,872.^De  Vermand,  id.-Du  Castellier,  XXXIII, 
141.  —  Les  camps  romains  aiïectent  la  forme  rectangu- 
laire, 163;  —  de  forme  ovale  découvert  près  de  Bellême, 
et  pouvant  appartenir  au  x^  ou  xi®  siècle,  id.— Romain  à 
Sougé,  643.  —  Fort  des  Anglais  ou  camp  situé  à  peu  de 
distance  de  la  route  d'Azay-le-Rideau  à  l'île  Bouchard  ; 
sa  description,  XXXV,  12.  —  De  la  Hogue,  à  Moult, 
XXXVI,  616.— Ancien  camp  romain  deNéris,  XXXVII, 
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603. —Vue,  604.— AMonchaton,  ancien  camp  connu  sous 
le  nom  de  camp  de  César;  sa  description,  XXXVIII, 
31.  —  De  la  Bauve,  près  de  Meaux,  136.  —  Du  Plessis- 
Grimoult  et  de  Saint-Pierre-d'Entremont,  364.  —  Curieux 
retranchement  au  camp  des  Césarines,  XXXI,  696,  — 
Camp  vitrifié  à  Péran,  XXXVIII,  596,  598.  -  Voir  Cas- 
trum^  Enceinte^  Retranchement. 

Canal.  Découverte  à  Lisieux  des  débris  d'un  canal  en  ma- 
çonnerie et  briques,  bien  conservé,  datant  de  l'époque 
gallo-romaine,  XXXI,  311. 

Canappeville,  village  de  Normandie  (Calvados).  Colombier 
quadrangulaire  qu'on  y  voit,  XXXVI,  648.  —Vue,  050. 

Canard,  jouet  d'enfant  trouvé  dans  des  antiquités  gallo- 
romaines,  XXXV,  362. 

Canat  de  Chisy  (Marcel),  M.  de  la  S.  Note  sur  deux  ins- 
criptions romaines,  l/auteur  donne  le  texte  des  deux  ins- 
criptions qui  mentionnent  des  architectes  de  l'église 
abbatiale  de  Tournus  XXXVIII,  87.  —  Son  opinion  sur 
un  bas-relief  de  l'église  de  Rots,  95  et  218. 

Candélabre,  pascal  en  cuivre,  dans  l'église  de  Saint-Léo- 
nard, à  Saint-Front,  en  Belgique,  XXXIV,  555.  —  F*fag- 
ments  de  candélabres  en  marbre  blanc,  trouvés  dans  des 
sépultures  romaines,  XXXV,  107.  —  Dessin  d'un  frag- 
ment du  pied  du  grand  candélabre  de  Milan,  XXXVIII, 
117.  —  Voir  Chandelier. 

Candes,  petite  ville  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  On  y 
trouve  les  raines  d'un  vaste  établissement  romain, 
XXXII,  471  et  XXXIII,  418.  —  Sa  description,  id.  et 
suiv.  —  Découverte  qu'on  y  a  faite  de  divers  objets,  de 
fragments  de  sculpture,  médailles,  tuiles,  poteries,  etc., 
421.  —  Son  église  dut  être  construite  sur  l'emplacement 
d'un  temple  détruit,  423.  —  Bataille  de  Candes  où  les 
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Normands  furent,  en  878,  défaits  par  le  comte  Judicaël, 
428.  —  Les  statuettes  bases  de  l'église  appartiennent  au 
xiii'  siècle,  XXXV,  24.— Origine  du  mot  Candes,  389.  — 
Nouveaux  documents  sur  le  monument  gallo-romain  de 
Candes,  390.--Saiat  Martin  mourut  à  Candes  dans  une  cel- 
lule du  monastère  qu'il  y  avait  fondé,  392.— Cellule  trans- 
formée ensuite  en  oratoire,  id.  —  Description  de  l'église 
actuelle  de  Saint-Martin,  reconstruite  aux  xii®  et  xm* 
siècles,  id.  —  Son  aspect  militaire  religieux  :  moitié 
église,  moitié  forteresse,  393.  —  Contreforts  percés  de 
meurtrières,  et  surmontés  d'un  couronnement  crénelé, 
id.  —  Moucharaby  au-dessus  de  l'entrée  du  narthex,  394. 
—  Description  du  porche  latéral  nord  ;  datant  du  xiii® 
siècle,  401  et  404.  —  Les  mâchicoulis  des  grands  con- 
treforts et  le  moucharaby  du  narthex  datent  du  xv®  siècle. 
405.  —  Façade  du  narthex,  id.  —  Tremblement  de  terre 
endommageant  l'église,  410.  —  Maître-autel  disposé 
sous  l'intertransept,  sa  place  liturgique,  412.  —  Expli- 
cation de  la  différence  de  largeur  des  deux  arches  ou- 
vertes de  chaque  côté  de  l'arc  triomphal,  609. 

Canel,  m.  de  la  S.  Mémoire  sur  les  découvertes  d'antiquités 
romaines  faites  dans  Varroridissement  de  Pont-Audemer^ 
cité  dans  le  Bulletin,  XXXIII,  512  —  Découvertes  iné- 
dites d'antiquités  dans  V arrondissement  de  Pont-Audemer, 
Sous  ce  titre  l'auteur  signale  de  nombreuses  décou- 
vertes d'antiquités  diverses,  restées  dans  l'oubli.  Ces 
antiquités  consistent  en  médailles,  tuiles,  vases  d'ori- 
gine romaines;  en  statuettes,  poteries,  débris  de  cons- 
tructions romaines,  lampes,  et  un  monument  druidique, 
XXXV,  182. 

Canonge,  poëte  mort  à  Nîmes  le  14  mars  1870.  Ses  actes 
de  libéralité  envers  la  Société  archéologique  de  Mont- 
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pellier,  le  musée  de  Narbonne  et  la  ville  de  Nimes, 
XXX^I,  289.  —  Sa  coUeclion  ^au  Tn\isée  de  Narbonne, 
XXXVIII,  423. 
Canons.  Deux  charmants  canons  vendus  comme  vieux  fer 
par  l'administration  municipale   d'Évreux,  XXXII,  93. 

—  Vieux  canons  au  musée  deLaon,  XXXJV.  443. 
Canon-aux-Vignes,  village  de  la  Normandie  (Calvados).  Vue 

de  son  église,  XXXH,  27.  —  Chœur  annonçant  la  fin  du 
^ue  siècle  ou  le  commencement  du  xiu%  28.  —  Descrip- 
tion ^e  ses  raodillons'  id.— Nef  ou  partie  du  style  ogival 
primitif,  id.  —  Inscriptions  tumulaires,  id.  —Vignobles 
dans  le  moyen  âge  d'oîi  le  surnom  que  porte  encore 
\^  cqmmune  de  Canon-atix- Vignes,  29.  —  Château  mo- 
derne, id.~  Quelques  détails  historiques,  id.  —  Vue  du 
château,  30.  —  Vue  du  château  Déranger,  dans  le  parc 
de  CauQn,  datant  du  temps  de  Louis  XIV,  31. 

Canrou.  Yo'w  Poiignot  (l'abbé). 

Cantorbéry,  ville  d'Angleterre.  Les  Constitutions  provin- 
ciales de  son  évêque  Robert  de  Wynchelse  sont  publiées 
en  1300,  XXXI,  362  et  365.  -  Lanfranc,  nommé  arche- 
vêque en  1070,425;  XXXIV,  728.  —Il  reconstruit  la 
cathédralç  Incendiée  trois  ans  auparavant.  XXXIV,  81. 

—  Sa  ressemblance  avec  Saint-Etienne  de  Caen,  XXXI, 
432.  —  Il  construit  en  pierre  l'hôpital  et  l*église  Saint- 
Grégoire,  XXXIV,  82.-11  édifie  aussi  un  grand  nombre 
d'églises  et  de  maisons,  id.  —  Sonnerie  de  son  église  au 
xiio  siècle,  XXXVI,  531.— Théodore,  son  archevêque  de 
668  à  690,  XXXVIII,  402. 

Cany,  bourg  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  On  y  a 
signalé  un  cimetière  à  incinération,  XXXVDL  190. 

Capdenag,  village  du  Quercy  (Lot).  Signalé  comme  aspirani' 
à  remplacer  l'ancien  Uxellqffirunf,  XXX)[,,,f|3^^e|.,7jÇ.f,  ^ 
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Ses  murailles  résistèrent,  au  xv«  siècle,  aux  assauts 
d'une  armée  anglaise,  761. 

Capellini,  professeur.  Sa  découverte  dans  l'île  Palmaria 
d'une  grotte  dans  laquelle  se  trouvaient  des  traces  de 
l'époque  préhistorique,  comme  silex,  pierres  travaillées, 
ossements  humains  et  d'animaux,  XXXV,  917. 

Caracalla,  empereur  romain.  Réparation  de  ses  thermes  à 
Rome,  XXXI,  519. 

Caraven  (A.)  a  publié  une  carte  archéologique  du  départe- 
ment du  Tarn,  indiquant  la  période  anté-historique,  la 
distribution  des  tribus  gauloises,  l'époque  romaine, 
l'époque  franque  et  l'époque  moderne,  XXXII,  305. 

Carbonnel  (Marins).  Le  sarcophage  chrétien  de  la  cathédrale 
d'Apt.  Dans  une  notice  publiée,  l'auteur,  en  donnant  la 
traduction  d'un  mémoire  de  M.  de  Rossi  sur  un  sarco- 
phage découvert  à  Rome,  comparé  à  un  semblable  qui  existe 
à  Apt,  y  a  joint  quelques  réflexions.  Ce  sarcophage  en 
marbre  blanc  des  Pyrénées  annonce,  par  son  travail, 
l'époque  de  la  décadence  de  l'art,  XXXIV,  424.— Dessin 
de  ce  tombeau,  425. 

Carcasse.  Voir  Carcassonne. 

Carcassonne,  ville  du  Languedec  (Aude).  Statue  grossière 
placée  près  de  la  porte  narbonnaise  et  appelée  M™«  Car- 
casse, XXXI,  752.  —  Porte  narbonnaise  bâtie  avec  une 
grande  perfection,  id.  —  Séances  qu'y  doit  tenir  la 
Société  française  d'archéologie,  XXXIV,  353.  —  Sa 
Société  académique,  913.  —  Sarcophages  mérovingiens 
à  son  musée,  XXXV,  278.  —  Vieille  cité  dont  les  anti- 
ques remparts  présentent  un  curieux  spécimen  de  l'ar- 
chitecture de  tous  les  âges  depuis  l'époque  romaine, 
521  ;  XXXVÏ,  498.  -  Compte-rendu  du  congrès  ar- 
chéologique tenu   à  Carcassonne,  XXXV,  699.  --  Son 
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évêque  François  de  Faucon  clans  le  xvi^  siècle,  XXXV, 
286.    ' 

Cardena  (Espagne).  Son  abbaye  de  Saint-Pierre,  XXXII,  679. 
—  Tombeau  du  Gid,  id. 

Cardevaque  (de),  m.  de  la  S.  Étude  sur  le  château  de  Bail- 
leiivaly  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^  XXXII,  786. 

Car'entan,  ville  de  France  (Manche).  Son  église  construite 
au  xv®  siècle  est  pleine  d'inscriptions  tumulaires,  XXXVI, 
531  et  553. 

Caresme  (l'abbé  ki\diio\e).  Découverte  de  sépultures  anciennes 
à  bouviers.  Sous  ce  titre,  l'auteur  décrit  les  sépultures, 
indique  les  objets  qu'on  y  a  trouvés,  et  à  l'aide  de  deux 
petits  bronzes  qu'elles  renfermaient,  il  pense  que  les 
tombeaux  ne  peuvent  remonter  au  delà  de  362,  et  peuvent 
être  fixés  à  la  première  moitié  du  v^  siècle,  vers  450, 
XXXIV,  561. 

Garhaix,  ville  de  Bretagne  (Finistère).  Près  de  cette  ville, 
découverte  d'un  cimetière  gallo-romain,  d'urnes  ciné- 
raires en  verre  en  forme  de  flacons  cubiques,  et  d'urnes 
en  terre  grise  ou  brune,  avec  des  cendres  ou  débris 
d'ossements,  XXXIV,  898.—  Garhaix,  capitale  d'un  comté 
jusqu'au  x®  siècle,  alors  réuni  au  duché  de  Bretagne, 
899.  —  Restes  d'un  aqueduc,  vestiges  d'antiquités,  voies 
anciennes,  id.  —  S'élève  sur  l'emplacement  de  la  cité 
des  Ossismiens,  Vorganium^  et  dont  le  territoire  divisé 
forma  deux  cités  Ossismium  et  Corisopitum,  qui  ont  formé 
plus  tard  les  diocèses  de  Léon  et  de  Quimper  ou  Gor- 
nouailles,  id.  —  Voii-  Quimper. 

Garignan,  village  de  la  Guienne  (Gironde).  Son  château  dit 
de  Canteloup  complètement  ruiné,  XXXII,  376. 

Garillon,  réunion  de  plusieurs  cloches  qui  sonnent  au 
battent  avec  mesure  et  cadence.  Le  plus  beau  existe  à 
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Cliâlons,  à  l'église  de  l'ancienne  collégiale,  XXXII,  86. 

Carloman,  frère  de  Charlemagne,  a  eu  jadis  son  mausolée 
placé  près  de  celui  de  saint  Rémi,  dans  la  basilique  de 
ce  nom,  XXXIII,  82. 

CAriLOViNGiENNE  (époque).  Agrafes  carlovingiennes,  XXXI, 
683.  —  Restes  d^un  édifice  carlovingien  dans  l'église  .de 
^ôuday,  XXXII,  288  et  299.-  Parties  d'architecture  Car- 
lôvingienne  dans  la  cathédrale  d'Aix-la-Chapelle  et  dans 
le  cloître,  768  et  770.  —  Sépultures  carlovingiennes  ex- 
plorées à  EVrecy,  XXXIV,  99. -État  dé  Part  àiix  éfibqïïes 
mérovingienne  et  carlovingienne,  117.  —  Sépultures 
carlovingiennes  au  musée  de  Narbonné  et  d'Arles,  119 
et  120.— Dessins,  121,  123.  — Coffret  présumé  carlovin- 
gien, sa  description,  618.  —  A  Cologne,  dans  l'église  de 
Sainte-Ursule,  sarcophages  de  l'époque  mérovingienne 
ou  carlovingienne,  809.  —  A  Rasouges,  église  carlovin- 
gienne défigurée,  XXXV,  193.  — Tombeaux  carlovingiens 
découverts  à  Verdes,  691.—  Cercueils  carlovingiens  au 
musée  d'Orléans,  id.— Sur  quelques  tombeaux  carlovin- 
gieils,  XXXVI,  148.— Mosaïque  carlovingienne  trouvée  à 
Saint-Quentin,  dans  le  chœur  de  l'église,  203.  — Dessin, 
20i.  — Dessin  d'un  couvercle  présumé  carlovingien  dé- 
pendant d'un  cercueil  ancien  en  pierre, 243, 244.— Eglise 
ciaKôvingienne  à  Vieux-Pont,  629,  739.  —  De  la  même 
époque  (ix^  ou  x''  siècle),  à  Espondeilhan,  XXXVII, 
167,  169.  —  Sépultures  carlovingiennes  à  Saint-Ouen 
de  Rouen,  360.  —  L'architecture  carlovingienne  regar- 
dée comme  une  renaissance  de  l'art  antique,  XXXVIII, 
iOà.  —  L'église  de  la  chapelle  Saint-Gabriel,  près  Taras- 
con,  rangée  parmi  les  monuments  carlovingiens  de  la 
P^rovence,  106.  —  Eglises  de  construction  carlovingienne 
102  et  suîv.  —  Siennes  caractéristiques  de  l'architecture 
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de  cette  époque,  109.  —  Église  carlovingiennede  Saint- 
Martin,  à  Angers,  221,223.—  Église  de  construction 
carlovingienne,  à  Pernes,  XXXYHI,  108.  —  A  Saint- 
Paul-Trois-Châleaux,  1(39,  201.—  À  Saint-Symphorien, 
108.  ~  A  Noves,  id—  A  Cavaillon,  109.— A  Notre-Dame- 
de-Vaison,  id.—  Crypte  de  construction  carlovingienne, 
à  Apt,  id.  —Tour  de  la  cathédrale  de  Viviers,  id.— Voir 
Mérovingienne  (époque).  Pointillés. 

Carnag,  village  de  Bretagne  (Morbihan).  Son  tumulus  de 
Saint-Michel,  XXXVIII,  580.  —  Excursion  à  Cainac, 
581. 

("aiiolles,  village  de  Normandie  (Manche).  Une  abbaye 
mérovingienne,  nommée  Maudune,  a  dû  y  exister,  XXXV, 
207.  —  Saint  Pair  el  Scubilion  ont  dû  séjourner  dans 
celte  abbaye,  au  vi«  siècle,  824. 

Caromb,  village  de  la   Provence  (Vaucl use).  Restes  d'un 

,^  tabernacïe  du  xv^  siècle,  XXXIV,  533. 

Caron,  personnage  mythologique.  Il  est  représenté  sur  le 
porche  en  bois,  sculpté  de  l'église  de  Bosc- Bordel, 
XXXVIII,  169.  —  Il  figure  sur  lé  jugement  dernier  de 
Michel- Ange,  170. 

CSarpiquet,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  clocliér 
recouvre  entièrement  le  chœur  de  l'église,  et  ne  laisse 
que  la  travée  formant  le  sanctuaire,  XXXVI,  525. 

Carreaux  émaillés  et  incrustés  du  xni^  siècle,  au  château 
de  Bellencombre,  XXXI,  81.— Voir  Pavage. 

Carrare,  ville  voisine  de    l'antique  Luni.   Ses  carrières 

'  furent  découvertes  vers  le  temps  de  Jules  CésarVXXXV, 
845. 

Éarrer  (l'abbé)  fait  connaître  l'existence  dans  réglîsé'd'e 
'  Géraudot  d*uh  rétable  en  pierre  sculpté,  dii  xvi«  siècle, 
XXXIII,  79.  ' 
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Carrières  de  grès,  à  Saint-Laurent-  des-Grès.  Leur  exploi- 
tation ne  remonte  pas  au  delà  du  xv»  siècle,  XXXII,  212. 

Cartes  géologiques.  Leur  nécessité  pour  déterminer  les  an- 
ciennes voies,  XXXYIII,  370.  , 

Carthage.  Saint  Cyprien  en  était  évoque  en  254,  XXXII, 
505;  XXXVI,  17  et  18.  -  Un  concile  s'y  tint  en  390, 

XXXVII,  466. 

Carthaillac  (de),  M.  de  la  S.  Son  résumé  du  volume  publié 
sur  le  congrès  anthropologique  de  Bologne,  XXXVIÎl, 
154. 

Cartulaires.  Les  Cartulaires  angevins^  étude  sur  le  droit  de 
r Anjou  au  moyen-âge,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin, 

XXXI,  530.  —  Celui  de  l'église  d'Autun;  sa  publication, 

XXXII,  41.  — •  Un  cartulaire  de  l'église  de  Saint-Pierre 
de  Caen  donné  à  la  bibliothèque  nationale,  XXXIII,  31 
et  32.—  Celui  de  l'abbaye  de  Solignac,  écrit  à  la  fin  du 
xii^  siècle,  31  ;  —  de  la  collégiale  de  Saint-Élienne  de 
Majence,  écrit  à  la  fin  du  xni^  siècle,  id.; —  de  l'abbaye 
de  Régny,  écrit  vers  l'année  1500,  id.;  —  du  chapitre  de 
Cambrai,  du  xv^  siècle,  id.;  —  de  l'abbaye  de  Saint-Sau- 
veur-le-Vicomte,  écrit  au  xviii^ siècle,  32;—  de  Redon, 
id.,  —  de  l'abbaye  des  Clairets-au-Perche,  lait  en  17:20, 
id.;  —  de  Saint-Julien-de-Brioude,  id.  —  Fragment  du 
cartulaire  de  Montreuil-sur-Mer,  écrit  au  xiv«  siècle,  id. 

—  Publication  du  cartulaire  ou  livre-blanc  de  l'évêché  du 
Mans,  XXXIV,  821.  —  Le  cartulaire  rouge  de  Saint-Flo- 
rent, rédigé  vers  1250,  est  conservé  aux  archives  d'An- 
gers ,  XXXYI ,  689.  —  Celui   de  l'abbaye  de  Noyers, 

XXXVIII,  176. 

Carves  ,  village  du  Périgord  (Dordogne).  Son  souterrain 
creusé  de  main  d'homme;  sa  description,  XXXVIIl,  125. 

—  Plan  127. 


I 
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Casemates.  L'usage  des  casemates  voûtt'ies    est   ancien, 
XXXVII, 565.—  Lo  château  de  Loches  on  est  muni,  id.  et 
566. —  Au  château  de  Bridoré,  566. 
Caserte,  petite  ville  d'Italie.  Son  palais  d'une  construction 
faite  d'un   seul  jet,  grandiose  et  majestueuse,  date  de 
1752,XXXll,  855.- Sa  description,  id. 
Casques.  Les  casques  de  Falaise  et  d'Amfréville-sous-les- 
Monts,  sont  les  uns  et  les  autres  normands,  du  moins 
ceux  de  Falaise,  XXXV,  345. 
Cassagne,  village  du  Comminges  (Haute-Garonne).  Château 

du  moyen-âge,  sans  époque  déterminée,  XXXII,  717. 
Cassel,  ville  de  France  (Nord).  Inauguration  du  monument 
commémoratif  de  la  bataille  de  1677 au  val  de  Cassel  qui 
entraîna  l'annexion  de  la  contrée  à  la  France,  XXXÏ, 
635. 
Cassette.  Notice  sur  la  cassette  en  ivoire  de  la  cathédrale 

de  Bayeux  et  description  de  cet  objet,  XXXVII,  101. 
Cassiodore,  né  en  468,  auteur,  suivant  quelques-uns,  de 

V Histoire  tripartite,  XXXVI,  9. 
Castan  (A),  M.  de  la  S.  Signale  le  moulage  des  bas-reliefs 
de  la  porte  noire  à  Besançon,  XXXI,  634.— Mémoire  sur 
la  table  d'or  de  la  cathédrale  de  Saint-Jean  de  Besançon, 
signalé  dans  le  Bulletin^  8i2. 
Castell,  village  du  Roussillon  (Pyrénées-Orientales). Dans 
son  église,  trois  bas-reliefs  tumulaires,  de  1303,  1314  et 
1335  ou  1336,  XXXV,  275. 
Castellum.  Celui  de  Jublains  est  encore  debout,  XXXI,  37. 
—Plan,  40.— Vue  cavalière  de  ce  castellum,  43.— Autres 
détails,  XXXVI,  516.  -  Son  dégagement,  XXXIV,  65.— 
Dessin,  66.— Plan  de  sa  seconde  enceinte,  67.— Médailles 
romaines  trouvées  à  Jublains,  dans  le  castellum^  XXXV, 
^D— Castellum  de  Larcay,  curieuse  place  gallo-romaine, 

M 
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XXXII,  85.-Dessins,  XXXIV, 66.— Nommé  campde  Gôs^r 
àSaint-Éloi,XXXVII,  350.— Ancien  cflsfe//Mmgallo-roraain 
à  Bagnol  (Gard),  396.  — Voir  Camps  anciens,  Castrum. 

Castelnau,  village  du  Languedoc  (Hérault). Passage  d'une 
grande  voie  militaire  romaine,  nomiifiée  la  voie  Do- 
mitienne,  XXXIII,  185.—  Notice  sur  les  flèches  en  silex 
trouvées  dans  le  canton  de  Castelnau,  516. 

Castelnauo,  villag;e  du  Périgord  (Dordogne).  Son  château, 
situé  à  l'extrémité  d'un  promontoire  triangulaire, XXXI, 
7o8  —  Sa  desci'iplion,759.—  Remparts  flanqués  de  tours 
rondes  et  carrées  datant  généralement  du  xin®  siècle,  id. 
— Son  donjon  carré  est  plus  ancien,  id. —Bastions  ajoiilés 
au  xvi«  siècle,  id.—  Faits  historiques,  id.—  Souvenir  de 
la  princesse  de  Condé,  760. 

Castelnaudary,  ville  du  Languedoc  (Aude).  Découverte  de 
boucles  mérovingiennes  en  bronze  étamé, XXXV,  107. 

Castelnau-d'Azun,  village  du  Bigorre  (Ariége).  On  y  voit 
dans  la  même  enceinte  un  donjon  carré  et  un  donjon 
cylindrique,  XXXII,  714.—  Vue  et  plan  du  château,  736. 
—  Date  de  la  fin  du  xiv^  siècle,  737. 

Castelnau-de-Bretenoux,  village  du  Quercy  (Lot).  Son  châ- 
teau avec  ses  quatre  tours  aux  angles  et  son  befl'roi, 
XXXI,  696. 

Castelnau  d'Essenault  (le  marquis  de),  signale  un  acte  de 
vandalisme  à  Bordeaux,  consistant  dans  la  destruction 
des  restes  de  l'enceinte  gallo-romaine  de  ranciei^pe  ville, 
XXXIV,  818.  —  Notice  archéologique  sur  Figeac  et  ses 
monuments.  Dans  cette  notice,  l'auteur  décrit  l'église  de 
Saint-Sauveur  qui  anciennement  dépendait  d'une  ab- 
baye, fondée  au  viii®  siècle,  mais  qui  a  été  reconstruite 
au  XII*  siècle  avec  des  agrandissements  au  xiv^  siècle;  il 
donne  un  plan  de  cette  église  dans  laqu§(|e  se  trouve 
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une  [inscription  romane  dont  il  relève  le  texte.  Il  décrit 
*  encore  une  autre  église,  connue  sous  le  nom  de  Notre- 
Dame-du-Puy,  avec  addition  ou  travaux  exécutés  au  xiv^ 
siècle  ;  il  signale  des  maisons  datant, elles  aussi,  du  xiv« 
siècle  ;  les  trois  ponts  établis  sur  le  Celé  et  dont  l'un  fut 
probablement  bâti  au  xu^  siècle;  il  fournit  quelques 
nouvelles  observations  surles  aiguilles  de  Figeacet  donne 
le  dessin  de  l'une  d'elles,  XXXVII,  109. 
Castels.  Ils  sont  nombreux  sur  les  bords  de  la  Dordogne. 
Celui  de  Fénelon,  berceau  de  la  famille  de  l'archevêque 
de  Cambrai,  XXXI,  749.  —  De  forme  arrondie,  avec  tour 
ronde  ou  donjon,  XXXIII,  491.  —  A  Sauliac,  castel  du 
xvie  siècle,  497.— Du  xv^  au  xvi^  siècle,  à  Saint-d'Eau,505. 
Castra  cestiva,  camps  temporaires  que  les  Romains  cons- 
truisaient, XXXV,  195. 
Castrum.  Ce  mot  indique  une  ancienne  place  forte  romaine. 
Celui  d'Athies,  sa  description,  XXXIÏ,  872.— Découverte 
des  fondations  du  castrum  de  Chinon,  XXXV,  623.  — 
Voir  Castellum. 
Catacombes  de  Rome.  Mémoire  sur  les  conditions  légales, 
successives  des  cimetières,  et  les  différents  degrés  de  liberté 
laissés  à  l'art  chrétien  dans  les  premiers  siècles,  prouvés 
par  les  récentes  découvertes  faites  dans  le  cimetière  de  Do- 
mitella.  Mémoire  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXII,  91.  — 
La  catacombe  dite  Platonia  dut  être  restaurée  par  saint 
Damase,  307,  318.  —  Les  catacombes  de  Rome  devenues 
une  déception  depuis  qu'on  a  enrichi  de  leurs  dépouilles 
le  musée  d'antiquités  du  Vatican,  858.  —  Mémoire  sur 
sur  l'origine,  l'histoire  et  la  disposition  des  catacombes  de 
Rome,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIII,  83.  — 
Les  peintures  des  catacombes  reproduites  par  la  photo- 
graphie, 307,  3.97.  —  Far-sirr  ile  d'une  portion  des  cata- 
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combes  construit  à  l'exposition  universelle  en  1866,368g 
—  Dessin  de  quelques  sujets  peints  dans  les  catacombes, 
370.  — Catacombes  de  saint  Callixte  à  Rome,  XXXIV, 
443  ;  XXXV,  70.—  En  267,  l'inviolabilité  des  sépultures 
chrétiennes  cessa  d'être  reconnue,  XXXVIII,  351.—  Voir 
Sarcophage. 

Catalogue.  Celui  du  musée  archéologique  de  Troyes,  cité 
comme  un  bon  exemple  à  suivre,  XXXI,  10.—  Du  musée 
de  la  société  des  antiquaires  de  Normandie,  201.  —  Des 
photographies  destinées  à  l'illustration  des  iponuments 
archéologiques  de  Rome,  XXXIV,  235  ;  XXXV,  225.  - 
Du  musée  d'antiquités  de  Rouen,  XXXV,1I4.— Du  musée 
archéologique  du  Mans,  344.  —  Raisonné  du  musée  de 
Rennes,  225  e!  695.— Confection  des  catalogues  des  mu- 
sées recommandée,  XXXVI,  270.  —  Du  musée  archéolo- 
gique d'Auxerre,  571. 

Cathédrales.  Les  cathédrales,  au  xm^  siècle,  construites 
souvent  par  des  architectes  étrangers  et  des  ouvriers 
venus  de  tous  les  pays,  n'étaient  pas,  comme  des  simples 
églises  de  village,  pures  de  toute  influence  étrangère,  et 
ne  présentaient  pas  l'architecture  originale  de  chaque 
région,  XXXIV,  861.  —  L'influence  de  la  cathédrale  de 
Langres  paraît  évidente  dans  sa  région  pour  la  forme  des 
chapiteaux, XXXI,  16.—  Blois,  cathédrale  bâtie  aux  xviie 
et  xvni^  siècles,  XXXIV,  195.— Coutances  ofi're  des  cons- 
tructions du  xi^  siècle,  XXXI,  421  et  509.— Sainte-Cécile 
d'Alby,  restauration  de  ses  sculptures,  517.  —  Rodez,  sa 
rosace  flamboyante,  son  jubé  et  ses  sculptures,  692  et 
XXXV,  427  et  428.  -Cahors,  cathédrale  à  coupole,  XXXI, 
704.— Du  xv«  siècle,  à  Vannes,  avec  colonnettes  du  xiiis 
723.— Sarlat,  remaniée  au  xv^  siècle,  751.— Le  Mans,  re- 
construite au  xii®  siècle,  801.  —  Senlis^  ses  pierres  tom- 
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baies,  822  et  XXXH,  648.--Bayeux,  sa  tour  centrale  dé- 
capitée et  refaite  à  tort  avec  du  métal,  au  lieu  de  pierre, 
18o  et XXXIII,  6:^7.-A  Florence,  cathédrale  dite  le  Dôme, 
en  style  ogival,  avec  ouvertures  géminées  et  trilobées, 
AXXII,  860.— Gênes,  calliédrale  de  Saint-Laurent  rappe- 
lant les  églises  françaises  du  xii^  siècle,  863.  —  Milan, 
chef-d'œuvre  de  grâce,  864.— Parme,  édifice  roman,  863. 
—Amiens,  ses  porches,  les  tombeaux  de  ses  fondateurs 
et  ses  menuiseries  sculplées,  871  et  XXXIV,  46  et  896.— 
Paris  et  Strasbourg,  leurs  porches  et  portails ,  XXXII, 
871.  —  Notre-Dame  de  Châlons  en  réparation,  XXXIII, 
82.— Lisieux,  construite  de  1141  à  1182,  agrandie  avant 
1218,  incendiée  en  1226,  réparée  lors  de  1233,  87.  — 
Quimper,  construite  dans  le  xv^  siècle,  XXXIV,  95.  — 
Description  de  Saint-Pierre  de  Poitiers,  fondée  en  1160 
et  achevée  deux  siècles  après,  150  et  158.  —  De  Notre- 
Dame  de  Bourges,  du  xiii^  siècle,  213.— Saint-Cyr  de  Ne- 
vers,  monument  partie  roman,  partie  gothique,  318.  — 
Apt  et  son  sarcophage  chrétien,  424.  —  Noyon,  descrip- 
tion, dessins  d'objets  mobiliers,  430.  —  Laon,  439.  — 
Soissons  et  son  merveilleux  transept,  444.—  Arles  et  son 
autel  en  marbre  antique,  525.—  Aix  et  son  cloître,  id. — 
Saint-Front  de  Périgueux,  547  et  909.— Tongres,  en  Bel- 
gique, XXXÏV,  556. -Orléans,  bâtie  sous  Henri  IV,  623. 
—  Chartres,  construite  sur  une  crypte  et  datant  du  xiii« 
siècle,  641.— Cathédrale  moderne  à  Namur,  802.— Aix- 
la-Chapelle,  id.  et  suiv.  —  Limoges,  cathédrale  peinte  et 
garnie  de  vitraux,  XXXIII,  808.— Trêves  avec  quelques 
détails  descriptifs,  XXXIV,  853.  —  Beziers,  ancienne  ca- 
thédrale de  Saint-Nazaire,  890  et  915.—  Auch  et  ses  me- 
nuiseries sculplées, 896.— Toulouse,  nef  romane  à  laquelle 
succède,  avec  un  axe  différent,  un  choeur  du  xv»  siècle. 
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912.  —  Saint-Jean  de  Perpignan  avec  inscriptioh  à  re- 
lever, 913  et  XXXV,  272.  —  Saint-Just  de  Narbohne, 

XXXIV,  915.— Reims,  commencée  en  1212,  XXXil,  871 
et  XXXV,  19.  —  Alby  et  ses  inscriptions  tumulaires, 

XXXV,  233.-BristoI,  cathédrale  restaurée,  500.— Wells 
(Anglet'^rre),sa  belle  façade  duxniesiècle,  502.-  Gironne 
(Espagne),  sa  description,  524.  —  Barcelone,  xiii^  siècle, 
533.— Moulins,  nouvelle  cathédrale,  671.— Senlis,  fin  du 
xn®  siècle  ou  commencement  du  xm^  siècle,  720.— Avila 
(Espagne),  xin''  siècle,  755.  —  Burgos  (Espagne),  xui^ 
siècle,  758.  —  Troyes ,  chapelles  greffées  sur  les 
flancs  du  corps  principal  de  la  cathédrale,  XXXV, 
^1.— Les  cathédrales  doivent  être  absolument  isolées, 

XXXVI,  108.  —  Celle  d'Arles  est  dans  le  style  roman, 
506.—  Celle  de  Montpellier  fut  fondée  en  1364  et  bénie 
en  1366,  XXXVII,  33.  ~-  A  Coutances,  la  cathédrale  ap- 
partient au  xm^  siècle,  XXXVIIl,  19.  —  La  nef  de  la  ca- 
thédrale d'Aix,  en  Provence,  date  du  ix«  siècle,  ou  tout 
au  moins  du  x^,  XXXVIIl,  104.  —  De  Saint-Rambert,  à 
Liège,  378.  —  Celle  de  Saint-Pierre,  à  Nantes,  584.  — 
De  Treguier,  596.  —  Voir  Église. 

Catinat,  l'aïeul  du  maréchal.  Sa  pierre  tumulaire  se  voit 
dans  la  chapelle  de  l'hôpital  de  Mortagne,  XXXIII,  457. 
—  Texte  de  l'inscription,  id.  —  Ses  armoiries,  id, 

Cattois,  M.  de  la  S.  Son  excursion  en  Normandie,  XXXVII, 
670. 

Caudebec-lès-Elbeuf,.  village  de  Normandie  (Seine-Infé- 
rieure). Son  temple  antique  a  montré  le  travail  exquis 
d'une  riche  construction,  XXXI,  6Ô.  —  Découverte 
d'une  monnaie  de  bronze  de  l'époque  gauloise,  71.  — 
Emplacement  de  l'ancien  Uggate  des  itinéraires,  75.  — 
Découverte  d'un  dehier  d'argent  de  Marc-Aurèle,  de 
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vases  rouges  porlanl  le  nom  du  fabricant,  et  d'une  'ter- 
rine blanche  avec  la  marque  de  la  fabrique,  75.  —  On  y 
a  découvert  des  cercueils  en  vergelé  ou  du  bassin  de 
Paris,  XXXIV,  o63.  —  On  y  a  trouvé  une  inscription 
où  figure  le  nom  d'Hadrien,  un  seaii  romain  de  bronze, 
un  cure-oreille  et  un  cure-dent,  676.  —  La  galerie  de 
son  église  at)pelée  Viri  Galilœi,  XXXVIII,  167." 

tlAUMONT,  village  du  Comtat-Venaisin  (Vaucluse).  Son 
église  est  de  construction  carlovingieiine,  XXXVlII, 
108. 

Caumont,  village  du  Couserans  (Ariége).  Son  château 
appartient  aux  xii»  et  xiii«  siècles,  XXXIt,  713. 

Caumont,  village  du  Languedoc  (Ariége),  H'uines  d'un 
ancien  château,  XXXI,  146  et  147;  XXXII,  713. 

Caumont  (de),  fondateur  et  directeur  de  là  Société.  Sa 
circulaire  à  ses  collaborateurs  sur  V origine^  là  marche  et 
les  progrès  de  la  Société,  XXXI,  5.  —  Rapport  sur  une 
excursion  archéologique  en  Champagne^  dans  le  Poitou^ 
r Anjou,  la  Vendée,  le  Maine  et  à  Jublains,  15.  — Au 
congrès  dès  sociétés  savantes,  session  de  1865,  il  traite 
la  question  relative  à  l'utilité  et  à  la  popularité  adonner 
aut  bibliothèques  communales,  et  celle  sur  la  nécessité 
de  compléter  la  collection  des  portefeuilles  topographi- 
ques de  la  France  à  la  bibliothèque  impériale,  158. — 
Signale  plusieurs  bornes  fnilllaires  conservées  siîr  place 
en  Alsace,  18i.  —  L'acquisition  par  la  ville  de  Scheles- 
tadt  de  l'ancien  château  de  Kœnisbourg,  187.  --  L'avan- 
tage des  conférences  publiques,  193.  —  La  suspension 
do  la  destruction  du  château  de  Montpeyroux,  196.  — 
Quand  donc  les  administrations  locales  auront-elles  des 
idéeà  raisonnableè ?  Sous  ce  titie,  l'auteur  se  plaint  de 
voir  les  adininistrations  faire  des  choses  ihutiles  et  en 
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négliger  d'utiles,  510.  —  Il  signale  le  XIII"  volume  des 
mémoires  de  la  Société  académique  de  Laon,  528. — Une 
exploration  des  monuments  celtiques  du  Finistère,  634. 
—  Rapport  sur  une  excursion  archéologique  en  Tour  aine  ^ 
en  Poitou^  dans  le  Quercy,  à  Montauban,  Moissac,  Cahors^ 
Guéret,  Vannes  et  dans  le  Finistère^  681.  —  Signale  dans 
la  ctironique   du  Bulletin  la  publication  de  divers  ou- 
vrages, 743  et  818.  —  Excursion  archéologique  dans  le 
canton  de  Mézidon,  aux  environs  des  deux  stations  du 
chemin  de  fer,  situées  dans  le  canton.  L'auteur  passe  en 
revue  et  décrit  les  diverses  églises  qu'il  renéontre,  il  en 
indique  l'âge  et  joint  des  dessins  et  des  vues  à  ses  des- 
criptions, XXXII,  1.  —  Rapport  sur  un  mémoire  sur  le 
monastère  de  Ganagobie.  M.  de  Caumont  signale  dans  ce 
mémoire  le  cloître,  la  salle  capitulaire,   l'église  de  ce 
monastère,  65.  —  Annonce  la  découverte  d'un  monu- 
ment romain  supposé  avoir  été  un  ampbithéâtre,  il  en 
décrit  les  parties  que  les  fouilles  ont  mises  à  jour,  69.— 
Courte  visite  à  Drevanf.  Sous  ce  titre,  M.  de  Caumont 
signaleDrevant  comme  ayant  remplacé  une  ville  antique, 
ainsi  que  l'indiquent  des  vestiges  de  l'époque  romaine, 
il   décrit  des   constructions  présumées   provenir  d'un 
temple,  de  bains,  d'un  théâtre,  des  débris  incrustés  dans 
les  murs  d'une  maison.  Signale  encore  deux  inscriptions 
romaines,   et  joint  à  son  travail  plusieurs  plans  et  des 
dessins,  97.  —  Il  donne  un  plan  des  bains  romains  de 
Lillebonne  et  l'accompagne  d'explications,  419.  —  Rend 
compte  du  congrès  archéologique  tenu  à  Sentis  en  1866, 
647.  —  Quelle  idée  symbolique  doit-on  reconnaître  dans  la 
représentation  du  sagittaire  ?  M.  de  Caumont  appelle  sur 
ce  point  l'attention  des  savants,  il  donne  le  dessin  d'une 
sculpture  qui  se  trouve  sur  le  tympan  d'une  vieille  église 
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romane,  en  Angleterre,  et  qui  représente  un  sagittaire 
lançant  une  flèche,  753.  -  Que  signifie  Vascia  gravée  sur 
les  tombeaux  païens  ?  Suivant  M.  de  Cauraont,  l'ascia 
pour  lui  ne  s'est  jamais  rencontrée  sur  des  tombeaux 
incontestablement  chrétiens,  et  elle  appartient  exclusi- 
vement à  l'époque  païenne.  Dans  un  mémoire  cité  par 
M.  de  Caumonl,  et  qui  est  dû  à  M.  l'abbé  Auber,  celui-ci 
donne  une  explication  simple  et  satisfaisante,  756.  — 
Sous  ce  titre  :  Deux  heures  à  Aix-la-Chapelle»  M.  de  Cau- 
mont  indique  l'âge  et  le  caractère  de  plusieurs  parties  de 
la  cathédrale,  du  cloître  y  attenant,  de  l'Hôtel-de-Ville 
et  de  l'église  neuve  de  Sainte-Marie,  767.  —  Son  discours 
à  Marseille  en  1866,  à  l'occasion  du  congrès  scientifique 
de  Fiance,  881.  —  Rend  compte  de  diverses  nouvelles 
et  publications  archéologiques,  84,  184,  303,  434,  559, 
647,  653,  785  et  887.  —  Il  donne  à  la  bibliothèque  impé- 
riale un  carlulaire  de  l'église  de  Saint-Pierre  de  Caen, 
XXXIII,  3i.  —  Termine  la  publication  de  sa  statistique 
monumentale  et  historique  du  département  du  Calvados^ 
86  et  87.  —  Sous  ce  titre  :  Arrivée  de  l'homme  sur  le 
globe^  M.  de  Caumont  cite  un  passage  d'un  ouvrage  inti- 
tulé :  L'Homme  avant  l'histoire^  et  dans  lequel  l'auteui' 
divise  l'archéologie  anté-historique  en  quatre  grandes 
époques  :  celle  du  diluvium,  l'âge  des  pierres  polies, 
l'âge  de  bronze  et  l'âge  de  fer,  I7i.  —  Ses  observations 
sur  les  sarcophages  chrétiens  de  la  catacombe  romaine 
élevée  dans  le  jardin  du  palais  de  l'exposition  universlle 
en  1866,  369.  ~  Il  rend  compte  de  plusieurs  nouvelles 
publications  archéologiques,  77,  182,  309,  513,  623, 
824.  —  11  signale  de  nouveaux  faits  dans  une  visite  à 
Mayenne,  Jublains  et  au  Mans,  XXXIV,  59.  —Rend 
compte  d'un  ouvrage  intitulé;    Cours   d'iconographie 
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chrétienne,  102;  —  et  d'un  aulre,  la  Statistique  monu- 
mentale de  V Isère,  105.  —  Sous  ce  titre  :  Mélanges  archéo- 
logiques, M.  de  Caumont  fournit  des  documents  sur 
l'état  de  l'ait  aux  époques  mérovingiennes  et  carlovin- 
giennes,  puisés  dans  des  sépultures  déposées  dans  plu- 
sieurs musées  ;  il  donne  des  spécimens  de  vases  de  pierre 
en  forme  de  mortier,  établit  que  l'usage  des  fers  à  clous 
pour  les  chevaux  ne  remonte  pas  jusqu'à  l'époque  ro- 
maine ;  il  indique  le  déplacement  qu'a  subi  la  croix  de 
Grisy,  monolithe  remontant  probablement  au  xii^  siècle 
et  dont  il  donne  une  vue,  il  offre  le  texte  de  l'inscription 
du  monument  de  la  ïurbie  et  une  vue  de  ce  monument, 
ainsi  qu'un  dessin  d'une  partie  d'un  tombeau  chrétien  des 
premiers  siècles,  117.  ~  Son  discours  après  la  session, 
en  1868,  du  congrès  des  Sociétés  savantes,  462;  —  il 
analyse  un  ouvrage  ayant  pour  titre  :  Les  Normands  dans 
le  Noyonnais,  aux  ix^  et  x^  siècles,  599. —Le  mur  de  Lan- 
dunum  comparé  aux  murs  de  loppidum  découvert  à  Mur- 
sens,  et  au  mur  découvert  au  mont  Beuvray  :  dans  cette 
étude,  M.  de  Caumont  essaie  de  démontrer  la  similitude 
de  ces  murs  qui  sont  percés  de  trous  carrés,  destinés  à 
recevoir  des  poutres  ou  pièces  de  bois,  reliées  à  leur 
point  de  jonctions  par  des  grands  clous  de  fer  qu'on  a 
recueillis  dans  les  trous,  et  qui  étaient  oxydés.  Ce  tra- 
vail est  accompagné  de  dessins,  présentant  l'appareil  des 
lùurs  et  les  trous  qui  les  traversent,  659.—  Rend  compte, 
dans  la  chronique  du  Bulletin,  de  la  deuxième  session 
du  congrès  archéologique  inlernational,  tenu  à  Bonn, 
802.  —  Un  mot  sur  les  villes  de  Trêves  et  de  Nancy.  Sous 
ce  titre,  M.  de  Caumont  signale  à  Trêves  ses  bains  an 
tiques,  le  musée,  quelques-uns  des  objets  qu'il  renferme, 
la  basilique,  l'amphithéâtre,  la  porte  neuve,  la  cathé- 
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drale  et  l'église  Noire-Dame  ;  à  Nancy,  le  musée  établi 
dans  l'ancienne  partie  du  palais  des  ducs  de  Lorraine, 
appelée  Galerie  des  Cerfs^  et  fournit  quelques  documents 
historiques;  il  indi  jue  quelques-uns  des  objets  que  ren- 
ferme ce  musée,  848.  —  Son  résumé  dans  la  chronique 
du  Bulletin  de  la  XXXV«  session  du  congrès  scientifique 
de  France,  905.  —De  la  session,  en  1868,  du  congrès 
archéologique  de  France,  908.  —  Il  signale  la  démoli- 
tion et  fait  la  description  du  château  de  Belleau,  à 
Courson,  dont  il  donne  une  vue,  920.  —  Rend  compte  de 
plusieurs  publications  et  de  nouvelles  archéologiques; 
98,  i35,  350,  469,  591,  685,  817  et  925.  -  Il  pense  que 
riiislitut  de  France  et  les  académies  de  province  s'en 
vont  et  que  l'administration  les  remplace.  Que  celle-ci, 
en  établissant  des  concours  dont  elle  a  seule  la  direction, 
diminue  d'autant  l'autorité  des  Sociétés  locales,  XXXV, 
214.  —  Rend  compte  de  l'examen  des  Annuaires  de  l'As- 
sociation normande,  par  les  Comités  officiels  de  l'ins- 
truciion  publique,  342.  — Signale  comme  étant  un  mo- 
ment critique  pour  les  monuments  religieux  le  temps 
des  élections,  344.  —  Le  catalogue  du  musée  archéolo- 
gique du  iMans ,  id.  —  Le  travail  de  M.  Linas  sur  le  ca- 
ractère et  la  date  des  casques  de  Falaise  et  d'Amfréville- 
sous-les-Monis,  345.  —  L'ouvrage  de  M.  l'abbé  Lenoir, 
intitulé  :  Des  peintures  murales  dan^  les  monuments  du 
moyen-âge  et  des  fresques  de  Charly  [Cher),  347.  —  La- 
hécédaire  ou  rudiment  d'archéologie  par  M.  de  Caumont^ 
{architectures  civile  et  militaire),  annoncé  dans  le  Bul- 
letin, 354.  —  Il  signale  la  translation  dans  un  lieu  con- 
venable du  musée  lapidaire  de  Périgueux,  465.  —  Des 
essais  historiques  sur  leurs  communes  par  des  institu- 
teurs^ 467,  —  Rapport  sur  Vétat  des  musées  lapidaires  de 
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Nevers,  Moulins,  Clermont,  Bourges  et  OrléansM.  de  Cau- 
mont  indique  plusieurs  objets,  les  plus  remarquables 
qu'on  voit  dans  ces  musées,  et  se  plaint  qu'il  n'y  ait  pas 
de  catalogue,  657.  —  Il  signale  une  notice  sur  la  biblio- 
thèque communale  de  Cambrai,  publiée  par  le  biblio- 
thécaire dans  le  but  de  faire  connaître  les  principales 
richesses  de  ce  dépôt,  et  il  présente  celte  publication 
comme  un  modèle  à  suivre,  702.  —  Il  décrit  un  monu- 
ment du  musée  lapidaire  de  Cologne,  et  il  en  donne  un 
dessin  ;  il  indique  aussi  des  stèles  gallo-romaines  qu'il 
décrit  et  dont  il  présente  une  esquisse,  81*1.  — Il  signale 
VÉpigraphie  de  la  Moselle^  830.  —  Une  étude  sur  la  ville 
de  Consentius,  au  v^  siècle,  914.  —  Une  colonne  mil- 
liaireau  musée  de  Narbonne,  dont  il  relève  l'inscription, 
918.  —  Sa  réponse  à  la  Société  des  antiquaires  du 
Centre,  920.  —  Il  signale  quelques-uns  des  mémoires 
d'archéologie  publiés  récemment  en  France  et  notam- 
ment un  mémoire  sur  la  découverte  d'objets  antiques  en 
bronze,  enfouis  au  iv^  siècle  ou  commencement  du  v^. 
Un  autre  mémoire  sur  une  inscription  trouvée  à  Mesve, 
et  une  notice  sur  les  vases  antiques  en  verre  représen- 
tant les  jeux  et  les  combats  du  cirque  et  de  l'amphi- 
théâtre, XXXVl,  44  et  187.  —  Il  signale  plusieurs  tom- 
beaux de  l'époque  mérovingienne  et  carlovingienne,  et 
recommande  avec  instance  la  conservation  des  sarco- 
phages, ceà  monuments  des  premiers  siècles  de  l'ère 
chrétienne,  148;  —  ainsi  que  les  inscriptions  des  pre- 
miers siècles,  245.  —  Il  signale  aussi  la  nécessité  de 
répandre  les  notions  archéologiques  et  historiques  parmi 
les  instituteurs,  246.  —  Signale  les  chapiteaux  deSainl- 
Brice  de  Chartres,  don!  les  uns  sont  du  xi^  siècle,  et  les 
autres  en  marbre  pourraient  être  roma'ins,  260.  —  Des- 
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sins,  261  et  suiv.  —  Il  rend  compte  de  plusieurs  publi- 
cations nouvelles,  283.  —  M.  de  Caumont  se  demande 
quelle  filiation  on  peut  établir  entre  les  sculptures  sym- 
boliques des  premiers  siècles  de  l'ère  chrétienne  et  celles 
des  xi«  et  xii^  siècles  ,  et  comment  expliquer  l'apparition, 
aux  xF  et  xii®  siècles,  d'une  imagerie  et  d'une  ornemen- 
tation si  différentes  de  celles  qui  avaient  existé  aupara- 
vant. Ces  questions  sont  posées  à  M.  l'abué  Auber,  dans 
une  lettre  qui  est  accompagnée  de  plusieurs  figures  ou 
dessins,  297.  —  Hend  compte  d'une  inspection  des  ruines 
de  l'abbaye  de  Savigny,  377.  —  Il  fait  connaître  plusieurs 
nouvelles  publications,  comme  VEpigraphie  romaine 
dans  le  Calvados,  les  Souvenirs  du  Vezelay,  et  combat 
l'opinion  de  ceux  qui  voient  partout  des  habitations 
Iroglodyliques,  381.  —  Annonce  la  nouvelle  édition  de 
son  abécédaire  archéologique,  ère  gallo-romaine,  489.— 
Signale  plusieurs  nouvelles  publications  archéologiques, 
486  et  570.  —  Documents  historiques  et  description  de 
la  chapelle  du  château  d'Hermerel  à  Geffosses,  565.  — 
—  Excursion  archéologique  aux  environs  de  la  gare  de 
Moult- Argences.  L'auteur  passe  en  revue  les  églises  et 
châteaux  qu'il  rencontre  ;  il  en  indique  l'âge,  fournit 
aussi  des  documents  historiques,  et  joint  à  ses  descrip- 
tions des  dessins  et  des  vues,  593.  —  Décrit  les  ruines 
des  thermes  antiques  d'Amélie-les-Bains,  et  donne  le 
plan  de  la  partie  connue  de  ces  bains,  618.  —  Ses  expli- 
cations sur  les  ruines  du  monument  de  Vernou,  avec  un 
plan,  621.  —  Ses  observations  sur  les  toitures  d't'-glises 
au  xne  siècle,  et  donne  la  vue  d'une  église  à  toit  plat, 
des  environs  d'Arles,  625.  —  Les  abbayes  de  France  et 
les  abbayes  d'Italie.  Sous  ce  titre,  M.  de  Caumont  dit  que 
la  fureur  de  refaire,  et  surtout  de  peindre  et  de  moder- 


iQ6  TABLE   GÉNÉ^IALE 

niserest  déplorable  en  Italie,  ce  qui  explique  conjnient 
les  ruines  de  nos  abbayes  sont  généralement  plu^  inté- 
ressantes en  France  que  dans  ce  pays,  où  l'on  serait 
tenté  cependant  d'aller  chercher  les  monuments  les  plus 
anciens,  627.  —  Quelques  mots  sur  les  colombiers.  Sous 
ce  titre,  l'auteur  présente  des  notions  sur  la  forme  des 
colombiers,  forme  en  Normandie  le  plus  habituelle- 
ment ronde,  mais  aussi  carrée  et  octogone.  Il  constate 
que,  dans  le  Midi,  la  forme  des  colombiers  a  été  toute 
différente  de  ce  qu'elle  était  dans  le  Nord  ;  il  a  enrichi 
son  article  de  plusieurs  vues  de  colombiers,' 642.—- Rend 
compte  de  plusieurs  publications  sur  le  Bourbonnais, 
signale  une  monographie  de  la  cathé.irale  de  Moulins, 
un  guide  du  voyageur  dans  la  ville  de  Lisieux.  Un  article 
sur  le  nouvel  hôtel  de  ville  de  Berlin,  et  la  découverte 
d'une  inscription  faite  près  de  Bruxelles,  667.  —  Mes 
souvenirs.  Sous  ce  titre,  M.  de  Caumont  repasse  en  vue 
l'emploi  de  sa  vie,  depuis  les  années  1827,1828,  et  1829, 
XXXVII,  57  et  551  ;  XXXVill,  235.  —  Demande  qu'on 
fasse  siéger  les  députés  hors  Paris,  XXXVII,  80.  —  Au 
congrès  scientifique  de  France,  tenu  à  Chartres,  il  prend 
part  à  la  discussion  sur  la  décentralisation,  141.  —  Fait 
connaître  ceux  des  membres  de  l'Institut  des  provinces, 
de  la  Société  française  d'archéologie,  et  de  l'Association 
normande,  qui,  en  1871,  furent  nommés  députés  à  l'As- 
semblée nationale,  et  devinrent  ministres,  150.  —  Décen- 
tralisation. Qui  veut  la  fin,  veut  les  moyens.  Sous  ce  titre 
M.  de  Caumont  propose,  comme  moyen  de  décentralisa- 
tion, le  transfert  hors  Paris  des  ministères  de /'ms^rwc- 
tion  publique,  de  Vagriculture  et  de  Vintérieur,  152.  — 
Anciennes  notes  sur  quelques  églises  antérieures  à  l'an 
1050.  —  Sous  ce  titre,  M.  de  Caumont  indique  l'âge  de 
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plqs.^urs  églises,  en  décrit  qaelques-.\i,uos  et  donne  plu- 
sieurs vues,  ViZ.— Histoire  rétrospective.  Une  pétition  du 
congrès  des  sociétés  savantes,  discutée  au  Sénat.  Sous  ce 
titre,  M.  de  Gaumont  examine  le  rapport  et  en  démontre 
le  peu  de  valeur,  310.  —  Son  discours  aux  assises  scien- 
tifiques, à  Angers,  on  1871,  dans  lequel  il  trace  le  pro- 
gramme de  la  session,  506.  —  Signale  un  ouvrage  inti- 
tulé: Les  sires  de  la  Ferté-Bernard  depuis  le  xi^  siècle,  522. 
—  La  conti.nuation  de  la  Gazette  des  campagnes,  615. — 
Il  recommande  de  recueillir  tous  les  débris  de  l'époque 
mérovingienne,  668.  —  Son  résumé  des  procès-verbaux 
des  séances  administratives  tenues  à  Caen,  en  novembre 
et  décembre  1871,  XXXVIII,  101.  —  Son  procès-verbal 
de  la  séance  administrative  de  l'Institut  des  provinces, 
en  janvier  1872,  171.— Son  compte  rendu  de  la  séance 
administrative  de  la  Société  d'archéologie,  tenue  à  Caen, 
en  janvier  1872,  212. '-  Quelques  mots  sur  Néris.  Sous 
ce  titre,  il  donne  le  plan  des  puits  qui  réunissaient  l'eau 
des  sources  chaudes  de  Néris,sous  la  domination  romainp, 
et  les  décrit;  il  donne  aussi  le  dessin  de  colonnes  doriques, 
et  autres  fragments  déposés  dans  le  vestibule  de  réta- 
blissement de  bains,  à  Néris,  342.  —  Signale  la  chul^) 
d'une  des  toitures  pyramidales  des  chapelles  de  Norrey, 
et  indique  la  date  des  pyramides  d'Audrieu  et  de  Verson, 
352.  —  Yue  de  celle  de  Norrey,  avant  sa  chute,  353.  -— 
Compte  rendu  d'une  excursion  archéologique  faite  à 
Soissons,  Reims,  et  communication  de  plusieurs  faits 
intéressants,  438.  —  Notes  archéologiques  sur  l'églis^, 
de  Cognac,  492.  —  Sa  notice  sur  le  tombeau  de  saint 
Léonien,  à  Vienne,  et  qui  se  voit  dans  la  nef  de  l'ancienne 
cathédrale  de  Saint-Maurice;  texte  de  l'inscription  qui 
se  lit  sur  ce  tombeau,  567.  —  Sa  démission  de  directeur 
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de  la  société  française  d'archéologie,  G08.  —  Signale 
d'anciennes  maisonsà  Toulouse,  dont  une  en  briques  est 
regardée  comme  étant  de  la  fin  du  xiii»  siècle,  699.  — 
La  façade  de  l'église  de  Bagé  et  la  décrit;  il  en  donne  une 
vue,  701.  —  L'église  de  Saint  Emilion,  dont  il  donne 
une  vue,  et  dans  laquelle  se  trouve  une  ctiapelle  du 
xiiie  siècle,  707  et  708.  —  Il  donne  encore  les  vues  de 
plusieurs  monuments,  comme  celles  de  la  chapelle  de 
Bredon,  de  l'intérieur  de  l'église  des  Aix-d'Anguillon, 
de  l'église  de  Sainte-Sabine,  et  le  plan  de  la  cathédrale 
de  Lausanne,  709  et  suiv.  —  Ses  articles  nécrologiques, 
XXXI,  112,  203,  414,  531,  636,  744,  82o.  -  XXXIl,  96, 
189,  307,  439,  568,  674,  791,  892.  —  XXXIII,  195,  315, 
409,  521,628,  723,  831.  -  XXXIV,  110,  2i2,  691,  928. 
XXXV,  117,  228,  355,  707,  924.  -  XXXVl,  lli,  199, 
296,  390,  495,  576,  674,  749.  —XXXVII,  159,  240,  323, 
412,  524,  622,  623.  -XXXVIII,  98,  179,  180,  354,  432, 
433,  436,514,515,516. 

Causse  BÉGON.  Voir  Saint- Jean-du-Bruel. 

Cavaignac,  village  du  Quercy  (Lot).  Sa  haute  tour,  XXXI, 
578. 

Cavaillon  (Cabeîlio),  petite  ville  de  Provence  (Vaucluse), 
Passage  d'une  voie  romaine  d'Arles  en  Italie,  XXXIII, 
185  et  186.—  Tablette  d'autel  ancien,  privée  de  ses  sup- 
pôt ts,  XXXIV,  529.  —  Cet  autel  paraît  avoir  appartenu  à 
Notre-Dame  de  Vignères,  id.  —  Son  église  est  de  cons- 
truction carlovingienne,  XXXVIII,  109. 

Cavalcade  HISTORIQUE  organisée  au  Mans  en  1865,  repré- 
sentant l'entiée  dans  la  ville  de  la  reine  Bérengère,  ins- 
tallée comtesse  usufruitière  du  Maine  par  Philippe- 
Auguste  en  1204,  XXXI,  197. 

Cavaren,  m.  de  la  S.  Publie  une  carte  archéologique  du 
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département  du  Tarn,  divisée  en  quatre  parties  :  époque 
anté-historique;  époque  gauloise;  époque  romaine  et 
époque  franque,  XXXIII,  400. 

Caveau  funéraire  de  l'époque  gallo-romaine.  Découverte 
d'un  caveau  de  cette  date  à  Lisieux,  il  renfermait 
beaucoup  d'objets,  des  médailles  romaines  frustres,  un 
camée,  des  vases,  une  lampe,  un  plat,  etc.,  XXXII,  173. 
—  Voir  Sépulture  gallo-romaine. 

Cavernes.  Celles  fortifiées  qu'on  rencontre  dans  certaines 
contrées  du  Quercy  sont  à  tort  attribuées  aux  Anglais, 

XXXIII,  494.   -   Voir  Refuges  souterrains. 

Caves.  A  Bourges,  caves  à  trois  nefs  bâties  au  xiv^  siècle, 

XXXIV,  2-29.  -Du  xine  ou  du  xiv^  siècle  à  Arles,  XXXVI, 
278.  —  Cave  ou  crypte  dite  Cave  du  LioUy  à  Fresnay,  et 
datant  du  xn*^  siècle,  XXXVII,  537.  —  Curieuses  caves  de 
Brennesay,  547.  —  A  Loches,  dans  plusieurs  maisons, 
caves  dont  l'une  paraît  indiquer  le  xii^  siècle,  549.  —  Caves 
dont  le  caractère  accuse  la  fin  du  xii»  siècle,  XXXVIII, 
299. 

Cavillierde  Carrepuis,  habile  fondeur  du  commencement 
du  xive  siècle,  XXXIV,  440. 

Cazavet,  village  du  Languedoc  (Ariége).  Ruines  d'un  an- 
cien château  datant  du  xii^  ou  xiii^  siècle,  XXXI,  146; 

XXXII,  713. 

Cecilia  Metella,  fille  du  triumvir  Crassus.  Vue  de  son 
tombeau-forteresse  à  Rome,  XXXVIII,  340. 

Cella,  partie  formée  d'un  temple  antique.  ADrévant,  ruines 
d'une  Cella,  XXII,  99.  —  Débris  présumés  d'une  Cella, 

XXXIII,  423. 

Celt^,  instruments  de  pierre,  comme  haches  ou  couteaux 

de  toutes  dimensions,  XXXVIII,  580. 
Celtes.  Les  peuples  Celtes,  Galls  ou  Kimris,  venus  se  fixer 

12 
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dans  l'Europe  occidentale,  arrivaient  des  plaines  de 
l'Asie  où  se  trouve  le  berceau  des  fils  de  Gomer,  XXXIÏ, 
478  et  suiv.  —  Détails  historiques,  479  et  suiv. 

Cendre.  On  en  trouve  souvent  dans  les  ruines  romaines, 
XXXÏI,  774  ;  XXXIV,  298.  -  Dans  un  puits  funéraire,  à 
Primelles,  309,  MI.  —  Dans  des  sépultures  signalées 
au  Bernard,  315.  —  Dans  des  urnes  trouvées  dans  un 
cimetière  gallo-romain,  899.  —  Contenue  dans  une  urne 
funéraire  trouvée  dans  une  sépulture  gallo-romaine, 
XXXVI,  181. 

Cénevières,  village  en  Quercy  (Lot).  Château  du  xnr  ou 
xive  siècle  ;  tours  ajoutées  au  xv^  siècle;  le  tout  rema- 
nié au  xvF  siècle,  XXXTII,  506.  —Château  actuel  du 
xvi«  siècle;  description  dé  certains  détails,  id.  et  507. — 
Tapisseries  du  xvi^  siècle,  507. 

Céramique.  Des  débris  de  la  céramique  gauloise  ont  été 
découverts  à  Saint-Martin-aux-Buneaux,  et  dans  le  camp 
de  César  ou  cité  de  Limes,  près  Dieppe,.  XXXI,  71.  — 
Céramique  française.— Céramique  au  musée  de  Nevers, 
XXXIV,  330.  —  Décoration  céramique  émaillée,  formant 
une  suite  de  médaillon,  sur  une  maison ,  à  Sancerre, 
341.  —  Mémoire  sur  une  question  de  céramique,  XXXV, 
579. — Voir  Faïences^  Rouen,  Vases  funéraires» 

Cercueils  anciens.  Cercueil  en  pierre  de  Vergelé  trouvé  à 
Sainte-Geneviève-en-Bray,  XXXI,  78.  —  A  Fontaine-en- 
Bray,  id.  —  A  Isnéauville,  id.  —  En  pierre  de  Saint- 
Leu  et  appartenant  à  l'époque  franque,  signalé  à  Saint- 
Étienne-du-Rouvray,  79.  —  En  plomb  du  xyi®  siècle,  81. 
—  En  plomb,  provenant  d'un  tombeau  vendu  par  le  curé 
d'accord  avec  le  conseil  de  fabrique;  le  curé  condamné 
correctionnellement  pour  la  destruction  du  tombeau, 
511.  —  Cercueils  en  plomb  de  l'époque  romaine,  trouvés 
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à  Angers,  XXXII,  392;  XXXV,  203.  —  En  plomb,  du 
XVI"  siècle,  signalés  à  Saint-Jean-des-Mauvrets,  XXXII, 
400.  —  Bières  ou  cercueils  du  xvie  siècle  trouvés  à  An-  - 
cenis,  id.— Orientés  (la  tête  à  l'ouest  et  les  pieds  à  l'est), 
découverts  à  Foy  (Somme),  438.  —  Recueillis  à  Arras, 
786.  ~  En  pierre  de  l'époque  gallo-romaine,  à  Cormes, 
XXXIIÏ,  614.  —  Dessin  d'un  couvercle,  présumé  méro- 
vingien ou  carlovingien  appartenant  à  un  ancien  cer- 
cueil en  pierre,  XXXYI,  243  et  244.  —  En  pierre,  méro- 
vingiens ou  carlovingiens,  691.  —  En  plomb,  trouvée 
Lieusaint,  XXXVl,  547.— Dessin  d'une  figure  qui  se  voit 
dessus,  548.  —  A  Paris  et  ailleurs,  découverte  de  cer- 
cueils de  plâtre  descendant  jusqu'au  xive  siècle,  XXXVII, 
356. —  Cercueils  faits  de  morces^ux  de  pierre  juxta-posés 
et  fixés  à  l'aide  de  mortier,  357.—  De  l'époque  carlovin- 
gienne,  360.-— De  l'époque  mérovingienne,  361.  —  Voir 
Sépultures ^  Tombes. 

CÉRÈs  (l'abbé),  publie  la  villa  d'Argentelle;  ouvrage  cité 
dans  \e  Bulletin,  XXXY,  ZM. 

Cerf,  poursuivi  par  un  chasseur,  sujet  symbolique  qui  se 
trouve  souvent  sur  les  églises  romanes .  du  commence- 
ment du  xie  siècle,  XXXIV,  122.  —  Dessin,  123. 

Cérisy-belle-Étoile,  village  de  Normandie  (Orne).  Ruines 
de  son  abbaye  fondée  dans  le  xni"  siècle,  principaux 
faits  la  concernant,  XXXIV,  882.  —  Victime  des  guerres 
du  xv"  siècle,  884.  —  Vue  de  ses  ruines  et  de  son  cloître, 
885. — Il  ne  reste  de  cette  maison  religieuse  qu'une 
partie  de  la  nef,  un  côté  du  cloître  et  un  bâtiment  de 
ferme,  grange  ou  pressoir,  886.  —  Ermitage  Saint- 
Jacques,  id.  —  Vue  du  pressoir,  887.  —  L'église  parois- 
siale de  Saint-Jean  n'a  d'intéressant  que  son  clocher, 
dont  une  partie  paraît  remonter  auxi®  siècle,  889. 
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Cerisy-la-Forêt,  village  de  Normandie  (Manche).  Son  ab- 
baye fondée  en  i030,XXXYII,  190. —Sa  tour  centrale,  id. 
Cérisols,  village  du  Conserans  (Ariégc).    Épaisseur  des 
murs  de  son  donjon,  XXXII,  712.  —  Le  château  date  du 
xiii'î siècle,  713.  —  Deux  belles  fenêtres  géminées,  sépa- 
rées par  une  colonne,  71G. 
Cessac,  village  de  la  Guienne  (Gironde).  Son  château 
de   Lauberc   possède  des  archives,  XXXII,   371,   373, 
374. 
Cessac  (P.  de),  M.  de  la  S.  Les  Forts  vitrifiés  dans  la  Creuse. 
Sous  ce  titi-e,  l'auteur  constate  l'existence  de^  plusieurs 
de  ces  foits  qu'il  décrit,  et  dont  il  indique  la  destination 
ainsi  que  la  date  présumée  de  leur  construction,  XXXllI, 
802.  —  Coup  (Tœil  sur  l'homme  préhistorique  dans  la 
Creuse.   L'auteur,   tout  en  admettant  comme  probable 
que  la  Creuse  fut  habitée  par  les  périodes   tertiaire  ou 
quaternaire  comme  le  reste  de  la   France,  pense  qu'il 
n'existe    pas    d'incertitude   pour   l'époque   géologique 
contemporaine.  Dès  les  premiers  temps  de  l'époque  de 
la  pierre  polie,  l'homme  habitait  les  montagnes  de  la 
Creuse,  et  on  trouve  de  nombreux  témoignages  de  son 
-séjour;  il  y  signale  les  divers  gisements  de  silex  taillés, 
les  haches  en  pierre  polie,  les  dolmens,  les  tumulus,  les 
souterrains  refuges,  l'exploitation  de  très-anciennes  mines 
de  fer,  des  restes  d'anciennes  poteries,  plusieurs  oppi- 
dums, et  il  indique  les  objets  trouvés  dans  toute  la  con- 
trée et   se  rapportant  à  son  étude,    XXXVII,   327.  — 
Signale  des    pierres  tombales   provenant    de    l'ancien 
prieuré  de  bénédictins  de  Chambon  sur-Vouise,  684.— Sa 
description  du  souterrain-refuge  de  Langlard,  XXXVIII, 
142.— Le  cimetière  gallo-romain  de  Reilhac.  L'autour  le 
le  décrit,  indique  les  objets  qu'on  y  a  trouvés  et  indique 
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plusieurs  autres  sépultures  pareilles  qu'on  trouve  dans 
la  Creuse,  634  à  659. 

Cevssag,  village  du  Velay  (Haute-Loire).  Ancienne  mesure 
en  pierre  qu'on  y  a  trouvée,  XXXiV,  352. 

Chadenac,  bourg  de  la  Sainlonge  ((^Iharenle-Inférieure). 
Sépullures  mérovingiennes  qu'on  y  a  trouvées,  XXXV, 
450.  —  Description,  451.  —  Objets  qu'on  y  a  signalés, 
45i.  —  Ces  sépultures  datent  des  vi%  vu*  siècles,  id. 

Chaînes  de  briques.  Voir  Briques  et  Murs  anciens. 

Chaînes.  Fragments  de  chaînes  très -fines  trouvés  dans  les 
déblais  d'un  larmium,  XXXIV,  299.  —  En  fer  dans  des 
tombeaux  signalés  à  Cimier,  XXXVI,  256. 

Chaînette  en  fi<:r.  Objet  trouvé  dans  une  sépulture  de 
l'époque  franque  mérovingienne,  XXXI,  79.  —  Dans  les 
antiquités  gallo-romaines,  XXXV,  363. 

Chaires  curieuses.  Chaire  moderne  dans  le  style  Louis  XV, 
sculptée  et  dont  la  tribune  est  décorée  de  bas-reliefs  re- 
présentant les  quatre  évangélistes ,  XXXI,  177,  —  En 
bois  et  datant  de  1608,  dans  l'église  de  Saint-Cyr,  à  ïs- 
soudun,  490.  —  Celle  de  la  cathédrale  d'Aix-la-Chapelle, 
présumée  donnée  par  l'empereur  Henri  II,  XXXII,  770. 
—  En  bois  sculpté,  du  xvii"  siècle,  à  l'église. de  Fayet, 
800.  —  Datant  du  règne  de  Louis  XIV,  dans  l'église  de 
la  Madeleine  à  Châteaudun,  XXXIV,  17.  —  De  1651  dans 
l'église  Notre-Dame  de-Romorantin ,  206.  —  Celle  de 
Saint-Pierre  d'Avignon,  dépouillée  de  ses  statues  et  de 
son  escalier,  date  du  xv«  siècle,  534.—  A  Graveron , 
chaire  en  pierre  du  xv^  siècle,  id.  —  De  la  même  époque 
à  Saint-Agricol  d'Avignon,  id.  —  D'une  construction  ori- 
ginale à  Saint-Didier  de  la  même  ville,  id.  —  Abbatiale 
du  xvi"  siècle,  dans  l'église  de  Beaulieu,  XXXV,  149  ;  — 
et  dans  celle  de  Faye-la-Vincuse,  607.  —  Notice  sur  les 
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chaires  à  prêcher,  XXXVI,  5.  —  Endroits  d'où  Ton  prê- 
chait avant  l'usage  des  chaires,  Tautel,  le  trône  épis- 
copal,  l'ambon,  6  et  sulv.  —  Le  jubé,  113  et  suiv.  — 
L'usage  des  chaires  telles  qu'on  les  voit  aujourd'hui,  paraît 
remonter  au  xiii*  siècle,  131  et  132.  —  Place  que  la 
chaire  doit  occuper,  elle  doit  plutôt  être  à  la  droite  des 
fidèles,  132.  —  Elle  est  généralement  en  bois,  133.  — 
Elle  se  compose  d'un  support,  id.  —  D'un  escalier,  136. 

—  D'une  caisse  ou  tribune  ronde,  carrée  ou  polygone, 
137.  —D'un  dossier,  139.  —  De  l'abat-voix ,  140.  — 
Chaire  de  Vitré,  133,  139  et  141.  —  De  Bâlé  en  Suisse, 
elle  date  de  1586,  133.  —  Dessins,  133  et  135.  —  Détails 
sur  le  dossier,  139.  —  De  Strasbourg,  134,  138,  139, 
141  et  142.  —  De  Nieuport  (Belgique),  134  et  139.— 
De  la  cathédrale  deBeauvais,  elle  date  d'une  époque 
qui  n'est  pas  antérieure  au  règne  de  Louis  XIV,  136. 

—  Détails,  138.  —  Celle  de  Saint-Étienne  de  Beauvais, 
138  et  139.— De  la  cathédrale  d'Amiens,  136  et  146.— De 
Saint-Roch,  à  Paris,  136, 138  et  149.— De  Sainte-Croix,  à 
Florence,  137. — DeSaint-SuIpice,  à  Paris,  id.— De  Reims, 
138.— D'Ulm,  140  et  142.— De  Notre-Dame-de-Lorette,  à 
Paris,  140.  —  De  l'église  de  Saint-Georges,  à  Schlesladt, 
141.  —  De  Vienne  en  Autriche,  142.  —  De  l'église  Con- 
ventuelle de  Saint-François,  à  Assise,  143.  —  De  celle 
de  Saint-François,  à  Bologne,  144.  —  De  celle  du  village 
de  Saint-André,  au  diocèse  de  Troyes,  id.  —  De  Notre- 
Dame-d'Alençon,  145.  —  De  Sainte-Gudule,  à  Bruxelles, 
id.  —  Chaires  placées  en  dehors  des  églises,  141.  — 
Plusieurs  abbayes  en  avaient  dans  leurs  cloîtres,  id.  — 
Leur  usage,  id.  —L'église  de  Vitré  a  une  chaire  placée 
à  l'extérieur,  XXXVllT,  720.  —  Indication  de  plusieurs 
chaires  ainsi  placées,  721. 
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Challe,  sous-direcleur  de  l'Institut  des  Provinces,  signale 
les  actes  de  vandalisme  que  les  architectes  officiels  com- 
mettent dans  la  cathédrale  de  Sens,  XXXI,  191.  —  Re- 
commande un  ouvrage  intitulé  :  Légendes  et  traditions 
foréziennes,  201  ;  —  obtient  le  grand  prix  Gobert  pour 
son  histoire  des  guerres  du  Calvinisme  et  de  la  Ligne  dans 
l'Auxerrois,  le  Sénonais  et  les  autres  contrées  qui  forment 
aujourd'hui  le  département  de  l' Yonne  ^  744.  —  Article 
nécrologique  sur  M.  Victor  Petit,  XXXVIIl,  97  et  116. 

Chalon,  conservateur  du  musée  archéologique  de  Bruxelles. 
Note  sur  deux  peignes  liturgiques  provenant  de  Stavelot. 
L'auteur  indique  l'origine  du  peigne  liturgique ,  son 
abandon  vers  le  commencement  du  xvi^  siècle,  et  il 
donne  le  dessin  des  deux  peignes,  objet  de  sa  note,  et 
celui  de  plusieurs  autres  peignes  liturgiques,  XXXVIIl, 
404. 

Chalons-sur-Marne  ,  ville  épiscopale  de  .  la  Champagne 
(Marne).  Son  antique  collégiale,  jadis  Notre-Dame-en- 
Vallée,  possède  le  carillon  le  plus  nombreux  des  caril- 
lons de  la  chrétienté,  XXXII,  86.  —  Cette  église  trans- 
formée en  musée,  87.  —  Sa  cathédrale  reçoit  de  grosses 
réparations,  XXXIII,  82.  —  Pavage  mosaïque  avec  in- 
crustation en  plomb,  exécuté  dans  l'église  Notre-Dame, 
nouvel  autel  sculpté  dans  le  style  du  xni%  et  une  grille 
en  fer  placée  dans  cette  même  église,  id.  —  Notice  histo- 
rique sur  Roger  II,  44«  Évéque  de  Châlons,  annoncée 
dans  le  Bulletin,  183.  — •  Ancien  oppidum  gaulois,  Cabil" 
lonum  devient  sous  le  gouvernement  des  Césars  une  for- 
teresse, et  sous  ses  murs  se  développe  une  cité,  693.  — 
Fondation  de  son  église  sous  les  inspirations  de  saint 
Polhin,  de  saint  Irénée  et  de  leurs  auxiliaires,  693.  — 
Son  musée  lapidaire,  XXXII,  87.  —  Ses  évéques  :  saint 
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Memmie,  son  premier  évêque,  venu  de  Rome,  XXXII, 
273.  -  Roger  II,  de  1043  k  1065,  XXXIII,  183. 

Chalon-sur-Saône,  ville  de  Bourgogne  (Saône-el-Loire).  Un 
concile  y  fui  tenu  en  650,  XXXIV,  715.  —  Dessin  d'une 
mosaïque  trouvée  à  Châlon-surSaône,  XXXVIIl,  361. 

Chalouére,  village  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  Découverte 
qu'on  y  a  faite  dans  le  fond  d'un  puisard  de  plusieurs 
milliers  de  monnaies  celtiques,  XXXVIIl,  201, 

Chambéry,  ville  de  la  Savoie.  Sa  crypte  de  Lemenc,  dans 
un  des  faubourgs,  a  été  reconnue,  après  des  fouilles,  pour 
être  un  baptistère,  XXXIII,  89.  —  Son  académie,  id.  — 
Son  académie  des  sciences,  belles  lettres  et  arts  publie 
le  ix«  volume  de  ses  Mémoires,  XXXIV,  471. 

Chamba,  village  du  Forez  (Loire).  On  y  trouve  un  rocher 
appelé  le  Châtel  du  Chatelard  qu'on  peut  regarder  comme 
un  ancien  château  du  moyen-ûge ,  XXXIl,  422.  —  Sa 
description,  id.  et  suiv. 

Ghambon-sur-Greuse,  village  de  la  Tou raine  (Indre-et-Loire). 
Découverte  qu'on  y  a  faite  d'ateliers  de  pierre  de  l'époque 
celtique,  XXXV,  299.—  Église  en  grande  partie  romane 
du  xii"  siècle,  dans  le  style  auvergnat,  XXXVII,  608. 

Chambon-sur-Youize,  bourg  de  la  Marche  (Creuse)  Pierres 
tombales  avec  inscriptions,  provenant  d'un  prieuré  de 
bénédictins,  XXXVII,  684. 

Chambord,  château  duBlaisois  (Loir-et-Cher).  Type  élégant 
du  style  de  la  renaissance,  XXXVIIl,  565. 

Ghambourg,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Le  clo- 
cherde  son  église  paraît  appartenir  au  xn^  siècle,  XXXV, 
61  et  62.  —  Passage  de  la  voie  romaine  ^i'Augustoritum 
à  Cœsarodimum,  122. 

Chamboy,  village  de  Normandie  (Orne).  Son  doiijon  garni 
d'échauguettes,  XXXVI,  652. —Une  des  échauguettes 
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garnie  de  trous  pour  les  pigeons,  id.  -Tour  du  xii®  siècle 
probablement,  id. 

Champ  de  foire.  Celui  de  Gien,  entouré  de  maisons  garnies 
au  rez-de-chaussée  d'arcades  cintrées,  XXXIV,  607. 

Champenois  (l'abbé).  Travaux  de  décoration  qu'il  fait 
exécuter  dans  l'église  de  Notre-Dame  de  Châlons, 
XXXIII,  82. 

Champflkury.  Histoire  des  Faïences  patriotiques  sous  la 
Révolution,  ouvrage  analysé,  dans  le  Bulletin,  XXXV, 
568.  —  Les  Chats,  histoire,  mœurs^  observations,  anec- 
dotes, ouvrage  cité  dans  le  Balletin,  ^11. 

Champigny-sur-Marne,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Son 
église,  monument  historique,  paraît  dater  des  premières 
aimées  du  xiii^  siècle,  XXXIV,  872.  —  Description, 'id.  — 
Vue  d'une  travée,  874  et  XXXV,  720  et  724. 

Champigny-sur -Vende,   village  de    la  Touraine  (Indre-ct- 

^  Loire).  Sa  Sainte-Chapelle  fut  fondée  dans  les  premières 
années  du  xvr-  siècle,  XXXV,  41  et  331. —  Documents 
historiques,  id.  —  Ses  vilraux,  id. — Cloîtres  dans  le 
style  flamboyant,  332.  —  Ruines  d'un  château  ayant 
appartenu  à  la  famille  de  la  Rajace,  XXXVIII,  284  et 
290. 

Champlieu,  village  de  l'Ile  de -France  (Oise).  Son  théâtre 
gallo-romain  avait  une  dimension  diamétrale  de  80 
mètres,  XXXVIII,  553  et  554. 

Ghampollion  le  jeune,  savant  français,  naquit  dans  l'an- 
cienne ville  de  Figeac,  XXXI,  761. 

Chandeliers,  d'une  forme  peu  commune  dans  la  sacristie  de 
l'église  de  Beuvron  et  dont  la  tige  est  gravée  d'un  écus- 
son,  XXXI,  176.  —  D'autel  de  forme  triangulaire  et  en 
faïence,  au  musée  de  Nevers,  XXXIV,  330.  —  Pascal  du 
xiir  siècle  dans  l'église  cathédrale  do  Noyon,  436,  437; 
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—  D'or  offert  par  Galla  Placidia  à  l'église  de  Ravenne, 
772.— Voir  Candélabre. 

Chantelle,  bourg  du  Bourbonnais  (A.llier).  Histoire  de 
Chatitelle,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXII, 
188. 

Chanteloup,  village  de  Normandie  (Manche).  Église  sous  le 
vocable  de  Saint-Pierre  dont  la  nef  appartient  au  xi'  ou 
xii»  siècle,  XXXVIH,  39.  —  Château  datant  de  la  renais- 
sance, id.  et  40. 

Chanïerie.  Dignité  des  chapitres  dans  certains  endroits, 
simple  ofTice  dans  d'autres,  XXXVII,  208.  —  Voir  Bâton 
cantoral  et  Grand-Chantre. 

Chape.  Vêtement  employé  dans  les  cérémonies  du  culte 
catholique;  sa  forme  ancienne,  XXXVI,  578.  —  Son 
usage  existait  dès  l'an  402,  579.—  Voir  Agraphes,  Mors. 

Chapelet.  Ancien  chapelet  trouvé  à  Lucy  et  déposé  au 
musée  de  Neuchâtel,  XXXI,  81.  —  Présumé  avoir  appar- 
tenu à  Louis  XIV  et  déposé  dans  le  trésor  de  Saint-Benoît. 
sur-Loire,  XXXIV,  618. 

Chapelle  du  xni^  siècle  dans  le  cimetière  de  Sarremezan, 

XXXI,  143.  —  Son  caractère  architectonique,  id.  —  A 
Burgalais,  chapelle  du  xi^  siècle,  isolée  et  en  ruines,  id. 

—  Romane  du  xn*  siècle,  à  Mazères,  près  Salies,  id.  et 

XXXII,  749.  —  Vue  et  plan,  750.  -  De  1640  dans  l'église 
de  Beuvron,  XXXI,  175.  —  Ce  n'est  qu'au  xive  siècle 
qu'on  en  a  établi  le  long  des  nefs  d'églises,  192.  —  Cha- 
pelle de  Sainte-Anne  d'Auray  construite  en  1625,  724. 

—  Du  XVI®  siècle,  seul  reste  de  la  collégiale  de  Nantes, 
'XXXII,  94.  —  Notice  sur  la   chapelle  de  la  Roquelle,  à 

Coutances,  XXXIII,  83.  —  Mortuaire  de  la  famille  de 
Chaumont-Quitry,  à  Chaumont,  331.  —  Romane  dans 
le  château  de  Gisors,  340.  —  De  Henri  de  Ferrières, 
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dans  le  châlean  de  Dangu,  360.  —  Celles  des  i]as-Côtés, 
à  Notre-Dame  de  Mortagne  accusent  le  style  ogival  ter- 
tiaire, 448.  —  Du  xvie  siècle,  attenant  à  l'ancien  bailliage 
de  Mortagne,  465.  —  Dont  la  construction,  dans  le  xv« 
siècle,  est  attribuée  au  comte  de  Dunois,  XXXIV,  2.5.  — 
Du  lycée  de  Vendôme,  ancienne  église  achevée  en  1539, 
et  offrant  les  styles  du  xv^  siècle  et  de  la  renaissance,  36. 

—  Du  xv«  siècle  et  du  xvi^dans  l'église  de  Notre-Dame,  à 
Poitiers,  155.  —  Funéraire  du  xii^  siècle,  au  petit 
séminaire,  à  Montmorillon,  257  et  suiv.  —  Pouvant 
remonter  au  xvi*'  siècle,  à  Joué,  270.  —  Quand  celle 
de  la  Vierge,  dans  le  rond-point  d'une  église,  est  plus 
profonde  que  les  autres,  c'est  une  disposition  parti- 
culière, surtout  aux  xui^  et  xiv^  siècles,  282.  —  Dans  le 
cimetière  de  Rochechouart,  chapelle  dite  de  Beaiimoussou^ 
bâtie  vers  1280,  fut  restaurée  en  1648  et  réparée  en 
1855,  411.  —  Épiscopale  de  l'ancien  évêché  de  Noyon, 
430.  —  Du  xn''  siècle,  à  Saint-Éloi  de  Nassandre,  chapelle 
formée  d'une  ancienne  abside  d'église,  502.  —Funé- 
raires à  Montmajor  et  à  Fontevrault,  252  et  907.  —  Celle 
du  rond-point  dans  les  églises,  et  qui  est  consacrée  à  la 
sainte  Vierge,  prit  au  xin^  siècle  un  plus  grand  dévelop- 
pement, XXXV,  20. —De  Vignemont,  près  de  Loches, 
145.  —  Celle  du  château  de  Coupigny  fondée  en  1672, 

XXXVI,  595  et  593.  -  De  Sainte-Croix,  en  forme  de 
croix  grecque  et  portant   les   caractères  du  xi^  siècle. 

XXXVII,  43.  —  Chapelle  pour  la  veillée  des  morts,  située 
à  Comana  et  datant  du  xiv^  siècle,  XXXIV,  94  et  95.  —  A 
Couëron,  ruines  d'une  ancienne  chapelle,  XXXII,  60.  — 

—  Latérales  de  la  cathédrale  de  Coutances,  datant  du 
xivo  siècle,  XXXVIII,  21. —Chapelle  de  Sainte-Radegonde, 
anciennement  objet  d'un  pèlerinage,  298.  -  Souter^'alne 
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de  l'archevêché,  à  Reims,  445.  -  Du  xiii*  siècle, dépendant 
de  l'abbaye  de  Sainte-Trinité,  à  Vendôme,  588.— Fondée 
en  1624  dans  l'ancienae  église  des  jésuites,  à  Eu,  600.— 
Celles  de  l'église  de  Dourdan  datent  du  xv»  siècle,  014. 

Chapheaux.  Chapiteau  gallo-romain  à  Ali^e-Sainte-Reine, 
XXXI,  18.  —  A  feuilles  d'acanthe,  creusé  à  usage  de 
bénitier,  600.  —  Symboliques  au  vestibule  de  l'église 
abbatiale  deMoissac,  702.  —  Ceux  du  cloître  de  la  même 
abbaye,  704.  ^  Du  xiii^  siècle,  clans  l'église  de  Magny- 
le-Freule,  XXXII,  24.  -  Au  musée  de  Châlons,  87.  - 
Dessin  d'un  chapiteau  antéfixe.  112.  —  Dercription  de 
ceux  de  la  porte  extérieure  de  l'église  de  Sceaux  (Poitou), 
407.  —  Annonçant  le  xii^  siècle,  à  l'église  de  Sainte- 
Marie-aux-Anglais,  589.  —  Spécimen  d'un  chapiteau  ro- 
man, 751  .—Du  xie  siècle,  provenant  de  l'abbaye  de  Saint- 

■  Denis,  XXXllI ,  626  et  627.  —  Le  chapiteau  à  godron 
procède  de  celui  nommé  chapiteau  cubique,  XXXIV,  88. 

—  Celui  à  godron  n'apparaît  en  Normandie  qu'après 
s'être  développé  en  Angleterre,  id.  —  Historiés  et  d'une 
grande  variété  de  styles  dans  l'église  de  Saint-Hilaire  de 
Poitiers,  172.  —  Dessin  de  chapiteaux  déposés  au  musée 
de  Soissons,  449  et  450.  —  De  ceux  de  l'église  de  Ger- 
migny-des-Prés,  575,  578.  —  Historiés  dans  l'église  de 
Saint-Benoît-sur-Loire,  612,  614,  615.  —  Du  xiii« 
siècle  à  Sainte-Euverle  d'Orléans,  625.  —  Mérovingien 
en  marbre  sur  une  colonne  de  la  crypte  de  Saint-Brice, 
à  Chartres,  643.  —  Du  xi^  siècle,  à  Cormery,  XXXV,  58. 

—  Du  xu^  siècle,  représentant  divers  objets  variés  au 
narthex  de  l'église  Noire-Dame  de  Loches,  124.  —  A 
Saint-Pierre  de  Preuilly,  173  et  suiv.  —  De  l'ordre  do- 
rique, trouvés  dans  des  antiquités  romaines,  187.  — 
Ceux  de  l'église  de  Chivy,  regardés  comme  mérovin- 
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giens,  204,  211.  —  Souvent  des  chapiteaux  d'une  an- 
.cienne  église  étaient  utilisés  dans  la  construction  de 
colle  qui  lui  succédait;  les  prescriptions  liturgiques 
recommandaient  cette  conservation,  204.  —  Chapiteau 
sur  lequel  se  reconnaît  la  fable  d'Isangrin  ou  du  loup  à 
l'école  ;  sa  description,  222.  —  A  Saint-Léonard  chapi- 
teaux historiés,  représentant  des  scènes  religieuses,  et 
datant  du  xi®  ou  xii®  siècle,  316.  —  Chapiteaux  sculptés 
de  l'intertransept  de  l'église  de  Tavant,  324.  -  A  Péri- 
gueux,  chapiteaux  et  fûts  de  colonnes  historiés,  étrangers 
aux  ordi'es  classiques  et  antérieurs  au  v^  siècle,  486.  — 
Ceux  de  l'église  de  Faye-la-Vineuse,  606  et  613.— Dessin 
d'un  chapiteau  gallo-romain  déposé  au  musée  de  Nevers, 
659.— Gallo-romain  trouvé  à  Néris  et  placé  au  mu^ée  de 
Moulins,  660.  —  Dessin,  661.  --  Tournés  et  ressemblant 
à  ceux  de  l'ordre  toscan  moderne  ,  660  et  683.  —  Ceux 
de  Saint-Maurice,  à  Chinon,  894.  —  Du  xi®  siècle,  dans 
l'église  de  Saint-Brice,  à  Chartres,  XXXVI,  260.  — 
Dessin,  261,  ?62,  263.  —  Les  chapiteaux  se  sculptaient 
d'avance;  ce  qui  en  résultait,  319.  —  Mélangés  de  dorique 
et  de  style  mérovingien,  trouvés  dans  les  ruines  de  l'am. 
phithéâtre  gallo-romain,  découvert  à  Paris,  332.  — 
Dessin  d'un  chapiteau,  sculpté  du  xi^  siècle,  XXXVII, 
184.  —  En  Basse-Normandie,  les  chapiteaux  portant  les 
arcs  diagonaux,  des  voûtes  se  présentent  eux-mêmes 
diagonalement,  429.  —  Ceux  à  godron  caractérisent  le 
xn»  siècle,  id,  —  Chapiteaux  dérivant  des  types  dorique 
et  ionique,  627.  —  Dessins,  628  et  630.  —  Le  chapiteau 
composite  usité  presque  seul  dans  les  derniers  siècles  de 
l'empire  romain,  627.  •—  Chapiteaux  symboliques  des 
xie  et  xii«  siècles,  XXXVIIÏ,  53  et  suiv.  —  Voir  Musées 
archéologiques  et  lapidaires. 
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Chapitre,  Capitiilum^  corps  de  chanoines  d'une  église 
cathédrale  ou  collégiale  :  le  terme  de  Capitulum  apparaU 
pour  la  première  fois  dans  une  charte  de  l'année  1113; 
il  ne  s'établit  fermement  et  irrévocablement  dans  le  lan- 
gage diplomatique  qu'à  la  fin  du  xn*"  siècle,  XXXII,  43. 
—  Le  chapitre  ne  paraît  pas  avoir  eu  un  chef  propre  et 
distinct  de  l'évêque,  avant  le  commencement  du  x^ 
siècle,  44.  —  Bâtiments  de  celui  de  l'ancien  évêché  de 
Noyon,  XXXIV,  430. 

Chapouton,  m.  de  la  S.  Notice  sur  un  permis  de^chasse  féodal^ 
annoncée  dans  le  Bulletin,  XXXII,  566. 

Charbons  de  bois,  il  s'en  rencontre  dans  des  ruines  romai- 
nes, XXXII,  774.  —  Dans  un  puits  funéraire,  à  Pri- 
melles,  XXXIV,  309,  312.  —  Dans  des  sépultures,  au 
Bernard,  315. 

Chardon,  son  mémoire  sur  le  sépulcre  de  la  '^.athédrale  du 
Mans;  cité  dans  le  Bulleti^i,  XXXV,  912.  -  Son  étude 
sur  des  groupes  de  saint  Martin,  dans  plusieuis  églises 
du  Maine  et  sur  les  auteurs  de  ces  groupes,  XXXVII, 
529  et  suiv.  — Ses  diverses  communications,  id. 

Charente  (département  de  la).  Notice  sur  les  restes  d'indus- 
trie^ appartenant  aux  temps  primordiaux  de  la  race  hu- 
maine, recueillis  dans  le  département  de  la  Charente; 
ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XKXill,  185.  —  Éludes 
sur  les  monuments  préhistoriques,  anthropologiques  et  his- 
toriques dans  le  département  de  la  Charente,  XXXVI,  491. 

Charlemagne,  roi  de  France  et  empereur  d'Occident  aux 
vin*  et  ix^  siècles,  légua  à  diverses  églises  des  tables  d'or 
et  d'argent  ;  une  d'elles  fut  donnée  à  l'église  de  Besançon, 
XXXI,  822.  -  Il  mourut,  en  844,  à  Aix-la-Chapelle,  et 
fut  enterré  c'ans  une  chapelle  construite  près  de  son 
palais,  XXXIII,  819.  —  Inscription  qui  surmontait  son 
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tombeau,  id.  et  820.  —  Son  palais  à  Aix-la-Chapelle 
détruit  par  les  Normands,  en  882  ;  820.  —  Son  tombeau 
pillé  vers  l'an  1000,  id.  — •  En  1215,  ses  restes  furent 
déposés  dans  le  riche  reliquaire  oii  ils  se  trouvent 
encore  aujourd'hui,  id.  —  Recherches  faites  inutilement 
pour  découvrir  son  tombeau,  821.  —  La  puissante  in- 
fluence de  Charlemagne  imprima  aux  arts  une  renais- 
sance passagère,  XXXIV,  168,  —  Son  règne  fut  suivi 
d'une  époque  de  décadence,  587. 
Charles  (Léopold),  M.  de  la  S.  Ruines  gallo-romaines  et 
restes  d'un  édifice  carlovingien  dans  lest  de  l ancien  Maine. 
Sous  ce  titre,  l'auteur  décrit  les  ruines  d'une  construc- 
tion gallo-romaine  qu'il  pense  provenir  d'une  villa  datant 
des  premiers  siècles  de  notre  ère,  et  qui  aurait  été  dé- 
truite entre  le  m^  siècle  et  !a  fin  du  v^  ;  il  indique  les 
objets  qu'on  a  trouvés  et  donne  le  plan  des  construc- 
tions et  le  dessin  de  plusieurs  objets.  Signale  quelques 
faits  historiques  se  rattachant  à  la  fondation  de  l'abbaye 
de  Saint-Calais,  et  à  l'église  de  Souday,  dont  certaines 
parties  de  murs  appartiennent  à  l'époque  carlovingienne, 
XXXII,  288.  —  Signale  la  découverte  faite  à  Saint-Jean- 
des-Échelles  d'une  villa  de  l'époque  romaine,  de  pote- 
ries rouges  et  de  marbres,  XXXIII,  184.  —  Celle  faite  à 
Cosmes  de  vases  et  d'armes  de  l'époque  gallo-romaine, 
613.  —  Notice  sur  une  villa  gallo-romaine  au  château  de 
Roches,  commune  de  Sceaux  (Sarthe).  L'auteur  décrit  les 
ruines  de  celte  villa,  celles  d'un  laraire  ou  lararium  qui 
en  dépendait,  indique  tous  les  objets  qu'on  a  découverts 
et  accompagne  son  travail  de  deux  planches,  XXXIV, 
292.  —  Analyse  un  ouvrage  intitulé  :  L'Art  Gaulois  ou 
les  Gaulois  d'après  leurs  médailles,  XXXV,  292.  —  Hôtel 
de  ville  de  la  Ferté-Rernard.    Sous  ce  titre,    l'auteur 
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décrit  la  porte  occidentale  de  la  vieille  enceinte  militaire 
de  la  villo,  en  donne  une  vue  et  un  plan,  et  indique  que 
ce  fut  au  xv"^  siècle  qu'elle  fut  établie,  moyennant  un 
congé  ou  octroi  du  roi  de  prélever  un  dixième  sur  le  vin 
et  autres  boissons  vendus  en  détail  dans  la  ville,  la  châ- 
tellenie  de  la  ville,  les  faubourgs  et  bourgeoisies,  XXXV, 
444.  —  Les  sires  de  la  Ferté- Bernard  au  xi^  siècle,  ouvrage 
dont  il  a  été  rendis  compte  dans  le  Bulletin,  XXXVII, 
5i2.  —  Signale  des  haches  de  pierre  dans  un  Sacellum 
près  du  château  de  Roches,  XXXVII,  334. 

CHAULiis-LE-BiiL,  roi  de  France.  En  1324,  accompagné  de 
la  reine  et  du  roi  de  Bohême,  il  fait  un  pèlerinage  au 
tombeau  de  saint  Amadour,  XXXI,  586. 

Charles-le-Chauve.  Son  lot  dans  le  partage  de  l'empire  de 
Charleraagne,  XXXII,  519. 

Charles  I^J",  comte  d'Anjou,  frère  de  saint  Louis.  Monnaie 
qu'il  fit  frapper;  il  devint  roi  de  Sicile,  XXXlï,  401. 

Charles  VI,  roi  de  France.  Découverte  à  Angers  de  quatre- 
vingts  escus  à  la  couronne  de  ce  prince,  avec  cette  légende 
Xps  vincit,  Xps  régnât,  Xps  imperat,  XXXII,  402. 

Charles  VIII,  roi  de  France,  fait  un  voyage  ejp  Normandie 
en  1487,  XXXI,  i98.  —  H  fut  sacré  à  Reims  le  dimanche 
30  mai  148i,  XXXIII,  220  et  221. 

Charles  IX,  roi  de  France.  Son  mariage  avec  Elisabeth 
d'Autriche  fut  célébré  en  1570,  dans  l'église  de  Mézières, 
XXXVII,  648. 

Charly,  village  du  Berri  (Cher).  Peintures  murales  sous  le 
badigeon,  dans  l'intérieur  de  son  église,  XXXIV,  348  et 
XXXV,  347. 

Charma.  Son  rapport  sur  des  sépultures  mérovigiennes  et 
carlovingiennes,exploréesauxcnvironsdubourgd'Évrecy 
(Calvados),  XXXIV,  99. 
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Charmasse  (de),  M.  de  la  S.  Dans  une  introduction  an  cartu- 
laire  de  l'église  d'Autun,  publié  par  la  Société  Éduenne, 
M.  de  Charmasse  indique  les  faits  dont  la  comparaison 
jette  un  jour  nouveau  sur  les  mœurs  et  les  coutumes  du 
moyen-âge  dans  l'évêché  d'Autun.  Dans  un  des  chapitres 
de  cette  introduction  que  donne  le  Bulletin,  et  qui  est 
intitulé:  État  des  personnes,  il  indique  les  divers  titres 
et  charges  dans  l'ordre  religieux  et  dans  l'ordre  civil, 
dépendant  de  l'église  d'Autun,  XXXII,  41. 

Charnay,  village  de  la  Bourgogne  (Saône-et  Loire).  Vase 
qu'on  y  a  trouvé  de  couleur  vert  clair,  représentant  des 
courses  de  chars,  XXXVI,  187  et  188. 

Charmer.  Lieu  où  s'empilaient  les  ossements  des  morts.  A 
Blois,  charnier  de  Saint-Saturnin,  XXXIV,  201  et  202. 

Charpentes  portées  sur  des  poteaux  apparents  à  l'intérieur 
et  détachés  des  murs,  XXXII,  581.  — Ce  système  de 
construction  observé  dans  beaucoup  d'églises  du  Pays- 
d'Auge,  id.  —  Même  système  dans  la  tour  de  l'église  de 
Mouteilles,  582.  —  Coupes  des  charpentes  du  chœur  et 
de  l'église  de  Sainte-Marie-aux-Anglais,  588.— Destruc- 
lion  par  le^curés  ou  les  fabriques  de  celles  servant  de 
voûtes  aux  nefs  des  églises,  831.  —  Celle  de  la  nef  de 
l'église  Saint-Maurice  d'Épinal  doit  être  du  xv^  siècle  ou' 
du  commencement  du  xvi^,  XXXIII,  122. 

Charroux,  bourgade  du  Poitou  (Vienne).  Son  ancienne 
abbaye  de  Saint-Sauveur,  XXXIII,  252  ;  XXXIV,  410. 

Chartres,  ville  épiscopale  et  ancienne  capitale  de  la  Beauce 
(Eure-et-Loir).  Dolmens  dans  ses  environs,  XXXV,  704. 
—  Topographie  gallo-romaine  et  aqueduc  gallo-romain, 
XXXVI,  246.— Restes  de  fortifications  dont  la  plus  notable 
est  la  porte  Guillaume,  XXXIV,  643.  —  Sa  cathédrale, 
splendide  monument  avec  ses  pierres  savamment  taillées 
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et  ses  splendides  vitraax,  XXXIV,  640.  -  Hâti*  sur  une 
crypte  dans  laquelle  on  célèbre  le  culte,  641.  —  Les 
cryptes  et  l'église  sont  de  la  fin  du  xii^  siècle  ou  du  com- 
mencement du  xiii^  siècle,  642.  —  Une  partie  peut-être 
remonte  au  commencemeul  du  xi^  siècle,  id.  —  Dans  les 
cryptes  de  la  cathédrale  se  trouve  le  sarcophage  ou  cer- 
cueil de  l'évêque  Chaltrick,  mort  en  573,   XXXVI,   153, 

.  —  Texte  de  l'inscription  de  ce  sarcophage,  154,  245.  — 
Ces  cryptes  et  celles  de  Saint-Martin-au-Val  offrent  seules 
des  restes  de  l'époque  mérovingienne,  245.  —  Ancienne 
église  abbatiale  de  Saint-Père,  dont  la  nef  date  du  com- 
mencement et  le  chœur  de  la  fin  du  xiii^  siècle,  XXXIV, 
642.  —  A  Saint-Agnan,  rien  d'antérieur  au  xvi^  et  xvu^ 

.  siècles,  643.  —  Crypte  dépendant  de  l'église  de  Saint- 
Martin  pas  plus  ancienne  que  le  xii^  siècle  ou  le  com- 
mencement du  xnie  siècle,  id.;  XXXV,  894,  en  LOtes.  — 
Chapiteaux  de  l'église  de  Sainl-Brice  reconstruits  au  xv 
siècle,  XXXVI,  260.— Dessin,  261.— Chapiteaux  romains 
en  marbre  blanc,  dont  l'un  sert  de  bénitier  dans  l'église 
de  Sâint-Brice  et  dont  l'autre  se  trouve  dans  la  crypte  de 
celte  église,  dessins,  262  et  263.  —  Son  Hôtel-Dieu  dé- 
truit et  dont  la  salle  Saint-Gome  datait  du  xui®  siècle, 
XXXIII,  402  ;  XXXIV,  644.  -  Henri  IV  fut  sacré  à  Char- 
tres dans  l'église  de  Notre-Dame  le  27  février  1594, 
XXXIII,  221.  —  Le  Congrès  scienlilique  de  France  tient 
à  Chartres  sa  XXXVP  session,  en  1869,  XXXIV,  906.  - 
Compte-rendu  des  séances,  XXXV,  692.  —  Maisons  en 
pieri-es  des  xii»  et  xin^  siècles,  XXXIV,  643.  --  Maisons 
en  bois  des  xv<^  et  xvi»  siècles,  id. — Séances  de  sa  Société 
archéologique,  644.  --  Ses  éVêques:  saint  Solemnie  ou 
Souleine,  sous  les  rois  gallo-francs,  XXXII,  273.  — 
Sainctin,  dans  le  me  siècle,  XXXIV,  508.  —  Chaltric, 
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mort  en  573,  son  sarcophage,  XXXVI,  1S3.  —  Saint  Bé- 
thier  ou  Béthaire,  XXXIII,  250.  —  Pierre  de  Chappes, 
chancelier  de  France  sous  Philippe  V  dit  le  Long,  648. 
—Ses  armoiries,  id. 

Chassknon,  village  de  la  Saintonge  (Charente).  L'ancien 
Casinomagus  de  Tltinéraire.  Fouilles  qui  ont  amené  la 
découverte  de  petits  temples,  XXXIII,  89  et  90. 

Chasses  destinées  à  recevoir  les  reliques  des  saints.  Celles 
deMoissac,deRiom,deTroyes,desaintTliaurind'Évreux, 
XXXIII,  399.  -  A  Saint-Maximin,  XXXVIII,  392.  -  Celle 
de  l'hôpital  de  Bruges,  dite  châsse  de  Saint-Ursule,  723. 
Voir  Reliquaire. 

Chasteigner  (le  comte  de),  M.  de  la  S.  Découvre  des  ateliers 
de  pierre  à  Chambon  et  à  la  Petite-Guerche,  sur  la  Creuse, 
XXXV,  299. 

Chastenay  (la  comtesse)  a  donné  au  musée  archéologique 
de  Châtillon-sur-Seine  beaucoup  d'objets  antiques  inté- 
ressants, XXXI,  18. 

Chasuble  du  xiii«  siècle  conservée  dans  l'église  de  Biville, 
XXXIII,  623.  —  De  saint  Louis  d'Anjou  dans  l'église  de 
Saint-Maxitnin,  XXXVIII,  393. -De  saint  Yves,  dans  le 
trésor  de  la  cathédrale  de  Sainl-Brieux,  598. 

Chateaubleau,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Marne). 
Vestiges  présumés  appartenir  à  la  station  Riobe  d-e  la 
carte  de  Peutinger,  XXXII,  91. 

Chateaubrl^nd,  célèbre  famille  de  la  Bretagne.  Plusieurs 
cercueils  en  plomb  du  xvi^  siècle  et  lui  appartenant,  dé- 
couverts à  Sainl-Jean-des-Mauvrels,  XXXII,  400. 

CHATEAU-Du-Lom,  villc  du  Maine  (Sarthe).  Dans  l'église  de 
Saint-Guingalois,  groupe  de  saint  Martin;  description  de 
ce  groupe,  XXXVII,  530  et  suiv. 

Chateaudun,  petite  ville  du   Dunois  (Eure-et-Loir).  Son 
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château  fondé  sur  un  roc,  ses  tourelles,  ses  contreforts, 
ses  mâchicoulis,  XXXIV,  6.  —  Vue,  7.—  Sa  descrip- 
tion, 22.  —  Documents  historiques  sur  la  ville,  6.  —  Ses 
trois  églises,  Sainte-Madeleine,  Saint-Valerien  et  Saint- 
Jean,  8.  —  Église  Saint-Jean  dans  son  ensemble  date  du 
xu*  siècle,  retravaillée  au  xv^,  id.  —  Description,  id.  et 
g,suiv.  —  Porte  d'entrée  du  cimetière  appartenant  à  la  fin 
du  xve  siècle,  8.  —  Vue,  9.  —  Description  de  l'église 
Saint-Valerien  dans  laquelle  on  remarque  des  lancettes 
garnies  de  vitraux  de  la  renaissance,  11.  —  Retable  de 
1739,  12.  —  Peinture  murale  du  xv^  siècle,  id.  —  Ins- 
cription tumulaire,  id.  —  Chapelle  du  Ghampdé,  édifice 
de  la  fin  du  xv®  siècle,  13.  —  Église  de  la  Madelaine,  an- 
cienne abbaye  d'Augustins,  fondée,  dit-on,  par  Charle- 
magne,  14.--  Classée  parmi  les  monuments  historiques, 
id.  —  Description  de  cette  église  qui  offre  des  dates  du 
xis  du  xii"  et  du  xur  siècle,  id.  —  Stallies  du  xv®  siècle, 
17.  —  Chaire  datant  du  règne  de  Louis  XIV,  id.  —  Sa- 
cristie voûtée  en  pierre,  dalant  du  xv"  siècle,  18.  —  An- 
ciennes maisons,  l'une  datée  de  1577,  19.  —  Et  l'autre 
aussi  de  la  renaissance,  id.  —  Porte  en  pierre  du  xvi^ 
siècle,  id.  —  Fenêtres  pareillement  du  xvi^  siècle,  id.  — 
Heurtoir  du  xvi^  siècle,  id.—  Hôtel  du  dernier  gothique, 
id.  —  Maison  de  Varchitecte^  sa  description,  20.  -  Ves- 
tige de  l'église  Saint-Mé<lard,  lequel  date  du  xvi^  siècle, 
id.  —  Maisons  des  xm«  et  xiv^  siècles,  ruines  de  l'église 
Saint-Lubin  accusant  le  xvi^  siècle  ou  la  fin  du  xv^,  20.  - 
Heurtoir  gothique  à  plaques  ajourées,  21.  —  Musée  à 
l'hôtel-de-ville,  id.—  Objets  qu'il  renferme,  id.  —  Minot 
en  bronze  aux  armes  de  la  ville,  id.  —  Chenets  en  fonte 
gothiques  et  blasonnés,  id.— Fonts  baptismaux  octogones 
en  marbre  blanc  de  la  renaissance,  id.  —  Description  du 
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château,  22.  —  La  chapelle  du  château  est  attribuée  au 
fameux  Dunois,  25.  —  Caveaux  destinés  à  la  sépulture 
des  comtes  de  Dunois,  id.  ~  Le  donjon,  26.  —  Notables 
parties  de  Tenceinle  fortifiée  de  la  cité,  id.  —  Prieuré  de 
Saint-Gilles,  id.  —  Fenêtres  cintrées  du  xii"  siècle,  id.— 
Crypte  sou^  le  sanctuaire,  id.—  Chapelle  de  la  Boissière, 
construction  de  l'époque  de  la  transition,  id.  —  Plan  de 
Châteaudun,  27.  — Histoire  de  son  château,  XXXV,  704. 

Chateaufort,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son 
donjon,  XXXII,  688  et  692.  —  Deux  mottes  à  portée  de 
flèche  de  ce  château,  694.  -  En  1069  la  forteresse  comp- 
tait trois  cochâtelains,  id.—  Son  donjon  était  cylindrique 
et  cantonné  de  quatre  contreforts  plats,  695  et  C98.  — 
Le  peu  d'épaisseur  de  ses  murs  est  une  preuve  de  son 
antiquité,  700.  —-  Il  peut  être  attribué  au  xi«  siècle,  702 
et  703. 

Cfiateau-Gaillard,  village  de  Normandie  (Eure).  Épaisseur 
des  murs  de  son  donjon,  XXXIL  702.  —  Sa  tour  offrait 
un  bec  ou  saillie  du  côté  le  plus  accessible  à  l'attaque, 
704. 

Chateau-Gonthier,  ville  du  Maine  (Mayenne).  Son  château 
fortifié  par  Foulques,  comte  d'Anjou,  ses  murs  restent 
debout  en  grande  partie,  XXXV,  192.— Documents  his- 
toriques, id.  —  Des  routes  anciennes  aboutissaient  à  son 
pont,  193.  —  Importance  du  château  et  du  pont  jeté  sur 
la  Mayenne,  id.  —  Paraît  avoir  eu  un  forum  d'approvi- 
sionnement pour  les  troupes  en  marche,  194.  —  Publi- 
cation de  son  album,  représentant  ses  monuments,  ses 
sites  et  ses  environs,  XXXVIII,  429. 

Chateau-L archer,  bourg  du  Poitou  (Vienne).  Sa  bruyère 
offre  plus  de  trente  tumulus  dont  quelques-uns  ont  leur 
dolmen  dénudé,  XXXI,  722. 
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Chateaux-l'Hermitage,  village  du  Maine  (Sarthe).  Son  église 
date  du  xii^  siècle,  XXXV,  650  et  651.  —  Chapelle  de  la 
Vierge,  remaniée  au  xv«  siècle,  est  un  spécimen  des 
constructions  semi-religieuses,  semi-mililaires,  651. — 
Charte  de  Geoffroy  Plantagenet  en  faveur  des  religieux 
du  prieuré  de  Châteaux,  652.  —  Documents  historiques, 
id.  et  suiv.  —  Curieux  tombeau  dans  l'église  qui  offre 
aussi  des  peintures  murales  du  xvn"  siècle^  654. 

Chateaumeillant,  village  du  Berry  (Cher).  Chœur  du  xi* 
siècle  dans  son  église,  XXXVI,  573  et  574. 

Chateauneuf-sur-Loire,  petite  ville  de  l'Orléanais  (Loiret). 
Son  église  contient  le  mausolée  sculpté  de  Louis  Pheli- 
peaux  de  la  Vrillière  (1681),  XXXIV,  622.  -  Ancien 
prieuré  dépendant  de  saint  Bonoist,  id.  —  Restes  d'un 
château  plein  de  souvenirs  de  Florian  et  de  la  duchesse 
de  Lamballe,  id. 

Chatkau-Ricnault,  bourg  de  la  Touraine  (Indre-et  Loire). 
Vue  des  ruines  de  son  château,  en  partie  du  xiv^  siècle, 
et  dont  le  donjon,  en  partie  détruit,  date  du  xui^  siècle, 
XXXVIII,  592  et  593. 

Chateau-ïhébaud,  village  de  Bretagne  (Loire-Inférieure). 
On  y  a  signalé  l'emplacement  de  deux  stations  gallo-ro- 
maines aux  lieux  de  Saint-Gabriel  et  du  fief  du  champ  de 
la  Croix,  XXXII,  59.  -—  Et  découvert  plusieurs  hachettes 
gauloises,  id. 

Chateau-sur-Epte,  village  de  Normandie  (Eure).  Epaisseur 
des  murs  de  l'enceinte  de  son  ancienne  forteresse, 
XXXIII,  340.  —  Henri  II,  en  1160,  obtient,  entre  autres 
forteresses,  la  remise  de  celle  de  Château-sur-Eple,  for- 
mant une  partie  de  la  dot  de  Marguerite  de  France,  la 
fiancée  de  son  fils,  344.—  Son  château  n'a  d'autres  tours 
saillantes  que  ses  deux  portes,  346.  —  Description  du 


DU   BULLETIN    MONUMENTAL  191 

château,  360  et  suiv.  —  Plan  de  la  place  du  château, 
362.  —  Donjon,  vue,  363.— Ce  château,  souvent  nommé 
Château-Neuf,  a  été  construit  par  Guillaume  le  Roux, 
modifié  et  augmenté  par  Henri  II,  364. 

CHATEAu-THn-:RUY,  ville  de  la  Champagne  (Aisne).  Sa  société 
archéologique  publie  des  mémoires,  XXXII,  85. 

Chateau-Vikux,  village  de  la  Marche  ou  du  Limousin 
(Creuse).  Son  ancien  fort  vitrifié,  XXXIII,  802.  —  Sa 
description,  803.  —  XXXYIII,  598. 

Chateau-Vieux,  village  de  la  Savoie.  Découverte  de  mon- 
naies romaines  et  de  vastes  constru(?lions  de  l'époque 
romaine,  XXXII,  411. 

Châteaux  anciens.  Ruines  de  celui  de  Bressuire,  bâti  sur  le 
granit,  XXXI,  21.  —  De  celui  de  Fontenay-le-Comte, 
id.  —  Un  des  caractères  des  châteaux  forts  des  xi^  et  xii« 
siècles,  35. — Donjon  et  château  de  Sainte-Suzanne,  id. — 
De  Falaise  et  de  Domfront,  id.  —  Ruines  du  château  de 
Tonquédec,  du  xiv^  siècle,  91.  —  Beaucoup  de  châteaux 
du  pays  de  Cominges  sont  romans,  parce  que,  dans  les 
Pyrénées,  le  style  roman  a  duré  non  seulement  jusqu'à 
la  fin  du  xiii«  siècle,  m^iis  même  jusqu'au  milieu  du  xv^, 
136.  —  Château  de  Fronsac,  137.  —  Traces  d'un  vieux 
château  à  Montmaurin,  138.— Ruines  du  château  fort  de 
l'Espugne,  140.—  Vue,  id.  —  De  celui  de  Saint-Marcel, 
141.  —  De  celui  de  Larroque,  143.  —  Du  xv^  siècle,  à 
Mauran,  144;— du  xiii«  siècle,  à  Montégut,  145;— du  xi" 
siècle,  à  Brambaque,  148.  ~  Restauration  et  conserva- 
tion des  anciens  châteaux  de  l'Alsace,  187.  —  Celui  de 
Kœnisbourg,  id.  —  Vue  des  salles  de  ce  château,  189.  — 
Destruction  du  château  de  Montpeyroux,  196.  —  Essai 
historique  sur  le  château  de  Bures,  200.—  Du  xni°  siècle, 
avec  donjon  cylindrique,  à  Najac,  409  et  762.  —  Ruines 
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de  colui  de  Bomiers,  496.  —  A  Glane,  572.  —  A  celui  de 
Rocamadour,  il  ne  reste  que  les  fossés  et  l'enceinte  mu- 
rale, 587  et  588.— De  Saint-Laurent  (Lot),  dont  les  murs 
d'enceinte  présentent  des  restes  de  maçonnerie  en  arêtes 
de  poisson,  693.— -Vue  de  ce  château,  695.  —Ruines  du 
château  de  Domme,  751  et  suiv.— Vue,  753.— Débiis  de 
celui  de  Baynac,  754.  — Sa  date,  xiv®  siècle,  755.— Vues, 
755  et  757.—  Avec  tourelles  à  Feyrac,  758.  —  Ruines  de 
celui  de  Castelnau,  id  ;~  du  xvi"  siècle  à  la  Roque,  760. 

—  Château  gothique,  à  Lanquais,  id.  —  Ruines  de  celui 
bâti  au  XVI' siècle,  à  Assier,  id.—  Au  Gros-teil,  château 
dont  [es  parties  anciennes  datant  du  xvi^  siècle,  appar- 
tiennent au  style  de  la  renaissance,  ('^^ll  et  suiv.  —  De 
Boissey-le-Châtel,  avec  ses  tourelles,  813.  —  Restaura- 
tion de  celui  de  Morimont,  817.— A  Canon,  dans  le  parc, 
château  du  temps  de  Louis  XIV,  XXXII,  29.-Celui  du 
Châlelard,  présumé  être  un  ancien  château  du  moyen- 
âge,  425.  —  Les  plus  anciens  châteaux  sont  souvent  à 
proximité  des  voies  romaines,  425  ;  —  à  Mesnil-Mauger, 
restes  du  château  de  Capomesnil  ou  Carrouges,  578.  — 
Château  construit  au  xvi»  siècle,  id.—  Vue,  579.—  Celui 
du  Mont-à-la-Vigne,  existant  au  xvi^  siècle,  583.— Plan 
et  vue,  584  et  585.  —  Celui  de  Crèvecœur,  585.  —  De 
Grand-Champ,  à  Lécaude,  en  partie  du  xvi^  siècle,  594. 

—  Vue,  595.  — Sur  quelques  châteaux  du  xi^  siècle,  dans 
les  environs  de  Paris,  685  et  suiv.  —  Arques  de  la  pre- 
mière moitié  du  xi^  siècle,  687  et  691.—  AlU  xiii«  siècle, 
deux  classes  de  châteaux  bien  distinctes  :  les  uns  aux- 
quels le  nom  de  château  était  alors  réservé,  avaient  seuls 
une  importance  féodale  et  militaire;  les  autres,  plus 
nombreux,  nommés  maisons  fortes,  manoirs  ou  héber- 
gement, se  défendaient  contre  un  coup  de  main  par  un 
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mur  ou  un  fossé,  689.—  Les  châteaux  romans  des  envi- 
rons (le  Paris  sont  antérieurs  au  règne  de  Louis  VII, 
691.— Caraclères  auxquels  on  reconnaît  le  plus  ou  moins 
d'antiquité  des  châteaux  des  environs  de  Paris,  id.  — 
Château  de  Coucy,  xni^  siècle,  688;  —  d'Allones,  xii^ 
siècle,  686  à  691.  —De  ^laurepas,  692.  —  Â  la  fin  du  x« 
siècle,  les  chât<^aux  de  maçonnerie  étaient  rares,  693. — 
En  quoi  alois  consislaient  les  châteaux  forts,  id. —  Ceux 
composés  d'une  enceinte  circulaire  de  fossés,  au  milieu 
d'une  plaine,  datent  presque  tous  du  x^  siècle,  694.  — 
Tout  château  important  possédait,  outre  son  enceinte, 
un  donjon,  construction  plus  forte,  destinée  à  servir  de 
refuge  à  la  garnison,  696.— Les  traditions  des  Francs  et 
des  Normands  se  sont  perpétuées  dans  la  distribution 
des  châteaux,  698.  —  Classement  des  châteaux  forts  du 
Cominges,  du  Bigorre  et.  du  Conserans,  708.  —  Châteaux 
munis  de  deux  donjons,  710.  —  D'autres  antérieurs  à  la 
fin  du  xiv^  siècle,  ont  au  moins  deux  enceintes,  711.  — 
Caractères  des  portes  d'entrée,  id.—  De  leur  maçonnerie 
et  de  l'épaisseur  des  murs  et  des  remparts,  id.  —  Noms 
et  distribution  chronologique  des  châteaux  dans  le  Bi- 
gorre, 712.— Vue  et  plan  du  château  de  Montespan,  720. 
—  Vue  de  ses  donjons,  id.  —  Vue  du  château  de  Meau- 
vezin,  723.—  Plan  de  ce  château,  724.—  Château  d'Asté, 
id.— Château  de  Cheust,  727.— DeOeu,  728.— Son  plan, 
729. -De  Salles,  732. -De  Sère.  734.  —  Vue  et  plan  du 
château  de  Casteinau  d'Azun,  736.  —  d'Arcizans  et  son 
plan,  738.— De  Beaucens,  739.— Son  plan,  741  et  742.— 
Vues  de  ce  château,  745.  —  Château  de  Sainte-Marie-de- 
Baréges,  747.— Les  châteaux  du  Bigorre,  datent  pour  la 
plupart  du  xiv^  siècle,  tandis  que  ceux  du  Cominges  re- 
montent aux  xis  xue  et  xiii«  siècles,  748.  —  Ruines  du 
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château  de  Fayet,  description  des  objets  qu'elles  renfer-^ 
ment,  800.  —  Les  châteaux  féodaux  des  x"  et  xi®  siècles 
ont  leur  point  de  départ  dans  les  forts  entourés  de  pierres 
ou  de  palissades  en  bois,  figuréî  sur  la  colonne  trajane, 

XXXIII,  72.  —  A  EpinaL  ruines  d'un  château  du  x« 
siècle,  99.  —  Vue  de  celui  de  la  Rogue-Baignard,  datant 
du  xvi*  siècle,  140  et  141.  •—  Château  du  xi®  siècle,  à 
Cabrenc  ;  description  de  ses  ruines,  143.  —  Féodal  à 
Étampes,  188.  —  Notice  sur  le  château  de  Moy,  parais- 
sant dater  duxv^  siècle,  mais  appartenant  à  une  époque 
plus  reculée,  317  et  suiv. -— Vue,  320.    —'Château  de 

.  Sully-sur-Loire,  bâti  de  1390  à  1400,  3iâ3.  —  Explora- 
lion  des  châteaux  du  Vexin,  330.  —  Traces  de  celui  de 
Caumont-en-Vexin,  331.— Trie  et  Courcelles,  332.— Gi- 
sors,  333.  —  Son  plan,  335.— Vue  de  la  porte  de  ce  châ- 
teau, 337  et  341— Vue  de  son  donjon,  339.— Plan,  349. 
—  Coupe,  351.  —  Neaufle,  35i.  —  Vue  des  ruines  de  sa 
tour,  357.  —  Dangu,  359.  —  Château-sur-Eple,  3G0.  — 
Vues  du  plan  et  du  donjon,  362.— Château-Gaillard,  304. 
— Vue  de  celui  de  la  Roche  Guyon  et  de  son  donjon,  364 
et  365,  —  Celui  de  Mortagne,  élevé  en  14H,  453.  —  De 
Bellesmes,  467. — Vue  de  la  porte  du  château,  468.— Plan 
de  l'enceinte,  469.— De  JNogent-le-Rotrou,  477.— De  Ver, 
xvi®  siècle,  492.— De  Cabrerets,  496.— Ruines  de  celui  de 
Marcillac,  503.  —  Château  de  Cénevières,  506.  —  Ruines 
de  celui  de  Saint-Cirq-la  Popie,  509.—  Celui  de  la  Pois- 
sonnière, datant  delà  renaissance,  642.  —  De  Mayenne, 

XXXIV,  61.— Château  romain  de  Larçay,  près  de  Tours, 
65.— DeLoudun,  287.  —  Des  ducs  deNevers,  327.  —  Sa 
date,  xve  siècle,  id  —Celui  de  Rochechouart,  reconstruit 
vers  la  fin  du  xv^  siècle,  412.— De  Waterloo,  en  Belgique, 
xvi*  siècle,  555.  —  De  Gien,  xv  ou  xvi«  siècle,  602.  — 
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Vue,  603.—  Vue  de  celui  de  Sully,  appartenant  aux  xv% 
xvie  et  xvii"  siècles,  609.— De  Dreux,  646.  —  Notice  sur 
celui  de  BonneviUe,  690.— De  la  Vauguyon,  819.  — De  la 
Roquetaillade,  820.  —  De  Loches,  XXXV,  139.  —  Ruines 
de  celui  de  iMauvière,  158  et  159.  —  De  Preuilly,  159  et 
160.  — Construit  vers  1660,  à  Bcneauville,  XXXVI,  602. 

—  De  la  renaissance  à  Ghanteloup,  XXXVIII,  39.— Celui 
d'Anet,  datant  de  1552,  374.— Vue,  375,- A  Nans,  vieux 
château  de  montagne,  à  donjon  et  à  triple  enceinte,  389. 

—  Les  réparations  de  celui  de  Chinon  laissent  beaucoup 
à  désirer,  XXXÏ,  497.  —  Siège  de  ce  château,  en  1204, 
501.— Divers  châteaux  de  la  renaissance,  XXXVIII,  565. 

—  Du  xive  siècle,  à  Château-Renault,  592.  —  Vue  des 
ruines,  593.  —  De  Dourdan  ;  sa  description,  613  et  623. 
—Plan,  624.— Vue,  626.— Voir  Donjon,  Enceinte,  Tour. 

Chatel  (ïi]ugène).  Sa  description  d'une  mosaïque  avec  ins- 
cription découverte  à  Lillebonne,  XXXVI,  G63  et  664. 

Chatkl  (Victor).  M.  de  la  S.  Dessin  d'un  fragment  sculpté, 
devant  provenir  de  la  chapelle  des  trois  Maries,  près 
d'Harcourt,  XXXVIt  663,  —  Son  opinion  sur  les  en- 
ceintes avec  mottes  coniques  qu'on  rapporte  au  x^  siècle 
ou  au  xi%  mais  qu'il  croit  plus  anciennes,  id. 

Chatelais,  village  du  Maine  (.Mayenne).  Anciennement 
Combaristum,  station  romaine  oii  se  croisaient  des  voies 
pavées,  XXXV,  193. 

Chatellkrault,  ville  du  Poitou  (Vienne).  Description 
de  son  église  Saint-.Jacques,  dont  la  nef  appartient  au 
style  plantagenet,  XXXIV,  145.— Sa  façade  de  construc- 
tion récente  est  en  complet  désaccord  avec  l'église,  146. 

—  Église  Saint  Jean,  devant  remonter  à  la  fin  du  xv^ 
siècle,  147.  —Sa  description,  id. 

Chatelus,  village  de  la  Marche  (Creuse),  Découverte  qu'on 
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y  a  faile  de  fragments  de  vases  façonnés  pendant  la  pé- 
riode de  l'âge  de  pierre,  XXXVII,  338. 

Chatenay,  village  de  Ule-de-France  (Seine).  Église  avec 
chœur  du  xi^  siècle  ou  commencement  du  xii^  et  bas- 
côté  du  x^I^  XXXV,  710. 

Chatenois,  village  de  l'Alsace  (Bas-Rhin).  Borne  milliaire 
importante  et  bien  conservée  ;  sa  description,  XXXI,  185. 

Chatillon,  village  de  l'Ile-tle-France  (Seine).  Église  de  la 
Renaissance,  XXXV,  710. 

Chatillon-sur-Indre,  petite  ville  de  la  Touraine  (Indre-et- 
Loire).  La  fausse  coupole  de  son  église  est  voûtée  en 
arêtes  ou  en  arc  de  cloître,  XXXVH,  548. 

Chatillon-sur-Sel\e,  ville  de  la  Bourgogne  (Côle-d'OrJ. 
Son  histoire  en  deux  volumes,  XXXI,  12.  —  Album  châ- 
tillonnais,  id.  —  Son  église  Samt-Worles,  de  la  première 
moitié  du  xi^  siècle,  sa  description,  14.  —  Présente  une 
physionomie  germanique  assez  prononcée,  id.  —  Pein- 
tures murales  dans  une  de  ses  chapelles,  15.  —  Ses  an- 
ciens tableaux,  peints  sur  bois,  représentent  l'histoire  de 
saint  Worles,  id.  —  Son  cimetière  monumental  renferme 
entre  autres  celui  du  maréchal  de  Raguse,  15.  —  Nou- 
veaux détails  descriptifs  de  l'église  de  Saint- Worles, 
XXXVII,  257.  —  Vue  de  cette  église,  258.  —  Église 
Saint-Nicolas,  dont  la  nef  est  dans  le  style  bourguignon 
des  xii«  et  xni«  siècles,  et  l'abside  avec  le  transept  dans  le 
style  ogival  de  la  dernière  époque  (xvi^  siècle),  XXXI,  15. 

—  L'église  de  l'hospice  paraît  être  en  partie  de  la  fin 
du  xii«  siècle  ou  du  commencement  du  xiii",  16.  —  Sa 
porte  occidentale  est  garnie  de  ferrures  anciennes,  id. 

—  Boucheries  de  la  ville,  id.  —  Sa  bibliothèque  et  son 
musée,  16.  —  XXXI,  16,  J7.  —  Maisons  du  xvi®  siècle, 
XXXI,  18. 


I 
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Chaubry-de-Trongii:nord  (le  baron  de).  Fait  au  conseil  gé- 
néral de  la  Marne  un  rapport,  sur  Tétat  des  monuments 
historiques  du  département,  XXXII,  86. 

Chaumont-en-Vexl\,  bourg  de  l'Ile-de-France  (Oise).  Restes 
et  traces  de  son  ancienne  forteresse  d u  xii®  siècle,  XXXIII, 
331.  —  Description,  id.  —  Chapelle  mortuaire  de  la 
famille  de  Chaumont-Quitry,  id.  —Ses  remparts  étaient 
circulaires  sans  flanquements,346. 

Chaumont-Quitry.  —  Chapelle  mortuaire  de  cette  famille, 
XXXIII,  331. 

Chaumussay,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son 
ancienne  grange  des  dîmes  présente  un  pignon  avec  une 
fenêtre  trilobée,  XXXVII,  549. 

Chausséii:  romalne.  Voir  Voie  romaine. 

Chaussures  LrruRGiQUES.  Découverte  de  pareilles  chaussures 
à  Stavelot,  AXXVIII,  393.  —  Origine  des  chaussures 
liturgiques,  id.  —  Celles  découvertes  sont  attribuées 
au  xu^  siècle,  396.  —  Dessin,  397.  —  Description  des 
sandales  trouvées  dans  le  tombeau  d'Arnould,  l^»"  arche- 
vêque de  Trêves,  dans  lexn*^  siècle,  398. 

Chauvigny,  ville  du  Poitou  (Vienne).  Eglise  Notre-Dame, 
dont  l'abside  et  les  deux  absidioles  sont  romanes.  An- 
ciennes fresques  du  xv^  siècle,  XXXIV,  261.  —  Descrip- 
tion de, son  donjon,  id.  et  iQi.  —  Sa  date  xi^ siècle^  262. 
—  Restes  d'une  ancienne  construction  du  xv  siècle,  et 
dont  la  voûte  est  percée  de  pots,  présentant  au  dehors 
leurs  larges  goulots  destinés  à  rendre  la  salle  plus  sonore, 
id.  —  Château  d'Harcourt,  dont  un  reste  remonte  au 
xine  siècle,  id.  —  Château  de  Monléon,  263.  —  Sa  des- 
cription et  documents  historiques,  id.  —  L'église  Notre- 
Dame  doit  appartenir  au  commencement  du  xii^  siècle, 
264.  —  L'ancienne  collégiale  de  Saint-Pierre  appartient 
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au  roman  fleuri  du  xii®  siècle,  id.  —  Sa  description,  id. 
et  suiv.  —  Inscriptions  gravées  en  creux  et  en  caractères 
du  xn«  siècle,  265  et  266.  —  Statue  en  bois  de  la  sainte 
Vierge,  du  xvii«  siècle,  266.  —  Reliquaire  du  temps  de 
Louis  XIV,  267.  —  Tombeaux  remontant  au  xiv^  siècle, 
id.  —  Cuve  baptismale  du  xni^  siècle,  id.  —  Caveau 
sépulcral  des  seigneurs  de  Chauvigny,  id.  —  Ancienne 
maison  du  xv^  siècle,  268.  —  Épaisseur  des  murs  de  son 
donjon,  XXXII,  702. 

Chavagne-en-Paillers,  village  de  la  Vendée  (Vendée).  Dé- 
couverte qu'on  y  a  faite  d'un  vase,  de  couleur  jaune, 
transparent,  représentant  des  combats  de  gladiateurs, 
XXXVI,  188. 

Chaveronnu':r,  M.  de  la  S.,  a  publié  le  catalogue  des  ou- 
vrages relatifs  au  Forez,ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin, 
XXXIII,  514. 

Chazé-Henry,  village  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  Décou- 
verte d'une  colonne,  offrant  à  son  sommet  des  lettres 
romaines,  XXXII,  392. 

Chef-du-Pont,  village  de  Normandie  (Mancbe).  Sur  le  tym- 
pan de  la  porte  de  l'église,  une  sculpture  représente  un 
sagittaire  lançant  ses  flèches  en  l'air,  XXXII,  844.  ~ 
Sculpture  représentant  Samson  déchirant  la  gueule  du 
lion,  XXXVI,  550.  —  Dessin  de  celle  sculpture  sur  le 
tympan,  551. 

Chemu.lé,  village  de  l'Anjou  (Maine-el-Loire).  Peintures 
murales  du  xii» siècle,  découvertes  dans  l'église  de  Saint- 
Pierre,  XXXII,  395.  —  Leur  sujet,  id. 

Cheminéks.  a  Sarlat,  celle  de  l'hôtel  de  Brons,  logis  du 
temps  de  Henri  II,  est  en  pierre  sculptée  et  peinte,  repré- 
sentant un  cerf,  des  chiens  et  des  armoiries,  XXXI,  750. 
—  Anciennes  cheminées  de  l'arrondissement  de  Gaillac, 
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XXXIII,  517  et  518.— Au  musée  d'Orléans,  deux  chemi- 
nées de  la  renaissance,  XXXIV,  635.— Manteaux  de  che- 
minées sculptés  avec  personnages,  au  palais  de  Jacques 
Cœur,  à  Bourges,  dessin,  XXXV,  685  et  suiv.  —  Vue 
d'une  grande  cheminée  au  manoir  de  Monlfreule,  datant 
du  xvi"  siècle,  XXXIl,  17.— Dessin,  19.— Cheminée  octo- 
gone, dont  le  tuyau  est  percé  d'ogives  trilobées  et  coifïé 
d'une  pyramide,  XXXVI,  723.  —  Vue,  724.  —  Du  xvi« 
siècle,  dans  une  maison  de  la  même  époque,  à  Aigues- 
Morles,  XXXVU,  m.— \o\r  Plaque. 

Chemins.  Sur  les  anciens  chemins  de  Marseille,  XXXIII, 
400.— Chemin  dit  Perre\  dans  l'arrondissement  de  Pont- 
Audemer,  XXXV,  185.  —  Le  chemin  ou  route  de  Nevers 
à  Orléans  et  à  Tours,  est  une  ancienne  voie  celtique, 
perfectionnée  par  la  civilisation  romaine,  XXXVI,  54. 

Chemins  romains.  Voir  Voies  romaines. 

Chemins  de  ronde.  L'usage  des  chemins  de  ronde  couverts 
fut  admis  généralement  au  xv«  siècle,  XXXV,  621. 

Chenehailles.  village  du  Limousin  (Creuse).  Dans  son  église 
bas-relief  tumulaire  de  Barthélemy-de-la-Place,  XXXV, 
276. 

Chenets  en  fonte  et  blasonnés  de  six  annelets,  au  musée 
de  Châteaudun,  XXXIV,  21.  —  Anciens  en  fer,  au  ma- 
noir de  la  Grenouillère,  XXXVII,  603. 

Chénonceaux,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  His- 
toire de  son  château,  XXXV,  341.  —  Édifice  élégant  du 
style  de  la  renaissance,  XXXVI II,  565. 

Cheii  (département  du).  Mémoire,  accompagné  de  plans 
sur  les  enceintes  en   terre  du  département  du  Cher, 

XXXIV,  473. 

Chergé  (de),  M.  de  la  S.  Les  dubes  ou  pyramides  en  pierre 
de  l  église  Saint-Ours  à  Loches.  L'auteur  indique  la  date 
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de  ces  pyramides,  et  l'âge  de  diverses  parties  de  l'église, 
il  joint  à  son  travail  une  vue  de  l'élévation  et  une 
autre  de  la  coupe  longitudinale  de  cette  église,  XXXVI, 
334. 

Cheusï,  village  du  Bigorre  (Hautes-Pyrénées).  Une  partie 
de  son  château  appartient  au  xii^  ou  xiii^  siècle,  XXXII, 
713.  —  Ce  château  est  aussi  appelé  château  de  Cotdous- 
san,  727.  —  Description  de  ses  ruines,  id. 

Cheux,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église  sous  le 
vocable  de  sainlVigor,avait  pour  patron  l'abbé  de  Saint- 
Wandrille,  et  pour  coUateur  l'abbé  de  Saini-Etienne  de 
Caen,  XXXVil,  342.  —  Son  clocher  paraît  appartenir  au 
commencement  du  xii^  siècle,  id.  —  Documents  histo- 
riques, id. 

Cheval  en  bronze  trouvé  à  Neuvy-en-Sulias,  XXXVI,  44.  — 
Vue,  46. 

Cheval  (l'abbé),  auteur  d'une  histoire  de  Rocamadour, 
XXXI,  586. 

Chevalier,  Miles.  La  qualification  de  miles  était  usitée  dès 
968,  XXXII,  48.  —  Celle  dltomo  nobilis  en  1109,  id.— 
Celle  d'armiger  ne  se  trouve  qu'en  1282,  id. 

Chevalier  (l'abbé).  Son  histoire  du  château  de  Chenonceaux, 
obtient  une  mention  très-honorable  du  congrès  archéolo- 
gique de  France,  XXXV,  341.  —  Signale  plusieurs  an- 
ciennes poteries  remontant  à  l'époque  gallo-romaine, 
XXXVIII,  175  et  J76.  -  Son  introduction  au  cartulaire 
de  Noyers,  176. 

Chevets  d'églises  du  xn«  siècle  à  l'église  de  Silvanés;sa 
description,  XXXH,  797.  —  Le  plan  du  chevet,  entouré 
d'une  couronne  régulière  de  chapelles,  passa  de  France 
en  Angleterre,  XXXIV,  88.  —  Chevet  avec  deux  fenêtres 
surmontées  d'une  rosace,  forme  une  combinaison  tri- 
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naire,  XXXVI',  605.~Vue,  606.-Yuede  celai  de  l'église 
de  Mirebelle,  XXXII,  15. 

Chevilly,  village  de  rile-de-France  (Seine).  Église  du  tn^ 
siècle,  refaite  en  partie,  XXXV,  7J2.  in;--' 

Ch€Vigny-le-Désert,  village  de  Bourgogne  (Cùie-dtOrf. 
I>éGou verl>e  d'ossementset  de  sqiieleltesdans un  lieu  qu'on 
croit  être  la  partie  conservée  d'un  tuinulus,  XXXVI,  346. 
—  Suivant  une  tradition,  une  ville  aurait  existé  sur  des 
ruines  signalées  entre  Ghevigny  et  Fain,  id.  —  Cette 
ville  se  serait  nommée  la  ville  de  Frêne,  nom  se  rappor- 
tant à  celui  d'un  château  disparu,  id. 

Chevreuse,  bourg  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son 
donjon  présente  de  larges  fenêtres,  terminées  par  un 
plein-ci n-tre,  XXXII,  692.  -  Sa  forme  est  carrée,  695.  — 
Muraille  de  l'est,  fort  inégale,  bosselée  par  place  en 
forme  de  tours  imparfaites,  696.  —  Le  plan  de  son  don- 
jon était  un  rectangle  allongé,  697  et  698.  —  Construit 
au  milieu  d'une  première  enceinte  à  fleur  de  sol  et  sans 
fossés  pour  protéger  le  pied,  699.—  Sans  communication 
avec  les  dehors,  700.  —  Épaisseur  des  murs,  703.  —  No- 
tice sur  son  donjon,  XXXV,  206. 

Chevrier  (Auguste).  Signale  dans  un  mémoire  la  découverte 
faite  dans  les  fouilles  de  la  Grange-Frangy  d'un  anneau 
d'or,  d'une  javeline,  d'un  tronçon  d'arme,  de  fers  à 
cheval,  de  fibules,  de  clous,  de  fragments  d'amphores  et 
de  médailles  gauloises,  XXXIII,  625. 
Chicheboville,  village  de  Normandie  (CalVados).  La  tour  dé 
son  église  refaite,  paraît  être  du  xv®  siècle,  XXXVI,  604.— 
Son  château,  id.  — Tumulus,  id.  —Haches  eu' pierre,  la 
plupart  en  silex,  id.— Hache  en  porphyre  verdâtro,  id. 
Ghichester,  ville  et  évêché  d'Angleterre.  Son  évêque  Gil- 
bert, en  1292,  y  tint  un  synode,  XXXV,  377. 

14 
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Chien.  Symbole  de  la  vigilance  et  de  la  fidélité,  XXXV, 
360.  —  Terrine  en  terre  de  Samos,  sur  laquelle  est  fi- 
gurée une  tête  de  chien,  id.,  362. 

Ghimène.  Voir  le  Cid. 

Ghiniac  (Pierre  de),  auteur  d'une  Dissertation  sur  le  temps 
où  la  religion  chrétienne  fut  établie  dans  les  Gaules, 
XXXII,  283.  —  Suivant  lui,  ce  ne  serait  qu'au  milieu  du 
ii«  siècle,  id. 

GmNON,  ville  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Caino,  nom 
primitif  de  Ghinon,  Caino  castrum^  XXXV,  5  et  623.  — 
Son  ancien  monastère  de  Saint-Mexme,  fondé  par  saint 
Mexrae,  l'ami  et  le  disciple  de  saint  Martin  de  Tours, 
XXXI,  414.  —  Les  réparations  de  son  château  laissent 
beaucoup  à  désirer,  497.  —  Siège  de  ce  château,  en  1204, 
par  Philippe-Auguste,  501.  -  Des  habitations  existaient 
au  pied  du  château  et  en  dehors  de  son  enceinte,  à 
l'époque  gallo-romaine,  XXXIII,  430.  —  Découverte  de 
fers  à  cheval  antiques  ondulés,  431.—  Médaillon  signalé 
dans  les  décombres  du  château,  433.  —  Dessin,  id. — 
Pendant  les  xii^  et  xiii®  siècles,  ce  château  a  été  possédé 
par  les  Plantagenets,  soit  comme  ducs  d'Anjou  et  de 
Touraine,  soit  comme  rois  d'Angleterre,  434.—  La  basse 
nef  de  l'église  de  Saint-Maurice  fut  élevée  en  J51S, 
XXXV,  41.  —  Dans  l'église  de  Saint-Mexme  emploi  de 
l'appareil  réticulé,  337.  —  Nef  et  narlhex,  restes  de  cette 
église,  625  et  630.  —  Collégiale,  627  et  629.  —  Descrip- 
tion du  narthex;  630.—  Tours  de  la  basilique  élevées  en 
1034,  638.  —  L'une  d'elles  reprise  dans  le  xv^  siècle, 
645.  —  Baptistère  orné  de  peintures  du  xv^  siècle,  id. 
—  Découverte  d'un  sarcophage  engagé  sous  les  fonda- 
lions  de  la  tour,  reconstruite  au  xv®  siècle,  648.  —  Vue 
de  l'église,  648-649.— Aux  Gaulois  succédèrent  lesGallo- 
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Romains,  623.  —  Conslruction  d'un  castrum,  id.  —  Do- 
cuments historiques,  634.  —  Église  de  Saint-Élienne, 
construclion  du  xv®  siècle,  880.  —  Tradition  qui  la  con- 
cerne, 881.  —  Description  et  élude  de  cette  église,  id.  et 
suiv.—  Le  chœur  est  antérieur  à  la  nef,  884.  —  Philippe 
de  Commine  nommé,  en  1477,  gouverneur  du  château  et 
de  la  ville,  885.  —  Contribue  à  la  conslruction  de  Téglise 
de  Saint-Étienne,  id.— -  Rstauration  de  cette  église,  887. 

—  Conservation  d'un  rétable  avec  décoration  du  temps 
de  Henri  IV,  889.  —  Nouvelles  verrières,  id.  —  Église 
de  Saint-Maurice  bâtie  par  Henri  II,  roi  d'Anglçterre,  dans 
le  style  plantagenet,  891.  —  Description,  id.  —  Ses  cha- 
piteaux, 894.  —  Un  bas-côlé  et  une  chapelle  sont  du  xvi« 
siècle,  895.  —  Clocher  de  l'époque  romane,  id.  —  Etude 
(le  ses  restaurations,  896.  —  Ses  peintures,  899.  —  In- 
ventaire de  cette  église  en  1632,902. —  Château,  sa  des- 
cription ,  905.  —  Voies  anciennes  :  Voie  épiseopale,  via 
Tîironensis  et  via  Vetiita^  connue  dans  certains  endroits 
sous  le  nom  de  chaussée-,  leur  direction,  XXXV,  5,  6  et 
908.— Débris  romains,  tuiles  à  rebords,  poteries,  meules 
à  broyer,  monnaies  impériales  et  vestiges  de  construc- 
tions gallo-romaines,  909  et  910.  ■—  Dicton  :  Chynon,  pe- 
tite  ville,  grand  renom,  891.  —  Chapelle  Saint-Jean,  re- 
marquable par  ses  voûtes,  système  plantagenet,  XXXVIII, 
118.— Son  donjon  du  xuF  siècle,  XXXVI,  731. 

Chivv,  village  de  l'Ile-de-France  (Aisne).  Les  chapiteaux  de 
son  église  regardés  comme  mérovingiens,  XXXV,  204. 

—  Peut-être  ne  sont-ils  que  des  premières  années  du  xi« 
siècle,  id.  et  211. 

Choeuu  des  églises.  Description  de  celui  de  Saint-Étienne 
de  Caen.  XXXI,  433.  —  Du  xv^  siècle,  à  Issoudun,  489. 
— Ducommencementduxiir  siècle  ou  de  la  fin  du  xu^à 
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Mirebelle,  XXXII,  14.  —  Vue,  15.  —  Roman  à  Méry- 
Gorbon,  17  et  20.  ~  Du  xv^  siècle,  à  Croissanville, 
22.  ~  De  l'époque  de  la  transition,  à  Magny-le-Freule, 
24.  —  A  Ganon-aux-Vignes,  28.  —  Du  xv^  siècle,  à  Saint- 
G^rmain-la-Gampagne,  194.—  Du  xyi®  siècle,  dans  l'église 
de  Souday,  299.  —  Roman  à  Saint-Glair-d'Hérouville, 
416.  —  Roman  à  Sainle-Marie-aux-Anglais,  586.  —  Du 
xme  siècle,  dans  les  églises  de  Saint-Serge,  à  Angers,  de 
Bourgueil  et  d'Asnières,  623  et  suiv.—  Du  xiv^  et  du  xv^ 
siècle  (de  1353  à  1415;,  dans  la  cathédrale  d'Aix-la-Cha- 
pelle, 769.  —  Du  style  ogival,  dans  l'église  d'Étrétal, 
XXXIII,  16  et  suiv.  — Le  chœur,  dans  les  cathédrales  et 
les  abbayes,  s'étendait  ordinairement  dans  la  nef,  25.  — 
A  Fécamp,  il  s'avançait  de  deux  travées,  id.—  A  Bocher- 
ville  il  contenait,  outre  le  transept,  une  travée  de  la  nef, 
id. —  Plus  tard  il  a  été  limité  par  le  transept,  id. —  D'un 
bon  style  de  transition  dans  l'église  de  Bonnemain,  29. 

—  De  la  lîn  du  xn^  siècle  et  du  commencement  du  xiv«, 
dans  l'église  de  Saint-Maurice  d'Épinal,  113.  —  Du  xn« 
siècle,  dans  cette  d'Auvillars,  131.  — Dans  l'église  de 
Saint-Hilairc  de  Nogent-le-Rotrou ,  chœur  bâii  en 
pierres  de  taille  avec  contreforts  à  trois  retraites,  481  et 
483.  —  Roman  à  Saint-Pierre  de  Poitiers,  XXXIV,  159. 

—  Du  gothique  rayonnant  dans  la  cathédrale  de  Nevers, 
318.  —  Dans  la  plupart  des  cathédrales  et  des  abbayes, 
le  chœur  occupait  non  seulement  l'inter-transept,  mais 
s'étendait  dans  la  nef,  435  et  445.  —  La  disposition  an- 
cienne du  chœur  des  églises  est  une  des  choses  dont 
l'étude  a  été  la  plus  négligée,  444.  —  De  1449,  dans 
l'église  d'Herenthals,  554.—  Gothique  primaire,  goût 
rhénan,  dans  l'église  Saint-Léonard,  à  Saint-Front,  en 
Belgique,  555.  —  A  Saint-Benoît-sur-Loire,  chœur  et 
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transept  du  xi"  siècle,  611.  —  De  la  fin  du  xin«  siècle,  à 
l'église  abbatiale  de  Saint-Père,  à  Chartres,  642.  —  Du 
milieu  du  xm*  siècle,  dans  l'église  de  Saint-Maur-les- 
Fossés,  877.  —  Dans  les  environs  de  Paris  bien  peu  d® 
chœurs  sont  postérieurs  aux  premières  années  du  xiii» 
siècle,  878.  —  Du  xiv"  siècle,  dans  l'ancienne  cathédrale 
de  Beziers,  891.  --  Du  xv^  siècle,  dans  la  cathédrale  de 
Toulouse,  912.  —  Celui  de  Saint-Gatien,  à  Tours,  appar- 
tient à  la  première  moitié  du  xiiF  siècle,  XXXV,  19.  — 
Du  xve  siècle,  à  Sainte-Croix  de  Loudun,  310  et  311. — Du 
xiv«  siècle,  à  Saint  Maurice  de  Loudun,  311.  —   Du  xiii' 
siècle,  à  Antony,  709.  —  A  Arcueil,  711  et  712.  —  A  Ba- 
gneux,  709.  —  A  Ivry,  712.  —  De  la  renaissance,  à  Orly, 
712.  —  Du  xivo  siècle,  avec  déambulatoire  et  chapelles, 
à  Vitry-sur-Seine,  716  et  suiv.  —  Du  ix"  siècle,   dans 
l'église  de  Saint-Clément  à  Rome, XXXVI, 34. —DeTéglise 
de  Saint-Quentin,  commencé  en  1115,  fut  terminé  en 
1257,  212.  —  Du  xi^  siècle,  dans  les  églises  de  Saint- 
Outrille,  de  Graçay,  de  Léré,  de  Blet,  de  Saint-Genou,  de 
Nérondes,  de  Lignières,  de  Châteaumeillant,  573  et  574. 
—Du  xme  siècle,  à  Airan,  596.— De  la  seconde  moitié  du 
xnv  siècle,  à  Frénouville,  605.  —Du  xn«  siècle,  à  Moult, 
615.  -—  Ruines  d'un  chœur  du  xu*  siècle  dans  l'église  de 
Saint-Gilles-les-Boucheries,  XXXVU,  45.— Du  xn«  siècle, 
à  Than,  85.—  Du  xm«  siècle,  à  Montiérender,  250.— -Du 
xni*  siècle,  dans  la  cathédrale  de  Goutances,  XXXVUÏ, 
20  et  suiv.  -  Celui  de  Saint-Pierre  de  Goutances  est  de 
la  fin  du  xve  siècle,  25.  —  Celui  de  Saint-Nicolas  de  la 
même  ville  appartient  au  xiv^  siècle,  29.— Du  xiv«  siècle, 
dans  l'église  Notre-Dame  de  Bréville,40.— Du  xiii*  siècle, 
dans  l'église  en  ruines  d'Engranville,  460.  —   Du  xii« 
siècle,  dans  l'église  de  Buxerolle,  469  et  472.  —  Celui  de 
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la  cathédrale  de  Bayeux  offre  un  type  du  style  ogival  à 
son  apogée,  564.  —  Le  choeur  était  à  la  charge  du  sei- 
gneur patron,  du  gros  décimaleur,  726. 

Chômant,  village  de  l'Ile-de-France  (Oise).  Son  dolmen, 
XXXI,  8  2. 

Choron,  illustre  musicien,  né  à  Caen  en  1771.  Le  nom 
de  son  père  se  lit  sur  la  cloche  de  l'église  de  Sainte- 
Marie-aux-Anglais ,    dont    il    était   seigneur,   XXXII, 


Chouy,  village  de  la  Champagne  (Aisne).  Vestiges  d'un  ci- 
metière mérovingien,  XXXIl,  891. 

Chrétiens.  Les  premiers  chrétiens,  pour  se  reconnaître 
entre  eux,  se  servirent  de  signes,  de  symboles,  que  la 
prudence  leur  suggéra,  XXXIII,  42.—  Ils  préfèrent  le 
poisson,  pourquoi,  id.  —  Dès  le  principe,  ils  ne  dédai- 
gnent ni  les  costumes,  ni  la  manière  des  païens,  et  les 
adoptèrent  dans  ce  qu'elles  avaient  d'inoffensif,  50.  — 
État  des  premiers  chrétiens  dans  les  Gaules,  659.  — 
Relation  du  martyre  des  chrétiens  de  Lyon,  670.  —La  lit- 
térature classique  se  maintint  parmi  les  chrétiens  qui, 
jamais  par  fanatisme,  n'ont  détruit  les  chefs-d'œuvre  des 
classiques  latins,  XXXV,  832,  —  Voir  Église  de  France. 

Chrismon.  Voir  Monogramme. 

Christ,  en  croix,  dont  l'exécution  paraît  se  rapprocher  du 
xvn«  siècle,  XXXll,  206.  —  Christ  dont  les  bras  sont 
étendus  horizontalement,  mais  courbés  presque  en  demi* 
cercle  ;  attaché  avec  un  seul  clou  au-dessus  des  pieds 

•  placés  l'un  sur  l'autre,  avec  une  draperie  qui  couvre  le 
milieu  du  corps,  et  qui  quoique  longue  descend  jus- 
qu'aux genoux,  et  est  arlistement  agencée.  Cetie  croix 
paraît  être  du  xiii^  siècle.  XXXV,  512  —  Christ  repré- 
senté dans  une  auréole  ovale,  la  tête  ceinte  d'un  nimbe 
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crucifère  et  tenant  un  volumen,  XXXVIII,  545.  —  Voir 
Jésus-Christ. 

Christian.  Il  signale,  dans  les  environs  de  Sault,des  ves- 
tiges d'antiquités:  entre  autres  une  enceinte  fortifiée, 
et  il  la  décrit.  Il  indique  aussi  dans  le  canton  plusieurs 
tours  dites  Sarrasines,  souvent  entourées  de  débris  de 
l'époque  gallo-romaine,  XXXIII,  87. 

Christiana,  ville  capitale  de  la  Norwége.  Sa  Société  pour 
la  conservation  des  monuments  anciens  de  la  Norwége, 
XXXIV,  107. 

Christianisme.  Origine  du  christianisme  dans  les  Gaules, 
XXXII,  240.—  Sur  ce  point  deux  écoles  sont  en  présence  : 
l'école  historique  et  l'école  traditionniste,  243.  ■—  Auto- 
rités sur  lesquelles  s'appuie  la  première  école,  244  et 
suiv.  --  La  Gaule  n'a  point  reçu  la  foi  dès  le  i^^  siècle, 
la  religion  chrétienne  n'y  a  pris  naissance  qu'au  milieu 
du  11^  siècle,  283.  —  L'opinion  la  plus  sage  n'admet  la 
venue  desévêques  missionnaires  envoyés  de  Rome,  qu'à 
l'an  250  ou  environ,  sous  l'empereur  Dèce,  556.  — L'opi- 
nion de  ceux  qui  regardent  comme  impossible  l'établis- 
sement du  christianisme  dans  les  Gaules  au  i^^  siècle,  ne 
peut  plus  être  contestée,  XXXIII,  392  ;  XXXIV,  470.— 
La  propagation  du  christianisme  arrêtée  par  plusieurs 
causes,  XXXIII,  657.  —  Persécution  suscitée  sous  Marc- 
Aurèle,  669.  —  Le  christianisme  facilite  le  passage  du 
paganisme  à  la  foi,  en  conservant  les  vieux  sanctuaires 
connus  du  peuple,  après  les  avoir  purifiés,  XXXIV,  293. 
—•École  traditionniste;  ses  autorités,  492.— Voir  Église 
de  France. 

Chroniques,  faits  divers,  XXXI,  101,  191,  306,  399,  502, 
623,  737,  815.  -  XXXII,  81,  181,  302,  426,  557,  647, 
781,  877.  —  XXXIII,  71,  181,  304,  386,  511,  619,  706, 
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823.  -XXXIV,  94,  23?,  347,  457,  589,  679,  802,  905.  - 
XXXV,  103,  203,  339,  464,  582,  692,  818,  912.~XXXVÏ, 
93, 196,  276,  373,  482,  569,  667,  733. -XXXVII,  78,  148, 
227,  323,  409,  506,  611,  683.  —  XXXVIII,  96,  171,  268, 
346,  423,  513,  585,  729.  1 

CiDARE,  coiffure  des  rois  de  Perse,  XXXII,  358. 

CiDEviLLE,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Décou- 
verte d'une  pierre  tumulaire,  appartenant  à  un  labau- 
reur  du  xvii^  siècle,  XXXI,  82. 

Cimetière,  à  Ustion,  découvert  à  Orgueil,  XXXII,  426.  — 
A  Lisieux,  629  à  645.  —  Ce  cimetière  paraît  avoir  été 
entouré  de  murs,  645.  —  La  plupart  des  anciens  cime- 
tières ruraux  entourant  l'église,  remontent  aux  temps 
les  plus  reculés,  souvent  à  l'origine  même  des  localités, 
XXXIII,  614.—  Le  porche  du  cimetière  de  l'église  Saint- 
Jean  de  Châteaudun  date  de  la  fin  du  xv^  siècle,  XXXIV, 
8.  -  Vue,  9.  —  Porches  curieux  du  cimetière  de  Ver- 
neuil  et  de  celui  de  Villers-sur-Mer,  8.  —Souvent,  sur- 
tout dans  le  Maine,  des  cimetières  de  campagne,  placés 
au  milieu  des  habitations,  remontent  aux  temps  les  plus 
reculés,  à  l'origine  même  de  la  localité,  293.  —  Si  la  lo* 
calité  est  plus  ancienne  que  le  moyen-âge,  les  plus  pro- 
fondes couches  de  sépultures  y  laissent  apercevoir  des 
briques,  des  fragments  de  vases  gallo-romains,  et  parfois 
des  fibules  mérovingiennes,  id.  —  Souvent  le  mur  ser- 
vant à  enclore  le  cimetière  au  milieu  duquel  s'élevait 
l'église,  délimitait  de  pieux  refuges  offerts  à  tous  les 
faibles,  et  à  tous  les  persécutés,  XXXVI,  716. 

CiMETiÈiiE  GAULOIS.  Découvertc  daus  la  forêt  d'Eu,  d'un  ci- 
metière gaulois,  renfermant  les  derniers  vases  des  Gallo- 
Belges,  X\XI.  71.  —  Celui  de  Moulineaux  a  donné  des 
vases,  XXXIV,  676. 
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CfMETiÈRE  GALLO-ROMAIN.  Découverte  de  cimetières  gallo- 
romains  ;  à  Orival,  XXXI,  75.— Celui  de  Barentin  a  fourni 
des  vases  de  terre  et  surtout  de  verre,  XXXIV,  676.— A 
Lisieux,  XXXII,  172.  -  A  Angers,  392.  —  Objets  trouvés 
dans  celui  de  Lisieux,  438.— Cimetière  gallo«romain  re- 
montant au  II®  siècle  de  l'ère  chrétienne,  et  placé  sur  le 
bord  d'une  ancienne  chaussée  {via  strata)  découvert  à 
Lisieux  ;  indication  el  description  des  divers  objets  qu'on 
y  a  recueillis,  629  et  suiv.— D'après  les  médailles  qu'on 
y  a  signalées,  ce  cimetière  dont  l'établissement  remonte 
au  ii«  siècle  de  l'ère  chrétienne,  subsistait  encore  au  iii% 
6i5,  etc.  —Celui  signalé  à  Avesne-le-Comte,  786.— Celui 
de  Lisieux  existe  dès  le  premier  siècle,  XXXIIÎ,  598.  — 
Nouvelles  découvertes  au  cimetière  gallo-romain  du 
Mesnil-sous-Lillebonne  ;  indication  des  objets  qu'on  y  a 
trouvés,  606  et  suiv.  —  Découvert  à  Pezou,  XXXIV,  28. 

—  Signalé  près  de  Tours,  350.  —  Près  de  Carhaix,  898. 

—  Dans  celui  de  Tours,  on  y  a  recueilli  des  vases  funé- 
raires en  verre,  XXXV,  53.  —  Dans  celui  de  Valière,  des 
cippes  ayant  recouvert  des  urnes  cinéraires,  677.  —  A 
Brionne,  des  urnescinéraires  et  des  monnaies  romaines, 
XXXVI,  363.  —  A  Saint-Martin-du-Vivier,  découverte 
d'un  cimetière  romain,  XXXVlï,  683. —  Découverte  en 
Bretagne,  dans  la  forêt  de  Kné,  XXXVill,  50.  —  Objets 
qu'on  y  a  signalés,  51.  —  Nouveaux  détails  sur  celui  de 
Lisieux,  214.—  Détails  sur  celui  de  Reillac,  634.  — Tou- 
jours ces  cimetière^  étaient  placés  à  mi-côte,  636.  •— 
Celui  de  Reillac  remonte  aux  i^^  ou  n^  siècle,  657. 

Cimetières  francs  mérovingiens.  Les  cimetières  francs  sont 
nombreux  partout,  XXXI,  77.  —  Découverte  i  Baillolet 
d'un  cimetière  franc  avec  armes  et  vases  ,78.  —  A 
Neuville-Ferrières,  id.  —  A  Quévreville-la-Poterie,  79, 
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—  Entre  Athiers  et  Devise,  au  lieu  dit  les  Vignes^  XXXII, 
876.  —  Vestiges  d'un  cimetière  mérovingien  à  Chouy, 
891.  —  Leur  exploration  fournit  pour  l'étude  de  l'art 
mérovingien  des  documents  importants  par  les  objets 
qu'on  y  trouve,  XXXIV,  122.  —  Celui  d'Envermeu  a 
donné  une  riche  moisson  d'objets  do  l'époque  franque, 
677.  —  Celui  de  Conneré,  dans  le  Maine,  678.  —  Dé- 
couverte à   Druslel  d'ua  cimetière  franc,  inscription 

.  qu'on  y  a  trouvée,  XXXV,  221.  —  Cimetière  mérovin- 
gien découvert  àChadenac,450.— Franc,  àSaint-Marlin- 
le-Nœud,  508.-  Mérovingiens  dans  la  Côle-d'Or,  XXXVI, 
153.  —  Cimetière  présumé  remonter  à  l'époquefranque, 
et  n'étant  guère  postérieur  au  vii^  siècle,  découvert  à 
Ozon,  677.  —  Cimetière  de  Sainl-Ouen,  à  Rouen,  re- 
montant au  vue  siècle,  découvert  dans  le  jardin  public, 
XXXVII,  353  et  364.  —  Mérovingien,  signalé  à  Broussy- 
le-Petit,  659  ;  XXXVIII,  151.  -  A  Germinon,  152.  —  A 
Angy,  650. 

Cimetières  catholiques.  Aspersions  dans  la  cérémonie  d'un 
cimetière  et  dans  celle  de  sa  réconciliation,  quand  l'é- 
glise n'a  pas  été  polluée,  XXXVI,  466. 

CiMiEz,  ancien  Cemonelum  (Âlpes-Marilimes).  Ses  ruines 
romaines,  XXXII,  78«  et  885.  —  Découverte  de  fonda- 
tions d'anciens  murs  et  de  huit  tombeaux,  trouvés  au 
sud  de  l'amphithéâtre,  XXXVI,  255.  —  Indication  des 
objets  que  ces  tombeaux  renfermaient,  id-  et  256.  — 
Plan  de  l'amphithéâtre,  658. 

CiNAis,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son  église  a 
dû  être  bâtie  sur  l'emplacement  de  l'un  des  postes 
avancés  de  la  contrée,  à  l'époque  romaine,  car  on  y  a 
trouvé  des  fragments  de  poteries  et  de  tuiles  à  rebords, 
XXXII,  463.— Médailles  romaines  qu'on  y  a  découvertes, 
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489.  —  Monnaie  du  moyen-âge  qu'on  y  a  signalée,  490. 
—  Notice  sur  son  camp,  460  à  491.  —  Ses  bastions  en 
terre  sont  postérieurs  à  l'invention  du  canon,  490. 

Clnqueux,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  La  façade  de  son 
église  peut  être  antérieure  à  la  fin  du  x«  siècle,  XXXVII, 
246. 

CiPOLiN,  espèce  de  marbre.  La  colonne  de  l'Immaculée- 
Conception  sur  la  place  d'Espagne,  à  Rome,  est  en  marbre 
Cipolin,  XXXV,  849. 

CiPPE  ou  pierre  tombale  de  l'époque  romaine.  D;'couYerte 
d'un  cippe  à  Lisieux,  XXXILI72.  —  A  Sermerieu,  avec 
des  lombes  renfermant  des  ossements,  XXXIV,  901.  — 
Sa  description,  id.  -  En  pierre  calcaire,  trouvé  dans  la 
démolition  des  remparts  de  Narbonne,  XXXVI,  257.  — 
Dessin,  258.  —  Voir  Pierre  tombale. 

CmcuLAiRE  du  directeur  de  la  Société,  sur  l'origine,  la 
marcbe  et  les  progrès  de  la  Société,  XXXI,  5. 

CmQUE.  C'était  un  grand  bâtiment,  de  figure  ronde  ou 
ovale,  destiné  chez  les  anciens  à  donner  des  spectacles 
au  public,  XXXI,  211.  —  Les  principales  villes  des 
Gaules  avaient  un  cirque,  id.  —  De  tous  les  cirques  de 
Rome,  celui  de  Vespasien  était  le  plus  beau,  id.— Répa- 
ration du  grand  cirque  à  Rome,  519  —Voir  Hippodrome. 

Ciseaux  trouvés  dans  des  sépultures  gallo-romaines  du 
Mesnil-sous-Lillebonne  XXXIII,  612. —  De  sculpteurs, 
signalés  dans  des  tombeaux  gallo-romains,  XXXVI, 
256.  —  Dans  un  cimetière  gallo-romain,  XXXVIII,  647. 

CiTEAUx,  village  et  abbaye  de  Bourgogne  (Côte-d'Or). 
L'ordre  de  Citeaux  n'admettait  ni  luxe  ni  ornement  dans 
les  églises  qui  dépendaient  de  lui,  XXXII,  796.  — 
Pourquoi,  id.  —  Dans  une  réunion  générale  de  l'ordre, 
tenue  en  1204,  l'usage  de  placer  des  troncs  dans  les 
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•églises  des  abbayes  dépendant  de   Citeaux  fut  aboli, 
XXXV,  374. 

Cités  GALLO-BOMAiNES.  La  vieille  cité  gallo-romaine  de  Reims, 
XXXII,  242.  —  Aspect  d'une  cité  des  Gaules  au  milieu 
des  populations  celtiques  de  la  Gaule,  554.  —  Aspect 
d'une  cité  des  Gaules  sous  la  domination  des  empereurs. 

'  555.  —  Cité  gallo-romaine  de  Ratiatum,  XXXII,  56.  — 
Voir  Oppidum. 

Cités  lacustres.  Voir  Lacustres. 

Cités  ouvrières.  Celles  de  Barcelone,  XXXV,  544. 

CivEAUX,  bourg  du  Poitou  (Vienne).  Tombes'en  pierres  qui 
entourent  son  église,  et  dont  quelques-unes  remontent  à 
l'époque  romaine,  XXXI,  689.  —  Dessin,  690.  —  Dans 
le  cimetière,  tombeaux  de  tous  les  âges,  depuis  l'époqu 
romaine  et  l'époque  mérovingienne  jusqu'aux  siècl 
plus  récents  du  moyen-âge,  XXXVÏ,  388,  —  Dans  l'a 
side  de  son  église,  inscription  chrétienne  des  premiers 
siècles,  id.  —  Dessin  des  tombeaux  et  texte  de  l'inscrip- 
tion, 389. 

CiviDALE,  en  Frioul  (Italie).  On  conserve  dans  son  église 
une  pais  évangéliaire  en  ivoire,  sur  laquelle  est  gravé 
le  crucifiement  de  Notre-Seigneur  ;  on  lui  donne  pour 
date  le  viii^  siècle,  mais  peut-être  n'a-t-elle  pas  toujours 
eu  cette  destination,  XXXI,  324  et  325. 

Civray-sur-Cheu,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire). 
Découverte  près  de  l'église  d'une  cuve  baptismale  à 
immersion,  aujourd'hui  au  musée  de  Tours,  XXXV,  54. 
—  Sa  desci'iplion,  id.  — Dans  son  église  retable  de  1643, 
XXXVIIl,  722. 

Clamart,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église  du 
xv®  ou  du  xvie  siècle,  avec  façade  de  la  renaissance, 
XXXV,  711. 
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Claumadeuc.  Voir  Closmadeuc, 

CiiAVEYSON,  village  du  Dauphiné  (Drôme).  Sa  fresque,  pein- 
tiire  du  xvie  siècle,  XXXII,  566. 

Clefs  découvertes  dans  des  ruines  de  constructions  gallo- 
romaines,  XXXII,  292.  -  XXXIV,  298.— Clefs  sculptées 
comme  a t tributs  .ie  saint  Pierre,  pouvant  dater  du  xii« 
siècle,  XXXVIH,  473.  —  Signalées  dans  un  cimetière 
gallo-romain,  646. 

Ci.Knc  (le  présideni).  Sa  monographie  de  l'abbaye  de  Mont- 
Benoît,  citée  dans  le  Bulletin,  XXXV,  351. 

Glerestory,  mot  anglais,  par  lequel  on  désigne  l'étage 
supérieur  des  fenêtres  des  grandes  églises,  plus  parti- 
culièrement destiné  à  éclairer  la  nef  centrale.  Descrip- 
tion de  celui  de  l'église  de  Saint-Étienne  de  Caen;  dessins, 
XXXI,  439  et  suiv.  -  Son  plan,  450,  451,  452,  456.  — 
Beau  clerestory  dans  l'église  de  Saint-Amand,  à  Gheel, 
en  Belgique,  XXXIV,  555.  —  A  Saint-Julien  de  Tours, 
XXXV,  32.  —  Voir  Triforium. 

Clergé  de  France.  Assemblée  du  clergé  de  France,  tenue 
en  1710,  XXXII,  285.  —  Paraît  concevoir  parfois  du 
dédain  pour  les  monuments  religieux,  831.  —  Guerre 
de  certains  membres  du  clergé  contre  les  charpentes 
servant  de  voûtes  aux  nefs  des  églises,  id.— Au  xiv^  siècle 
on  ménageait  le  clergé,  dont  on  redoutait  l'influence, 

XXXIII,  506.  —  Les  giandes  exploitations  agricoles  du 
moyen-âge,  dans  le  Soissonnais,  appartenaient  pour  la 
plupart  au  clergé,  XXXVIII,  439. 

Clermont  ou  Clermont-en-Bëauvoisis,  ville  de  l'Ile-de- 
France  (Oise).  Découverte  près  de  cette  ville  des  ruines 
d'un  pont  en  bois  qu'on  rapporte  au  temps  de  César, 

XXXIV,  690. 

CLERMONr-FERRAND,ville  épiscopalc  et  capitale  de  l'Auvergne 
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(Puy-de-Dôme).  Description  archéologique  de  sa  cathédrale ^ 
XXXII,  87.— Urbain  II  y  réunit  un  concile, en  1095, 123. 
—  Son  hôlel  des  monnaies,  566.  —Saint  Austremoine,  en- 
voyé de  Rome  dans  la  Gaule,  vers  le  milieu  du  nr  siècle, 
pour  y  propager  le  chrislianisme,  fonda  l'église  de  Cler- 
monl,  XXXIV,  480  et  481.  —  Église  Nolre-Dame-du- 
Porl,  bâtie  pendant  lexi^  siècle  et  le  commencement  du 
xn%  XXXV,  490.  —  Son   jardin   des  plantes,   674.  - 
Musée  lapidaiie,  musée  des  tableaux,  675.  —Musée  lapi- 
daire, id.  —  Boîte  en  granit  ayant  renfermé  une  urne 
cinéraire  en  verre,  déposée  au  musée  lapidaire,  id.  — 
Mosaïques  trouvées  dans  la  ville,  677.  —  Ses  évoques, 
Sidonius,  au  v«  siècle,  XXXV,  916.  —  Etienne,  XXXI, 
371. 
Clèves  (Catherine de).  Voir  Guise. 
Cleyrac,  village  de  la  Guienne  (Gironde).  Sa  seigneurie 
appartenait,  vers  1600,  à  une  famille  de  Paty,  XXXII, 
378  et  379. 
Clinchamps,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église, 
sous  le  vocable  de  Notre-Dame,  avait  pour  patron,  depuis 
1227,  le  prieur  et  les  chanoines  de  THôtel-Dieu  deCaen, 
XXXVII,  431. 
Clochers.  Clochers  avec  des  ouvertures  en  triangle,  forme 
appelée  flrc-ew-mî7re,  dans  les  fenêtres  romanes  du  centre 
de  la  France,  XXXI,  141.  —  Clochers  de  ce  genre,  bâtis 
aux  xiv«  et  xv^  siècles,  dans  le  Toulousain  et  pays  voi- 
sins, id.  —  Clocher  octogonal  avec  fenêtre  en  mitre,  142. 
—  Du  XIV'  ou  XV*  siècle,  à  Monijoie,  146.— Donjon  rem- 
plaçant un  clocher  d'égliee,  149.  —  Description  de  ceux 
de  Saint-Étienne  de  Caen,  459.  —  Les  flèches  octogones 
des  clochers  n'ont  fait  leur  apparition  qu'à  la  fin  du  xu® 
siècle,  id.—  Celui  de  Deols  classé  comme  monument  his- 
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torique,  481.— Du  xvi^  siècle,  à  Lasson,  513.  — Vue,  515. 

—  Celui  de  l'église  de  Saint-Didier-sur-Rochefort  parait 
dériver  des  tours  de  Saint-Bonnet-les-Châteaux,  591.  — 
Octogone  à  l'église  de  l'ancien  couvent  des  Jacobins,  à 
Toulouse,  779.  —  De  l'an  1698  à  Saint-Jean-de-Thanney, 

XXXII,  206.  —  Pyramidal  du  xv^  siècle,  à  Saint-Laurent- 
des-Grès;  vue,  210,  211.  —En  forme  de  donjon,  à  Luz, 
748.  —  Servant  à  la  défense  de  la  ville,  à  Athiers,  869. 

—  Carré   de  l'époque  romane  à   l'église  de  Livernon, 

XXXIII,  mO.  -  Du  xiie  siècle,  à  Couture,  643.  —  Du 
xin^  siècle,  à  l'église  de  Saint-Junien,  811.  --  Du  xii« 
siècle,  à  la  chapelle  du  petit  séminaire,  à  Montmorillon, 

XXXIV,  2ol.  —Construit  en  1541,  à  Aubervilliers,  870. 
—Du  xiv  siècle,  à  l'église  de  Montreuil-sous-Bois,871  et 
872.— Roman,  à  celle  deCreteil,  875.— ASaint-Maur-les- 
Fossés,  clocher  du  xii^  siècle,  878.  —  Dans  les  anciennes 
églises  de  la  Touraine,  il  n'en  est  pas  une  antérieure  au 
XV»  siècle,  où  le  clocher  soit  placé  à  l'ouest, XXXV,  62.— 
Où  doit  être  placé  le  clocher,  62,  63,  150.  —  Un  clocher 
carré  de  forme  large  et  trapue,  s'élevant  au-dessus  de 
l'intertransept,  annonce  presque  toujours,  au  xn"  siècle, 
une  fausse  coupole,  dont  la  disposition  est  toujours  à  peu 
près  la  même,  293.  —  Du  xv^  siècle,  à  Gentilly,  712.  — 
Du  xiiie  siècle,  à  Thiais,  id.  —  Du  xvi^  siècle,  à  Villejuif, 
713.  —  Du  xiv«  siècle,  à  Saint-Vincent-de-Perlignac, 
XXXII,  31)8.  —  Roman,  à  Vitry-sur-Seine,  XXXV,  713. 
—  De  l'époque  romane,  à  l'une  des  églises  de  Chinon, 
898.  —  La  vraie  place  d'un  clocher  dans  une  église  à 
transept,  est  l'intersection  des  deux  axes,  XXXVI,  525. 
— •  Dans  les  églises  à  une  nef,  ils  sont  placés  à  l'entrée 
du  chœur,  id.  — -  Les  clochers  latéraux  sont  appliqués 
au  nord  ou  au  sud  du  chœur,  mais  le  plus  souvent  de  U 
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nef,  id.  —  Ceux  engagés  dans  la  façade  en  occupent  le 
centre,  526.  •—  Les  cathédrales  et  les  abbayes  avaient, 
outre  le  clocher  central,  deux  clochers  de  façade,  527. — 
Clochers  arcades,  id.  —  Position  des  clochers  aux  xi«et 
xu^  siècles,  id.,  528.  —  Au  xni«  siècle,  529.  —  Couron- 
nement des  clochers  auxi^  et  au  xii^  siècle,  533.  —  Aux 
xine  et  xiye  siècles,  535.  —  A  la  fin  du  xiv^  siècle  et  au 
commencement  du  xv^,  536.  —  Clochers  balière,  539.  — 
Ceux  en  forme  de  dôme  ou  de  cloche  datent  du  xvnie 
siècle,  id.  —  Clochers  delà  période  romane,  à  Ver,  Than 
et  Commes,  XXXVII,  82.  —  Caractères  de  construction 
auxquels  peuvent  se  reconnaître  les  clochers  du  xi® 
siècle,  83.  —  Les  clochers  furent  rares  en  France,  jus- 
qu'à la  fin  du  xe  siècle,  164.  —  Description  de  plusieurs 
clochers  de  façade,  182  et  suiv.  —  Clochers  du  diocèse 
de  Bayeux,  XXXVÏ,  524  ;  XXXVII,  81, 182,  415  ;  XXXVIII, 
517.— Ceux  de  la  cathédrale  de  Coutances,  XXXVIIÏ,  22. 
—A  Parfouru-l'ÉcI in,  clochera  trois  étages  et  du  xi^  siècle, 
XXXVII,  195.  —  Clochers  du  xii^  siècle,  à  flèches  qua- 
drangulaires  XXXVIII,  517.  —  Voir  Pyramides^  Tours 
d'églises. 
Cloches  du  xviiie  siècle  à  l'église  de  Sainte-Marie-aux- 
Anglais,  portant  le  nom  de  Choron,  XXXII,  589.  —  A 
Saint-Pierre-de-Preuilly,  deux  cloches,  l'une  fondue  en 
1532,  et  l'autre  en  1622,  XXXV,  176.  -  Cloches  avec 
des  inscriptions  en  langues  étrangères  existant  en 
France,  l'une  portant  la  date  de  1519,  l'autre  celle  de 
1538,  et  la  ti'oisième  celle  de  1570,  XXXVI,  251.  — 
Eau  bénite  employée  dans  la  bénédiction  des  cloches,  462. 
—  Cloche  du  sanctus  indiquant  le  moment  du  sacrifice, 
528.— Dans  les  premiers  temps  du  xn»  siècle,  l'abhaye  de 
Gantorbéry.  avait  une  cloche  qui  ne  pouvait  sonner  qu'à 
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l'aidede  vingt-quatre  hommes,  53!.-— Une  autre  fondue 
en  H57  pour  la  même  maison  demandait  les  efforts  de 
trente-deux  hommes,  id.  •—  Cloche  fondue  par  de  célè- 
bres fondeurs  anglais,  dans  l'église  Saint-Martin-de- 
Rosel,  XXXVII,  426.  —  Cérémonies  pour  la  bénédiction 
des  cloches,  464.  —  Indication  de  plusieurs  cloches  aveh' 
leurs  inscriptions  dans  des  églises  de  l'arrondissement 
de  Coutances,  XXXVÏH,  319  et  suiv.  —  Cloches  de  la 
communauté  de  Dreux  fondues  en  1561,  374.  — Inscrip- 
tion de  la  cloche  de  l'église  de  Buxerolle,  468.  —  De 
celle  de  l'église  de  Dourdan,621.  —  Y o\r  Sonnerie. 

Clochette  {tintinnabulum)  trouvée  dans  une  sépulture 
gallo-romaine,  XXXIII,  594. 

Cloîtres.  Celui  de  l'abbaye  Notre-Dame  d'Issoudun  signalé 
comme  appartenant  au  commencement  du  xii^*  siècle, 
XXXI,  484.  —  Restes  d'un  cloître  dépendant  de  l'ab- 
baye de  Moissac  et  devant  dater  du  xm®  siècle,  704.  — 
Vue,  705.  —  Sculptures  des  chapiteaux  du  cloître  de  la 
même  abbaye,  704.  —  Des  Carmes  à  Pont-l'Abbé,  730.  — 
De  San-Juan-de-la-Pena,  en  Espagne,  XXXI I,  678. — 
Celui  d'Aix-la-Chapelle  date  en  partie  du  xin^  siècle.  770. 
.—  Description  de  celui  de  l'abbaye  de  Silvanès,  798.— 
Ceux  de  l'abbaye  de  la  Trinité,  à  Vendôme,  datant  du 
xive  et  du  xve  siècle,  XXXIV,  34;  XXXVIII,  588.  -Celui 
du  chapitre  de  Noyon,  430.— De  la  cathédrale  d'Aix  ren- 
fermant des  fragments  d'autels  massifs,  525.  —  Ceux  de 
Saint-Front,  à  Périgueux,  549.— De  la' cathédrale  de  Ton- 
gres,  556.— De  la  cathédrale  de  Ti'èvos,  854.  —  De  l'an- 
cienne cathédrale  Saint-Nazaire,  à  Béziers,891— Du  xii" 
.Hôcie  à  Nieuil-sur  l'Antise,  923.  —  Dans  le  style  flam- 
boyant à  Champigny-sur-Vende,  XXXV,  332.— Du  xiii« 
siècle  à  la  cathédrale  de  Burgos,  761.  —  Celui  de  l'an- 

15 


2i8  TABLE   GÉNÉRALE 

cienne  abbaye  de  MoiUmajour  peut  dater  de  l'époque  mé- 
rovingienne ou  carlovingienne,  XXXVII,  42.  — ,  Celui 
encore  existant  de  la  cathédrale  de  Tréguier,  596.  ~ 
Cloître  gothique  de  l'ancien  couvent  de  Sainte-Marie,  à 
Rouen,  605. 

Closmadeuc  (de),  de  Vannes,  M.  de  la  S.  Obtient  une  médaille 
d'or  de  l'Académie  des  inscriptions  pour  son  ouvrage 
sur  les  monuments  funéraires  de  VArnwriqiie  primitive ^ 
XXXI,  744. 

Clotaire  I",  roi  des  Francs.  Sa  victoire  sur  Berthaire,  roi 
des  Thuiingiens,  XXXll,  873.  —  Il  élève -Radégondc, 
sa  prisonnière,  âgée  de  neuf  ans,  qu'il  se  destine  pour 
femme,  id.  ~  Faits  historiques,  id. 

Clous  trouvés  dans  des  antiquités  gallo  romaines,  XXXI, 
49.  —  D'or  dans  un  tumulus  à  dolmen,  '44.  —  De  char- 
pente dans  les  ruines  d'une  î?i//a  gallo-romaine,  XXXfl, 
292.  —  Dans  les  ruines  à  Jublains,  620.  —  Dans  des 
sépultures  gallo-romaines,  à  Lisieux,  64:].  —  A  Thoré, 
dans  les  ruines  d'une  villa,  774  et  777.  —  De  fer  à  , 
cheval  et   de    charpente   trouvés  à  Granges-Frangy,  ■ 

XXXIII,  625.  —  A  tête  plate  de   diverses  grandeurs,      t 

XXXIV,  309.  —  Leur  significalion  quand  on  les  trouve 
dans  des  sépultures  de  l'époque  gallo-romaine,  310  et 
312.  —  Dans  des  tombeaux  à  Cimier,  XXXVI,  256.  — 
Dans  un  cimetière  gallo-romain, à  Reillac,  XXXVIII,  645. 

Cluny,  ville  et  ancienne  abbaye  en  Bourgogne  (Saône-et- 
Loire).  Toutes  les  églises  de  l'ordre  de  Cluny  étaient 
construites  dans  d'énormes  proportions,  XXXIII,  475.— 
Création  d'un  musée  communal,  XXXÏ,  105.  —Urbain  II, 
élu  pape  en  1088,  accorde  à  l'abbé  de  Cluny  le  droit  de 
porter  la  mitre,  XXXII,  125.  -  Clocher  de  son  église, 

XXXV,  101. 
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Cluny,  hôtel  de  Cluny,  à  Paris.  Statues  attribuées  à  Lannoy, 
sculpteur  qui  devait  vivre  dans  la  première  moitié  du 
xive  Siècle,  XXXl,  821. 

Clutonde.  béessedontle  nom  figure  dans  une  inscription 
du  ii«  siècle,  XXXI,  8bi0. 

CoBADUNGA  (Espagne).  Un  monastère  y  a  existé,  qui  fut  le 
berceau  de  l'art  en  Espagne,  XXXII,  678. 

CoBLENTz,  ville  d'Allemagne.  Les  Normands  la  dévastèrent 
en  882,  XXXIÏÏ,  820. 

Cochet  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Rapport  sur  les  opérations 
archéologiques  dans  la  Seine-Inférieure  pendant  Vannée 
1864.  Dans  ce  rapport,  l'auteur  signale  les  découvertes 
faites  et  se  rapportant  à  la  période  gauloise,  à  la  période 
romaine,  à  la  période  franque  et  à  celle  du  moyen-âge, 
XXXI,  69.  — -  Sa  publication  d'un  guide  du  baigneur,  à 
Dieppe  et  ses  environs,  signalée  dans  le  Bulletin^  821.— 
Constate  dans  le  département  delà  Seine-Inférieure  plu- 
sieurs cachets  sigillaires  d'oculistes,  XXXII,  34.  —  La 
Seine-Inférieure  historique  et  archéologique,  ouvrage  ana- 
lysé dans  le  Bulletin,  XXXIV,  671.  — Il  indique  des 
sépultures  pour  lesquelles  on  a  employé  le  plomb  sous  la 
domination  romaine,  soit  du  temps  de  l'incinération, 
soit  du  temps  oii  le  corps  était  enseveli  dans  le  cercue^  ; 
à  l'appui  de  cette  observation,  il  cite  l'enveloppe  d'une 
urne  cinéraire  en  plomb  du  musée  de  Rouen,  XXXV, 
207.  —  Dessin,  id.  — Signale  à  Luneray  des  sépultures 
gallo-romaines,  XXXVII,  334.  -  Note  sur  des  sépultures 
chrétiennes  trouvées  à  Saint-Ouende  Rouen.  Sous  ce  titre, 
l'auteur  fait  connaître  la  découverte  d'un  cimetière 
remontant  au  vue  siècle,  et  dans  lequel  il  a  constaté  des 
couches  de  sépultures  mérovingiennes,  carlovingiennes 
et  d'autres  qui  ont  dû  se  succéder  jusqu'à  la  fin  du  xy« 


220  TABLE   GÉNÉRALE 

siècle.  Dans  une  couche  qu'il  appelle  romaine,  il  y  a 
reconnu  les  restes  d'un  édifice  qui  peut-être  était  un 
temple  païen  remplacé  par  celui  du  vrai  Dieu,  353. 

CocK  (Jérôme),  Célèbre  graveur,  né  à  Anvers  en  1510  et 
mort  dans  la  même  ville  en  1570,  XXXIV,  754.  —  On  a 
de  lui  des  compositions  représentant  les  Vertus  théolo- 
gales etles  Vertus  cardinales,  id. 

doÈSARODUNUM,  aujourd'hui  Tours.  Voie  romaine  d'Augiisto- 
ritum  à  Cœsarodunum,  XXXV,  122;  XXXVI,  61. 

CcEUR  (Jacques),  né  à  Bourges,  devint  l'argentier  de 
Chai  les  VIL  Son  ancienne  résidence  à  Bourges  est  de- 
venue le  palais  de  justice,  XXXIV,  222.  —  Vue  de  la 
façade  de  ce  palais,  223.  —  Deux  tours  presque  entières 
flanquent  les  derrières  de  cet  hôtel  qui  appartient  au 
xv«  siècle,  229.  —  Boisseries  en  provenant,  au  musée  de 
la  ville,  230.— Son  emprunt  aux  fabliaux  de  la  scène  de 
Jtristan  le  Léonois,  pour  être  sculptée  dans  une  des  salles 

'  be  son  château,  à  Bourges,  XXXV,  223. 

Coffre,  ancien,  armé  de  curieuses  serrures  et  tout  bardé 

'de  fer  qui  se  voit  à  Bocamadour,  XXXI,  587.  —  Sa  des- 
tination, id.  — Voir  Coffret. 

Coffret,  de  l'ancienne  collégiale  de  Mortain.  Sa  descrip- 
tion, XXXI,  182.  —  Présumé  appartenir  à  la  pério:le 
carlovingienne,  dans  le  trésor  de  Saint-Benoît-sur- 
Lbiré  ;  sa  description,  XXXIV,  618.  —  Orné  des  armoi- 
ries de  saint  Louis,  roi  de  France,  dans  l'église  Notre- 
Dame,  à  Tongres,  XXXVÏ,  338.  —  Celui  de  la  cathédrale 
de  Bayeux;  sa  description,  XXXV1I,101  et  suiv.— Coffret 
de  mariage  au  trésor  de  l'église  de  Sainle-Ursule,  à  Co- 
logne, XXXV,  791  et  792.  —  Voir  Cassette,  Coffre,  Reli- 

^  quaire. 

Coiffeurs.  Les  coiffeurs  de  dames,  il  y  a  un  siècle,  XXXVIII, 
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660.  —  Coiffures  des  femmes,  679.  —  Ce  qu'en  disait 

Tertulien  au  m®  siècle,  682.  —  Procès  entre  les  coiffeurs 

et  les  perruquiers,  68o. 
CoiGNY,  village  de  Normandie  (Manche).  Inscription  de  la 

cloche  de  son  église,  XXXVIil,  323. 
Coins.  Antiques  découverts  près  d'une  voie  romaine,   et 

pesant  40  kilogrammes;  ils  étaient  creux  et  en  bronze, 

XXXVIII,  234.  -  Voir  Haches. 
CpLisÉE.  Amphithéâtre,  commencé  par  Vespasien  et  termir 

né  par  Titus  ;  sa  réparation,  XXXI,  518  et  519. 
Collectionneurs.   Ceux  qui  collectionnent  les  vieux  pots 

ont  fait  revivre  en  France  l'industrie  des  faïences  (J'art, 

XXXIII,  729. 

Collégiale.  Chapitre  de  chanoines.  La  collégiale  de  Mpr- 
lain,  XXXI,  182.  —  De  Saint-Evroult,  id.  —  De  Notre- 
Dame  de  Nantes,  195  ;  XXXIl,  94.  —  De  Saint-Cyr,  à 
Issoudun,  XXXI,  489.  —  De  Croissanville,   XXXII,  22, 

—  De  Châlons-sur-Marne,  86.  —  De  Saint-Salvy  à  Alby, 
599  et  suiv.  — De  Saint-Etienne  de  Mayence,  XXXIII,  31. 

—  De  la  chapelle  du  château  de  Moy,  329.  —  Collégiale 
du  château  de  Mortagne,  érigée  en  1203,  453.— De  Saint- 
Jean  à  Nogent-le-Rotrou,  fondée  au  xii"  siècle,  480.  — 
Celle  de  l'église  de  l'ancienne  collégiale  de  Saint-Pierre, 
à  Chauvigny,  appartient  au  roman  fleuri  du  xii^  siècle, 

XXXIV,  264.  —  De  Sainte-Croix,  fondée  à  Loudun,  à  la 
Un  du  xi«  siècle,  289.—  Celle  de  L'Isle,  535.— De  Saio^- 
Georges,  à  Nancy,  855.  —  De  Notre-Dame  de  Loches, 

XXXV,  122  et  suiv.— De  Saint-Félix  en  Espagne,  522.— 
De  Santa-Anna  à  Barcelone,  53a.  —  De  Faye-la-Vineuse, 
607,- De  Saint-Martin  de  Tours,  8i9.-De  Chinon,  627 
et  629.  —  Du  xv  siècle,  à  Moulins,  XXXVI,  93  et  669.— 
De  Saint-Quentin,  dont  l'origine  remonte  au  vi®  siècle, 
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201,  202  et  240.  —  Dte  Sainl-Gaudens,  étude  sur  son 
église,  387.— De  Saint-Nicolas  de  Fribourg,  470.— D'Eu, 
XXXVIII,  167. -De  Saint-Maxime,  298. 

Collet  (l'abbé).  Ses  recherches  sur  les  monuments  méga- 
litiques  l'on  conduit  à  penser  que  l'homme  fossile  est 
post-diluvien,  et  que  le  dernier  âge  des  monuments  pré- 
cités correspond  avec  celui  de  la  domination  romaine, 
XXXVII,  611. 

CoLLEviLLE,  villagc  dc  Normandie  (Seine-ïnférieure).  Son 
château  de  Hougerville  renferme  une  inscription  du 
xvii^  siècle,  qui  est  celle  d'un  gentilhomme  réformé 
XXXI,  82. 

Colleville-sur-Orne,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son 
église  sous  le  vocable  de  saint  Vigor,  avait  pour  patron 
l'abbaye  de  la  Trinité  et  le  chapitre  de  la  cathédrale, 

XXXVII,  449.  —  La  partie  inférieure  de  ^a  tour,  placée 
'   au  nord,  appartient  au  xn^  siècle,  450. 
CoLLEvn.LE-suR-MER,  viilagc  de  Normandie  (Calvados).  Ou- 
'   verlures  ronJes  (ociiliis),  éclairant  l'étage  supérieur  de 

de  la  tour  de  son  église,  XXXVII,  433  et  434.  —  Des- 
cription de  celte  tour  ou  clocher  placé  à  l'ouest,  436. — 
Vue  de  ce  clocher,  437.  —  Église  sous  le  vocable  de 
Notre-Dame  ;   son  patron  le  seigneur  laïc  ou  le  roi,  436. 

—  Sculpture   symbolique   sur   la  porte  de  son  église, 

XXXVIII,  66.--Nouveaux  détails  sur  sa  tour,  518  et  528. 
Collier,  terminé  par  un  objet  formant  barelte,  trouvé  à 

Lisieux,  dans  un  caveau  funéraire,   XXXII,   174,  630. 

—  Composé  de  grosses  perles  bleues  en  pâte  de  verre, 
XXXin,  604.  —  De  douze  perles,  d'anneaux  en  verre  et 
d'anneaux  en  bronze,  trouvés  dans  des  sépulluies  gallo- 
romaines,  id.— Composé  de  vingt-quatregrains  déformes 
diverses,  signalé  dans  des  fouilles  gallo-romaines,  611.— 
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Pendant  de  collier  trouvé  dans  des  antiquités  aux 
Granges-Francliy,  6^5.  —  De  femme,  dans  des  sépul- 
tures anciennes,  XXXIV,  563.  —  Sa  description,  id.  — 
Signalés  dans  le  cimetière  franc  d'Envermeu,  677.  — 
Fragment  de  collier  de  femme,  muni  de  fermoire  en 
or,  avec  séries  de  pierres  précieuses  alternées  de  perles 
fines, XXXVI,  332. 
Cologne,  ville  de  Prusse,  sur  les  bords  du  Rhin.  Saint  En- 
gelbcrt,  un  de  ses  archevêques,  visite,  dans  lexui®  siècle, 
le  tombeau  de  saint  Amadour,  XXXI,  586.  —  Sa  cathé- 
drale n'est  pas  un  type  à  part;  c'est  l'œuvre  de  plusieurs 
pays  et  de  plusieurs  artistes,  XXXIII,  62.  —  Son  chœur 
procède  de  la  Sainte-Chapelle,  et  des  cathédralesd' Amiens 
et  de  Beauvais,id.-  Les  Normands,  en  882,  dévastèrent 
Cologne,  820.— Un  Concile  s'y  tint  en  1280,  XXXIV,  748. 

—  Hôtel  de  ville  restauré  dans  le  style  gothique,  808.— 
Eglise  de  Sainte-Marie  du  Capitole,  dont  la  crypte  s'accède 
par  deux  escaliers,  id.—  Rien  n'est  antérieur  au  xi*  siècle 
dans  cette  église,  809,  —  Saint-Géréon,  qui  offre  des 
restes  du  XI®  siècle,  est  un  édifice  du  xm^  siècle,  avec 
abside  et  tours  élevées  au  xii®,  id.— Crypte  du  xi«  siècle, 
id.  —  Restes  d'une  mosaïque  du  xn«  ou  du  xi*  siècle,  id. 

—  Tour  mérovingienne  de  l'enceinte  antique  de  la  ville, 
id.  —  Eglise  de  Sainte-Ursule,  avec  son  charnier,  ren- 
ferme des  sarcophages  de  l'époque  mérovingienne  ou 
carlovingienne,  id. —  Stèles  romaines,  id.  —  Sa  cathé- 
drale et  son  musée  qui  renferme  des  autels  dédiés  aux 
déesses-mères,  id.  —  On  voit  encore  au  musée  des  sarco- 
phages mérovingiens,  810.  —  Dans  le  trésor  de  Sainte- 
Ursule,  éléphant  en  cristal  de  roche,  portant  une  tour 
du  xive  siècle,  XXXV,  791.— Au  même  trésor,  un  coffret 
de  mariage,  contenant  un  morceau  de  la  robe  de  Saint» 
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.Ursule,  id.  —  Un  des  monuments  de  son  musée  lapi- 
daire ;  sa  description,  812.  —  Stèles  gallo-romaines  ac- 
compagnant les  tombeaux  à  l'époque  de  l'incinération, 
813.  —  Sarcophages  chrétiens  dans  plusieurs  églises, 
XXXVI,  150.— Au  musée,  id.  — Dessins,  151.— Conciles 
qui  s'y  tiennent  l'un  à  la  fin  du  xui"  siècle,  et  l'autre  au 
commencement  du  xyi^,  XXXVII,  214.  — Bâton  de  grand 
chantre  conservé  dans  la  sacristie  de  la  cathédrale,  pou- 
vant se  rapporter  au  xn"  siècle  ;  le  groupe  n'est  que  du 
xn";  sa  description,  224.  —  Création  d'un  grand  centre 
de  viabilité  pour  la  Germanie,  XXXVIII,  453.  -  Voir 
Musée. 

Colombe,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église  à  trois 
nefs  des  xvr  et  xviie  siècles,  XXXIV,  865.  —  Descrip- 
tion 866. 

Colombe.  Deux  colombes  buvant  dans  un  vase  est  un  sujet 
symbolique  très-ordinaire  au  v«  siècle,  XXXIV,  118.  — 
Dessins,  119  et  121.  —  Becquolant  des  raisins,  sujet 
symbolique,  122.  —  Image  du  Saint-Esprit,  XXXVI,  141 
et  XXXVII,  468.  —  Une  colombe  sur  une  croix  est  le 
symbole  du  bonheur  procuré  aux  chrétiens  par  la  pas- 
:  sion  de  J. -G., XXXVII,  b98.  —  Symbole  de  la  pureté  de 
irâme,  id. 

CoLOMBELLE,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église 
est  placée  sous  le  vocable  de  saint  Martin,  XXXVII,  434. 
Sa  tour,  id. 

CoLOMBiEB  de  plan  octogone,  construit  en  bois  avec  des 
sculptures,  XXXII,  201. -Celui  de  Varengeville,XXXIII, 
716,— Dessin,  717.— Leur  forme  en  Normandie,  ils  sont 
ronds  et  cylindriques  ;  il  y  en  aussi  de  carrés  et  d'octo- 
gones, XXXVI,  642,  —  On  en  trouve  aussi  construits  en 
bois  et  en  briques,  6i7.— Dans  le  midi  de  la  France  leur 
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forme  était  toute  différente  de  ce  qu'elle  était  dans  le 
nord,  652.  -  -  Vues  de  plusieurs  colombiers,  643  à  653. 
—  Vue  d'un  colombier  du  déparlement  du  Lot,  654. — 
Type  de  colombier  commun  entre  Toulouse  et  Montpel- 
lier, 655.  —  Note  sur  les  colombiers  en  Toiiraine,  729.  — 
Colombier  donjon;  sa  description,  id.  et  suiv.  —  Sa  date 
peut  être  des  premières  années  du  xvu'*  siècle,  7iil.  — 
Colombier  affectant  les  principales  dispositions  des  pa- 
villons carrés  qui  formaient  anciennement  l'entrée  d'un 
manoir,  731.—  Les  plus  anciens  ne  remontent  pas  au  delà 
du  xvi«  siècle,  id.  —  Le  colombier-porclie  se  rencontre 
en  Poitou  et  en  Berry,  732.  --  Indication  de  trois  colom- 
biers, l'un  de  la  renaissance,  l'autre  du  commencement 
du  xvi"  siècle  et  le  troisième  de  la  fin  du  x\T  siècle,  id. 

Colombiers-sur-Seulles,  village  de  Normandie  (Calvados).  Le 
clocher  de  son  église  est  roman,  XXXVIII,  517,  518.  -— 
Église  sous  le  vocable  de  saint  Vigor,  522.  —  Patron, 
le  seigneur,  id.—  Vue  de  son  clocher,  523.  —  Sa  flèche 
quadrangulaire  date  de  la  fm  de  la  période  romane  ou 
du  commencement  de  la  période  ogivale,  532. 

Colomby,  village  de  Normandie  (Manche).  Son  église  à  lan- 
cettes du  xme  siècle,  XXXVI,  547. 

Colomby-sur-Than  ,  village  de  Normandie  (Calvados).  La 
pyiamide  du  clocher  de  son  église  est  de  la  fin  du  xir 
siècle,  XXXI,  459  et  460. 

Colonne  portant  à  son  sommet  des  lettres  romaines,  XXXIÏ, 
392.  —  Au  commencement  du  xiv  siècle,  les  colonnes 
étaient  d'un  emploi  peu  fréquent  et  beaucoup  ont  été 
ajoutées  dans  le  courant  du  xv  siècle,  XXXIV,  566.  — 
Dessin  de  la  base  d'une  colonne  gallo-romaine  au  musée 
de  N  vers,  XXXV,  660.  —  Les  colonnes  courtes  et  tra- 
pues aux  xr  et  xii«  siècles,  prennent  aux  xni°  et  xiv« 
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siècles  des  proportions  pIuS  sveltes  et  plus  élancées,  882. 

—  Fûts  de  colonnes  revêtus  d'ornements  en  imbrica- 
cations  et  de  chevrons  brisés,  trouvés  dans  les  ruines 
d'un  amphithéâtre  gallo-romain,  XXXVI,  332.—  Tron- 
çons de  colonne  trouvés  dans  des 'antiquités  gallo-ro- 
maines, XXXVII,  363.  —  Colonnes  doriques  recueillies 
et  conservées  à  Néris,  599;  XXXVill,  343.  —  Dessin  de 
colonnes  doriques  provenant  d'une  construction  gallo- 
romaine,  XXXVIII,  343.— Vue,  3i4.-Voir  Pi/ier. 

Colonne MiLLiAi RE.  Bornes  ou  colonnes  milliaires  conservées 
sur  place  en  Alsace,  indication  des  lieux  où  il  s'en  trouve, 
XXXI,  184.  —  Ces  colonnes  offrent  un  grand  intérêt 
quand  elles  se  trouvent  à  la  place  pour  laquelle  elles  ont 
été  faites;  on  ne  doit  les  transporter -dans  les  musées 
qu'au  cas  d'absolue  nécessité,  id.  —  Colonne  milliaire  à 
Aliscarps,  XXXII,  99.  —  Découverte  à  Sainl-Paul- 
d'Izeaux,  187. —  Quatre  colonnes  milliaires,  deux  d'Au- 
guste et  deux  de  Tibère,  sur  une  voie  romaine  entre 
Nîmes  et  Ugenium,  XXXlll,  iS7.  —  ?vès  de  Manduel 
et  à  Redessan,  id.  —  A  Lacoste,  id.  —  Au  musée  à  Nîmes, 
id.  ~  Deux  dans  l'église  de  Saint-Laurent,  près  de  Jon- 
quières,  et  deux  à  la  mairie  de  Beaucaire,  id.  —  Au  gué 
Saint-Léonard,  près  Mayenne,  XXXIV,  60.  —  Tombe 
creusée  dans  une  borne  milliaire  à  Antigny,  272.—  Mil- 
liaire très-curieuse  au  musée  de  Narbonne,  XXXV,  918. 

—  Colonnes  milliaires  nombreuses  dans  le  Calvados, 
XXXVI,  381.  ~  Découverte  à  Brioux  d'une  colonne  mil- 
liaire, 382.  ~  A  Frénouville,  colonne  milliaire  avec  ins- 
cription, 607. 

CoLONNK  POMPÉK.  Découvprte  d'une  inscription  hiéro- 
glyphique sens  dessus  dessous,  faite  sous  la  colonne 
Pompée,  XXXI,  518. 
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Colonne  serpentine.  Colonne  de  l'ancien  hippodrome  de 
Constanlinople,  pourquoi  est-elle  njmmée  Serpentine  ? 
sa  description,  XXXI,  820. 

Colonne  trajane,  à  Rome.  Sa  réparation,  XXXI,  519. — 
Son  chapiteau  est  peu  soigtié,  XXXII,  430.  —  Son 
interprétation  accompagnée  de  planches,  XXXVI,  i09, 

CoLUMB  (Michel),  célèbre  statuaire  breton,  auteur  du  tom- 
beau de  François  II,  dernier  duc  de  Bretagne,  qui  se  voit 
dans  la  cathédrale  de  Nantes,  XXXI,  195. 

CoMANA,  village  de  Bretagne  (Finistère).  Dans  son  cimetière 
il  existe  une  chapelle  mortuaire  pour  les  veillées  des 
morts,  XXXIV,  94  et  95.  —Sa  fondation  doit  remonter 
au  xive  siècle,  95. 

CoMBi:s,  M.  de  la  S.  L'homme  dans  la  vallée  du  Lot  antérieu- 
rement à  l'àg?  de  pierre,  XXXIV,  593. 

CoMMANDEuiES.  Celles  des  templiers  dans  le  département  du 
Calvados,  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXVI,  296. 
—  Celle  du  Déluge,  près  de  Marcoussis,  XXXVIII,  432.— 
De  Saint-Félix,  XXXI,  ^Ql.Yoiv Malte. 

Gommes,  village  de  Normandie  (Cilvados).  Église  du  xi^ 
siècle,  XXXVI,  529.  —  Position  de  son  clorher,  id.  —  Ce 
clocher,  qui  appartient  à  la  période  romane,  paraît  avoir 
conservé  sa  toiture  primitive,  XXXVII,  83.  —  Vues  du 
clocher,  92,  93,  95;  —  il  présente  trois  étages  super- 
posés, 195.  —  Vocable  de  l'église,  Notre-Dame,  patron  le 
chanoine  de  Bernosq,  92. 

CoMMiNE  (Philippe  de),  nommégouverneur  de  la  vilh  et  du 
château  de  Chinon  en  1477.  Il  conserve  son  commande- 
dément  jusqu'en  1483,  XXXV,  885.  —  Ses  armoiries,  id. 

CoMMLNGES,anc  en  comté  (Haate-Garonne). Excursion  archéo- 
logique dans  le  pays  de  Comminges,  dans  laquelle  on 
décrit  les  ruines  de  plusieurs  anciens  châteaux,  XXXI, 
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135.  —  Dans  ce  pays,  le  style  roman  a  duré  non  seule- 
ment jusqu'à  la  fin  du  xiu*  siècle,  mais  môme  jusqu'au 
milieu  du  xv^ siècle;  ainsi,  il  est  des  monuments  posté- 
rieurs à  l'an  140D,  qui  n'ont  presque  rien  d'ogival,  136. 

—  Châteaux  forts  du  Gomminges,  XXXII,  708.  —  Depuis 
la  fin  du  xi^  au  xiv«  siècle,  712.  —  De  la  fin  du  xiv«aux 
premières  années  du  xvio,  713.  —  Du  moyen-âge,  à  date 
inconnue,  717.  —  Le  style  roman  s'est  maintenu  jusqu'à 
la  renaissance  dans  les  monuments  militaires  du  Gom- 
minges, 716.  —  Les  châteaux  commingeois  remontent 
aux  xi^,  xii«  et  xni®  siècles,  748.  —  Dans  le  pays  de  Com- 
miuges,  les  églises  y  sont  romanes  et  les  petits  donjons 
carrés,  "XXXIV,  863.  —  Voir  Bigorre. 

Communes.  Histoire  des  communes  par  les  instituteurs  pri- 
maires; quelques  essais  signalés  dans  le  bulletin,  XXXV, 
467. 

Communion  pascale.  Voir  Pâques, 

Compas,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Découverte  qu'on  y 
a  faite  de  bouts  de  flèches  à  deux  ailerons  en  silex, 
XXXVII,  332.  —  D'un  bracelet  en  corne  trouvé  dans  un 
tumulus,  en  compagnie  d'une  sorte  de  pelote  de  fil  de 
bronze,  strié  et  en  partie  fondu,  339. 

Comte,  Cornes.  Le  comte  occupait  le  premier  rang  parmi  les 
personnes  de  l'ordre  laïque,  son  autorité  était  à  peu  près 
universelle,  XXXII,  47. 

CoNCARNEAu,  villedc  Bretagne  (Finistère).  Industrie  de  la 
pêche,  XXXI,  725.  -— Établissement  de  pisciculture,  id. 

—  Place  très-forte  encore  entourée  de  murs  bien  con- 
servés, id. 

CoNCHES,  petite  ville  de  Normandie  (Eure).  Notice  histo- 
rique sur  la  viUe  de  Couches,  ouwage  annoncé  dans  le 
bulletin f  XXXI,  521.  —  Son  donjon,  au  xi«  siècle,  était 
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cylindrique,  XXXIÏ,  698.  —  Il  était  sans  communication 
avec  les  dehors,  et  s'élevait  au  centre  d'une  enceinte, 
700.  —  Épaisseur  de  ses  murs,  702.  —  Histoire  de 
Conches,  son  église  Sainte-Foy,  ses  vitraux,  son  abbaye, 
son  château  datant  de  1119, mais  date  incertaine, XXXiV, 
595.— Haches  de  pierre  trouvées  dans  un.sacellum,  près 
d€  Conches,  XXXVIL  334. 

CoNCH.ES.  Celui  de  Laodicée,  tenu  vers  364,  XXXI,  268;  — 
d'York,  vers  1252,  284;  —  d'Excester,  tenu  en  1287, 
286  et  366;  —  de  Baycux,  vers  1300,  326  et  367;  —  à 
Reims,  en  1049,  le  pape  y  défendit  le  mariage  entre 
Guillaume  et  la  princesse  Malhilde,  424  et  4^7;  —  de 

•  Lisiëux,  en  1055,  l'archevêque  Manger  y  fut  déposé,  424; 

-  de  Mâcon,  en  581  et  585,  XXXIÏ,  42;  -  de  Tolède,  en 
663,  119;  —  de  Clermont,  en  1095, 123  ;  -  d'Ephèse,  en 
431,  on  y  déclara  la  Vierge  mère  de  Dieu,  137  et  146; 
IXXIII,  48;  -  de  Bénévent,  de  1088  à  1099,  XXXII,  162; 
-^  de  Trente,  dans  le  xyi^  siècle,  .-44  ;—  d'Arles, en  314, 

*5l0  et  516;  —  de  Turin,  vers  la  fin  du  iv^  siècle,  511;  — 
à  Vaison,  en  442,  517  ;  —  de  Lillebonne,  en  1080,  687; 

—  de  Nicée,  en  325,  XXXIU,  655;  —  de  Bordeaux,  tenu 
fen  1068,  XXXIV,  407  ;  —  de  Châlons-sur-Saône,  tenu  en 
650,  715  ;  —  de  Germanie,  en  742,  718  ;  —  de  Lestines, 
au  diocèse  de  Cambrai,  tenu  dans  le  vm^  siècle,  id.;  — 
de  ^ent,  en  Angleterre,  en  787,  719  ;  —  à  Reims,  en  813, 
721;— à  Tours,  on  813,  id.;--à  Paris,  en  829,  id.  et  746; 
•^à  Pavie,  en  850,  722  ;— de  Reading,  en  Angleterre,  en 
1279,  747  ;  —  de  Cologne,  en  1280,  748;  —  provincial 
de  Milan,  1565,  826  et  834;  —  et  en  1576,  827;  —  de 
Toulouse,  en  1590,  830;—  deMaiines,  en  1607,837;  — 
provincial,  â  Beziers,  en  1281,  XXXV,  275;  —  de  Laodi- 
Céé,  tenu  vers  371,  XXXVI,  16;—  de  Lérida,  en  524, 
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XXXVII,  169;  --  à  Cologne,  à  la  fin  du  xiir  siècle  et  au 
commencement  du  xvi«,  214;  —  de  Carthage,  en  390, 
466;-  de  Tolède,  en  400,  id.;  —de  Meaux,  en  845, 
469;-  de  Rouen,  en  1072,  473;-  de  Soissons,  en  1072, 
474;— de  Latran,  au  xm^  siècle,  XXXIV,  733. 

Concours.  Ceux  dirigés  par  des  sociétés  d'arrondissement 
sont  plus  utiles  que  les  grands  concours,  XXXII,  438  et 
439.  —  Pourquoi  ceux  des  académies  sont-ils  pauvres, 
XXXVl,  489.  —  Inconvénients  d'arriver  dans  une  ville 
où  se  tient  un  concours  régional  ou  agricole,  499. 

Conférences  publiques.  Leurs  avantages,  XXX1,  193.  --  La 
Société  française  d'archéologie  en  fait  dans  les  localités 
où  elle  tient  ses  séances,  id.  —  Archéologiques,  à  Rome, 
519.—  Faite  à  Lyon  sur  le  musée  lapidaire  de  cette  ville 
et  sur  les  musées  lapidaires  en  général,  XXXIII,  155.  — 
A  Cahors,  sur  l'art  en  général,  c'est-à-dire  sur  les  formes 
diverses  des  arts  et  leur  influence  sociale,  188.  —  Sur 
l'antiquaire    allemand   Winckelmann,  faite  à   Bruges, 

XXXVIII,  174.—  Archéologiques  à  Angers,  367.—  Celles 
de  M.  Parker  à  Rome,  446.  —  Lectures  et  conférences  à 
Bagnols  (Gard),  455. 

Confessionnaux  sculptés  de  la  renaissance  dans  l'église 
Saint-Amand  à  Ghéel,  en  Belgique,  XXXIV,  555.  -  No- 
tice sur  les  confessionnaux,  697  et  825.  —  Institution  du 
sacrement  de  pénitence  et  pratique  constante  de  la  con- 
fession dans  l'Église  catholique,  698. — Manière  de  se 
confesser  avant  l'usage  du  confessionnal,  733.  —  Epoque 
à  laquelle  on  a  commencé  à  en  faire  usage, 825.— Forme 
et  ornements  des  confessionnaux,  834.  —  Dessins,  838, 
845  et  846.— Datant  du  règne  de  Louis  XIII,  dans  l'église 
d'Hermès,  842.  —  Description  d'un  confessionnal  de 
l'église  de  Sainl-Etienne-du-Mont,  à  Paris,  843.  —  Dans 
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leur  construction  on  doit  éviter  de  leur  donner  un  ca- 
chet et  une  décoiatlon  antérieure  à  l'époque  où  l'usage 
en  a  été  admis,  847. —  Lettre  sur  les  confemotinaux  au 
moyen-âge.  L'autour  pense  que  les  confessionnaux  en  bois 
ne  remontent  pas  au  delà  du  xvn«  siècle,  XXXVII,  51.— 
Ou  les  trouve  mentionnés  au  diocèse  d'Avranches  en 
1693,  à  Lisieux  vers  1700,  52.  —  Des  églises  offrent  des 
traces  du  mode  de  confession  usité  au  moyen-âge,  53.  ~ 
Ces  traces  consistent  dans  des  ouvertures  pratiquées  dans 
un  des  murs  de  l'église,  id.  et  suiv.  —  Les  églises  où 
elles  existent  sont  romanes  du  xi^  ou  xn^  nôcle,  54.  — 
Ouvertures  bouchées  au  commencement  du  xvu®  siècle, 
lors  de  l'iiitroduclion  des  confessionnaux  en  bois,  56. 
CoNFuÉiuE  en  l'honneur  des  saints  Anges  gardiens,  établie 
en  1686,  dans  l'église  de  Beuvron,  XXXI,  177.  —De 
YEcce  homo  dans   l'église  de  Saint-Saturnin,  à  Blois, 

XXXIV,  200. 

Congrès  international,  archéologique  à  Anvers,  en  1866, 
XXXU  308  et  405.  —  Questions  qui  y  sont  traitées,  502  ; 
XXXII,  82,  561  ;  XXXIII,  306,  516,  619.  —  Compte- 
rendu,  706.  -  A  Paris  en  1867,  XXXI,  629.  --  A  Bonn 
en  1868,  XXXIV,  802..-  Compte-rendu,  803.— Enquête 
faite  au  congrès  d'Ai»vers  sur  les  mesures  en  usage  dans 
dilïéients   pays    pour   conserver  les   anciens    édifices, 

XXXV,  75.-  III«  session  à  Baie,  en  Suisse,  en  1869,341. 

-  N'a  pas  eu  lieu,  698.  International  de  géographie  à 
Anvers,  en  1871,  XXXVIl,  576.  —  Questions  qu'on  y  a 
discutées,  579. 

Congrès  ARCHÉor.oGiQUE  préhistoriqur.  Ce  congrès  s'est  tenu 
à  Copenhague  ;  compte-rendu,  XXXV,  698.  —  Préhisto- 
rique à  Bologne  en  1871,XXXV1I,  611;  XXXVIII,  154. 

—  Résumé  d'une  communication  faite  au  congrès  scien- 
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tifique  de  France  sur  le  congrès  préhistorique  tenu  à 
Copenhague,  XXXVIII,  5. 

Congrès  archéologique  de  la  Société  française.  Sessions 
tenues  dans  les  villes  de  Montauban,  Cahors  et  Guéret, 
XXXI,  307.  -Compte -rendu  399,  704  ;  XXXII,  434.  -  Ses- 
sion à  Douai  en  1866,  questions  qui  y  sont  traitées,XXXI, 
815;  XXXII,  81  et  560.— Ouverture  de  la  première  partie 
du  congrès  de  1866,  à  Sentis,  et  questions  qui  y  sont 
traitées,  559  et  560.  —  Compte-rendu,  647.  —  Deuxième 
partie  à  Aix  et  à  Nice,  653,  783.  —  Compte-rendu,  884. 
—A  Paris,  XXXIV«  session  en  1867,  questions  qui  y  sont 
discutées,  XXXIII,71,181.  — Compte-rendu  de  la  session, 
304,  619,  716.— Publication  du  volume  de  la  session  de 
1866,  XXXIII,  309.— Session  de  1888  à  Narbonne,  Perpi- 
gnan, Carcassonne  et  Beziers,  XXXIII,  827  ;  XXXIV,  908, 
913,914  et  915.— Compte-rendu  de  cette  session, XXXV, 
699.  —  Session  tenue  à  Loches  en  1869,  XXXV,  103.  — 
Compte-rendu,  339.  —  Médailles  décernées  par  le  con- 
grès, 341.— XXXVIe  session  tenue  à  Arles,  questions  qui 
y  sont  traitées,  XXXVI,  276,  382,  569.  -Compte-rendu 
de  celui  tenu  à  Angers,  en  1871,  XXXVII,  511.  —  Ques- 
tions à  traiter  dans  un  congrès  de  la  Société  française 
d'archéologie,  XXXVIÏ,  674.  — Session  de  1872  à  Ven- 
dôme, XXXVIiï,  346,  513.- Compte  rendu,  585. 

Congrès  de  l'Association  normande.  Session  tenue  au  Havre, 
XXXn,  559,  647.  -  A  Pont-Audemer,  en  1867,  XXXIII, 
511.  —  A  Fiers,  en  1868,  XXXIV,  589.  —Compte-rendu 
de  la  session,  680.  —  A  Morlain  et  à  Saint-Hilaire-du- 
Harcouet,  en  1869,  XXXVI,  374.  —  I-e  congrès  vote  une 
médaille  au  curé  de  Savigny,  M.  l'abbé  Lemesle,  377.  — 
Congrès  tenu  en  1872,  à  Eu  ;  compte-rendu,  XXXVIII, 
'899.  —  Voir  Association  normande. 
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Congrès  celtique.  Celui  tenu  à  Saint-Brieuc,  eu  1866, 
XXXIII,  826.  —  Questions  à  y  traiter,  id.  —  Compte- 
rendu  de  ce  congrès,  XXXIV,  597. 

Congrès  des  délégués  des  sociétés  savantes.  Session  de 
1865.  Questions  à  y  traiter,  XXXI,  101  et  158.  —  Ouver- 
ture et  compte-rendu,  306.— Session  de  1866.  Questions 
à  y  traiter,  XXXII,  81.  —  Compte-rendu  de  la  session, 
181.  —  Session  de  1867,  XXXIII,  73.  —  Compte-rendu, 
305.  —  Session  de  1868.  Questions  à  y  traiter,  XXXIV, 
94  et  232    —  Compte-rendu  de  ce  congrès,  457.  —  Ses- 
sion de   Î869,  questions  à  y  traiter,  XXXV,  106.   — 
Compte-rendu  des  travaux  archéologiques  du  congrès 
libre  des  délégués  des  sociétés  savantes,  session  de  1869, 
et  ceux  du  congrès  officiel,  203  et  208.  —  Session  de 
1870,  XXXVI,  279.  —  Communications  qui  y  ont  été 
faites,  280.  —  Sa  pétition  discutée  au  sénat,   XXXVII, 
310.  —  Séance  tenue  à  Paris,  en  janvier  1871,  XXXVIII, 
270. 
Congrès  scientifique  de  France.   Sa  XXXIII®   session ,  à 
Rouen,  en  1864,  XXXI,  407.  —  Compte-rendu,  623.  — 
Compte-rendu  de  celui  tenu  à  Troyes,  précédemment, 
625.  —  Mauvais  vouloir  des  savants  de  Paris,  pour  le 
congrès  scientifique  de  France,  id.  —  Sa  XXXIV®  session 
à  Amiens,  en  1866,  XXXII,  432.  —  Questions  à  y  traiter, 
id.   et  560.  —  XXXIII,  181  et  386.  —  A  Aix,  en  1866, 
XXXII,  650.  —  Questions  à  y  trjiter,  653.  —  Circulaire 
de  convocation,  781.  —  Deuxième  partie  du  congrès  à 
Nice  ;  son  programme,  788.   —  Ouverture  et  compte 
ren  u  de  la  partie  de  session,  tenue  à  Aix,  877.  —  Ré 
cepL'on  du  congrès  scientifique  à  Marseille,  et  discours, 
881.  —  Compte  rendu  de  la  deuxième  partie  de  la  ses- 
sion, tenue  à  Nice,  883  et  884.  —  Publication  du  volume 
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c<dela  session,  tenue  à  Aix,  XXXIII,  6:^3.  —  XXXV«  ses- 
'sion  à  Montpellier,  en  1868,  XXXIV,  95.  ~  Questions  à 
y  traiter,  679.  —  Publication  du  second  volume  de  la 
seà'sion,  tenue  à  Aix,  XXXIV,  469.  —  Compte-rendu  de 
la  session,  tenue  à  Montpellier, '905.  —  XXXVP  session 
tenue  à  Chartres,  en  1869,  906.  —  Programmes  de  la 
section  d'archéologie  et  delà  section  des  arts  et  de  la 
lilléralure,  XXXV,  216.  —  Ouverture  du  congrès,  464. 

—  Compte-rendu,  692.  —  XXXVII«  session  tenue  à  Mou- 
lins, en  1870,  699;  XXXVI,  93.  —  Questions  ày  traiter, 
id.  —  Composition  de  ses  bureaux,  196,  282  et  373.  — 
Compte-rendu  des  séances,  482.  —  Publication  en  deux 

•Tolumes,  du  compte-rendu  de  la  session,  tenue  à  Mont- 
pellier, 668.  —  Session  à  Saint-Jrieuc,  en  18''2,  ques- 
tions à  y  traiter,  XXXVIil,  268  et  354.  —  Compte-rendu 
des  séances,  59i  et  suiv.  —  XXXIX^  session,  à  Pau,  729. 
'—  Voir  Assises  scientifiques. 

CoNNERRK,  village  du  Maine  (Sarthe).  Cimetière  mérovin- 
gien, XXXIV,  678.  —  Plaque  qu'on  y  a  trouvée,  id. 

Conques,  bourg  du  Rouergue  (Aveyron).  Ancienne  abbaye, 
et  riche  trésor  de  cette  maison   religieuse,  XXXI,  821. 

—  XXXV,  351.  —  Église  romane  de  Sainte-Foi  et  son 
trésor,  XXXV,  429. 

GoTN'SEiLS  GÉNÉRAUX.  Leurs  prodigalités  des  fonds  départe- 
mentaux, pour  la  construction  de  palais,  destinés  à  loger 
un  préfet;  leur  parcimonie  pour  la  création  d'umnasée, 
XXXV,  436,441.  -  A  Périgueux,  1,200,000  fr.;  pour 
une  nouvelle  préfecture,  et  200,000  fr.  pour  son  mobilier, 
XXXIV,  240. 

Conseils  municipaux.  Ils  votent  souvent  des  actes  de  van- 
dalisme. Celui  de  Lisieux  vote  la  Iransformatioiî  de  la 
couverture  de  l'église  SainWacqties,  édifice  de  la  fin  du 
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xy«  siècle,  XXXI,  411.  —  Ils  doivent  à  leurs  administrés 
la  vie  de  l'esprit  comme  celle  du  corps,  XXXIV,  550  et 
551.  —  Mauvais  vouloir  de  celui  de  Boisney,  à  l'occa- 
sion des  pierres  tumulaires  de  l'église,  XXXVI,  367.  — 
Voir  Administration  municipale. 
CoNSENTius.La  famille  Gonsenliusavait,dans  laNarbonnaise, 
une  importance  considérable,  dans  le  v^  siècle.  Docu- 
ments historiques  ;  sa  villa,  XXXV,  914. 
Conservation  des  monuments  nationaux  en  Angleterre, 
XXXV,  499.  ~  Leur  destruction  est  ce  qu'on  appelle 
une  restauration,  500.  -  Les  monuments  religieux  ou 
tous  autres  ne  doivent  être  réparés  que  quand  cela  est 
nécessaire  à  leur  solidité,  501.  —  Les  portions. ornemen- 
tales, comme  statues,  doivent  rester  œuvre  originale, id. 
Constance,  duchesse  de  Bretagne,  inhumée  à  Rennes,  en 

1091  ;  tissu  trouvé  dans  sa  sépulture,  XXXVII,  362. 
Constantin  I*^^  proclamé  auguste  l'an  305  de  J.-G  ,  mourut 
à  Yorck,  Eboracum,  en  Angleterre,  en  3Q6,  XXXV,  453. 
Constantin-le-Grand,  empereur  romain.  Sa  conversion  eut 
lieu  en  l'année  312,  XXXII,  272.  -  Convoque  un  con- 
cile à  Arles  en  314,   510.  —  Bâtit  l'église  de   Saint- 
Georges  de  Thessalonique,  vulgairement  connue  sous  le 
nom  de  La  Rotonde,  XXXV,  67.  —  Il  fonde  aussi  le 
Saint-Sépulcre,  qui  rappelle  le  Panthéon  de  Home,  68. 
—  Dans  la  seconde  moitié  du  ni«  siècle,  il  abolit  les  jeux 
sanglants  de  l'amphithéâtre,  contraires  aux  principes 
de  la  religion  chrétienne  qu'il  avait  adoptée,  XXXVI, 
195. 
CoNSTANTiNOPLE,  Capitale  de  la  Turquie.  La  colonne  serpen- 
tine de  son  ancien  hippodrome,  XXXI,  820.  —  Courte 
description  de  cette  colonne,  id.  —  Son  concile  tenu  en 
869,  XXXII,  353.  --  Ses  fontaines  publiques  furent 
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ornées  de  scènes  bibliques  par  ordre  de  Constantin, 

XXXIV,  774.  —  Constantin  et  Constantinople^  ouvrage 
annoncé  dans  le  Bulletin,  9i7. —Église   Saint-Serge, 

XXXV,  71. 

CoNSTANTiNUS  II,  fils  de  Constantin.  Sur  ses  monnaies  se 
trouvait  le  monogramme  du  Cbrist;  sa  description, 
XXXII,  63. 

Constitutions  apostoliques.  Ce  recueil,  de  l'avis  de  tous  les 
savants,  n'est  pas  postérieur  au  v"  siècle,  XXXI,  250; 

XXXVI,  16.  —  Elles  iniiiqueiit  le  mode  d'élire  et  de  con- 
sacrer un  évêque,  XXXI,  264.  —  Constitutions  provin- 
ciales publiées  en  1300  par  Robert  de  Wynchelse,  arche- 
vêquede  Cantorbéry,  285  et  365. 

Constructions  anciennes.  Découverte  d'une  construction 
romaine  importante  à  Baillolel,  XXXI,  72.— A  Mesnières, 
id.  —  A  Montérollier,  73.  —  A  Limesy,  id.  —  A  Rouen, 
75.  —A  Lombers,  105.  —  Les  matériaux  d'édifices  con- 
sidérable?, datant  des  premières  années  de  l'occupation 
romaine,  ont  servi  à  la  construction  des  murailles  défen- 
sives et  des  murs  d'enceinte  de  plusieurs  cités,  233.~Plan 
de  constructions  romaines  découvertes  à  Quimper,  727.— 
Vestiges  de  couolructions  romaines  auGros-TIieil,8ll.~ 
Constructions  gallo-romaines  signalées  sur  les  limites  des 
communes  de  Cormes  et  de  Sarnt-Jean-des-Échelles, 
XXXII,  288.— Description  de  ces  constructions,  289.— De 
l'époque  romaine,  à  Château-Vieux  (Savoie),  411.  —  A 
Plueriin,  au  lieu  dit  la  Gré-Mahé,  662.— A  Thoré,  hameau 
de  la  Cunaille,  772. —  Description,  773.  — Plan  de  cons- 
tructions romaines  signalées  à  Sermerieu,826.— ASaint- 
Salvadou  (Aveyron),  887.— Entre  Arles  et  Nîmes,  888. — 
A  Jublains,  XXXIV,  63.  —  Plan  de  celles  découvertes  à 
Nizy-le-Comte,  64.  —  Description  d'un  mode  de  cons- 
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truction  usité  par  les  Gaulois,  660.  —  Constructions 
romaines  à  Barcelone,  XXXV,  540.  —Voir  Appareil^ 
Maçonnerie^  Monuments  romains,  Murs  anciens. 

CoNTRAY,  village  de  la  Touraine,  près  de  Loches  (Indre-et- 
Loire).  Achat  par  la  Société  française  d'archéologie 
des  piliers  de  l'aqueduc  gallo-iomain  de  Contray, XXXVI, 
369. 

Contreforts.  Ceux  percés  de  petites  fenêtres  semi-circu- 
laires ;  raison  probable  de  ce  fait  assez  rare,  XXXII,  10. 
—  Ceux  soutenant  des  tours  ou  donjons  ronds  leur  don- 
nent la  date  du  xi®  siècle,  703.  -—  Portant  des  échau- 
guettes  posées  en  encorbellement,  id. — Percés  de  meur- 
trières, XXXV,  393. 

CoNTRE-RÉTÂBLE.  Ou  uommc  aiusi  le  lambris  dans  lequel 
on  enchâsse  un  tableau  dans  les  autels  modernes.  Contre- 
rétable  orné  d'un  tableau  donné  en  1574.  —  XXXII, 
592.  —  Celui  de  l'église  de  Fécamp  date  du  xvie  siècle, 
XXXIIÏ,  13. 

Contres,  village  du  Maine  (Sarthe).  Près  de  son  église, 
découvertes  de  briques  et  de  vases  gallo-romains,  XXXIV, 
294.  —  Fontaine  voisine  de  l'église,  id. 

CoNTRiÈRES,  village  de  Normandie  (Manche).  Son  égli'se 
offre  des  restes  appartenant  au  xi^ou  xii^  siècle,  XXXVIII, 

35.  —  Chœur  du  xiv^  siècle  ou  commencement  du  xv«, 

36.  —  Tour  du  xvi"  siècle,  id.  —  A  vu  naître  l'abbé 
Daniel,  évêque  de  Coutances,  37.  —  Inscription  de  la 
cloche  de  son  église,  320, 

CoNTi  (la  princesse  de).  Voir  Gtijse. 

CoPBERN,  village  de  Gascogne  (Gers).  Antiquités  romaines 
et  eaux  thermales,  XXXIV,  689.—  On  regarde  cette  lo- 
calité comme  la  position  des  Aquœ  comenarum,  id. 

Copenhague,  ville  du  Danemarck.  Congrès  préhistorique 
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qui  s'y  tient  en  1869,  XXXV,  698.  —  Résumé  d'une  com- 
munication faite  sur  ce  ^congrès  au  congrès  scientifique 
de  France,  XXXVIII,  5.  —  Son  musée  où  se  trouvent  des 
objets  appartenant  aux  époques  préhistoriques,  10. 
CoQuiNA.  Voir  Cuisine. 

CoRBEiL,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son  église 
de  Saint-Spire,  commencée  à  la  fin  de  l'année  1144,  ne 
fut  terminée  que  longtemps  après,  XXXV,  726. 
CoHBiE,  village  de  la  Picardie  (Somme).  Son  abbaye,  XXXIII, 

206. 
CoRBLET   (l'abbé),  M.  de  la   S.    Hagiographie    du  diocèse 
d'Amiens,  ouvrage  analysé  dans  le  Bulletin^  XXXVI,  294  ; 
XXXVIII,  732. 
Corde  (L.-T.).  Publie  les  pierres  tombales  du  département 
de  VEure^  ouvrage   analysé  dans    le  Bulletin,  XXXVI, 
292. 
CoRGNAG,  bourg    du  Périgord  (Dordogne).  Église  du  xu» 
siècle,  XXXVI,  721.  —  Sa  description,  id.  —  xMaison  du 
xiii"  siècle,  723.  —  Cheminée  octogone  de  l'une  de  ces 
maisons  et  dont  le  tuyau  est  percé  d'ogives  Iribolées  et 
est  coilîée  d'une  pyramide,  id.  —  Vue,  724.  —  Château 
'de  Laxion,  723.—  Vue,  725.—  Sa  description,  723  et 
726.  —  Son  style  accuse  la  seconde  moitié  du  xvi»  siècle, 
726.  —  Documents  historiques,  727.  —  Nouveaux  détails 
sur  l'église,  dont  certaines  parties  sont  garnies  d'une 
ligne  de  consoles,  mâchicoulis  à  trois  ressauts,  XXXVIII, 
492.  —  Vue,  493. 
CoRiNTHE,  ancienne  ville  de  Morée.  Polycrate,  son  évéque, 
XXXII,  128.—  l!  vivait,  sous  Sévère,  dans  le  iv«  siècle, 
129.-— Les  carrières  exploitées  dans  ses  environs  don- 
nent le   marbre  dit  de  Corinlhe,  Martnor  Corinthium, 
XXXV,  851. 


I 
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CoRMERY,  boucg  et  ancienne  abbaye  de  To.uraine  (Indre-et- 
Loire).  Son  abbaye  fondée  en  791,  XXXV,  57.  ■—  La  dé- 
didace  de  son  église  se  fît  en  lOSi,  58  — Ruines, j(^^cçMe 
abbaye,  103;  XXXVII,  fi45. 

Cormes,  village  du  Maine  (Sarlhe).  Viens  pubîiciis^honrg 
publicà  l'époque  mérovingienne.  Découvertedansun  fossé 
de  l'un  de  ses  chemins  de  débris  de  l'époque  gallo-ro- 
mainp,XXXII,288.  — Fragments  de  briques  à  rebords,  mor- 
ceaux de  cercueils,  urnes  funéraires,  poteries  grossières 
pouvant  remonter  à  l'époque  mérovingienne  ou  carlo- 
vingienne,  deux  sabres,  cuves  à  deu^  becs  et  à  deux 
anses,  dessins,  XXXIII,  614  et  616. —Vases  en  argile  po- 
reuse, de  couleur  jaune,  rose  et  sans  vernis,  616  et  617. 
—  Sous  les  fondations  de  son  église,  découverte  d'un 
moyen  bronze  de  Vespasien,  de  briques  etde  vases  gallo- 
romains,  XXXIV,  293.  —  Une  belle  fontaine  voisine  de 
cette  église,  294.  —  Emploi  du  roussard  dans  la  portion 
romane  de  l'église,  XXXVII,  535. 

CoRMONT  (Thomas  de),  architecte  du  xiii®  siècle.  Il  succéda 
à  Robert  de  Luzarches  dans  la  construction  de  la  calhé- 
drale  d'Amiens,  XXXVIII,  226  —  Voir  Luzarches  et  Re- 
gnault. 

Corne  d'Ammon.  Marbre  coquillier,  son  fond  est  noir  et  les 
coquillages  qu'on  y  remarque  affectent  la  forme  des 
cornes  de  bélier,  en  grec  ammon^  XXXV,  858. 

CoRNEH^HAN,  Village  du  Languedoc  (Hérault). Dans  la  démo" 
lilion  de  son  ancienne  église,  découverte  d'un  autel 
roman  de  marbre  blanc,  XXXVII,  139.  ^  Sa  descrip- 
tion, id. 

Cornes  parties  de  la  mitre  épiscopale.  Leur  symbolisme, 
XXXII,  347. 

Gorneto,  petite  ville  des  États  romains.  Réparation  de  ses 
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monuments  étrusques,  XXXI,  519.  —  Ambon  de  son 
église  Saint-Pierre,  XXXVI,  37.  —  Dessin,  38. 
Corniche  à  modillons.  Se  rencontre  très-souvent  dans  les 
monuments  de  style  ogival,  dans  les  campagnes  du  Cal- 
vados à  l'époque  de  transition  (fin  du  xii'  siècle  ou  com- 
mencement du  xiiie),  XXXII,  M. 
CoRNOUAiLLES,  ancicu  évêché,  remplacé  par  celui  de  Quim- 

per.  Voir  ce  mot. 
Corporation.  But  de   l'inslitulion  des  corpoi'ations  qu'on 

nommait  aussi  Cov fraternités,  XXXVIII,  666. 
Corps  de  garde  du  xv«  siècle  k  Galiors,  XXXIlf,  491. 
Corps-nus,  bruyère  sise  dans  l'arrondissement  de  Vire  (Cal- 
vados). Découverte  qu'on  y  a  faite  d'une  boucle  de  cein- 
turon en  bronze,  XXXIII,  83. 
Corrèzë  (département  de  la).  Mémoire  sur  ses  sépultures 

gallo-romaines,  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIII,  79. 
CoRSEULT,  petite  ville  de  Bretagne  (Côles-du-Nord).  Décou- 
verte de  fondations  de  murailles  et  de  ruines,  XXXVI, 
283.  —  Dans  ses  environs,  tour  romaine  regardée  par 
quelques  personnes  comme  le  temple  de  Mars,  le  fanum 
Martis  des  Curiosolites,  id.  et 544.—  Plan  des  constiuc- 
lions,  286.  —  Description  du  bénitier  en  gianit  de  son 
église  et  datant  du  xii^  siècle,  423.  —  Dessin,  424-425.  — 
Destination  de  son  édifice  romain,  XXXVIII,  599. 
CoRTiLLE.  Petite  ferme,  maison  de    paysan,  accompagnée 
d'une  petite  terre,  maison  d'habitation  de  laquelledépend 
un  jardin,  XXXV,  821. 
Cos  (Cosa)^  village  du   Languedoc  (Ariége).  Divers  objets 

gallo-romains  y  ont  été  découverts,  XXXII,  426. 
CosNE,  ville  du  Nivernais  (Nièvre).  L'église  Saint-Jacques» 
édifice  du  xiv^  siècle,  remis  à  la  mode  au  xv»,  XXXIV, 
342,  —  Description,  id.  et  suiv.  -  Dans  le  chœur,  pis- 
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cine  à  deux  cuvettes  et  entourée  d'une  moulure  torique, 
343.  —  Tour  datant  du  xiv®  siècle,  id.—  Initiales  de  la 
Vierge  tracées  dans  un  pavage,  procédé  de  mauvais  goût, 
344.— Au  gable,  au  lieu  d'antefixe,  on  trouve  une  petite 
échanguette  carrée,  posée  en  encorbellement  et  entourée 
d'une  balustrade  découpée,  34o.— Notre-Dame  de  Galles, 
édifice  qui  a  cessé  d'être  consacré  au  culte  et  auquel  on 
assigne  la  date  de  1490,  id.  —  Église  de  Saint-Agnan, 
remonte  au  xii«  siècle,  345.  —  Description,  id.  et  suiv.— 
Stalles  du  xvii«  siècle,  346.  —  Bâtiment  en  pierre  datant 
en  partie  du  xni^  et  en  partie  du  xiv^,  avec  une  fenêtre 
de  la  renaissance,  id.  —  Restes  du  château,  deux  tou- 
relles et  une  poterne  ogivale  offrant  les  caractères  du 
xiii^  siècle,  id. 

CosTE,  M.de  la  S.  Connu  par  ses  études  sur  la  géographie  an- 
cienne de  l'Alsace.  Notice  concernant  la  station  de  Grama- 
tium,  entre  Mandeure  et  Larga  (Haut-Rhin),  XXXF,  819. 

Côté  droit.  La  droite  était,  selon  les  païens,  le  côté  heu- 
reux, XXXI,  229.  —  Horace  le  dit  dans  une  de  ses  odes, 
id.  —  Les  faux  dieux  avaient  la  face  tournée  au  midi,  et 
avaient  ainsi  l'orient  à  leur  gauche  et  le  couchant  à  leur 
droite,  id.  —  Le  côté  le  plus  honorable  pour  tout  ce  qui 
doit  regarder  la  porte  occidentale  des  églises,  c'est  le 
côté  gauche  de  ceux  qui  regardent  l'orient,  231.  —  Voir 
Orientation. 

Côté  GAUCHE.  Voir  Côté  droit. 

Coucy-le-Chatel,  ville  du  Laonnais  (Aisne).  Son  château 
s'éleva  sous  la  minorité  de  saint  Louis,  XXXH,  688.  — 
Son  donjon  défendu  par  un  fossé  est  postérieur  à  1150, 
700.  —  Épaisseur  de  ses  murs,  702.  —  Sa  tour  est  ronde, 
70't.  — Son  château  pris  en  1419  par  les  Bourguignons» 
XXXIII,  324. 
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GouDRAY.  Publie  une  histoire  du  châteai^i,  de  Gliâteaudun 
et  des  notes  historiques  et  monumentales  sous  ce  titre  : 
un  Coin  de  r Ancien  DunoiSy  ouvrage  signalé  dans  le  Bul- 
letin, XXXV,  704. 

CouDRAY,  village  du  Maine  (Mayenne).  Son  église,  qui  est 
celle  d'un  ancien  prieuré,  est  romane,  sauf  un  bas:CÔté 
ajouté  au  xvi«  siècle,  XXXVII,  534  et  suiv.—  Détails  des- 
criptifs, 535.  —  Porche  datant  du  commencemeut  duxii» 
siècle,  536.  —  Église  pourvue  de  quelques  travaux  de 
défense  au  xvi^  siècle,  id. 

CouDRAY,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son  an- 
cien château  a  joué  un  rôle  au  moyen-âge,  situé  qu'il 
est  sur  les  marches  de  la  Touraine  et  du  Poitou,  XXXII, 
463.  —  Il  est  mentionné  dans  les  litres  du  xii«  siècle,  id. 
—  Sa  construction  actuelle  ne  remonte  guère  qu'au  xv* 
siècle,  id. 

GouDRES,  village  de  Normandie  (Eure).  Son  église  possède 
une  statue  de  saint  Christophe,  XXXIV,  554. 

GouERON,  village  de  Bretagne  (Loire-Inférieure).  Ruines 
d'une  ancienne  chapelle  sous  le  vocable  de  saint  Martin, 
XXXII,  (0.—  Elle  est  citée  dans  des  actes  de  1580  et 
1599, 61.  —  Description  de  cette  chapelle,  61—  Dans  ses 
ruines,  brique  ornée  des  figurines  d'Adam  et  d'Eve  sous 
l'arbre  de  la  science,  63.  —  Gouëron  \e  pagus  Corbilo  de 
Strabon  ou  le  portus  Namnetum  de  Ptolémée,  id.  —  Plan 
et  coupe  de  la  chapelle,  64. 

GouGNY  (de),  M.  de  la  S.  Sur  quelques  antiquités  du  Berfy. 
L'auteur  signale  la  porte  du  château  d'Issoudun  avec 
ses  deux  tours  rondes,  leur  destruction  en  1568,  leur  re- 
construction en  1583,  l'ancienne  abbaye  de  Notre-Dame, 

.  fondée  vers  la  fin  du  x«  siècle  et  son  cloître  comme  da- 
tant du  xii«  sièclo;  il  donne  des  détails  descriptifs  sur  la 
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Tour-Blanche  et  les  constructions  anciennes  nouvelle- 
ment découvertes,  sur  des  inscriptions  trouvées  sur  les 
murs  de  la  grosse  tour  d'issoudun  ;  il  décrit  ensuite 
l'église  Saint-Gyr  de  l'ancienne  collégiale,  et  donne  la 
date  de  la  nef,  reconslruile  au  xvi^  siècle,  celle  du  chœur 
qui  est  du  xv"  siècle,  des  deux  portes  occidentales  et  d'une 
partie  du  transept  qui  appartient  au  xii'siècle  ;  il  signale 
encore  des  vitraux  du  xv^  siècle,  la  chaire  en  bois  de  1608, 
l'Hôtel-Dieu  dont  les  constructions  actuelles  sont  du  xv» 
siècle,  ses  deux  arbres  généalogiques  de  pierre;  l'exis- 
tence de  la  voie  romaine  d' Argentomagus  à  Avaricum^ 
passant  à  douze  kilomètres  d'issoudun,  les  slalles  dans 
le  style  flamboyant  de  l'église  de  Bomiers,  la  fondation 
d'un  couvent  de  minimes  en  1509,  les  ruines  de  l'ancien 
château  de  Bomiers  du  xv^  siècle,  son  donjon  cylindrique 
du  xiii«  siècle,  son  ancienne  baronnie  et  ses  seigneurs 
dès  le  xiii«  siècle.  11  blâme  les  réparations  qu'a  subies  le' 
château  de  Ghinon  et  qui  laissent  beaucoup  à  désirer, 
et  rappelle  le  siège  de  ce  château  par  Philippe-Auguste 
en  1204,  XXXI,  480.  -  Sa  description  de  l'église  de 
Sceaux  et  des  tiavaux  qu'on  y  a  faits,  XXXII, 405.  —  No' 
tice  sur  le  camp  de  Cinais.  L'auteur  de  cette  notice  essaie  de 
faire  connaître  l'assiette  du  camp,  la  configuration  du 
plateau  sur  lequel  il  est  situé,  et  le  pays  qui  l'environne, 
ensuite  il  le  décrit  ainsi  que  ses  enceintes  extérieure  et  in- 
térieure et  y  signale  deux  bastions  en  terre  dont  l'un  ne 
serait  pas  antérieur  au  xvi^  siècle;  il  ne  regarde  pas  le 
camp  comme  étant  un  camp  romain  établi  dans  un  but 
de  défense  ;  mais  plutôt  comme  étant  une  station,  un  lieu 
de  lefuge  dont  les  travaux  ont  été  établis  par  une  tribu 
guerrière  et  voyageuse  qu'il  croit  appartenir  aux  Kemris. 
Il  attribue  aussi  aux  Kemris  les  cromlechs  et  les  doUnens 
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qu'il  a  signalés  dans  ce  camp,  et  il  termine  sa  notice  par 
une  courte  étude  de  ce  camp  de  Ginais  aux  époques  qui 
ont  suivi  celles  qu'il  a  tracées,  XXXII,  460.  —  Excur- 
sion archéologique  en  Touraine  et  en  Poitou.  Il  signale  et 
décrit   un  dolmen  situé  à  Bournan,  et   en  donne  un 
dessin;  il  décrit  ensuite  les  ruines  d'un  monument  gallo- 
romain  à  Candes  et  indique  les  objets  qu'on  y  a  trouvés; 
les  ruines  gallo-romaines  de  Gravant,  fait  connaître  des 
objets  antiques  trouvés  à  Chinon  et  entre  autres  des  fers 
à   cheval   ainsi  qu'un  petit  médaillon  dont  il  offre  un 
^    dessin,  XXXIII,  413.  —  Excursion  en  Poitou,  Sous  ce 
titre,  M.  de  Gougny  signale  et  décrit  les  églises  de  Ghâ- 
tellerault,  celles  de   iMontierneuf,  de  Notre-Dame,  de 
Saint-Pierre,  de  Sainte-Radegonde,  le  baptistère  de  Saint- 
Jean,  Saint-Porchaire,  Saint-Hilaire  de  Poitiers,  et  il  in- 
dique   approximativement    et    parfois    d'une  manière 
certaine  l'âge  de  chaque  monument.  Il  passe  ensuite  ra- 
pidement en  vue  les  principaux  monuments  civils  de 
Poitiers,  anciens  et  modernes.  Les   premiers   sont  les 
arènes,  les  autres  sont  le  collège,  la  préfecture,  le  musée 
et  le  palais  de  justice. Poursuivant  son  excursion,  il  décrit 
les  peintures  de  la  chapelle  du  petit  séminaire  à  Mont- 
morillon,  la    crypte   de  Sainte-Catherine,  l'église   de 
Saint-Pierre  et  l'ancien  donjon.  A  Ghauvigny,  il  visite 
l'église  Notre-Dame  et  le  donjon,  l'ancienne  collégiale 
de  Saint-Pierre;  ensuite  Jossé  et  Antigny.  dont  il  décrit 
l'église;  il  paie  un  tribu  d'admiration  à  Saint-Savin,  il 
se  rend  à  Ville-Salem,  passe  par  Saint-Hilaire  et  arrive 
au  Blanc. Visite  Saint-Genitour  et  Fongombault,  La  Roche- 
Posay,  Loudun,  son  donjon  et  son  château,  ses  églises  du 
Martrai,  de  Saint-Pierre  et  de  Sainte-Croix.  Il  indique 
les  principaux  caractères  architectoniques  de  chaque  mo- 


DU   BULLETIN   MONUMENTAL.  245 

miment,  le  style  auquel  il  appartient  et  autant  qu'il  lésait 
l'époque  de  sa  fondation,  XXXIV,  142  et  245.- Sur  wn^ 
excursion  en  Touraine.  L'auteur  essaie  de  fixer  la  direc- 
tion de  l'ancienne  voie  romaine  qui  reliait  Ghinon  à  la 
capitale  des  Turones,  voie  qui  a  laissé  des  vestiges  assez 
nombreux  et  assez  apparents.  Il  décrit  ensuite  l'église 
de  Pont-de-Ruan  et  arrive  à  Tours.  Il  étudie  ses  monu- 
ments religieux  dont  il  esquisse  les  principaux  carac- 
tères, indique  le  style  auquel  appartient  chacun  d'eux 
et  en  fixe  la  date.  Mentionne  quelques  objets  du  musée 
archéologique;  en  sortant  de  Tours,  il  signale  les  églises 
de  Gormery,  se  plaint  de  la  destruction  du  clocher  de 
Chambourg.  A  Loches,  il  en  décrit  l'église  Notre-Dame  à 
l'extérieur  et  à  l'intérieur,  son  nartliex,  ses  stalles.  Le 
château  est  aussi  l'objet  de  ses  études,  il  passe  rapidement 
en  revue,  en  expliquant  pourquoi,  l'église  de  Beaulieu- 
sous-Loches.  Il  continue  son  excursion  à  l'église  de  Pé- 
russon,visite^lepetit  donjon  de  Mauvière, arrive  à  Preuilly 
dont  l'église  commencée  en  1001  fut  terminée  en  1009, 
et  la  décrit  avec  détails.  Visite  aussi  à  Pressigny  les  ate- 
liers de  l'âge  de  pierre  ;  esquisse  rapidement  la  descrip- 
tion d'un  grand  nombre  d'églises  et  en  étudie  quelques- 
unes  avec   certains   développements.  Sa  description  de 
l'église  Saint-Martin  de  Candes,  démontre  l'importance 
et  le  caractère  original  de  ce  monument  et  par  suite  il  élu- 
cide une  question  de  date  laissée  entièrement  décote.  Il  ter- 
mine son  intéressant  travail  par  l'examen  et  la  description, 
à  Ghinon, de  ses  églises  de  Saint-Mexme,  de  Saint-Étienne, 
de  Saint-Maurice,  des  peintures  de  cette  église  et  ensuite 
du  château  de  Ghinon.  Ayant  étudié  ainsi  les  monuments 
les  plus  importants  de  la  Touraine  et  du  Poitou,  il  a 
essayé  de  définir  leur  caractère  architectonique,  de  faire 
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ressortir  leurs  analogies  ou  leurs  dissemblances  et  de 
déterminer  l'époque  approximative  de  leur  construction. 
Dans  l'impossibilité  de  faire  concorder  certaines  dates, 
certaines  données  admises  et  certains  textes  historiques 
avec  le  style  et  le  caractère  des  monuments  auxquels  on 
prétend  les  appliquer,  il  a  donné  le  dernier  mol  à  l'ar- 
chéologie et  rejeté  les  dates  qui  lui  ont  paru  d'ailleurs 
fort  contestables,  XXXV,  S,  i^I,  291,  385,  (î06  et  879.  - 
Vie  de  saint  Mesmes,  fondateur  du  monastère  de  Saint- 
Mesmes^  â  Chinon,  ouvrage  annoncé  dans/le  Bulletin, 
XXXI,  444  —  M.  de  Hougny  signale  une  publication 
sur  les  funérailles  de  Henri  II,  roi  de  France,  et  le  coût 
des  obsèques  et  pompes  funèbres  de  ce  roi  ;  ouvrage  qui 
donne  des  renseignements  sur  les  usages  du  xvi«  siècle, 
sur  les  différents  corps  d'état  et  le  prix  de  certaines 
choses,  XXXV,  467.  —  Une  visite  à  Jublains.  Sous  ce 
titre,  l'auteur  décrit  rapidement  les  ruines  du  théâtre, 
des  bains,  du  castellum,àe  la  tonnelle,  l'agglomération 
importante  des  habitations  les  plus  riches  de  l'ancienne 
cité  et  le  temple  de  la  Fortune,  XXXVI,  510.  —  Notes 
sur  le  cimetière  d'Ozon  et  sur  les  tombeaux  de  Saint- 
L&uantf  près  Chinon.  L'auteur  signale  la  découverte  d'un 
cimetière  qui  doit  remonter  à  l'époque  franque.  Il  décri- 
tes sarcophages  et  indique  la  position  des  corps.  Il  si- 
gnale à  peu  de  distance  de  ce  cimetière  et  décrit  un  sou- 
terrain de  refuge,  il  présente  ensuite  un  cours  historique 
d'un  monastère  fondé  par  saint  Louant,  il  fait  connaître 
les  résultats  des  fouilles  qu'il  a  fait  pratiquer  pour  ar- 
river à  trouver  les  restes  de  saint  Louant,  et  il  décrit  les 
quatre  tombes  et  le  petit  caveau  ou  crypte  qui  conte- 
nait les  reliques  de  saint  Louant,  les  trois  autres  tombes 
étaient  celles  de  ses  compagnons,  677.—  La  Société  fran- 
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çaise  d'archéologie  lui  décerne  une  médaille  de  première 
classe  pour  ses  explorations  en  Touraine  et  en  Poitou, 
73o.— Rend  compte  de  plusieurs  au  vragesou  trochuresre- 
latifs  à  Moulins, 74^.  —  Sa  description  d'un  souterrain  re- 
fuge,XXXIV,  386;  XXXWW.iU.— Comptes  des  recetteset 
dépenses  de  la  fabrique  de  la  paroisse  de  Ligré.  Sous  ce 
titre,  l'auteur  donne  ces  comptes  depuis  les  années  1S67 
et  1568  jusqu'aux  années  1723  et  1729,  XXXVIII,  277. 
—M.  de  Cougiiy  est  nommé  directeur  de  la  Société  fran- 
çaise d'archéologie,  608. 

CouNHAYE  (Jean-Baptiste),  M.  de  la  S.  Note  sur  une  sépulture 
antique.  Dans  cette  sépulture  le  guerrier  avait  été  in- 
humé avec  son  char,  XXXV,  350. 

Coupes  ornementées  en  relief  de  feuilles  soit  isolées,  soit 
en  rinceaux,  trouvées  dans  les  ruines  d'une  villa  gallo- 
romaine,  XXXÏl,  293.  —  En  verre  blanc,  ciselée, 
recueillie  dans  des  sépultures  gallo-romaines  ;  sa  (des- 
cription avec  un  dessin,  632;  XXXÏÏI,  600  et  603. — 
En  terre  samienne,  signalée  dans  les  sépultures  d'un 
cimetière  gallo-romain,  XXXVIII,  640. 

Coupole.  Voûte  de  forme  circulaire,  ressemblant  à  u>ne 
coupe  renversée,  du  xi«  siècle,  dans  l'église  de  Saint- 
Junien,  et  surmontant  une  tour  à  toiture  coni;;ue, 
XXXIII,  811.  —  Celle  du  Panthéon,  à  Rome,  doit  avoir 
été  bâtie  par  Agrippa,  XXXV,  66.  —  C'est  au  Panthéon 
qu'il  faut  rechercher  la  première  inspiration  des  cou- 
poles, 67.  —  Description  de  celle  de  Saint-Georges  de 
Thessalonique,  bâtie  par  Constantin,  id.  —Architecture 
à  coupoles,  à  Périgueux,431.— Lien  de  parenté  ent^e  la 
coupole  bysantine  et  celle  à  laquelle  on  a  donné  le  nom 
de  Coupole  plantagenet,  XXXV,  608. 

GouPTRAiN,  bourg  du  Maine  (Mayenne)p   Aperçu    bisto- 
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rique  sur  Couptrain  et  les  communes  de  ce  canton, 
XXXIV,  62. 

CouRBÉPiNE,  village  de  Normandie  (Eure).  Sa  seigneurie  et 
la  marquise  de  Prie,  XXXIV,  358. 

Courbet,  peintre  du  xix*  siècle.  Jugement  sur  ses  œuvres, 
XXXVII,  36. 

CouRBEViLLE,  Village  du  Maine  (Mayenne).  On  y  signale  des 
mouvements  de  terrain  qui  seraient  peut-être  les  ves- 
tiges d'un  manoir  ou  d'une  habitation  fortifiée  du  x«  ou 
xi«  siècle,  XXXI,  389. 

CouRBEVoiE,  arrondissement  de  Saint- Denis  (Seine).  Église 
sans  intérêt  du  xvm«  siècle,  XXXIV,  865. 

CouRCELLES-suR-GisoRS,  village  de  la  Picardie  (Oise).  Restes 
de  son  donjon  et  de  son  château  fort,  dont  la  construc- 
tion paraît  dater  des  premières  années  du  xii«  siècle, 
XXXIII,  332.  —  Pris  par  le  roi  Richard  en  1198,  333. 
'•—  Épaisseur  des  murs  de  son  enceinte,  340.  —  Ses 
remparts  étaient  circulaires  sans  flanquements,  346. 

Cour-Cheverny,  village  du  Blaisois  (Loir-et-Cher).  Château 
historique,  XXXIV,  203. 

CouRGENARD,  villagc  du  Maine  (Sarthe).  Près  de  son  église 
découverte  de  briques  et  de  vases  gallo-romains,  XXXIV, 
294.  —  Emploi  du  roussard  dans  les  oculi  du  mur  droit 
de  l'abside  de  l'église,  XXXVII,  535. 

CouRMAGEuiL,  publie  l'histoire  de  la  ville  de  Saint-Amand 
et  de  son  abbaye,  d'origine  mérovingienne,  XXXII,  665. 

CouRMELLES,  viUagc  du  Soi^sonnais  (Aisne).  Le  chevet  de 
son  église  est  circulaire  avec  chapelles  carrées,  étroites 
et  peu  profondes,  et  n'ayant  que  la  place  d'un  autel, 
XXXV,  735. 
Couronne  de  lumière.  Noticesurcelle  de  la  cathédrale  d'Aix- 
la  Chapelle,  XXXIV,  803.--  A  la  cathédrale  de  Bourges, 
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dans  le  slyle  du  xiii^  siècle,  XXXV,  687.  —  Bandeau  ou 
couronne  funéraire  trouvée  dans  une  sépulture  romaine; 
sa  description,  XXXVII,  612. 
CouRSEULLES,  villagc  de  Normandie  (Calvados).  Son  colom- 
bier cylindrique,  dessin,  XXXI,  684. 
CouRSON,  village  de  Normandie  (Calvados).  Destruction  du 
château  de  Belleau,  construit  en  bois  avec  remplis  de 
briques,  XXXIV,  920.~  Description  et  vue  de  ce  château, 
id.  et  921,  XXXVI,  629  et  630. 
CouRTiL,  voir  Cortille. 

Courtine,  espace  compris  entre  deux  tours  dans  les  ancien» 
murs  de  défense  ;  celle  des  murs  de  l'enceinte  gallo- 
romaine  de  Sentis,  XXXII,  69. 
CousERANS  ou  CoNSÉRANS,  pays  dcs  Consorani.  Leur  capitale, 
civitas  Consoranorum^  aujourd'hui  Saint-Lizier  (Ariége), 
était  florissante  sous  les  premiers  empereurs  romains.— 
Châteaux  forts  du  Couserans datant  du  xni^  siècle,  XXXII, 
713,— De  la  fin  du  xiv^  siècle,  716.  —Du  moyen-âge  à  date 
indéterminée, 717. — Le  styleroman  s'est  maintenu  jusqu'à 
la  renaissance  dans  le  Couserans,  716.— Voir  Bigorre. 
Cousin  (L.),  Insp.  de  la  S.  Signale  l'emplacement  de  l'an- 
cienne abbaye  de  la  Capelle  comme  devant  être  exploré. 
Il  indique  aussi  comment  on  pourrait  peut-être  fixer 
l'endroit  précis  qu'occupait   une  station  romaine  citée 
dans  un  passage  de  la  notice  de  l'Empire,  XXXVI,  253. 
—  Il  signale  la  destruction  dont  est  menacé  le  péristyle 
de  l'église  Saint-L.loi  à  Dunkerque,  XXXVII,  671. 
CousTou,  M.  de  la  S.  Fonde  à  Toulouse  le  Moniteur  de  r Ar- 
chéologue et  du  Collectionnetir^  XXXII,  187,— Rend  compte 
de  la  séance  tenue  à  Alby,  en  1866,  par  la  Société  fran- 
çaise d'archéologie,  426. 
CouTANCts,  ville  épiscopale  de  Normandie  (Manche).  La 
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Société  française  d'archôologie  y  tient  une  séance  en 
1865,  XXXI,  406.  —  Dans  sa  cathédrale,  on  retrouve 
jusqu'à  une  grande  hauteur  les  clochers  romans  de  la 
construction  de  Geoffroy  de  Montbray,  421.— Construc- 
tions du  xi\siècle,  existant  encore  dans  la  cathédrale, 
509;  XXXVn,  182. -Notice  sur  sa  chapelle  de  la  Ro- 
quelle  et  son  pèlerinage,  annoncée  dans  le   Bulletin,  "^ 
XXXIII,  83.  -  Le  prieuré  de  Saint-Lo  à   Rouen    fut 
dans  un  temps  la  cathédrale  des  évêques  de  Goutances, 
XXXVII,  570.  ~  Son  aqueduc  romain  dont  les  travaux 
de  réfections  et  de  réparations  remontent,  les  uns  au 
xm' siècle,  les  autres  au  xvi^,  XXXVIÎI,  19.  —  Descrip- 
tion de  sa  cathédrale  du  xhi^  siècle,  id.  etsuiv.  —  Son 
dôme  de  force  octogone,  20.  —  Les  chapelles  latérales 
et  celle  de  la  Vierge  datent  du  xiv  siècles,  21.— Vitraux 
attribués  au  xiv%xv«-etxvie  siècles,  22.— Inscriptions,  23. 
—  Tombeau  de  l'évêque  Algare,  24.  — Description  d'une 
fresque,  24  et    suiv.  —  Palais  épiscopal   datant  de  la 
seconde  moitié  du  xvni«  siècle,  25.  —  L'église  de  Saint- 
Pierre  appartient  en  grande  partie  au  style  ogival  de  la 
troisième  époque,  id.  —  Le  chœur  et  la  nef  sont  de  la 
fin  du  xve  siècle,  les  autres  parties  sont  du  xvi^  et  du 
xvn^  siècle  ;  vue  de  celte  église,  26.  —  Sa  description, 
27.  —  Inscriptions,  28.  —  L'église  de  Saint-Nicolas  date 
en  grande  partie  du  xiv«  siècle,  29.  —  Sa  description, 
29  et  suiv.  —  Statue  de  la  Vierge  regardée  comme  datant 
de  la  fin  du  xiv^  siècle  ou  des  premières  années  du  xv% 
30.  —  Tableau  de  l'école  espagnole  attribué  au  peintre 
Gomer,  31.  —Jardin  public  à  visiter,  id.  —  Découverte 
d'antiquités  comme  tuiles  à  rebords,  fragments  de  po- 
terie rouge,  médailles  romaines  et  substructions,  232.— 
Voie  romaine  de  Goulances  à  Saint-Gôme,  .233.  —  Ins- 
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cription  de  la  cloche  de  Saint-Pierre,  et  armoiries  de3 
parrain  et  marraine,  326.  —  Ses  évéques:  saint  Rom- 
phaii-e,  XXXVII,  573.  —  Algare,  dans  le  xir  siècle  ;  son 
tombeau,  XXXVIII,  24.  —  Geoiïroy  de  Montbray,  dans  le 
xie  siècle,  XXXVIII,  i9. —Geoffroy  Berberl,  dans  le 
xve  siècle,  28.  ~  Lefêvro  Diiquesnoy,  nommé  en  1757, 
25.  -  Talaru  de  Chalmazel,  en  1775,  28.  -  Daniel,  37. 

Couteaux.  Des  couteaux  se  rencontrent  souvent  dans  des 
sépultures  anciennes,  XXXI,  80.  ~  En  fer  dans  des 
ruines  gallo-romaines,  à  Candes,  XXXIII,  428.  —  En 
fer  emmancl^és  dans  des  coines  de  cerf  trouvés  à  Saint- 
Gery  (Lot),  492.—  Celtique  en  pierre  finement  travaillée 
et  polie,  XXXIV,  298  —Lame  de  couteau  avec  des  vases, 
dans  un  pulls  funéraire  découvert  à  Primelles,  309.  — 
En  silex,  signalés  dans  le  département  de  la  Creuse, 
XXXVIl,  331  et  suiv,  —  Trouvés  dans  des  sépultures 
mérovingiennes,  XXXVIII,  153. 

CouTRE  {Ciistos).  Signifie  gardien  pur  office,  XXXVI,  211. 

Couture,  pays  du  Vendomois  (Loir-et-Cher).  Le  clocher  de 
son  église  est  du  xii»  siècle,  XXXII1,643.— Sa  seigneurie 
était  annexée  à  La  Poissonnière,  id.  et  644. 

Couvent.  Plan  d^.s  couvents  au  moyen-âge,  XXXVIl,  543. 
—  Couvent  de  Villiers,  544.  —  De  la  Courroirie,  545. — 
D'Esves-le-Moustier,  dont  l'église  est  très-ancienne,  546. 

Crampon  trouvé  dans  des  rumes  gallo-romaines,  XXXIII, 
428.  —  Dans  un  cimetière  gallo-romain,  XXXVIII,  645. 

Craon,  ville  du  Maine  (Mayenne).  Ancienne  ville  dépen- 
dant autrefois  de  l'Anjou,  XXXII,  393.  —Découverte  de 
deux  bronzes  du  xi^  siècle  de  l'ère  chrétienne,  id  —Son 
musée,  id.  —  Anciennement  Cradiinnm,  XXXV,  193.  — 
Son  château  fondé  dans  le  ix^  siècle,  id.  —  Documents 
historiques,  id. 


252  TABLE   GÉNÉRALE 

Gravant,  bourg  de  la  ïouraine  (Indre-et-Loire).  Son  église 
d'une  grande  ancienneté  et  d'un  haut  intérêt  pour  l'his- 
toire de  l'art,  est  achetée  par  h  Société  française  d'archéo- 
logie, XXXI,  102.  —  Desiin  des  murs  de  la  nef  de  cette 
curieuse  église,  103.  —  Ce  monument  du  ix®  siècle, 
peut-être  du  vni^,  est  visité  par  le  bureau  de  la  Société 
française  d'archéologie^  407.  —  L'archivolte  de  la  porte 
méridionale  de  son  église  est  entourée  d'une  épaisse 
torsade,  XXXII,  409.— Ruines  gallo-romaines,  XXXIIÎ, 
429.— Objets  trouvés  dans  ces  ruines,  id— On  remarque 
dans  son  église,  antérieure  à  l'an  1000,  l'appareil  réticulé, 
XXXV,  337. 

Cray  (Dii),  de  Nîmes,  auteur  d'une  Esquisse  historique  sur 
le  plain-chant,  ouvrage  dont  il  a  été  rendu  compte  dans 
le  Bulletin.  XXXIII,  830. 

Crégy  en  Buie,  bourg  de  la  Brie  (Seine-et-Marne).  Instru- 
ments en  silex  et  dépôt  de  squelettes  qu'on  y  a  décou- 
verts, XXXVIII,  134. 

Crédence.  Voir  Piscine, 

CuKGOLs,  village  en  Quercy  (Lot).  Dans  ses  environs,  beau 
coup  de  dolmens  sous  lesquels  des  ossements  humains, 
des  débris  de  collier  en  or  et  une  pointe  de  flèche  en 
silex,  XXXIII,  508.  -—  Église  dans  le  style  roman  du  xi« 
siècle,  id.  —  Château  du  xvr  siècle,  id. 

Crémonville,  hameau  entre  Louviers  et  Saint-Pierre-du- 
Vauvray  (Eure).  Conservation  de  sa  pierre  levée,  XXXI, 
631.  —  Translation  de  ce  menhir  de  la  prairie  où  il  était 
de  l'autre  côté  de  la  route,  où  s'était  trouvé  un  ossuaire 
gaulois,  XXXII,  655. 

Créteil,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église,  monu- 
ment historique  du  commencement  du  xiu^  siècle, 
XXXIV,  875.  —  Son  clocher  est  roman,  876.  —  Des- 
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cription  de  l'église,  id.  etsuiv.  —  La  façade  est  masquée 
par  un  porche  roman,  876. 

CuEULLY,  bourg  de  Normandie  (Calvados).  Observations 
sur  son  église,  XXXYI,o57.  —  Château  avec  un  donjon 
roman,  au  milieu  de  constructions  moins  anciennes,  id. 

Creuse  (département  de  la  Creuse).  On  y  constate  l'exis- 
tence de  monuments  druidiques  et  de  voies  romaines, 
XXXI,  712.— Monographie  des  sépultures  gallo-romaines 
de  ce  département,  XXXV,  204.  —  Ses  forts  vitrifiés  ; 
leur  destination  et  l'époque  présumée  de  leur  construc- 
tion, XXXIII,  802.— Cowp  d'œil  sur  r homme  préhistorique 
dans  la  Creuse,  XXÀVII,  327.— Ses  dolmens  offrent  trois 
types  différents,  33o.— Ses  menhirs,  336.— Pierres  bran- 
lantes, 338.  —  L'âge  de  bronze  eut  de  l'importance  dans 
la  Creuse,  339.— Ses  tumulus  sont  nombreux, 341. —Les 
mines  de  fer  y  é'aient  aussi  en  grand  nombre,  343.— Les 
souterrains  refuges  y  sont  fort  nombreux  et  de  forme 
très- variée,  346.— Ses  oppidums,  id.  et  348.— Les  restes 
des  anciens  oppidums  de  la  Creuse  offrent  certaines  par- 
ties de  murs  vitrifiés,  350.  —  Observations  sur  les  an- 
ciennes sépultures  dans  la  Creuse,  XXXVIII,  640.— Les 
boîtes  de  pierre  pour  sépultures  remontent  dans  la 
Creuse  aux  i"  et  ii^  siècles  de  l'ère  chrétienne,  657. 

Crèvecœur,  bourg  de  Normandie  (Calvados),  renommé  par 
ses  volailles,  XXXIl,  585.—  Son  ancien  château,  id. 

Crispus,  fils  de  Constantin.  Sur  ses  monnaies  se  trouvait  le 
monogramme  du  Christ;  sa  description,  XXXII,  63. 

Crochets  ou  Crosses.  Feuilles  détachées  en  forme  de  cro- 
chets. Le  bourgeon  terminal,  jusqu'au  xiii«  siècle,  est 
renfermé  dans  son  enveloppe  ;  puis  il  s'épanouit  et  forme 
une  feuille  développée.  Ce  développement  ne  se  produit 
d'ordinaire  que  de  1220  à  1230,  XXXV, 397. —S'ils  dépas- 
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sent  la  saillie  du  tailloir,  on  peut  les  reporter  après  1240, 
407. 

Croisades.  Piemière  croisade,  1095-1068.  Prise  d'Anliôche 
et  d'autres  villes  de  la  Syrie,  XXXV,  487.  -  Étude  sur 
la  première  croisade  et  coup  d'œil  sur  l ordre  des  hospita- 
liers de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  ouvrage  annoncé  dans 
le  Bulletin,  704. 

Croissanville,  village  de  Normandie  (Calvados).  Le  chœur 
de  son  église  doit  appartenir  au  xv  siècle,  ou  à  la  fin  du 
xive,  XXXIl,  22.—  Sa  description,  id.  —  Sa  collégiale 
fondée  en  1352,  id.  —  Bataille  donnée  à  Croissanville,  en 
945,  23. 

Croix.  Croix  pâtée  sur  une  sculpture  carlovingienne,  dessin, 
XXXIV,  121  et  J  22. —Remontant  au  xii«  siècle,  à  Grisy, 
133, dessin  134.— Croix  deferdu  chevet  de  la  cathédrale 
de  Noyon  ;  dessin,  436  et  438.—  Croix  de  fer  du  clocher 
septentrional  de  la  même  église  ;  dessin,  id.  — Un  semé 
de  croix  ne  doit  pas  se  placer  au  milieu  des  dalles  d'une 
église  ;  c'est  une  inconvenance,  626.  — Dont  la  sculpture 
datant  du  xv^  siècle  représente  sainte  Magdeleine  en- 
levée par  des  anges,  XXXVIIl,  389. 

Croix-Dalle,  village  de  la  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Découverte  des  restes  d'une  villa,  de  vestiges  de  maçon- 
neries, do  tuiles  à  rehords,  de  meules  à  broyer  et  dé  po- 
teries romaines,  XXXI,  72  el  73. 

Croix  d'absolution.  On  les  trouve  sur  la  poitrine  du  mort 
dans  les  anciennes  sépultures  dont  elles  servent  à  fixer 
la  date,  XXXVII,  358  et  359. 

Croix  processionnelles.  Deux  croix  processionnelles  se 
voient  au  musée  diocésain  de  Beauvais,  XXXV,  511. 
L'une  est  du  xiii^  siècle  et  l'autre  du  xn®,  512.—  Autre 
croix  de  procession  au  musée  d'Arras,  id. 
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Croix  de  carrefour  ,  du  xvi®  siècle  à  Fonlabour,  XXXII, 
767.  —  Présumée  appartenir  au  xii»  siècle,  ou  du  moins 
désignée  dans  une  charte  de  1141,  sous  le  nom  de-:  Crux 
de  malis  manibus,  XXXV,  2. 

Croix  DE  cimetière,  du  xviie  siècle,  à  Saint-Germain-la- 
Campagne,  XXXIï,  199.  —  En  grès,  avec  la  date  de  1778, 
dans  le  cimetière  de  Saint-Laurent-des-Grès,  212.  — 
Pouvant  dater  du  xv^  siècle  dans  le  cimetière  de  Bonne- 
bosc,  XXXIil,  139.  —Dans  le  cimetière  de  Sainte-Mère- 
Église,  croix  paraissant  dater  du  xiv"  siècle,  XXXVI,  550. 

Croix  de  consécration,  dans  l'église  de  Saint- Jean  deTlian-. 
ney,  XXXII,  206. 

Cromlech,  cercle  de  pierres,  XXXVII,  693.  —  Cromlech 
de  Rathkenny,  id. 

Croquants  (révolte  des).  Cause  de  cette  révolte,  en  1549, 
et  qui  éclata  autour  du  châteaudeGrignols, XXXVI,  705. 

Cros,  château  dans  la  commune  de  Loupiac  (Gironde).  Ses 
archives,  XXXII,  371. 

Crosnier  (Mgr),  M.  de  la  S.  Publie  un  travail  sur  la  li- 
turgie nivernaise,  à  l'occasion  de  la  découverte  d'un  ma- 
nuscrit du  xi*^  siècle, 'mVilu\é: Rituale ecclesiœ  Nivernensis^ 
ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIV, 688.— Notice 
sur  saint  Cyr  et  sainte  Julitte,  sa  mère, patrons  de  l'église 
de  Nevers,  publication  signalée  dans  le  Bulletin,  id. 

Crosse  ou  pedum  des  archevêques,  des  évêques  et  des 
abbés.  L'usage  de  la  crosse  telle  qu'on  l'a  aujourd'hui, 
comme  insigne  du  pouvoirépiscopal  ou  abbatial,  remonte 
environ  à  l'an  1000,  XXXI,  84.  —  Il  en  existe  une  dans 
le  trésor  de  l'église  de  Saint-Lizier,  qui  est  présumée  ap- 
partenir à  la  fin  du  vii«  siècle  ou  au  commencement  du 
vni«,id.—  Sa  description, 85.—  Son  dessin,  86.—  Crosse 
en  cuivre,  paraissant  accuser  le  xiii»  siècle,  trouvée  dans 
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un  torabeau  de  l'église  Saint-Pierre  de  Lisieux  ;  sa  des- 
cription, 294.—  Dessin,  293.  —  Autre  crosse  en  bronze 
découverte  dans  la  môme  église  et  pouvant  dater  du  xii® 
siècle  ou  des  premières  années  du  xiiie,  298.—  De  la  fin 
du  xve  siècle,  à  Etrun,  XXXII,  786.— Sa  description  avec 
dessin,  XXXIII,  376.—  Du  xiii»  siècle,  trouvées  dans  les 
sépultures  des  abbés  de  Nieuil-sur-l'Aulise,  XXXIV,  923. 
—L'une  était  de  cuivre  doré  émaillé,  une  autre  d*e  métal 
moins  riche,  et  la  troisième  aussi  émailiée,  924.  —  Des- 
cription, id.  — Crosse  abbatiale  de  la  fin  du  xn^  siècle  ou 
du  commencement  du  xiii^,  trouvée  dans  le  cloître  de 
l'ancien  monastère  de  Luçon,  XXXV,  96. 
Croyances  populaihes.  Voir  légendes.  Traditions. 
Croyland (Angleterre).  Son  abbaye, dont  la  sonnerie  se  com- 
posait de  nombreuses  cloches,  XXXVI,  531. 
Cruchons,  trouvés  dans  un  cimetière  gallo-roniain  ,  au 
Mesnil-sous-Lillebonne,  XXXIII,  606  et  608.  —  Signalés 
dans  un  cimetière  de  Fécamp.  608. 
Crucifix  paraissant  être  du  xviesiècle,  dans  l'églisedelaGou- 
lafrière,  XXXII,  228  et  230.— Placé  sous  l'arc  triomphal 
des  églises,  il  doit  être  respecté,  XXXV, 14. —Voir  Croix. 
Crypte.  Église  ou  chapelle  souterraine  pratiquée  sous  le 
choeur  des  grandes  églises.  Dans  le  milieu  du  m^  siècle, 
le  pape  célébrait  les  ofTices  et  tenait  les  assemblées  dans 
les  cryples  des  martyrs,  XXXÏV,  487.  —  Crypte  sous  le 
chœur  de  l'église  romane  de  lavant,  XXXI,  687.  —  Sa 
description,  XXXV,  322,  324.  -  Celle  de  saint  Philbert 
de  Noirmoutiers,  présumée  appartenir  au    ix®  siècle, 
XXXII,  563  ;  —  de  San  Juan  de  la  Prena,  en  Espagne, 
678  et  679  ;— de  Luceran,  788  ;— de  Saint-Savin,  sa  répa- 
ration, 801  et  802.  —  Celles  de  Notre-Dame  et  de  Sainle- 
Radegonde  à  Poitiers,  873  ;  XXXIV,  163  ;  —  de  Saint- 
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Victor,  à  Marseille,  XXXII,  883.  -  Découverte  qu'on  y 
a  faite,  XXXV,  582.—  De  Santa-en-Gracia,  à  Saragosse, 
XXXIII, 43  ;— de  Lamenec,  à  Ghambery,  regardée  comme 
élantun  baptistère,  89;  XXXV,  353. —Sous  le  sanctuaire 
de  la  chapelle  de  Saini-Sanclin,  au  vieux  château  de  Bel- 
lesme,  XXXIII,  470. —Sous  celui  de  la  chapelle  de  Saint- 
Gilles,  ancien  prieuré  de  Châteaud un,  XXXIV,  26.— -A  la 
cathédrale  de  Rochester,  83.  Sous  l'église  du  xin^  siècle 
à  Sainte-Maure,  145.  --  Crypte  ou  plutôt  trois  vastes  nefs 
éclairées,  sous  le  chœur  de  la  cathédrale  de  Bourges, 
215.  —  Sous  le  chœur  de  Notre-Dame,  à  Montmorillon, 
crypte  de  sainte  Catherine,  255.—  Sous  l'église  abbatiale 
de  Saint-Gall,  374.  —  Dans  celle  de  Montmajour,  autels 
du  xue  siècle,  525.  —  Dans  celle  de  Tarascon,  autel 
massif  du  xiii^  siècle,  o27.— Sous  le  sanctuaire  de  l'église 
de  Saint-Benoît-sur-Loire,  612,  615  ;~  de  Saini-Agnan 
d'Orléans,  remontant  au  ix^  siècle,  627  ;  —  de  Saint-Avit 
au  grand  séminaire  d'Orléans,  628.— Opinions  diverses 
sur  sa  date,  id.—  Sous  le  chœur  de  l'église  de  Saint- 
Laurent  d'Orléans,  630.  —  A  Chartres  sous  la  cathédrale, 
641.  —  Sous  l'église  de  Saint-Martin,  à  Orléans  et  datant 
du  xn^  ou  du  commencement  du  xui^  siècle,  643.  —  Celle 
de  Saint-Brice  remontant  au  x^  siècle,  id.;  —  de  Saint- 
Martin-au-Val,  XXXV,  894.  —  A  Cologne,  à  Sainte- 
Marie-du-Capitole,  XXX1V,808.-  Du  xi^  siècle,  à  Saint- 
Géréon,  809.  —  Sous  l'église  de  Notre-Dame  à  Loches, 
XXXV,  139.  —  Dans  celle  du  Dorât,  437;  -  du  xiii« 
siècle,  dans  l'église  paroissiale  de  Lirac,  818  ;  —  du  xiii* 
siècle,  sous  la  calhédrale  de  Barcelone,  534,  535;  —  de 
Saint-Quentin,  datant  de  la  fin  du  viii^  siècle,  XXXVI, 
205,206  —Plan  et  coupe  de  cette  crypte,  207.— Mérovin- 
giennes à  Jouane,  290.  —  Dessins  des  moulures  de  ces 
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cryptes,  XXXVII,  314,  5i6.  —  Vues  de  l'intérieur,  668, 
669.  —  Crypte  de  Saint-Marcouf,  XXXVI,  550.  -  Dans 
l'église  de  Saint-Aphrodise,  à  Beziers,  crypte  sous  l'arc 
triomphal,  XXXVII,  164.— Réparation  projetée  de  celles 
de  Sillé-le-Guillaume,  534.— Crypte  ou  cave  du  xii*  siècle, 
dite  Cave-du-Lion,  à  Fresnaye,  537.  —  Description  de  la 
crypte  d'Orval,  XXXVIII,  34. —Crypte  d'Apt  de  construc- 
tion carlovingienne,  XXXIV,  528  ;  XXXVJIL  109.  -  A 
Crecy  et  à  Forfy,  cryptes  renfermant  des  ossements  et  des 
objets  antiques,  XXXVIII,  134, 135.  —  Crypte  de  l'église 
de  Saint-Émilion,  454  et  708. 

CCBE,  Cubique.  Corps  solide  qui  a  six  faces  carrées  égales 
et  dont  les  angles  sont  droits,  on  l'appelle  aussi  hexaèdre. 
Cubes  de  mosaïques,  XXXII,  288.—  Chapiteaux  cubiques 
ne  se  rencontrent  guère  qu'au  xii»  siècle  en  Angleterre 
et  en  Normandie,  XXXV,  461. 

Cuiller.  Découverte  d'une  cuiller  pouvant  remonter  au  iv« 
siècle  ou  au  commencement  du  v^  siècle,  XXXV,  819. 

Cuisine.  Ruine  des  bâtiments  servant  de  cuisine  à  l'an- 
cienne abbaye  de  Sainte-Trinité,  à  Vendôme,  XXXVIII, 
588.  —  Ces  bâtiments  désignés  par  la  légende  sous  le 
nom  de  Coquina^  id. 

CuJAS,  né  en  1520,  devint  professeur  à  Bourges.  Dans  une 
chapelle  de  l'église  Saint-Pierre-le-Guillard,  inscription 
commémorative  de  la  sépulture  de  Cujas,  XXXIV,  220. 

—  Sa  maison  à  Bourges  remonte  à  la  renaissance,  224. 

—  Vue,  226. 

Culte.  Le  culte  des  saints  ne  date  que  du  pape  Boniface  IV 
qui  régna  de  607  à  614,  XXXII,  267. 

Cunault,  village  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  Interpréta- 
tion de  l'un  des  chapiteaux  de  son  ancienne  abbaye, 
XXXVIII,  60.  ^ 
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CuPiDON  sculpté  en  demi-relief  sur  une  plaque  en  marbre 
blanc,  trouvée  dans  une  des  anciennes  murailles  de  Dax, 
XXXVII,  230.. 

CtRE-DENT  romain  trouvé  à  Caudebec-lès-Elbeuf,  XXX1V,677. 

CuRE-oREn.LE  romain,  trouvé  à  Gaudebec-lès-Elbeuf,  XXXIV, 
677. 

Curés.  Un  curé  condamné  pour  avoir  détruit  un  ancien  tom- 
beau, XXXÏ,  511.— Laissant  détruire  un  autel  antérieur 
au  XI"  siècle,  XXXII,  787.— Faisant  la  guerre  aux  char- 
pentes servant  de  voûtes  aux  nefs  des  églises,  831.  —  Ne 
peuvent  vendre  ou  aliéner  les  vieux  débris,  les  ruines 
même  des  églises  anciennes  sans  permission,  XXXIV,  104. 
—  Acte  de  vandalisme  du  curé  des  Salles-la-Vauguyon, 
819.— Sont  souvent  coupables  des  actes  de  mauvais  goût 
dont  ïes  églises  sont  l'objet,  XXXV,  304  et  305. 

CussoN,  M.  de  la  S.,  est  nommé  membre  de  la  Légion 
d'honneur,  XXXIII,  6^20. 

Cuve  à  deux  becs  et  à  deux  anses,  de  forme  singulière,  en 
pierre  tendre,  trouvée  dans  des  fouilles  gallo-romaines, 
à  Cormes,  XXXIII,  615.  -  Dessin,  616.  -  Cuve  baptis- 
male du  xiii^  siècle  dans  l'église  de  l'ancienne  collégiale 
de  Saint-Pierre,  en  Poitou,  XXXIV,  267.  —  En  fonte  et 
du  xv«  siècle  avec  une  insciiption  au  musée  d'Orléans, 
634.  —  Yo\r Fonts  baptismaux. 

Cyllndres  en  os  trouvés  dans  les  constructions  gallo- 
romaines  ;  leur  véritable  destination,  XXXVIII,  228. 

D 

Dalu-a,  femme  célèbre,  représentée  siir  le  panneau  de  l'une 
dos  stalles  do  l'abbaye  51ontbenoît,  les  ciseaux  à  la  main, 
enlevant  à  Samson  sa  chevelure  et  sa  force,  XXXV,  352. 
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Dalles  funéraires.  Les  ruines  d'une  tour  à  Metz,  ont  donné 
une  dalle  portant  une  inscription  romaine,  XXXII,  304. 
—  Du  xuie  siècle,  provenant  de  l'ancienne  abbaye  de 
Belleperche,  XXXIII,  224.  -  De  1513  dans  l'église  de 
Saint-Junien,  816.  —  Gravées  au  trait,  des  xiv«  et  xv® 
siècles  dans  la  cathédrale  de  Nevers,  XXXIV,  319.  — 
Du  xviie  siècle  dans  une  des  églises  de  Sully,  608.  — 
A  Girone,  cloître  pavé  de  dalles  tumulaires  des  xv^  et 
xvi.«  siècles,  XXXV,  526.  —  De  toutes  dimensions  et  de 
plusieurs  siècles  dans  l'église  de  Saint-Quentin,  XXXVI, 
233.  —  Voir  Pierres  tumiilaires^  Sépultures,  Tombeaux. 

Daly  (César).  Son  opinion  sur  le  mouvement  archéologique 
dans  l'administration  centrale  à  Paris,  XXXII,  429. 

Damiette,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son 
château  ne  consiste  qu'en  une  enceinte  rectangulaire 
sans  fenêtres,  toutes  les  constructions  prenant  jour  sur 
une  cour  centrale,  XXXÏI,  699. 

Dammarie-les-Lys,  village  de  la  Brie  (Seine-et-Marne).  La 
grande  nef  de  son  église  abbatiale  en  ruines,  dépasse 
d'une  travée  les  nefs  latérales,  et  se  termine  carrément, 
XXXV,  720. 

Danemarck.  Rapport  sur  l'archéologie  préhistorique  en 
Danemarck;  travail  indiqué  dans  le  Bulletiriy  XXXVI, 
490.  —Résumé  d'une  communication  faite  sur  le  Congrès 
préhistorique  de  Copenhague,  XXXVIII,  5.  —  Objets 
trouvés  en  Danemarck  et  signalés  comme  appartenant 
aux  époques  préhistoriques,  9  et  10. 

Dangu,  village  de  Normandie  (Eure).  Épaisseur  des  murs 
de  l'enceinte  de  sa  forteresse,  XXXIII,  340.  —  Restes  de 
trois  châteaux  comme  il  y  avait  trois  églises,  359  et  360. 
—  Pans  de  murs  et  fossés  du  Château  brûlé,  360.  —  Châ- 
teau moderne,  construit  en  1567,  sur  l'enceinte  circulaire 
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d'un  château  du  xie  siècle,  id.  —  Chapelle  de  Henri  de 
Ferrières,  id. 

Daniel  (le  prophète).  Sur  un  chapiteau  de  la  tour  de  Saiht- 
Porchaire,  à  Poitiers,  représenté  encadré  dans  une  au- 
réole elliptique,  XXXIV,  164  et  165.  —  Pourquoi  avec 
cette  auréole,  165.  —  Son  symbolisme,  id. 

Danses  qui  avaient  lieu  dans  les  églises  à  certains  jours  de 
fêtes  et  auxquelles  se  livraient  des  prêtres,  des  femmes, 

XXXV,  623  et  922. 

Dargel  (Alfred;,  M.  de  la  S,,  a  décrit  dans  les  Annales 
archéologiques ^^M  point  de  vue  de  la  technologie,  la  tapis- 
serie ou  broderie  de  Bayeux,  XXXI,  198.  — Analyse  dans 
le  Bulletin  un  ouvrage  intitulé;  Histoire  des  arts  indus- 
triels au  moyen  âge  et  pendant  la  renaissance,  3i2.  —  Est 
nommé  directeur  de  la  manufacture  des  Gobelins,XXXVni, 
122. 

Da  SiLVA,  savant  portugais.  Son  ouvrage  sur  les  signes 
lapidaires  en  Portugal,  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXVIII, 
215. 

Dax,  ville  de  la  Gascogne  (Landes).  Mutilation  de  son  en- 
ceinte romaine,  XXXI,  196.  —  Projet  de  renverser  ses 
murailles,  XXXIV,  474  et  917. —Vue  d'une  des  tours 
des  murs  romains,  918.  —  Conservation  de  ses  murs 
romains,  XXXV,   218.   —  Ses  murs  encore  menacés, 

XXXVI,  370.  —  Ils   sont    considérés  comme    pouvant 
0    influencer   le   mouvement  électoral,  XXXVII,  229.  — 

Notes  sur  quelques  objets  trouvés  à  Dax,  un  exvoto^  un 
Cupidon,  un  chapiteau,  une  pierre  sépulcrale  avec  ins- 
cription, des  mosaïques,  des  médailles  romaines,  parmi 
lesquelles  beaucoup  d'Antonin,  230.  --  Destruction  des 
anciens  murs,  684. 
DÉAMBULATOIRE.  Doublc  bas-côlé  contournant  le  chœur  et 
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dont  il  parait  que  le  but  était  de  permettre  aux  ûdèles 
d'accéder  aux  chapelles  rayonnantes  sans  troubler  les 
cérémonies  du  sanctuaire,  XXXV,  715.  —  Il  était  connu 
en  Auvergne  dès  le  x'  siècle  ;  il  ne  fut  adopté  dans  l'Ile- 
de-France  que  vers  la  seconde  moitié  du  xii^  siècle,  id. 

—  Il  existe  des  églises  ayant  déambulatoire  sans  cha- 
pelles rayonnantes,  id.  -—Églises  avec  déambulatoire, 
Neuvy-Saint-Sépulcre,  Méhur,  Fontgombaut,  XXXVI, 
574  ;  —  Orly,  XXXV,  712  et  716. 

DÉ  à  coudre,  signalé  dans  des  sépultures  ;  XXXV,  363. 

Dé  à  jouer  trouvé  dans  une  sépulture  romaine,  XXXV,  107. 

Deauville,  village  de  Normandie  (Calvados).  Peintures  à 
fresque  dans  le  sanctuaire  de  son  église,  XXXII,  412.  — 
Église  nouvelle  sous  le  vocable  de  saint  Augustin,  id. 

—  Explication  des  peintures,  id.  et  413. 

DÉBRIS.  Débris  gallo-romains  à  Saint-Martin-aux-Buneaux 
et  au  camp  de  César  ou  cité  de  Limes,  près  Dieppe, 

XXXI,  71.  —  A  Baillolet,  au  lieu  de  la  Croix  des  trois 
Frères^lî.  —  Gallo-romains,  à  Montérollier,  73.  —  A 
Limery,  id.  —  Dans  l'église  de  Sigy,  74.  —  Débris  d'un 
cimetière  gallo-romain,  75.  —  Gaulois  et  romains  à 
Saint-André-sur-Gailly,  76.— A  Lombers,  105.— Romains 
àMontmaurin,  138. —  De  tuiles  à  rebords  à  Saint-Céret, 
409.  — •  De  briques  romaines  dans  le  canton  de  Verlou, 

XXXII,  58.--i^u  pied  d'une  tour,  au  Bois  de  l'Ile-de-Ré^ 
75."—  De  poteries  à  Drevant,  103.  —  D'origine  romaine, 
à  Saint-Germain-la -Campagne,  198,,— A  Cormes  et  à 
Saint-Jean-des-Échelles,  288.  --  A  Generraont,  434.  — 
D'animaux  de  boucherie  trouvés  dans  les  ruines  d'une 
villa,  à  Thoré,  772, 774  et  777.— De  l'époque  gallo-romaine 
découverte  dans  le  canton  de  Sault,  dans  le«  environs 
des  tours  dites  Sarrasines,  XXXIII,  87.  —  D'un  établis- 
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sèment  rofflain  à  Candes,  422.  —  Antiques  trouvés  à  la 
Touraille,  près  de  Dun-le-Roi,  XXXIV,  473.  —  A  Dun-le- 
Roi,  débris  d'une  villa  romaine,  626.  ->  Romains, 
au  musée  d'Orléans,  634.  -—  De  monuments  romains  à 
Landunum,  659  et  suiv.  —  Antiques  signalés  à  Trêves, 
dans  les  environs  des  bains,  849.  —  De  sarcophages  des 
premiers  siècles  de  l'église  dans  l'église  de  Saint- Paul,  à 
Narbonne,915.  -  De  tuiles  à  rebords,  XXXV,  912.  — 
De  poteries  à  Sainte-Golombe-les-Vienne,  XXXVI,  80.  — 
—De  sculptures,  254.  —  De  tuiles  romaines,  à  Émiéville, 
608.  — De  colonnes  et  de  tuiles  gallo-romaines,  à  Saint- 
Louant,  677  et  suiv.  —  De  poteries  et  tuiles  romaines  à 
Fain-les-Montiers,  XXXVI,  344.  —  Voir  Antiquités  gallo- 
romaines^  Fouilles^  Ruines^  Vestiges, 

DÉCADENCE.  La  décadence,  comme  le  progrès,  a  d'ordinaire 
une  marche  insensible,  XXXV,  626. 

DÉCENTRALISATION.  La  qucstiou  de  la  décentralisation  traitée 
au  Congrès  scientifique  de  France  pendant  la  session 
tenue  à  Amiens,  XXXIII,  388.  —  Au  Congrès  régional 
de  Laval,  en  1870,  XXXVI,  487.  —  La  Province,  journal 
décentralisateur,  488.  —  Décentralisation  intellectuelle^ 
XXXVII,  5  et  78.  —  La  décentralisation  au  Congrès 
scientifique  de  Chartres.  Discussion  sur  la  question  de 
décentralisation,  141.  -  Décentralisation ,  qui  veut  la 
fin  veut  les  moyens,  152.— Pétition  d'un  comité  de  décen- 
tralisation formé  à  Tours  adressée  à  l'Assemblée  natio- 
nale, 233.  —  L*ornière  de  la  routine  administrative  sera 
encore  suivie  longtemps,  XXXVIII,  426. 

Decorde  (l'abbé).  Il  présente  au  Congrès  scientifique  de 
France,  réuni  à  Bordeaux  en  1861,  une  paix  d'un  émail 
champlevé  datant  du  commencement  du  xui^  siècle  ou 
de  la  fin  du  xiiS  XXXI,  328  et  349.  -  Dessin,  350.  — 
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Il  continue  la   publication  de  son  Magasin  normand^ 

XXXII,  i86.  -  Il  signale  la   découverte  faite  d'urnes     < 
cinéraires  gallo-romaines,  entre  Saint-Rémy  et  Don-  Il 
court,  ainsi  que  d'un  groupe  de  poteries,  id.— Sa  notice 
nécrologique  sur  M.  Mathon,  XXXV,  243.  —  Signale  la 
découverte  à  Saint-Valery-sous -Bures  de  quelques  anti- 
quités gallo-romaines,  XXXVIIl,  511. 

Déesses-Mères.  Divinités  gallo-romaines,  emblèmes  de  la 
fécondité  delà  terre.  Au  musée  de  Poiliers, groupe  repré- 
sentant deux  déesses-mères,  XXXI,  408.  —  Au  musée 
de  Cologne,  autels  dédiés  aux  déesses-mères,  XXXIV, 
809.— Au  musée  de  Bonn,  809  et  811.— Inscription  votive 
aux  déesses-mères,  son  texte,  XXXVl,  107. 

Delacroix  (Emile).  Sa  noie  sur  les  liipposandales,  signalée 
dans  le  Bulletin^  XXXI,  822.  --  Liixueil,  ville,  abbaye  et 
thermes,  ouvrage  cité  dans  le  Bulletin^  XXXV,  351. 

Delaporte,  m.  de  la  S.  Il  signale  la  découverte  faite  à 
Lisieux  d'un  vase  gallo-romain  ou  terre  de  samos  orné 
de  sujets  mythologiques  dont  il  donne  la  description, 
et  d'une  statuette  en  terre  cuite  qu'il  décrit  pareillement 

XXXIII,  621.  —  De  nouvelles  découvertes  d'antiquités 
gallo-romaines  dans  le  grand  jardin  à  Lisieux,  et  donne 
le  catalogue  des  objets  qu'elles  ont  produits,  XXXV,  357. 

Delft,  ville  de  Hollande,  célèbre  par  ses  faïences.  Examen 
de  quelques-uns  de  ses  produits  à  l'exposition  universelle 
en  1866,  XXXIII,  732. 

Delisle,  de  la  paroisse  de  Monljoie  (Mknche),  retrouve, 
vers  le  milieu  du  xviiie  siècle,  le  moyen  de  rattacher  les 
poteries  cassées  ;  ce  procédé  connu  des  potiers  ou  ouvriers 
gallo-romains  s'était  perdu  depuis,  XXXII,  635.— Procès 
entre  les  faïenciers  et  les  raccommodeurs  de  faïences,  que 
ceux-ci  gagnèrent,  id. 
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Delisle.  Son  discours  comme  maire  de  Périgueux,  lors  de 
l'inauguration  dans  la  ville  du  buste  de  M,  Félix  de 
Verneilli,XXXllI,57. 
Delisle  (Léopold),  Pense  que  le  nom  de  Tuit  mérite  de 
figurer  sur  la  liste  des  conquérants  de  l'Angleterre, 
gravée  dans  l'église  de  Dives,  XXXII,  187.  —  Note  sur 
un  cartuîaire  de  V église  de  Saint-Pierre  de  Caen,  donné  à 
la  bibliothèque  de  Caen.  M.  Delisle  indique  la  date  de 
plusieurs  cartulaires  et  notamment  celle  du  cartuîaire 
de  Saint-Pierre,  écrit  sur  parchemin  au  commencement 
du  xvie  siècle,  et  contenant  des  pièces  qui  appartiennent 
à  la  période  comprise  entre  le  commencement  du  xm®  et 
le  commencement  du  xvi^,  XXXIII,  31.  —  A  publié  des 
Documents  sur  les  fabriques  de  faïence  de  Rouen,  recueillis 
par  Haiilet  de  Couronne,  757. 

Demmin,  auteur  du  Guide  de  T amateur  de  faïences  et  porce- 
laines,  XXXIII,  727. 

Dendrites.  Marbres  argileux  dont  il  existe  plusieurs  espèces, 
XXXVIII,  262. 

Dénestanville  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Découverte  d'une  lampe  en  bronze  de  la  période  romaine, 
XXXI,  74,—  Sa  descrij)tion,  id. 

Denis  (l'abbé).  Histoire  de  V abbaye  de  Saint- Pierre-sur- Dives  ; 
ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXllI,  78. 

Dents  de  scie.  Voir  Imbrication. 

Déols,  village  du  Berry  (Indre).  Le  clocher  de  son  ancienne 
église  doit  être  classé  au  nombre  des  monuments  histo- 
riques, XXXI,  481. —Son  abbaye  dont  l'église,  incendiée 
en  1052,  fut  de  nouveau  reconstruite  et  consacrée  en 
1109,  XXXV,  312. 

Députés.  Nécessité  de  les  faire  siéger  hors  Paris,  XXXVII, 
80, 148,  235,  617. 

18 
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Descartes,  philosophe  né  à  La  Haye,  eu  Touraine,  en  1596. 
La  maison  où  il  est  né  doit  être  conservée  comme  monu- 
ment historique,  XXXVIIF,  429. 

Desméloises,  auteur  d'un  mémoire  sur  une  villa  romaine, 
découverte  à  Villeneuve-Saint-Georges,  XXXIV,  473. 

Desmoulins  (Charles),  M.  de  la  S.  Signale  le  danger  qui  me- 
nace la  chapelle  Saint-Thomas  de  Nantes,  dont  l'orne- 
mentation sculpturale  est  considérée  comme  l'œuvre  du 
célèbreMichelColumb,  statuaire  breton  ;  il  indique  aussi 
des  actes  de  vandalisme  commis  à  Dax  et  à  Saintes, 
XXXI,  19o.— Son  discours  à  l'inauguration,  a  Périgueux, 
du  buste  de  M.  Félix  de  Verneilh,  XX^XIII,  54.— Nommé 
commandeur  de  l'ordre  pontifical  de  Saint-Grégoire, 
XXXVII,  323.  —  Sa  notice  nécrologique  sur  M.  Yvoy, 
membre  de  l'Institut  des  provinces,  XXXV,  226. 

Desnoyers  (l'abbé).  Objets  trouvés  dans  la  Loire^  à  Orléans^ 
durant  Vêlé  de  1870.  L'auteur  décrit  ces  objets  qui  con- 
sistent en  monnaies  grecques,  monnaies  gauloises  et 
monnaies  romaines,  en  rouelles  qui,  d'après  l'opinion 
commune,  seraient  aussi  des  monnaies;  il  regarda  toutes 
ces  monnaies,  découvertes  dans  le  fleuve,  comme  un  hom- 
mage que  lui  rendaient  les  anciens,  et  comme  une  of- 
frande à  la  divinité  de  la  Loire  ,  XXXVIII,  194.  -  Vêri- 
table  destination  des  cylindres  en  os  que  Von  trouve  dans 
les  con<it  met  ions  gallo-romaines.  L'auteur  essaie  d'établir 
que  ces  cylindres,  rencontrés  dans  la  Grèce, dans  l'Italie 
et  dans  la  Gaule,  étaient  des  charnières  qui  fermaient  les 
coiïres  de  nos  ancêtres,  228. 

Desroziehs  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Sa  monographie  de  la  ca- 
thédrale de  Moulins,  ancienne  collégiale,  comnjencée  en 
1474  et  terminée  en  1508,  XXXVI,  669. 

Destruction.  La  destruction  des  anciens  tombeaux  dans  les 
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églises  est  un  délit,  XXXI,  SU.  —  Curé  condamné  pour 
en  avoir  détruit  un,  id. 
Deuil  (Bioiluni).  Village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise). 
Ce  fut  dans  cette  localité  que  saint  Eugène  souffrit  le 
martyre,  XXXIV,  495.— On  y  trouve  mentionné  un  ancien 
prieuré  et  une  prévôté,  496. 
Devals.  Son  mémoire  dans  lequel  il  décrit  les  souterrains 
du  bassin  du   Tarn,  cité  dans  le    Bulletin^  XXXVIII, 
130. 
Devise,  village  de  Picardie  (Somme).  Existence  d'un  cime- 
tière franc  dans  son  voisinage,  au  lieu  dit  les  Vignes, 
XXXII,  872. 
Dhilly,  maire  de    Foy.  Il  a  trouvé   plusieurs    cercueils 
orientés,  dont  l'un  renfermait  une  fibule,  XXXII, 438. — 
11  a  signalé  aussi  des  pierres  en  verroterie  rouge,  id. 
Dictionnaire  topographique  du  département  de  la  Nièvre, 
signalé  par  le  Bulletin,  XXXII,  663.  —  Raisonné  de  l'ar- 
chitecture française  du  xi^  au  xvi^  siècle,  XXXV,  469  et 
589.  —  Topographique  pour  le  département  du  Gard, 
705.  —  Populaire  de  l'art  et  des  institutions  ecclésias- 
tiques des  temps  primitifs  aux  temps  modernes,  921. 
Didier,  abbé  du  Mont-Cassin,  au  xi^  siècle.  Il  envoya  des 
moines  à  Constantinople  pour  s'y  instruire  et  ouvrir  des 
écoles  dans  son  monastère,  XXXI,  315. 
DiEPPK,  ville  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Découverte 
de  squelettes  nombreux,  appartenant  aux  pestiférés  des 
xvi^  et  xvii"  siècles,  XXXI,  81.  —  Guide  du  baigneur  dans 
Dieppe  et  ses  environs,  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin, 
821  et  822.—  Plan  et  description  de  la  ville  de  Dieppe  au 
wv^  siècle,  dressés  d'après  un  coutumier  par  Guillaume  Tieul- 
lier,  prêtre  de  Saint-, Jacques  de  Dieppe,  ouvrage  annoncé 
dans  le  Bulletin,  XXXII,  566.  —  Porche  du  xiv«  siècle  au 
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nord  (le  son  église  de  Saint-Jacques,  XXXVIIT,  167.  — 
Porche  du  xvi«  siècle  ou  plutôt  le  passage  des  Sybilles, 
servant  de  chapelle  baptismale  à  l'église  Saint-Jacques, 
168. 
DiEST,  ville  de  la  Belgique.  Église  gothique  de  Saint-Sul- 
pice,  XXXIV,  555. 

Dieu.  Avant  le  xii°  siècle  on  ne  présentait  pas  aux  regards 
le  portrait  de  Dieu  le  Père,  sa  présence  ne  se  révélait 
que  par  une  main  sortant  du  ciel,  XXXV,  539.  —  La  fi- 
gure de  Dieu  le  Fils  est  symbolisée  par  le  x  ou  par  une 
croix  grecque  accompagnée  de  Ta  et  de  l'ii,  éommence- 
ment  et  fin  de  tout,  id. 

DiGuÈRES  (Victor  des),  M.  de  la  S.  Sévigni  ou  une  paroisse 
rurale  en  Normandie  pendant  les  trois  derniers  siècles^ 
ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin;  il  est  suivi  d'un  état 
de  la  noblesse,  en  1666,  dans  les  élections  d'Argentan  et 
de  Falaise,  XXXI,  635.  —  La  Société  française  d'archéo- 
logie lui  décerne  une  médaille  de  première  classe  pour 
son  ouvrage  Familles  illustres  normandes.  Étude  histo- 
rique et  généalogique  sur  les  Médavy-Grancey,  XXXVI, 
735. 

Dijon,  ville  capitale  de  la  Bourgogne  (Gôte-d'Or).  Vanda- 
lisme à  Dijon,  destruction  du  clocher  de  l'église  Notre- 
Dame  qui  peut  dater  du  xui"  siècle,  XXXI,  512.  •—  Le 
pape  Léon  IX,  le  24  octobre  1049,  confirme  les  biens  de 
saint  Maur,  XXXIII,  102.  —  Fondation  de  son  église  par 
saint  Bénigne,  XXXIII,  693. 

DiLUviuM  (le).  Une  des  grandes  époques  de  l'archéologie 
anté-historique,  XXXIII,  173.  — •  Voir  Age,  la  Charente, 
VHomme. 

DiNAN,  ville  de  Bretagne  (Gôtes-du-Nord).  Destruction  de 
ses  fortifications,  XXXVI,  287  et  545.  —  Description  du 
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bénitier  de  l'église  Saint-Sauveur,  lequel  date  du  xii» 
siècle,  dessin,  424.  —  Celui  de  l'église  de  Saint-Malo  est 
en  granit  et  paraît  se  rapporter  au  xv«  siècle,  430. —  Son 
musée  d'antiquités,  XXXVIII,  G06. 

DiNART,  ville  de  Bretagne  (Illé-et- Vilaine).  Sa  jolie  côte, 
XXXVIII,  579. 

Diocèses.*  Après  la  conquête,  les  diocèses  prirent  pour  li- 
mites celles  des  provinces  romaines,  XXXVII,  351. 

DiocLÉTiEN,  empereur  romain,  dans  le  m"  siècle.  Sous  lui 
et  son  collègue  Maximin,  des  poursuites  rigoureuses 
furent  dirigées  contre  les  chrétiens,  XXXÏI,  262. 

Dion  (de),  M.  de  la  S.  Signale  une  voie  romaine,  allant  de 
Paris  à  Dreux,  et,  sans  la  décrire,  pose  des  jalons  sur  son 
parcours, XXXI,  309.  —  Description  delà  tour  de  Houdan; 
ce  donjon,  bâli  par  Amaury  III,  seigneur  de  Montfort  et 
comte  d'Évreux  (1105-1137),  s'élève  au  milieu  de  la 
ville  et  la  domine.  L'auteur  le  décrit  et  en  indique  la 
distribution.  II  a  joint  à  son  travail  des  planches  pré- 
sentant l'élévation,  le  plan  et  la  coupe  de  ce  donjon,  392. 
-^Romont.  Noies  de  voyage.  Sous  ce  litre,  M.  Dion  décrit 
la  petite  ville  de  Homont,  divisée  en  haute  et  basse  ville, 
la  haute  ville  avec  son  enceinte  garnie  de  tours,  son 
château,  sou  donjon,  et  son  église  de  1296.  Sa  petite  ville 
avec  son  enceinte  et  son  donjon,  569.  --  Sur  quelques 
châteaux  du  xi^  siècle  des  environs  de  Paris.  L'auteur 
indique  les  motifs  qui  lui  font  attribuer  à  presque  lous 
ces  donjons  la  date  du  xi*  siècle;  de  ses  considérations 
générales  et  de  ses  éludes,  il  croit  pouvoir  conclure  que 
le  XI®  siècle  vit  construire  le  plus  grand  nombre  des 
anciens  châteaux;  que  quelques-uns  datent  du  xii«  siècle, 
peu  duxiiie,  et  que  les  plus  modernes  sont  du  xiv^  et  de 
la  fin  du  xvi«  siècle  ;  il  indique  aussi  les  caractères  des 
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tours  et  des  donjons  à  diverses  époques  XXXII,  685.  — 
Exploration  des  châteaux  du  Vexin.  L'auteur  présente  de 
courtes  observations  sur  Gisors  et  sur  quelques  châteaux 
voisins,  il  essaie  d'attribuer  à  chaque  époque  ce  qui  lui 
appartient.  II  décrit  les  parties  les  plus  saillantes  des 
châteaux  dont.il  s'occupe,  et  présente  aussi  des  docu- 
ments historiques;  son  travail  est  enrichi  de  .plusieurs 
vues  et  dessins,  XXXIII,  330.  —  Lettre  sur  le  château  de 
Boves-leZ' Amiens.  L'auteur  décrit  les  ruines  du  château 
et  de  son  donjon,  il  fournit  un  plan  de  ce  ch§iteau  et  une 
vue  de  la  tour  du  donjon,  435.—  Rédige  le  procès-verbal 
d'une  séance,  tenue  à  Chartres  par  la  Société  française 
d'archéologie,  XXXVI,  241,  et  celui  d\ine  autre  séance 
tenue  à  Moulins,  468.  —  Chapiteaux  de  Saint-Thomas 
d'Épernon,  Sous  ce  titre,  l'auteur  signale  et  décrit  des 
chapiteaux  curieux  tirés  de  l'église  aujourd'hui  détruite 
du  prieuré  de  Saint-Thomas,  à  Epernon,  et  qui  lui  sem- 
blent dériver  des  types  dorique  et  ionique  ;  il  en  donne 
des  dessins  et  fournit  quelques  documents  historiques 
sur  l'église  du  prieuré,  XXXVII,  627.  —  Signale  la  dé- 
couverte faite  à  Soucy,  d'une  mosaïque  dans  les  ruines 
d'une  villa  gallo-romaine,  et  la  décrit,  XXXVIH,  358.  — 
Publie  ses  recherches  sur  les  anciens  chemins  de  Liveline 
et  du  comté  de  Montfort,  357  et  432. 
DiSGOURS.CeluideM.  deCauniont,à  Marseille, en  1866,  à  l'oc- 
casion du  Congrès  scientifique  de  France,  XXXII,  881.— 
A  Périgueiix,  ceux  de  MM.  Desmoulins,  Delisle  et  Galy, 
lors  de  l'inauguration  du  buste  de  M.  Félix  de  Verneilh, 

XXXIII,  54  et  suiv.— DeM.  de  Cauiriont,  après  la  session 
du  Congrès  des  déiégaôs  des  Sociétés  savantes,  en  1868, 

XXXIV,  462.-  Discours  au  Congrès  de  Bonn,  8J3.-  De 
M.  de  Caumont,  aux  assises  scientifiques  tenues  à  Angers, 
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en  1871,  XXXVII,  506.  —  De  Mgr  Freppel,  au  Congrès 
archéologique  d'Angers,  en  1871,  511. 

Disque.  En  os,  faisant  partie  d'un  fuseau,  trouvé  à  Jublains, 
XXXII,  6:^0.  —  Cette  sorte  de  palet  figure  souvent  comme 
ornement  au  xn^  et  au  xm^  siècles,  XXXVIII,  401. 

DivoDURUM,  aujourd'hui  Metz,  XXXVII,  367. 

DoGNÉE  DE  ViLLERS,  M.  de  la  S.  Publie  Pompeï,  étude  sur 
l'art  antique:  publication  annoncée  dans  le  Bulletin^ 
XXXII,  85.  —  Son  rapport  sur  l'archéologie  préhisto- 
rique en  Danemarck  cité  dans  le  Bulletin^  XXXVI,  490. 
—  Présente  le  résumé  d'une  discussion  sur  la  part  que 
doivent  avoir  les  Sociétés  archéologiques  dans  la  direc- 
tion et  l'administration  des  musées,  sur  la  nécessité  des 
catalogues  des  musées  et  d'un  inventaire  des  archives, 

XXXVI,  267.  —  Compte-rendu  d'une  séance  générale 
de  la  Société  française  d'archéologie,  tenue  à  Anvers, 

XXXVII,  592.  —  Son  résumé  sur  le  congrès  préhisto- 
rique tenu  à  Copenhague,  dans  lequel  il  signale  les 
grands  travaux  de  l'érudition  du  Nord,  et  la  succession 
des  trois  âges  de  la  pierre ^  du  bronze  et  du  fer^  tels  qu'ils 
sont  représentés  dans  le  musée  des  antiiinités  nationales, 

XXXVIII,  5.  —  Sa  conférence  à  Bruges  sur  Winckel- 
mann,  célèbre  antiquaire  allemand,  174. 

DÔLE,  ville  de  la  Franche-Comté  (Jura).  Son  église  date  de 
la  fin  de  l'architecture  gothique,  XXXVIÏ,  632. 

DoLiuM.  Vase  servant  à  contenir  l'huile  ou  le  vin  ;  son  usage 
a  duré  dans  la  Gaule  jusque  vers  l'an  260  de  notre  ère, 
XXXII,  776.  —  Découverte  à  Thoré  d'un  fond  de  Boliim 
en  terre  très-poreuse,  id.  et  777. 

Dolmens.  Anciens  champs  de  repos  à  conserver  et  à  étudier, 
XXXI,  198.  —  Ceux  de  Lassac,  560  et  807.  —  De  risle 
Bouchard,  sa  description,  689  et  XXXII,  486.  —'  A  Gale- 


272  TABLE    GÉNÉRALE 

rie,  près  de  Mané-Lude,  XXXI,  718.  —  Description  de 
celui  du  Rocher,  719.  —  Objets  qu'on  y  a  trouvés,  id. 
—  Dolmen  près  de  Penmarch,  731.-—  Du  Causse-Bégon, 
807.  —  De  Chômant,  822.  —  Ruines  d'un  dolmen  à  Châ- 
teau-Thébaud,  XXXII,  60.  -—Ceux  du  camp  de  Cinaïs, 
485.  — ■  De  Ligrc,  dont  l'un  se  nomme  la  Croix  du  peloué 
ou  peulouë^  id.  —  Sa  fondation  attribuée  à  saint  Martin, 
4b6.  —  Sa  légende,  id.  —  Vis-à-vis  Sonnay,  dolmen 
nommé  Dolmen  de  Briançon,  id.  —  De  Thiray  et  de  la 
Chaussée,  id.  —  Aux  environs  de  Saint-Vallier,  près  de 
Bourg-Saint-Andéoi  et  à  la  Motte-du-Caire,  frès  de  Sis- 
teron,  879.  —  De  Bournan,  son  nom,  sa  desciiption  et 
son  plan,  XXXIU,  413  et  807.  —  Dans  les  environs  de 
Crégols,  508.  —  Objets  qu'on  y  a  trouvés,  id.  —  A 
Duneau,  son  énorme  dimension,  XXXÏV,  294.  —  Au 
Vouvrai,  id.  —  A  Pierrefitte  (Seine-et-Oise),  557.  -  Sur 
la  colline  de  Boscaux,  dont  il  porte  le  nom  (à  Blessac), 
XXXVII,  331.  —  Dolmens  dans  la  Creuse,  leurs  types, 
335.  —  Ceux  de  la  Serre,  id.  —  De  Saint-Bard,  id.  — 
Livernon,  id.  —  Bénévent,  id.  --  Naillac,  il.  —  Saint- 
Hilaire-de-Gravelle,  336.— Les  dolmens  ont  encore  servi 
de  sépultures  à  l'époque  gallo-romaine,  id,  —  Dolmen, 
en  patois  breton,  signifie  table  de  pierre,  693. —Dolmen 
trouvé  à  Manémeur,  XXXVIII,  48.  —  Leur  destination, 
à  quels  peuples  attribuer  ces  monuments  dits  cel- 
tiques, 597.  -^  Voir  Menhir,  Monuments  celtiques, 
Tumulus. 

DÔMr.  Ce  mot  en  Allemagne,  comme  en  Italie,  s'applique 
à  l'en.sembledes  constructions  qui  constituent  une  cathé- 
drale, qu'il  y  ait  ou  non  une  coupole  ;  ainsi  on  dit  le 
dôme  de  Cologne,  de  Milan,  de  Pise,  etc.,  XXXV,  780. 

DoNELA  (Jean-François),  peintre  italien  dans  le  xvi^  siècle. 
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Louis  d'Amboise  le  fit  venir  à  Albi  pour  peindre  les 
chapelles  et  la  grande  voûte  de  la  cathédrale,  XXXVII, 
292. 

DoMFRONT,  ville  de  Normandie  (Orne).  Caractère  de  son  an- 
cien château-fort,  XXXI,  35.  —  Épaisseur  des  murs  de 
son  donjon,  XXXII,  703.  -Son  palais  de  justice,  de  l'ordre 
dorique  et  construit  récemment,  est  soumis  à  la  peinture, 
XXXV,  818. 

DoMME,  petite  ville  du  Périgord  (Dordogne).  Achat  duMont- 
Domme  par  Philippe-le-Hardi,  XXXI,  752.  -  Amas  d'in- 
formes débris  d'un  château,  bâti  sur  le  Mont-Domme, 
et  de  fossés  creusés  dans  le  roc,  id.  —  Remparts  cons- 
truits au  xiv'  siècle,  id.—  Plateau,  enceint  de  murailles. 
Établissement  d'une  ville  à  plan  régulier.  Bastide  tracée 
et  privilèges  octroyés  aux  habitant?,  id.  — Description 
d'une  porte  fortifiée, id.— Statues  seul ptéesdans  une  niche, 
nommées  M.  otM^^eDomme  par  les  habitants,  752.— Cu- 
rieuses gravures  sur  les  murs  des  tours,  id.— Vue  de  la 
porte  fortifiée,  753, 

DoMONT,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Église 
bâtie  vers  la  fin  du  xn°  siècle,  ou  au  commencement  du 
xiii%  XXXV,  720. 

Donjons.  Construction  destinée  à  servir  de  refuge  à  une 
garnison.  Celui  de  Montbard,  XXXI,  18.  —  Carré  à 
Fronsac  ;  description,  137.—  Analogie  de  celui  de  Saint- 
Marcel,  avec  le  château  d'AndIau,  en  Alsace  ;  son  enceinte 
forme  un  polygone  allongé,  141.—  Restes  de  celui  de  la 
Roque  avec  ses  oubliettes,  143.—  De  celui  de  Montégut, 
du  xiii«  siècle,  145.  —  Cylindrique  avec  oubliettes,  à 
Lacourt,  id.  — Du  xiv^  siècle,  à  Encourtiech,  id.— Du  xii® 
ou  xiiie  siècle,  à  Ardiége,  147.— Bâti  de  1105  à  1137,  à 
Houdan,  392.  —  Cylindrique  à  Najac,  409  et  762.  -  Du 
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même  caractère,  à  Bomiers  et  datant  du  xiii®  siècle,  496 
et  497.— Cylindrique  à  Romont,  en  Suisse,  569  —Pareil 
à  Estavayer,  57i.--Les  donjons  carrés  du  xiv^  siècle  sont 
nombreux  dans  le  canton  de  Fribourg,  572.  — •  Ceux  de 
Vivy,  de  Sonnemberg  et  d'Atalens,  id.— Carré  à  contre- 
forts plats,  datant  du  xiv®  siècle,  à  Turenne,  574.— Vue, 
576.--Ce  Baynac,  754.— Vue,  755.— Caslelnau,  donjon 
à  contreforts  plats,  758  et  759.— De  Loches,  spécimen  de 
l'architecture  féodale  du  xii^  siècle,  XXXII,  93  et  703; 
XXXIV,  286,  567,  588.  655  ;   XXXV,  103,  142,  144.  — 
Vues,  XXXIV,  656,  657  ;  XXXV,  104.- Celui  de  Loudun, 
XXXIV,  286.— On  peut  attribuer  au  xi^  siècle  la  plupart 
des  donjons  des  environs  de  Paris,  XXXII,  685.— Ceux 
d'Évreux  et  d'Alençon,  construits  dans  la  deuxième  moitié 
du  xie  siècle,  688. -De  Montfort  et  d'Étampes,692,  704; 
XXXIII,  188.  — Les  donjons  remplacèrent  au  xi^  siècle  les 
tours  de  bois  qui  surmontaient  les  mottes  féodales,  693. 
—Leur  forme  peut  servir  à  déterminer  l'âge  des  châteaux, 
694.— Indication  de  la  forme  de  plusieurs  donjons,  695. 
—Toutchâteauun  peu  important  possède  un  donjon,  696. 
—Au  xi®  siècle,  ils  présentent  une  grande  variété  de 
formes,  id.  — Le  plan  de  beaucoup  de  donjons,  surtout  en 
Normandie  etdans  l'ouest  de  la  France, était  un  rectangle 
allongé,  697.— Un  signe  de  leur  antiquité,  c'est  la  faible 
épaisseur  de  leurs  murs,  700.  -  A  partir  de  Philippe- 
Auguste,  il  devint  de  règle  générale  qu'elle  fût  du  quart 
du  diamètre,  702.  —  Entrée  des  donjons,  700  et  suiv.— 
Un  pilier  central  pour  soutenir  les  étages  est  une  preuve 
de  leur  antiquité,  704.—  Le  donjon  de  Lez,  près  Saint- 
Béat,  peut  être  antérieur  à  la  deuxième  moitié  du  xi^ 
siècle,  708.—  Celui  de  Bramevaque  de  la  même  époque, 
709.  —  Dans  le  Bigorre,  la  forme  des  donjons,  leurs  dé- 
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tails  et  leurs  dispositions  s'établissent  dès  le  commence- 
ment du  xii^  siècle  pour  ne  se  modifier  qu'à  la  deuxième 
moitié  du  xiv^  siècle,  709.  —  Donjons  avec  ou  sans  ou- 
bliettes, id.—  Indications  de  ces  donjons,  id  et  710.  — 
Deux  donjons  dans  certains  châteaux,  710.  —  Roman  à 
Serres-Argèle,  id.—  Les  plus  larges  donjons  ont  dû  servir 
d'habitations  en  même  temps  que  de  lieu  de  refuge  et 
d'observation,  id.  —  Le  donjon  cylindrique  fait  son  ap- 
parition au  xive  siècle,713et714.— Ceux  quadrangulaires 
avec  ou  sansoublieltes  sontencoreemployés  jusqu'au  xvi» 
siècle,  id.  —  Celui  de  Vidalos;  sa  description,  713,  729 
et  731.—  De  Salles,  732.  —  Le  donjon  seigneurial  était 
le  symbole  de  la  suzeraineté  féodale,  XXXIIII  117  et 
812.  —  Circulaire,  à  Trie,  332.  —  De  Courcelles,  332.  — 
Vue  et  coupe  du  donjon  de  Gisors,  339  et  351.  ~  De 
Rouen,  construit  en  1205,  350.  —  Ceux  de  Verneuil, 
Dourdan,  Montihéri  et  Issoudun,  datent  du  règne  de 
Philippe-Auguste,  id.  —  De  Neaufle,  construit  entre  le 
règnedeGuillaume-le-Conquérant  et  celui  d'Henri  11^354 
cl  suiv.  —  Vue  du  donjon  de  Château-sur-Epte,  363.— 
Vue  de  celui  de  .la  Roche-Guyon,  365.  —  Du  château  de 
Boves-les-Amiens,  435  et  suiv.  —  Carré  à  Bellême,  rap- 
pelant les  tours  normandes  des  xi^  et  xn''  siècles,  467.  — 
Quadrangulaire,  à  Nogenl-le-Rotrou,  478.  -  De  Mailing, 
en  Angleterre,  construit  dansie  xi^  siècle,  existant  encore 
et  connu  sous  le  nom  de  tour  de  Saint-Léonard,  XXXIV, 
83.—  Ce  donjon  est  le  plus  ancien  type  du  donjon  anglo- 
normand,  id.  —  De  Rochesler,  du  xi^  siècle,  86.  —  De 
Montbazon,  144.  —  De  la  Roche-Posay,  de  l'époque 
romane,  285.  —  De  Langeais,  286.  —  De  Montbazon  et 
Montrichard,  attribués  à  Foulques  Néra,  grand  bâtis- 
seur du  XI®  siècle,  286.—  A  Sancerre,  donjon  circulaire 
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flanqué  d'une  tourelle  avec  certains  caractères  du  xiv® 
siècle,  341.— DeSichem,  en  Belgique, 555. —Cylindrique, 
du  xm©  siècle,  à  Godesberg,  en  Prusse,  805.— Vue  de  ses 
ruines,  806.—  De  Roquetaillade,  réparé,  820.—  De  Mau- 
vière,  du  xv^  siècle,  XXXV,  158.— De  Brionne,  XXXVI, 
244  et  245.  —  Épaisseur  et  hauteur  de  ses  murs,  id.  — 
Roman,  au  château  de  Creully,  557.  —  Dont  les  angles 
sont  garnis  d'échauguettes,  à  Chamboy,  652.  —  Celui  de 
Chinon,  construit  au  xiii^  siècle,  731.— Du  xni«  siècle,  à 
Montmajour,  XXXVII,  42.  —  Du  xiii®  siècle.,  à  Château- 
Renault,  XXXVIII,  592.— Voir  5i^orre,  Châteaux  anciens f 
Forteresse^  Tours. 

DoNviLLE,  village  de  Normandie  (Calvados).  Découverte  de 
poteries  romaines,  XXXVI,  656. 

DoNviLLË,  village  de  Normandie  (Manche).  Station  romaine, 
découverte  de  briques  et  de  tuiles  à  rebords,  XXXVIII, 
41.—  Passage  d'une  voie  romaine,  42. 

Dossier.  Une  des  parties  d'une  chaire  à  prêcher.  Descrip- 
tion de  certains  dossiers,  XXXVI,  139. 

Douai,  ville  de  Flandre  (Nord).  Session  du  Congrès  archéo- 
logique de  la  Société  française,  en  1866  ;  questions  à  y 
traiter,  XXXI,  815  ;  XXXÏÏ,  81. 

DouARNENEz,  petite  ville  de  Bretagne  (Finistère).  Industrie 
de  la  pèche  de  la  sardine,  XXXI.  734.— Son  église  offre  l'un 
des  plus  élégants  clochers  dé  la  Bretagne,  id.  -Vue,  735. 

DouBRÉE.  Aperçu  historique  sur  l'exploitation  des  métaux  en 
Gaule,  mémoire  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  594. 

DouRDAN,  bourg  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son  châ- 
teau fort,  construit  tout  d'un  jet,  date  de  la  fin  du  xii® 
siècle,  XXXII,  691.  —  Son  donjon  protégé  par  un  fossé 
est  postérieur  à  1150,  700.  —  Il  date  de  la  fin  du  xii« 
siècle,  701.  —  Épaisseur  de  ses  murs,  702.— Avait  deux 
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entrées,  une  vers  la  place,  et  l'autre  communiquant  arec 
les  dehors,  703.— Ce  donjon  fut  construit  sous  Philippe- 
Auguste,  XXXIII,  350.— Nouveaux  détails  sur  le  château 
de  Dourdan,  XXXVIII,  613  et  6i3.  —  Description  de  son 
église  commencée  à  la  fin  du  xu»  siècle  et  achevée  au 
xnie  siècle,  614.  —  Ses  deux  tours  datent  du  xv^  siècle 
et  sa  chapelle  aussi,  id.  —  Fenêtres  du  xm^  siècle,  616. 
—  Sa  galerie  dutriforium,  618.  —  Inscription  de  1591, 
621.— Autre  inscription  de  1599  sur  la  cloche,  id. 
DouvREND,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Faucille 
en  crochet  tranchant  et   recourbé  qu'on  y  a  signalé, 
XXXVllI,  649. 
Douvres,  village  de  Normandie  (Calvados).    Son  église, 
sous  le  vocable  de  saint  Rémi,  avait  pour  patron  le  cha- 
pitre de  la  cathédrale  de  Bayeux,  XXXVII,  443.  —  Des- 
cription de  son  clocher  placé  latéralement  au  nord,  id. 
Vue,  444.  —  Vue  de  la  chapelle  existant  dans  l'étage 
inférieur  de  la  tour,  445. 
Dramard,  auteur  d'une  notice  sur  l'origine  d'Étampes, 

citée  dans  le  Bulletin^  XXXIV,  557. 

Dragon.  Le  dragon  ailé  symbolise  le  diable,  XXXVIII,  79. 

Draguignan,  ville  de  Provence  (Var).  Histoire  de  Notre-Dame 

de  Saint-Michel^    ouvrage    annoncé  dans   le   BidletiUf 

XXXII,  92. 

Dreux,  ville  de  France  (Eure-et-Loir).  Ancien  apanage  de 

la  maison  royale  de  France,  XXXIV,  646.  —  Restes  de 

l'ancienne  enceinte  fortifiée,  id.  —  Maisons  de  bois  de 

l'école  de   Chartres  avec  figures  et  ornements,  id.  — 

Beffroi  de  l'hôlel-de-ville,  du  xvie  siècle  (1512-1540),  id.— 

Le  château,  ancienne  forteresse  ;  au  milieu  se  dresse  la 

ruine  du  donjon  roman,  id.  —  Poterne  fermée  par  des 

vantaux  de  bois  fort  frustres  du  xii«  ou  du  xui^  siècle, 
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id.  — •  Chapelle  funèbre  de  h  famille  d'Orléans,  id.  — 
-  L'église  paroissiale  de  Saint-Pierre  offre  des  parties  du 
xiiie,  xye  et  du  xvi®  siècle,  647.  —  Certaines  clôtures  en 
bois  des  chapelles  sont  de  l'époque  gothique  ou  de  la 
renaissance,  id.  —  Destruction  de  peintures  murales 
historiques  des  xv«  et  xvr  siècles,  id.  —  Actes  de  vanda 
lisme,  id.  —  Voie  romaine  de  Paris  à  Dreux,  XXXI, 
309.  —  Son  hôtel-de-viUe,  monument  de  la  renais- 
sance, XXXVIII,  371.— Sa  description, id.— Sa  date,  372. 

—  Vue,  373. 

Drévant,  village  du  Berry  (Cher).  Localité  pleine  de  ves- 
tiges de  l'époque  romaine,  XXXII,  97.  —  Plan  général 
de  Drévant  et  de  ses  environs,  98.  —  Son  temple  ou 
constructions  présumées  appin-tenir  à  un  temple;  sa 
description,  99  et  suiv.  — Bains,  104.— Leur  plan,  id.— 
Leur  description,  id.  et  107.— Théâtre,  109.— Vue  de  ses 
ruines,  110.— Plan,  id.— Chapiteau  antéfixe,  112  —Ins- 
criptions romaines,  113  et  114.  —  La  dimension  diamé- 
trale de  son  théâtre  gallo-romain  était  de  80  mètres, 
XXXVIIL553  et  554.— Ce  théâtre  rangé  dans  la  catégorie 
des  théâtres  mixtes,  fort  en  usage  dans  les  Gaules,  5o9. 

Drouyn  (Léo),  Inspect.  de  la  S.  Sur  les  châteaux  forts  du 
Bordelais^  ouvrage  annoncé  dans  le  Btillelin^WWl^  87. 

—  Saint-Vincent  de  Pcrtignas.  L'auteur  commence  son 
étude  par  la  topographie  de  la  paroisse  de  Saint-Vincent- 
de-Pertignas,  dont  il  décrit  l'église  et  ses  chapiteaux  ; 
à  la  description  du  château  de  Naujan,  dont  il  donne 
une  vue  et  le  plan,  il  joint  des  détails  historiques  sur 
les  anciens  seigneurs  de  ce  château, qui  est  du  commen- 
cement du  xiv»  siècle  avec  des  constructions  remontant 
pour  la  plupart  au  xvi«  siècle;  il  décrit  ensuite  les  châ- 
teaux de  la  Nauze,  du  Pin  et  du  Courros,  et  il  accom- 
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pagne  la  description  de  chaque  château  d'une  vue  et  de 
quelques  renseignements  historiques  sur  leurs  anciens 
possesseurs,  XXXIÏ,   362.  —  Nommé  chevalier  de  la 
Légion  d'honneur,  XXXVI,  575. 
DuBES.  Pyramides  nommées  Dubes,  qui  couronnent  les  nefs 
de  l'église  Saint-Ours,  à  Loches  ;  ces  dubes,  Dubœ^  res- 
taurées sont  du  dernier  tiers  du  xn^  siècle,  XXXVI,  334. 
—Vues,  335  et  336. 
DuBOYs  (Albert).  Ses  considérations  sur  la  question  de  la 
translation  du  siège  du  Gouvernement  hors  Paris,  XXXVIÏ, 
617. 
DuBouRG  (Antoine).  Mémoire  sur  Goridech,  signalé  dans  le 

Bulletin,  XXXVI,  388. 
DucHATELLiKR  père,  M.  de  la  S.  Les  cabanes  de  Belle-Isle-en- 
Terre.  Le  château  du  Tonquédec.  Les  serviettes  de  Louis 
XIV,  à  Lannion.  —  L'auteur  décrit  ces  cabanes  ou  cases 
de  Belle-Isle-en  Terre  qu'habitent  des  hommes  peu  sou- 
cieux du  confortable.  Il  s'occupe  ensuite  du  château  du 
Tonquédec,  l'une  des  belles  ruines  que  possède  la  Bre- 
tagne. Il  donne  quelques  détails  sur  des  serviettes  prove- 
nant d'un  service  de  table  de  la  maison  de  Louis  XIV, 
XXXI,  90.  -  Il  signale  un  ouvrage  intitulé  VArmorique 
bretonne,  celtique,  romaine  et  chrétienne,  316.  —  Signale 
V importance  des  travaux  historiques  de  Moser,  historien 
allemand,  5i7.  —  Exploration  des  monuments  celtiques  du 
Finistère,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  634.  —  Son 
essai  historique  sur  la  baronniede  Pont-l'Abbé  (Finistère), 
728.  — •  Études  littéraires  et  scientifiques  en  Province, 
ce  travail  annoncé  dans  le  Bulletin  résume  Vhistoire  des 
congrès,  XXXII,  94.  — -  Courte  excursion  dans  Varrondis- 
sèment  de  M  eaux  ;  sous  ce  titre,  l'auteur  signale  des 
ossuaires,  un  camp  romain  et  le  passage  d'une  voie 
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romaine.  Il  décrit  aussi  Tancien  château  de  Monceau, 
bâti  par  Henri  IV  et  habité  par  Gabriel  d'Estrées, 
XXXVIII,  133. 

DuGLAiR,  bourg  de  Normandie  (Seine-Inférieure),  connu  par 
plusieurs  titres  et  monuments  se  rapportant  à  la  période 
franque,  XXXI,  79.  —  Découverte  de  sépultures  des 
contemporains  de  saint  Ouen  et  de  saint  Philbert.^  id.  — 
Détails  archilectoniques  sur  son  église,  XXXIII,  18; 
XXXIV,  585. 

DucY,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église  sous  le 
vocable  de  sainte  Marguerite,  avait  deux  portions  et  deux 
patrons;  celui  de  la  première  portion  était  l'abbaye  de 
Blanchelande  ;  l'autre  était  laïc,  XXXVII,  449.  —  La 
base  seule  de  sa  tour,  placée  latéralement  au  nord,  ap- 
partient à  l'époque  romane,  id.  —  La  flèche  date  du  xiii^ 
siècle,  id. 

DuFOUR  (Auguste).  Publie  une  Histoire  de  la  commune  de 
Flumety  en  coopération  avec  M.  François  Rabut,  ouvrage 
cité  dans  le  Bulletin,  XXXV,  348. 

DuFRESNE,  peintre  du  roi  dans  le  xvii"  siècle,  XXXIII,  463. 

Duhamel.  Son  atelier  de  peinture  sur  verre  à  Évreux,  pro- 
duit des  travaux  distingués,  des  réparations  habiles  et 
consciencieuses,  XXXVI,  365. 

DuHAMiiL,  M.  de  la  S.  L'église  de  Saint-Maurice  d'Épinal^ 
étude  archéologique.  L'auteur,  après  avoir  consulté  des 
documents  historiques,  essaie  de  fixer  certainement  l'âge 
des  diverses  parties  de  l'église,  qu'ensuite  il  décrit  et 
critique  ;  il  se  livre  successivement  à  l'étude  du  chœur, 
du  transept,  de  la  nef,  du  triforium,  de  la  tour,  du  por- 
tail et  de  son  tympan.  Il  résume  ainsi  son  étude  :  l'ori- 
gine de  l'église  remonte  à  la  fin  du  x^  siècle,  elle  a  été 
reconstruite  entièrement  aux  xii^  et  xiii«  siècles  et  de 
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nombreuses  réparations  l'ont  modifiée  dans  les  siècles 
suivants,  XXXIII,  97. 

DuMAST  (le  baron  de),  Membre  de  l'Institut  des  Provinces. 
Ses  sentiments  sur  la  réunion  de  la  Lorraine  à  la  France, 
XXXII,  436.  —  Mémoire  intitulé  :  Les  Besoins  intellec- 
tuels de  la  France  d'à  présent,  ouvrage  annoncé  dans  le 
Bulletin,  XXXIV,  472. 

DuNEAU,  village  duMaine(Sarthe).Unpeulvenet  un  dolmen 
d'énorme  dimension,  XXXIV,  294. 

DuNKERQUE,  Ville  de  France  (Nord).  Destruction  dont  est 
menacélepéristylede  son  église  Saint-Éloi, XXXVII,  670. 

Dln-le-Roi,  village  du  Berry  (Cher).  Débris  d'une  villa 
romaine,  XXXIII,  626.  —  Objets  qu'on  y  a  trouvés,  id. 
—  Constructions  romaines,  fragments  de  statues  et 
débris  antiques  signalés  à  la  Touraille,  près  Dun-le-Roi, 
XXXIV,  473. 

DuNois  (le  comte  de),  fameux  capitaine  de  Charles  VII,  mor^ 
à  77  ans,  le  28  novembre  1468,  XXXIV,  25.  —  On  lui 
attribue  la  construction  de  la  chapelle  du  château,  à 
Châteaudun,  entre  1440  et  1465  ou  1468,  id. 

DuPANLOUP,  évoque  d'Orléans,  reçoit  une  médaille  d'hon- 
neur que  lui  a  décernée  l'Institut  des  Provinces,  XXXVII, 
614. 

Dupont  (A).  Son  mémoire  sur  la  cure  à  deux  portions  de 
Saint-Georges-d'Aunay,  signalé  dans  le  Bulletiny  XXXI, 
809. 

Durand  (Guillaume),  évéque  de  Mandes,  écrivain  ecclésias- 
tique du  xm^  siècle,  auteur  du.  Bational  des  divins  Offices, 
XXXI,  278;  XXXII,  310.  -  Lilurglste  du  moyen-âge, 
XXXIII,  203,  230.  —  Ce  qu'il  pense  du  symbolisme 
des  gants  liturgiques,  244.  —  Ce  qu'il  dit  de  l'ambon, 
XXXVI,  22. 
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Durand  (Paul),  M.  de  la  S.  Signale  et  regrette  la  destruction 
à  Chartres  de  la  salle  Salnt-Cosme  de  l'hôpital,  XXXII, 
563;  XXXIII,  403.  —Description  de  cette  salle,  id.  —  Sa 
monographiede  la  cathédrale  de  Chartres,  XXXVIII,  121. 

Durand  (le  D^"  Paul).  Étude  sur  lEtimacia,  symbole  du  ju- 
gement dernier  dans  l'iconographie  grecque  chrétienne^ 
ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXIIf,  519. 

Durand  (Yincent),  M.  de  la  S.  Note  sur  quelques  monuments 
des  environs  de  Montbrison.  Sous  ce  titre,  l'auteur  décrit 
un  bénitier  de  l'époque  delà   renaissance^  qui  se  voit 
dans  l'église   de  Saint-Didier-sur-Rochefort,  construite 
dans  la  première  moitié  du  xv^  siècle  et  un  autel  aussi 
du  xve  siècle,  peut-être  même  du  commencement  du  xvi% 
dans  l'église  de  Saint-Suipice-en-Bussy,  ainsi  qu'un  reli- 
quaire dans  la  chapelle  d'Albieux,  lequel  est  un  spé- 
cimon  de  l'art  du  xm^  ou  du  xiv°  siècle;  cette  note  est 
accompagnée  de   deux   dessins,  XXXI,  591;  XXXVI, 
433.—  Il  sigiiale  les  ruines  d'un  ancien  château,  nommé 
le  Châtel  du  Chatelard ,   qui    est    une    forteresse    du 
moyen-ûge.  Il  en  donne  un  plan  et  place  sur  la  même 
ligne  les  ruines  situées  non  loin  du  Castrum  Solobrense 
(Saint  Laurent-sous-Rochefort),  XXXII,  422.  —  Sa  des- 
cription de  l'église  de  Sainte-Marie-d'Agonges,  édificepré- 
sentant  tous  les  caractères  du  roman  de  transition  et  dont 
on  peut  fixer  la  date  de  la  construction  à  la  fin  du  xii« 
siècle,  XXXVI,  171.— Signale  la  découverte  faite  à  Feurs 
d'une  mosaïque  et  donne  un  dessin  d'une  partie  de  cette 
mosaïque,  XXXVIII,  358. 
DuRANViLLE  (Léon  de).  Rouen,  ville   forte,  supplément  à 
l'essai  sur  l'histoire  de  la  côte  Sainte-Catherine  et  des 
fortifications  de  la  ville  de  Rouen,  ouvrage  signalé  dans 
le  Bulletin,  XXXV,  703. 
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Bureau  (Alexis).  Son  annuaire  bibliographique  annoncé 
dans  le  Bulletin,  XXXIII,  86. 

DuREAu  DE  LA  Malle,  M.  de  la  S.  Sa  notice  sur  Notre-Dame 
de  la  Roraenguerre  dans  l'église  de  Villepinte  qu'il  dé- 
crit, assignant  à  la  chapelle  de  Notre-Dame  le  milieu  du 
xe  siècle  ou  le  commencement  du  xi^.  Il  explique  aussi 
l'origine  du  nom  de  Romenguerre  donnée  à  celle  cha- 
pelle, XXXV.I,  347. 

Durer  (Albert).  Instruction  sur  les  fortifications  des  villes, 
bourgs  et  châteaux,  ouvrage  traduit  de  l'allemand  et 
dont  il  est  rendu  compte,  XXXVII,  564. 

DuRFORT  (famille  de).  Plusieurs  de  ses  membres  ont  joué 
un  rôle  dans  leur  temps,  XXXII,  812  et  suiv. 

DuRHAM,  ville  épiscopale  d'Angleterre.  La  traduction  en 
marbre  de  la  cène  de  Léonard  de  Vinci  essayée  dans  sa  ca- 
thédrale est  un  essai  qui  est  loin  d'être  heureux,  XXXII, 
415.  —  Les  constructions  qu'éleva  son  évêque  Hugh 
Pudsey,  le  furent  entre  1175  et  1185,  XXXIII,  10  et  11. 

Durstel,  village  d'Alsace  (Bas-Rhin).  Découverte  d'un  ci- 
metière franc,  deux  tombes  mises  au  jour,  inscription  en 
lettres  romaines,  XXXV,  221. 

DusAND,  M.  de  la  S.  Note  sur  deux  tombeaux  du  prieuré  de 
la  Grâce-Dieu^  travail  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXII, 
306.  ~  Mémoire  sur  les  mesures  en  pierre,  publication 
signalée  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  351.  —  La  Société 
française  d'archéologie  lui  décerne  une  médaille  de 
bronze  à  titre  d'encouragement  pour  la  publication  de  la 
Revue  archéologique  du  Midi  de  la  France,  XXXII,  84, 
306;  XXXIII,  80;  XXXIV,  906. 

DusAussAY,  écrivain  du  xviio  siècle,  XXXII,  129,  131.  — 
P^i^  cite  de  lui  un  livre  intitulé  Panoplia  JEpiscopaliSy 
134  e|  i67;XXXIIÏ,  217. 


ÎSi    .  ^'ablk  genekalè 

DuvAL  (l'abbé).  Note  sur  le  déplacement  des  tombeaux  en 
bronze  des  évéques  fondateurs  de  la  cathédrale  d'Amiens, 
L'auteur  s'élève  avec  éner^^ie  contre  ce  déplacement 
opéré  sans  raison  et  le  blâme  sévèrement,  XXXIV,  46. 
—  Distribution  du  pain  et  du  vin  aux  communiants  le 
jour  de  Pâques,  XXXVIII,  502. 

DuvAL  (Jules).  Signale  des  tombeaux  mérovingiens  trouvés 
en  Algérie,  XXXV,  209. 

DuvAROFF  (le  comte).  Déplore  la  rapidité  avec  laquelle  les 
monuments  anciens  disparaissent  en  Russie,  XXXVI, 
370. 


E 


Eau  BÉNITE.  L'usage  de  l'eau  bénite  dans  l'Église  est  très- 
ancien,  XXXIV,  775.— Des  vases  à  eau  bénite,  id.— Vers 
la  fin  du  nie  siècle,  sinon  auparavant,  la  bénédiction  et 
l'usage  liturgique  de  l'eau  faisaient  partie  des  cérémo- 
nies de  l'Église,  et  on  les  regardait  comme  étant  d'institu- 
tion aposlolique,  776.—  La  formule  pour  bénir  l'eau  est 
consignée  dans  les  constitutions  apostoliques  et  est  due 
à  saint  Mathias,  id.  —  L'usage  de  l'eau  bénite  remonte 
incontestablement  au  v^  et  même  au  iv%  si  même  il  n'est 
antérieur,  XXXVI,  393  et  401. -~  Léon  IV,  dans  le  cou- 
rant du  ix^  siècle,  prescrit  de  faire  tous  les  dimanches, 
avant  la  messe,  l'aspersion  de  l'eau  bénite,  411.  —Excep- 
tion pour  le  jour  de  Pâques  et  celui  de  la  Pentecôte,  412. 
—  Formules  employées  pour  faire  l'eau  bénite,  413.— 
L'eau  bénite  se  distribue  avec  un  goupillon  nommé  aussi 
aspergés  ou  aspersoir,  450.  —  Cérémonie  de  la  béné- 
diction de  l'eau  le  Samedi-Saint  et  la  veille  de  la  Pente- 
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côte,  XXXVII,  465.  —  Circonstances  et  cérémonies  dans 
lesquelles  on  fait  usage  de  l'eau  bénite,  XXXVI,  458  et 
suiv.— Voir  Aspersion,  Bénitier^  Goupillon. 

Eaux  thermales,  à  Gopbern,  antiquités  romaines  et  eaux 
thermales,  XXXIV,  689.  —  Eaux  minérales  de  la  fon- 
taine de  La  Herse,  dans  la  forêt  de  Bellesme  ;  docu- 
ments hisloiiques  sur  cette  fontaine,  XXXVII,  171.— De 
Néris,  597.-D'Évaux,  605. 

Ébéon,  bourg  de  la  Saintonge  (Charente-Inférieure).  Près 
de  cette  localité  existe  une  pile  romaine,  connue  dans  la 
contrée  sous  le  nom  deFanal  d'Ébéon,  XXXI,  804.— -Vue, 
805.—  Sa  description,  80^1. 

ÉBREmL,  ville  du  Bourbonnais  (Allier).  Histoire  de  la  ville^ 
du  château  et  de  l'abbaye  d'Ébreuil,  ouvrage  annoncé  dans 
le  Biilleti7i.  XXXII,  188. 

Écailles  d'huîtres.  Ces  déchets  de  la  cuisine  romaine, 
trouvés  dans  les  ruines  des  villas  gallo-romaines,  prou- 
vent la  grande  facilité  de  communiquer  de  ces  villes 
avec  les  rivages  de  la  mer,  XXXI,  181. 

Écajeul,  village  de  Normandie  (Calvados).  Église  avec  des 
caractères  du  xi"  ou  xii°  siècle;  appareils  en  arêtes  de 
poisson  dans  la  façade  ;  contreforts  percés  de  petites  fe- 
nêtres semi-circulaires, XXXII,  10.— Vue  de  l'église,  11. 

—  Portes  romanes  ;  dessin  de  l'une  d'elles,  12.  —  Son 
abbaye  de  Sainte-Barbe  dont  on  voit  encore  quelques  ou- 
vertures ogivales  pouvant  remonter  au  xiii®  siècle,  id. 

—  Dessin  d'une  sculpture  provenant  de  cette  abbaye,  13. 

—  Légende  de  cette  maison  religieuse,  14.— Sa  première 
fondation  eut  lieu  vers  l'an  1055  ;  Guillaume,  duc  de 
Normandie,  l'approuva  en  10(10,  id. 

ÉCAQUELON,  village  de  Normandie  (Eure).  On  y  a  signalé 
des  médailles  romaines,  de  petites  statuettes  en  terre 
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cuite  et  de    la   poterie   rouge  et  noire,   XXXV,  186. 

É'cÀkDENViLLE-suR-ÈuRE,  Village  de  Normandie  (Eure).  lié- 
couverte  de  monnaies  d'or  carlovingiennes,  XXXVI,  364, 

ÉCHAUBROGNES,  village  du  Poitou  (Deux-Sèvres).  Découverte 
de  deniers  du  xiii^  siècle,  se  divisant  en  monnaies  royales 
et  monnaies  baronales,  XXXII,  401. 

ÊcHAUGUETTE,  guérltc  placéc  au  haut  d'une  place  forte  pour 
voir  et  découvrir  ce  qui  se  passe  aux  environs  :  posées 
en  encorbellement  sur  des  contreforts,  XXXII,  703. — 
Crénelée  en  pierre  dans  une  rue  de  Nevers,  XXXIV, 
329.— Carrée,  posée  en  encorbellement  et  entourée  d'une 
balustrade  découpée,  mise  en  guise  d'anté-fixe  h  la  pointe 
du  gable  d'une  église,  345.—  Placées  en  encorbellemehl 
aux  quatre  angles  de  la  halle  aux  grains,  à  Saragosse, 
XXXV,  553.  —  Garnissant  les  angles  du  donjon  de 
Ghamboy,  XXXVI,  652. 

ÊcoMMOY,  bourg  du  Maine  (Sarthe).  Dans  son  église,  un 
groupe  de  saint  Martin,  XXXVII,  530  et  suiv.—  Son  ré- 
table du  xvu"  siècle,  532. 

ÉcouEN,  bourg  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Les  pavés 
de  son  château,  en  style  italien,  ont  été  fabriqués  à 
Rouen,  XXXIII,  745. 

Écriture  ancienne.  L'usage  du  gothique  carré  ne  peut-il 
point  se  placer  vers  1337  plutôt  que  vers  1360,  XXXII, 
177.— Voir  Gothique  arrondi. 

Ectot-les-Baons,  village  de  la  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Découverte  et  conservation  dans  son  église  d'une  belle 
et  longue  inscription  du  xvn^  siècle,  XXXI,  82. 

ÉcuiER,  Armiger.  Cette  qualification  d'écuier  ne  se  trouve 
beaucoup  qu'en  1282,  XXXII,  48. 

ÉcussoN.  Écu  sur  lequel  on  met  les  armoiries  d'une  per- 
sonne, d'une  famille.  Écusson  mutilé  sur  une  porte  au 


DU  BULLETIN  MONUMENTAL.  287 

manoir  de  Sainte-Mère-Église,  XXXII,  592.— Au  milieu 
dn  tympan  de  la  porte  de  l'église  Notre-Dame  à  Tours 
(Indre-et-Loire),  écusson  aux  armes  de  France,  XXXV, 
41.  —  Cet  écusson  est  supporté  par  deux  anges  au-dessus 
de  la  Vierge,  id.  —  A  partir  du  xiv  siècle,  la  forme  en 
losange  est  réservée  à  Técusson  des  veuves,  XXXVII, 
686.  ■—  Voir  Armoiries. 

ÉDiLiTÉ.  Voir  Administrations  municipales. 

Edouard  III,  roi  d'Angleterre.  Sa  descente  en  France  en 
1339,  pour  discuter  la  couronne  à  Philippe  de  Valois, 
XXXIII,  323. 

Egger,  Membre  de  l'Institut.  Analyse  de  sa  conférence  sur 
le  musée  lapidaire  de  Lyon  et  les  musées  lapidaires  en 
général,  XXXIII,  155.  —  Rétablit  une  inscription  tumu- 
laire  du  ii^  siècle  ou  commencement  du  iii%  391.  —  Ses 
citations  sur  des  inscriptions  romaines  ou  épilaphes, 
XXXVI,  574. 

ÉGiNARD,  biographe  de  Charlemagne,  donne  le  texte  de 
l'inscription  qui  surmonte  son  tombeau,  XXXIII,  819  et 
820. 

Église.  Le  travail  pour  1  Église  est  un  devoir,  aussi  pen- 
dant plusieurs  siècles  l'a-t-on  vue  se  livrer  à  de  nom- 
breux défrichements,  XXXII, 297. —L'Église  est  quelque- 
fois représentée  sous  l'image  d'une  courtisane,  XXXIV, 
266.— Pourquoi,  id. 

Église  de  Frange.  Elle  procède  d'un  double  élément  de 
de  l'Église  grecque  et  de  l'Église  latine,  XXXIII,  661  et 
suiv.—  Fondation  des  sept  églises  de  Narbonne,  d'Arles, 
de  Toulouse,  de  Limoges,  d'Auvergne,  de  Tours  et  de 
Paris,  sous  la  direction  du  haut  clergé  de  Rome,  gou- 
vernant l'Église  durant  la  vacance  du  Saint-Siège,  après 
le  martyr  de  saint  Fabien,  pape  de  236  à  250, 662  et  663. 
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—En  l'an  257,  fondation  de  sept  autres  églises,  à  Rouen, 
Sens, Troyes,Auxerre,  Reims,  Soissons  et  Châlons,663. — 
Il  est  maintenant  reconnu  que  l'arrivée  des  premiers  évo- 
ques missionnaires  venus  de  Rome  dans  les  Gaules  ne  date 
que  du  iii«  siècle,  XXXII,  240  et  suiv.  —  L'Institut  de 
France  réprouve  l'opinion  qui  reporte  au  i«r  siècle  l'in- 
troduction du  christianisme  dans  les  Gaules,  284.  — 
Essai  sur  les  origines  et  les  développements  du  christia- 
nisme  dans  les  Gaules,  XXXII,  240  et  492  ;  XXXIÏI,  653  ; 
XXXIV,  477.  —  Voir  Chrétiens,  Christianisme,  Persécu- 
tion sainte. 
Églises.  Analogies  entre  l'église  de  Cantorbéry  et  celle  de 
Saint-Étienne  de  Caen,  XXXI,  432.  —  Le  badigeon  ad- 
ministratif déshonore  les  églises,  490. — Le  mélange  des 
modillons  et  des  dents  de  scie  est  une  combinaison  carac- 
téristique des  églises  de  transition,  XXXII,  6.  —  Mode 
ridicule  d'habiller  les  églises  en  style  du  xin®  siècle,  185. 

—  En  Espagne,  les  églises  romanes  sont  plus  belles  que 
les  églises  ogivales,  683.  —  Les  églises  de  l'ordre  de 
Giteaux  étaient  simples  et  sans  ornements,  796.  —  La 
plupart  des  églises,  dans  l'origine,  ne  furent  que  des 
chapelles,  XXXIII,  101.— Les  églises  de  l'ordre  de  Gluny 
furent  toujours  bâties  dans  de  grandes  proportions,  475. 

—  Influence  des  moines  de  Saint-Étienne  de  Caen  sur 
les  constructions  religieuses  entreprises  après  la  con- 
quête, XXXIV,  87.— Les  églises  près  desquelles  se  trou- 
vent des  débris  romains  ont  pu  succéder  à  des  édifices 
païens,  293.  —Les  églises  de  la  moitié  du  xm»  siècle,  du 
xive  et  du  commencement  du  xv^  sont  rares  dans  les  en- 
virons de  Paris,  867. — Dans  le  moyen-âge,  certaines 
églises  ont  été  bâties  par  suite  de  révélations,  813.— 
Au  xiii«  siècle,  les  petites  églises  étaient  pures  de  toute 
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influence  étrangère  ;  aussi  font-elles  mieux  apprécier 
le  caractère  original  de  chaque  région,  861.  —Notice 
et  observations  comparatives  sur  les  églises  des  environs 
de  Paris,  861.  —  Il  est  à  remarquer  que  là  oii  se  trouve 
une  église  de  petit  appareil,  il  existe  une  voie  romaine 
dans  un  rayon  rapproché,  XXXV,  17.— Là  oii  les  usages 
gaulois  se  maintinrent,  on  bâtit  les  églises  en  planches 
et  en  bois,  id.  —  Dans  une  église,  le  sanctuaire  appar- 
tient aux  prêtres,  le  chœur  aux  clercs  et  la  nef  aux  fidè- 
les, 37.  — On  doit,  à  l'influence  du  Saint-Sépulcre  et 
indirectement  du  Panthéon  les  églises  rondes,  élevées 
en  Orient  par  sainte  Hélène,  69.— Au  moyen-âge  toutes 
les  églises  n'étaient  pas  baptismales,  199.— Mémoire  sur 
les  églises  de  petit  appareil  antérieures  à  l'an  1000, 
341.  -  Dans  la  plupart  des  basiliques  romanes,  un 
cordon  circulaire  règne  autour  de  l'hémicycle,  394.— 
On  doit  regretter  tous  les  travaux  modernes  d'embellis- 
sement qui  font  perdre  aux  églises  ce  qu'elles  avaient 
de  curieux  et  de  respectable,  422. —Époque  où  parurent 
les  églises  rondes,  457.  —  Une  église  ne  doit  être  ré- 
parée que  quand  cela  est  nécessaire  à  sa  solidité,  501.— 
Aperçus  généraux  sur  les  églises  des  environs  de  Paris, 
713.—  L'orientation  normale  d'une  église  consiste  en  ce 
que  sa  façade  est  dirigée  vers  l'Occident,  et  son  chevet 
tourné  vers  l'Orient,  d'où  est  venue,  avec  les  apôtres, 
la  lumière  de  l'Évangile,  XXXV,  99.—  Les  absides  et  ab- 
sidioles  ne  paraissent  avoir  pris  la  forme  polygonale  dans 
la  région  parisienne  que  dans  les  premières  années  du 
xiiie  siècle,  720.  —  Presque  toutes  les  églises  des  envi- 
rons de  Paris  ont  des  bas-côtés,  722.  —  En  Touraine, 
suivant  un  usage  généralement  adopté,  les  églises  à  dé- 
ambulatoire au  commencement  du  xiii^  siècle,  avaient 
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leur  chevet  couronné  par  trois  chapelles  absldales  de 
forme  semi-circulaire,  XXXV,  611.—  Les  églises  en 
petit  appareil  n'ont  en  Touraine  qu'un  vaisseau  unique, 
629.  —  Beaucoup  d'églises  dans  le  style  angevin  se  ter- 
minent par  un  chevet  rectangulaire,  891.— Avec  le 
xiii«  siècle  commence  la  révolution  qui  s'est  produite 
dans  l'architecture  des  églises  chrétiennes,  XXXVI,  210. 
—  Causes  de  cette  révolution,  id.  —  Aspersions  dans  la 
cérémonie  de  la  pose  de  la  première  pierre  d'une  église, 
463.—  Aspersion  dans  la  cérémonie  de  la  consécration 
d'une  église,  de  la  réconciliation  d'une  église  consacrée 
et  dans  celle  d'une  simple  bénédiction  d'église,  464  et 
465.— Dans  celle  d'une  réconciliation  d'une  église  non 
consacrée,  466.  —  Les  églises  cathédrales  et  celles  des 
abbayes  avaient  outre  le  clocher  central,  formant  ordi- 
nairement lanterne,  deux  clochers  de  façade,  527.  — Les 
toitures  d'églises  au  xn^  siècle,  625.  —  Certaines  églises 
obtenaient  anciennement  une  sauvetat,  c'est-à-dire  une 
zone  de  terrain  plus  ou  moins  étendue,  qui  les  environ- 
nait, qui  était  comme  consacré  et  sanctifié,  et  qu'il 
n'était  pas  permis  de  souiller  par  le  meurtre  et  la  rapine 
sans  se  rendre  coupable  de  sacrilège,  715  et  suiv.— Dans 
le  Nord  de  la  France,  les  églises  antérieures  au  xi^  siècle 
ont  presque  toujours  leurs  façades  occidentales  termi- 
nées par  un  gable,  XXXVII,  161  et  162.  -  Il  en  est  de 
même  des  sanctuaires  dans  le  Midi,  162.  —Protestation 
de  l'Association  normande  contre  la  mode  ridicule  d'ha- 
biller les  églises  en  style  du  xni®  siècle,  et  à  dénaturer 
les  ouvertures  pour  donner  à  ces  églises  l'aspect  d'une 
construction  de  cette  époque,  XXXll,  185.  —  Cérémonie 
pour  la  consécration  d'une  église,  XXXVII,  461.—  Tra- 
vers de  l'époque  de  vouloir  uniformiser  le  style  des 
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églises  qui  sont  de  plusieurs  styles,  XXXVIII,  307,  — 
Les  plus  grandes  églises  des  xi^  et  xu^  siècles  ont  rare- 
ment dépassé  11  mètres  en  largeur,  540,—  U  Pef  d'une 
église  était  à  la  charge  du  commun  des  habitants,  et  le 
chœur  à  la  charge  du  seigneur  patron,  du  gros  décima- 
teur,  726.—  Voir  Axe,  Orientation. 
ÉGLISES  antérieures  au  xi^  siècle  et  églises  romanes  en  tout 
ou  en  partie.  Celle  de  Gravant,  du  ix"  ou  viiie  siècle, 
XXXI,  407;  -  de  Montreuil-l'Argilé,  x«  siècle,  XXXII, 
220.  —  Le  temple  Saint-Jean,  à  Poitiers,  XXXIV,  149  et 
163.  —  Saint-Hilaire,  de  Poitiers,  dont  une  partie  des 
murs  est  antérieure  à  l'an  1000, 149  et  166  ;— du  ix^  siècle, 
à  Germigny-des-Près,  569  et  620. —  Notre-Dame  d'Épinal, 
construite  entre  les  années  1049  et  1051,  XXXIII,  101.— 
Parties  de  celle  d'Estrées-Sainl-Penis  pouvant  être  anté- 
rieures à  la  lin  du  x^  siècle,  XXXVII,  246;— du  Pont-de- 
Ruàn,  ixe  ou  xe  siècle,  XXXV,  13;  —  de  Perusson,  des 
premiers  âges,  154  ;  —  de  Saint-Mexme,  à  Chinon,  anté- 
rieure en  partie  au  x®  siècle,  625  et  suiv.  ;  —  de  Saint- 
Clément,  à  Rome,  réparée  au  viii^  siècle,  XXXVI,  34.— 
ftomane,  à  Vieùx-Pont  en  Auge,  629.  —  Certaines  par* 
lies  remaniées  de  l'église  d'Aliscamps,  XXXVII,  42.  — 
Romane  de  Saint-Aphroside,  à  Beziers  et  dont  certaines 
parties  sont  antérieures  au  xi®  siècle,  161.  —  Celle  d'Es- 
pondeilhan  peut  être  attribuée  à  l'époque  carlovingienne 
(ixe  ou  xo  siècle),  167.  —  Anciennes  notes  sur  quelques 
églises  antérieures  à  l'an  1050,  c'est-à-dire  appartenant 
à  l'ère  romane  primitive,  ce  qui  comprend  encore  le 
commencement  ou  môme  la  moitié  du  xi«  siècle,  243.  — 
L'église  de  la  Basse-OEuvre,  à  Beauvais,  antérieure  au  x^ 
siècle,  246.  —  Églises  ou  portions  d'églises  datant  de  la 
même  époque,  id.—  Celle  dû  prieuré  de  Louà'ns,  remo^- 
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tant  à  l'an  997,  547.  —  Celle  de  Pernes  (Vaucluse)  est  de 
l'époque  carlovingienne,  XXXVIII,  108.  —  Celle  aussi 
de  Saint-Martin  d'Angers,  221  et  223.  —  De  Saint-Géné- 
roux,  antérieure  au  xi^  siècle,  XXXV,  337.—  Églises  de 
construction  carlovingienne,  à  Saint-Paul-trois-Châteaux, 
XXXVIII,  109.  -  A  Saint-Symphorien  (Vaucluse),  108. 

—  A  Nove,  id.  —  A  Caumont,  près  d'Avignon,  id.  —  La 
nef  de  Saint-Trophime,  id.—  L'église  de  Cavaillon,  109. 
--  Notre-Dame  de  Vaison,  id.  —  Églises  romanes  (xr  et 
xiie  siècles),  Saint-Worles,  XXXI,  14.  —  Nieul,  24.— 
Sigy,  74.  —  Sainte-Croix  de  Bernai,  95.  —  Saint-Pré- 
d'Ardet,  149.  — Neuvy-Pailleiise,  481.—  Saint-Cyr  d'Is- 
soudun,  489.— Nant,  808.—  Tavant,  687  et  XXXV,  320. 
—Sainte-Marie-aux-Anglais,  XXXII, 585.— Lécaude,592. 

—  Neuvy-Saint-Sépulcre,  662  et  XXXV,  459.  —  Geu, 
XXXII,  730.  —  Sère-Argèle,  735.  ~  Sainl-Savin,  740.  - 
Luz,  748.  -Stoke-Sub-Hamdon,  753.-Fonlabour,  764. 
—Notre-Dame  de  Courson,  834.  —  Saint-Georges  de  Bo- 
cherville,  XXXIII,  21.—  Auvillars,  130  et  suiv.  — Bon- 
nebosc,  138.—  Sarralongue,  de  l'an  1018,  142.  —  Notre- 
Dame  de  Nogent-le-Rotrou,  fondée  en  1182  ou  1184, 
472.  —  Brou,  485.  —  Église  Notre-Dame  de  Velle,  492. 

—  Celle  de  Bouziés,  496.  —  L'église  de  Crégols,  508  ;— 
De  Saint-Junien,  809;  —  de  Saint-Jean  de  Châteaudun, 
XXXIV,  8;  —  de  Saint-Pierre-de-la-Motte,  à  Vendôme, 
40;  —  de  Sainte-Maure,  145  ;  —  de  Montierneuf,  à  Poi- 
tiers, 149  et  150;  —  de  Saint-Pierre  de  Poitiers,  fondée 
vers  1160,  158  et  suiv.;  —  de  Notre-Dame,  à  Poitiers, 
150  et  154.  —  Sainte-Radegonde,  à  Poitiers,  datant  de 
l'an  1084,  150  et  162.  — L'église  de  Notre-Dame  de  Mont- 
morillon,  245  et  255. —L'église  de  Saint-Pierre  de  Chau- 
vigny,  264.  —  Celle  de  Joubé,  lin  du  xii^  siècle,  271.  — 
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Fontgombault,  consacrée  en  1141,  282.  —  Collégiale  de 
Loudun,  289.  —  Saint-Étienne  de  Nevers,  consacrée  en 
1097,  321—  La  Charité,  consacrée  en  110^,331.— Saint- 
Aignan  ou  Agnan,  à  Cosne,  34o.  — Beaulieu,  consacrée  en 
lOlOou  1012,648etXXXV,146.  Saint-le-Pueiller,à  Or- 
léans, 630.  — Scharzheindor,804.— Notre-Dame-la-Riche, 
à  Tours,  fondée  au  xii®  siècle,  XXXV,  38.  -  Saint-Sym- 
pliorien,  à  id.,  52. —  L'abbatiale  de  Cormery,  consacrée 
en  1054,  57.  —  Notre-Dame  du  Fougeray,  achevée  en 
1H9,  58  et  suiv.— Sancy,  109.— Notre-Dame  de  Loches, 
commencée  vers  1160,  122.  —  Saint-Pierre  de  Preuilly, 
fondée  en  1001  et  terminée  en  1009,  159  et  161.— Saint- 
Nicolas  de  Preuilly,  fin  du  xi^  siècle,  179.  —  Saint-Ger- 
vais  et  Saint-Protais  de  Pressigny,  en  partie  du  xu* 
siècle,  293.  —  Abilly,  xu^  siècle,  300.  —  Lahaye,  xii» 
siècle,  301.  —  Balesmes,  302.  —  La  Solle-Saint- Avant, 
xu^  siècle,  302.  —  Sainte-Maure,  xu^  siècle,  303. — 
Saint-Gilles  de  l'Ile  Bouchard,  fondée  vers  1069,  309.— 
Saint-Léonard,  xii*  siècle,  312.  —  Saint-Symphorien 
d'Azay-le-Rideau,  332  et  333.— Saint-Germain-de-Bour- 
gueil,  386.  —  Saint-Bonnet-la-Rivière,  454  et  suiv.  — 
Saint-Georges-de-Faye-la-Vineuse,  xii^  siècle,  607.  — 
Châteaux-l'Hermitage,  651.— Chatenay,  710.— Chevilly, 
712.  — Vetheuil,  722.  — Saint-Gervais  et  Saint-Protais  de 
Pont-Point,  736.—  Saint-Maurice,  à  Chinon,  bâtie  par 
Henri  II,  roi  d'Angleterre,  891;  —  de  Saint-Brice,  à 
Chartres,  reconstruite  au  xi«  siècle,  XXXVl,  260.  —  du 
xiie  siècle,  à  Authie,  301  ;  —  Son  plan  ichliographique, 
314,  315.—  A  Aubiac,  église  romane,  317.— Romane,  à 
Sérignac,  318;  —  de  Moutiers-Saint-Jean,  élevée  vers 
1130,  425;— d'Angy,  du  xii«  siècle,  426;— du  xi^  siècle, 
à  Saint-André  d'Hébertot,  526.— Église  de  Rots,  bâtie  au 
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xii«  siècle,  527  ;  —  du  xii«  siècle,  à  Basly,  529;  —  du  xi" 
siècle,   à  Gommes,  id.  —  Romane,  avec  une  crypte,  à 
Saint-Marcouf,  550.  —  A  Ârgences,  du  xi  ou  xii^  siècle, 
consacrée  aujourd'hui  à  divers  usages,  613;  —  du  xii' 
siècle,  à  Corgnac,  7^1.  —Romane  ou  au  moins  du  xu* 
siècle,    à  Martin-Église,  XXXVII,  53.  —  Romane  à 
Étretat,  54. ~  A  Jumièges,  l'église  paroissiale  est  du  xi* 
siècle,  id.;— du  xii^  siècle,  à  Thaii,  85,  —Saint-Sauveur 
de  Figeac,  xii^  siècle,  113.-— Romane  de  Notre-Dame-du- 
Pay,  à  Figeac,  122  ;— du  xii^  siècle,  à  l'église  Saint-Malo 
de  Mouen,  206.  —  A  Burgos,  église  de  Santa-Gardea, 
offrant  un  type  de  l'architecture  romane,  XXXII,  680. 
—Romane  à  Toulx-Sainte-Croix,  XXXVII,  350.— Du  xi« 
siècle  à  Saint-Aubin-du-Goudray,  534  et  suiv.— Romane 
du  xii«5  siècle,  à  Ghambon,6Q8;  —  du  xii«  siècle,  à  la 
Ghaise-Girard,  672.  —  Saint-Georges  de  Montchaton  du 
xi«  ou  xiie  siècle,  XXXVIII,  31.— Sainte-Hélène  d'Orval 
du  x-i^  siècle  en  partie,  33;— du  xi^  siècle,  à  Gontrières, 
d'après  ce  qui  reste  d'ancien,  35.  —  En  partie  du  xi»  ou 
xiio  siècle,  à  Bréville,  40.  —  Même  caractère  dans  celle 
de  Saint-Pair,  43.  —  Romane  à  Saint-Côme-du-Mont,  72 
et  73;— de  Ronceray,  datant  du  xi^  siècle,  à  Angers,  221 
et  223.— En  grande  partie  du  xi^  ou  xu^  siècle,  à  Laulne, 
324;  —  de  l'époque  romane  à  Savigny,  329.  —  Celle  du 
prieuré  des  Deux-Jumeaux  date  du  xi"  ou  xii^  siècle, 
460;— du  xne  siècle,  à  Layrac,  464.  — ^Gelle  de  Moirac, 
fondée  en  1047,  XXXVl,  310;  XXXVIII,  464  ;-du  xi'^ 
siècle  poul*  la  nef  et  du  xu^  pour  le  chœur,  à  Buxerolle, 
XXXVIII,  469  et  472.  —  La  basilique  de  Sainte-Marie  in 
AquirOf  à  Rome,  fut  consacrée  en  1180,  573.  —  Et  celle 
de  Sainte-Marie,  au  Transtevère,  fondée  par  Innocent  II, 
mort  en  1148,  fut  consacrée  enll39,  id. 
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Églises  appartenant  à  l'ère  de  transition,  du  xii^  au  xiiie 
siècle:  Saint-Nicolas  de  Chàtillon-sur-Seine,  XXXI,  15. 
Aulon,  du  xii«  siècle,  141.— Aubras,  373  et  374.— Mire- 
belle,  commencée  fin  du  xii^  ou  premières  années  du 
xiu®  siècle,  XXXII,  14.— Magny-le-Freule,  24.--Gana- 
gobie,  m  et  68.-~Monteilles,  XXXI,  612,  et  XXXII, 581. 
— Saint-Valérien  de  Châteaudun,  XXXIV,  11.  —  Saint- 
Pierre  de  Poitiers,  pour  une  partie,  150.— Sainte-Rade- 
gonde,  à  id.,  150  et  159.-Saint-Laumer,  à  Blois,  consa- 
crée en  H86,  191.— Notre-Dame,  à  Roraoranlin,  203.— 
Ville-Salem,  276  et  suiv.-Saint-André  deBagé,  XXXV, 
99.— Saint-Martin  de  Candes,  xii^  et  xiii^  siècles,  392  — 
Domont  et  Taverny,  720.— Champigny  et  Gonesse,  id.— 
Saint-Martin  d'Etampes,  fin  du  xii''  et  commencement 
du  xine  siècle,  id.-  -  La  Ferté-AUais,  id.—  Larchant,  id. 
—Sainte-Marie  d'Agonges,  XXXVI,  171  ;— du  xu^  et  du 
xiu"  siècle,  à  Beneauville,  601.— Saint-Pierre  de  Lisieux, 
XXXVIII,  563  et  566. 

ÉGLisKs  Ogivales,  dans  le  style  du  xni^  siècle,  pour  le  tout 
ou  pour  partie:  celles  de  Romont  (1296), XXXI,  569.  — 
Mesnil-Mauger,  XXXÏI, 573.  — Fécamp, église  abbatiale, 
XXXIIÏ,  10.  —  Saint-Pierre-le-Guillard,  à  Bourges, 
XXXIV,  220.  —  Saint-Genitour  du  Blanc,  281.  —  Saint- 
Pierre  de  Loudun,  288.  —  Saint-Hilaire  de  Nogent-le- 
Rolrou,  XXXIIÏ,  480.-Sainte-Dympna,  à  Ghéel,  en  Bel- 
gique (1240  et  1247),  XXXIV,  555.  —  Saint-Léonard  de 
Leau,  en  Belgique  (1231),  id.  — Saint-Euverte  d'Orléans, 
dans  son  ensemble,  625.  —  Saint-Père  de  Chartres,  xiii" 
siècle,  642.— Saint-Pierre,  à  Dreux,  647. —Saint-Géréon, 
à  Cologne,  809.  —  Bonneuil,  près  Paris,  872.  -  Gham- 
pigny-sur-Marne,  872.— Du  xiii^  siècle,  àGréteii,  875. — 
Maisons-Alfort,  876.  —  Saint-Maur-les-Fossés ,  877,  — 
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Nogent-sur-Marne,  878.  -  Sache,  XXXV,  12.  -  Saint- 
Julien  de  Tours,  3-2  et  35. —Église  des  Jacobins  de  Tours, 
bâtie  en  1259,  51.— Arcueil,  711.-Genlilly,  712.  — Ivry, 
id.— Vitry-le-Français,713.— Villejuif,  id.  — Lagny,  717. 
— -  Ferrières,  id.  —  Etrechy,  xii'^  siècle,  718.  —  Marmou- 
tier,  XXXVl,  243.  —  A  lancettes  du  xiii®  siècle,  à  Co- 
lomby,  547.—  A  Fierville,  style  ogival  primitif  avec  ré- 
miniscences romanes,  597.  —  En  grande  partie  du  xiii« 
siècle,  à  Billy,  601. — A  Argences,  style  ogival  primitif, 
609.  —  Du  xni«  siècle  ,  à  Saint-Vincent-Cramesnil, 
XXXVII,  54.~Ogivale,  à  Valmaque,  1381. -Ogivale  de 
l'abbaye  de  Villemagne,  139.  —  De  Saint- Léger-en-Éve- 
line,  629.— Du  xm"  siècle,  à  Norrey,  XXXVIII,  352.— A 
Eu,  376.  —  En  partie  du  xiii*^  siècle,  à  Saint-Maximin, 
390.  -  De  Dourdan,  commencée  fin  du  xn°  siècle  et 
achevée  au  xm^,  614. 
Églises  ogivales  des  xiv",  xv^  ou  xvi^  siècles  :  Fontenay, 
xv^  siècle,  XXXI,  21.  —  Évron,  xiv  siècle,  31.  —  Saint- 
Marcet,  xiv"  et  xvi^  siècles,  141.  — Beuvron,  fin  du  xv  et 
commencement  du  xvi^  siècle,  174.  —  Saint-Jacques  de 
Lisieux,  fin  du  xv^  siècle,  411.— Saint-Didier  sur  Roche-- 
fort,  xve  siècle,  591.— Saint-Esprit,  à  Auray,  xiv"  siècle, 
725.— Penmarch,  en  grande  partie  du  xv^  siècle,  731.— 
Croissanville,  fin  du  xm  siècle  et  commencement  du 
xv«,  XXXII,  32.  —  Saint-Jean  de  Thanney,  fin  du  xv^ 
siècle,  204.— Notre-Dame  de  Mortagne,  xv^ou  xvi^  siècle, 
XXXIII,  447.—  Pin-la-Garenne,  xv«  siècle,  459.-Saint- 
Sauveur,  à  Bellesmes,  xvi^  siècle,  461.  —  Saint-Laurent, 
à  Nogent-le-Rotrou,  fin  du  xv^  siècle,  474.  —  Assier, 
xvi«  siècle,  501.  —  Larnagol,  xvi^  siècle,  506.  —  Saint- 
Girq-la-Popie,  xv^  siècle,  509.  —  Sainte-Trinité,  à  Ven- 
dôme, xive  et  xv^  siècles,  XXXIV,  28  et  suiv.— La  Made- 
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leine,  à  Vendôi^e,  fondée  en  1474,  35.—  Les  Cordeliers, 
à  id.  xive  siècle,  36.— Sainte-Catherine  de  Fierbois,  bâtie 
en  1431,  145.  —  Saint-Jean-de  Châtellerault,  xv  siècle, 
147.  —  Saint  Saturnin,  à  Blois,  xv^  siècle,  avec  vestiges 
des  xiiie  et  xiv^  siècles,  199.  —  Notre-Dame,  à  Bourges, 
XVI"  siècle,  218.  —  Saint-Bonnet,  à  id.,  fin  du  xv^  siècle 
ou  commencement  du  xvi^,  219.  —  Saint-Médard,  à  id., 
xvi^  siècle,  220.  —  Des  Carmes,  à  id.,  style  flamboyant, 
220.  --  Du  Martrai,  à  Loudun,  xv^  siècle,  288.  —  Saint- 
Satur,  à  Sancerre,  338.  —  Saint-Jacques,  à  Come,  xiv^ 
siècle,  342.  —  Saint-Pierre,  à  la  Charité,  xv^  siècle, 
changée  en  habitation,  336.  —  Notre-Dame-de-Galles, 
1490,  345.— Saint-Gommaire,  à  Lierre  (Belgique),  bâtie 
au  xye  siècle,  554.  —  Saint-Amand,  à  Ghéel  (  Belgique), 
555.— Saint-Germain,  à  Sully,  xv^  siècle,  608.  —  Saint- 
Pierre  du  Martroi,  à  Orléans,  xvi^  siècle,  628.  —  Saint- 
Donatien  et  Saint-Paul,  à  id.,  xv^  siècle,  629.  —  Saint- 
Jacques,  à  Orléans,  630  et  631.  —  Saint-Marceau,  à  id., 
gothique  tertiaire,  632.  —  Genevilliers,  xvi*  siècle,  865. 
-  Colombes,  xvi^  et  xvn^  siècles,  865.— Nanterre,  xv^  et 
xvi^  siècles,  866.  -  Puteaux,  xv^  siècle,  866.  —  Suresnes, 
xve  siècle,  867.  —  Boulogne,  xiv^  siècle,  867.  —  Stains, 
xvie  siècle,  870.— Aubervilliers,  xvi''  siècle,  id.  —  Fon- 
lenai-sous-Bois,  xvi^  siècle,  871.  —  Saint-Saturnin,  à 
Tours,  bâtie,  en  1473,  XXXV,  28.  —  Saint-Clément,  à 
id.,  xv«  siècle,  servant  de  halle  aux  blés,  51.  —  Saint- 
Maurice,  à  l'île  Bouchard  ,  xiv^  et  xv®  siècles,  311.  — 
Santa-Maria-del-Mara,  xiv^  siècle,  536.  — Clamart,  xv^  ou 
xvie  siècle,  711.  —  Sceaux,  xv  t-l  xvi«  siècles,  id.  —  Van- 
vres,  consacrée  en  1449,  id.  —  L'Hay,  xv"  siècle,  712. — 
Saint-Jacques,  à  Compiègne,  xv®  et  xvi«  siècles,  716.  — 
Herblay,  près  Paris,  xv®  siècle,  717.  —  Sainl-Étienne,  à 
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Ghirion,  xv^  siècle,  880.  —  Saint-Jacques  de  Lisieux, 
construite  dans  le  xvi«  siècle,  XXXVI,  87.  —  Du  Poiu- 
Saint-Esprit,  d'un  gothique  très-fleuri,  245.— Des  xv»  et 
xvi«  siècles  à  Notre-Dame  de  l'Épine,  350.— Celle  de  Va- 
lognes  en  partie  du  xv"  et  du  xvi"  siècle,  547.— Vue,  548. 

—  Du  xv8  siècle,  à  Carenlan,  550.  —  Du  xvi^  siècle,  à 
Souvigné,  XXXVII,  528.-  Du  xiv^  siècle,  à  Évaux,  608. 

—  De  la  fin  de  l'architecture  gothique,  à  Dôle,  632.  — 
Notre-Dame  de  Mézières,  de  la  première  moitié  du  xvie 
siècle,  641.  —  Du  xv®  siècle,  à  Argentat,  662.  —  Saint- 
Pierre  de  Coutances  de  la  fin  du  xw  siècle,  en  grande 
partie  des  xvi^  et  xyii^  siècles  pour  le  surplus,  XXXVIII, 
25.— Saint-Nicolas  de  la  même  ville,  du  xiv^  siècle,  29.— 
Du  xive  siècle  à  Quetreville,  38.—  Église  de  Saint-Martin 
àLigré,  en  partie,  de  1591  et  1592,  279.  -  Celle  de 
Sainte-Trinité,  à  Vendôme,  construite  au  xiv^  siècle, 
587.-  Celle  de  la  Madeleine,  dans  la  même  ville,  datant 
des  premières  années  du  xvi^  siècle,  588.— Église  Saint- 
Jacques  du  Tréport,  datant  des  xiv^  et  xv^  siècles,  601. 
-A  Étrun,  xv^  siècle,  XXXIIÏ,  376. 

Églises  des  xvn«  et  xvni^  siècles.  Celles  d'Auray,  1636, 
XXXI,  724  et  725. -De  l'Oratoire,  à  Nevers,  xvii^  siècle, 
XXXIV,  326.— De  Saint-Louis,  à  Gien,  xvm«  siècle,  602. 
—  Saint-Laurent  d'Orléans,  1670,  630.  —  Saint-Paterne 
d'Orléans,  xvui^  siècle,  avec  vestiges  du  xvi^  siècle,  id.— 
Saint-Vincent-de-Paul,  à  Blois,  bâtie  par  Mansard,  XXXIV, 
195,  —  Sancerre,  1770,  340.  —  Courbevoie,  xvni"  siècle, 
865.— Asnières,  id.— des  Minimes,  à  Tours,  commencée 
en  1627,  XXXV,  51.-Jonquières,  1658,  287. -Richelieu, 
première  moitié  du  xvn*  siècle,  414.  —  A  Argences, 
églises  de  1738,  XXXVI,  613  et  614. 

ÉGLISES  de  l'époque  de  la  renaissance.  A  Montaigu  (Bel- 
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gique),  église  circulaire  de  la  renaissance,  XXXIV^  555. 

—  Notre-Dame-de-Recouvrance,  à  Orléans,  628.  —  Ghâ- 
tillon,  près  de  Paris,  XXXV,  710. -Orly,  712  et  716. 

ÉGLISES  avec  des  caractères  divers.  Celle  de  Souillac,  dans 
le  style  bysantin,  XXXI,  588.  —  Circulaire  à  Aix-la- 
Chapelle,  XXXII,  660  et  602.— De  Neuvy-Saint-Sépulcre, 
sur  le  modèle  de  celle  du  saint-sépulcre  de  Jérusalem, 
id.-d'Otmarshein,  id.  et  XXXV,  459.-De  la  Madeleine, 
à  Chateaudun,  avec  une  déviation  vers  le  nord  dans  l'axe 
du  chevet,  XXXIV,  17.  —  Saint-Génitour  du  Blanc,  avec 
une  déviation  de  la  nef,  relativement  à  l'axe  du  sanc- 
tuaire, 281.  —  Germigny-des-Prés,  569.  —  Beaulieu-iez- 
Loches,  648.  —  A  deux  étages,  804.  —  Avec  déambula- 
toire, à  Neuvy-Saint-Sépulcre,  Méhun,  Fontgombaud, 
XXXVI,  574.  —  A  coupole,  à  Montélimar,  XXXVII,  595. 

—  En  fonte,  à  Montluçon,  597.  — En  fonte  à  Paris,  id.  - 
A  Saint-Émilion,  église  monolithe,  XXXVIII,  454. 

ÉGLISES  FORTIFIÉES.  Celle  de  Montjoie,  entourée  d'une  en- 
ceinte fortifiée,  XXXI,  146.  —  Saint-Pé  d'Ardet,  avec  un 
donjon  pour  clocher  et  des  fortifications  tout  autour, 
149.  —  De  Silvanès  avec  une  tour  carrée,  percée  de 
meurtrières,  XXXlï,  795  et  796.  —  De  Luz,  entourée 
d'un  mur  crénelé  et  flanquée  d'un  clocher  en  forme  de 
donjon,  748.  —  Saint-Porchaiie,  à  Poitiers,  dont  la 
tour  romane  du  xi^  siècle,  est  moitié  donjon,  moitié 
clocher,  XXXIV,  164.  —  Candes  avec  contreforts  percés 
de  meurtrières  et  surmontés  d'un  couronnement  cré- 
nelé, XXXV,  393.  —  Notre-Dame  d'Ktampes  avec  un 
mur  crénelé,  719.  —  Ancienne  cathédrale  de  Saint- 
Nàzaire,  à  Béziers,  avec  tourelles  fortifiées  et  créneaux, 
XXXIV,  890  et  891.  —  Saiut-Martin-du-Coudrais  reçoit 
au  %W  siècle  des  travaux  de  défense,  XXXVÏI^  536.  — 
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—Églises  fortifiées  à  Saint-Georges-du-Rosayes,  à  Nogent- 
le-Bernard,  id.  —  Celle  de  Corgnac  offre  certaines  par- 
ties qui  s'appuient  sur  une  ligne  de  consoles,  mâchicoulis 
à  trois  ressauts,  XXXVHI,  493  et  494.  — Porte  de  la  cha- 
pelle de  Bredon,  défendue  par  un  mâchicoulis,  709. 
Églises  classées  comme  monuments  historiques.  Celle 
d'Aubrac,  XXXI,  373  et  374.  —  Du  Breuil,  XXXIÏ,  6.  — 
De  la  Madeleine,  à  Ghàtcaudun,  XXXIV,  14.— De  Notre- 
Dame,  à  Romorantin,  203.— De  Saint-Bonnet,  à  Bourges, 
2i9.  —  De  Saint-Satur,  à  Sancerre,  340.  -7  De  Saint- 
Benoît  ou  Fleury-sur-Loire,  610.  —  De  Saint-Aignan 
d'Orléans,  627.  —  De  Boulogne,  près  Paris,  867.  —  De 
Fontenay-sous-Bois,  871.  —  De  Montreuil-sous-Bois,  id. 

—  De  Champigny  sur-Marne,  872.  —  De   Créteil,  875. 

—  De  Bagneux,  XXXV,  709. 

Egypte,  pays  célèbre  d'Afrique.  On  y  divinisait  les  lacs  et 
les  fleuves  et  on  leur  offrait  de  riches  présents,  XXXVIII, 
199  et  201. 
Elbeuf,   ville  de  France    (Seine-Inférieure).   Découverte 
d'un  bel  aureus  de  Nerva  Trajan,  XXXI,  74. 

Élections.  Elles  sont  un  moment  critique  pour  les  mo- 
numents religieux,  XXXV,  344.  —  Le  théâtre,  sous  la 
République  romaine,  fut  un  moyen  de  séduction  électo- 
rale, XXVIII,  561. 

Électulm.  Ou  nommait  ainsi,  dans  l'antiquité,  l'ambre 
jaune  et  un  alliage  d'or  et  d'ai'gent.  Monnaie  enélectrum, 
au  type  Poitevin,  découverte  dans  le  canton  de  Vertou 
(Loire-Inférieure),  XXXII,  58. 

Éléonore,  seconde  femme  de  François  I»'',  XXXI,  297. 

Éléonore  d'Aquitaine  épousa  Henri  II ,  roi  d'Angleterre , 
et  lui  apporta  toutes  les  provinces  s'étendant  du  Cher 
aux  Pyrénées,  XXXI,  484. — Sa  statue  en  pierre,  qui  date 
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du  commencement  du  xiii^  siècle,  se  voit  dans  l'église  de 
Fontevrault,  XXXIII,  74.-  Éléonore  décéda  en  1204,  id. 

—  Voir  Henri  IL 

Élie,  prophète.  —  Voir  Enoch. 

Elne,  petite  ville  du  Ronssillon  (Pyrénées-Orientales).  Son 
cloître  et  son  église,  XXXIV,9 13. —Table  d'autel  en  mar- 
bre blanc,  id.—  Crypte  sous  le  sanctuaire  de  l'église,  id. 

—  Dans  le  cloître  un  sarcophage  en  marbre  de  l'époque 
mérovingienne,  id.—  Bas-relief  tiimulaire  d'Éloi  Batlle 
dans  l'église  et  datant  de  1341,  XXXV,  275.  —  Celui  de 
Noël  Raynier,  dans  le  cloître,  et  appartenant  à  l'an  1303» 
id.  —  Dessin  de  sa  table  d'autel,  XXXVII,  137. —  Ses 
évêques:  Riculfe,  en  915,  XXXIÎI,  209.— Bernard  de 
Sala,  en  1281,  XXXV,  275. 

Elnon,  ville  du  Hainaut.  Son  abbaye  avait  un  manuscrit 
conservé  aujourd'hui  dans  la  bibliothèque  de  Valen- 
ciennes,  XXXII,  313. 

Émaux,  L'émail  de  Géoffroi  ou  de  Henri  PlantageneU  au 
musée  du  Mans.  Réponse  à  la  dissertation  de  M.  Hucher 
sur  cet  émail,  XXXI,  789.  — Cet  émail  date  du  xii' siècle, 
802.  —  Au  musée  de  Cluny,  émail  reprécenlant  l'adora- 
tion des  Mages  et  saint  Etienne  de  Muret,  802.  —Émaux 
à  l'exposition  des  Beaux-Arts,  à  Cahors,  en  1865,  XXXb 
708  ;  XXXn,  812  et  817.  —  L'émaillerie  était  connue 
des  peuples  anciens,  XXXIII,  66.— L'Allemagne  possède 
des  émaux  à  date  certaine  du  x^  siècle,  id.  —  Limoges 
n'en  peut  montrer  que  de  la  fin  du  xi®.  Émail  de  Geofîroi 
Plantagenets,  400.— A  quelle  époque  remonte  en  France 
les  émaux  sur  cuivre  champlevé,  434.  —  Du  xvi«  siècle, 
au  musée  d'Orléans,  XXXIV,  635.— Nouvelle  dissertation 
sur  l'émail  de  Geoffroy  Plantagenets,  XXXVII,  538. 

E^]B^v^  {Eburodtinum),  ville  du  Danphiiié(Haules-Alpes). 
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Passage  d'une  voie  romaine  d'Arles  en  llalie,  XXXIII, 
186. —  Saint  Marcellin  fut  son  évêque,  XXXH,530. - 
Légende  de  ce  personnage,  XXXVIII,  340. 

Émiévuxe,  village  de  Normandie  (Calvados).  Découverle  de 
haches  en  pierre,  d'une  médaille  consulaire,  et  de  dé- 
bris de  tuiles  romaines,  XXXVI,  608.  —  Description  de 
l'église,  id. 

Enceinte  murale.  Celle  de  Sainte-Suzanne  est  encore  com- 
plète, XXXI,  35.  —  Romaine   mutilée  à   Dax,   196.  — 
Ruines  de  l'enceinte  de  la  cité  de  Sens,  232.— Avec  tours, 
^     à  Romont,  en  Suisse,  569.—  A  Glane,  enceitile  deç  pre- 
miers temps  de  la  féodalité,  572.  —  Fortifiée  de  la  ville 
de  Martel,  578. —  Enceinte  murale  à  Rocamadour,  588. 
—Celtique  à  Recey-sur-Ource  ;  sa  description,  614.— De 
Gandalou,  699. —Plan,  701.— De  Cahors,  708.— Presque 
intacte  à  Baynac,  754.  —De  Sentis,  avec  ses  murailles 
garnies  de  chaînes  de  briques,  ses  tours  et  sa  courtine, 
XXXII,  69.— Concentrique,  au  lieu  dit  la  rrovenchères, 
à  Graon,  393.  — Enceinte  d'Angers,  bâtie  vers  l'an  1032, 
396.—  Fortifiée  dans  les  environs  de  Sault  :  sa  courte 
description,  XXXIII,  87.—  Description  des  ruines  de  l'en- 
ceinte fortifiée  de  Cabrenc,  XXXÏII,  142.  —Ovale  près 
de  Bellême,  163.—  Parties  notables  de  l'enceinte  forti- 
fiée de  la  cité  de  Châteaudun.  XXXIV,  26.—  Double  en- 
ceinte du  château  de  Mayenne,  61.  —  A  Bourges,  restes 
des  deux  enceintes  fortifiées,  l'une  gallo-romaine,  l'autre 
du  moyen-âge,  228.— En  terre,  dans  le  déparlement  du 
Ch^r,  473.—  Gallo-romaine  d'Orléans,  637.— Restes  de 
l'ancienne  enceinte  fortifiée  de  Dreux,  646.  —  Restes  de 
celle  de  Cologne,  809.—  Destruction  à  Bordeaux  des 
restes  de  l'enceinte  gallo-romaine,  818.  -Gallo-romaine, 
à  Tours,  XXXV,  24.  —  Enceintes  de  murailles  du  xui® 
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siècle,  à  Loches,  103.  -  'Fortifiée  à  Plésidy,  et  indica- 
tion des  objets  qu'on  y  a  trouvés,  194.  —  Enceintes  re- 
tranchées avec  des  mottes  et  garnies  de  palissades  ont 
appartenu  aux  x^  et  xi^  siècles,  et  quelquefois  au  xiiS 
quoiqu'alors  on  construisît  en  pierres  là  où  se  trouvaient 
des  matériaux  convenables,  XXXVI,  383.—  Avec  mottes 
coniques  rapportées  au  x^  et  xi"  siècles,  663.—  Gallo- 
romaine  du  Mans,  XXXVII,  535.—  Enceinte  d'Aurelien, 
à  Rome,  bâtie  vers  le  milieu  du  in^  siècle,  XXXVIII,  335. 
—  Sa  description,  336  et  suiv.— Enceinte  gallo-romaine 
à  Spissons  et  plan  de  cette  enceinte,  440  et  442.  •— 
Époque  à  laquelle  peuvent  remonter  les  enceintes  des 
villes  gallo-romaines,  591. — Voir  Camps  anciens,  Cas- 
trum,  Cinais. 

Encensoirs  des  xv^  et  xvi^  siècles  au  musée  de  Bourges, 
XXXIV,  230. 

Engourtiech,  village  du  Conserans  (Ariége).  Donjon  qua- 
drangulaire  avec  une  porte  au  premier  étage,  XXXIII, 
714  —  Des  contreforts  sont  placés  aux  angles  princi- 
paux des  remparts  et  présentent  la  forme  cylindrique 
pour  simuler  des  tours  cylindriques,  id.—  Châteaux  de 
la  fin  du  xive  siècle,  716.  —  Forteresse  pouvant  dater  du 
xive  siècle,  XXXI,  145. 

Encorbellement.  Ornement  en  saillie  sur  le  plan  vertical 
d'un  mur  et  soutenu  par  des  corbeaux  ou  consoles.  Du 
xiv-e  siècle,  à  la  porte  de  Saint-Julien,  à  Mézières,  XXXVII» 
649.  —  Touielle  en  encorbellement  renfermant  un  esca- 
lier, XXXVIII,  699. 

Enduits  peints,  signalés  dans  les  ruines  d'une  i't//a  des  pre- 
miTs  siècles  de  notre  ère,  XXXII,  296.  —  Ressemblant 
à  ceux  recouvrant  les  maisons  de  Pompeï,  signalés  à  Ju- 
blains,  620.—  Leur  présence  dans  un  lieu  peut  être  l'in- 
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dice  de  constructions  romaines,  XXXIV,  293.  —  Frag- 
ments d'enduits  dans  les  ruines  d'une  ville  gallo-romaine, 
659  et  suiv. 
Enfant.  Quand  il  était  d'usage  de  brûleries  corps, ceux  des 
enfants  morts  en  bas-âge,  n'étant  pas  jugés  dignes  de 
rits  solennels,  étaient  déposés,  sans  apparat,  dans  une 
fosse  recouverte  d'un  petit  tertre,  XXXVIII,  188.  -—  Mo- 
tifs de  ce  genre  de  sépulture,  189. 
Enfants  de  chœur.  Ceux  de  la  cathédrale  d'Herefort,  en 
Angleterre,  devaient,  au  xvii«  siècle,  apprendre  à  jouer 
delà  lyre  et  de  la  harpe,  XXXV,  92i. 
Englesqueville  ,  village    de  Normandie  (Calvados).   Son 
église,  sous  le  vocable  de  saint  Vigor,  avait  pour  patron 
l'évêque  et  le  seigneur,  XXXVII,  433.  —  Description  de 
sa  tour  centrale,  id.  —  Ouvertures   rondes  (oculus)  de 
Tétage  supérieur  de  celte  tour  de  l'époque  romane,  436. 
Engobe.  Superposition  de  plusieurs  terres  de  couleurs  dif- 
férentes les  unes  des  autres,  XXXII,  654. 
Engraissement.  Exaltation  du  gras^  progrès  de  la  glouton- 
nerie. Sous  ce  titre,  l'auteur  se  plaint  de  ce  que  les  so- 
ciétés d'agriculture,  au  lieu  d'encourager  l'amélioration 
des  races,  accordent  leurs  soins  et  leurs  encouragements 
à  des  formes  d'animaux  ridicules,  et  de  ce  que  partout 
on  substitue  des  concours  d'animaux  gras  aux  utiles 
concours  de  reproducteurs,  XXXVIII,  425 
<Engranville  ,  village    de    Normandie  (Calvados).  Église 
en  ruines  et  dont  le  chœur  est  du  xiii«  siècle,  XXXVIII, 
460. 
Ennezat,  bourgade  d'Auvergne  (Puy-de-Dôme).  Les  chapi- 
teaux de  son  église,  XXXV,  680. 
Ennodius,  auteur  du  vie  siècle,  a  fait  des  épigrammes  sur 
la  vie  et  les  mœurs  de  saint  Ambroise,  XXXII,  140. 
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Enoch,  un  des  premiers  patriarches.  Irénée  cite  des  an- 
ciens d'après  lesquels  Enoch  et  Élie  seraient  dans  le  Pa- 
radis, attendant  leur  glorification,  XXXI,  553. 

Enseignement  Urgence  d'une  réforme  dans  l'enseignement' 

XXXVII,  231. 

Ensevelissement.  Scènes  représentant  dans  beaucoup 
d"églises  l'ensevelissement  du  corps  de  Jésus-Christ. 
Celui  de  la  chapelle  de  l'hôpital  de  Monestiès  formant 
un  groupe  de  la  fin  du  xv^  siècle,  XXXI,  517.  —  Dans 
la  crypte,  sous  la  cathédrale  de  Bourges,  mise  au  tombeau 
ou  saint-sépulcre  de  la  renaissance,  XXXIV,  216.  — 
Dans  la  crypte  de  la  cathédrale  de  Nevers,  un  saint- 
sépulcre  à  huit  personnages  coloriés,  du  xvi^  siècle,  321. 
—  Destruction  d'un  ensevelissement  exécuté  sous  Fran- 
çois I"'"  ou  Louis  XII,  819.  —  Sa  description,  id.  —  Voir 
Sépulcre.  —  A  Fécamp  ,  groupe  du  Trépassa/ment  de  la 
sainte  Vierge,  XXXVIII,  13. 

Entrelacs.  Genre  de  moulure  qui  peut  caractériser  une 
époque  ancienne.  On  en  trouve  au  xii^  et  au  xiii"  siècles 
formés    par  (!es   dragons,  des   oiseaux    fantastiques, 

XXXVIII,  402. 

Envermeu,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Décou- 
verte depuis  la  francisque  et  l'angon  jusqu'aux  pinces  à 
épiler,  depuis  le  seau  à  anse  historié  jusqu'aux  épingles 
à  cheveux,  boucles  d'oreilles  et  colliers,  XXXIV,  677.— 
Autre  découverte  d'un  vase  mérovingien  dans  une  sépul- 
ture, XXXVII,  361. 

Épée,  fragment  d'épée  trouvé  dans  l'emplacement  d'une 
villa  romaine,  XXXIII,  626.  —  Épées,  sortes  de  grands 
couteaux  à  lame  droite,  tranchante  d'un  seul  côté, 
.'Signalées  dans  dos  sépultures  mérovingiennes,  XXXV, 
452.  —  Poignée  d'épée  avec  des  verroteries  cloisonnées 
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au  musée  de  Beauvais,  508.  —  Fragment  d'épée  trouvé 
dans  les  ruines  d'un  amphithéâtre  gallo-romain,  à  Paris, 
XXXVI,  332. 

Éperon.  Objet  qu'on  trouve  quelquefois  dans  les  anciennes 
sépultures.  Très-bel  éperon  de  bronze  découvert  dans 
une  sépulture  franque,  XXXI,  80. 

Épernon,  ville  de  Beauce  (Eure-et-Loir).  Guillaume-le-Roux 
ne  put,  en  1096,  s'emparer  de  son  château  fort,  XXXII, 
686.  —  Son  donjon  construit  dans  les  dernières  années 
du  x^  siècle,  son  plan  est  carré  avec  des  contreforts,  694 
et  693.  —  Il  était  fondé  sur  un  roc,  699^.  —  Ancien 
prieuré  de  Saint-Thomas,  XXXVII,  627.  —  Description 
des  chapiteaux  de  l'église  du  prieuré,  aujourd'hui  dé- 
truite, id.  -—  Renseignements  historiques  sur  l'ancienne 
église,  632. 

Éperrais,  village  du  Perche  (Orne).  Petite  église  , clocher 
d'ardoises  et  château  moderne,  XXXIII,  459. 

Éphèse,  ancienne  ville  de  la  Turquie  asiatique.  Son  temple 
de  Diane  était  une  des  sept  merveilles  du  monde,  XXXI, 
228.  —  Détruit  par  Erostrate,  id.  —  Le  Concile  général 
qui  s'y  tint,  en  43i,déclara  la  sainte  Vierge  mère  de  Dieu, 

XXXIII,  48. 

Épis  en  terre  cuite,  attribué  au  xui*  siècle,  XXXI,  11.  — 
De  plomb  en  forme  de  vases  sur  un  pavillon  à  toit  rapide, 
à  Nogent-lc-Rolrou,  XXXIII,  476.  —  Tourelle  surmontée 
d'épis  de  plomb  à  l'hôtel  de  Jacques-Cœur,  à  Bourges, 

XXXIV,  224.  —  En  faïence,  daté  de  1782,  au  musée  de 
Nevers,  330. -Bel  épi  en  plomb  à  larges  feuillages  frisés 
sur  une  ancienne  maison,  à  Sancerre,  341.— Riches  épis 
de  plomb  au-dessus  de  lucarnes  en  bois,  à  Gien,  604.  — 
La  fabrique  de  Prédauge  en  a  produit  qui  font  l'admi- 
ration des  connaisseurs,  XXXV,  580.— Voir  Girouette. 
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Épigraphie  romaine  au  musée  lapidaire  de  Lyon,  XXXI, 
167.  —  Inscription  en  caractères  runiques  ou  Scandi- 
naves^ 183.  —  Numidienne,  823.  —  Sur  celle  d'Auzia, 
(aujouid'hui  Aumale,  en  Algérie),  824.  —  Épigraphie 
albigeoise  ou  Recueil  des  inscriptions  de  l'arrondissement 
d'Albi,  XXXII,  598  ;  XXXV,  229  ;  XXXVII,  260.  ~  De  la 
Moselle,  XXXV,  830.  —  Les  premiers  monuments  d'épi- 
graphie  chrétienne  reconnus  à  Rome,  remontent  aux 
années  71-107,  XXXVI,  lo7.  —  Nombreux,  vers  la  fin  du 
in^  siècle,  id.  -  En  Gaule,  le  plus  ancien  appartient  à 
l'an  334,  id.  —  Quatre  sont  plus  récents,  id.  —  Le  style 
et  l'épigraphie  variant  avec  les  siècles,  permettent  d'assi- 
gner un  rang  chronologique  aux  inscriptions  sans  date, 
id.—  Romaine  dans  le  Calvados,  381.— Épigraphie  nar- 
bonnaise,  XXXVII,  129.  —  Gampanaire  de  l'arrondisse- 
ment de  Coutances,  XXXVIII,  319.— Voir  Goufigues. 

Épinal,  ville  de  la  Lorraine  (Vosges).  Vue  des  arcs  du  trifo- 
rium  de  l'église  de  Notre-Dame  d'Épinal,  XXXII,  564. 
—  Étude  archéologique  sur  son  église  de  Saint-Maurice, 
XXXIII,  97.  —  Ruines  de  son  château,  bâti  au  x^  siècle, 
des  pans  de  murailles,  des  tours  démantelées,  id.  —  For- 
tifications rasées  par  le  maréchal  de  Gréqui,  qui  s'em- 
para de  la  ville  en  1670,  99.  —Historique  de  l'église 
permettant  de  fixer  l'âge  de  ses  diverses  parties,  100.  — 
L'église  primitive  construite  entre  les  années  970  et 
1003,  celle  actuelle  terminée  entre  1049  et  1051,  101.  — 
De  grands  travaux  y  sont  exécutés  dans  les  premières 
années  du  xiii^  siècle,  106;  —  et  terminés  au  commen- 
cement du  XIV  siècle,  id.  —  Dates  de  la  construction  du 
portail  et  de  la  fondation  des  chapelles,  xiv»,  xv^  et  xvi« 
siècles,  109  et  110.— Description  et  critiques  des  diverses 
parties  de  cette  église,  113.  —  Le  chœur  est  de  la  fin  du 
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xiir  siècle  et  du  commencement  du  xiv®,  H3.  —  Plan 
de  l'église,  115.  —  Description  du  transept,  117.  —  De 
la  nef,  119.  —Vue  des  arcades  du  triforium,  120.  —  La 
charpente  de  la  nef  doit  être  du  xv»  siècle  ou  du  com- 
mencement du  xvie,  122.  —  Des  bas-côtés  sont  de  la  fin 
du  xiie  siècle  et  des  premières  années  du  xive,  id.  — 
Portail  du  xv^  siècle,  125.  —  Sur  le  tympan,  scène  du 
jugement  dernier,  id.  — -  Description  de  la  tour,  126. 

Épingles.  Découverte  d'épingles  dans  un  cimetière  gallo- 
romain,  à  OrivaU  XXXI,  75.  —  En  os  ou  en  ivoire  dans 
les  ruines  d'un  hypocauste  gallo-romain,  à  éaint-Aubin- 
sur-Gaillon,  516.  —  Trouvés  dans  un  cimetière  gallo- 
romain,  à  Lisieux,  XXXTI,  631  ;  XXXIII,  594.  -  Dans 
les  ruines  d'une  villa  gallo-romaine,  à  Sceaux,  XXXIV, 
298.  —  A  cheveux  trouvées  dans  le  cimetière  franc  d'En- 
vermeu,  677.  —  En  os,  à  Narbonne,  XXXV,  107.  —  A 
cheveux,  en  cuivre,  trouvée  dans  des  tombeaux,  XXXVI, 
256.  —  En  bronze  et  en  os,  dans  les  ruines  d'un  amphi- 
théâtre gallo-romain,  à  Paris,  332.  —En  os,  trouvé  dans 
des  cendres,  dans  des  antiquités  gallo-romaines,  XXXIÏI, 
363. 

Épitaphes.  \o\r  Inscriptions  tumulaires. 

Eptr,  petite  rivière  du  département  de  l'Eure,  servant  de 
limite  à  la  Normandie  et  au  Vexin  français,  témoin 
aux  xi**  et  xne  siècles  de  nombreux  combats,  XXXIII, 
330. 

Éraines,  village  de  Normandie  (Calvados).  Dessin  d'un 
agment  d'autel  en  marbre,  trouvé  au  mont  d'Éraines, 
dans  des  fouilles  gallo-romaines,  XXXVI,  660. 

Erostrate,  homme  obscur  qui,  pour  se  rendre  célèbre, 
incendia  le  temple  de  Diane,  à  Ephèse,  XXXI,  228. 

Escalier.  Curieux  escalier  paraissant  dater  de  la  renais- 
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sance,  XXXIV,  23.  —  Datant  de  1603  et  conduisant  à  la 
tribune  de  l'orgue  à  l'église  Notre-Dame  de  Romorantin, 
206.  —  Dessin,  207.  —  Vue  de  la  tourelle  de  l'escalier 
de  l'hôlel-de-Ville,  à  Bourges,  224  et  225.  —  Certains 
escaliers  de  chaires  à  prêcher  sont  pratiqués  dans  le  mur 
ou  dans  un  pilier,  XXXVl,  136  et  137.  —  Connu  sous  le 
nom  de  Vis-de-Saint-Gilles,  XXXVII,  45.  -  Vue  d'une 
tour  escalier,  XXXVIII,  699  et  700.  —  Voir  Tourelle. 

Escarcelle.  —  Voi+"  Aumonière. 

EsMONNOT,  M.  de  la  S. ,  a  commencé  à  Néris  un  musée, XXXV, 
672.  —  A  déterminé  le  parcours  des  aqueducs  amenant 
l'eau  à  Néi'is,  où  il  a  recueilli  beaucoup  de  fraguents 
antiques  de  cette  station  de  bains,  XXXVI,  389.  -  Signale 
les  questions  à  traiter  au  congrès  scientifique  de  France, 
à  Moulins,  en  1870,  XXXVI,  93-9^>. 

Espagne  (royaume  d').  Ses  monuments  de  l'époque  romane 
sont  très-intéressants,  et  ses  principaux  sont  dus  à  des 
architectes  français,  à  des  moines  et  à  des  évêques  fran- 
çais, XXXIII,  680.—  Défauts  de  l'architecture  ogivale  en 
Espagne,  681.  —  On  y  peut  citer  comme  spécimen  de 
l'architecture  de  la  renaissance  l'église  et  le  couvent  de 
San-Juan  de  Los  Reynes,  à  Tolède,  id.— En  Espagne,  les 
cathédrales  sont  entourées  de  maisons;  c'est  un  monde, 
une  ville  entière  de  cloîtres  et  de  sacristies,  id.  —  L'Es- 
pagne est  inférieure,  pour  la  peinture,  à  l'Italie  et  à  l'Al- 
lemagne, mais  a  une  grande  supériorité  pour  la  sculp- 
ture, 682.  —  L'art  laïque  y  est  aussi  riche  que  l'art  reli- 
gieux, id.  —  Les  anciennes  murailles,  les  hôtels  de  ville, 
les  châteaux  de  plusieurs  de  ses  villes,  et  des  édifices 
hospitaliers  dans  lesquels  on  a  fait  autant  pour  l'art  que 
pour  la  charité,  id.  —  Indication  de  plusieurs  sarco- 
phages, monuments  primitifs  de  l'art  chrétien,  en  Es- 


310  TABLE  GÉNÉRALE 

pagne,  XXXIII,  43.  —  Sur  les  itinéraires  romains  et  les 
voies  antiques  de  l'Espagne,  avec  une  carte  des  voies 
romaines  dans  ce  pays,  XXXIV,  594.  —  Ses  couleur^ 
nationales  sont  rouge  et  jaune,  XXXV,  520.  —  En 
Espagne,  pas  une  chaise  dans  les  églises,  quelques  bancs 
adossés  aux  murailles  destinés  aux  infirmes,  522.  — 
Rapport  sur  un  court  voyage  en  Espagne,  XXXV,  518. 
—  De  Perpignan,  à  Madrid,  id,  —  Gironne,  522,  —  Sa 
collégiale  de  Saint-Félix,  id.  —  Sa  cathédrale,  524.  — 
Barcelone ,  530.  —  Sa  cathédrale,  533.  —  Collégiale  de 
Santa-Anna,  535.  —  Sanla-Maria  del  Mar,  536.  —  San- 
Pablo  del  Campo,  537.— Saragosse,  547.— Sa  cathédrale, 
553. -Madrid,  738.— Avila,  sa  cathédrale,  755.  -  Burgos 
et  sa  cathédrale,  758.— Fontarabie,  772. 

EspiNAY  (G.  d'),  membre  do  l'Institut  des  provinces.  Lî$ 
cartîilaires  angevins,  étude  sur  le  dfoit  de  l'Anjou^  au 
moyen  âge,  XXXI,  530.  —  Son  comple-i-endu  d'un  ou- 
vrage traduit  de  l'allemand  et  intitulé:  Instrnction  sur 
la  fortification  des  villes,  bourgs  et  châteaux,  XXXVII, 
564.  —  Rapport  sur  le  Congrès  archéologique  de  France 
tenu  en  1872,  XXXVIIl,  585. 

EspoNDEiLHAM,  Village  du  Languedoc  (Hérault).  On  y  voit  un 
autel  roman,  relégué  en  dehors,  dans  le  cimetière, 
XXXVIÏ,  138.  —  Église  carlovingiennc,  ix^  ou  x«  siècle, 
sa  description,  167  et  suiv.  —  Siège  presbytéral,  169.  — 
Fonts  baptismaux  contemporains  de  l'église,  id.  -—  Leur 
description,  id. 

EsQUAY,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église 
Notre-Dame  et  son  clocher  de  façade  doivent  remonter 
à  la  première  moitié  du  xi«  siècle,  XXXVIÏ,  194.  — 
L'abbaye  du  Mont- Saint-Michel  en  avait  le  patro- 
nage, id. 
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EssENTE.  Couverture  en  essente  préférable  à  celle  en  tuile 
ou  en  ardoise,  XXXII.  241. 

EssoRois,  village  de  la  Bourgogne  (Gôte-d'Or).  Découverte 
d'objets  appartenant  à  l'époque  romaine,  XXXI,  17. 

Estampilles.  Sur  les  estampilles  ou  noms  de  potiers  de  l'Au- 
vergne,  XXXII,  565. 

EsTAVAYER,  petite  ville  du  canton  de  Fribourg  (Suisse).  Son 
donjon  cylindrique,  sa  description,  XXXI,  57J  et  572. 

EsTRAMADURE,  provlucc  d'Espaguc.  Pierre  à  inscription 
qu'on  y  a  trouvée,  XXXVI,  247. 

EsTRÉEs  (Gabrielie  d'),  dame  de  Liancourt,  n;aUre.sse  de 
Henri  IV.  Une  statue  à  demi  couchée,  mise  sur  sa  tombe, 
se  voit  au  musée  de  Laon,  XXXIV,  443. 
svES-LE-MousTiER,  villagc  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire). 
De  son  ancien  couvent  il  ne  reste  que  deux  lours  de 
l'enceinte  fortifiée  qui  l'entourait,  XXXVII,  546.  — 
Église  très-ancienne  et  curieuse,  id. 

Étamage  Les  Bituriges,  peuplade  gauloise,  inventèrent 
l'élamage,  d'après  l'opinion  de  Pline,  XXXVII,  340. 

Étampes,  Pagtis  Stapensis,  ville  de  laBeauce(Seine-et-Oise). 
Son  donjon,  XXXII,  692.  —  Ses  ouvertures  peuvent  ap- 
partenir au  xi^  siècle,  id.  —  Il  est  polylobé  et  purement 
roman,  698,  699,  703  et  704.  —  Sur  son  château  féodal, 
XXXIII,  188.~Nolice  sur  l'origine  de  la  v-ille,  XXXIV, 
557. — Caractère  des  meurtrières  de  la  salle,  du  rez-de- 
chaussée,  du  château,  XXXV,  616.  —  Plan  de  son  église 
Notre-Dame  avec  des  observations,  719.  —  Son  église 
Saint-Martin,  bâtie  vers  la  fin  du  xii^  siècle  ou  au  com- 
mencement du  xiii^,  720, 

Étaples,  petite  ville  maritime  du  Boulonnais  (Pas-de-Ca- 
lais). Vases  gallo-romains  qu'on  y  a  trouvés  dans  des 
sépultures,  XXXII,  786.  —  Histoire  de  ses  rues,  ouvrage 


312  TABLE    GENERALE 

annoncé  dans  le  jBM//e?m,XXXlII,  829.— Antiquités  gallo- 
romaines  découvertes  dans  les  ruines  du  château,  dans 
les  fouilles  des  Cronquelels,  id.—  A  succédé  à  l'ancienne 
ville  de  Quentowic,  détruite  par  les  invasions  des  Nor- 
mands, vers  l'an  880.  Histoire  et  description  de  ses 
églises,  de  son  château,  de  son  échevinage,  celle  de  ses 
hommes  célèbres  et  de  son  port,  id. 

Étimâcia.  Voir  Jugement  dernier. 

Étoffes.  Voir  Vêtements. 

Étoile  (ordre  de  1').  Ordre  établi  par  le  roi  Jean,  en  1351, 
XXXIV,  254.— Costume  des  chevaliers,  255.  — Sup  rimé 
par  Charles  VIII,  id. 

Étran,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Découverte 
de  sépullures  allant  de  1050  à  1250,  XXXVIl,  356et357. 

Estrées-Saint-Denis,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  La  fa- 
çade et  certaines  portions  de  son  église  peuvent  re- 
monter plus  haut  que  la  fin  du  x*  siècle,  XXXYII, 
246. 

Étréchy,  village  de  la  Beauce  (Seine-et-Oise).  Plan  de  son 
église  qui  date  du  xm^  siècle,  XXXV,  718. 

Étrepagny,  bourg  de  Normandie  (Eure).  On  y  a  signalé 
des  tombes  en  pierre,  contenant  des  armes,  des  vases, 
des  bijoux,  XXXIV,  417.  —  Documents  historiques, 
418. 

Étretat,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Vase  ou 
coupe  pour  les  offrandes  qu'on  y  a  trouvée,  XXXV,  361» 
—  Église  romane,  XXXVIl,  54.—  Dans  le  collatéral  nord 
de  l'église,  ouverture  se  rattachant  au  mode  de  confes- 
sion usité  au  moyen-âge,  id. 

Étrier.  C'est  dans  un  ouvrage  du  vii^  siècle,  ayant  pour 
titre  :  Art  militaire,  que  se  trouve  la  première  mention 
des  étriers,  XXXIV,  130. 
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ÉTRUN,  village  de  l'Artois  (Pas-de-Calais).  Ancienc  amp, 
XXXII,  786.  —  Abbaye  des  dames  bénédictines  fondée  au 
ix«  siècle,  XXXIII,  376.  -  Détruite  en  881,  rétablie  en 
1085,  id.  —  Description  et  dessin  de  sa  crosse  abbatiale, 
id.  et  suiv.-Dale  du  xv^  siècle,  XXXII,  786  et  XXXIIÏ, 
380.  —  Eglise  abbatiale  ruinée  par  les  guerres,  recons- 
truite et  consacrée  le  1^^  août  1476,  id. 

ÉTRUSQUES.  Réparation  des  monuments  étrusques  de  Cor- 
neto,  XXXI  519. 

Études  littéraires  et  scientifiques  en  province.  Voir  Ducha^ 
tellier. 

Eu,  ville  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Découverte  dans 
la  forêt  d'Eu  d'un  cimetière  gaulois,  XXXI,  71.—  Porche 
du  xiiie  siècle  à  sa  collégiale,  XXXVIII,  167.  —  Belle 
église  du  xiii«  siècle,  376.  —  Séances  du  congrès  de  l'As- 
sociation normande  en  1872,  599.  —  Chapelle  de  l'an- 
cienne église  des  jésuites,  fondée  en  1624,  600.  —  Ses 
tombeaux,  id.  —  Un  tableau  de  Lebrun  dans  la  chapelle 
de  l'hôpital,  601.  —  Dans  la  forêt,  au  bois  l'Abbé,  restes 
d'un  établissement  romain,  anciennement  appelé  Au- 
gusta^  601 .  —  Moulins  Packam,  602. 

Eure  (département  de  1').  Notices  pour  servir  à  l'histoire  de 
la  Révolution  dans  le  département  de  l'Eure,  XXXI,  739.— 
Compte-rendu  dans  le  Bulletin  du  tome  II  des  Mémoires 
et  notes  de  M.  Auguste  Leprevost  pour  servir  à  l^histoire 
du  département  de  VEure,  XXXIII,  193;  XXXVIII,  733. 
—  Les  pierres  tombales  du  département  de  VEure,  publi- 
cation signalée  dans  le  Bulletin,  XXXVl,  292  et  365.  -- 
Progrès  dans  le  département  dans  les  tendances  archéo- 
logiques, la  conservation  des  objets  curieux,  364  et 
365.— -Les  restaurations  y  sont  plus  intelligentes,  365. 
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EusÈBE  DE  Césarée,  né  vers  l'an  270,  devint,  en  313,  évêque 
de  Césarée.  Parmi  ses  ouvrages  on  distingue  une  His- 
toire ecclésiastique,  XXXII,  248.  —  Son  martyrologe  est 
le  premier  qui  soit  connu,  263. 
ÉvANGÉLiAiRE  OU  Hvre  des  évangiles.  Celui  de  Noyon  est 
du  ix«  siècle,  XXXV,  516. 

ÉvANGÉLiSTES.  Les  quatros  évangélistes  doivent  être  repré- 
sentés les  pieds  nus,  XXXV,  402.  —  Gomment  ils  sont 
placés  avec  leurs  attributs  dans  une  peinture  de  1699  et 
1700  dans  la  cathédrale  d'AIbi,  XXXVII,  ?98.  —Voir 
Apôtres. 

ÉvAUx,  petite  ville  de  la  Marche  (Creuse).  Dans  les  fonda- 
tions du  château  de  la  Motte,  découverte  de  plusieurs 
pièces  d'or  des  rois  Philippe  VI,  Jean  II  et  Charles  V, 
XXXVII,  342.  —  Anciens  bains  romains,  605.—  Puits  de 
captation,  607.  -—  Église  datant  du  xiv^  siècle ,  608.  — 
Nouveaux  détails  sur  les  puits  bétonnés  des  bains  ro- 
mains, XXXVÏII,  342,  343. 

ÉvÊQUES.  Emblèmes  de  leur  mitre,  de  leur  crosse,  de  leur 
anneau,  de  leur  tunique,  dalmatique.et  chape,  de  leur 
croix,  do  leurs  sandales  et  de  leurs  gants,  XXXIIl,  217, 
—  Évêqucs  d'Angleterre  sortis  de  l'abbaye  de  Saint- 
Étienne  de  Caen,  XXXIV,  81.  —  Religieux  de  Saint- 
Étienne  devenus  abbés  et  évéques  en  Normandie,  89.— 
Le  livre  est  leur  attribut  commun,  XXXVII,  275. 

ÉvocATus.  On  appelait  Évocatus  le  vétéran  qui,  après  avoir 
fait  son  temps,  s'était  enrôlé  comme  volontaire,  XXXIV, 
860.— Pierre  tomt)ale  d'un  évocatus  et  de  sa  femme,  id. 

ÉvoRA,  ville  du  Portugal.  Sa  municipalité  prend  des  me- 
sures pour  la  conservation  d'un  temple  de  Diane, 
XXXVI,  370. 

ÉvRECY,  village  de  Norma  die  (Calvados).  Sépultures  mé- 
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rovingiennes  et  carlovingiennes  qu'on  y  a  explorées, 
XXXIV,  99  ;  XXXV,  206.  —  Restes  de  la  tour  romane  de 
son  église,  XXXVII, 450.— Cette  église  est  sous  le  vocable 
de  Notre-Dame,  id. 
ÉvREux,  ville  de  Normandie  (Eure).  Son  administration 
municipale  vend,  comme  vieux  fer,  deux  magnifiques 
canons  qui  pouvaient  figurer  au  musée,  XXXII,  93.  — 
Son  comte,  sous  Guillaume-le-Conquérant,  fut  contraint 
de  souffrir  un  donjon  royal  dominant  sa  capitale,  688. 

—  Armoiries  des  corporations  d'arts  et  métiers  d'Évreux 
et  des  villes  et  pays  d'alentours,  789.  —  Sa  châsse  de 
saint  Thaurin,  XXXIII,  399.—  Son  musée  gallo-romain, 
719.—  Drap  mortuaire  ou  tapis  funèbre,  remontant  à  la 
fin  du  xve  siècle  ou  au  commencement  du  xvi^,  qu'on 
étale,  chaque  année,  dans  le  chœur  de  la  cathédrale, 
pendant  l'office  de  la  Commémoration  des  Morts,  XXXVI, 
294.  — -  Ancienne  pierre  portant  une  croix  et  servant  de 
seuil  près  du  puits  public  du  village  du  Vieil-Évreux,  id. 

—  Monnaies  romaines  trouvées  dans  la  rivière,  363.  — 
Séance  administrative  de  la  Société  française  d'archéo- 
logie, 361.  —  Dessins  des  mosaïques  trouvées  au  Vieil- 
Évreux,  XXXVllI,  430.  -  Ses  évêques:  saint  Thaurin, 
XXXIV,  499.  —  Saint  Laud  ou  Landulphe,  au  v^  siècle, 
502.-Devoucoux,  mort  en  1870,  XXXVI,  390. 

ÉvRON,  village  du  Maine  (Sarthe).  Son  église  est  uh  remar 
quable  monument  du  xiv^  siècle,  XXXI,  31.  —  Détails 
descriptifs,  id.  —  Ses  anciennes  halles  en  bois,  3:2.  — 
Vue  des  poteaux  supportant  leur  grand  comble,  id. — 
Sa  grange  dimière,  33.  —  Vue  de  l'une  de  ses  extré- 
mités, id. 

ExcESTER,  ville  et  évêché  d'Angleterre.  Son  évéque^en  1287^ 
était  Pierre  Quivil,  XXXV,  376. 
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Excursion  archéologique  en  Champagne,  dans  le  Poitou, 
l'Anjou,  la  Vendée,  le  Maine  et  à  Jublains,  XXXI,  15.  — 
En  Touraine,  en  Poitou,  dans  le  Quercy,  à  Monlauban, 
Moissao,  Cahors,  Guéret,  Vannes  et  dans  le  Finistère, 
681.  —  Dans  le  canton  de  Mézidon,  aux  environs  des 
deux  stations  du  chemin  de  fer,  situées  dans  ce  canton, 

XXXII,  1,  et  XXX\I,  593.  —  Dans  l'arrondissement  de 
Louviers,  XXXI,  45.— A  Arles,  Noyon,  Laon  et  Soissons, 
XXXIV,  430.  —  Excursion  archéologique  de  Coutances  à 
Granville,  XXXVIII,  19.  —  Archéologique  à.  la  Sainte- 
Baume  et  à  Saint-Maximin,  381.  •—  Dans  le  nord-ouest 
de  la  France,  577. 

Exposition.  Voir  Niche. 

Expositions  artistiques  et  archéologiques,  XXXI,  107.— 
D'objets  d'art  anciens  et  modernes,  à  Alençon,  en  J865, 
68:2.— Artistique  à  Cahors,  en  1865,708.  — L'archéologie 
à  l'exposition  Toulousaine,  en  1865,  778.—  Les  galeries 
archéologiques    à   l'exposition    universelle,    en   1867, 

XXXIII,  398.— Les  fabriques  dupai'C,  à  l'exposition  uni- 
verselle, 525  et  629.  —  Catalogue  de  la  galerie  de  l'his- 
toire du  travail,  718. — Rétrospective  à  Orléans,  en  1868, 

XXXIV,  687.—  Compte-rendu  de  l'exposition  rétrospec- 
tive d^  Beauvais,  XXXV,  505.  —  A  Poitiers,  en  1869, 
XXXVI,  290.-  Leur  utilité,  XXXVIII,  376.—  Exposi- 
tion artistique  et  scientifique  à  Saint-Brieuc,  id.  et  597. 

Extrême-onction,  l'un  des  sept  Sacrements  de  l'Église  et  la 
dernière  onction  qui  s'administre  aux  mourants.  Com- 
ment elle  se  fait,  XXXVII,  459.—  Voir  Onction. 

Ex-voto.  Nature  de  ceux  qu'on  voit  dans  l'église  de  Saint- 
Laurent-des-Grès,  XXXII,  212.  —  En  statuettes  de  cire 
dans  l'église  de  Saint-Gaumer,  à  Blois,  et  rappelant 
celles  gallo-romaines  en  terre  blanchâtre,  XXXIV,  194. 
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~  Tableaux  représentant  des  ex-voto,  200.  —  Trouvé  à 
Dax  ot  portant  une  inscription,  XXXVII,  230. 

Eygenbilsen  (Belgique).  Découverte  qu'on  y  a  faite  d'une 
sépulture  romaine  ;  objets  qu'on  y  a  trouvés,  XXXVIÏ, 
612. 

ÉzA,  village  de  l'ancien  comté  de  Nice  (Alpes-Maritimes). 
Découverte  qu'on  y  a  faite  de  trois  splendides  patères  en 
argent  repoussé,  XXXVI,  249.  —  Leur  description,  id. 


Fabrège  (de),  m.  de  la  S.  Reçoit  une  médaille  d'honneur 
que  lui  décerne  la  Société  française  d'archéologie  pour 
avoir  fait  réparer  et  conserver  l'ancienne  cathédrale  de 
Maguelone,  XXXIV,  906. 

Fabriques  d'églises.  Elles  sont  souvent  coupables  des  actes 
de  mauvais go"ût  qu'on  remarque  dans  les  églises,  XXXV, 
305. —Voir  Vandalisme. 

Façades  d'églises.  Du  xiv"  siècle,  à  l'église  de  Silvanés  ;  sa 
description,  SXXII,  796.  —  Remaniée  au  xiii®  siècle,  à 
l'église  de  Saint-Junien  ;  sa  description,  XXXIII,  814. 
--  Du  xr  siècle,  à  Saint-Symphorien,d'Azay-le-Rideau  ; 
sa  description,  XXXV,  334  et  (i.38.—  Du  commencement 
du  XII»  siècle,  à  Notre-Dame  de  Poitiers,  335.  —  Du  xi^ 
siècle  aux  églises  de  Bourgueil  et  de  Restigné,  336.  — 
Celle  du  narthex  de  l'église  de  Saint-Michel,  405. —  Du 
xiii®  siècle,  à  la  cathédrale  de  Welh  ,  en  Angleterre  , 
502.  —  De  la  renaissance,  à  l'église  de  Clamart,  711. 
—  Caractères  auxquels  se  reconnaissent  les  façades 
d'églises  du  style  pur  roman,  XXXVIÏ,  248  et  249.  — 
Vue  de  celle  de  l'église  de  Bresles,  248. 
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Facdltés.  État  précaire  des  facultés  des  provinces,  XXXVII, 

696. 
Faïengks  de  Rouen  et  de  Neversà  l'exposition  universelle  ; 
examen  de  leurs  produits  et  indication  des  objets  l«s  plus 
remarquables,    XXXI H  ,  725.  —  Guide  de    l'amateur  de 
faïences  et  porcelaines^  1^1.  -Curieuses  pièces  de  faïences 
de  Rouen  et  de  Nevers  au  musée  du  Mans,  XXXIV,  68. 
— AGien,  manufacture  de  faïence  reproduisant  les  types 
des  anciennes  fabriques  françaises,  principalement  de 
Rouen,  607.     Au  musée  d'Orléans,  poteries  de  Nevers  et 
d'autres  fabriques,  636.  -  Faïence  violette  ayartt  l'aspect 
d'une  glace,  XXXV,  185. — Des  faiences populaires  à-propos 
de  publicatinns  récentes;  sous  ce  titre,  l'auteur  anonyme 
analyse  plusieurs  ouvrages  sur  les  faïences,  564.  —  Les 
Brocs  à  cidre  en  faïence  de  Rouen.  Étude  céramique  nor- 
mande^ [d.~ Histoire  des  faïences  patriotiques  sous  la  Révo- 
lution, 568. — Imagerie  de  la  faïence.  Assiettes  à  emblèmes 
patriotiques,  1789-1795.  Imagerie  de  la  faïence  française. 
Assiettes  à  emblèmes  patriotiques,  comprenant  la  période 
révolutionnaire,  ouvrages  cités  dans  le  Bulletin,  573. 
Faillon  (l'abbé)  a  publié  un  ouvrage  intitulé  :  Monuments 
inédits  sur  l'apostolat  de  sainte  Marie-Madeleine,  en  Pro' 
vence,  XXXII,  553. 
Fain-les-Moutiers,  village  de  la  Bourgogne  (Côte-d'Or). 
Découverte  de  débris  de  poteries  noires, grises  et  rouges 
et  de  tuiles  romaines;  d'une  partie  de  substructions  ro- 
maines; de  médailles  romaines,  de  débris  de  marbre 
blanc  et  de  couleur,  et  de  perles  en  verre,  XXXVI,  344. 
Falaise,  ville  de  Normandie  (Calvados).  Caractère  de  son 
donjon  et  de  son  ancien  château-fort,  XXXI,  35.  —  En 
conservant  son  donjon  rectangulaire  pour  l'habitation, 
on  en  construisit  à  côté  un  autre  cylindrique,  plus  com- 
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pacte  et  plus  facile  à  défendre,  XXXII,  698.—  Épaisseur 
des  murs  de  son  donjon,  701  —Les  Casques  de  Falaise 
et  d'Amfréville-sous-leS'Monts  (Normandie).  Ceux  de  Fa- 
laise sont  normands  et  paraissent  dater  du  ix®  siècle, 
XXXV,  345.- Dessin,  346. 

Fallue  (Léon).  Notice  sur  l'armement  des  Romains  et  des 
Celtes  dans  les  Gaules  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin, 
XXXII,  561.  — Publie  dans  la  Retme  artistique  un  ar- 
ticle sur  Vart  chez  les  peuples  primitifs  après  leur  migra- 
tion dans  les  Gaules,  XXXIV,  100.  —  Un  peu  de  tout  et 
mes  souvenirs  pouvant  servir  à  l- histoire,  101. 

Falson.  Notice  sur  la  géologie  du  canton  d'Hyères,  citée 
dans  le  Bulletin,  et  dans  laquelle,  suivant  l'auteur,  on 
voit  que  les  Romains  conduisaient,  au  moyen  d'un  aque- 
duc, les  eaux  du  canal  du  Cerf  jusqu'à  leurs  villas  du 
bord  de  la  mer,  XXXIV,  917. 

Fanaux  de  cimetière.  Les  aiguilles  de  Figeac  ressemblent 
aux  anciens  fanaux  de  cimetière,  XXXI,  696.  —  Vue, 
697.  —  Grand  fanal  du  xii«  siècle  dans  le  cimetière  de 
Sarlat,751.  —  Yo\v  Ébéon. 

Fanons  ou  barbes.  On  nomme  ainsi  les  bandelettes  qui 
tombent  par  derrière  la  mitre  épiscopale.  En  Italie, 
ces  fanons  sont  garnis  de  soie  rouge,  XXXIÎ,  310  et  317. 

—  Leur  symbolisme,  346. 

Farfa  (Italie).  Coutumes  de  son  abbaye,  XXXIV,  744. 
Fauguernon,  village  de  Normandie  (Calvados).  On  remarque 
dans  son  église  un  transept  du  xvi^  siècle,  XXXI,  441. 

—  Vue  de  ce  transept,  442. 

Faure  (professeur).  Sa  publication  d'un  volume  qui  em- 
brasse les  illustrations  de  tout  genre  en  Bourbonnais, 
aux  xvi"  et  xvii^  siècles  ;  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin, 
XXXVI,  668. 
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Faustine,  femme  d'Antonin-le-Pieux,  empereur  romain, 
XXXII,  489  ;  XXXIII,  605. 

Faye-la-Vineuse,  village  de  la  Toiiraine  (Indre-et-Loire). 
Bricetle  Champeigné,  la  Jeanne  Hachette,  deFaye,  1565, 
XXXV,  606.  —  Église  fondée  au  milieu  du  xi«  siècle, 
avec  lin  collège  de  chanoines,  et  reconstruite  au  commen- 
cement du  xii"^  siècle,  607.  —  Porte  de  l'ouest  refaile  au 
xvi«  siècle,  id.  —  Ancienne  chaire  du  xvi"  siècle,  id.  -- 
Chapelle  du  xiu^  siècle,  608.  —  Descriptron,  id.  et  suiv. 
—  Arcades  de  chaque  côté  de  l'arc  triomphal  de  largeur 
inégale  ;  pourquoi,  609.  —  Oratoire  muni  d'iâne  chemi- 
née, sa  destination,.  611.  —  Chapiteaux  historiés,  leur 
description,  613.  —  Crypte,  615.  —  L'église  de  Saint- 
Georges  de  Faye  est  une  construction  à  la  fois  religieuse 
et  militaire,  616.  —  Autel,  œuvre  du  xvii«  siècle,  621 

Fayet,  village  du  Rouergue  (Aveyron).  Château  du  com- 
mencement du  xvi"  siècle,  XXXII,  800.  —  Puits  curieux 
avec  la  date  de  1564,  id.  —  Peinture  du  xvi^  siècle, 
représentant  les  scènes  principales  de  la  vie  de  saint 
Jean,  l'évangéliste,  id.  —  Dans  l'église,  chaire  en  bois 
sculpté  du  xvn^  siècle,  id.— Dans  l'intérieur  du  château, 
salles  avec  plafonds  en  boisa  compartiments,  poutrelles 
peintes,  restes  de  tapisserie  de  haute  lisse,  id. 

Fayet  (l'abbé).  De  la  décentralisation  intellectuelle.  L'auteur, 
après  avoir  essayé  d'indiquer  les  origines  de  la  situation 
et  de  démontrer  la  domination  de  Paris,  signale  les 
moyens  à  l'aide  desquels  on  peut  arriver  à  la  décentrali- 
sation et  obtenir  l'émancipation  intellectuelle  des  com- 
munes qui  doivent  avoir  sur  place  les  moyens  de  faire 
éclore  et  de  cultiver  tous  les  genres  de  savoir  et  d'intel- 
ligence qu'elles  peuvent  posséder,  XXXVII,  5  et  78. 

FÉCAMP,  ville  et  ancienne  abbaye  de  Normandie  (Seine- 
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Inférieure).  Coup  d'œil  architectonique  sur  soa  église, 
XXXVIII,  5.  —  Son  abbaye  bâtie  vers  l'an  iOOO,  par 
Richard  I*»",  id.  —  La  partie  la  plus  ancienne  de  l'église 
remonte  à  une  époque  qui  s'étend  de  1082  à  4107,  id.  et 
6.  —  Bas-relief  représentant  des  scènes  de  la  vie  de 
Jésus-Christ,  6.  —  Plan  d'une  partie  de  l'abside,  7.  — 
Vue  des  travées,  8  et  9.  —  Détails  de  costumes  de  statues 
tombales,  gants  et  chaussures,  6  et  10.  —  Église  brûlée 
en  1167  et  1170,  10.  —  Reconstruite  presque  en  entier 
dans  les  premières  années  du  style  ogival,  id.  —  Une 
lanterne  ogivale  couronne  l'intertransepl,  11.  —  La  nef 
remonte  au  xiii*  siècle,  id.  —  Son  groupe  du  Trépasse- 
ment  de  la  sainte  Vierge,  date  de  1519,  13.  —  Monument 
du  Précieux-Sang,  id.  —  Contre-rétable,  châsse  et  statues 
remontant  au  xvie  siècle,  id.  •  Les  bas-reliefs,  repré- 
sentant Richard  I^^"  et  Richard  II,  sont  des  œuvres  de  la 
renaissance  italienne,  14.  —  Vue  d'une  lucarne  de  la 
chapelle  de  la  Vierge,  id.  —  Dessin  de  la  grille  du  mo- 
nument du  Précieux-Sang,  15. —Horloge  astronomique, 
autels,  dossiers  des  stalles  du  chœur,  appartiennent  aux 
époques  modernes,  16.  —  Des  portions  des  remparts 
protégeant  l'abbaye  paraissent  être  de  la  période  romane, 
id.  ~  Le  chœur  de  l'église  occupe  l'intertransept  et 
s'étend  dans  la  nef,  12  et  25  —Cruchons  trouvés  dans  un 
cimetière  gallo-romain,  608.— Guillaume  de  Roz,  abbé  de 
Fécamp,  en  1082,  reconstruit  en  grande  partie  l'église 
de  l'abbaye,  XXXIV,  89.  —  Ce  qui  reste  de  cette  cons- 
truction, id.  —  Cet  abbé  meurt  en  1107,  id.  —  Vases 
funéraires  duxiii-au  xv«  siècle,  XXXVII,  355.  —  Porche 
du  xni"  siècle,  au  côlé  sud  de  l'abbaye  de  Fécamp, 
XXXVHI,  167.  —  Découverte  qu'on  y  a  faite  d'un  cime- 
tière à  incinération,  190. 
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Femme.  Citations  de  la  Ballade  sur  la  qualité  des  femmes  du 
plaisant  Boutehors  d'oisiveté,  XXXV,  352. 

FÉNEi.oN,  village  du  Périgord  (Dordogne).  Berceau  de  la 
famille  de  l'archevêque  de  Cambrai.  Château  flanqué 
de  deux  grosses  tours  qu'on  peut  attribuer  au  commen- 
cement du  xvi«  siècle,  XXXI,  749.  —  La  restauration  et 
conservation  de  ses  vieilles  toitures  en  pierres  plates  ; 
avec  rétablissement  de  ses  fenêtres  en  croix,  750. 

FfîNÊTREs.  Fenêtres  en  forme  d'arc  en  mitre  dans  plusieurs 
clochers  du  pays  toulousain  ,  XXXI,  141  et  142.  — 
Manie  ridicule  de  dénaturer  les  fenêtres  pour  donner 
aux  églises  l'aspect  d'une  construction  d'une  autre 
époque  ,  XXXII ,  185.  —  Romane  du  xi^  siècle  ;  vue  de 
l'église,  236  et  237.—  Les  fenêtres  en  plein  cintre  et  en 
meurtrières  accusent  le  x^  ou  le  xi^  siècle,  300. — Vue  de 
l'une  des  fenêtres  du  château  duMont-à-la-Vigne,  àMon- 
teilles,  584.  —  Cintrées  à  l'église  de  Sainte-Marie-aux- 
Anglais,  et  à  croisées  de  pierre  au  Manoir,  586  et  592.— 
La  forme  et  la  grandeur  des  fenêtres  servent  à  apprécier 
l'âge  des  donjons  romans,  692.— Caractère  des  fenêtres  du 
xic  siècle,  id.— A  croix  de  pierre  du  xv^  siècle,  à  Nogent- 
le-Rotrou,  dans  une  ancienne  maison,  XXXIII,  477.  — 
Du  xiii'  siècle,  dans  l'église  de  Saint-Hilaire,  à  Nogent- 
le  Rotrou  ,  481.  —  Du  xvi"  siècle,  dans  une  maison,  à 
Châteaudun,  XXXIV,  19.— Cintrée  du  xii^  siècle,  dans 
la  chapelle  du  prieuré  de  Châteaudun,  26.  —  Carrée, 
surmontée  d'un  linteau  trilobé  du  xiii®  ou  xiv^  siècle, 
dans  une  rue,  à  Nevers,  329.—  De  la  renaissance  à  d'an- 
ciennes maisons,  à  Gien,  605  et  606.  —  A  Meneaux,  du 
xv^  siècle,  dans  la  salle  des  thèses,  à  Orléans,  636.  — 
Sous  Henri  IV  les  fenêtres  à  croix  de  pierre  se  trouvent 
modifiées  et  deviennent  carrées,  à  pieds  droits,  638. — 
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Vue  d'une  fenêtre  du  xivo  siècle,  869.  —  Petites  fenêtres 
cintrées  remplacées  souvent  dans  les  églises  de  campa- 
gnes par  des  fenêtres  de  mauvais  goût,  903.  —  Du  xv® 
siècle,  à  l'église  de  Selle-Avant,  XXXV,  302.  —  Du  xi^ 
siècle  dans  l'église  de  Saint-Gilles  de  l'Isle-Bouchard, 
310.  — Arrondies  à  l'extérieur  et  tréflées  à  rinlérieur, 
XXXII,  16.-Viie  d'une  fenêtre  du  xi«  siècle,  XXXVII,  90. 
—Du  xuie  siècle,  dans  l'église  de  Dourdan, XXXVIII, 616. 
—  Belles  fenêtres  géminées  éclairant  une  maison  re- 
gardée comme  étant  de  la  fin  du  xnv  siècle,  699.—  Vue, 
700.  —Certaines  fenêtres  carrées  de  l'église  supprimée 
des  Augustins,  à  Rouen,  sont  signalées  aux  antiquaires, 
714. 

Fer  a  cheval.  Sur  les  anciens  fers  de  chevaux  dans  le  Jura, 
XXXI,  822.—  Trouvé  dans  un  caveau  funéraire,  XXXII, 
175  et  643.  — Fers  à  cheval  ondulés  pouvant  appartenir 
à  l'époque  gallo-romaine,  XXXIII,  431.—  Leur  descrip- 
tion, id.~  Trouvés  dans  des  antiquités,  à  Granges-Frangy, 
6  5  —  L'usage  des  fers  à  clous  pour  les  chevaux  ne 
remonte  pas  jusqu'à  l'époque  romaine,  XXXIV,  129.— 
Dessin,  id.—  Les  monuments  attribués  aux  Romains  et 
sur  lesquels  on  observe  des  chevaux,  ne  les  montrent 
jamais  avec  des  fers  aux  pieds,  id.—  Un  ouvrage  du  ix^ 
siècle  mentionne  le  fer  à  cheval  fixé  par  des  clous,  131. 
—  Son  usage  a  commencé  à  se  répandre  vers  le  vu®  ouïe 
vin«  siècle,  id.—  Les  Anglais  attribuent  à  Guillaume-le- 
Conquérant  l'introduction  de  la  ferrure  en  Angleterre, 
id.  —  AChinon,  découverte  de  fers  à  cheval  anciens  et 
ondulés,  XXXIII,  ^iU.  — Y o'w  Hipposandale,  Ve'gèce, 

Ferme  seigneuriale  du  xvje  siècle  ou  même  de  la  fin  du 
xv%  dans  la  commune  de  Saint-Jean-de-Thanney, XXXII, 
201. 
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Fernandez-Guerra  y  Orbe  (Aureliano),M.  de  la  S.Trois  sar- 
cophages chrétiens  des  iii^,  iv^  et  v  siècles,  en  Espagne. 
L'auteur  décrit  ces  trois  sarcophages;  celui  de  Hellin 
date  du  iv«  siècle  ;  ceux  de  Layos  du  m"  siècle  et  du  \^. 
Le  premier  fut  découvert  sur  la  colline  de  Tolme,  où  l'on 
trouve  des  ruines  qu'on  dit  être  la  ville  de  Zama.  Les 
deux  autres  ont  été  trouvés  à  Layos,  XXXIII,  39. 

Ferrières,  village  du  Gâtinais  (Seine-et-Marne),  ba  célèbre 
abbaye,  XXXII,  520.  -  Église  du  xiii^  siècle,  XXXV, 
m .—Oculi  remplaçant  des  fenêtres,  724  et  725. 

Ferrières.  Famille  normande  dont  un  des'  membres, 
Henri  de  Ferrières,  accompagna  Guillaume  dans  son 
expédition,  XXXIV,  131.  —  Les  sires  de  Ferrières  por- 
taient des  fers  à  cheval  dans  leurs  armoiries,  id. 

Ferrures  anciennes  garnissant  une  porte  de  l'hospice  de 
Ghâlillon-sur-Seine,  XXXÏ,  16.  — •  Celles  de  la  porte  de 
l'église  de  Palalda  sont  curieuses  et  peuvent  remonter 
au  xin*"  siècle,  87.  —  Dessin,  89.  —  Débris  de  ferrures 
oxydées  signalés  dans  des  fouilles  exécutées  à  Jublains, 
XXXII,  620.  ~  Du  XVI®  siècle,  à  la  porte  occidentale  de 
l'église  Notre-Dame  à  Mortagne,  XXXIII,  451. 

Ferry-Garondelet.  Un  des  représentants  de  l'influence  ita- 
lienne dans  la  Franche-Gomté,  XXXV,  351.  —  Traces 
qu'il  a  laissées  de  ses  travaux  dans  l'abbaye  de  Mont- 
bénoit,  id. 

Fervaques  {Ferventes  aquœ),  village  de  Picardie  (Aisne)- 
Ancienne  abbaye  de  femmes,  fondée  vers  1148,  sous  l'in- 
fluence de  saint  Bernard,  par  Renier,  sénéchal  du  Ver- 
mandois,  XXXI,  765.  —  Sa  première  abbesse,  Erman- 
garde,  fille  du  fondateur,  obtient,  en  1148,  une  bulle  du 
pape  Eugène  III,  766.  —  Saint  Bernard  dirige  les  cons- 
tructions, id. —  Sceau  de  Tabbesse,  767.—  Dessin,  id.  — 
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Galeries  souterraines,  id  —  Dalles  tiimulaires,  768.  — 
Celle  du  fondateur  avec  un  écu  armoirié,  id.—  Celles  de 
plusieurs  religieuses,  id.  —  Dessin,  769.—  Galerie 
d'allée  en  carreaux  éraaillés,  771.  —  Dessin,  id.  —  Ab- 
baye défendue  par  une  enceinte,  id.  —  Découverte  de 
pièces  de  monnaies,  id.  —  Edouard  III,  roi  d'Angleterre, 
vint  y  camper  en  septembre  1339,  id.  —  Ruinée  par  les 
Espagnols  en  1557,  ''72.  —  Ruinée  de  nouveau  en  1595, 
id.  —  Abandonnée  et  transformée  en  ferme,  id.  —  Liste 
de  plusieurs  de  ses  abbesses  et  de  son  personnel,  en 
1758,  773.  —  Son  ussge  actuel,  id.  —  Ses  armes,  774. 

Festus,  écrivain  de  la  fin  du  me  siècle  de  notre  ère,  et  au- 
teur d'un  Compendium  de  significatione verborum^XXXU^ 
354. 

Feurs,  petite  ville  du  Haut-Forez  (Loire),  l'ancien  Forum 
Segasiavomm.  Découverte  qu'on  y  a  faite  d'une  mosaïque, 
XXXVIII,  358.  —  Dessin,  359. 

Feyrâc,  village  du  Périgord  (Oordogne).  Son  château  à 
tourelles,  XXXI,  758. 

Fibules  ou  agrafes  trouvées  dans  les  tombeaux  anciens. 
Découverte  d'une  fibule  en  bronze, dans  nn  cimetière  ro- 
main, à  Orival,  XXXI,75.—  Dans  une  sépulture  franque 
mérovingienne,  79.  —  En  bronze  et  en  cuivre  dans  les 
ruines  de  Jublains^,  181.  —  D'un  grand  module,  en 
bronze,  incrusté  de  filets  d'argent,  au  gué  de  Saint- 
Léonard,  près  de  Mayenne,  633.  —  Composée  d'une 
plaque  de  bronze,  revêtue  d'une  feuille  d'or  rivée  par 
des  clous  d'argent,  trouvée  à  Foy  (Somme),  XXXIl, 
438.  —  Trois  fibules,  dont  l'une  avec  son  ardillon,  si- 
gnalées dans  des  sépultures  gallo-romaines,  XXXIII, 
610.  —  En  fer  dans  des  antiquités,  à  Granges-Fiangy, 
625.  —  Dans  les  ruines  d'un  larariim,  XXXIV,  299.  — 
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D'or  et  d'argent  signalées  à  Parlondeval,  678.  -—  Ayant 
sa  belle  patine  antique,  trouvée  à  Lisieux,  XXXV, 366.— 
A  Chadenac,  dans  des  sépultures  mérovingiennes,  45i. 
—  Belles  fibules  trouvées  à  Broussy-le-Petit,  dans  un 
cimetière  mérovingien,  XXXYII,  659;  XXXVIII,  151  et 
suiv.— Voir  Agrafe,  Broche,  Mors,  Plaque. 

Fief,  La  possession  d'un  fief  n'était  pas  une  preuve  de  no- 
blesse, XXXV,  56. —Documents  historiques,  id.— Ceux 
du  territoire  deBuxerolle,  XXXVIIÏ,  486. 

FiERviLLE,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  château, 
XXXVl,  597.  —  Église  dans  le  style  ogival  primitif, 
avec  des  réminiscences  romanes,  id.  —  Sa  description, 
id.  et  suiv.  —  Vue  de  sa  façade,  598.  --  Vue  de  la  porte 
latérale,  600. 

FiERviLLE.  Il  publie  un  Essai  sur  la  baronnie  de  Tournebu, 
XXXIV,  99. 

FiGEAC,  ville  du  Quercy  (Lot).  Ses  pyramides  construites, 
dit-on,  au  xi*^  siècle.  Elles  portaient  des  fanaux  allumés 
pendant  la  nuit  et  servaient  à  guider  les  pèlerins  se  ren- 
dant à  l'abbaye  de  Saint-Sauveur  de  Figeac,XXXI,  518. 

—  Anciennes  maisons  avec  des  cheminées  intéressantes, 
696.— Ses  aiguilles,  pareilles  à  des  fanaux  de  cimetière, 
696.  -  Vue,  697  ;  XXXV,  429.  —  Ses  ponts  gothiques, 
ses  églises,  son  palais-de-justice  à  fenêtres  ogivales,  à 
colonnettes  et  à  roses  du  xive  siècle,  761.  —  Sully,  sei- 
gneur de  Figeac,  lieu  de  naissance  de  Champollion,  id. 

—  Ses  obélisques  élevés  en  commémoration  du  miracle 
qui  décida  Pépin  à  chosir  là  l'emplacement  d'un  grand 
monastère,  761.  —  Anciennes  maisons  avec  leurs  che- 
minées primitives,  XXXV,  429.— Nouvelles  observations 
sur  les  aiguilles  de  Figeac  et  leur  destination,  XXXVI, 
713;  XXXVII,   126. —Vue  de   l'une  d'elles,  127.— 
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Notice  archéologique  sur  Figeac  et  ses  monuments, 
XXXVII,  109.— Description  de  l'église  de  Saint-Sauveur, 
dépendant  anciennement  d'un  monastèie  fondé  en  755, 
ravagé  par  les  Normands  et  réuni  à  l'ordre  de  Cluny 
lors  de  la  construction  de  l'église,  au  commencement  du 
xu»  siècle,  id.  et  suiv.  —  Plan  de  cette  église,  112.  — 
Texte  d'une  inscription  romane  qui  se  lit  dans  l'église, 
115  et  119.  —  Dessin  du  font  baptismal,  120.  —  Descrip- 
tion de  l'église  romane  de  Notre-Dame-du-Puy.  122.  — 
Au  xiv«  siècle  remontent  les  agrandissements  faits  aux 
deux  églises,  125.  —Restes  des  remparts,  id. —  Château 
de  la  Baleine  destiné  à  être  plutôt  un  hôtel-de-ville 
qu'une  forteresse,  id.  —  Sa  description,  id.  —  Trois 
ponts  dont  l'un,  celui  du  Grefoiil,  peut  dater  du  xii« 
siècle,  126. 

FiLippiNi,  ancien  chroniqu3ur  corse,  XXXI,  621. 

FiLLON  (Benjamin),  M,  de  la  S.  Signale  la  découverte 
faite  dans  le  cloître  de  Nieuil-sur  l'Autise,  de  sépultures 
des  anciens  abbés  qui  ont  gouverné  le  monastère  au  xiu« 
siècle;  il  indique  les  objets  trouvés  dans  ces  sépultures, 
consistant  en  vases  funéraires,  habits  sacerdotaux,  et 
notamment  trois  crosses  dont  il  donne  la  description, 
XXXIV,  923. 

Fin  DU  MONDE.  Attendue  pour  la  fin  du  x^  siècle;  elle  fut  la 
cause  de  la  construction  de  beaucoup  d'églises  et  d'un 
grand  mouvement  religieux  au  commencement  du  xi* 
siècle,  XXXIII,  102  et  suiv. 

Finistère  (département  du).  Il  renferme  un  grand  nombre 
de  dolmens,  XXXÏ,  197  et  198.— Exploration  de  ses  mo- 
numents celtiques,  634. 

Fiole  en  verre  trouvée  dans  les  ruines  d'une  fortification 
attribuée  aux  Anglais,  à  Verl  (Lot),  XXXIII,  492.—  Une 
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grande  fiole  en  verre  blanc  trouvée  dans  une  sépulture 
gallo-romaine,  à  Lisieux,  595.  —  Fioles  dites  lacryma- 
toires,  608.  —  Leur  destination,  id.  —  Carrée  et  au 
goulot  étroit,  trouvée  duns  une  sépulture  gallo-romaine 
au  Mesnil-sous  Lillebonne,  612.  —  i)e  forme  globuleuse 
et  à  large  ouverture,  trouvée  dans  les  déblais  d'un  lara- 
rium,  XXXIV,  299.  —  Dans  des  antiquités  romaines,  à 
Saint-Pierre-du-Val,  XXXV,  187.  —  Dans  des  antiquités 
gallo-romai.nes,à  Lisieux,  362,  367.— Voir  Lacrymatoire. 

Flacons  en  verre  avec  les  signatures  des  verriers,  trouvés 
dans  un  cimetière  gallo-romain,  XXXIV,  3^0.  —  Dans 
des  sépultures  gallo-romaines,  XXXVI,  181  et  182. 

Flèches  d'un  clocher.  Celle  du  clocher  de  l'église  de  Nogent- 
sur-Marne,  paraissant  remonter  au  xni*  siècle,  XXXIV, 
879.  —  Celles  des  tours  de  l'église  de  Saint-Jean-des- 
Vignes,  à  Soissons,  sont  du  xv®  siècle,  XXXVIII,  439.— 
Voir  Tours  d'églises. 

Flèches  en  silex.  Notices  sur  celles  trouvées  pour  la  plu- 
part dans  le  canton  de  Castelnau,  XXXIII,  5*6.  —  Plu- 
sieurs gisements  de  flèches  de  silex  signalés  dans  la 
Creuse,  XXXVII,  330  et  suiv. 

Flers,  ville  de  Normandie  (Orne).  Le  Congrès  de  l'Asso- 
ciation normande  y  tint  sa  session  en  1868,  XXXIV,  589. 

—  Compte-rendu,  680.  —Un  de  ses  seigneurs  au  xvi^ 
siècle,  Nicolas  de  Grosparmy,  traduisit  le  traité  alchi- 
mique d'Artefius  et  passa  pour  l'auteur  de  ce  traité,  756. 
—Documents  historiques  sur  la  baronnie  et  le  château  de 
Fiers,  758  et  suiv.  ■—  Le  château  accuse  un  travail  du 
xvie  siècle,  759.  —  Sa  nouvelle  église,  880.  —  Vue  de  sa 
façade,  881. 

FLEURY-suR-LomE,  bourg  de  l'Orléanais  (Loiret).  Son  abbaye. 

—  Voir  Saint'Benoit-sur-Loire. 
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Fleuve.  La  scène  des  quatie  fleuves  s'échappant  de  la  mon- 
tagne sain  le  où  est  plantée  la  croix  et  au  pied  de  laquelle 
le  cerf  et  l'agneau  se  désaltèrent  à  la  fontaine  est  symbo- 
lique, ne  peut  être  reportée  au  m*  siècle,  et  ne  peut 
dater  qu'à  partir  du  iv^  siècle,  XXXIV,  796.— Les  quatre 
fleuves  coulant  sur  la  terre  représentent  les  quatre 
évangélisies  répandant  les  vérités  saintes  aux  quatre 
extrémités  du  monde,  XXXVl,  442  et  459. -Culte  que  les 
anciens  rendaient  aux  fleuves,  statues  qu'on  leur  élevait, 
fêtes  qu'on  célébrait  en  l'honneur  de  Fontus,  regardé 
par  les  Romains  èomme  l'origine  des  rivières  et  des 
sources,  XXXVIII,  199.  -Rivières  ou  fleuves  déifiés,  id. 

Florence,  ville  d'Italie.  Son  musée,  XXXI,  337.  —  Deux 
statues  sur  la  place  du  Dôme,  dues  au  ciseau  de  Pampa- 
loni,  XXXII,  859.  —  Sa  cathédrale  du  style  ogival  avec 
ouvertures  géminées  et  trilobées,  860.  —  Elle  occupe, 
surtout  pour  l'extérieur,  le  premier  rang  des  églises 
d'Italie,  après  la  cathédrale  de  Milan,  id.  ~  Son  baptis- 
tère, ses  charmantes  portes,  id. —  L'escalier  de  la  chaire 
dans  l'église  de  Sainte-Croix,  passe  au  milieu  du  pilier, 
XXXVI,  137.  —  Rénitier  du  xiv«  siècle  dans  l'église 
Sainte-Marie-Notivelle,  429. 

Flouest.  Note  sur  une  sépulture  antique  découverte  en  Ca- 
margue.  L'auteur  décrit  cette  sépulture  qu'il  fait  remon- 
ter aux  premiers  temps  de  l'époque  gallo-romaine  ;  elle 
se  compose  de  deux  grandes  amphores  s'emboîtant  Tune 
dans  l'autre  de  manière  à  présenter  l'aspect  d'un  étui  ; 
suivant  l'auteur,  celte  sépulture  serait  celle  d'un  enfant. 
Il  a  joint  à  son  travail  un  dessin  qui  figure  ce  genre  de 
sépulture,  XXXVIII,  181  et  182. 
Flumet,  village  de  France  (Savoie).  Histoire  de  sa  com- 
mune, XXXV,  348. 
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FoLL  (l'abbé).  Découvre  divers  objets  dans  un  tumulus  à 
dolmen,  XXXI,  743. 

FoLLEMBUAY,  village  de  Picardie  (Aisne).  Son  château  a  reçu 
Henri  IV,  XXXIII,  325.  —  Accident  qu'y  éprouva  le  roi, 
le  23  janvier  1596,  i'd. 

FoNGERLOo,  en  Belgique.  Grande  abbaye  de  prémontrés, 
XXXIV,  553.  —  Beaux  bâtiments  et  vaste  église  en 
style  gothique  moderne,  id.  —  Beaux  manuscrits  et  ta- 
bleaux, id. 

FoNLABouR,  village  de  l'Albigeois  (Tarn).  Église  romane 
menacée  de  destruction,  XXXII,  764.  —  Sa  description, 
765.  —  Inscription  tumulaire  du  x\iif  siècle,  766.  — 
Croix  de  carrefour  du  xvi^  siècle,  767. 

FoNSOMMES,  village  de  Picardie  (Aisne).  Sa  tombelle  appelée 
la  MoUe-Guerlotf  du  nom  d'un  individu  qui  dut  y  être 
brûlé  vif,  pour  crime  d'incendie.  Dans  cette  tombelle, 
vestiges  de  constructions,  des  pierres  otï'rant  des  traces 
de  moulures,  XXXI,  765.  —  Regardée  comme  un  monu- 
ment celtique,  id. 

Fontaines  célèbres  par  des  croyances  populaires.  Celle  de 
l'Ile-Bouchard,  objet  d'un  pèlerinage,  XXXI,"688.  —  A 
Sylvanés,  fontaine  de  Mas-Séron,  XXXII,  794.— A  Saint- 
JNicolas  de  Ribemont,  fontaine  dont  les  eaux  ont  la  pro- 
priété de  la  fontaine  de  Jouvence,  XXXIV,  76.  —  Voi- 
sines d'églises,  près  desquelles  on  a  signalé  des  briques 
et  des  vases  gallo-romains,  294.  —  De  la  Trinité  à  Pont- 
de-Ruan,  XXXV,  14.  —  Fontaine,  douée  par  la  foi  popu- 
laire de  vertus  curatives,  dédiée  à  saint  Julien  (de 
Brioude),  XXXVI,  57  et  58.  —  Dite  de  Saint-Macou,  à 
BuxeroUe;  on  y  vient  en  pèlerinage  pour  la  guérison 
des  enfants  macouins  ou  noués,  XXXVIII,  484.  —  Voir 
Pèlerinages. 


DU  BULLETIN  MOÎîîtrttfENTAL.  331 

FoNTAiNEs  PUBLIQUES.  Celle  de  la  ville  de  ^Rochechouart  fut 
élevée  devant  réglise  en  1539,  XXXIV,  411.  —  Vers  re- 
latifs à  son  inauguration,  id.  —  11  en  a  existé  au  milieu 
des  atria  des  basiliques  jusqu'au  iv«  siècle,  774.-^Ornées 
de  scènes  bibliques,  id. 
Fontaine-en-Bray,  village  de  Normandie.  Découverte  d'un 

cercunil  de  l'époque  franque,  XXXI,  78. 
FoNTARABiE,  Village  d'Espagne,  en  Biscaye.  Forteresse  et 
remparts  en  ruines,  XXXV,  772.  — Vieux  palais,  773. — 
Ile  des  Faisans^  774.  —  Faits  historiques  qui  s'y  sont 
passés,  id.— Les  Gitanos^ll^. 
FoNTENAY,  village  de  Normandie,  près  de   Fontaine-les- 
Louvets.  Son  ancienne  église  renferme  des  boiseries  cu- 
rieuses et  un  autel  ancien,  XXXI,  682. 
FoNTENAY-Aux-RoSEs ,  villagc    dc   l'He-de-France  (Seine). 
Église  historique  du  xvi*'  siècle;  description,  XXXIV, 
871. 
FoNTENAY-LE-CoMTE ,  villc  du  Poitou  (Vendée).  Le  CoDgrès 
archéologique  y  tient  sa  session,  en  1864,  XXXI,  21. — 
On  y  voit  quelques  maisons,  les  unes  du  xvi^  siècle,  les 
autres  du  xvii«,  id.  —  Son  église  est  en  grande  partie  du 
XV*  siècle,  id.  —  Ruines  de  son  château,  id.  —  Vue  de 
de  deux  maisons,  22  et  23. 
Fontenay-le-Marmion,  village    de  Normandie  (Calvados). 
Son    tumulus   à  dolmen   est   un    monument  funèbre, 
XXXI,722.— Son  église,  sous  le  vocable  de  saint  Hermès, 
avait  pour  patron  l'abbaye  dc  Barbery,  XXXVIÏ,  448.  — 
Description  du  clocher,  placé  au  midi  du  chœur  près  de 
la  nef,  id. 
FoNTEVRAULT,  vlllc  et  auciennc  abbaye  du  Poitou  (Maine-el- 
Loire).  Essai  historique  sur  V abbaye  de  Fontevrauît,  ou- 
vrage annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIl,  187.  —  Les  sla- 
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tues  des  rois  Plantageiiêts,  inhumés  dans  l'église  de 
l'abbaye,  XXXIII,  73.— Sa.  chapelle  funéraire,  XXXIV, 
252  et  907.  —  Ce  monastère  était,  d'après  une  bulle  du 
pape,  donnée  en  faveur  d'une  pieuse  fondation,  entouré 
d'un  immense  espace  consacré  et  privilégié,  XXXVI, 
714. 
FoNTFROiDE,  ancienne  abbaye  du  Languedoc  (Aude),  diocèse 
de   Carcassonne.  Longtemps    abandonnée,  des    moines 
trappistes    la  rétablissent,  XXXV,  521.  —  Travail  dans 
lequel  sont  décrits  les  bâtiments  qui  composent  celte 
abbaye  et  qui  fait  connaître  les  principaux  personnages 
dont  le  nom  se  rattache  à  son  histoire,  XXXVI,  490  et  491 . 
FoNTGOMBAULT,  villagc  du  Bcrry  (ludrc).  Son  église,  com- 
mencée dans  les  premières  années  du  xii®  siècle,  fu^ 
consacrée  en  1141,  XXXÏV,  282.  — -  Description,  id.  et 
348,  et    XXXV,  162.  —  Église    avec    déambulatoire, 
XXXVI,  574.  -«  Ancienne  abbaye,  XXXIV,  282. 
Fonts  baptismaux,  romans  et  intéressants  dans  l'ancienne 
église  de  Mauran,  XXXI,  145.— En  plomb  et  de  la  dernière 
période  ogivale,  dans  l'église  du  Mesnil-Manger,  XXXII, 
578.  —  Datant  du  règne   de  Louis  XIV,  dans  l'église 
de  Belléme,  XXXIII,  463.—  Octogones  en  marbre  blanc, 
de  la  renaissance,  au  musée  de  Châteaudun,  XXXIV,  21. 
—  Fonts  baptismaux  à  Aix,  Fréjus,  Riez,  Venasque  et  de 
Saint-Honorat-de-Lérins,  534.  —  Sarcophages    trans- 
formés en  fonts  baptismaux,  à  Saint-Trophime  d'Arles 
et  à  Saint-Gannat,  id. —  A  Venasque,  une  pierre  calcaire 
creusée  et  ornée  de  cercles,  id.  -—  A  Aix,  dans  le  baptis- 
tère, une  cuve  octogonale  à  arcatures  du  xiu^  et  du  xiv« 
siècle,  id.  — A  la  métropole  d'Avignon,  cuve  sur  un  plan 
hexagonal,  ornée  de  feuillages  et  d'armoiries,  doit  être 
de  1606  ou  environ,  535. —  En  marbre,  à  Saint-Agricol 
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et  en  pierre  dans  le  style  de  la  renaissance,  à  Saint-Sym- 
phorien  de  la  même  ville,  id.  —  Ceux  de  Saint-Pierre 
sont  pareillement  remarquables,  id.  —  L'église  de  Ca- 
denet  emploie  une  cuve  antique  très-riche,  id.  —  Les 
anciens  fonts  baptismaux  de  la  Picardie,  XXXV,  198. — 
Au  moyen-âge  toutes  les  églises  n'étaient  pas  baptismales 
et  celles  qui  possèdent  des  fonts  des  du  xii^  et  du  xiii® 
siècle  prouvent  qu'elles  possédaient  ce  privilège,  199. — 
Ceux  de  Saint-Côme-du-Monl,  XXXVI,  550.—  Dessin  du 
font  baptismal  de  l'église  de  Saint-Sauveur  de  Figeac, 
XXXVJI,  120.—  Il  était  de  règle  dans  les  premiers  siècles 
que  les  fonts  baptismaux  devaient  toujours  être  en  pierre, 
169.  —  Description  des  fonts  baptismaux  de  l'église  de 
Contrières ,  XXXVIII,  36.  —  Indication  de  plusieurs 
fonts  baptismaux  en  Belgique,  378.  —  Aucun  n'est  anté- 
rieur au  XII''  siècle,  id.  —  Leur  forme,  id  et  suiv,— Voir 
Cuve. 

FoNTus,  fils  de  Janus.  Regardé  par  les  Romains  comme 
l'origine  des  rivières  et  des  sources;  fêles  en  son  hon- 
neur, XXXVIU,  199. 

FoRCELLA  (Vincenzo).  Il  a  recueilli  en  un  seul  corps  toutes 
les  inscriptions  appartenant  aux  églises  et  à  d*autres 
édifices  de  Rome,  depuis  le  xi®  siècle  jusqu'à  nos  jours, 
XXXIII,  406.—  Ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin^  id. 

FoRFRY,  village  de  la  Brie  (Seine-et-Marne).  Découverte 
d'objets  antiques  qu'on  y  a  faite,  XXXVÏll,  134  et  135. 

FoRMiGNY,  village  de  Normandie  (Calvados).  La  porte  du 
clocher  de  son  église  Saint-Martin  s'ouvre  dans  un 
massif  formant  saillie  du  côté  du  chœur,  XXXVIf,  449. 

FoRTERKssE  féodale  pouvant  dater  du  xiv''  siècle,  à  Eneour- 
liech,  XXXÏ,  145.—  Du  xi«  siècle,  à  Brambaque,  148.  — 
Voir  Châteaux  anciens  s  Donjon^  Tour. 
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Fortifications.  Au  xyi«  siècle,  les  fortifications. étaient  éle- 
Yées  dans  beaucoup  de  châteaux,  plutôt  comme  signe  de 
noblesse,  que  comme  moyen  de  défense,  XXXVI,  652. 

Forts  vitrifiés.  On  en  cite  dans  les  départements  de  l'Orne, 
de  la  Mayenne  et  des  Côtes-du-Nord,  XXXIII,  802.  — 
Trois  existent  dans  la  Creuse,  id.  —  A  Château-Vieux, 
id.  et  803.  —  A  Thauron,  803.  —  Au  Puy-de-Caudy, 
804-.  Leur  description,  date  présumée  de  leur  construc- 
tion, et  leur  destination,  802  à  807. 

Forum,  place  publique  dans  les  cités  romaines.  Réparation 
du  forum  d'Auguste,  à  Rome,  XXXÏ,  519.  —  Fouilles 
exécutées  à  Rome,  pour  retrouver  les  limites  de  l'ancien 
forum,  XXXII,  787.  —  Cliâleau-Gonthier  paraît  avoir  eu 
un  forum  d'approvisionnement  pour  les  troupes  en 
marche,  XXXV,  194. 

Fos,  village  en  Comminges  (Haute-Garonne).  Château  du 
moyen-âge,  sans  date  déterminée,  XXXII,  7) 7. 

FouGERAY,  village  de  ïouraine  (Indre-et-Loire).  L'église 
de  son  ancien  prieuré,  devenue  paroissiale,  fut  achevée 
en  1119,  XXXV,  58.  —  Statue  adhérente  au  bloc  dans 
lequel  on  l'a  taillée,  59. —  Description  de  quelques  par- 
lies  de  l'église,  id.  et  suiv. 

Fouilles  faites  à  Lombers  et  découverte  des  restes  d'un 
établissement  gallo-romain,  XXXI,  lOo.  —  A  Rome, 

XXXII,  787  ;  XXXllL  308.  —  A  Oslie,  XXXIII,  192  et 
308.   -—   Dans  les  environs  de  Nantes,  XXXII,  56,  et 

XXXIII,  310.  —  A  Sormerieu,  XXXIV,  900.    -   Voir 
Débris^  Ruines. 

FouiLHAC  (l'abbé),  auteur  d'une  histoire  manuscrite  de 
Quercy,  XXXIII,  491,  492,  493,  497  et  501. 

Fouquay  (Nicolas),  artiste  qui,  en  1720,  fiefîa  la  faïencerie 
que  Louis  Poterat  avait  à  Rouen,  XXXIII,  748. 
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FouQUET  (le  docteur),  a  publié  un  Guide  des  Touristes  et 
des  archéologues  dans  le  Morbihan,  XXXI ,  716.  —  Des 
monuments  celtiques  et  des  ruines  romaines  du  Morbihan, 
ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  id.  —  Son  rapport  sur 
des  fouilles  exécutées  à  la  Grée-Mahé,  et  qui  ont  amené 
la  découverte  de  constructions  romaines,  XXXII,  662.— 
Ces  constructions  paraissent  être  les  fondations  d'un 
petit  temple,  XXXIII,  89. 

Fourchette,  son  usage  n'a   commencé  qu'au  xvi^  siècle, 

XXXV,  819, 

FouRCiGNY,  village  de  Picardie  (Somme).  Font  baptismal  de 
son  église;  sa  description,  XXXV,  198. 

Fourneaux  antiques,  signalés  à  Rouen,  XXXI,  74. 

Fournier  (à  Dinan),  signale  les  ruines  de  Corseult,  les 
restes  des  fondations  de  murailles  près  d'une  tour 
romaine,  regardée  par  quelques  personnes  comme  étant 
le  temple  de  Mars,  le  fanum  Martis  des  Curiosolites, 

XXXVI,  283.  —  Plan  des  constructions,  287. 
Fournier  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Essai  historique  sur  labbaye 

de  Notre-Dame  du  Val,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin, 
XXXII,  890. 

FoussAis,  village  du  Poitou  (Vendée).  Son  église  intéres- 
sante, décrite  par  M.  de  Longuemar,  XXXI,  29. 

FoY,  village  de  la  Picardie  (Somme).  Découverte  de  plu- 
sieurs cercueils  orientés  (la  tête  à  l'ouest  et  les  pieds  à 
l'est),  XXXII,  438.  —  L'un  d'eux  renfermait  une  fibule 
et  des  pierres  en  verroterie  rouge,  id. 

Foz  {Fossœ  Marianœ),  village  de  Provence  (Bouches-du- 
Rhône).  Passage  de  la  voie  romaine,  désignée  sous  le  nom 
de  voie  Aurélienne,  XXXIII,  186. 

Fragonard  (Nicolas),  peintre  du  xviii»  siècle.  Une  de  ses 
io'ûes,  Scène  de  buveurs,  XXXII,  814. 
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Framée,  arme  des  anciens  Gaulois  et  Germains.  Découverte 
d'une  framée  aux  Granges-Frangy,  XXXIII,  62o. 

France.  Supériorité  des  villes  de  France  sur  celles  de  l'An- 
gleterre, qui  ne  peuvent  offrir  une  existence  historique 
aussi  continue  que  celle  dont  peuvent  se  vanter  presque 
toutes  les  villes  de  France,  XXXVI,  352.  —  Société  des 
antiquaires  de  France,  XXXI,  820. 

Francisque,  hache  en  fer  recourbé  en  forme  de  croissant, 
dont  les  Francs  se  servaient.  Découverte  de  francisques 
dans  le  cimetière  franc  d'Envermeu,  XXXIV,  677. 

François  Io"",  roi  de  France,  séjourne  pendant  t-rois  jours  à 
Aubrac,  en  1533,  XXXI,  371.  —  Son  fils  visite  Toulouse, 
en  1533,  784.  —  Nommé  le  Restaurateur  des  lettres  et 
des  arts;  l'architecture  de  la  renaissance  représente  les 
mœurs  élégantes  de  son  règne,  XXXVIIl,  564. 

François  II,  dernier  duc  de  Bretagne,  dont  le  tombeau, 
œuvre  du  statuaire  breton,  Michel  Golumb,  se  voit  dans 
la  cathédrale  de  Nantes,  XXXI,  195,  XXXVIIl,  584. 

Francs.  Les  Francs  préféraient  aux  villes,  des  maisons  en 
bois,  au  milieu  des  champs,  et  pour  défenses  des  fossés 
et  des  palissades,  XXXII,  693.  --  Ils  laissaient  les  villes 
aux  Gallo-Romains,  id.  —  Leur  emploi  de  la  haie,  haia, 
enceinte  en  plaine,  de  forme  circulaire,  formée  d'un 
fossé  palissade,  695.  —  On  peut  fixer  à  l'an  420  l'époque 
où  les  Francs  commencèrent  à  se  répandre  dans  les  pro- 
vinces du  Nord  de  la  Gaule,  XXXIV,  564. 

Francs-Maçons.  Leur  loge  à  Périgueux,  XXXV,  434.  —  Le 
soleil,  la  lune  et  les  étoiles  sont  des  signes  maçonniques, 
XXXVII,  303. 

Frasnay  (Pierre  de).  Auteur  d'un  poëme  souvent  cité  sur 
la  faïence,  et  collaborateur  du  Mercure,  XXXV,  579. 

Frauenburg,  village  du  pays  Messin  (Moselle).  Son  Histoire, 
ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin^  XXXII,  303. 
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Fréart  de  Chantelou  (les  frères).  Célèbres  amis  du  Poussin 
etduBernin,  XXXVII,  530. 

Frédéric  I^'"  Barberousse,  empereur  d'Allemagne  de  1152  à 
1190,  fit  transférer  les  reliques  de  Charlemagne  d'un 
sarcophage  de  marbre  orné  de  bas-reliefs,  représentant 
l'enlèvement  de  Proserpine,  dans  un  cercueil  de  bois, 

XXXIII,  820. 

Frédéric  II,  empereur  d'Allemagne,  couronné  le  26  juillet 
1215,  XXXIII,  820. 

Fréjus  {Forum  Julii),  ville  de  Provence  (Var).  Esquisses 
de  ses  monuments  romains,  XXXVII,  508;  XXX,  569.  — 
Son  cirque,  sa  description  avec  dessins,  XXXI,  209 
et  suiv.  —  Le  théâtre,  ses  ruines,  dessins,  225.  —  An- 
ciens temples,  228.—  Passage  d'une  voie  romaine,  dite 
voie  Aurélienne,  XXXIII,  186.  —  Ses  fonts  baptismaux, 

XXXIV,  534.  —  Ses  murailles,  ses  tours,  ses  aqueducs, 
ses  théâtres  et  ses  arènes  attestent  l'importance  de  cette 
ancienne  ville  romaine,  XXXV,  419. —  Vue  d'une  partie 
des  arènes,  420.  —  Plan,  421, 

Freneuse-sur-Risle,  village  de  Normandie  (Eure).  Localité 
qui  rappelle  les  vieux  âges,  XXXV,  188.  —  Traces  d'un 
ancien  retranchement  de  forme  carrée,  189.  —  Ses  en- 
ceintes, appelées  les  Câtelets,  XXXVIII,  378.  -  Voir 
Pont-Aulhon. 

Frénouville,  village  de  Normandie  (Calvados).  Nef  romane 
et  chœur  de  son  église  de  la  seconde  moitié  du  xiii® 
siècle,  XXXVI,  605.  -  Vue  du  chevet,  606.  —  Colonne 
milliaire  avec  inscription,  607. 

Freppel  (Mgr,  évêque  d'Angers).  Son  discours  au  Congrès 
archéologique  de  France,  à  Angers,  en  1871,  XXXVII, 
511. 

Fresin,  en  Belgique.  Tumulus  dans  lequel  a  été  trouvée 
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uqe  grappe  en  verre  violet,  XXXII,  888.  —  Substruction 
belgo-romaine,  id. 

Fresles,  village  deNormandie  (Seine-Inférieure).  Découverte 
sous  le  pavage  de  son  église  d'un  instrument  de  paix  pou- 
vant dater  de  la  première  moitié  du  xiii^  siècle  ou  de  la 
fin  du  xii%  sa  forme  est  ovale  et  elle  est  munie  de  sa 
poignée,  XXXI,  328.  -  Dessin,  350. 

Fresnay,  ville  du  Maine  (Sarthe).  Crypte  ou  cave  connue 
dans  la  ville  sous  le  nom  de  Cave  du  Lion;  sa  descrip- 
tion, XXXVn,  537.—  Ses  caractères  arcliitectoniques  in- 
diquent le  xiie  siècle,  id.  —  Enceinte  du  château  et 
prieuré  de  Saint-Léonard,  id. 

Fresques.  Du  xiv^  siècle,  dans  la  chapelle  de  Saint-Antonin, 
de  l'ancien  couvent  des  frères  prêcheurs  de  Toulouse, 
XXXI,  778.  —  Dans  le  sanctuaire  de  l'église  de  Déau- 
ville,  XXXII,  412.  —  Du  xvi«  siècle,  à  Claveyson,  566.  — 
Décorant  les  murs  de  l'église  de  Sainte-Marie-aux-Anglais, 
590.  — A  la  voûte  du  sanctuaire  de  l'église  de  Notre-Dame, 
à  Poitiers,  XXXIV,  154.— Exécutées  par  Giotto,  à  la  fin  du 
xiu«  siècle  ou  au  commencement  du  xiv%  dans  l'église  de 
Sancta-Maria-lncoromta,  à  Naples,  753.  —  Retrouvées  et 
réparées  dans  une  église  romane,  805.  —  Paraissant 
dater  du  xu^  siècle,  dans  l'église  de  Rouffac  et  apparte- 
nant au  cycle  du  jugement  dernier  et  à  la  vision  apoca- 
lyplique,  racontée  par  saint  Jean,  XXXV,  223.  —  Dans 
l-'église  de  Tavant,  325.  -  De  Charly,  347.—  Assez  bien 
conservées  dans  la  cathédrale  de  Coutaac^s,  XXXVIII, 
24.  —  Voir  Peintures  murales. 

Freytadler.  Signale  un  acte  de  vandalisme  commis  à  Li- 
sieux,dans  la  transformation  de  la  couverture  de  l'église 
Saint-Jacques  de  Lisieux,  édifice  de  la  fin  du  xv^  siè.:le, 
XXXI,  411. 
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Friardel,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  prieuré 
fondé  par  les  seigneurs  d'Orbec,  XXXII,  195. 

Fribourg,  ville  de  Suisse  et  capitale  du  canton  de  ce  nom. 
Les  donjons  carrés  du  xiv^  siècle  sont  nombreux  dans  ce 
canton,  XXXI,  572.  —  Sa  collégiale  de  Saint-Nicolas, 
XXXVI,  470. 

FribourG'En-Brisgaw,  ville  et  évêché,  en  Allemagne;  à  la 
porte  de  sa  cathédrale  existe  un  tronc  qui  paraît  être  du 
xive  siècle  ;  il  est  destiné  à  recevoir  les  offrandes,  XXXV, 
381.— Emploi  du  grès  bigarré  dans  les  constructions  de 
la  ville,  XXXI,  692. 

Frise.  Partie  de  l'entablement  comprise  entre  l'architrave 
et  la  corniche.  Celle  de  Saint-Restitut,  attribuée  au 
x«  siècle,  XXXV,  634.  -^  Remarquables  sur  des  mosaï- 
ques, 683.--Frise  de  Pésicaudon,  id. 

Frohner  (W.).  Son  interprétation  de  la  colonne  Trajane. 
Cet  ouvrage  est  enrichi  de  plusieurs  planches,  XXXVI, 
109. 

Fronsac,  petite  ville  du  pays  de  Comminges  (Haute- 
Garonne).  Détails  descriptifs  du  château  ou  donjon  de 
Fronsac,  un  des  plus  intéressants  et  des  plus  anciens 
de  la  contrée,  XXXI,  137.  —  La  nature  des  matériaux 
employés  dans  son  château  n'a  pas  permis  de  les 
équarrir  et  de  les  disposer  en  assises  régulières,  XXXII, 

-  712.  —Il  date  de  la  première  moitié  duxu^  siècle,  id.  — 
La  chapelle  est  voisine  du  donjon,  717. 

Frontin-l' Asiatique  ,  célèbre  verrier  de  l'époque  gallo- 
romaine.  Son  estampille  placée  au  fond  d'un  vase  trouvé 
dans  des  sépultures  gallo-romaines,  XXXII,  172  et  632. 

Fry  (Miss).  Son  article  sur  l'ancienne  famille  de  Montfiquet 
et  dans  lequel  elle  élucide  plusieurs  points  de  généalogie, 
XXXVIII,  703. 
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Gabriel,  architecte  de  Louis  XÏV;  il  fonda  les  tours  jumelles 
de  la  cathédrale  d'Orléans,  XXXIV,  623.—  On  lui  doit  le 
dôme  de  Saint-Germain,  à  Aigentan,  id. 

Gaillac,  ville  de  l'Albigeois  (Tarn),  Notice  sur  les  che- 
minées anciennes  de  son  arrondissement  ,  XXXIIl  , 
517  et  518.  —  Souterrains  dans  les  environs  do  Gaillac, 
XXXYIII,  131. 

Galambert  (le  comte  de),  M.  de  la  S.  Peintures  par  lui 
exécutées  dans  l'église  d'Auvillars ,  XXXIIl,  130.  — 
Dans  la  chapelle  du  petit  séminaire,   à  Montmorillon, 

XXXIV,  246.  —  Funérailles  du  roy  Henry  II,  roole  de^ 
parties  et  somme  de  deniers  pour  le  faict  desdits  obsè- 
ques et  pompes  funèbres;  ouvrage  signalé  dans  \q Bulletin, 

XXXV,  467. 

Galerl\,  village  de  l'île  de  Corse.  On  y  a  signalé  des  jarres 
en  terre  cuite  à  usage  d'anciennes  sépultures,  XXXI, 
621. 

Galié,  village  en  Comminges  (Haute-Garonne).  (Château  du 
moyen  âge,  sans  date  déterminée,  XXXII,  717. 

Galignard  signale,  dans  le  Bulletin,  la  découverte  faite  au 
pied  de  la  colonne  Pompée,  d'une  inscription  hiérogly- 
phique, portant  le  nom  de  Sésostris  II,  XXXI,  518. 

Galu.ee.  Parvis  ou  porche  précédant  les  églises,  origine  de 
ce  mot,  XXXVIII,  166.  —  Y o\y  Porche. 

Gallardon,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son 
donjon  cylindrique  était  posé  sans  fossés  au  centre  de 

^  l'enceinte,  XXXII,  698  et  699.  —  Sans  communications 
avec  les  dehors,  700.  —  Epaisseur  de  ses  muis,  702". 
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GALLES.(Reaé)  a  publié  avec  M.  le  docteur  Alphonse  Mau- 
ricet,  une  Étude  sur  le  Mané-Lud,  à  Locmariaker, 
ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXI,  717.  —  Des- 
cription par  ces  deux  auteurs  de  tumulus  à  dolmens, 
718. 

Galliot  de  Genouillac,  grand  écuyer  et  grand  maître  de 
l'artillerie  sous  François  l^^.  Son  tombeau  se  voit  dans 
l'église  d'Assier,  XXXI,  760.  —  Il  mourut  en  1549,  il 
fit  construire  l'église  et  le  château  d'Assier,  XXXIII, 
501.  —  Dates  principales  de  sa  vie,  504. 

Galy  (le  docteur).  Son  discours,  à  l'inauguration  du  buste 
de  M.  Félix  de  Verneilh,  à  Périgueux,  XXXIII,  59. 

Gamaches,  espèce  de  guêtres  en  usage  dans  les  campagnes 
de  la  Basse-Normandie,  au  xviiie  siècle,  et  encore  usitées 
en  Bretagne,  XXXII,  13. 

Gambais,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-el-Oise).  Son  vieux 
château,  XXXII,  694. 

Ganagobie,  village  de  Provence  (Basses- Alpes).  Son  monas- 
tère, son  cloître  bien  conservé,  sa  salle  capitulaire,  son 
église,  appartenant  à  l'époque  de  transition,  XXXII,  65. 

Gand,  ville  de  la  Belgique.  Le  plan  de  son  donjon  était  un 
rectangle  allongé,  XXXII,  697.  -  On  admire  dans  une 
de  ses  églises  un  tableau  rétable  représentant  le  triomphe 
de  ÎAgneau,  XXXVI,  64.  —  Restauration  à  l'Hôtel-de. 
Ville,  au  beffroi  et  à  l'église  Saint-Jacques,  XXXVII, 
^227. 

Gandalou,  village  du  Languedoc  (Tarn-et-Garonne).  Son 
enceinte  retranchée,  regardée  comme  un  camp  de  Van- 
dales, XXXI,  699.  —  Plan  de  celte  enceinte,  701. 

Gant.  Des  gants  portés  par  les  évêques^  par  d'autres  membres 
du  clergé  et  même  par  des  laïques  dans  les  cérémonies  reli» 
gieuses^XXXiU,  197.  —  Leur  usage  remonte  aux  temps 


342  TABLE    GÉNÉRALE 

anciens  et  il  en  est  question  dans  VOdyssée,  19^,  ^  Les 
tragédiens  en  portaient  sur  la  scène,  202.—  Les  évêques 
d'occident  s'en  servaient  dans  le  vii«  siècle,  211.  — 
L'usage  pour  les  rois  d'en  porter  à  leur  sacre  était  déjà 
observé  depuis  dès  le  xiv^  siècle,  219,  220  et  221.— Leur 
forme,  223.—  Dessins,  225,  226,  227,  228.-  Matière  des 
gants,  229.— Gants  du xiii^  siècle,  conservés  à  Brignoles, 
id.— Du XVI' siècle,  conservés  dans  l'ancienne  cathédrale 
de  Saint-Bertrand  de  Comminges,  230.  —  Couleur  des 
gants,  suivant  les  rubriques  relatives  aux  vêtements  sa- 
cerdotaux, id.  —  Ornements  de  gants,  232.  —  Dessin, 
236.  —  Formules  usitées  pour  la  bénédiction  et  la  re- 
mise des  gants  liturgiques,  prières  que  les  évêques  et  les 
abbés  doivent  réciter  en  les  prenant,237.  — Symbolisme 
des  gants,  241.— Nom  sous  lequel  on  désigne  les  gants 
liturgiques,  247.  —  Les  prêtres  en  portaient  au  vi»  ou 
au  viiie  siècle,  249. 

Gantier  (A.),  M.  de  la  S. Ses  recherches  sur  la  ville  de  Cci- 
lagtirris  Convenarum^dinnoncées  dans  le  Bulletin ^XXXY^ 
829. 

Gap  {Vapincum),  ville  du  Dauphiné  (Hautes-Alpes).  Passage 
d'une  voie  romaine  d'Arles  en  Italie,  XXXIII,  186. — 
Notice  sur  une  pierre  tumulaire  trouvée  à  Gap,  portant 
une  inscription  en  l'honneur  de  l'évêque  Robert,  XXXVI, 
473.— Description  de  cette  pierre  et  texte  de  l'inscription, 
470  et  473.— Cet  évêque  Robert  vivait  au  xiii^  siècle. 

Gard  (département  du).  Ses  monuments  druidiques,  XXXIIÏ, 
i83.  —  Son  académie,  185.  —  Publications  de  cette  so- 
ciété, id.  —  Notes  sur  des  inscriptions  antiques  recueil- 
lies dans  divers  lieux  du  département,  187.  -  Dictionnaire 
topographique  du  Garcf  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bul- 
letin, XXXV,  705. 
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Gardin  (Alex.),  M.  de  la  S.  Note  historique  sur  la  ville  de 
Cowcte;  ouvrage  annoncé  et  analysé  dans  le  Bulletin, 
XXXI,  521.  —  Voir  Bordeaux  (Baymond). 
Gareiso  (l'abbé),  m.  de  la  S.  Auteur  d'un  Cours  d'archéologie 
catholique  et  d'un  Co?«rs  d'iconographie  chrétienne  ;  compte 
rendu  de  ce  dernier,  ouvrage  dans  le  Bulletin^  XXXIV, 
102. 
Gargouilles.  Ouvertures  saillantes  destinées  à  faire  écouler 
l'eau.  Gouttières  allongées  en  forme  de  gargouilles  et 
ornées  de  festons  en  fer  découpé,  XXXV,  531. 
Gasparin  (le  comte  de),  célèbre  agriculteur,  né  à  Oranges, 

en  1783;  sa  statue,  XXXII,  868. 
Gatineau,  éditeur  de  gravures,  d'ouvrages  illustrés,  scien- 
tifiques ou  pittoresques  sur  Orléans,  l'Orléanais  et  la 
Touraine,  XXXIV,  623. 
Gaucherel,  dessina teui',  voir  Verneilh  {Jules  de). 
Gaule.  Origine  du  Christianisme  dans  les  Gaules,  XXXII, 
2'iO,  492  ;  XXXIII,  653  ;  XXXIV,  ^7.  —  L'impossibilité 
de  l'établissement  du  christianisme  dans  les  Gaules,  au 
premier  siècle ,  n'est  plus  contestée,    XXXIV,  470.  — 
Aperçu  historique  sur  l'exploitation  des  métaux  en  Gaule, 
XXXIV,  594  ;  XXXVI,  472.  -  Nécessité  de  recueillir  par 
région  les  inscriptions  latines  dans  les  Gaules,  XXXVIl, 
679.—  Voir  Christianisme. 
Gaule  narbonnaise.  Voir  Herzog  (Ernest). 
Gaulois.  L'art  gaulois  ou  les  Gaulois  d'après  leurs  médailles^ 
ouvrage  ànnoncédansleBM;/É'a'w,XXXl,520;  XXXV,  111, 
et  XXXVIII,  455.  Voir  //wc/^er.— Indication  d'un  mode  de 
construction  usité  par  les  Gaulois,  XXXIV,  660.—  Ils 
n'ont  dans  lorigine^  copié  la  statère  de  Philippe  de 
Macédoine  que  dans  un  but  économique,  XXXIV,  673.— 
Ils  surent  créer  des  types  originaux  qui  n'ont  rien  em- 
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prunté  aux  monnaies  grecques,  id.  —  Les  Gaulois  culli- 
vaient  les  arts,  id.  -Ils  se  servaient  des  caractères  grecs 
pour  écrire  les  mots  de  leur  langue,  et  non  de  la  langue 
grecque  pour  exprimer  leur  pensée,  674.  —  Sur  le  pied 
gaulois;  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  927.  —  Une 
croyance  religieuse  leur  faisait  adopter  l'usage  des 
pierres  brutes  pour  leurs  monuments  funéraires  , 
XXXVIII,  453. 

Gauthier  (Jules),  publie  et  annote  une  charte  d'affranchis- 
sement du  bourg  d'Oiselay  ;  compte  rendu  de  cette  pu- 
blication, XXXV,  348. 

Gavarinis.  Ile  dans  le  golfe  du  Morbihan  ;  son  tumulus, 
XXXÏ,  722. 

Gaz.  La  convenance,  l'hygiène,  la  sécurité  des  fidèles 
devraient  exclure  ce  mode  d'éclairage  du  temple  chré- 
tien, XXXIV,  335.~-Pilliers  entaillés  pour  incruster  des 
conduits  de  gaz  qui  n'aboutissent  qu'à  un  système  de 
lanterne  le  plus  vulgaire,  id. 

Gazan  (A.)-  Voir  Mongins  de  Roquefort  pour  une  notice  ré- 
digée eu  commun. 

Gazette.  Celle  officielle  du  royaume  d'Italie  publie  des 
articles  scientifiques  pleins  d'intérêt  dont  le  professeur 
Baruffi  est  fauteur,  XXXII,  306.  —  Continuation  de  la 
Gazette  des  Campagnes^  XXXVII,  615. 

Géfosses,  village  de  Normandie  (Calvados).  Château  d'Her- 
merel,  XXXVI,  553.  —  La  chapelle  est  à  l'entrée  de  la 
cour;  sa  description,  566  et  568.—  Bâtiments  en  grande 
partie  du  xvn«  siècle,  id.  —Les  parties  anciennes  ont  été 
reconstruites  ou  complétées  depuis  le  xvi^  siècle,  id.  — 
Vue  générale  du  château  d'Hermerel,  567. 

Gémenos,  village  de  la  Provence  (Bouches-du-Rhône).  Pis- 
cine de  son  église  de  Saint-Pons,  pratiquée  dans  les 
murs,  XXXIV,  535. 
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Genabum.  Voir  Orléans. 

Genay,  village  de  la  Bresse  (Ain).  Découverte  d'une  cu- 
rieuse inscription  en  grec  et  en  latin,  interprétée  par 
MM.  Léon  Renier  et  Allmer,  XXXI,  171  et  820. 

Génermont,  village  de  Picardie  (Somme).  On  y  a  trouvé  des 
antiquités  romaines,  consistant  en  subslructions,  frag- 
ments de  briques  et  médailles  de  plusieurs  empereurs 
romains,  ainsi  qu'en  objets  de  métal,  XXXIÏ,  434. 

Généroux  (Denis).  Son  Journal  historique  annoncé  dans  le 
Bulletin,  XXXf,  818. 

Gênes,  ville  du  Piémont,  en  Italie.  Monument  eri  marbre 
blanc,  élevé  à  la  mémoire  de  Christophe  Colomb, XXXII, 
862.—  Description  de  ce  monument,  id.  —  A  la  Bourse 
de  commerce,  statue  en  marbre  blanc  du  ministre  Câ- 
vour,  863.  —  La  cathédrale  de  Saint-Laurent  rappelle 
les  églises  françaises  du  xii^  siècle,  id.  —  Description, 
864.— Le  trésor  de  sa  cathédrale  renferme  des  morceaux 
intéressants,  XXXIV,  358. 

Genève,  ville  de   la  Suisse.  Le  Registre  genevois  ou  réper- 
toire chronologique  et  analytique  des  documents  im- 
primés relatifs  à   l'histoire  de  la  ville  et  du  diocèse  de 
Genève  avant  l'année  1312;  ouvrage  signalé  dans  le  5tt/- 
/e/m,  XXXIII,  401. 
Genèvre  (Matrona),  mont  et  village  du  Dauphiné  (Isère). 
Passage  d'une  voie  romaine  se  rendant  en  Italie,  XXXIII, 
186. 
Genévriers.  Les  genévriers  sont  presque  toujours  un  in- 
dice de  ruines  romaines,  XXXII,  204.— Voir  iBuiset  Ifs. 
Gennes,  village  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  Son  amphi- 
théâtre romain,  XXXII,  394. 
Gennevilliers,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église  du 
xvi«  siècle,  XXXIV,  865. 
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Gentilly,  village  de  l'Ile-de-Fraiice  (Seine).  Église  à  trois 
nefs  (la  xiii*  siècle;  clocher  du  xv®  siècle,  XXXV,  712. 
Geoffroy-Martel,  comte  d'Anjou  et  de  Vendômois,  fonda 
avec  Agnès  de  Poitiers,  sa  femme,  dans  le  xr  siècle, 
l'abbaye    de  la  Trinité,  à  Vendôme,   XXXIV,  tS  ; 
XXXVIIÏ,  587. 
Geoffroi  Plantagenet,  duc  d'Anjou    et  du   Maine  ;   son 
émail  existant  au  musée  du  Mans,  XXXI,  789.—  Sou- 
tient une  guerre  de  huit  ans  contre  Louis  Vil  et  les 
Normands,  pour  obtenir  le  duché  de  Normandie  que  lui 
disputait  le  comte  de  Blois,  790.  —  Censuré  par  le  pape 
Eugène  IH,  id.  —  Il  fut  enterré  dans  la  cathédrale  du 
Mans,  791.  —Il   mourut  le  7  septembre  1151,  792  et 
XXXVII,  5il.—  Il  était  né  le  24  août  M  13,  XXXI,  793. 
—  Son  tombeau  fut  déliuit  par  les  protestnnis,  en  1562, 
798.  —  Nouvelle  dissertation  sur  son  émail,  XXXVII, 
538  et  suiv. 
Geoffroy  III,  seigneur  do  Baynac,  gentilhomme  ordinaire 
de  la  Chambre   et  l'un    des  conseillers    de  Henri   IV, 
XXXI,  758. 
GÉoGfiAPHiE.  Essai  sur  la  géographie  de  l' arrondissement  de 
Béziers  ;  ouvrage  signalé  par  le   Bulletin,  XXXII,  663. 
—Congrès  international  de  géographie,  à  Anvers,  1871, 
XXXVII,  576  --  Questions  qu'on  y  a  discutées,  579. 
Géographie  des  styles.  Voir  Style  germanique. 
Géologie  Certains  novateurs  donnent  de  nouveaux  noms 
au  terrain  levimve  supérieur,  7noy en,  inférieur,  XXXVI, 
543. 
Gérard  Mercator,  fameux  navigateur  flamand  au  xvi^  siècle, 

XXXVII,  577  et  580. 
Géraudot,  village  de  la  Champagne  (Aube).  Dans  son  église, 
rétable  en  pierre  sculpté  du  xvi^  siècle,  XXXIII,  79. 
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Gerberoi,  bourg  de  Picardie  (Oise).  Son  ancienne  forte- 
resse, XXXIII,  330. 
Gerbert.  L'auteur  d'un  livre  intitulé  :  Esquisse  de  Rome 

chrétienne,  XXXII,  13 i. 
Gerbigny,  village  de  la  Lorraine  (Meurthe).  Ce  doit  être 
l'ancien  Germeniacum^oxi  le  roi  Eudes,  dans  la  deuxième 
moitié  du  ix^  siècle,  rejoignit  les  Normands,  XXXIV, 
599. 
Germains.  Les  peuples  germains  ne  connurent  pas  ou  mé- 
prisèrent la  tradition  romaine  dans  les  constructions  de 
défenses.  N'ayant  pas  de  villes,  ils  fortifiaient  leurs  éta- 
blissements par    le  creusement   d'un    fossé  circulaire 
dont  la  crête  était  garnie  avec  une  palissade^  XXXIII, 
345. 
Germer-Durand.  Mémoire  sur  des  inscriptions  à  Nîmes, 
mémoire  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXIII,  187.— Publie 
un  Dictionnaire  topographique  du  Gare?,  ouvrage  annoncé 
dans  le  Bulletin,  XXXV,  705.  —  Signale  diverses  ins- 
criptionsfunéraires  trouvées  dans  les  environs  de  Nîmes, 
XXXVI,  106  et  suiv. 
Germigny-des-Prés,  village  de    l'Orléanais   (Loiret).  Son 
église  est  du  ix®  siècle,  et  peut-être  la  seule  dans  le  pays 
à  présenter  le  type  des  églises  à  l'époque  de  Charle- 
magne,  XXXIV,  569.  —  Description  de  cette  église,  dé- 
gagée de  quelques  additions,  et  rétablie  par  la  pensée 
avec  ses  absides  détruites  ou  modifiées,  id.  —  Vue  de 
son  intérieur,  570.  —  Vue  cavalière  laissant  voir  l'ar- 
rangement des  voûtes  et  plan  complété,  571.  ~  Vue  de 
l'angle  du  tailloir  d'un  pilier,  57^.  —  Inscription  de  l'an 
806,  époque  de  la  dédicace  de  l'église,  573.  —  Vue  des 
chapiteaux  dans  le  bas-côté  méridional,  575.— Coupe  de 
réglise,  576.  —  Coupole  du   nord-est,  580.  —  Plan  à 
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l'époque  de  la  démolition,  581.  —  Mosaïque  dans  une 
abside,  582.  —  Sa  description,  id.  --  Vue  de  la  porte 
sotrs  fa  coupale^  nord-est,  584.  —  Pilastres  de  la  chapelle 
du  nord,  586.  —  L'église  incendiée  par  les  Normands 
peut-être,  587. — Sa  destruction,  grâce  au  vandalisme 
d'un  architecte  de  l'État,  620.- Vue,  621.-  Celte  église 
d^e  806  disparaît,  573. 
Germinon,  village  de  la  Champagne  (Marne).  On  y  a  signalé 

un  cimetière  mérovingien,  XXXVIIÏ,  152. 
Gervais  (Charles).  Catalogue  des  objets  qui  composent  le  musée 
de  la  Société  des  antiquaires  de  Normandie,  ouvrage  an- 
noncé dans  le  Bulletin^  XXXI,  201. 
Geii,  village  du  Bigorre    (Hautes-Pyrénées).  Son  château 
est  du  xve  siècle,  XXXII,  716.  —  Renseignements  histo- 
riques, 728.—  Plan  du  château,  729.  -  L'église  conserve 
quelques  parties  romanes,  730. 
Gévaudan,  pays  entre  l'Auvergne  et  les  Cévennes  (Lozère). 
Au  pied  d'une  montagne  du  Gévaudan,  les  populations 
voisines  jetaient  dans  un  lac,  consacré  à  la  lune,  divers 
objets  à  titre  d'offrande,  XXXVIII,  202. 
Gheel,  bourgde  la  Belgique.  Grande  église  Saiiit-Amand 
de  rA20,  XXXIV,  555.  -  Beau  clércstory,  id.  —  Stalles, 
confessionnaux,  sculptures  de  la  renaisssance,   id.  — 
Église  Sainte-Dympna  de  1240  à  1474,   id.  —  Splendides 
rétables,  polychromes,  id. 
GiBEHViLLE,  village  deNormandIe  (Calvados).  Trépied  anti- 
quequ'on  y  a  découvert,  XXXIII,  400  el  718. — Dessin, 719. 
GiEN,  ville  de  l'Orléanais  (Loiret).  Poteiies  et  autres  objets 
gallo-romains  qu'on  y  a  recueillis,  XXXII,  563  et  565.— 
Églises  modernes  sans  intérêt,  XXXIV,  602.  —  Stalles 
Louis  XIV  et  un  tableau  ancien  représentant  l'adoration 
des  Mages,  id.  —  Chapelle  de  Notre-Dame-de-la-Persé- 
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vérance,  du  xv^  siècle,  id.  —  Château  du  xv«  ou  xvi« 
siècle,  id.  —  Sa  description,  id.  et  suiv.  —  Vue,  603.— 
Anciennes  maisons  des  xv^  et  xvi^  siècles,  604.  —  Une 
d'elles  peut  remonter  au  xiv^  siècle,  605.  —  Portes  et 
fenêtres  de  la  renaissance,  605  et  606.  —  Restes  insi- 
gnifiants de  fortifications,  6)6.  —  Champ  de  foire, 
entouré  de  maisons  garnies  au  rez-de-chaussée  d'ar- 
cades cintrées,  607.  —  Manufacture  de  faïences,  se  con- 
sacrant à  la  reproduction  des  types  des  anciennes  fabri- 
ques françaises,  principalement  de  Rouen,  id.  —  Débris 
romains,  entre  autres  un  gril  ou  craticuhim.  XXXTV, 
634.  —  Gien  n'est  point  le  Genabum  de  César,  de 
Strabon  et  des  itinéraires  de  Ptolémée,  XXXVI,  60-62. 

Gif,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Siège  d'une 
ancienne  abbaye,  XXXVIII,  432. 

Gilbert  (l'abbé).  Histoire  de  la  vie  et  du  culte  du  bienheu- 
reux Thomas  Hélye,  prêtre  de  Biville,  ouvrage  annoncé 
dans  le  Bulletifi,  XXXIII,  623. 

GiLLY,  village  de  la  Savoie.  Son  sol  a  donné  des  poteries, 
des  objets  en  terre  et  en  bronze,  de  l'époque  gallo- 
romaine,  XXXII,  411. 

GiOTTO,  grand  peintre  ilalien,  né  dans  le  xiii«  siècle.  Il  a 
peint,  dans  une  des  nefs  de  Saint-Jean  de  Latran,  le  pape 
Boniface  VIII.  mort  en  i303,  XXXII,  155.—  Ses  fresques 
exécutées  à  la  fin  du  xiii"  siècle  ou  au  commencement 
du  xive,  dans  l'église  de  Sancla-Maria-Incoronata,  à 
Naples,  XXXIV,  753. 

Giou,  village  du  Limousin  (Creuse).  Monographie  de  son 
église,  XXXV,  341. 

GiRARDOT  (baron  de).  Sa  notice  nécrologique  sur  M.  Cail- 
laud,  membre  de  l'Institut  des  Provinces  à  Nantes, 
XXXV,  355. 
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GiRiviLLER,   village  de  la   Lorraine  (Meurthe).   Mercure, 
bas-relief  en  grès  rouge  qu'on  a  trouvé  près  de  ce  lieu, 
XXXIV,  859. 
GiROiE,  originaire  de  Bretagne,  devint  chef  d'une  maison 

puissante;  détails  historiques,  XXXII,  215  et  suiv. 
Gironde  (département  de  la).  Sa  Commission   des  monu- 
ments historiques  publie  ses  travaux  et  les  accompagne 
de  figures  gravées,  XXXH,  438. 
GiRONE  (Gerom),  ville  de   la  Catalogne.  Sa  collégiale  de 
Saint-Félix,  construite  en  grande  partie  au^xive  siècle, 
XXXÏII ,  45,  et   XXXV,   522.  -   Description    de   son 
église,  523.  — -  Richesse  de  ses  retables,  id.  —  L'autel 
placé  suivant  les  prescriptions  lilurgiques,  ayant  pour 
tout  ornement  quatre  flambeaux,  524.— Quatre  sarco- 
phages mérovingiens  encastrés  dans  les  murailles,   id. 
—  Cathédrale,    id.  —  Son  autel  dégarni   de  gradins, 
de   tabernacles  et  de  statues,  n'a  qu'une  croix  et  quatre 
flambeaux,  525.—  Cloître  pavé  de  dalles  lumulaires  des 
XI®  et  xvie  siècles,  562.—  Citadelle  et  remparts  en  ruines 
et  démantelés,  527.  —  Marché  vaste,  place  bordée  de 
portiques,  sous  lesquels  les  marchands  élalent  leurs  pro- 
duits, 528.—  Murailles  flanquées  de  tours,  529. 
GmouETTES.  On  désigne  sous  ce  nom  des  épis  en  terre  cuite 
émaillée  couronnanl  le  faîte  des  manoirs  normands,  et 
décorant  aussi   les  lucarnes  des    maisons    urbaines , 
XXXIII,  167.  —  Dessin,  168.—  Description   d'une 
girouette,   169.  —  En  faïence,  au    musée  d.î  Nevers , 
XXXIII,  330.— Voir  J^pi. 
GisoRS,  ville  de  Normandie  (Eure).  Sa   tour  doit  être   de 
l'époque  romane ,    et   ne  peut    être    confondue    avec 
d'autres  tours  octogones,  élevées  au  xiv®  ou  xv°  siècle, 
XXXII,  698.  -  Armoiries  de  ses  corporations  des  arts 
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et  métiers,  789.  —  Son  château,  détails  historiques  et 
description,  XXXIII,  333  et  suiv.  —  Plan  du  château, 
335.—  Porte,  337.  —  Château  commencé,  en  i097,  avec 
additions  de  1161  à  H84,  et  autres  de  1193  à  1204,  338. 
—  Une  autre  est  postérieure  à  l'invention  de  l'artillerie, 
id.  —  Donjon,  339.  —  Rempart  circulaire,  340.  —  Porte 
du  château,  342.  —  Plan  du  donjon,  349.  —  Coupe  du 
donjon  de  Philippe-Auguste,  3ol.  — En  1160,  Henri  II, 
lors  du  mariage  de  son  fils  avec  Marguerite  de  France, 
obtient  la  remise,  entre  autres  forteresses,  de  celle  de 
Gisors,  344.  —  Les  remparts  de  son  donjon  étaient  cir- 
culaires sans  flanquements,  346.—  Poulain  détenu  dans 
le  château,  3o2  et  353.  —  Gisors  et  son  canton,  statis- 
tique et  son  histoire  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^ 
513.  —  Les  murs  de  son  ancien  château  percés  de  ca- 
vités qui  avaient  reçu  des  pièces  de  bois  dont  le  but  était 
d'empêcher  leur  écartement,  XXXIV,  889. 

GiviiLET  (Clh).  Sa  notice  nécrologique  sur  M.  Etienne  Sau- 
binet,  XXXV,  706. 

Gladiateur.  Les  chrétiens  n'admirent  pas  les  luttes  des 
gladiateurs,  XXXIV,  798.  —  Constantin  tenta  de  les 
abolir,  id.  —  Les  exhibitions  gladiatoriennes  ont  existé 
pendant  le  iv«  siècle  et  dans  les  premières  années 
du  v^  siècle,  800.  —  La  prohibition  des  combats  de 
gladiateurs  fut  édictée  en  404,  801.  —  Sous  Cons- 
tantin, dans  la  deuxième  moitié  du  m*  siècle,  XXXVI, 
195. 

Glane,  canton  de  Fribourg  (Suisse).  Enceinte  des  premiers 
temps  de  la  féodalité  ;  château  démoli,  en  1137,  pour 
construire  l'abbaye  de  Hauterive,  XXXI,  572. 

Glanville  (G.  de),  m.  de  la  S.  Rapport  sur  un  court  voyage 
en  Espagne.  Sous  ce  titre  l'auteur  donne  ses  impressions 
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de  voyage.  Il  visite  Girone,  décrit  l'église  de  sa  collé- 
giale et  ses  riches  rétables  ;  sa  cathédrale  dont  les  autels 
sont  établis  sans  gradins,   ni  tabernacles,  suivant  les 
prescriptions  liturgiques.  A  Barcelone,  après  avoir  par- 
couru la  Rambla,  ce  vaste  boulevard  de  la  ville,  il  décrit 
la  cathédrale  et  sa  crypte;  la  collégiale  de  Santa-Anna, 
avec  son  portail  du  xiv^  siècle  ;  l'église  de  Santa-Maha- 
del-Mare  (Sainte-Marie-de-la-Mer),  édifice  du  xiv^  siècle  ; 
San-Pablo-del-Campo  (Saint-Paul-des-Ghamps),  la  plus 
ancienne  église  de  Barcelone;  il  entre  ensuite  au  palais 
de  la  députation,  à  la  casa  consistoriale  ou  palais  de  jus- 
tice.   Arrivé   à    Saragosse,  cette  antique  cité  romaine, 
il  s'arrête  devant  un  ancien  château  fort,  bâti  par  les 
Arabes,  et  devant  plusieurs  riches  maisons  dont  l'orne- 
mentation paraît    se  partager  entre   le    xv»  siècle  et 
l'époque  de  la  renaissance.  Il  entre  ensuite  dans  la  ca- 
thédrale et  la  fait  connaître.  Il  termine  par  une  visite  à 
N.-D.-del'Pilar  (  Notre -Dame-du-Pilier),    lieu  vénéré, 
but   de    nombreux  pèlerinages  et    le  sujet  d'une  lé- 
gende. Il  décrit  les  monuments  de  Madrid,  l'Escurial, 
Burgos  et  sa  cathédrale,   et   termine  son  voyage  par 
Fontarabie,  XXXV,  518  et  738.   -  Curieux  privilèges  de 
r ancien  prieuré  de  Saint-Lo,  à  Rouen.  Sous  ce  titre, 
M.   de  Glanville  indique  les  privilèges  curieux   dont 
jouissait  le  prieuré  de  Saint-Lo,    prieuré  qui  d'abord 
n'avait  été  qu'une  collégiale,  et  était  devenu   la  cathé- 
drale des  évêques  deCoutanoes,  XXXVII,  570. 

Glastoinbury,  bourg  du  comté  de  Sommerset  (Angleterre). 
Turstin,  moine  de  Caen,  était,  en  1081,  abbé  de  son 
abbaye,  aujourd'hui  en  ruines,  XXXIV,  85.  —  Voir  An- 
gleterre. 

Glénie,  village  près  Giiéret  (Creuse),  DécQiiverles  au  ha- 
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meau  du  Vaumoins  de  sépultures  gallo-romaines, 
XXXVIII,  654  et  655.~Objets  qu'elles  contenaient,  655. 

Gloria  laus.  Cérémonie  qui  avait  Heu  à  l'entrée  de  cer- 
taines,églises  le  jour  des  Rameaux  et  rappelant  aux  fidèles 
l'entrée  triomphante  de  Jésus-Christ  dans  Jérusalem.  A 
Blois,  l'église  de  Saint-Laumer  avait  un  Gloria  laus, 
XXXIV,  191.— Voir  Galilée. 

Glorification  de  la  sainte  Vierge.  Peinture  murale  de 
l'église  de  Péronne  ;  dessin,  XXXI,  775. 

Glos-sur-Lisieux,  village  de  Normandie  (Calvados).  Des- 
cription d'une  partie  de  son  aqueduc  romain,  XXXVIII, 
214. 

Glossaire  d'architecture  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^ 
XXXII,  665.  —  Glossaire  de  termes  techniques  d'architec- 
ture gothique  composé  en  anglais;  ouvrage  signalé  dans 
le  Bulletin,  XXXIII,  405. 

Gobelets  d'une  pâle  très-fine  signalés  dans  un  puits  funé- 
raire, à  Primelles,  XXXIV,  302-306.  —  dessin,  307. 

Gobelins  (Manufacture  des).  Ses  riches  tapisseries,  XXXV, 
506. 

Godard-Faultrier,  Insp.  de  la  S.  Signale  dans  un  rapport 
des  découvertes  récentes  faites  dans  le  département  de 
Maine-et-Loire,  et  consistant  en  une  hache  en  pierre,  en 
objets  de  l'époque  gallo-romaine,  comme  médailles,  mo- 
saïque, voie  romaine,  peintures  murales,  anciens  cer- 
cueils, inscriptions  et  statues  en  marbre,  XXXII,  391.— 
Il  discute  l'âge  du  chœur  de  l'église  de  Saint-Serge,  à 
Angers,  et  essaie  d'établir  que  ce  chœur  qu'il  décrit  et 
et  dont  il  donne  une  vue,  appartient  au  xiu"  siècle,  et 
que  ceux  des  églises  de  Bourgueil  et  d'Asnières  appar- 
tiennent à  la  même  date,  623  et  suiv. 

Godesberg  (bourgade).  Le  tivoli  des  habitants  de  Bonn  et 
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de  Cologne.  Au  sommet  d'une  éminence,  s'élève  une 
tour  cylinclrique  au  milieu  de  pans  de  murs  qui  for- 
maient son  enceinte,  XXXIV,  805  et  848.  ~-  ).a  partie 
inférieure  de  ce  donjon  cylindrique  peut  appartenir  au 
xiiie  siècle,  id.  —  Vue,  806. 

GoDRON,  moulure  relevée  en  forme  d'œuf  allongé.  Son  ori- 
gine, XXXIV,  88.  —  En  architecture,  elle  caractérise  le 
xii«  siècle,  XXXVII,  429  et  448. 

GoMART  (Gh.),  M.  de  l'Institut  des  Provinces.  Les  tombes 
de  l'abbaye  de  Fervaqiies.  Sous  ce  titre,  Fauteur,  tout  en 
décrivant  ses  pierres  tumulaires,  fait  l'historique  de 
l'abbaye,  depuis  sa  fondation,  vers  1148  jusqu'aux  der- 
niers temps  de  son  existence;  ce  travail  est  enrichi  de 
plusieurs  dessins,  XXXI,  765.—  La  bonne  mort,  peinture 
murale  de  l'église  de  Péronne.  L'auteur  décrit  cette 
peinture  qui  représente  la  glorification  de  la  Vierge  et 
la  mort  du  juste  dont  le  démon  veut  s'emparer,  mais 
que  saint  Michel  défend,  775.  ~  Dessin,  776-777.  —  On 
attribue  à  ce  tableau  une  signification  politique,  777. 

GoMER,  personnage  qui  fut  la  souche  primitive  d'où  se 
sont  successivement  détachés  les  nombreux  rameaux  de 
la  famille  indo-européenne;  détails  historiques,  XXXII, 
478  et  suiv. 

GoNDULPHE,  évêque  de  Rochester  en  1077.  Voir  Rochester. 

GoNESSE,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son 
église  a  un  déambulatoire  et  n'a  pas  de  chapelles  rayon- 
nantes, XXXV,  715. 

Gorges,  village  de  Normandie  (Manche).  Inscription  de 
la  cloche  de  son  église,  XXXVIIÏ,  320. 

Gorze,  petite  ville  de  la  Lorraine  (Moselle).  Son  abbaye 
avait  le  droit  de  frapper  monnaie,  XXXVIII,  177. 

GouDON  DE  LA  Lande.  Note  sur  des  armes  trouvées  dans  la 


DU   BULLETIN   MONUMENTAL.  355 

sépulture  d'un  chef  franc^  sur  les  bords  de  la  Vienne  ; 
travail  annoncé  dans  le  Bulletin^  XXXII,  787. 

GouDONDE  l'Héraudière  (lecomte).  Servit  le  roi  Charles  VII, 
qui,  en  1426,  érigea  en  comté  la  châtellenie  de  l'Hérau- 
dière, XXXIV,  254.  —Son  inscription  tumulaire,  id. 

GouLAiN,  M.  de  la  S.,  découvre  dans  les  débris  de  la  ma- 
çonnerie provenant  de  la  démolition  de  la  cathédrale  de 
Gap,  une  inscription,  mentionnée  dans  un  mémoire  pré- 
senté au  congrès  archéologique  de  France,  par  M.  l'abbé 
Templier,  XXXVI,  473  ;  XXXVII,  158. 

GouLVEN,  village  de  Bretagne  (Finistère).  Dans  son  cime- 
tière il  existe  une  chapelle  mortuaire  pour  les  veillées 
des  morts,  XXXIV,  94  et  95.  —  Sa  fondation  doit 
remonter  au  xive  siècle,  95. 

Goupillon.  Objet  cylindrique  en  ivoire,  en  cristal  ou  en  métal 
et  quelquefois  en  bois  dont  on  se  sert  pour  la  distribution 
de  l'eau  bénite,  XXXVI,  450.  —  Sa  description,  id.  •— 
Origine  du  mol  goupillon,  id.  -  Voir  Aspergés,  Eau  bénite. 

GouRDAN,  village  de  l'ancien  comté  de  Comminges  (Haute- 
Garonne).  Ruines  de  son  château,  XXXII,  707.—  Étendue 
de  son  donjon  roman,  710.—  Le  château  date  de  la  pre- 
mière moitié  du  xu^  siècle,  712. 

GouRGUES  (le  vicomte  de).  Publie  un  mémoire  sur  les  foyers 
divers  de  silex,  taillés  en  Périgord  ;  ouvrage  annoncé 
dans  le  Bulletin,  XXXII,  663.  —  Sur  le  Saint-Suaire, 
ouvrageaccompagné  de  piècesjustificatives,  XXXVI,  108. 

GouRNAY,  ville  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Son  an- 
cienne forteresse,  XXXllI,  330. 

Gouttières.  Voir  Gargouilles. 

Gradins.  L'introduction  des  gradins  sur  les  autels  date  du 
du  xve  siècle  ;  autels  qui  n'en  ont  pas,  XXXV,  524,  525 
et  526.  -~  Voir  Autel. 
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Graffiti.  Caractères  tracés  sur  des  vases  de  l'époque 
gallo-romaine,  XXXII,  29^2  ;  XXXIV,  299. 

Gramat,  village  du  Quercy  (Loi).  Un  beau  dolmen,  XXXI, 
693. 

Gramatium.  Station  romaine  (Haut-Rhin),  XXXI,  819. 

GRAMAYE(Jean-Baptiste).  Auteur  d'un  livre  intitulé  V Afrique 
illustrée,  XXXII,  132.  —  Ce  livre,  qui  contient  l'histoire 
de  la  Numidie,  y  traite  des  lieux  que  saint  Augustin  a 
rendus  célèbres,  id. 

Grand,  village  de  la  Lorraine  (Vosges).  Petiot  autel  con- 
sacré à  la  Fortune  domestique  qu'on  y  a  trouvé,  XXXIV, 
859. 

Grand-Bourg,  bourg  du  Bas-Limousin  (Creuse).  Son  sou- 
terrain-refuge de  Langlard  ;  sa  description,  XXXVIII, 
142.—  Dessin,  145,  147. 

Grandchamp,  village  de  Normandie  (Calvados).  Église  sans 
intérêt,  XXXII,  594.—  Son  château  dont  une  partie  doit 
dater  de  la  deuxième  moitié  du  xvi^  siècle,  et  l'autre  du 
règne  de  Louis  XIV,  id.  —  Sa  description,  id.  et  suiv. 
-r- Vue,  595.—  Détails  historiques  sur  ses  propriétaires, 
596. 

Grand  chantre.  Cantor  ou  prœcentor,  dignité  dont  l'exis- 
tence est  mentionnée  dès  921,  XXXII,  44.  —  Dans  beau- 
coup d'églises  il  était  le  chef  de  l'école  épiscopale,  id.— 
Ses  fonctions,  ses  droits  et  ses  devoirs  dans  l'église  de 
Saint-Paul  de  Londres,  XXXVII,  208.  —  Il  est  remplacé 
par  uq  sous-chaijtre  dont  l'office  est  très-ancien  dans 
l'église,  212.  —  Le  grand  chantre  était  appelé  chor- 
évêque,  214.  —  Voir  Bâton  cantoral. 

Grandcourt,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Dé- 
couverte de  constructions  romaines  attestant  un  établis- 
sement, XXXI,  7^. 
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Grandier  (Urbain),  curé  de  Loudun  et  chanoine  de  l'église 
Sairile-Ct^oix  de  la  même  ville.  Sngé  et  brûlécomme  sor- 
cier à  Loudun,  XXXn[,807.  -Il  fut  curé  de  Saint-Pierre, 
à  Loudun,  XXXIV,  289. 

Grand-Lucé,  village  du  Maine  (Sarthe).  Au  lieu  dit  la  Po- 
^me,  découverte  d'une  exploitation  de  potiers  avec  four- 
neaux, XXXII,  775. 

Grandes-Vkntes,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Découverte  de  nombreuses  hachettes  de  bronze,  XXXI,  70. 

Granéjouls,  village  du  Languedoc  (Tarn).  Découverte  de 
mosaïques  gallo-romaines,  784. 

Grange  dîmière  à  Sainl-Vigor,  près  Bayeux,  et  à  Évron. 
Vue  de  l'une  des  extrémités  de  celle  d'Évron,  XXXI, 
33.— Grange  des  dîmes  à  la  Guerche,  à  Bournan,  à  Chau- 
mussay,  XXXVII,  549.  —  Grange  dîmière  du  prieuré 
d'Orval,  XXXVIII,  3").  —  Presque  toutes  les  granges  des 
grandes  exploitations  agricoles  appartenant  au  clergé 
étaient  fort  remarquables,  439. 

Granits.  Les  Romains  en  ont  connu  neuf  variétés;  il  en 
existait  des  carrières  sur  les  rives  du  Nil,  en  Thébaïde, 
à  Sienne,  d'où  la  science  lui  a  donné  le  nom  de  Siénite. 
Le  granit  noir  venait  d'Ethiopie,  XXXV,  870  ;  XXXVIII, 
265. 

Granville,  ville  maritime  de  Normandie  (Manche).  Son 
église,  sous  le  vocable  de  la  sainte  Vierge,  est  bâtie  en 
granit,  sur  le  point  culminant  d'un  promontoire, 
XXXVIII,  42.  —  Elle  appartient  auxxvieet  xvii«  siècles, 
id.  —  Documents  historiques,  id.  et  suiv. 

Grasse,  ville  de  France  (Alpes-Maritimes).  Histoire  de 
Godeau,  son  évêque,  XXXVI,  574. 

Grattage.  Opération  fâcheuse  pour  les  monuments,  XXXI, 
728.  —  Grattage  de  la  cathédrale  de  Quimper,  id. 


3S8  TABLE  GÉNÉRALE 

Graveson,  village  de  la  Provence  (Bouches-du-Rhône).  Dans 
son  église,  chaire  en  pierre  du  xv  siècle,  XXXIV,  534. 

Gréau  (Jules).  M.  de  la  S.  Son  mémoire  sur  quelques  mon- 
naies en  or  et  en  argent  de  l'époque  mérovingienne, 
portant  le  nom  de  la  ville  de  Troyes,  annoncé  dans  le 
Bulletin,  XXXIII,  515. 

GRÉGomE  III,  élu  pape  en  731,  composa  un  martyrologe, 
vers  737,  XXXII,  264  et  267.  -  Ce  qu'en  pense  le  Père 
Roswveid,  2P8. 

Greniers.  Les  anciens  greniers  de  l'abbaye  Sainte-Trinité, 
à  Vendôme,  datent  de  l'époque  des  comtes  l^lantagene?, 
XXXVIII,  5S8.  —  La  légende  donne  à  ces  bâtiments  le 
nom  d' H  or  retim,  id.  —  Grenier  de  l'hôpital  Saint-Jean- 
d'Angers,  id. 

Grenoble,  ville  du  Dauphiné  (Isère).  Découverte  qu'on  y  a 
faite  d'une  mosaïque  bien  conservée,  XXXVIII,  462. 

Griffon,  animal  fabuleux,  moitié  aigle,  moitié  lion,  sym- 
bole de  la  vigilance,  XXXVIII,  59.  —  Figurant  le  Sau- 
veur par  sa  double  nature  d'aigle  et  de  lion,  id.  —  Des- 
sin, 60. 

Grignols,  bourg  du  Périgord  (Dordogne).  Documents  his- 
toriques et  généalogiques  sur  les  anciens  seigneurs  de 
Grignols,  XXXVÏ,  701.  -  Description  du  château,  707. 
—  Plusieurs  portes  et  une  grande  partie  du  château  de 
Grignols  sont  du  xiii«  et  xive  siècles,  709.  —  Certaines 
parties  extérieures  du  corps  du  logis  peuvent  remonter 
au  xn"  ;  mais  une  partie  est  du  xv^  siècle,  id.  —  Empla- 
cement connu  sous  le  nom  de  Château-Vieux,  id.  -  Sa 
description,  id  et  suiv.—  Les  buttes  sur  lesquelles  s'éle- 
vait le  château  et  la  construction  du  château  même 
peuvent  se  placer  entre  les  vii^  et  xr  siècles,  711. 

Grigny,  architecte  auquel  on  doit  plusieurs  monuments  re- 
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ligieux  dans  le  diocèse  d'Arras  :  monument  à  élever  à 
sa  mémoire,  XXXIV,  98. 
Gril  ou   Craticulum,   trouvé  dans  des  débris  romains, 

XXXÏV,  634. 
Grille  en  fer  trouvée  dans  un  édifice  romain,  à  Rouen, 
XXXI,  76.  —  Du  monument  du  Précieux  Sang  dans 
l'église  de  Fécamp;  vue,  XXXIII,  15.—  Dans  le  style 
du  XHie  siècle,  placée  à  Notre-Dame-de-Châlons,  82.  — 

.  De  communion  en  fer  enroulé  du  xviii^  siècle,  dans 
l'église  de  la  Madeleine,  à  Vendôme,  XXXIV,  3S.  -  Mo- 
derne dans  la  cathédrale  de  Bourges,  214.— Datant  du 
règne  de  Louis  XIV,  dans  la  cathédrale  de  Nevers,  319. 
—De  style  Louis  XV,  clôturant  le  chœur  et  ses  deux  sous- 
ailes  dans  l'église  Saint-Jacques,  à  Cosne,  344.  —En 

^fer  protégeant  une  fenêtre  de  l'Hôlel-de-Ville  de  Noyon, 
439.  —  De  bois  à  balustres  de  la  renaissance,  derrière 
le  sanctuaire  de  l'église  de  Saint-Benoît-sur-Loire,  617. 
—En  fertorgéà  Saint-Pierre-du-Martroi,  àOrléans,  628. 

Grisegonelle  (Geoffroy),  père  de  Foulques  Nera,  était  dans 
la  seconde  moitié  du  x^  siècle,  comte  d'Anjou  et  seigneur 
de  Loches  ;  il  fit  consacrer,  en  965,  l'église  de  Notre- 
Dame-de-Loches,  XXXV,  122  et  123, 

Grison,  on  nomme  ainsi  dans  certaines  contrées  les  agré- 
gats de  silex,  baptisés  par  les  géologues  du  nom  de 
Poudingue,  XXXII,  234. 

Grisy,  village  de  Normandie  (Calvados).  Sa  croix  remon- 
tant probablement  au  xii^  siècle,  XXXIV,  133.— 
Di  putes  auxquelles  elle  a  donné  lieu,  id.  —  Vue,  134. 

Grisy  (architecte).  Note  sur  des  tombeaux  découverts 
à  Marquois,  annoncée  dans  le  Bulletin,  XXXII,  786. 

Groneau,  village  de  Provence,  près  de  Malancènes  (Vau- 
cluse).  Auiel  pédicule;  sa  description,  XXXIV,  527. 
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Gros-Theil,  village  de  Normandie  (Eure).  Découverte  dans 
le  marais  du  Houlbec^  de  vestiges  de  constructions  ro- 
maines, XXXI,  811.  —  Leur  description,  812.  —  Châ- 
teau du  Houlbec,  dont  les  parties  les  plus  anciennes, 
qui  datent  du  xvi»  siècle,  appartiennent  au  style  de  la 
Renaissance,  id.  —  Sa  description,  813.  —  Son  église 
de  la  fin  du  xv^  siècle  ou  du  commencement  du  xvi«,  814. 
•—Sa  description,  id.  —  Profanation  des  tombeaux  de  la 
famille  du  Houlbec,  id. —  Tombeau  de  la  renaissance,  id. 

GROTïES-abris  qu'on  rencontre  dans  certaine^  parties  du 
Quercy  ;  silex  de  différentes  formes  qu'on  y  a  trouvés, 
XXXIII,  495.  —  Grotte^  de  Marcillac,  500.  -  A  Sery- 
Magneval,  grotte  sépulcrale,  XXXV,  507.—  Dite  des  Fées 
du  Chdtelperron,  XXXVI,  93.— Dans  les  environs  d'Arles, 
grottes  renfermant  des  ossements  humains  et  des  objets 
de  l'âge  de  pierre,  XXXVl,  276.  -  Celle  de  Saint-Am- 
broix,  XXXVIII,  431. 

Grouchy.  La  famille  de  Grouchy  est  d'origine  normande, 
XXXVIII,  456. 

Gué-de-Maulny,  près  du  Mans  (Sarthe).  Fondation  de  sa 
chapelle,  en  1329,  XXXIV,  542.  —  Sceau  donné  à  ses 
chapelains  par  Philippe  de  Valois,  id.  —Chapelle  ruinée 
par  les  Anglais,  en  1369,  id.  —  Documents  historiques 
sur  le  droit  des  chapelains  de  créer  des  notaires  et  des 
tabellions  dans  la  province  du  Maine,  543. 

Gué  de  Saint-Léonard.  Voir  Mayenne. 

Guerche-sur-Creuse,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire). 
Découverte  qu'on  y  a  faite  d'ateliers  de  pierre  de  silex, 
de  l'époque  celtique,  XXXV,  299. 

GuÉRET,  ville  de  la  Haute-Marne  (Creuse).  Le  congrès  ar- 
chéologique de  France  y  tient  une  partie  de  sa  session 
de  1865,  XXXÏ,  307.  —  Compte-rendu   de   la   session, 
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399.  —  Séance  de  l'Institut  des  Provinces,  403.  —  Musée 
d'antiquités  de  la  ville,  710.  —  Son  musée  lapidaire,  id. 

—  Urnes  cinéraires  en  verre,  avec  enveloppes  en  pierre, 
id.  -  Dessin,  711  ;  XXXV,  675  et  676.  —  Ancien  palais 
des  comtes  de  la  Marche,  édifice  du  xv^  siècle,  XXXI, 
712.  —  Vue,  713.  —  Urnes  coniques  au  musée,  XXXIV, 
451.  — Dessin,  452."  Sépulture  gallo-romaine  au  musée, 

XXXV,  205.  -Dessin,id . -Creusets  en  lerre,  XXXVlf ,  340. 
GutRiN,  architecte.  Le  congrès   archéologique  de  France 

lui  décerne  une  médaille  pour  ses  restaurations  d'an- 
ciens monuments,  XXXV,  341. 

GuESNiER,  professeur  de  dessin  et  de  peinture.  Recueille 
une  statue  tombale  du  xiii^  siècle,  représentant  un  prieur 
ou  un  ecclésiastique,  XXXI,  632. 

Gui,  plante  ligneuse  parasite  qui  pousse  sur  les  arbres. 
Mémoire  sur  le  gui  de  chêne,  XXXIII,  i88  et  suiv. 

Guide  des  touristes  et  des  archéologues  dans  le  Morbihan, 
ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXI,  716.—  Du  bai- 
gneur dans  Dieppe  et  ses  environs,  signalé  dans  le  Bulletin, 
821  et  8î^.  — Guides-Diamants  ;  ils  sont  accompagnés  de 
cartes  pleines  de  précision  et  de  netteté,  XXXII,  431. 

—  Des  environs  de  Paris  illustré,  XXXIV,  865.  —  Du 
voyageur  dans  la  ville  de  Lisieux,  XXXVI,  670.  —  Voir 
Itinéraire. 

Guilhermy  (le  baron  de),  M.  de  la  S.  Sa  communication  sur 
les  destructions  causées  par  les  embellissements  de  Paris. 

XXXVI,  273. 

GuiLLAUME-LE-GoNQUÉRANT.  Sa  mort  cst  fixéc  à  l'année  1087, 
XXXI,  426.  —  Incertitude  sur  la  date  de  son  mariage 
avec  Mathilde,  424  et  429.  —  Suivant  Stapleton,  il  y 
aurait  eu  une  autre  cause  que  la  parenté  pour  empêcher 
ce  mariage,  426,  —  Son  portrait,  fait  en  1708,  est  dans 
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la  sacristie  de  Sàînt-Étlènne;  li  fcaen,  XXX1II,M).  — 
Ses  armoiries,  800. 

GuiLLAUMK-LE-Roux,  fits  de  Guillaume  et  de  Matliildé,naquit 
aux  environs  de  1060,  XXXI,  4^4. 

GuiNGAMP,  ville  de  Bretagne  (Côtes-du-jNord).  Pèlerinage 
dit  le  Pardon  de  Guingamp,  à  l'église  Noire-Dame  de 
Guingamp,  XXXVIII,  597.  —  Sa  processioii  aux  flam- 
beaux, id. 

GuiEMiLUAN,  village  de  Bretagne  (Finistère).  Dans  son  cime- 
tière, il  existe  une  chapelle  mortuaire  pourries  veillées 
desmorts,XXXIV,94et95.— Sa  fondation  doit  remonter 
au  xiye  siècle,  9r>.  —  Outre  son  ossuaire,  elle  est  raunie 
d'un  calvaire  où  la  sculpture  développe  par  des  groupes 
les  scènes  de  la  passion  et  de  la  vie  du  Seigneur,  id. 

GuiRY.  La  famille  de  Guiry  figure  sur  les  rôles  de  la  noblesse 
du  bailliage  d'Évreux,  XXXII,  23*.  —  Inscription  tumu- 
laire  de  l'un  de  ses  membres,  id.  --  Renseignertïettts 
'  '"histori(]ues,  id. 

È'uisE  (Henri  de),  dit  le  Balafré.  Son  tombeau,  celui  de  sa 
femme  Catherine  de  Glèves  et  de  la  princesse  dé  Gonti, 
leur  fille,  se  trouvent  dans  la  chapelle  de  l'ancienne 
église  des  jésuites,  à  Eu,  XXXVIII,  600. 
GuYOT,  M.  de  la  S.  V Église  et  le  château  de  Dourdan.  L'au- 
teur décrit  l'église  commencée  à  la  fin  duxii«  siècle  et 
terminée  dans  le  xni<^,  il  décrit  aussi  son  cliAteau  fort, 
dont  il  donne  le  plan  ot  une  vue,  XXXVIII,  613. 

Il 

Habacuc, personnage  aérien  qui  offrit  à  Daniel,  dans  la  fosse 
aux  lions,  du  pain  trempé  dans  une  coupe,  XXXIV,  165. 
—Son  symbolisme,  id. 
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Haches  ou  Hachettes.  Celtiques  signalées  à  Pinterville, 
XXXÎ,  49.  —  Dans  plusieurs  localités  de  la  Seine-Infé- 
rieure, et  notamment  dans  les  cantons  de  Bellencombre 
et  de  Londinières,  70.  —  Dans  le  canton  de  Vertou 
(Loire-Inférieure),  XXXII,  58.  —  A  Château-Thébaud, 
59.— Recueillies  sur  les  bords  du  Tarn,  427.  — En  pierre, 
trouvée  à  St-Germain  près  Montfaucon,  391.— En  bronze 
à  rebords  droits  et  talon  sans  ailerons,  621.— En  silex  et 
en  bronze,  signalées  à  Barcelonnette,  880.  •—  En  bronze, 
trouvée  à  Gampeaux,  XXXIII,  83.  —  La  hache  celtique 
explique  VAscia  dans  le  tombeau  du  romain  ou  du  gallo- 
romain,  417.-— Celtique  dans  des  ruines  gallo-romaines 
à  Gravant,  429.  —  A  Sceaux,  au  château  de  Roches, 
dans  des  ruines  gallo-romaines, XXXIV,  298.— Hachettes 
gauloises  ou  coins  de  bronze,  leurs  variétés  depuis  la 
hachette  à  simple  lame  métallique  à  rebords  à  peine 
indiqués,  jusqu'aux  haches  à  fortes  oreilles,  674.  — 
Débris  de  haches  de  silex,  signalés  dans  la  cité  de  Limes, 
675.  —  Trouvées  à  Parfondeval,678.  -  En  pierre  polie, 
à  Aizanet,  XXXV,  407.—  En  silex,  â  BouUeville,  184.— 
En  silex,  à  Saint-Samson  de  la  Roque,  184.— En  pierre, 
en  silex  et  en  porphyre  verdâtre,  trouvées  dans  un 
tumulus,  à  Ghicheboville,  XXXVÏ,  604.  —  En  pierre,  à 
Émiéville,  608.  —  En  bronze,  à  Moult,  617.  —  En 
bronze,  au  village  des  Grandes-Ventes,  XXXI,  70.  — 
Haches  en  silex,  prépai^es  pour  le  polissage,  ou  ache- 
vées, signalées  dans  la  Greuse,  XXXVII,  331,  333.  —  Les 
haches  de  pierre  nommées  haches  d'Adam  et  pierre  de 
tonnerre,  334.—  On  en  signale  dans  des  puits  funéraires 
et  dans  des  sépultures  gallo-romaines,  id.  —  Gauloises 
signalées  à  Quettreville,  XXXVIII,  38.  —  A  Lithaire,  dé- 
couverte d'une  hachette  en  bronze,  portant  le  chiffre 
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romain  IV,  234.  —  Beaucoup  de  haches  de  pierre  ont  été 
transportées  à  des  ceHlaines  de  lieues  des  gisements  où 
elles  ont  dû  être  taillées,  591.  —Voir  Coin. 

Haches  FRANQUES.  Arraes  trouvées  dans  des  sépultures  fran- 
ques,  XXXI,  78. 

Hagqueville  (d')  signale  des  objets  recueillisdans  des  sépul- 
tures, et  consistant  en  instruments  de  fer  et  petits  vases 
paraissant  se  rapporter  à  l'époque  mérovingienne , 
XXXVI,  734. 

Hagiographie.  Traité  sur  les  choses  saintes.  Hagiographie 
du  diocèse  d'Amiens,  XXXVI,  294  ;  XXXVIII,  732. 

Haie  (haia),  enceinte  en  plaine,  ordinairement  de  forme 
circulaire,  formée  d'un  fossé  palissade,  XXXII,  695.  — 
Usitée  à  peu  près  seule  sous  les  deux  premières  races, 
elle  sert  encore  aux  puissants  châteaux  à  la  fin  du  xi^ 
siècle ,  id. 

Hah.let  de  Couronne  a  recueilli  dos  documents  sur  les  fa- 
brigues  de  faïence  de  Rouen,  XXXIII,  747. 

Hall,  ville  de  Belgique.  Dans  son  église  de  Notre-Dame  un 
rétable  du  xvi*  siècle,  et  en  albâlre  doré  par  places, 
XXXIV,  754.—  Curieux  font  baptismal  datant  de  1444  , 
XXXVIII,  379. 

Halléguen  (le  docteur  E.).  L'Armorique  bretonne,  celtique, 
romaine  et  chrétienne,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin, 
XXXI,  316 

Halles.  Vieilles  halles  à  Angers;  elles  sont  à  conserver, 
XXXI,  19.  —  Celles  d'Evron,  32.—  De  Martel,  578.  — 
De  risle-Bouchard,  687.  —  Nouvelle  halle  aux  grains  à 
Vannes,  723.— Son  caractère,  724.—  Anciennes  en  bois 
à  Auray,  725.—  Du  xv«  siècle,  et  dont  les  portes  à  mou- 
lures primatiques  ainsi  que  les  piliers,  sont  chargés  de 
blasons,  à  la  Charité,  XXXIV,  336. -A  la  Ferté-Uernard, 
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halles,  construites  en  1535,  XXXVl,  162.  -  Vue,  163. 

—  Description,  id.  et  suiv.-—  Plan  de  ces  halles,  165. 

—  Coupes  tranversale  et  longitudinale,  166.  '^ 
Hambourg, ville  d'Allemagne.  Son  évêque  Anschaire  obtint 

du  pape  Léon  IV,  mort  en  835,  le  droit  de  faire  usage 
du  Pallium,  de  la  mître  et  de  faire  porter  devant  lui  la 
croix  archiépiscopale,  XXXII,  141. 

Hampton-Court,  château  en  Angleterre,  dans  lequel  il 
existe  un  labyrinthe,  XXXVIII,  575. 

Hanches,  village  de  la  Beauce  (Eure-et-Loir).  Son  église  de 
la  Trinité,  XXXVII,  632  et  633. 

Harcourt,  ancienne  famille  :  son  écusson,  XXXI,  176.  — 
Voir  Beuvron, 

Harfleur,  ville  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Sa  mo- 
nographie, citée  dans  le  Bulletin  ,  XXXV,  351.  —  Por- 
che en  pierre  sculptée  à  l'entrée  de  son  église,  XXXVIII, 
167. 

Hartlip  (ville  de),  comté  de  Kent,  Angleterre.  Découverte 
qu'on  y  a  faite  d'un  vase  de  couleur  vert-clair,  représen- 
tant des  courses  de  chars  et  des  combats  de  gladiateurs, 
XXXVI,  188. 

Hautegombe,  près  de  Chambéry  (Savoie).  Histoire  de  sa 
commune,  XXXV,  348. 

Hauterive,  canton  des  Grisons.  Enceinte  des  premiers 
temps  de  la  féodalité,  XXXI,  572.  -  Son  abbaye,  id. 

Haute- Vienne  (département  de  la).  On  y  constate  la  présence 
de  plusieurs  voies  romaines,  XXXI,  712. 

Hazé,  auteur  des  notices  pittoresques  sur  les  monuments  du 
Bnrry,  dont  plusieurs  passages  sont  reproduits  dans  le 
Bulletin,  XXXII,  101 . 

Hébrail  ou  Ebralh,  noble  et  ancienne  famille  qui  du  xiii® 
siècle  au  xvii*  a  possédé  la  seigneurie  et  le  château  de 
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Rivières-en -Albigeois,  fixée  depuis  à  Castelnaudary  ;  ses 
armes,  XXXV,  257. 

Heiltz-l'Évêque,  village  de  Champagne  (Marne).  Découverte 
d'une  sépulture  en  forme  de  puits,  XXXV,  225.  —  Des- 
cription, id. 

Heisterbach,  bourgade,  en  Prusse.  De  son  ancienne  abbaye 
il  ne  reste  que  le  chevet  d'un  bas-côté  de  l'église,  mor- 
ceau de  l'architecture  rhénane  du  xiu«  siècle,  XXXIV, 
807. 

HÉL1E  (Auguste),  M.  de  la  S.  Signale  la  découverte  d'un 
monument  funéraire  qu'il  décrit ,  et  celle  d'un  chaton 
de  bague  sur  lequel  est  gravé  un  guerrier  debout  et 
armé,  XXXVI,  253.  --  Celle  encore  d'antiquités  romai- 
nes, comme  poteries,  monnaies,  substruclions,  marbres, 
et  d'un  tronçon  de  voie  romaine,  ainsi  que  d'une  partie 
de  tumulus  à  Fain-les-Moutierset  à  Chevigny-le-Désert, 
344.  —  Souvenirs  de  Vezelay,  ouvrage  signalé  dans  le 
Bulletin,  383. 

Hemling,  peintre  allemand,  appartenant  à  cette  trinité  des 
peintres  du  Nord,  antérieure  à  Rubens,  XXXVl,  66. 

Henri  pr,  roi  de  France,  régna  depuis  1031  jusqu'à  l'an 
1060,  XXXIU,  498. 

Henri  II,  roi  de  France.  Funérailles  du  roy  Henri  II,  roole 
des  parties  et  somme  de  deniers  pour  le  faict  des  dits  obsè- 
ques et  pompes  funèbres,  ouvrage  signalé  par  le  Bulletin, 
XXXV,  467. 

Henri  IV,  roi  de  France,  fut  sacré  dans  l'église  de  Notre- 
Dame  de  Chartres,  le  27  février  1594,  XXXIU,  221. 

Henri  II,  roi  ou  empereur  d'Allemagne,  au  xi«  siècle,  donne 
une  table  d'or  à  la  cathédrale  de  Dôle,  XXXI,  822. 

Henri  II,  dit  Plantagenet,  roi  d'Angleterre,  fait,  en  1170, 
un  pèlerinage  au  tombeau  de  saint  Amadour,  XXXI , 
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586.— Fils  de  Geoffroi,  il  devint,  par  son  mariage  aveci 
Éléonore  d'Aquitaine,  souverain  de  la  Guienne,  du 
Poitou,  de  l'Auvergne  et  du  Limousin,  790.  —  Mort  en 
il89  et  enterré  à  Fontevrault,  791.  —  Sa  statue  qu'on  y 
voit  est  de  la  fin  du  xn^  siècle,  XXXIII,  74.  —  Lui  et 
Éléonore, sa  femme,  fondent  vers  1160,  à  Poitiers,  l'église 
de  Saint-Pierre,  XXXIV,  159.  —  Noir  Éléonore. 

Henf\i  III,  roi  d'Angleterre.  Ce  fut  lui  qui  changea  dans 
les  insignes  royaux  les  lionceaux  en  Iéopards,XXXI,  800. 

Henri-le-Jeune,  fils  de  Henri  II,  roi  d'Angleterre  et  duc 
d'Aquitaine,  meurt  à  Martel,  en  1183,  XXXI,  581. 

Henrichemont,  bourg  du  Berri  (Cher).  On  voit  dans  son 
cimetière  des  croix  de  faïence  émaillée,  XXXV,  58i. 

HÉRANGE,  village  de  Lorraine  (Meurthe).  Pierre  tombale 
d'un  évocatuset  de  sa  femme;  bas-relief  en  pierre  qu'on 
a  découvert  dans  cette  localité,  XXXIV,  860. 

Herbault  (J.).  Il  reproduit  le  labyrinthe  qui  existait  autre- 
fois dans  la  nef  de  la  cathédrale  d'Amiens  et  qui  a  été 
détruit  ;  il  indique  l'évéque  sous  lequel  la  cathédrale 
fut  commencée  et  les  trois  architectes  qui  y  travaillèrent 
XXXVllI,  224.  —  Auteur  de  nombreux  dessins  et  d'étu- 
des sur  les  monuments  d'Amiens,  362. 

Herblay,  village  de  l'île  de  France  (Seine-et-Oise).  L'église 
est  du  xve  siècle,  XXXV,  717. 

HiiRCKËNRODE,  Bû  Belgique.  Le  font  baptismal  de  l'église 
est  pédicule  et  en  pierre,. XXXVIII»  379. 

Herculanum,  ancienne  ville  de  la  Gampanie.  Son  ancien 
théâtre,  XXXVllI,  oo3. —  Sa  dfmension  diamétrale  était 
de. 67  mètres,  554. 

Hkrefortd,  ville  d'Angleterre.  Les  enfants  de  chœur  de  sa 
cathédrale  étaient  forcés  au  xvii«  siècle  «  d'apprendre  à 
jouer  de  la  lyre  et  de  la  harpe,  »  XXXV,  921  et  922. 
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Herenthals,  bourg  de  la  province  d'Anvers  (Belgique). 
Tour  centrale  de  son  église,  1417,  chœur  de  1449;  beau 
rétable,  XXXÏV,  554.—  Dans  l'église  de  saint  Waltrude, 
rétable  de  l'ancienne  corporation  des  tanneurs,  XXXVII, 
693. 
HÉRiGouRT(lecomted'),de  l'Institut  des  Provinces.  Publie  la 
description  do  vases  funéraires  trouvés  à  Souchez,  XXXI, 
743  et  XXXII,  786.  —  Sa  notice  nécrologique  sur  M.  le 
baron  d'Herlincourl,  du  Pas-de-(^alais,  XXXII,  893. 
Hermanvillr,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église, 
sous  le  vocable  de  saint  Pierre,  avait  un  patronage  laïc, 
XXXVII,  449.  —  Tour  romane  en   partie,  placée  sur 
l'extrémité  du  bas-côté  nord,  id. 
Hermès,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  Dans  son  église,  con- 
fessionnal datant  du  règne  de  Louis  XIII,  XXXIV,  842. 
—  La  nef  offre  une  grande  ressemblance  avec  celle  de  la 
Basse-œuvre,  à  Beauvais,  XXXVII,  246. 
Hermival,  village  de  Normandie  (Calvados).  Médaille  d'or 

(|u'on  a  découverte  dans  ses  environs,  XXXVII,  520. 
Hérouville-Saint-Clair,  on  dit  aussi  Saint-Clair-d'Hérou- 
ville,  village  de  Normandie  (Calvados).  Le  chœur  de 
l'église  est  roman  avec  une  addition  du  xm^  siècle, 
XXXII,  416.  —  Inscription  du  xviii»  siècle,  417.  —  Reta- 
ble du  xvue  siècle,  418.  —  Autre  inscription  de  1437, 
id.— Sculpture  dans  le  tympan  d'une  porte  de  l'église, 
XXXVIII,  70.  —  Dessin,  id.  ~  Le  patronage  de  son 
église  était  laïc,  XXXVII,  434.  —  Description  de  son 
clocher,  id. 
Hervé  (L.)  Publie  la  Gazette  des  Campagnes^  XXXVII, 

615. 
Herzog  (Ernest).  Sa  Gaule  narbonmise,  ouvagc  annoncé 
dans  le  Bulletin,  XXXII,  889. 
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Heurtevent,  village  de  Normandie  (Calvados).  Prétendue 
restauration  de  son  église  qui  date,  dans  son  ensemble, 
du  XV*  siècle,  XXXII,  832. 

Heurtoir,  marteau  pour  heurter ^  frapper  à  une  porte.  — 
Du  xvie  siècle,  à  la  porte  d'une  maison  à  Ghâteaudun, 
XXXIV,  19.  —  Gothique  à  plaques  ajourées,  à  une  autre 
porte,  21. 

Hexaèdre.  Voir  Cube,  Cubique. 

Hippocrate,  fameux  médecin,  naquit  460  ans  avant  Jésus- 
Christ.  Son  traité  sur  la  maladie  sacrée  l'épilepsie, 
XXXVf,  394. 

Hippodrome.  Ancien  hippodrome  de  Gonstantinople;  sa 
colonne  serpentine,  XXXI,  820.  —  Voir  Cirque. 

HiPPONE  (Afrique).  Son  abbaye  de  Saint-Augustin,  XXXII, 
133. 

Hipposandale, pièce  d'harnachement  ou  d'équipage  dont  on 
devait  entourer  le  pied  des  chevaux,  Note  sur  les  hippo- 
sandales, XXXI,  822.  —  Une  hipposandale  et  plusieurs 
fers  à  estampures  ovales,  trouvés  à  Jublains  et  déposés 
au  musée  de  Mayenne,  XXXIV,  59.  —  Dessin,  60.  —  Les 
Romains  chaussaient  leurs  bœufs,  leurs  chevaux,  leurs 
ânes,  leurs  mulets,  130.  —  Vue  de  plusieurs  côtés  d'une 
hippo.^ïandale,  132.  —  Le  village  de  Saint-Saëns  en  a 
donne  cinq  types  divers,  678.  —  Voir  Fer  à  cheval. 

Histoire  rétrospective.  Une  pétition  du  Congrès  des  sociétés 
savantes  discutée  au  Sénat,  XXXVII,  310. 

Hiver  de  Beauvoir,  auteur  d'un  essai  sur  les  hommes  d'État 
du  Berry,  depuis  le  duc  Jean  jusqu'à  Henri  IV,  XXXIV, 
473. 

HoESSELT,  en  Belgique.  Le  font  baptismal  de  son  église  est 
en  pierre  et  pédicule,  XXXVIII,  379. 

HoEYLAERT,  village  près  de  Bruxelles.  Dans  les  fondations 
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rasées  d<».  son  église,  découverte  d'une  inscription,  XXXVl, 
673. 

HoGUEs  (bois  dans  la  Seine-Inférieure)»  Découverte  d'une 
hachette  de  bronze,  XXXÏ,  70. 

Hollande.  Antiquités  des  Pays-Bas^  choix  d'antiquités  du 
xiiie  au  xviiie  siècle,  XXXIV,  357. 

HoMMERT,  village  et  forêt  de  la  Lorraine  (Meurthé).  Décou- 
verte dans  la  forêt  de  deux  fragments  d'un  bas-relief 
consacré  au  dieu  Mercure.  XXXIV,  860. 

Hongrie,  monuments  de  la  Hongrie  et  ses  antiquités.  Ca- 
thédrale de  Kassa  avec  ses  autels  à  beaux  volets  gothi- 
ques et  son  Université.  Monuments  et  antiquités  de 
Csetnek.  La  cathédrale  de  Szepes  ou  Zips,  l'église  de 
Kesmark.  La  ville  et  l'église  d'Eperpes  ,  l'église  dé 
Bartfa,  le  riche  maître-autel  de  Saint-Jacques  de  Loïse 
et  le  marteau  de  la  porte  de  l'église,  XXXIV.  353. 

Honoré  d'Autun,  écrivait  vers  1120,  XXXIII,  203.—  Il  ad- 
mettait l'usage  des  gants  dans  les  cérémonies  religieuses 
dès  les  premiers  siècles  de  l'Eglise,  id.  —  Son  opinion 
combattue,  206.  —  Ce  qu'il  pense  du  symbolisme  des 
gants  liturgiques,  242.  -  Auteur  d'un  livre  intitulé:  La 
perle  de  rame,  XXXII,  354  et  suiv.— Ce  qu'il  dit  du  bâton 
cantoral,  XXXVII,  217,  — et  des  chaussures  liturgiques, 

XXXVIII,  396. 

HÔPITAUX,  celui  d'Orbec  qui  date  du  xvi^  siècle,  participe 
du  plan  simple  des  Hôtels-Dieu  du  xiii»  siècle,  XXXI, 
413.— D'IssoudUn  dont  les  constructions  actuelles  da~ 
tent  du  xve  siècle,  492.—  Vue  de  l'hôpital  de  Mortagne, 
XXXIII,  456.  —  Hôpitaux  et  institutions  charitables, 
XXXV,  351.—  Militaire  datant  de  la  fin  du  xv«  siècle,  à 
Burgos,  767.—  Voir  Hôtsl-Dieu. 

Horace,  poète  latin.  —  Voir  Mavortius  Basilius, 
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Horloge,  celle  de  l'église  de  Saint-Etienne,  à  Gaen,  est  de 
la  première  moitié  du  xvui*'  siècle,  XXXllI,  566.— Celle 
de  l'église  Saint-Jean  est  postérieure,  567.—  Dans  la  ca- 
thédrale de  Bourges,  le  mécanisme  de  l'horloge  paraît 
dater  de  l'année  1423,  et  son  enveloppe  ne  pas  remonter 
au-delà  du  xvi»  siècle  ,  XXXIV,  215.—  Gotliique  du  xv» 
siècle  au  musée  de  Bourges,  230.—  En  forme  de  dôme, 
de  la  Renaissance,  dans  la  cathédrale  de  Nevers,  320. 

HoRREUM.—  Voir  Grenier. 

Horticulture,  ouvrage  dans  lequel  on  décrit  les  arbres 
les  plus  anciens  et  les  plus  beaux  des  parcs  et  des  jar- 
dins dans  le  déparlement  de  l'Orne,  XXXIV,  101. 

Hospices*—  Voir  Hôpitaux. 

Hospitaliers  de  Saint-Jean  de  Jérusalem.—  Yoir  Malte. 

Hôtels.  Celui  de  Brons,  à  Sarlat,  date  du  temps  de  Henri  H, 
XXXI, 750. —Des  xvii«et  xviii^  siècles,  à  Mortagne,XXXIIÏ> 
455.— A  Bellème,  remontant  à  Louis  XIV  et  à  Louis  XV, 
461.— Delà  Renaissance,  à  Nogent-le-Rotrou,  476.— 
Du  dernier  gothique,  à  Chàteaudun  ,  XXXIV,  19.— 
Avec  pavillons  â  toits  aigus,  tourelles  et  lucarnes  en 
pierre,  à  Vendôme,  40.—  A  Poitiers,  hôtel  de  la  préfec- 
ture de  fort  mauvais  goût,  186.  —  De  la  Chancellerie, 
datant  de*la  Renaissance,  à  Blois,  198.  —  Du  xvip  siècle 
à  Romorantin,  dont  un  est  historique,  2iO  et  2H.  —  De 
Jacques-Cœur,  de  Cujas,  de  Lallemant,  à  Bourges,  ap- 
partenant à  l'époque  de  la  Renaissance,  222  et  suiv.— 
Gothique  en  pierre  avec  tourelles,  du  xvi»  siècle,  dans 
le  cloître  de  Saint-Cyr,  à  Nevers,  329.—  A  Orléans,  des 
règnes  de  Henri  IV  et  de  Louis  XHI,  640.-*-  A  Tours, 
hôtel  bâti  sous  Charles  VH,  XXXV,  51.—  D'Arrézat, 
style  de  la  Renaissance,  XXXI,  785.  —  Voir  Maison. 

HôTELS-DiEU,  à  Bourges,  datant  de  la  Renaissance,  XXXIV, 
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221.—  Les  bâtiments  adjacents  accusent  les  règnes  de 
Louis  XIII  et  de  Louis  XIV,  id. —  Voir  Hôpitaux. 
HôTELs-DE-viLLE.  Édificcs  souveut  très-richcs  par  leur  ar- 
chitecture, dans  les  villes  du  moyen-âge  ;  celui  de  Saint- 
Antonin  de  la  fin  du  xii"  siècle,  XXXi,  409  et  698.—  De 
la  petite  ville  de  Martel,  sa  description,  spécimen  de  ses 
fenêtres,  578  et  579.—  De  l'Isle-Bouchard,  687.—  De 
Montauban,  699.—  En  Espagne,  les  hôtels-de-ville  sont 
des  monuments  remarquables,  XXXII,  682.  —  A  Aix-la- 
Chapelle,  il  peut  remonter  à  la  deuxième  moUié  du  xiv^ 
siècle,  770;  XXXIV,  803.~  Vue  de  celui  de  Narbonne, 

XXXIII,  828.—  De  la  fin  du   xv^  siècle  à  Vendôme, 

XXXIV,  42.-  Vue,  id.—  A  Bourges,  du  xv^  siècle,  224, 
Vue  de  la  tourelle  de  son  escalier,  225.  —  A  Orléans, 
commencé  en  1443  et  achevé  en  1498,  632.  — A  Cologne, 
restauré  dans  le  style  gothique,  808.  —  A  la  Ferlé- 
Bernard,  il  est  installé  dans  la  porte  occidentale  de  la 
vieille  enceinte  ,  datant  du  xv^  siècle,  XXXV,  444.— 
Vue  de  cette  porte,  446.— A  Irun,  sa  construction  est  du 
xviie  siècle,  771  et  772.—  A  Loches,  édifice  de  la  Renais- 
sance, XXXVl,  283.— Vue,  285.— Du  xvii"  siècle,  à  Taras- 
con,  XXXVI,  505.  —  Description  de  celui  nouvellement 
construit  à  Berlin,  671.  —  Restauration  de  celui  de  la 
Ferté-Bernard,  XXXVII,  528.  •  Vue  et  description  de 
celui  de  Dreux,  XXXVIII,  371  et  suiv. 

HoTTOT  ou  Hautot-sur-Mer,  village  de  Normandie  (Seine- 
Inférieure).  Découverte  qu'on  y  a  faite  de  sépultures 
datant  de  10^0  à  1250,  XXXVII,  357. 

HoTTOT-EN-AuGE,  village  de  Normandie  (Calvados).  Descrip- 
tion de  son  manoir,  avec  le  texte  d'une  inscription  qu'on 
y  lit,  XXXVII,  318.  :  ien  .. 

HouDAN,  petite  ville  de  France  (Seinc-et-Oi'^e).  Description 


DU   BULLETIN   MONUMENTAL.  373 

de  sa  tour  qui  s'élève  au  milieu  de  la  ville  et  la.  do- 
mine ;  elle  fut  bâtie  par  Amaury  III,  seigneur  de  Mont- 
fort  et  comte  d'Évreux,  de  1105  à  1137.  —Élévation, 
plan  et  coupe  de  ce  donjon,  XXXI,  392.— Il  est  polylobé, 
appartient  au  style  de  transition,  et  il  est  construit  au 
milieu  d'une  première  enceinte  à  fleur  de  sol  et  sans 
fossé  pour  protéger  le  pied;  yXXII,  698,  699  et  704. 
—  Les  planchers  du  donjon  étaient  établis  sans  pilier 
central,  id. 

HouDENC  (Raoul  de) ,  ménestrel  d'origine  picarde ,  au- 
teur du  Li  Romans  des  Eles.ùoni  le  texte  édité  est  accom- 
pagné de  notes  explicatives  et  de  variantes,  XXXVIÏ, 
690. 

HouLBEG,  village  de  Normandie  (Eure).  Voir  Gros-Theil. 

Housse,  couverture  qu'on  attache  à  la  selle  d'un  cheval,  et 
qui  en  couvre  la  croupe.  En  1204,  les  housses  longues 
blasonnées  sur  les  chevaux  étaient  en  usage,  XXXI,  197, 

HoussEAU  (dom),  savant  bénédictin  qui  écrivait  vers  1770 
ses  Notes  sur  F  histoire  de  V  Anjou  et  de  la  Touraine, 
XXXVI,  689. 

HucHER  (Eugène),  M.  de  la  S.  L^art  gaulois  ou  les  Gaulois 
d'après  leurs  médailles  ;  ouvrage  analysé  dans  le  Bulletin 
XXXI,  520  ;  XXXV,  111  ;  XXXVIII,  455.  -  Possède  une 
série  d'agrafes  carlovingienneset  des  fragments  de  vases 
de  l'époque  romane,  682.  —  Signale  la  découverte  d'an- 
tiquités romaines  à  la  ïour-aux-Féês  (Sarthe),  XXXIV, 
99.—  Les  sceaux  de  la  Cour  du  Mans  et  du  Bourg-Nouvel. 
L'auteur,  à  l'occasion  de  la  publication  des  sceaux  des 
archives  nationales,  publication  dans  laquelle  la  pro- 
vince du  Maine  est  représentée  par  quatre  sceaux  de  la 
Cour  du  comté  du  Maine  au  Mans  et  un  sceau  de  la 
Cour  du  Bourg-Nouvel,  signale  des  documents  qui  lui 
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permettent  de  compléter  la  description  et  les  légendes 
de  quelques-uns  de  ces  sceaux.  L'un  d'eux  est  appendu 
à  un  acte  de  1283,  et  l'autre  à  un  acte  de  1334.  —  Le 
troisième  sceau  se  rattache  aux  chapelains  du  Gué-de- 
Maulny  auxquels  il  fut  donné  en  1329,  lors  de  la  fon- 
dation de  leur  chapelle  qui  fut  ruinée  par  les  Anglais, 
en  1360.  L^auteur  termine  son  travail  par  l'indication 
de  documents  historiques  sur  les  concessions  faites  aux 
chapelains  du  Gué-de-Maulny,  536.— Nouvelle  disserta- 
tions sur  l'émail  de  Geoffroy-Plantagenet,  X^XVII,  538. 
—  Quelques  observations  sur  la  Seine-Inférieure  histo- 
rique  et  archéologique  de  M.  l'abbé  Cochet.  Sous  ce  titre 
M.  Hucher  analyse  l'ouvrage  publié  par  M.  l'abbé  Co- 
chet et  dans  lequel  il  embrasse  toutes  les  œuvres  des 
hommes  de  l'embouchure  de  la  Seine,  depuis  les  cail- 
loux informes  des  peuplades  anté-historiques  jus- 
qu'aux non  moins  mystérieux  produits  des  époques 
mérovingiennes.  Sur  quelques  points,  il  ne  partage 
>pas  l'avis  de  l'auteur.  Suivant  lui,  c'est  surtout  aux 
détails  qu'il  contient  sur  l'époque  franque  que  l'ou- 
vrage doit  son  principal  intérêt,  XXXIV,  671.—  Sa  pu- 
blication d'un  catalogue  illustré  du  musée  d'antiquités 
du  Mans,  821  ;  XXXV,  344.  —  Son  compte-rendu  d'un 
opuscule  intitulé  ;  Documents  historiques  sur  le  prieuré 
conventuel  de  Châteaux-l'Hermitage ,  XXXV,  65Ô. — 
.;,Son  projet  de  publication  des  Romans  de  la  Table- 
Ronde,  XXXVIII,  330. --Sa  publication  critique  du  Saint- 
Graal,  607. 

HuGUb-s  DE  Saint- Victor  ,  auteur  d'un  Traité  des  Offices  ec- 
clésiastiques,  XXXII,  354;  et  d'un  autre  ouvrage  inti- 
tulé :Sj)ecw/Mmj&cc/mœ,  355etsuiv.— H  mourut  en  1142, 

;  XXXUI,  203  ;  XXXVI,  20.— Suivant  lui,  l'usage  de  gants 
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dans  les  céifémonies  religieuses  dale^  des  premièi^s  siè- 
cles da  l'Église,  XXXIII,  ^03,  209  et  il3.— Son  opinion 
sur  le  symbolisme  des  gants  liturgiques,  242. 

\lmLE.  Yoiv  Sainîes-HUiles. 

Huîtres.  Leurs  écailles  se  rencontrent  souvent  dani  des 
ruines  romaines.  A  Jublains,  XXXII,  617.-- A  Thoré, 
dans  les  ruines  d'une  villa^  774. 

Huos,  village  de  Comminges  (Haute-Garonne).  Donjon 
semi-circulaire,  XXXII,- 714.  —  Château  de  la  fin  du 
xve  siècle  ou  des  premières  années  du  xvi^,  715.  — 
La  chapelle  s'appuie  au  donjon  ,  717.  —  Elle  paraît 
avoir  été  construite  pour  servir  aussi  d'église  parois- 
siale,  id. 

HuppAiN,  village  de  Normandie  (Calvados).  ~  Détails  sur 
le  clocher  de  son  église,  XXXYIII,  518.—  Saint  Pierre, 
vocable  de  son  église  dont  l'abbaye  de  Cerisy  avait  le 
patronage,  520. — Nouveaux  détails  sur  son  clocher,  id., 
522  et  532.  —  Vue  de  ce  clocher  ou  tour,  521. 

Hussard.  Histoire  de  tous  les  régiments  de  hussards,  ouvrage 
signalé  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  106. 

HuYNES  (Jean),  auteur  d'une  histoire  inédite  de  Saint-Flo- 
rent, XXXVIII,  201. 

Hyenville,  village  de  Normandie  (Manche).  Ancien  pont 
antérieur  au  xv^  siècle,  XXXVIII,  37.  —  Église  de 
la  fin  du  xin®  siècle  ou  commencement  du  xiv^,  id.  -^ 
Crypte  sous  le  chœur,  id.  —  Pierres  funéraires,  38. 

Hyères,  ville  de  Provence  (Var).  Nouvelle  église  dans  le 
le  style  anglais  du  xiii^  siècle,  XXXIV,  916.  —  Église 
Saint-Louis  dans  laquelle,  sauf  l'autel  de  la  Vierge,  leS 
autres  sont  ridicules,  id.  •—  Dans  une  autre  église,  cuve 
baptismale  en  granit  reléguée  dans  un  coin,  id.  — 
Casino  spacieux,  id.  —  Villa  du  duc  de  Luynes,  id.  — 
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Ruines  d'une  villa  sur  la  route  de  Carqueranne,  917. 
--  Notice  sur  la  géologie  du  canton  d'Hyères,  id.  —  A 
peu  de  distance  de  la  ville,  château  en  ruine  regardé 
comme  ancien  et  qui  offre  des  murs  cyclopéens,  XXXV, 
419. 
Hypocauste,  appareils  de  chauffage  employés  dans  les  ha- 
bitations romaines.  Débris  de  ces  appareils  trouvés  à 
Rouen,  XXXI,  74.-  A  Saint-André-sur-Cailly,  76  et  77  ; 
XXXII,  676.—  A  Saint-Aubin-sur-Gaillon,  découverte 
d'un  double  hypocauste  avec  son  fourneau,  XXXI,  516, 
et  XXXII,  33.  —  Vue  d'une  partie  de  cet  hypocauste,  id. 

—  Signalé  dans  les  environs  de  Lombers,  XXXII,  428. 

—  A  Sermerieu,  XXXI,  826.  —  Son  plan,  827.  -  Débris 
d'hypocauste  trouvés  dans  les  ruines  d'une  villa  gallo- 
romaine,  XXXV,  111. 


Iconoclastes.  Les  empereurs  iconoclastes,  par  les  pros- 
criptions dont  ils  frappèrent  les  arts,  firent  exiler,  au 
vm®  siècle,  une  foule  d'artisans  en  Italie,  qui  ne  se  fit 
artiste  qu'au  xi«  siècle,  XXXI,  315. 

Iconographie  chrétienne.  Ce  qu'elle  embrasse  dans  sa  géné- 
ralité, XXXIV,  103.  —  Voir  Gareiso. 

Idage,  chroniqueur  au  v^  siècle,  XXXII,  277. 

Ide  de  Lorraine,  épouse  d'Euslache,  comte  de  Boulogne, 
et  mère  du  célèbre  Godefroi  de  Bouillon,  XXXVI,  253, 

Ifs,  village  de  Normandie  (Calvados).  L'église,  sous  le  vo- 
cable de  saint  André,  avait  pour  patron  l'abbaye  de 
Saint-Étienne  de  Gaen,  XXXVII,  441.  —  Description  de 
son  clocher  dont  la  partie  inférieure  présente  les  carac- 
tères du  style  roman  du  xii«  siècle,  id. 
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If,  arbre  des  cimetières.  Ils  doivent  être  conservés,  ils  sont 
presque  toujours  un  indice  de  la  présence  de  ruines  ro- 
maines, XXXII,  204.  —A  Saint-Germain-ia-Campagne,  if 
de  dix  pieds  et  demi  de  circonférence,  XXXil,  199.  — 
De  huit  pieds  de  circonférence  dans  le  cimetière  de 
Saint-Laurent-des-Grès,  XXXII,  212.  —  D'un  diamètre 
d'environ  douze  pieds  près  de  l'église  de  la  Lande-Patry, 
XXXI V,  889.— Voir  Buis  et  Genévrier, 

Ilans,  petite  ville,  canton  des  Grisons.  Belle  tour  au  sommet 
de  rochers  escarpés,  XXXI,  572. 

Imbert,  m.  de  la  S.  Obtient  une  médaille  du  minisire  de 
l'instruction  publique,  pour  son  Histoire  des  comtes  de 
Thomrd,  XXXÏ,  818. 

Imbert  du  Bosc,  famille  originaire  du  Rouergue,  connue 
dès  le  commencement  du  xv«  siècle,  et  établie  à  Albi  au 
xvn'  siècle,  XXXV,  266.  —  Le  château  du  Bosc  est  un 
vieux  manoir  du  xvi^  et  du  xvue  siècle,  267.—  Il  appar- 
tient à  la  famille  Toulouse-Lautrec,  id. 

Imbrications  à  dents  de  scie.  Ces  imbrications  couvrent 
souvent  les  flèches  normandes  du  xiii^  siècle,  XXXI, 
514. 

Incheville,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Gise- 
ment d'ambre  placé  à  une  haute  altitude,  XXXVIII, 
601. 

iNciNÉRATmN.  Actiou  dc  brûler  les  morts.  Des  familles 
gallo-romaines  n'adoptèrent  pas  le  mode  d'incinération 
introduit  par  les  vainqueurs.  Aussi,  on  trouve  souvent 
dans  des  sépultures  ou  dans  des  cimetières  des  osse- 
ments humains  môles  à  des  débris  d'urnes  cinéraires  et 
de  vases  en  verre,  XXXI[,645.— Incertitude  de  l'époque 
où  a  cessé  l'incinération  et  de  celle  où  a  commencé 
l'inhumation  dans  des  coffres  en  pierre,  XXXIII,  .392. 
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—  Sépultures  de  l'époque  de  l'incinération  signaléesà 
ou  près  de  Tours,  XXXIV,  350.  — -  L'incinération  re- 
monte à  la  seconde  moitié  du  iii«  siècle,  XXXVI,  195.— 
Il  est  généralement  admis  que  l'incinération  d<'s  corps  a 

'  été  la  règle  générale  pendant  les  trois  premiers  siècles 
de  noire  ère,  et  que  ce  fut  après  cette  période  qu'on 
revint,  sous  l'influence  dés  idées  chrétiennes,  à  la  cou- 
tume primitive  de  l'inhumation  proprement  dite, 
XXXVin,  187. 

Induciomâre,  chef  des  Trévires.  Monnaie  de^  bronze  de 
l'époque  gauloise  qu'on  lui  altrihue,  XXXI,  71. 

Infulks.  Bandelettes  dont  les  païens  ornaient  la  tête  des 
prêtres,  celles  des  victimes  et  quelquefois  les  temples, 
XXXll,  354. —  Dans  l'Église  catholique,  on  a  donné 
le  nom  d'infule  à  la  mître  des  évô(jues,  id.— Ce  nom  est 
aussi  employé  pour  désigner  la  chasuble  et  tous  les  vête- 
ments sacrés  de  la  sainte  hiérarchie,  355. 

Ingénieurs  des  ponts  et  chaussées.  Souvent  ils  commettent 
des  actes  de  vandalisme.  A  Saintes,  ils  ont  détruit  un 
pont  et  un  arc  de  triomphe  romains,  XXXI,  196. 

Innocent  I^^^  élu  pape  en  402,  XXXI,  251.— On  lui  attribue 
l'institution  du  baiser  de  paix,  260. 

Innocent  III,  élu  pape  en  1198  et  mort  en  1216,  est 
l'auteur  d'un  traité  des  saints  mystères  de  la  messe ^ 
XXXVI,  21. 

Inscription  égyptiennk,  portant  le  nom  de  Sésostris  II,  le 
père  du  grand  Sésostris,  découverte  sous  la  colonne 
Pompée,  XXXI,  518. 

Inscription  grecque.  Inscription  en  grec  et  en  latin,  pré- 
sentant des  vers  hexamètres  en  dialecte  ionien,  au  musée 
lapidaire  de  Lyon,  XXXI,  171.  — Cette  inscription,  inter- 
prétée par  MM.  Léon  Renier  et  Allmer,  id.  et  820.  — 
Découverte  à  Marseille,  XXXII,  880. 
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Inscription  en  langue  gauloise.  Trouvée  à  Arrênes  (Creuse), 
XXXVH,  346, 

Inscriptions  romaines.  Inscription  romaine  trouvée  à  Lau- 
sanne, XXXI,  15i.  —  Romaine  au  musée  lapidaire  de 
Lyon,  1&7.  —  Trouvée  à  Fréjus,  234.  —  Au  musée 
gallo-romain  de  Sens,  744.  —  Du  ii®  siècle,  signalée  à 
Auch,  803.  —  Son  texte  est  relatif  à  la  sépulture  d'une 
petite  chienne,  id.  —  Du  ii®  siècle,  820.  —  Son  texte,  id. 

—  Inédites  et  recueillies  en  Numidie,  823.  —  Relevée 
sur  le  cachet  d'un  oculiste,  XXXII,  38  et  39.  — Trouvée 
à  Orléans, 86.—  A  Drevant,  113  et  114.  —  A  Saint-Ger- 
main-la-Campagne,  inscription  comméraorative  à  Mer- 
cure, sur  un  piédestal  de  marbre,  198.  —  Relevée  sur 
une  pierre  en  forme  de  dalle,  304.  —  A  Saint-Vital  et  à 
Tournon,  412.  —  Au  musée  de  Toulouse,  inscription 
tumulaire,  relative  à  un  personnage  nommé  Nymphius, 
451.  —  De  Claudia  Varenilla,787.  —  à  Nîmes,  XXXIII, 
187.  —  Trouvée  dans  les  ruines  de  la  villa  de  Nennig, 
son  texte,  311.  —•  A  Aumale,  en  Algérie,  517  et  817.  — 
Texte  de  Tinscriplion  romaine  de  la  Turbie,  XXXIV, 
136.  —  Du  temps  d'Adrien,  272.— Fragments  d'inscrip- 
tions romaines  trouvés  à  Salnt-Éloi  de  Nassandre,  503. 

—  Publication  d'inscriptions  romaines  signalées  en  Bel- 
gique, et  dont  plusieurs  sont  inédites,  594  et  689.  — 
Sur  laquelle  figure  le  nom  d'Adrien,  677.  —  Inscription 
d'Arlon,  690.  —  A  Trêves,  inscription  dans  les  environs 
des  bains,  849.  -  -  Trouvée  dans  un  cimetière  franc, 
XXXV,  221.  —  Les  inscriptions  étant  de  tous  les  monu- 
ments les  plus  propres  à  suppléer  à  l'absence  de  docu- 
ments historiques  pendant  la  période  romaine,  de  César 
jusqu'aux  Francs,  méritent  au  plus  haut  degré  l'attention 
des  archéologues,  XXXIV,  689.  —  Inscription  sur  deux 
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portes  à  Narbonne,  XXXV,  107.— Au  musée  de  Saverne, 
222.  —  A  Barcelone,  541.  —  Gallo-romaine  à  Vichy, 
666.  —  Au  musée  de  Périgueux,  912.  —  Texte  de  six 
inscriptions  funèbres  inédites,  trouvées  à  Narbonne, 
XXXVI,  95.  —  Romaine  funéraire,  signalée  dans  les 
environs  de  Nîmes,  106.  —  Texte  d'une  inscription 
votive  aux  déesses-mères,  107.  —  A  Narbonne,  sur  les 
murs  en  démolition,  242.  —  Sur  des  inscriptions  ou 
épitaplies,  575.  —  Texte  d'une  inscription  sur  une  co- 
lonne miliaire,  607.— Sur  des  divinités  cCnnues  sous 
le  nom  de  Matronœ,  673.  —  Romaines  tumulaires  iné- 
dites, XXXVIl,  129.  —  Leur  texte,  id.  —  Autres  ins- 
criptions, 131  et  133.  —  Sur  deux  pierres  de  la  fontaine 
de  la  Herse,  dans  la  forêt  de  Bellême,  177.  —  Une 
inscription  sur  un  ex-voto  trouvé  à  Dax,  230.  —  Faisant 
connaître  les  noms  des  fondateurs  des  bains  de  Néris, 
599.— Au  château  de  la  Giénouillère,  600. —Nécessité 
de  recueillir  par  région  les  inscriptions  latines  de  la 
Gaule,  679.  —  Texte  de  deux  inscriptions  romaines, 
XXXVI 11,  87.  —  Inscriptions  romaines  trouvées  à  Lyon 
dans  le  Rhône,  219.  —  Romaine  en  lettres  de  plomb  in- 
crustées dans  la  pierre,  447.  —  Texte,  448.  —  Sur  des 
autels  des  Déesses-Mères,  XXXIV,  811. 
Inscriptions  diverses.  Du  ix"  ou  xm^  siècle, XXXI,  55;  de 
1748,  56;  —  du  xvii^  siècle,  dans  l'église  d'Ectot-les- 
Baons,  82.  —  Rimée  de  1272,  83.  —  En  caractères  runi- 
ques  et  Scandinaves,  183.  —  En  caractères  hébraïques, 
486;  —  de  1672,488;  -  de  1566,  599;  -  de  J598, 
trouvée  dans  le  clocher  de  l'église  Saint-Pierre  à  Li- 
moges, 604  ;  de  1639  et  1684  sur  des  maisons  à  Nant, 
808;  —  du  xvie  siècle  sur  des  vitraux  de  l'église  de 
Saint-Gerifîain-la-Campagne,  XXXII,  197.  -  Grafitiques 
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dans  l'église  de  Montreuil-l'Argilé,  225  el  226;  —  de  la 
cloche  de  celte  église,  227;  —  de  1540,  date  d'une  tour 
d'église,  230  ;  — -  du  xv^  siècle,  dans  une  des  chapelles 
de  l'ancienne  abbaye  de  Saint-Maur-les-Saumur,  397  et 
398.—  Autres  incriptions  de  la  même  époque,  à  Li- 
nières-Bouton  et  à  Trélozé,399;  —  du  xvni"  siècle, 
relative  à  une  fondation,  417  ;  —  de  1766,  sur  la  cloche 
do  l'église  de  Livaye,  5S1  ;  —  de  1670  pour  une  dona- 
tion, id.— Suivant  un  usage  du  xiii^  siècle,  les  mots  dans 
les  inscriptions  étaient  séparés  les  unes  des  autres  par 
trois  points  superposés,  002.— Chrétienne  du  ui*^  siècle, 
trouvée  à  Nice,  788;  — del706,  constatant  des  l'éparalioncà 
l'une  des  flèches  de  Saint-Étienne  de  Caen,XXXIlï, 260;— 
de  1532,  date  du  chœur  de  l'église  de  Moy,  329.  —  Re- 
cueil des  inscriptions  appartenant  aux  églises  et  autres 
édifices  de  Rome,  depuis  le  xi«  siècle  jusqu'à  nos  jours, 
406  ; — des  xvi«  et  xviii^  siècles  sur  les  cloches  de  l'église 
de  Bellême,  464.—  Lapidaires  dont  une  du  viii^  siècle 
ou  ix«  siècle,  XXXIV,  174  ;  —  des  xvi®  et  xviie  siècles 
200;  —  de  1606,  date  des  orgues  de  l'église  Notre-Dame 
de  Blois,  205  ;  —  de  806,  dans  l'église  de  Germigny-les- 
Prés,  72;— des  xvi«  et  xvii^ siècles,  dans  l'église  deSaint- 
Pierre  du  Martroi,  628.  — Celles  chrétiennes  trouvées  en 
Algérie  sont  en  latin,  quelques-unes  sont  écrites  en  grec, 
795.—  De  fondation  du  xiv^  siècle  dans  l'église  de  Bou- 
logne-sur-Mer,  867  ;  —  de  1622  sur  une  cloche,  XXXV, 
177  ;  —  des  premiers  siècles,  682.  —  Celles  des  pre- 
miers siècles  sont  à  conserver,  XXXVI,  245.—  Inscrip- 
tion de  cette  époque,  154  et  245.  —  Texte  d'une  ins- 
cription en  lettres  gothiques  sur  un  coffre  du  trésor  de 
la  cathédrale  de  Bayeux,  XXXVIl,  101.—  Romane  dans 
l'église  de  Saint-Sauveur  de  Figeac,  115;  —  Son  texte. 
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116.— Inscriptions  du  jugement  dernier  en  sept  tableaux 
dans  la  cathédrale  d'AIby,  262.  —  Les  inscriptions  dans 
les  chapelles  latérales  sont  du  xvieetxvni»  siècles,  269.— 
Textes  de  plusieurs  inscriptions  relevées  sur  des  cloches 
de  l'arrondissement  de  Coutances,  XXXVIII,  319.  — 
Celle  de  la  cloche  de  Buxerolle,  468.  —  De  1591,  dans 
l'église  de  Dourdan,  621;  —  de  1599,  sur  la  cloche  de 
cette  église,  id.— Inscription  d'autel  de  1626,  719.— Voir 
Epigraphie. 
Inscriptions  tumulâires.  Du  xviii«  siècle  appartenant  à  un 
gentilhomme  réformé  de  1649,  XXXI,  82  ;  -^  de  1695, 
598;  —  de  1598,  604  ;  —  de  l'architecte  du  chœur  de 
Saint-Étienne  de  Caen,  643.  —  Dans  l'église  de  Magny- 
le-Freule,  XXXII,  24  ;  —  de  Canon,  28.  —  Tumulaire, 
de  1614,  231.  —  Dans  les  églises  de  Mouleilles  et  des 
Authieux,  583  et  597.  —  Textes  d^inscriptions  sur  des 
pierres  tumulâires,  XXXI,  56  ;  —  de  1468,  303  ;  —  du 
xvi®  siècle,  dans  l'église  de  Lasson,  514;— de  1695, 598.— 
Dans  l'église  de  Méry-Gorbon,  XXXII.  21  ;  —  de  1337, 
dans  une  chapelle  de  la  cathédrale  de  Limoges,  177  ;— de 
1437,  dans  l'église  de  Saint-Clair  d'Hérouville,  418.  — 
Texte  d'inscriptions  tumulâires  avec  leurs  dates  depuis 
1177  à  1761,  trouvées  à  Alby  et  dans  l'arrondissement, 
598  à  613.-  Tumulaire  de  1754,  766 ;  —  du  xviie  siècle, 

XXXIII,  85  ;  —  du  xin^  siècle,  224  ;  —  du  ii®  siècle  et 
peut-être  du  commencement  du  iir,  trouvée  à  Arles, 
391  ;  —  du  xvu»  siècle,  dans  la  chapelle  de  l'hôpital  de 
Mortagne,  457  ;  —  de  la  même  époque,  dans  l'église  de 
Belléme,  462;  —  du  xvii»  siècle,  549.  —  Inscriptions 
tumulâires  dans  l'église  de  Saint-Jean,  à  Châteaudun, 

XXXIV,  12.  —  Du  vnf  ou  ix^  siècle,  à  Poitiers,  dans 
l'église  de  Saint-Hilaire,  174.  —  Dans  la  cathédrale  de 
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Bourges,  215  ;  —  de  1532,  254  ;  —  du  xiv^  siècle,  421  et 
422;  —  du  xviii*  siècle,  446;  --  iu  xiv«  siècle,  sur  une 
plaque  en  cuivre,  recouvrant  le  cœur  de  Enguerrand 
de  Goucy,  454.  —  Funéraire,  métrique,  mérovingienne, 
503.  —  Funèbres,  et  du  xviie  siècle,  dans  une  maison 
à  Narbonne,  XXXV,  107;  —  de  1550,  dans  l'église  de 
Loches,  130.  —  Pierres  tombales  de  l'église  de  Jon- 
quières,  281  et  suiv.;—  de  876,  XXXV,  193.  —  Ins- 
criptions funéraires  découvertes  aux  environs  de  Nîmes, 
XXXVI,  107.  —  Ordre  dans  lequel  les  signes  et  sym- 
boles apparaissent  sur  les  inscriptions  datées,  156  et 
158.  —  Inscriptions  de  1:272  et  1337,  dans  l'église  de 
Saint-Quentin,  234  à  239.  —  Texte  d'une  inscription 
funèbre  et  chrétienne,  trouvée  à  Vienne  (Isère),  259.  — 
Texte  d'une  inscription  tumulaire  dans  l'église  de  Pal- 
luau,  290.— -Inscriptions  lapidaires  recueillies  à  Évreux, 
367.—  Chrétienne,  des  premiers  siècles,  389  ;  —  du  xiii« 
siècle,  473.  —  Son  fac-simile,  474.  —  Lieusaint  connu 
par  ses  inscriptions  mérovingiennes,  547.  —  Texte  d'une 
inscription  de  876,  de  l'église  de  Bazouge,  631  et  633.— 
Tumulaires  dans  la  cathédrale  de  Noyon,  portant  les 
millésimes  de  1389  et  de  1517,  XXXVII,  216  et  220.  — 
Tumulaires  dans  la  cathédrale  d'Albi,  260.  —  Tumu- 
laires dans  le  cimetière  de  BuxeroUe,  XXXVIII,  474. 

—  Celle  du  tombeau  de  saint  Léonien,  à  Vienne,  568. 

—  D'un  autre  tombeau  découvert  pareillement  à  Vienne, 
604. 

Institut  de  Frangi:.  Il  réprouve  Topinion  qui  admet  l'in- 
troduction du  christianisme  dans  les  Gaules,  dès  le  i^»" 
siècle  de  notre  ère,  XXXII.  284.—  Mémoire  sur  la  reven- 
dication de  certains  droits  par  les  académiciens  libres 
de  V Institut:  travail  énoncé  dans  le   bulletin,  891.  — 
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L'Institut  de  France  et  les  Académies  de  province  s* en 
vont.  U Administration  les  remplace,  XXXV,  214. 

Institut  des  Provincks.  Questions  formulées  par  l'Institut 
des  Provinces  sur  l'utilité  et  la  popularité  à  donner  aux 
bibliothèques  communales,  et  sur  la  nécessité  de  com- 
pléter la  collection  des  portefeuilles  topographiques  de 
la  France  à  la  bibliothèque  nationale,  XXXI,  158.— 
Séance  tenue  à  Paris,  308.  —  Ses  assises  scientifiques  à 
Guéret  et  à  Montauban,  403.—  Sa  décision  sur  la  tenue 
du  congrès  scientifique  à  Amiens,  en  1866,  407.  —  Son 
Annuaire,  XXXII,  92. — Décerne  sa  grande  médaille 
d'honneur  à  M.  Millet  de  la  Turtaudière ,  d'Angers, 
303.  —  Séance  générale  à  Aix,  en  1866,  784.  —  Ses 
assises  scientifi(iues,  id.  —  Séances  à  Paris,  en  1867, 
XXXIII,  306.  -  A  Paris,  en  1868,  XXXIV,  467.  - 
Le  second  volume  de  ses  publications  intitulé:  Livre 
blanc  du  diocèse  du  Mans ,  XXXV,  701.  —  Sa  médaille 
frappée  à  la  mémoire  du  comte  de  Montalembert, XXXVI, 
378. —Décerne  sa  grande  médaille  d'honneur  à  Mg»"  Du- 
panloup,  évêque  d'Orléans,  '^40,  et  XXVII,  614.— Séance 
tenue  à  Caen,  XXXVII,  78.  ~  Membres  de  l'Institut  des 
Provinces  élus  députés  à  l'Assemblée  nationale,  150  et 
151.  --  Deux  de  ses  membres  étrangers  nommés  che- 
valiers de  l'ordre  de  Léopold,  227.  — Séances  générales 
administratives  tenues  en  1871  et  en  janvier  1872, 
XXXVII,  509  et  XXXVIfl,  171.  -  Séance  générale  à 
Rouen,  en  janvier  1872,  XXXVIII,  349.  —  Compte-rendu 
de  celte  séance,  350.  --  L'Institut  des  Provinces  tient 
à  Angers,  en  1871,  ses  assises  scientifiques,  XXXVII, 
506.  —Voir  Annuaire,  Assises  scientiflgues  de  V Institut. 

Irun,  ville  (l'Espagne,  ancienne  ville  romaine,  XXXV, 
771.  —  Église  d'un  style   lourd,   rétables  en  bois  de 
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l'époque  de  Louis  XIII ,  XXXV,  771.  -  Tombeau  du 
xvi^  siècle,  id.— Hôlel-de-VilIe  construit  au  xvii«  siècle, 
772. 

Irvoy,  sculpteur.  Le  Congrès  archéologique  de  France  lui 
décerne  une  médaille  d'argent,  XXXVIII,  594. 

Isabelle  d'Angoulême,  femme  de  Jean-sans-Terre,  décédée, 
en  1218  et  inhumée  à  Fontevrault  où  se  voit  sa  statue 
en  bois,  du  commencement  du  xm»  siècle,  XXXIII,  73. 

Isère  (département  de  1').  Sa  Statistique  monumentale, 
signalée  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  105. 

Isidore  de  Séville,  vivait  au  vii^  siècle,  XXXVI,  11.  — 

Auteur  du  Traité  des  Origines,  XXXVII,  213. 

IsLE-BoucHARD,  petite  ville  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire), 
Ses  deux  églises  et  ses  deux  chœurs  d'églises  parois- 
siales sont  d'un  grand  intérêt  par  leur  voûte  et  leur 
ornementation  du  xii^  siècle,  XXXI,  408.  —  Grand  dol- 
men, id.,  XXXII,  486.— Documents  historiques, XXXV, 
306.-—  Restes  du  château,  id.—  L'église  ^aint-Gilles 
date  du  xi«  siècle,  309.—  Travaux  d'agrandissement  du 
xv»  au  xvi^  siècle,  310.—  Fenêtres  du  xi*  siècle,  id.— 
L'église  de  Saiat-Maurice  appartient  au  xiv^  siècle  par 
le  chœur  et  le  sanctuaire  et  au  xvi^  par  la  nef,  311.— 
Clocher  du  xvie  siècle,  id. 

ISNEALviLLE,  Village  de  Normandie  (Seine-Inférieure),— Dé- 
couverte de  cercueils  en  pierre  dont  un  contenait  un 
sabre  et  des  vases,  XXXI,  78. 

IssoiRE,  petite  ville  d'Auvergne  (Puy-de-Dôme).  Les  cha- 
piteaux de  son  églis  ',  XXXV,  680. 

IssouDUN,  ville  du  Berry  (Indre).  Sa  belle  tour  blanche,  sa 
description,  XXXI,  482  et  483.  —  Ses  vieux  murs  de 
ville,  ses  tours  à  demi  ruinées,  482.—  Un  badigeon 
administratif  déshonorant  un  vieux  logis  à  pignon  aigu 
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dont  l€s  poutres  reposent  sur  des  modillons  à  marques 
humaines,  483. —  Ancienne  porte  du  château  avec  ses 
deux  tours  rondes,  détruites  en  1508,  reconstruites  en 
1583,  id.—  Ancienne  abbaye  de  Notre-Dame  fondée  vers 
la  fin  du  x^  siècle,  484. —  Découverte  do  constructions 
paraissant  remonter  au  xi'  siècle  ou  au  commencement 
du  xii«,  id.  —  Plan  de  ces  constructions  et  de  la  tour 
Blanche,  483.  —  Inscriptions  trouvées  dans  ces  cons- 
tructions, 486.— Murs  de  la  grosse  tour  chargés  d'ins- 
criptions en  caractères  hébraïques,  487.  —  Canons  fon- 
dus à  Issoudun,  488.  —  Ancienne  collégiale^  de  Saint- 
Cyr  ;  description  de  son  église  qui  appartient  au  xii' 
siècle  par  ses  deux  portes  occidentales,  son  transept  en 
partie,  et  ses  chapiteaux,  489.—  Nef  reconstruite  au  xvi^ 
siècle,  id.—  Le  chœur  est  du  xv^,  id.—  Ses  vitraux  du 
xv«  siècle,  id.—  Construction  d'une  nouvelle  chapelle 
dans  le  style  du  xm®  siècle,  id.—  Chaire  en  bois  datant 
del608,  490.  —  Badigeon  administré  à  l'église  Saint- 
Cyr,  id.—  L'Hôtel-Dieu,  qu'on  dit  fondé  en  1144,  rece- 
vait une  donation  en  1207  ;  ses  constructions  actuelles 
paraissant  remonter  au  xv«  siècle,  492.  —  Ses  deux  ar- 
bres généalogiques,  id.—  Leur  description,  493.—  Leur 
âge,  le  xiii«  ou  le  xv«,  494.  —  Epaisseur  des  murs  de  sa 
tour  ou  donjon,  XXXII,  702.—  Sa  tour  offrait  une  sail- 
lie ou  bec  du  côté  le  plus  accessible  à  l'attaque,  704.— 
Son  donjon  date  du  règne  de  Philippe-Auguste,  XXXIII, 
350.—  Urnes  funéraires  recueillies  dans  un  champ,  à 
Issoudun,  XXXIV,  302. 
Italie.  Le  style  roman  ,  mais  surtout  l'art  ogival  s'y  mon- 
trent fort  peu,  XXXII,  863.—  Les  ordres  grecs  et  ro- 
mains n'y  ont  ni  péri  ni  abdiqué  pendant  la  période  du 
moyen  âge,  id. 
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Itinéraire  en  Normandie  Cet  ouvrage  est  plein  de  rensei- 
gnements précieux,  XXXII,  431.—  Voir  Guide, 

IvoiRERiE.  —  Voir  Labarte  (Jules). 

IvRY,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Son  église  dont  le 
choeur  à  trois  nefs  est  du  xiii«  siècle,  XXXV,  712. ~  Clo- 
cher latéral,  retouché  au  xv^  siècle,  id. 

Ivry-la-Ba TAILLE,  bourg  dc  Nomiaudie  (Eure).  A  peu  de  dis- 
tance, pierre  levée,  grossièrement  sculptée,  et  nommée 
dans  le  pays  la  Mère-Jeanne,  XXXVI.  364. 


Jabouin,  m.  de  la  S.  et  sculpteur,  nommé  chevalier  de 
l'ordre  pontifical  de  Saint-Grégoire,  XXXVII,  323. 

Jacob,  patriarche.  Peinture  murale  du  xyi®  siècle,  repré- 
sentant l'échelle  de  Jacob,  dans  une  chapelle  de  la  cathé- 
drale d'Alby,  XXXVII,  271. 

Jacques  l«^  roi  d'Aragon,  dit  le  Conquérant.  Faits  histori- 
ques, XXXIV,  927. 

Jailly  ,  village  du  Nivernais  (  Nièvre  ).  Un  des  béni- 
tiers de  son  église  paraît  appartenir  au  xii»  siècle, 
XXXYI,  425.  —  L'autre  date  du  xvi«  siècle,  431.  -  Sa 
description,  id. 

Janus,  dieu  des  païens  qui  lui  donnaient  deux  têtes  et 
qu'Ovide  appelle  Biceps,  XXXI,  235.  —  On  demandait 
sa  protection  pour  passer  heureusement  l'année,  id.  — 
Il  avait  plusieurs  temples  à  Rome,  et  la  porte  en  était 
ouverte  pendant  la  guerre  et  fermée  pendant  la  paix, 
id.  —  A  Autun,  monument  appelé  temple  de  Janus, 
XXXIV,  687. 

Janvier  (d'Amiens).  A  publié  la  légeqde  de  s^nle  Ulphe 
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qui  naquit  au  vii^  siècle,  près  de  Boves.  Cette  légende 
est  tirée  d'une  histoire  inédite  de  Boves,  XXXni,400. 

Jargeau,  village  de  l'Orléanais  (Loiret).  Ce  lieu  rappelle  la 
victoire  de  la  Pucelle  sur  le  duc  de  Sulfolk,  le  12  juin 
1429,  XXXIV,  622. 

Jarres.  Grands  vases  en  terre  cuite  ayant  servi  de  sépul- 
tures. Lieux>  où  l'on  en  a  découvert  dans  la  Corse,  XXXl, 
620.  —  Dans  les  environs  de  Saint-Florent  ,  621.  — 
D'Ajaccio  et  de  Bonifacio,  id.  —  Auprès  des  ruines  de 
l'antique  Mariana,  id.  —  Auprès-  de  Prunetti,  id.  —  A 
Procoïo  et  à  Galeria,  id.~A  anses  signalées  à  Primelles, 
XXXIV,  305.  —  Dessin,  307.  —Trouvée  dans  une  sépul- 
ture gallo-romaine,  XXXYI,  180  et  iS[.—\o\v  Sepiilttir es 
antiques  en  terre  cuite. 

Jaspe,  nature  de  marbre.  Il  y  en  a  deux  variétés  :  le  jaspe  de 
Sicile,  et  le  jaspe  antique,  XXXV,  862  ;  XXXVIII,  250  ; 
—  d'Italie,  251. 

Jaubert  (le  comte).  Mémoire  sur  la  revendication  de 
cei  tains  droits  par  les  académiciens  libres  deTInstituti 
annoncé  dans  \e  Bulletin,  XXXII,  891. 

jAUiNE  DE  Carnation.  Marbre  ainsi  nommé,  à  cause  de  sa 
ressemblance  avec  la  chair,  XXXVIII,  246. 

Javeline.  Espèce  de  dard  long  et  menu.  Découverte  d'une 
javeline  dans  des  antiquités,  à  Grange-Frangy,  XXXIII, 
625. 

Javelot.  Un  fer  de  javelot  trouvé  dans  une  sépulture  gallo- 
romaine,  XXXVI,  256. 

Jean,  duc  de  Normandie,  fils  aîné  de  Philippe  de  Valois, 
fait,  en  1344,  un  pèlerinage  au  tombeau  de  saint  Ama- 
dour,  XXXI,  587. 

Jean,  moine  de  Marmoutier,  auteur  d'une  chronique  de 
Geoffroi  Plantagenet,  dédiée  à  Guillaume  de  Passavant, 
évêque  du  Mans,  en  l'année  1187,  XXXI,  792. 
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Jean  Paléologue,  empereur  de  Constantinople,  revenu  à 
l'unité  catholique  en  1369,  XXXÏ,  608.  —  Le  pape 
Urbain  III  lui  envoie  trois  AgnusDei^  avec  une  pièce  de 
vers  latins,  id. 

Jeanne  d'Évreux,  seconde  femme  de  Charles  IV,  roi  de 
France.  Il  existe  encore  beaucoup  d'objets  ayant  appar- 
tenu à  cette  reine,  et  qui  sont  généralement  des  œuvres 
d'art  remarquables,  XXXII,  78 

Jehan  (de  Saint-Glavien)  publie  une  histoire  de  Plélan,  ou- 
vrage annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIII,  79. 

Jehan  le  Roanois.  S3  première  expédition,  en  1564,  sur  les 
côtes  de  la  Guinée  ;  sa  seconde  expédition  se  fit  quinze 
ans  plus  tard,  XXXVIII,  331.—  Charles  V  lui  accorda 
des  lettres  de  noblesse,  id. 

Jérusalem,  ancienne  ville  de  Judée.  Son  premier  évêque 
fut  l'apôtre  saint  Jacques,  XXXII,  128.  —  Sainte  Hélène 
y  Qi  construire  l'église  de  l'Ascension,  XXXV,  69. 

Jésus-Christ,  représenté  avec  le  nimbe  crucifère,  assis  sur 
un  tronc,  recouvert  de  draperies,  bénissant  de  la  main 
droite,  et  tenant  un  livre  appuyé  sur  son  genou, 
XXXIII,  498.  —  Ou  tenant  un  livre  ouvert,  XXXIV,  276. 
—  Suivant  le  plus  antique  usage,  il  est  représenté  en 
croix,  vêtu  d'une  longue  robe,  attachée  au  cou,  et  ornée 
de  gaions  et  de  perles,  XXXV,  327.  —  Voir  Christ. 
Jeton.  Au  musée  d'Orléans,  jetons  d'échevinage  et  de  cor- 
porations, XXXIV,  635. 
Joints.    Les  joints   fort  larges   indiquent  le  xi^  siècle , 

XXXII,  237. 
Jonchée.  Dans   l'ancien  temps  on    nommait  jonchée    les 
joncs  et  pailles  répandus    dans   les  églises  et  même 
dans  le  palais  des  rois,  en  guise  de  tapis,  XXXVÏII, 
279  et  280. 
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JoNQuiÈREs,  village  du  Languedoc  (Hérault),  Pierres  lom*' 
baies  de  son  église;  l'une  est  celle  d*un  seigneur  de 
Jonquières,  décédé  en  1570  L'autre  encore  d'un  sei- 
gneur de  Jonquières  mort  en  1612,  XXXV,  281.  — 
Description  de  ces  pierres  et  documents  historiques, 
281  à  290.  Église  bâtie  en  1658,  287.—  Château  cons- 
truit dans  le  xvii»  siècle,  id. 

Jonquières,  village  de  Provence  (Vaucluse).  Deux  colonnes 
miliaires  à  peu  de  distance  de  Jonquières,  dans  l'église 
de  Saint-Laurent,  XXXIII,  187. 

JosAPHAT,  vallée  de  la  Palestine.  Sainte  Hélène  y  fit  cons- 
truire une  église  consacrée  à  l'Assomption  de  la  Sainte- 
Vierge,  XXXV,  69. 

JoANNE,  M.  de  la  S.  Son  Itinéraire  en  Normandie  est  un 
ouvrage  à  la  hauteur  des  Guides  anglais,  XXXH,  43*. 

—  Ses  Guides-Diamants  sont  accompagnés  de  cartes, 
pleines  de  précision  et  de  netteté,  id.—  Son  Guide  des 
environs  de  Paris  illustré,  XXXIV,  865.  —  Réimpression 
de  son  itinéraire  en  Normandie,  XXXVII,  666. 

JouARRE,  bourg  et  abbaye  de  la  Brie  (Seine-et-Marne). 
Pierre  tombale  du  xiv»  siècle  trouvée  dans  l'ancien  cime- 
tière Saint-Paul  ;  description  de  cette  pierre,  XXXV, 
820.—  Ses  cryptes  mérovingiennes,  XXXVI,  290.— Nou- 
velles observations  sur  ces  cryptes,  XXXVII,  314,  516. 

—  Moulures  de  quelques-uns  des  tombeaux  en  plâtre 
trouvés  dans  le  voisinage  des  cryptes,  315.-  Vue  du  mur 
avec  pilastre  d'une  des  cryptes,  317.  —Vues  de  l'inté- 
rieur des  cryptes.  667,  668  et  669. 

JoLÉ,  village  du  Poitou  (Vienne).  Chapelle  paraissant  re- 
monter au  XVI»  siècle  ,  XXXIV,  270.  —  Anciennes 
peintures  murales ,  id.  —  L'église  paroissiale  appar- 
tient au  style  Plantagenet  de  la  fin  du  xii»  siècle,  271. 
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Journal  allemand,  organe  des  musées  allemands,  parais^ 
sanl  à  Nuremberg,  XXXII,  18i.  —  L'Esprit  nouveau^ 
journal  hebdomadaire  parisien,  XXXIÏI,  313.  —  Des 
Beaux-Arts  de  Belgique,  822,  XXXVII,  227.  —  La  Pro- 
vince, journal  décentralisateur,  paraissant  à  Nice, 
XXXVI,  488.  —  V Avenir  de  la  Province,  ses  principes 
et  ses  réflexions  philosophiques  bons  à  méditer  et  à  ré- 
pandre, XXXVIÏ,  238  et  239. 

JoussET  (le  docteur).  Il  signale  la  découverte  de  poteries 
anciennes  faite  près  de  Bellême  dans  une  enceinte  ovale. 
Ces  poteries,  de  formes  variées,  servaient  de  marmites 
et  de  plats  à  manger.  L'auteur  de  la  note  donne  des 
dessins  d'un  cordon  décoratif  qui  se  voit  sur  ces  pote- 
teries,  XXXIII,  162.  —  Mémoire  sur  le  gui  du  chêne, 
188.  —  Documents  historiques  sur  la  Herse,  située  dans  la 
forêt  de  Bellême.  L'auteur,  en  publiant  ces  documents,  a 
cherché  à  attirer  l'attention  sur  un  lieu  qui  en  est  digne 
parson  ancienneté,  les  souvenirs  qui  s'y  rattachent  et  les 
services  qu'il  a  rendus  à  l'humanité  souffrante.  Après 
les  Saïens,  les  Romains  eurent  recours  aux  eaux  de  la 
Herse.  D'après  l'analyse  qui  en  a  été  faite,  on  connaît  leurs 
propriétés  médicales,  et  l'auteur  indique  les  maladies 
pour  lesquelles  on  peut  y  avoir  recours,  XXXVIÏ,  171. 

Jouve  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Statistique  monumentale  de  V Isère , 
ouvrage  dont  il  est  rendu  compte  dans  le  Bulletin^ 
XXXÏV,  105.  -  Signale  une  église  à  coupole,  dite  de 
Barbara,  XXXVII,  594. 

JoviN  (Flavius  Jovinus),  né  à  Reims.  Ayant  préservé  d'une 
invasion  la  Gaule-Belgique,  le  Sénat  romain  lui  décerna 
les  honneurs  du  triomphe  sous  Valentinien  P^  XXXIÏI, 
81.  —  II  mourut  en  l'an  370,  id.  —  Son  cénotaphe  se 
voit  au  musée  archéologique  de  Reiras,  id. 
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Jubé.  Galerie  placée  dans  une  église  à  l'entrée  du  chœur. 
Leur  destruction  a  causé  la  ruine  de  plusieurs  monuments 
curieux,  et  fait  tort  aux  grandes  églises  au  point  de  vue 
pittoresque,  XXXIII,  43.  —  Destruction  de  celui  de 
l'église  abbatiale  de  Fécamp,  œuvre  du  xiv®  siècle,  13. 

—  De  celui  de  l'église  abbatiale  de  Montierneuf,  à  Poi- 
tiers, XXXIV,  152.  —  De  l'église  Notre-Dame  de  la 
môme  ville,  commencé  en  1657  et  terminé  en  1661,  154. 

—  On  cite  comme  conservés  ceux  de  l'église  de  Saint- 
Gommaire,  dans  la  province  d'Anvers,  554.  — •  De  la 
cathédrale  de  Rodez,  XXXV,  427.  -  D'Albi,  de  l'église 
Sainte-Madeleine,  à  Troyes  ;  des  cathédrales  de  Limoges 
et  de  Rouen  ;  des  églises  de  Brou  et  de  Saint-Étienne- 
du-Mont,  XXXVI,  117, 118  et  suiv.  —  Les  jubés  substi- 
tués aux  ambons,  XXXVI,  113  et  114.  —  Leur  établisse- 
ment ne  remonte  pas  au-delà  du  xiv^  siècle,  113.  — 
Construite  ordinairement  en  marbre  ou  en  pierre  dure 
et  même  en  bois,  118  et  119.  —  Jubés  détruits  en  France 
mais  conservés  en  Angleterre,  en  Allemagne  et  en  Bel- 
gique, 119.  — Remarquables  jubés  dans  le  Finistère  et  le 
Morbihan;  leur  indication,  121.  ~  Description  de  celui 
de  Saint-Fiacre,  id.  —  De  celui  de  Saint-Pierre  d'Aire- 
sur-la-Lys,  130.  —  Celui  du  cardinal  de  Luxembourg,  à 
la  cathédrale  du  Mans,  datait  du  xv^  siècle  ou  commen- 
cement du  xvi®  siècle  ;  sa  description  d'après  un  dessin 
original,  XXXVl,  71  et  suiv.— Celui  de  l'église  Saint-Jean 
de  Lyon,  117.  —  Leur  destruction  est  le  plus  grand  mal 
fait  aux  églises,  XXXVIII,  725.  —  Un  jubé  est  un  pu- 
pitre, c'est  un  meuble  en  hors-d'œuvre,  726. 

JuBLAiNS.  Le  Nœodunum  ou  Nudionum  de  Ptolémée  ou  de  la 
carte  de  Peutinger,  bourg  du  Maine  (Mayenne).  Cité 
romaine  née  de  l'occupation  romaine  au  chef-lieu  d'une 
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ville  gauloise  qui  a  eu  de  l'importance  dès  les  premiers 
temps  de  l'empire,  qui  a  brillé  sous  les  Antonin,  a  été 
renversée  vers  273,  et  s'est  relevée  une  fois  la  tempête 
passée,  XXXI,  177.  —  Ville  gallo-romaine,  intéressante 
par  son  Castelhim  encore  debout,  son  théâtre,  les  ves- 
tiges de  ses  bains,  XXXI,  37.-—  Plan  de  la  ville,  38.  — 
Son  Castelhim  antique,  40.  —  Vue  générale  de  ce  Castel- 
lum  gallo-romain,  43  —  Ses  murs  sont  à  consolider, 
XXXIÏ,  305.  —  Son  dégagement,  XXXIV,  65  ;  XXXVÏ, 
516.  —  Ruines  du  bain  ou  balnéaire,  XXXI,  39  ;  XXXV, 
515.  —  Son  théâtre,  XXXVI,  510.  —  Jublains,  notes  sur 
ses  antiquités.  Epoque gallo  romaine,  etc.;  ouvrage  signalé 
dans  \ fi  Bulletin,  XXW,  530.  —  Nouvelles  découvertes 
sur  cette  ville  romaine,  XXXII,  305.  —  Fouilles  qui  ont 
donné  des  enduits  peints,  des  objets  en  fer,  des  vases 
et  des  monnaies,  614.  -  Poteries  romaines,  vases  ou  po- 
terie rouge  avec  ossements,  XXXIV,  59.—  Murs  romains 
mis  à  nu,  62.  —  Découverte  d'un  temple,  65.  —  Dessins, 
66  et  67.  —  Médailles  romaines  recueillies  dans  le  CaS' 
fe//wm,XXXV,9o.  — La  tonnelle  où  se  trouvaient  les  habi- 
tations les  plus  riches  de  l'ancienne  ville,  XXXVI.  517, 
—  Le  temple  de  la  Fortune,  520.  —  Découverte  d'un 
aqueduc,  XXXI,  42. 

JucoviLLE,  village  de  Normandie  (Calvados).  Description  de 
la  chapelle  du  château,  XXXVI,  565.  —  Coupe  de  cette 
chapelle,  566.  —  Vue  et  description  du  colombier  du 
château,  644.  —  Nouveaux  documents  sur  le  château  de 
Jucoville,  740. 

Judas  Iscariote,  souvent  représenté  nimbé,  mais  ordinai- 
rement le  nimbe  est  figuré  obscurci,  comme  pour  indi- 
quer l'état  de  déchéance  de  l'apôtre  prévaricateur,  XXXII, 
414  et  suiv. 

26 
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JuDiCAEL.  Le  comte  Judicaël  défit  à  Candes,  en  878,les^Ior- 
mands  qui  s'étaient  avancés  en  remontant  la  rive  gauche 
de  la  Loire,  XXXIII,  428. 

Judith,  fille  de  Judicaël,  comte  de  Nantes,  succéda,  comme 
comtesse  de  Nantes,  à  son  neveu  Mathias,morten  1051. 
Elle  avait  épousé  Alain  Cauliiart,  comte  de  Gornouailles. 
Elle  mourut  en  1064,  XXXV,  638. 

Judith,  femme  de  Louis  le  Débonnaire,  contrainte  de  se 
confesser,  XXXIV,  723. 

Judith  de  Bretagne,  épouse  de  Richard  II,  djac  de  Nor- 
mandie, fonda,  au  commencement  du  xi^  siècle,  l'abbaye 
de  Bernay,XXXI,  95. 

Jugement  dernier.  La  scène  du  jugement  dernier  est  sou- 
vent   représentée    aux    tympans    des    grandes    portes 
d'églises;  sculptée  sur  celui  de  l'église  de  Martel, XXXI, 
580,  581.  —  Conçue  d'une  manière  inusitée  à  l'église  de 
Souillac,  590.  —  Sur  le  tympan  du  portail  de  l'église  de 
Saint-Maurice,  à  Épinal,  XXXIII,  125.— L'étimacia  sym- 
bole du  jugement  dernier  dans  l'iconographie  grecque- 
chrétienne,  519.—  Représentée  sur  le  mur  d'un  oratoire 
du  château,  à  Châteaudun,  XXXIV,  25.  —  Sur  le  baptis- 
tère de  saint  Mexine,  à  Ghinon,  645.  —  Scène  du  juge- 
ment dernier  représentée  sur  un  tableau  retable  de  l'hô- 
pital de  Beaune,  XXXVI,  64.  —  Un  ange   tenant  une 
trompette,  au  sommet  d'une  chaire  à  prêcher,  rappelle 
le  jugement  dernier,  auquel  des  quatre  coins  du  monde 
les  anges  appelleront  les  hommes,  141.  —  Peint  en  sept 
tabhaux  avec  diverses  inscriptions,  dans  la  cathédrale 
d'Aibi,  XXXVU,  262.  -  Sculpté  au  porche   de   Bosc- 
Bordel,  XXXYIII,  169.—  Indication  de  plusieurs  églises 
de  Rouen,  où  ce  sujet  est  représenté,  id. 
JuiLLAG  (le  vicomte  de),  M.  de  la  S.  Étude  historique  et  ar- 
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chéologique  sur  la  citadelle  de  Perpignan  et  sur  le  castillet 
de  cette  ville.  Recherches  sur  l'origine  des  armoiries. 
Ces  deux  ouvrages  annoncés  dans  le  Bulletin,  XXXI, 
818. 

JuLLioT,  de  Sens,  a  publié  le  catalogue  des  inscriptions  du 
musée  gallo-romain  de  Sens,  XXXI,  744. 

JuMiÉGES,  bourg  et  ancienne  abbaye  ruinée  de  Normandie 
(Seine-Inférieure).  Son  abbaye  fut  fondée  en  Neustrie 
dès  l'époque  mérovingienne,  XXXI,  419.  —  L'église 
Saint-Pierre, après  les  ravages  des  Normands,  fut  recons- 
truite par  Guillaume-Longue-Épée,  et  consacrée  en  930, 
XXXÏII,  20.  —  Détails  archilectoniques  sur  cette  église, 
18  à  21.  —  Médailles  gauloises  signalées  à  Jumiéges, 
XXXIV,  676.  — Son  église  paroissale  est  du  xi»  siècle, 
on  y  remarque,  dans  le  mur  de  la  nef,  une  arcade  ou 
ouverture  ancienne  présumée  se  rattacher  au  mode  de 
confession  usité  au  moyen-âge,  XXXVII,  54. 

Jura  (déparlement  du).  Sur  les  anciens  fers  à  chevaux  dans 
le  Jura,  XXXI,  822. 


K 


Kalocsa  en  Hongrie.  Sa  cathédrale  a  été  bâtie  au  xiii«  siècle 
par  un  architecte  français,  XXXV,  826. 

Kapin  (Edmond).  Sur  le  régime  de  la  terre,  en  Berry,  au 
point  de  vue  féodal,  avant  1789;  ouvrage  signalé  dans 
le  Bulletin,  XXXV,  349. 

Karnac,  village  de  Bretagne  (Morbihan).  Ses  pierres  cel- 
tiques alignées,  XXXVÏ,  542.  —  Vue,  id.  —  Dites  monu- 
ments mégalitiques,  543. 

Kempeners  (l'abbé).  De  r Orientation  symbolique  des  Églises 
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chrétiennes.  Ce  travail  fournit  des  détails  non-seulement 

sur  les  temples   et  les  sépultures  des  chrétiens,  mais 

aussi  sur  l'orientation  des  temples  et  des  sépultures  des 

païens,  XXXVII,  696. 
Kemris.  Les  Kemris,  hordes  nomades,  franchirent  le  Rhin, 

vers  le  vi»  siècle  avant  notre  ère  et  vinrent  envahir  la 

Gaule  occidentale,  XXXII,  477. 
Kercado,   près  Carnac  (Morbihan).  Tumulus  à  dolmen, 

XXXI,  718. —  Sa  description,  id.  -—Objets  qu'on  y  a 

trouvés,  719. 
Kergonfols,  à  Bignon   (Morbihan).  Son   tumulus,  XXXI, 

720.  —  Description  de  ce  tumulus  et  objets  qu'on  y  a 

découverts,  id. 
KÉRiEN,  bourg  de  la  Bretagne  (Côtes-du-Nord).  Description 

d'un  tumulus  qu'on  y  a  signalé  et  indication  des  objets 

qu'il  renfermait,  XXXV,  196. 
Kernuz,  village  de  Bretagne  (Finistère).  Vue  de  son  château, 

XXXI,  730  et  732. 
KiiRMARi  A-Su  lard  ,  village  de    Bretagne  (Gôtes-du-Nord). 

Dans  son  église    se  trouve   peinte   la   Danse  macabre, 

XXXVIII,  596. 
Kerso,  marais   de    Kerso    (Morbihan).    Son  monument 

expiatoire  en  forme  de  petit  temple  tétraslyle,  XXXI, 

725. 
Khorsabad.  Notice  sur  les  inscriptions  des  revers  de  pla- 
ques de  son  palais,  XXXI,  821. 
Kné,  forêt  dans  la  Bretagne  (Morbihan).   Cimetière  gallo- 
romain   qu'on  y   a  découvert,  XXXVIII,  50.  —  Objets 

qu'on  y  a  signalés,  51. 
KoENiGSBOuRG,  Village  de  l'Alsace  (Bas-Rhin).  Son  château 

acheté  et  restauré,  XXXI,  187.—  Château  populaire  par 

excellence  dans  le  pays,  188.— Dessin  de  ses  salles,  189. 
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Kromleghs.  Enceintes  ordinairement  circulaires  ovales, 
formées  avec  des  pierres  plus  ou  moins  volumi- 
neuses. Leur  origine  et  leur  usage,  XXXII,  478  et  suiv. 


Labarte  (Jules).  M.  de  la  S.  Histoire  des  arts  industriels  au 
moyen  âge  et  à  r époque  de  la  Renaissance,  ouvrage  analysé 
dans  le  Bulletin,  XXXI,  31  i.—  U émail  de  Geoffroy  ou  de 
Henry  Plantagenet,  au  musée  du  Mans,  Sous  ce  titre,  l'au- 
teur répond  à  une  dissertation  de  M.  Hucher,  sur  cet 
émail, et  il  essaie  d'établir,  contrairement  à  l'opinion  de 
M.  Hucher.  que  la  plaque  d'émail  s'applique  non  àGeof- 
froi,  mais  à  son  fils  Henri  ;  que  l'attribution  qu'on  en  a 
faite  à  Geoffroi,  ne  s'appuie  que  sur  une  tradition  qui  n'a 
pour  elle  aucun  texte.  Il  fixe  la  date  de  cet  émail  à  l'an- 
née li89  ou  à  l'année  suivante,  789. 

Labarthe,  village  de  l'ancien  comté  de  Comminges  (Haute- 
Garonne).  Sa  tour  est  un  monument  romain,  une  de  ces 
piles  consacrées  à  Mercure.  Elle  est  carrée  et  divisée  en 
deux  étages,  construite  en  petit  appareil.  La  niche  devant 
recevoir  la  statue  de  Mercure  est  à  l'étage  le  plus  élevé, 
XXXI,  147.  -  Vue,  148. 

Labarum.  Étendard  impérial  de  Constantin  ;  description  du 
monogramme  qui  s'y  trouvait,  XXXII,  63. 

Labassère,  village  du  Bigorre  (Hautes-Pyrénées).  Son  châ- 
teau date  du  xiii^  ou  xiv^  siècle,  XXXII,  713.  —  Sa  tour 
féodale,  726.  —  Sa  description,  7i7.  —  N'est  pas  anté- 
rieure au  xuie  siècle,  id. 

Labit  de  Monval  (de),  M.  de  la  S.  La  Société  française  d'ar- 
chéologie lui  décerne  une  médaille,  pour  s'être  opposé 
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courageusement  à  la  destruction  des  murs  romains  de 
Dax,  XXXV,  216. 
Labrusche,  village  de  l'Alsace  (Bas-Rhin).  Découverte  de 

fabriques  de  poteries,  XXXÏI,  775. 
Labyrinthe.  Reproduction  de  celui  de  lacalhédraled'Amiens, 
XXXVIII,  224  et  suiv.  —  Vue,  225.  —  Ceux  de  Rome. 
464.  —  L'origne  des  labyrinthes  est  païenne,  57i.  —  A 
Rome,   plusieurs  labyrinthes  détruits,   id.   —  Symbo- 
lisme des  labyrinthes,  575.  —  Labyrinthe  profane  et  de 
l'ordre  civil,  id.  —  Celui  de  la  villa  Altieri,  à  Rome  ;  sa 
description,  576. 
La  Chapelle  (de)  fait  un  appel   aux  artistes,  pour  prendre 
part  à  une  exposition  organisée  par  la  Société  artistique 
et  industrielle  de  Cherbourg,  XXXVIII,  353. 
Lacoste,  village  de  la  Provence  (Vauciuse).  Il  y  existe  une 

colonne  milliaire,  XXXllI,  187. 
Lacourt,  village  du  Gonserans  (Ariége).  Château  de  la  fin 

du  xiv«  siècle,  XXXII,  716. 
Lacourt,  village  du  Languedoc  (Tarn-et-Garonne).  Deux 
manoirs  ou  châteaux,  l'un  de  la  fin  du  xiv^  siècle,  l'autre 
moins  ancien.  Le  premier  a  plusieurs  enceintes  ;  la  der- 
nière est  entourée  d'un  fossé  et  renferme  un  donjon 
cylindrique  dont  le  rez-de-chaussée  est  voûté  en  arc  de 
cloître,  et  servait  d'oubliettes,  XXXI,  145.  —  Les  piles 
du  pont  de  Lacourt,  sur  le  Salât,  fort  anciennes,  sont 
armées  d'avant-becs,  id. 
LACRYMATomEs,  fiolcs  de  verre  ou  de  terre  qu'on  trouve 
dans  les  sépultures  anciennes,  XXXII,  175.  •—  En  verre 
bleu,  recueillis  dans  des  sépultures  gallo-romaines  à 
Lisieux,  633.  —  Dessin,  id.—  Incertitude  sur  l'usage  de 
ces  fioles,  id.  —  Trois  lacrymatoires  dont  deux  en  verre 
blanc,  trouvés  dans  des  sépultures  gallo-romaines,  à 
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Lisieax,  XXXIII,  594, —Quatre  en  verre  vert,  aussi 
trouvés  à  Lisieux,  601.  —  Destinations  des  vases  dits 
lacrymatoires,  608.  —  Des  lacrymatoires  signalés  dané 
des  sépultures  gallo-romaines  au  Mesnil-sous-Lillebonne, 
608  et  612.— Trouvés  dans  des  sépultures  gallo-romaines, 
XXXVI,  181,  182,  183.-  Voir  Fibule. 

Lacustres,  habitations  établies  sur  l'eau  au  moyen  de  pi- 
lotis. La  cité  d'Herbanges  était  une  cité  lacustre,  très- 
recherchée  par  les  archéologues  vendéens,  XXXfl,  57. 
—  La  Savoie  en  a  renfermé  plusieurs  dans  lesquelles  on 
a  trouvé  des  poteries  et  autres  objets,  90. 

Lafaye  de  L'HoprrAL  (de),  M.  de  la  S.  Description  archéolo- 
gique de  la  cathédrale  de  Glermont,  XXXII,  87.—  Ou- 
vrage annoncé  dans  le  Bulletin, 

Lafère,  ville  de  Picardie  (Aisne),  fut  prise  en  1579,  XXXIII, 
325. 

Lagny,  village  de  la  Brie  (Seine-et-Marne).  Dans  son  église 
du  xni»  siècle,  déambulatoire  ogival  avec  chapelles  po- 
lygonales,^XXXV,  717. 

Lahaye,  bourg  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Ancienne 
baronniedont  le  Castellum  est  mentionné  dans  les  chro- 
niques, XXXV,  301.  —  Son  église  remonte  au  commen- 
cement du  xii«  siècle;  clocher  du  xvi^  siècle,  id.  —  Des- 
cription, id. 

Lalande  (Jules  de),  M.  de  la  S.  Sa  collection  d'objets  anti- 
ques, XXXIV,  269. 

Lalande  (Philibert),  a  publié  un  Mémoire  sur  les  sépul- 
tures gallo-romaines  delaCorrèze  ;  ouvrage  annoncé  dans 
le  Bulletin,  XXXUI,  79. 

Lamariouze  (de),  M.  de  la  S.  Signale  un  travail  d'ensemble 
sur  les  monuments  celtiques  de  l'arrondissement  de 
Loudun,  XXXIII,  807. 
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Lame  tranchante  d*un  côté.  Arme  trouvée  dans  des  sépul- 
tures gallo-romaines,  XXXVIII,  651. 

Lambert,  auteur  d'une  histoire  de  Mussy-sur-Seine(Aube), 
XXXI,  11 

Lambert  (E.,  de  Bernay).  La  seigneurie  de  Courbépine  et  la 
marquise  de  Prie,  ouvrage  dont  il  a  été  rendu  compte 
dans  le  Bulletin,  XXXIV,  358. 

Lambert  (Edouard),  M.  de  la  S.  Essai  sur  la  numismatique 
gauloise  du  nord-ouest  de  la  France  ;  cet  ouvrage  est 
annoncé  et  analysé  dans  le  Bulletin.  Il  se  divise  en  cinq 
chapitres  et  des  explications  sont  données  à  l'appui  du 
texte  même,  XXXI,  107.  —  Signale  de  nouvelles  consi- 
dérations sur  la  tapisserie  de  Bayeux,  198.  —  Mémoire 
sur  Vépigraphie  romaine  dans  le  Ca/m^Zos  ;  ouvrage  si- 
gnalé dans  le  Bulletin,  XXXVI,  381.  —  Sa  notice  nécro- 
logique sur  M.  le  vicomte  de  Cussy,  XXXIII,  91.—  L'ou- 
verture d'une  souscription  pour  lui  élever  un  tombeau, 
XXXVII,  615. 

Lamberville  ,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Débris  de  l'époque  mérovingienne  ou  franque,  XXXIV, 
677.—  Découverte  d'un  sarcophage,  XXXVII,  355. 

Lamknay,  village  du  Maine  (Sarthe).  Sous  son  église,  con- 
sacrée à  saint  Martin,  découverte  de  substructions  très- 
anciennes  et  de  tuiles  à  rebords,  XXXil,  298.  —  Près  de 
son  église  on  a  signalé  des  briques  et  des  vases  gallo- 
romains,  XXXIV,  294.  —  Belle  fontaine  voisine  de 
l'église,  id. 

Lamenec,  en  Savoie.  Sa  crypte  ou  son  baptistère  du  vin® 
siècle  ;  discussion  sur  ce  point,  XXXV,  353. 

LAMPADAmE.  Celui  du  cloître  de  la  cathédrale  de  Trêves  date 
de  1480,  XXXIV,  854.  -  De  Cirais  et  de  Saint-Genou, 
XXWI,  179. 
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Lampaul,  village  de  Bretagne  (Finistère) .  Dans  son  cimetière 
il  existe  une  chapelle  mortuaire  pour  les  veillées  des 
morts,  XXXIV,  94  et  95.  —  Sa  fondation  doit  remonter 
au  xiV'  siècle,  95. 

Lampe.  En  bronze,  trouvée  à  Denestanville,  appartenant  à  la 
période  romaine;  sa  description,  XXXI,  74.  —  En  terre 
rouge  de  Samos,  sur  laquelle  est  représenté  en  relief  un 
enfant  nu,  XXXII,  175.  —  En  terre  de  Samos,  trouvée  à 
Lisieux,  XXXlII,  600.  —  En  terre  blanche,  id.  —  A  sus- 
pension en  bronze,  signalée  dans  un  cimetière  gallo- 
romain,  611.  —  Description  d'une  autre  lampe  en  terre 
jaune  vernissée,  id.  —  En  terre  cuite  recueillie  dans  des 
sépultures  romaines,  XXXV,  107.  —  Autre  sur  laquelle 
on  observe  une  priapée,  id.  —  Petite  lampe  en  bronze 
à  Saint-Samson-de-la-Uoque,  184.  —  A  Tourville  (Eure), 
190.  —  A  Saint-Paul-sur-Kisle,  id.  —-  En  terre  ardoisée, 
trouvée  dans  des  antiquités  gallo  romaines,  361.  —  En 
bronze,  d'un  style  classique,  ornée  du  monogramme 
chrétien,  819.—  l'^unéraires  en  terre  rouge  trouvées  dans 
des  tombeaux,  XXXVI,  256, 

Lance.  Arme  trouvée  dans  de«;  sépultures  franques,  XXXI, 
78.  —  Fer  de  lance  signalé  dans  des  ruines  gallo-ro- 
maines, à  Gravant,  XXXIII,  429.  —  De  saint  Maurice 
conservée  au  trésor  de  la  cathédrale  de  Cracovie, XXXIV, 
351.— La  sainte  lance  des  empereurs  d'Allemagne,  con- 
servée au  trésor  impérial,  à  Vienne,  id.  —  Pointe  de 
lance  en  fer  trouvée  à  Plésidy,  XXXV,  195.  —  Fers 
de  lance  signalés  dans  des  sépultures  mérovingiennes, 
452. 

Landelles,  village  de  Normandie  (Calvados).  Il  y  a  existé 
un  monastère  durant  l'ère  mérovingienne,  XXXIV, 
59i. 
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Landevenech,  village  de  Bretagne.  Son  abbaye  anciennement 
célèbre,  XXXI,  318. 

Landunum,  ancienne  ville  gallo-romaine  (Côte-d'Or).  On  y 
a  exhumé  des  antiquités  romaines,  XXXIV,  659.  —  Son 
miir  de  défense  comparé  à  ceux  de  l'oppidum  découvert 
à  Mursens,  et  à  celui  signalé  au  Mont-Beuvray,  id.  — 
Bains,  660.  —  Dans  les  murs  de  défense,  deux  rangs  de 
trous  carrés  dans  lesquels  s'engageaient  des  pièces  de 
bois  qui,  à  leur  point  de  jonction,  étaient  retenues  par 
des  clous,  id.  —  Débris  de  monuments  romains,  frag- 
ments de  colonnes,  des  enduits,  des  mosaïques  et  des 
peintures,  id.— Vue  d'une  partie  du  mur  de  Landunum, 
661. 

Lanl'uville,  village  de  Lorraine  (iMeurthe).  Mercure,  bas- 
relief  qu'on  y  a  trouvé,  XXXIV,  860. 

Lanfranc,  moine  de  l'abbaye  du  Bec,  nommé,  en  1056, 
abbé  de  Saint-Etienne  de  Caen,  XXXI,  424.—  Arche- 
vêque de  Cantorbéry  ,  en  1070,  4i5  —  Commence  la 
construction  de  l'abbaye  de  Caen,  XXXIV, 81.— Recons- 
truit la  cathédrale  de  Cantorbéry,  incendiée  en  1067  , 
id. —  Construit  en  pierre  l'hôpital  et  l'église  Saint- 
Grégoire  à  Cantorbéry,  82.—  Construisit  un  grand  nom- 
bre d'églises  et  de  maisons,  id. 

Langeais,  petite  ville  de  Touraine  (Indre-et-Loire).  Fenêtres 
de  son  château-fort  terminées  par  un  arc  plein  cintre, 
XXXII,  692.—  Plan  de  son  donjon,  997.—  Donjon  roman 
construit  vers  990,  par  Guillaume  Néra,  nommé  le  grand 
bâtisseur,  XXXIV,  286;  XXXV,  123.  —  Ses  fenêtres 
offrent  des  claveaux  formés  alternativement  de  pierres 
cunéiformes  et  de  briques,  système  généralement  usité 

•  chez  les  Romains,  XXXIV,  567.—  Vue  de  l'un  des  côtés 
de  ce  donjon,  568.  —  A  peu  de  distance  de  Langeais,  il 
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existe  un  colombier-donjon  du  xyi®  siècle,  XXXVI,  731. 

Langrard,  son  souterrain-refuge.—  Voir  Grand-Bourg. 

Langres,  ville  de  la  Champagne  (Haute-Marne).  Ancienne 
capitale  des  Lingons  (Lingones) ,  avant  la  conquête  de 
Jules  César.  Fondation  de  son  église  par  saint  Bénigne, 
XXXIII,  691  et  693.  —  InHuence  de  sa  cathédrale  sur  la 
forme  des  chapiteaux,  dans  la  région,  XXXI,  16.  —  Ses 
évêqiies  :  saint  Didier  meurt  martyr  en  411,  XXXII,  533. 
--  Jsac  qui  vivait  sous  Charies-le-Chauve,  dans  le  ix^ 
siècle,  XXXIH,  210.— Ondin  siégeait  dans  le  xi®  siècle, 
252.— Parisis  mort  en  1866,  XXXII,  189. 

Lanicolière  (Stéphen  de),  M.  de  la  S.  Sur  V église  royah  et 
collégiale  de  Notre-Dame  de  Nantes  ;  ouvrage  orné  de 
planches  et  annoncé  dans  le  Bulletin  ;  de  l'église,  il 
ne  reste  qu'une  chapelle  du  xvr  siècle,  XXXII,  94.— 
L'auteur  signale  la  destruction  d'un  autel  antérieur  |au 
xi«  siècle,  dans  l'église  de  Mazerolles  (Vienne),  787. 

Lanleff,  village  de  Bretagne  (Côles-du-Nord).  Monument 
circulaire  précédant  l'église,  connu  sous  le  nom  de  tem- 
ple de  Lanletî,  XXXVIII,  596. 

Lannoy,  sculpteur  dont  les  œuvres  se  rapportent  à  la  pre- 
mière moitié  du  xiv^  siècle,  statues  qu'on  lui  attribue 
déposées  au  musée  de  Cluny,  XXXI,  821. 

Languais,  village  du  Sarladais  (Dordogne).  Son  château 
gothique,  augmenté  d'un  pavillon,  construit  sous  Hen- 
ri III,  XXXI,  760. 

Lanterne.  La  partie  supérieure  des  tours  de  grande  di- 
mension qui,  dans  les  églises,  s'élèvent  au  point  d'in- 
tersection de  la  croix.  Lanterne  ogivale  de  la  cathédrale 
de  Lisieux,  XXXIII,  Il  ;  —  celle  de  l'église  de  Fécamp. 
id.  ;  —  de  l'église  d'Etretat,  16.  —  Des  moits  dans  un 
ancien  cimetière  à  Antigny,  XXXIV,  271. 
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Laodicée.  Concile  qui  s'y  tint  vers  371,  XXXVl,  16. 

Laon,  ancienne  ville,  capitale  du  Laonais  (Aisne).  La  So- 
ciété académique  publie  le  XIII«  volume  de  ses  mémoires; 
XXXI,  528.  ~  Son  siège  par  Hugues  Capet,  à  la  fin  du 
x^  siècle,  XXXIII,  438.  —  Cathédrale  d'une  magnifique 
ampleur,  XXXIV,  439.  —  Ses  pierres  tombales,  id.  — 
Certaines  parties  remaniées  au  xiv^  siècle  avec  la  mignar- 
dise du  second  gothique,  440.— Ses  dépendances  conser- 
vées, id.  —  Vue  d'une  partie  extérieure  de  l'évêché, 
44i.  —Vue  du  linteau  d'une  maison,  441  —  De  Tencor- 
bellement  des  tourelles  d'une  maison,  id.  —  Dessin  d'un 
vieux  canon,  443.  —  Bibliothèque  et  musée  de  peinture, 
de  sculpture  et  d'antiquités,  id. —Sépultures  datant  de 
iOoOâ  1250  signalées  dans  la  cathédrale,  XXXVII,  357 
el  358.  —  Roiicon,  son  évêque,  vivait  dans  le  x^  siècle 
(968),  XXXIl,  317.  —  Son  sceau,  318. 

Lapalme,  village  du  Languedoc  (Aude).  Découverte  dans 
l'église  d'une  mesure  tournante  en  marbre  blanc,  XXXV, 
107.— Inscriptions  funèbres  du  xviie  siècle,  id. 

Lapérouse.  Galonp  de  la  Pérouse,  célèbre  navigateur,  est 
né  à  Alby,  le  28  août  1741,  XXXII,  605.  —  Armoiries  de 
sa  famille,  id. 

LAPEYROusE(de),  auteur  d'une  histoire  en  deux  volumes  de 
la  ville  de  Châtillon-sur-Seine,  XXXI,  12.  —  Son  article 
nécrologique  sur  M.  l'abbé  Tridon,  chanoine  honoraire 
deTroyes,  XXXV,  117. 

Lapis-lazzuli.  Celte  pierre  est  bleue,  rarement  unie,  presque 
toujours  couverte  d'une  poussière  d'or,  qui  n'est  qu'un 
pyrite  de  fer  et  taché  de  blanc  et  de  jaune,  XXXV,  872. 
—Pline  le  divisait  en  lapis  hhnc  mâle  et  en  lapis  femelle. 
Le  premier  est  le  plus  pur  et  le  plus  beau,  l'autre  est 
bleu  clair  et  tacheté,  873.  —  Les  peintres  se  servent 
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du    laph-lazzuli  pour    fabriquer  l'oulremer;  le  seul 
qu'on  emploie  vient  de  Chine,  id. 

Laporte  (Augustin),  M.  de  la  S.  Il  signale  un  sceau  du 
xive  siècle,  trouvé  à  Lisieux,  XXXVIII,  438.— Voir  Dela- 
porte. 

Laraire  {lararium),  sorte  de  chapelle  domestique  que  les 
anciens  plaçaient  d'ans  le  lieu  le  plus  secret  de  la  maison, 
et  qu'ils  ornaient  des  statues  des  Lares  ou  génies  tuté- 
laires  de  la  demeure,  et  parfois  des  images  de  person- 
nages déifiés.  Découverte  à  Sceaux  (Sarthe)  d'un  réduit 
présumé  être  un  laraire,  XXXIV,  295.— Autre  laraire  ou 
temple,  découvert  à  Rouen,  XXXI,  lQ,—Yoïv Statuettes. 

Larcây,  village  de  Touraine  (Indre-et-Loire).  Mémoire  sur 
son  Castelium  romain  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin, 
XXXI,  85.  —  Fragments  de  fûts  couchés  dans  les  ruines 
du  Castelium,  XXXIV,  65.  —  Dessin,  66. 

Lârchant,  village  de  l'Ile  de  France  (Seine-et-Oise).  Son 
église  bâtie  vers  la  fin  du  xn"  siècle  ou  au  commence- 
ment du  xni%  XXXV,  720. 

Larcy  (de),  membre  de  l'Institut  des  Provinces  est  nommé, 
en  i87!,  député  de  l'Assemblée  nationale  et  ministre 
des  travaux  publics,  XXXVII,  150  et  suiv. 

Larnagol,  village  en  Qiiercy  (Lot).  Église  du  xvi«  siècle, 
XXXIII,  506.  —  Son  château  rhabillé  à  la  moderne,  id. 
—  Documents  historiques,  id. 

Laroque  (Gilles-André  de),  auteur  de  V Histoire  de  la  maison 
d'Harcourt.  Son  vjhâteau  de  la  Roque-Baignard,  XXXIII, 
141. 

Laroque  (Pierre-Élie  de),  l'éditeur  de  la  Recherche  de  Mont- 
faut  et  de  la  Recherche  des  élus  de  1540,  XXXIII,  141. 

Laroque,  village  du  Sarladais  (Dordogne).  Château  du  xvi« 
siècle,  XXXI,  760. 
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Larroque,  village  dans  l'ancien  comté  de  Comminges  (Haute- 
Garonne).  Ruines  de  son  ancien  château  et  d'un  donjon, 
XXXI,  143.  —  Ses  oubliettes,  id.  —  Ancienne  chapelle 
isolée,  en  ruines,  appartenant  au  xv^  siècle,  id.  — Éten- 
due de  son  donjon  roman,  XXXII,  710.  —  Le  château 
date  de  la  deuxième  moitié  du  xui"  siècle,  ou  première 
moitié  du  xiv^,  713.  —  Sa  chapelle,  placée  dans  la  pre- 
mière enceinte,  717. 

Laroque-des-Arcs,  village  du  Quercy  (Lot).  Petit  castel  de 
forme  arrondie,  XXXIII,  491.  —  Tour  ronde  ou  donjon, 
dont  l'appareil  paraît  remonter  au  xnr  siècle,  id.  — 
Certaines  parties  refaites  aux  xvi® et  XVII*  siècles,  id.  — 
Passages  d'un  aqueduc  alimentant  Gahors  à  l'époque 
romaine,  id.  —  Documents  historiques,  492. 

Laruns,  bourg  du  Béarn  (Basses-Pyrénées).  On  voit  dans 
son  église  un  bénitier  de  marbre  blanc,  datant  du  xv» 
siècle,  XXXVI,  430. 

Larzac,  grand  plateau  calcaire  du  Rouergue  (Aveyron). 
Dolmen  au  nord-ouest  du  village  de  la  Cavalerie;  sa 
description,  orienté  de  l'est  à  l'ouest,  XXXI,  560,  807. 

Lasson,  village  de  Normandie  (Calvados).  La  tour  de  son 
église,  quoique  présentant  les  caractères  du  xni®  siècle, 
n'est  qu'une  imitation  qui  a  été  faite  au  xvi«  siècle  ;  ins- 
cription à  l'appui  de  ce  fait,  XXXI,  513.  —  Vue,  ol5. 

Lastelle,  village  de  Normandie  (Manche).  Église  en  grande 
partie  du  xm*  siècle,  XXXVIII,  325.  —  Inscription  de  la 
cloche  de  son  église,  id. 

Lasteyrie  (le  comte),  indique  la  date  pro'bable  de  quelques- 
unes  des  pièces  du  riche  trésor  de  l'abbaye  de  Conques, 
XXXI,  821. 

Latone.  Sa  £tatue  trouvée  dans  un  cimetière  gallo-romain 
à  Orival,  XXXI,  75. 


DU  BULLETIN  MONUMENTAL.  407 

Latran,  célèbre  palais  de  Rome.  Un  concile  s'y  tint  en 
l'année  1215,  XXXIV,  87.—  Ce  concile  tenu  sous  Inno- 
cent IH,  était  le  quatrième  concile  général  de  Latran, 
732  et  733.—  Son  musée,  782. 
Laugère,  village.  Voir  Saint- Hilaire~le-Château. 
Laulne,  village  de  Normandie  (Manche).  Église  en  grande 
partie  du  xi«ou  xii^  siècle,  XXXVIII,  324.—  Inscription 
de  la  cloche  de  cette  église,  id. 
Launay,  professeur.   Le  Congrès  archéologique  de  France 

lui  décerne  une  médaille  d'argent,  XXXVIIF,  594. 
LaunaY;  village  près  d'Orbec  (Calvados).  Découverte  qu'on 
y  a  faite  d'instruments  en  fer  et  de  petits  vases  parais- 
sant se  rapporter  à  l'époque  mérovingienne  ;  ces  ob- 
jets ont  été  recueillis  dans  des  sépultures,  XXXVI,  734. 
Laurière  (J.  de),    Insp.   de  la   S.  [\ote  archéologique  sur 
réglise  de  Saint-Bonnet-la-Rivière,  Sous  ce  titre,  l'auteur 
signale  l'église  Saint-Bonnet   comme  un  type  d'église 
'circulaire,  dont  il  donne  la  description  avec  une  vue, 
et  il  en  fixe  la   fondation  à  la  fin  du  xi«  siècle  ou  au 
commencement  du  xii^,  XXXV,  454. —  Sa  notice  nécro- 
logique sur  M.  Eusèbe  Caslaigne,   bibliothécaire  de  la 
ville  d'Angoulême,  XXXII,  894.  —Rapport  sur  la  décou- 
verte d'un  théâtre  gallo-romain.  L'auteur  décrit  ce  théâtre 
qui  est  à  l'état  de  ruines  et   découvert  près  de  Saint- 
Cybardeaux.  Il  en  donne  le  plan  ;  une  vue  intérieure  de 
la  première  chambre,  une  autre  vue  de  l'appareil  des 
murs,  XXXVIII,  549. 
Lausanne,  ville  épiscopale  de  la  Suisse.  Sur  une  inscription 
romaine  trouvée  dans  cette  ville,  XXXI,  152.  —  Plan  de 
sa  cathédrale,  XXXVIII,  709  et  713. 
L'autographe  normand.  Recueil   signalé  dans  le  Bulletin, 
XXXVIH,  464. 
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Laval,  ville  du  Maine  (Mayenne).  Son  musée,  XXXIV,  320. 
—  On  y  voit  un  bénitier  en  fonte  du  xni^  siècle,  id.— 
Son  congrès  régional  en  1870,  XXXVI,  487. 

Lavardin,  village  de  l'Orléanais  (Loir-et-Cher).  Son  châ- 
teau, XXXII,  562  ;  XXXVIII,  592. 

Lavaré,  bourg  du  Maine  (Sarthe).  Emploi  de  roussard 
dans  l'archivolte  de  la  porte  de  la  façade  de  l'église, 

XXXVII,  535. 

Lavenot  (l'abbé p. -M),  m.  de  laS.  Exploration  des  monuments 
celtiques  du  Morbihan.  Examen  des  vestiges -d'une  voie 
romaine  près  de  fariiac,  XXXV,  912.— iVofe  sur  quelques 
monuments  de  la  presqiille  de  Quiberon.  Ces  monuments, 
d'après  l'auteur  de  la  note,  consistent  en  un  menhir, 
plusieurs  dolmens  et  un  cimetière  gallo-romain;  il  in- 
dique les  objets  qu'on  y  a  trouvés,  XXXVIII,  44.  — 
Dessin  accompagnant  la  note,  56. 

LaxiON.  Son  château.—  Voir  Corgnac. 

Layos,  commune  à  deux  lieues  sud -ouest  de  Tolède  (Es- 
pagne). Découverte  d'un  sarcophage  du  iii^  siècle  ,  sa 
description,  XXXIÏI,  46.— Autre  sarcophage  duv^  siècle, 
sa  description,  48. 

Layrac,  village  de  l'Agenois  (Lot-et-Garonne).  Monogra- 
phie de  son  église,  dont  la  date  remonte  au  xn»  siècle, 

XXXVIII,  464  et  453.—  Son  plan,  541,  —  Sa  vue,  543. 
Leau,  ville  delà  Belgique.  Son  église  Saint-Léonard  rebâ- 
tie en  1231  ;  deux  tours  de  transition  ;  chœur  gothique 
primaire,  goût  rhénan,  XXXIV,  555.—  Candélabre  pas- 
cal en  cuivre,  id. 

Leblanc,  M.  de  la  S.  Sa  dissertation  sur  le  rapport  de  la 
forme  des  noms  propres  avec  la  nationalité  à  l'époque 
mérovingienne,  XXXI,  821.—  Mentionnée  dans  le  Bul- 
letin, id.—  II  signale  la  découverte  faite  à  Vienne  de 
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trois  mosaïques  dont  il  donne  une  courte  description, 
XXXIII,  383,—  11  fait  connaître  des  antiquités  romaines 
trouvées  à  Sainte-Colombe-les-Vienne,  et  consistant  no- 
tamment en  113  pièces  de  monnaie  en  argent,  apparte- 
nant aux  empereurs  vivant  de  l'an  208  à  l'an  260  après 
Jésus  Christ;  une  mosaïque,  des  débris  de  poteries  et 
des  squelettes,  XXXVl,  80.  —  Sa  notice  nécrologique 
sur  M.  Victor  Teste,  XXXI,  824.  -  Signale  la  décou- 
verte faite  à  Vienne  d'un  tombeau  dont  il  donne  l'ins- 
cription et  fait  la  description,  XXXVIII,  604. 
Le  Blanc-Hardel,  M.  de  la  S.  Le  congrès  archéologique  de 
France  lui  décerne  une  médaille  pour  le   tirage  des 
ouvrages  illustrés  publiés  dans  son  établissement  typo- 
graphique, XXXV,  341. 
Lebrun  (l'abbé).  Le  restaurateur  de  la  crypte  de  la  belle 
église  de  Saint-Savin  ;  compte-rendu  de  cette  restaura- 
tion, XXXII,  801. 
LÉCAUDE,  village  de  Normandie  (Calvados). Son  église,  sauf 
les  repri  es  et  les  fenêtres,  paraît  être,  dans  son  ensemble, 
du  xne  siècle,  XXXII,  592.  —  Trois  fenêtres  primitives, 
les  autres  divisées  en  deux  baies  appartiennent  au  style 
flamboyant,  id.  —  Dans  le  chœur,  deux  petites  portes 
ornées  de  moulures  de  transition  et  deux  fenêtres  pa- 
raissent être  du  xiii''  siècle,  594.  — Antéfixe,  id. 
Lechaffaud  ,   grotte    dans    la    Provence  (Basses-Alpes), 
dans  laquelle  on  a  trouvé  des  haches  en  silex,  XXXVII, 
331. 
Lecointe  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Étude  sur  la  première  croi- 
sade et  coup  d'œil  sur  l'ordre  des  hospitaliers  de  saint  Jean 
de  Jérusalem  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^XXXYy 
704. 
Le  coo,  oiseau  consacré  à  Mercure,  XXXI,  819.  • 

27 
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Le  CoRDiER,  coffret  de  V ancienne  collégiale  de  Mortain.  Sous 
ce  titre  l'auteur  de  la  note  décrit  ce  coffret  d'un  style 
bysantin,  dont  l'inscription  qu'il  porte  est  en  caractères 
runiques  et  dont  la  date  est  postérieure  à  l'invasion  des 
Normands  en  Neuslrie,  et  peut  êlre  fixée  entre  996  et 
1106,  XXXI,  182.  —  Sur  V église  de  Bonnemain.  Sous  ce 
litre,  il  décrit  l'^église  dont  il  attribue  la  nef  au  xiii^siècle 
dans  ses  parties  principales,  le  chœur  à  l'époque 
de  transition  et  la  porte  du  cimetière  au  xii»  siècle, 
XXXllI,  27. 

Lecolrt  (V.),  M.  de  la  S.  Touques  et  le  château  de  Bonne- 
ville,  ancienne  résidence  de  Guillaume-le-Conquérant  et  des 
ducs  de  Normandie,  rois  d'Angleterre^  ouvrage  annoncé 
dans  le  Bullelin,  XXXIV,  690. 

Lecourt  de  la  Vu^le-Thassez.  Signale  la  destruction  des 
forlifications  de  Dinan,  arrêtée  par  l'administration  mu- 
nicipale et  réclame  contre  cet  acte  de  destruction,  XXXVI, 
287  et  545. 

Ledâin,  m.  de  la  S.  A  publié  le  Journal  historique  de  Denis 
Générotix,  XXX\,Si8. 

Le  Faverais.  Histoire  des  communes  du  canton  de  Messey, 
ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^  XXXIV,  101. 

Lefebviir,  m.  de  la  S.  Public  une  notice  sur  la  biblio- 
thèque communale  de  Cambrai,  dans  le  but  de  faire 
connaître  les  principales  richesses  de  ce  dépôt,  XXXV, 
702. 

Lefèvre.  La  famille  Lefèvre,  demeurant  à  Caen,  a  fourni 
plusieurs  sculpteurs  et  architectes  d'un  grand  mérite, 
XXXIII,  284. 

Lefizelier  (J.-A.),  m.  de  la  S.  Essai  sur  les  buttes  du  Bignon 
et  autres  vestiges  analogues  que  Von  rencontre  dans  le  dépar- 
tement de  la  Mayenne.  L'auteur  décrit  ces  buttes  et  essaie 
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de  trouver  et  de  fixer  l'époque  de  leur  construction  dans 
l'examen  des  lieux.  Elles  he  présentent  aucunes  traces 
de  constructions,  et  n'offrent  que  des  terres  amoncelées; 
suivant  la  tradition,  on  les  aurait  appelées  le  Camp 
anglais  et  Camp  de  César.  L'auteur  pense  qu'on  peut  rat- 
tacher la  construction  de  ces  enceintes  à  l'un  de  ces 
châteaux  du  x®,  du  xi^  ou  du  xii^  siècle,  du  moins  elles 
ont  avec  ces  châteaux,  une  grande  analogie  ;  il  termine 
son  essai,  en  citant  quelques  mouvements  de  terrain 
analogues.  A  cet  essai  est  joint  un  plan,  XXXI,  377.— 
Il  signale  dans  le  Bulletm  :  Jublains.  Notes  siir  les  anti- 
quités. Époque  gallo-romaine^  etc.,  530.  —  Sa  notice 
nécrologique  sur  M.  Jean-Jacques  Garnier  ,  XXXI , 
748. 

Lefol  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Signale  une  enceinte  fortifiée 
existant  à  Plesidy,  qu'il  décrit,  et  indique  tous  les  objets 
trouvés  dans  des  fouilles  qu'on  y  a  pratiquées,  XXXV, 
194.  —  Indique  à  Kérien  l'existence  d'un  tumulus  qu'il 
décrit,  et  donne  la  liste  des  objets  qu'on  y  a  trouvés; 
d'après  notamment  la  céramique, il  fixe  aux  u''  et  m^  siècles 
la  date  de  ce  tumulus,  196. 

Lefranc.  Son  étude  sur  le  plan  de  Senlis,en  1772.  Signalée 
dans  le  Bulletin,  XXXI,  822. 

LÉGENDE.  Il  faut  les  recueillir  avec  soin  comme  étant  une 
branche  de  l'archéologie.  Une  légende  est  un  écho  du 
temps  passé,  transformé  par  les  mœurs  et  la  voix  po- 
pulaires, XXXI,  201  et  suiv.—  Légendes  delà  fondation 
de  l'hôpital  d'Aubrac,  aujourd'hui  détruit,  369.  —  De 
l'enceinte  ou  Châtel  de  Recey-sur-Ource,  617.  —  De  l'ab- 
baye de  Sainte-Barbe,  à  Écajeul,  XXXIl,  14.  —  De  Sul- 
pice-Sévère,  mort  en  420,  123  et  125. -De  Sainte-Va- 
lérie, 176.— De  Saint-Géniez,  2^61  et  529.— Se  rapportant 
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à  Saint-Martin,  467.  —  Relative  à  un  dolmen,  486.  — 
Sur  le  caractère  de  certaines  légendes  religieuses,  S03.  — 
Légende  de  l'abbaye  de  San-Juan  de  la  Pena  (Espagne), 
679.  —  Légendes  albigeoises,  ouvrage  annoncé  dans  le 
Bulletin.SQi»  —  Légendes  de  saint  Front,  XXXIIl,  204. 
—  De  sainte  Ulphe,  400.  —Se  rattachant  à  l'église  de 
Notre-Dame  de  Velle,  492.  —  Légendes  de  la  sainte 
Larme,  relique  possédée  par  l'ancienne  abbaye  de  la  Tri- 
nité, à  Vendôme,  XXXIV,  32  et  33.  —  Des  trois  morts 
et  des  trois  vifs,  271  et  273.  -  Explication  de  la  légende 
d'après  laquelle  saint  Denis  et  plusieurs  autres  saints 
auraient,  après  leur  moi  t,  porté  leur  tête  dans  leurs 
mains,  494  et  508.  —  Légende  de  saint  Eugène,  495. — 
DesaintxNicalse,500.—DesaintPiat, 507 et508.-T-De  saint 
Cbrislophp,  552.  —  De  la  tour  de  Cenive,  560.  —  De 
saint  Bernard,  730  et  731.  —  De  saint  Ortaire,  XXXV, 
111.  —De  sainte  Maure  et  de  sainte  Britte,  303.  —  De 
Notro-Dame-del-Pilar,   à    Saragosse,  557.   —  De  saint 

.  Nicolas,  388.  —  De  la  Fontaine  saint  Hélier,  à  Bréville, 
XXXVIll,  40.  —  Légendes  populaires  sur  les  morts  chez 
Mes  anciens,  339.  —  Celle  de  saint  Marcellin,  340.  —  De 
sainte  Marie-Magdeleine,  389.  —  De  saint  Nicolas  de 
Tolentin,  469  et  /j70.  —  Curieuse  légende  au  sujet  de 
saint  Louis,  671.   --  Voir  Tradition. 

Lf^ger  (Alfred).  Sa  monographie  d'Harfleur,  XXXV,  351. 

Légion  thébéenne.  Saints  appartenant  à  cette  légion,  XXXII, 
529. 

Legoix.  Son  aperçu  des  monuments  dits  celtiques,  à  propos 
du  dolmen  de  Chômant,  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXI, 
822. 

Leguicheux.  Il  signale  le  Châtellier  ou  ancien  camp  de  la 
forêt  de  Bellême,  XXXIII,  184. 
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L'Hay,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église  du  xv« 
siècle,  XXXV,  712. 

Lehérigher.  Recherche  la  position  d'une  abbaye  méro- 
vingienne, appelée  Mandane,  et  il  en  indique  l'em- 
placement sur  la  pointe  de  Garolles  (Manche),  XXXV, 
207. 

Lemarchand  (Jules).  Signale  la  découverte  faite  en  Algérie 
d'une  inscription  latine  de  l'époque  de  Trajan  ou 
d'Adrien,  XXXIH,  190  et  191. 

Lemaître  (M^^e  Philippe)  indique,  dans  son  Histoire  de  la 
ville  de  Dreux;  la  date  de  la  construction  de  l'Hôlel-de'- 
Ville  de  cette  ville,  XXXVIU,  372. 

Le  Nain  de  Tillemont,  auteur  de  deux  grands  ouvrages  in- 
titulés :  L'histoire  des  empereurs  romains  durant  les  six 
premiers  siècles  q{  Mémoires  pours'?rvir  à  l'histoire  ecclé- 
siastique des  six  premiers  siècles,  WW\^  278. 

L^^'soiw  {y ?i.'\)hk).  Des  peintures  murales  dans  les  monuments 
du  moyen-âge  et  des  fresques  de  Charly ^  ouvrage  signalé 
dans  le  Bulletin,  XXXV,  347  ;  XXXIV,  348. 

Léojac,  village  du  Languedoc  (Tarn-et-Garonne).  Cime- 
tière gallo-romain;  on  y  a  trouvé  des  vases  à  anses  et  à 
bec  ;  plusieurs  de  ces  vases  étaient  fabriqués  à  la  main, 
XXXII,  427. 

LÉON,  ancienne  grande  ville  d'Espagne.  Dans  l'architecture 
de  sa  cathédrale  on  retrouve  les  formes  françaises, 
XXXII,  680.—  Son  église  San  Marcos  est  un  édifice  hors 
ligne  de  la  renaissance,  681.--  Ses  anciennes  murailles, 
682. 

Léoïard  publie  sur  la  Bibliothèque  du  musée  Fabre,  à 
VIonIpellier,  une  notice  signalée  par  \e  Bulletin,  XXXIV, 
926. 

Lepetit  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Fait  remplacer  dans  l'église 
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de  Brettevi}|e-sur-Bordel  une  inscription  tumulaire  ^u 
xvH^  siècle,  qui  avait  été  déplacée,  XXXIU,  85.  —  Si- 
gnale les  Travaux  des  moines  italiens  delà  Cava,  XXXIV, 
816.—  Sa  notice  nécrologique  sur  M""^  la  comtesse  de 
Torsay,  XXXVII,  624.  —  Sur  Mgr  Delalle,  évêque  de 
Rodez,  625. 
Lepiney  (de),  de  l'Institut  des  Provinces,  obtient  de  l'Aca- 
démie des  inscriptions  et  belles-lettres  une  mention 
très-honorable,  pour  ses  cartulaires  angevins  et  son  étude 
sur  le  droit  dans  l Anjou,  au  moyen  âge,  XXXI,  818. 
LÉPREUX.  Règles  indiquées  par  Moïse  pour  la 'purification 

des  lépreux,  XXXVI,  394. 
LÉPROSERIE,  ancienne  léproserie  à  Tourville  (Eure), XXXV, 
190.— A  Argences,  XXXVI,  614.  -  Fondée  à  Souvigny 
au  commencement  du  xii^  siècle,  par  Archambaud  V, 
sire  de  Bourbon,  745.  —Celle  de  Moulins  remonte  au 
xive  siècle,  id.  —  De  Catillon,  à  Bénouville-sur-Orne; 
sépultures  qu'on  y  a  trouvées ,  XXXVII,  357  et  358. 
Leprévost  (Auguste).  Ses  Mémoires  et  notes  pour  servir  à 

l histoire  du  dép  irtemeat  de  l'Eure  ,  XXXVIII,  733. 
LÉRÉ,  village  du  Berry  (Cher),  Chœur  du  xi^  siècle  dans 

son  église,  XXXVI,  573  et  574. 
Lerins,  île  dans  la  Méditerranée  (Var).  Son  abbaye  fut 
gouvernée  par  saint  Maxime,  qui  devint  évêque  de  Riez 
et  mourut  en  433,  XXXII,  545.  —  L'île  Saint-Honorat 
possède  plusieurs  autels  romans  dont  le  support  est  en 
forme  de  Cippe,  XXXIV,  527. 
Leroy  (de  l'Institut  des  Provinces).  Sa  traduction  d'un 
Glossaire    de  termes  techniques    d'architecture   gothique 
composé  en  anglais^  XXXIII,  405. 
Le  Roy.  —  Son  Rapport  sur  les  fouilles  de  la  place  Notre- 
Dame.àMelun^  travail  signalé  dans  [e Bulletin ^XXXW, 90, 
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Lesbos,  île  de  l'Asie-Mineure.  Le  marbre  de  Lesbos  s'em- 
ploie surtout  pour  imiter  les  chairs,  XXXV,  844. 

Lespugue,  village  du  pays  de  Comminges  (Haute-Garonne). 
Restes  d'un  château  fort  du  xiv  siècle  avec  deux  don- 
jons, XXXI,  140.— Vue  des  ruines,  id.  —  Vierge  de  bois 
antérieure  au  xv«  siècle,  reléguée  au  grenier  de  l'église, 
id.~  Moulin  du  xiv«  siècle,  141. —  De  ses  deux  donjons, 
le  moins  important  a  deux  entrées,  XXXII,  710  -  Vue 
de  ses  deux  fenêtres,  713. 

Lessay,  bourg  et  ancienne  abbaye  de  Normandie  (Manche). 
Suivant  certains  archéologues,  l'église  de  son  abbaye, 
ayant  été  en  grande  partie  détruite  par  les  Anglais,  au 
xiv«  siècle,  fut  reconstruite  en  style  roman,  XXXI,  421. 
—  Vue  du  transept  de  son  église,  441.  —  Ses  abbés  :  Ra- 
nulphe,  en  1084,  Robert,  en  1125,  meurt  en  1154,  Tho- 
mas, en  1185  et  meurt  après  1192,  Roger,  XXXIV,  90 

Letelluîr,  photographe.  Le  congrès  archéologique  de 
France  lui  décerne  une  médaille  de  bronze,  XXXVIII, 
594. 

Leure,  près  le  Havre.  Voir  le  Havre. 

Levavasseur  (Gustave).  Courrier  d'Italie  ;  février-mai  1869. 
Sous  ce  titre,  sont  publiées  plusieurs  lettres  écrites 
d'Italie;  publication  dont  il  est  rendu  compte  dans  le 
Bulletin,  XXXVI,  747. 

Leveneur  (Jean),évêque  de  Lisieux  et  qui  fut  cardinal.  Dé- 
tails historiques  sur  lui  et  sa  famille,  son  inscription 
tumulaire,  ses  armoiries,  XXXÎ,  296  et  297. 

Levenq,  m.  de  la  S.  Mémoire  sur  l'abbaye  de  Saint-Victor 
à  Marseille,  dans  lequel  il  signale  la  découverte  de  mo- 
saïques décorant  les  cryptes  do  Saint-Victor,  XXXV, 
582. 
Levet,  village  du   Berry   (Cher),  Découverte  d'une    ha- 
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bitation  romaine,  et  objets  qu'elle  a  donnés,  XXXV, 
349. 

Leyra  (Espogne).  De  son  monastère  sortit  le  royaume  de 
Navarre,  XXXII,  679. 

Lez,  village  du  comté  de  Comminges  (Haute-Garonne).  Son 
donjon  roman  est  antérieur  à  la  deuxième  moitié  du  xi» 
siècle,  XXXII,  708.  —  Sa  description,  id.  —  Ses  deux 
portes  d'entrée,  id. 

Lezoux,  petite  ville  de  l'Auvergne  (Puy-de-Dôme).  An- 
cienne découverte  d'ateliers  de  poterie  d^une  grande 
étendue,  et  de  leurs  nombreux  fourneaux,  XXXII,  775. 

L'Homme,  son  arrivée  sur  le  globe  terrestre,  XXXII,  171, 
L'homme  avant  l'histoire,  172. — L'homme  est  contem- 
porain des  terrains  quaternaires,  393.  — Coup  d'œil 
sur  l'homme  préhistorique  dans  la  Creuse,  XXXVII, 
327. — V.  Age  de  pierre^  Silex. 

Libres-Echangistes.  Leur  invasion  dans  le  monde  acadé- 
mique, XXXII,  439. 

Liège,  ville  de  la  Belgique.  Le  font  baptismal  de  l'église  de 
Saint-Barthélémy  date  de  1112,  XXXVIII,  378.  —  Nom 
de  son  fondateur,  id  —  Son  ancien  baptistère,  id.—  Sa 
cathédrale  Saint-Lambert,  id.  —  Son  évêque ,  Saint 
Lambert  siégea  de  708  à  727,  XXXVIII,  406. 

Lierre,  bourg  de  la  province  d'Anvers  (Belgique).  L'église 
Saint-Gommaire  :  grande  et  belle  église  gothique  rebâtie 
au  xv^siècle,  XXXIV,  554.— Onze  chapelles  rayonnantes, 
id. —  Jubé,  tableaux,  id. 

Lieusaint,  village  de  Normandie  (Manche).  Découverte 
qu'on  y  a  faite  d'inscriptions  mérovidgiennes  et  d'un 
cercueil  en  plomb,  XXXVI,  547.—  Figure  qui  se  voi 
sur  ce  cercueil,  548. 

Lignières,  bourg  du  Berry  (Cher).  Chœur  du  xi^  siècle  dans 
son  église,  XXXVI,  573  et  574. 
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LiGRÉ,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Ses  dol- 
mens, leur  description,  XXXII,  485.  —  Un  d'eux,  nom- 
mé la  croix  peloué  ou  peidoué,  n'est  pas  antérieur  au 
xvi"  siècle,  à  le  juger  tel  qu'il  existe,  id.—  Sa  légende, 
XXXVIII ,  278.  —  Saint  Martin  regardé  comme  fon- 
dateur de  l'église,  id.—  Sa  nef  reconstruite  en  1591  et 
1592,  279.—  La  flèche  de  la  tour  est  du  commencement 
du  XVI9  siècle,  id.—  Comptes  des  recettes  et  des  dépenses 
de  la  fabrique  de  la  paroisse  de  Ligré,  XXXVIII, 
277. 

LiGRON,  village  du  Maine  (Sarthe).  Sa  fabrique  de  faïence 
a  produit  des  fontaines,  des  bénitiers  ,  et  de  grands 
r)as-reliefs,  avec  personnages,  XXXV,  580. 

Ligue.  Le  traité  de  la  Ligue  est  signé  \â  13  février  1577, 
à  Péronne,  le  foyer  de  la  Ligue,  XXXI,  777. 

Lille,  ville  capitale  de  la  Flandre  française  (Nord).  Note 
sur  ses  anciennes  coutumes,  XXXV,  110.  —  Affaire  de 
ses.  possédées,  id. 

Ln.LEBONNE,  l'ancienne  Jidiobona,  capitale  des  Calètes,  peu- 
plade gauloise,  aujourd'hui  petite  ville  de  Normandie 
(Seine-Inférieure).  On  y  a  observé  des  cachets  sigillaires 
d'oculistes,  XXXH,  34.  —  Plan  des  bains  romains  de 
Lillebonne  et  explication  de  ce  plan,  419.  —  Concile 
qu'on  y  tient  en  1080,  687.  —  Son  donjon,  défendu  par 
un  fossé,  est  postérieur  à  1160,  700.—  Épaisseur  de  ses 
murs  702.  —  Nouvelles  découvertes  au  cimetière  gallo- 
romain  du  Mesnil-sous-Lisbonne  et  indication  des  objets 
qu'on  y  a  trouvés,  XXXIII,  606.  -  Statue  en  bronze  doré 
découverte  à  Lillebonne,  aujourd'hui  au  musée  de  Rouen, 
XXXVI,  48.  —  Vase  qu'on  y  a  trouvé  de  couleur  ver- 
dâlre,  représentant  des  combats  de  gladiateurs,  188.  -- 
Mosaïque  qu'on  y  a  recueillie,  197,  484  et  489.  —  Autre 
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mosaïque  portant  une  inscription,  292  et  663  et  suiv.  — 
Vases  funéraires  du  xiii^  au  xiv^  siècle,  XXXVII,  355.  — 
Dessins  et  inscriptions  de  sa  mosaïque,  XXXVIII,  110, 
111  et  112.  —  Découverte  qu'on  y  a  faite  d'un  cimetière 
à  incinération,  190.  —  La  dimension  diamétrale  de  son 
théâtre  gallo-romain  est  de  110  mètres,  553  et  554.  — 
Ce  théâtre  était  de  la  catégorie  des  théâtres  mixtes^  fort 
en  usage  dans  les  Gaules,  559. 

L'iLE-BouGHARD,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire). 
Son  église,  sa  description,  ses  halles  et  son  Hôtel-de- 
Ville,  XXXI,  687.  —  Son  prieuré  de  Saint-Léonard, 
n'offrant  plus  que  l'abri  de  son  église  romaiie;son 
église  des  Cordeliers,  accusant  l'époque  de  la  transition 
688.  — Fontaine  miraculeuse,  id.-— Église  Saint-Gilles, 
romane  pour  la  nef,  du  xv^  au  xvi^  siècle  pour  le  chœur, 
le  clocher  central  et  les  parties  romanes  paraissent  être 
du  xii^  siècle,  689.  —-  Dolmen,  sa  description,  id. 

Limburg-sur-la-Lahn,  ville  d'Allemagne.  On  conserve  dans 
son  église  la  croix  de  triomphe  des  empereurs  bysantins, 
Constantin  VII,  Porphyrogenète  et  Romain  II,  et  le  bâton 
pastoral,  dit  de  l'apôtre  saint  Pierre,  l'un  de  ces  monu- 
ments est  de  l'art  bysantin,  et  l'autre  un  travail  allemand 
du  xe  siècle,  XXXIV,  356.— Voir  Allemagne. 

Limes,  la  cité  de  Limes,  commune  de  Bracquemont  (Seine- 
Inférieure).  Oppidum  gaulois,  débris  de  haches  de  silex 
et  de  médailles  gauloises  t^'ouvés  dans  cette  enceinte, 
XXXIV,  675. 

LiMÉSY,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  On  y  a 
signalé  une  grande  muraille  antique,  entourée  d'épaves 
romaines,  XXXI,  73.  —  Une  grande  quantité  de  mon- 
naies gauloises  dont  une  est  rare,  XXXIV,  076. 

LiMMEL,  en  Belgique.  Le  font  baptismal  de  son  église  est  en 
pierre  et  pédicule,  XXXVIII,  379. 
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Limoges,  ancienne  ville  capitale  du  Limousin  (Haute- 
Vienne).  Monuments  druidiques  du  Limousin,  XXXIÏ, 
30^.— Dessins  de  sépultures  gallo-romaines,  XXXV,  205. 
—  Inscriptions  et  reliquestrouvées  dans  la  boule  du  clo- 
cher de  l'église  de  Saint-Pierre,  XXXI,  604.  — La  foudre, 
en  1269,  détruit  la  flèche  et  les  clochetons  de  cette 
église,  606.— Restauration  d'une  chapelle  de  la  cathédrale 
pour  la  dédier  à  sainte  Valérie,  XXXII,  175.—  Une  table 
de  marbre  qui  sert  d'autel  fixe  est  une  des  reliques 
de  la  cathédrale,  177.  —  Dans  la  chapelle  de  Saint-Mar- 
tial, inscription  datant  de  1337,  id.— Ancienne  table  d'au- 
tel enterré  sous  le  pavé  sous  le  prétexte  de  la  mieux  con- 
server, XXXIV,  908.  —  Le  bénitier  de  la  cathédrale  lui 
fut  donné  en  1541,  XXXVI,  431.  —  Jubé  de  sa  cathé- 
drale, XXXVl,  H9  et  126.  -  Origine  de  la  fêle  de  la 
préservation  de  Limoges,  observée  jusqu'en  1768,  XXXI, 
605.  —  Limoges  assiégée  en  1426,  id.  —  Ses  consuls  : 
Mathieu  de  Lordes,  en  1573;  Jean  Colin,  en  1597; 
Guillaume  Salot,  en  1611  ;  son  gouverneur,  en  1569, 
Merigout  de  Massé,  606.  —  Ses  registres  consulaires, 
XXXII,  305,  XXXIV,  596.  -Nobiliaire  du  Limousin  et 
registres  consulaires  de  la  ville,  XXXIV,  596  ;  XXXVI, 
492.—  Son  musée  lapidaire,  XXXI,  712,  et  XXXIV,  909. 
—Son  musée  céramique,  XXXIV,  596  et  908.—  Limoges 
ne  peut  montrer  d'émaux  que  de  la  fin  duxi*'  siècle,  tout 
au  plus,  XXXIII,  66.— Ses  ouvriers  ne  rivalisent  avec  ceux 
d'Allemagne  qu'aux  xii°  et  xiii^  siècles,  id.  —  Poirier, 
peinlrcémailleur  à  Limoges,  au  xvu" siècle,  XXXI, 610.— 
P.  Nouailher  Layné,  peintre  émailleur  à  Limoges,  au  com- 
mencement du  xviiie  siècle,  XXXVI,  457  et  458.— Sa  So- 
ciété archéologique  et  historique  continue  ses  publica- 
tions, XXXII,  304;  XXXIV,  596.— Suppressions  daqs'  le 


420  TABLE    GÉNÉRALE 

diocèse  de  Limoges,  en  1745,  de  fêtes  que  p'us  tard  le 
concordat  de  1801  abolit  pour  toute  la  France,  XXXVII, 
320.— Assises  scientifiques,  XXXII,  886.  —  Voie  romaine 
de  Saintes  à  Limoges,  XXXVIII,  o62.— Ses  évêques  :  saint 
Martial,  XXXIÏ,  539;  XXXIV,  481. -Voir  saint  Martial. 
Saint  Sacerdos,  meurt  en  720,  XXXVII,  662 -Hitier  Cha- 
bot dans  le  x\v  siècle,  XXX1V,407.— Aiméric  de  la  Serre 
dans  le  xnii"'  siècle,  vers  1260,  XXXIII,  81 5.  —  Jean  de 
Langehac  :  un  bas-relief  fut  sculpté  sur  son  tombeau 
sous  François  pr,  XXXVI,  728.  —  Coetlosquet,  dans  le 
xviii«  siècle  (1746),  XXXVII,  321. 

LiNAS  (de),  M.  de  la  S.  Obtient  de  l'Académie  des  inscrip- 
tions et  belles-lettres  une  mention  honorable  pour  son 
ouvrage  sur  l'orfèvrerie  mérovingienne,  XXXI,  819,  — 
Notice  sur  la  crosse  abbatiale  d'Etrun  ;  ouvrage  annoncé 
dans  le  Bulletin,  XXXII,  786.  —  Description  et  dessin 
de  cette  crosse,  XXXIII,  376.  —  Les  casques  de  Falaise 
et  d' Amfréville-sous-les- Monts .  L'auteur  regarde  les  cas- 
ques de  Falaise  comme  normands  et  datant  du  ix^  siècle, 
il  pense,  mais  sans  se  prononcer,  que  celui  d'Amfréville 
est  pareillement  d'origine  normande,  XXXV,  345.  — 
Révèle  l'existence  d'un  architecte  français  qui,  au  xm^ 
siècle,  aurait  bâti  la  cathédrale  de  Kalocsa,  en  Hongrie, 
826. 

LiNiÈRES-BôuTON,  villagc  de  l'Anjou  (iMaine-et-Loire).  Ins- 
cription se  référant  aux  guerres  des  Anglais ,  XXXII, 
399. 

Linteau.— Le  linteau  carré  ou  en  accolade  accuse  le  com- 
mencement du  xvi^  siècle,  XXXVIII,  491. 

Lion  (Jules),  auteur  d'une  dissertation  ayant  pour  titre  ' 
La  question  du  Portus-Ilius  ;  travail  signalé  dans  le  Bul- 
letin, XXXII,  306. 
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Lion-d'Angers,  village  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  Peinture 
murale  dans  l'église  ;  sa  description,  XXXIl,  399.—  Elle 
appartient  au  xv"  ou  xvi^  siècle,  id. 

Lion-suu-Mer,  village  de  Normandie  (Calvados).  Le  clocher 
de  son  église  est  duxi^  siècle  et  présente  trois  étages  su- 
perposés, XXXVII,  195,  206. 

LmAC ,  village  du  Languedoc  (Gard).  Découverte  de 
peintures  murales  dans  la  crypte  de  son  église,  XXXV, 
818.  —  Ces  pointures  et  la  crypte  datent  du  xni«  siècle, 
818. 

Lisbonne,  ville  capitale  du  Portugal.  Son  musée.  XXXVIII, 
215. 

LisiEux,  ancienne  ville  épiscopale  de  Normandie  (Cal- 
vados). Ruines  appartenant  à   l'époque  gallo-romaine, 

XXXI,  311.  — Découverte  de  sépultures  gallo-romaines, 

XXXII,  171.  ~  Objets  exhumés  d'un  cimetière  gallo- 
romain,  438,  629  et  suiv.  —  Nouvelles  découvertes  de 
sépultures  gallo-romaines  ,  et  indication  des  objets 
qu'on  y  a  signalés,  XXXIII,  593.—  Son  cimetière  gallo- 
romain,  qui  existait  dès  le  premier  siècle  de  l'ère  chré- 
tienne, servait  encore  dans  le  lu^  siècle,  598.— Autre  dé- 
couverte d'un  vase  gallo-romain  et  d'une  statuette,  621 
et  622.—  Antiquités  gallo-romaines  signalées  dans  le 
Grand-Jardin,  XXXV,  357,  557.— Sa  cathédrale,  un  des 
types  les  plus  complets  qui  marquent  la  transition  du 
plein-cintre  à  l'ogive,  offre  des  piliers  qui  ont  dû  faire 
partie  des  constructions  de  1022  à  1049,  XXXI,  97.— 
Découvertes  qu'on  y  a  faites,  294,  302  et  305.  — 
Cette  basilique,  construite  en  partie  de  1141  à 
1182,  fut  agrandie  et  terminée  dans  les  premières  années 
du  xiiie  siècle,  XXXIII,  87.  —  Endommagée  par  un  in- 
cendie, les  réparations  durent  se  terminer  en  1233,  id. 
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—  Vue  générale  de  cette  église  du  côté  du  nord,  88.  — 
Vue  de  son  intérieur,  XXXVI,  738.  —  Manuscrit  d'un 
chanoine  de  Lisieux,  relatif  à  l'histoire  de  la  cathédrale, 
XXXI,  299.-  Ses  stalles  datent  du  xiv^  siècle,  302.  - 
Inscriptions  tumulaires,  296  et  303.  --  Église  de  Saint- 
Jacques  construite  à  la  fin  du  xv^  siècle,  XXXI,  411  et 
412  ;  XXXVI,  87  et  suiv.  —  La  transformation  de  sa 
couverture  est  un  acte  de  vandalisme,  id.  —  Un 
concile  se  tint  à  Lisieux,  en  1055,  l'évêque  Mau- 
ger  y  fut  déposé,  424.—  Les  peintures  sur  verre, 
les  vitraux  de  la  renaissance,  les  peintures  déco- 
ratives de  la  voûie  et  des  colonnes  de  l'église  Saint- 
Jacques,  XXXVI,  87.—  Ses  inscriptions  obituaires  et  son 
nouveau  pavage,  id.— Construction,  dans  le  style  ogival 
du  xui^  siècle,  d'une  chapelle  pour  les  dames  de  la  Mi- 
séricorde, XXXI,  506.—  Démolition  de  maisons  en  bois 
fort  curieuses,  XXXII,  93.  —D'une  ancienne  maison, 
nommée  le  Manoir- Falaise,  datant  du  xv^  ou  xvi^  siècle, 
XXXIII,  174.  —  D'une  autre  maison  du  xvi^  siècle,  192. 

—  Guide  du  voyageur  dans  la  ville,  XXXVI,  670.  — 
Réunion  générale  et  séance  de  la  Société  française  d'Ar- 
chéologie, 733.  —  Restauration  de  l'église  Saint-Pierre, 
classée  parmi  les  monuments  historiques,  XXXVII, 404. 

—  Son  portail  méridional  est  de  l'époque  de  transition, 
deuxième  moitié  du  xii^  siècle,  405.  —  Éperons  ou  con- 
treforts élevés  au  xv®  siècle,  id.  —  Description  de  ce 
portail,  406. —  Dessin  des  ruines  de  son  théâtre  romain, 
XXXVÏII,  213.  —Son  cimetière  gallo-romain,  214.  - 
Nouvelle  découverte  de  vases  de  divers  couleurs  et  gran- 
deurs dans  l'emplacement  dit  le  Grand-Jardin,  365.  — 
Médailles  provenant  du  cimetière  gallo-romain,  366.— 
Signalement  dte   plusieurs  antiquités  comme  agrafes, 
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plaques  de  ceinturon,  hache  en  fer,  id.  etsuiv.  —  Dé- 
couverte à  Lisieux  d'un  sceau  du  xvi^  siècle,  438.  — 
L'église  Saint-Pierre  offre  un  beau  type  de  l'époque  de 
transition,  566.--  La  nef  fut  élevée  de  1141  à  1180,  id. 

—  Ses  évêques:  Herbert,  de  1022  à  1049,  XXXI,  97. 

—  Arnoult,  de  1141  à  1180  ou  1182;  il  bâtit  en 
grande  partie  la  cathédrale,  XXXIH,  87.— •  Jourdain  du 
Hommes  meurt  en  1218  ;  il  agrandit  et  termine  la  cathé- 
drale ,  id.  —  Guillaume  du  Pont-de-l'Arche  fit 
léparer  les  dommages  causés  sous  son  épiscopal,  par 
un  incendie  arrivé  en  1226,  id.  —  Guy  du  Merle, 
de  1267  à  1285;  documents  historiques,  XXXI, 
302. —  Ses  armoiries,  303.  —  Fouques  d'Astin,  au  xin^ 
siècle,  XXXI,  300.  —  Etienne  Blosset  de  Carrouges,  de 
1482  à  1505,  XXXI,  297.  —  Jehan  Leveneur,  de  1505  à 
1535;  son  épitaphe,  296.  -  Ses  armoiries,  297.— 
Documents  historiques,  id.  et  XXXVI,  90.  —  D'Estoute- 
ville.  XXXI,  300.  —  Guy  d'Harcourt ,  au  xiv^  siècle, 
id.  —  Léonord  de  Matignon,  au  xyu^  siècle,  XXXI, 
299. — Voir  Glos-sur-Lisieux. 

Xi'IsLE  OU  IsLE-suR-LA-DoRDOGNE ,  bourg  dc  la  Provence 
(Vaucluse).  La  piscine  de  la  collégiale  de  L'Isle,  der- 
rière les  boiseries  du  chœur,  est  un  chef-d'œuvre  de  la 
renaissance,  XXXIV,  535.— Sa  description,  id. 

LisoN,  village  du  Maine  (Sarthe).  Découverte  de  morceaux 
de  poterie  émaillée,  XXXIV,  69. 

Lisses,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son  église 
est  du  xve  siècle,  XXXV,  722. 

Litre  ou  bande  peinte  à  fresque,  entourant  quelques 
églises  au  dedans  ou  au  dehors.  Signe  honorifique.  Ves- 
tiges d'un  litre  funèbre  à  l'église  de  Beuvron,  XXXI, 
174. 
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LiTHAiRE,  village  de  Normandie  (Manche).  Camp  romain 
de  Mont-Gastre,  XXXVIII,  234.  —  Hachette  en  bronze, 
portant  le  chiffre  romain  IV,  id. 

LiTTRY,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église  est 
sous  le  vocable  de  saint  Germain;  les  bases  de  sa  tour 
appartiennent  au  xii^  siècle,  XXXVIl,  435  et  436.  — 
Massif  saillant  dans  lequel  s'ouvre  la  porte  de  cette  tour, 
449. 

Liturgie.  Celle  de  Constantinople  est  connue  sous  le  nom 
de  liturgie  de  saint  Jean  Chrysostôme,  XXXVI,  16.  — 
Celle  des  Ordinations  paraît  avoir  été  écrite  dans  le  xiv^ 
siècle,  23. 

Livarot,  bourg  de  Normandie  (Calvados).  Destruction  de 
son  ancienne  église,  bâtie  par  les  barons  de  Livarot  et 
remplacée  par  une  autre  où  figurent  pêle-mêle  du  xii« 
siècle,  du  xiiie,  du  xv^,  du  Louis  XIV  et  même  du  Louis 
XV,  XXXII,  834  et  suiv.  —  Vue  de  l'ancien  portail,  8  6. 
—  Colombier  important,  XXXVI,  648. 

LivAYE,  village  de  Normandie  (Calvados).  Église  sans  ca- 
ractère et  dont  cependant  quelques  portions  sont  plus 
anciennes  que  le  reste,  XXXII,  580.  —  Fenêtres  du  xvr 
siècle,  id.  —  Cadran  solaire  paraissant  dater  du  xvii^ 
siècle,  id.—  Inscription  datant  du  xviii"  siècle,  581.—  La 
charpente  du  chœur  et  de  la  nef  bâtie  suivant  un  système 
observé  dans  la  contrée  du  pays  d'Auge,  id.—  Un  tableau 
de  1670, id. 

LivERNON,  village  du  Quercy  (Lot).  Clocher  carré  de  l'époque 
romane,  XXXIII,  500.—  Monument  celtique  dit  la  Pierre- 
Martine,  id.  et  XXXVil,  335. 

LixHE,  en  Belgique.  Le  font  baptismal  de  son  église  est  en 
pierre  et  pédicule,  XXXVIII,  379. 

Loches,  ville  de  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son  donjon  ma- 
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gnifique  Spécimen  de  l'architecture  féodale  du  xii®  siècle, 
XXXII,  93.—  Épaisseur  de  ses  murs,  703.  —  On   l'at-  • 
tribue  à  Foulques  Néra,  XXXIV,  286.  ~  Les  conslruc- 
tioDs  de  son  donjon  offrent  un  aspect  purement  romain, 
567. —  On  trouve  dans  ces  constructions  la  taille  en 
hachures  diagonales  qui  était  assez  générale  à  lépoque 
romane,  588.  —  Nouveaux  détails  sur  le  donjon,  655.  — 
Vues  intérieure  et  extérieure,  655  et  657. —Donjon  roman 
entouré  de  l'enceinte  d'une  muraille  du  xin^  siècle,  XXXV, 
103.— Vue,104.— Origine  du  nom  de  Loches, 121. —Église 
Notre-Dame,  détails  historiques,  122.  —  Étude  de  ce 
monument,  reconstruit  presqu'entièrement  dans  la  se- 
conde moitié  du  xii^  siècle,  123.  —  Description  du  nar- 
thex,  de  ses  chapiteaux  symboliques,  124.  —  Les  voûtes 
pyramidales  de  l'église  n'ont  aucune  analogie  avec  les 
coupoles  bysantines,  131.— Autel  et  vitraux,  137.  -  Stalles 
du  xvi«  siècle,  138.  —  Ancienne  crypte,  139.  —  Château, 
sa  description,  139  et  suiv.—  Donjon,  142. ~  Prisonniers 
qui  y  furent  détenus,  143  et  suiv.—  Enceinte  du  donjon, 
144.— Chapelle  de  Vignemont,  145. —Aqueduc  près  de  Lo- 
ches, XXXVI,  241  et  242.—  Palais  de  Charles  VU,  283.— 
Vue,  284.—Hôtel-de-Ville,  édifice  delà  Renaissance,283.— 
Vue,  285.  —  Maison  de  la  Renaissance,  dite  la  Chancel- 
lerie, 283.  —  Vue,  286.  —  Les  dubes  ou  pyramides  en 
pierre  de  l'église  Saint-Ours,  334.  —  Elles  datent  du  xii» 
siècle,  id.  —  Elévation  et  coupe  longitudinale  de  cette 
église,  335  et  336. — La  base  de  la  tour  d'entrée  et  celle  du 
transept  doivent  être  de  la  fin  du  x^  siècle,  337.  —  La 
pjramide  couronnant  la  tour  d'entrée,  refaite,  était  du 
commencement  du  xii'' siècle,  id.  — Le  narthex,  duxuo 
siècle,  id.  —  Le  bas-côté  du  sud  est  du  xh«  siècle,  et 
celui  du  nord  du  xv^  siècle,  id.  —  Stalles  du  xvi^  siècle, 
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id.  —  Une  partie  de  l'autel  est  du  xviie  siècle,  338.^  La 
tribune  des  orgues  de  sa  collégiale  est  voûtée  en  arc  de 
cloître,  XXXVII^  548.  — ^  Dans  plusieurs  maisons,  caves 
î^ncJennes,  dont  l'une  paraît  indiquer  le  xii«  siècle,  549. 
—Le  château  de  Loches  est  muni  de  casemates  remontant 
au  moins,  pour  quelques-unes,  au  xin^  siècle,  565. 

Log-Maria  ,  anciennement  cîvitas  Corisopitum  ou  civitas 
Aquilonia,  aujourd'hui  un  des  faubourgs  de  Quimper 
(Finisîlère).  Cetle  localité,  dont  l'emplacement  est  mar- 

•^  que  par  des  débris  romains  et  par  la  direction  de  voies 
romaines  qui  rayonnent  vers  elle,  fut  le  siège  des  pre- 
miers évêques  de  Quimper,  XXXl,  410.-^  Ruines  ro- 
maines consistant  en  fragments  de  poterie  et  de  verre,  et 
en  monnaies  dont  deux  de  Néron,  id. 

LocTUDY,  village  de  Bretagne  (Finistère).  Dans  son  cime- 
tière existe  une  chapelle  mortuaire  pour  les  veillées 
des  morts,  XXXIV,  94  et  95.—  Sa  fondation  doit  re- 
monter au  xiv®  siècle,  95. 

LoDÈvE,  village  du  Languedoc  (Hérault).  Mémoire  sur  les 
monuments  druidiques  de  son  arrondissement  ;  ouvrage 
annoncé  dans  \e  Bulletin,  XXXIII,  18i.—  Compte-rendu 
des  assises  scientifiques  tenues  en  1866,  annoncé  dans 
le  Bulletin,  405.  —  Le  cardinal  de  Fleury,  une  des 
gloires  de  Lodève,  XXXV,  286. 

Loges  pour  les  foires.  On  en  voit  à  Gien,  XXXIV,  607. 

LouiE-lNFÉiuEURE  (département  de  la).  Découvertes  archéo- 
logiques qu'on  y  a  faites,  notamment  dans  le  canton  de 
Yertou  et  sur  remplacement  de  la  chapelle  de  Saint- 
Martin  de  Coueron,  XXXII,  56  et  60. 

LotsEL,  M.  de  la  S.  Son  cabinet  d'antiquités  comprend  des 
faïences  de  Rouen, des  poteries,  des  produits  céramiques 

.  depuis  les  temps  les  plus  reculés,  des  séries  complètes 
de  médailles  romaines  et  du  moyen-âge,  de  vieux  meu- 


DU  BULLETIN   MONUMENTAL.  427 

bîes,  comme  dressoirs,  siéges,bahuts,  des  tableaux,  des 
armes,  XXXI,  737. 
LoMBERS,  ville  du  Languedoc  (Tarn).  Découverte  des  restes 
d'un  établissement  gallo-romain  considérable,  XXXI, 
105.  —  Dans  ses  envii'ons  découverte  d'urnes  et  d'un 
hypocauste,  XXXII,  428. 
LoNDiNiÈRE,  bourg  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Arse- 
nal mérovingien  qui  a  donné  un  assemblage  d'armes,  de 
vases,  de  plaques  et  d'ornements  de  tous  genres,  XXXIV, 
678. 
Londres,  capitale  de  l'Angleterre.  Sa  tour  construite  par 
Gondulphe,  évêque  de  Rochester  en  1077,  et  mort  en 
li07,XXXlV,83et  84.-Son  musée,  XXXVI,  i88.-Un 
inventaire  dressé  en  1275  pour  l'église  de  Saint-PauU 
mentionne  deux  bénitiers  porlalifs  qu'il  décrit,  443. 
Longour,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Signalé  comme 

ayant  été  une  station  romaine,  XXXVII,  660. 
LoNGPÉRiER,  M.  de  l'Académie  des  Inscriptions  et  Belles- 
Lettres.  Son  rapport  sur  des  objets  trouvés  dans   le  tu- 
mulus  à  dolmen  de  Plesidy,  XXXI,  743. 
LoNGPONT,  village    de  Picardie  (Aisne).  Ancienne  abbaye 

d'hommes,  fondée  avant  le  xii^  siècle,  XXXI,  765. 
LoNGUEMÂR  (de),  M.  de  la  S.  Rend  compte  de  la  restauration 
de  la  crypte  de  l'église  de  Saint-Savin  ;  il  décrit  celle 
crypte  et  indique  les  travaux  de  restauration  qu'elle  a 
subis,  XXXII,  801.  —  Son  rapport  sur  l'exposition  ar- 
chéologique de  Poitiers,  en  1869,  présente  un  résumé  de 
l'histoire  de  l'art  en  Poitou,  depuis  les  temps  préhisto- 
riques jusqu'à  nos  jours,  XXXVI,  290.  —  Rend  compte 
de  deux  publications  de  M.  Barbier  de  Monlault,  intitu- 
lées :  Les  chefs-d'œuvre  de  la  sculpture  religieuse,  à  Rome, 
à  V époque  de  la  Renaissance,  Les  antiquités  chrétiennes  à 
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Rome,  XXXVIII,  273.  —   Publication  de  sa  Carte  monu- 
mentale du  département  de  la  Vienne,  450. 

LoNGLERAYE,  villagc  de  Normandie  (Calvados).  Le  clocher 
de  son  église  Saint-Pierre  est  roman,  et  paraît  apparte- 
nir au  xir  siècle,  XXXVII,  206.  —  Vue,  207. 

Longues,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église  offre 
une  petite  pyrami^le  moderne,  XXXVÏÎ,  428. 

Loquet,  trouvé  dans  des  antiquités  romaines  à  Saint-Sal- 
vadou,  XXXII,  887. 

LoRBiiHAYE,  village  de  Normandie  (Manche).  La  tour  de  son 
église  date  de  1694,  XXXVIII,  324.  —  Inscri[ytion  de  la 
cloche,  id. 

LoRÉ,  village  de  Normandie  (Eure).  Grès  énorme  regardé 
comme  un  monument  celtique,  XXXVI,  36i. 

LoRQUiN,  bourg  de  la  Lorraine  (Mcurthe).  Découverte  près 
de  cette  localité,  d'un  autel  gallo-romain,  déposé  au  mu- 
sée de  Nancy,  XXXIV,  859. 

LoRSCH,  village  du  duché  de  Hesse-Darmstadt.  Restes  de 
son  abbaye,  fondée  en  776,  XXXVIII,  103. 

Lory-les-Metz,  village    du  Messin  (Moselle)     Notice  sur 
Lory-les-Metz,  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXII, 
303. 
Lot  (département  du).  Il  renferme  un  grand  nombre  de 

dolmens,  XXXI,  197  et  198. 
LorHAu\E  I»»".  Son  lot  datis  le  pai'tage  de  l'empire  de  Char- 

lemagne,  XXXII.  519. 
LouANS,  village  de  la  Toiiraine  (Indre-et-Loire).  Son  prieuré 
dépendant  de  Cormery,  construction    fortifiée  du  xvi® 

siècle;  église  remontant  à  l'an  997,  XXXVII,  547. 
LouDUN,  ville  du  Poitou  (Vienne).  Les  dolmens  de  son  ar- 

dissement,  XXXIII,  808.—  Description  de  son  vieux 

donjon  roman,  XXXIV,  286.—  Foulques  Néra  dut  le 
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faire  construire,  id.—  Château  reconstruit  vers  1206, 
987.  — Des  monnaies  romaines  trouvées  dans  les  ruines  de 
ce  château  font  présumer  qu'un  castrum  existait  à  cet  en 
droitdutempsdesRomains,iJ.— Sides  pans  de  murailles 
nesont  pas  gallo-romains,  ils  ne  peuvent  être  postérieurs 
au  vin«  siècle,  id.— Ancienne  collégiale  de  Sainte-Croix, 
datantde  la  fin  duxi^  siècle,  289.— Son  planestcelui  des 
basiliques  romanes  du  Poitou,  id. — Sa  description,  id.  et 
290,  XXXV,  310.—  Eglise  du  Martrai,  remontant  au  xv« 
siècle  ,  XXXIV,  288.  —  Chapelle  de  Notre-Dame-de- 
Recouvrance,  id.—  De  l'église  de  Saint-Pierre,  bâtie  au 
xin*  siècle,  il  ne  reste  que  le  transept  de  cette  époque, 
les  autres  parties  datent  du  xv  et  du  xvi^  siècle,   289. 

—  La  porte  principale  est  un  spécimen  de  l'architec- 
ture de  la  Renaissance,  id.—  Clocher  du  xv^  siècle,  id. 

—  Urbain  Grandier,  curé  de  Saint- Pierre,  id.—  Son 
procès  à  Loudun,  XXXIII,  808.—  Ancien  pèlerinage  à 
Notre-Dame  de  Loudun,  XXXVIII.  281, 

Louis,  comte  de  Flandre,  surnommé  de  Crécy,  qui  régna 

sur  la  Flandre  de  1323  à  1346,  XXXII,  490. 
Louis-LE-l)ÉBONNAiRE.  Ce  prince  mourut  en  840;  alors  eut 

lieu  le  démembrement  do.  l'empire  de  Charlemagne  , 

XXXII,  519. 
Louis-le-Germanique.  Son  lot  dans  le  partage  de  l'empire 

de  Charlemagne,  XXXII,  519. 
Louis  IX,  roi  de  France.  Curieuse  légende  au  sujet  de  ce 

roi,  XXXVIII,  671. 
Louis  XI,  roi  de  France,  très  dévot  à  sa  manière,  à  la  sainle 

Vierge,  fait  en  1463  un  pèlerinage  au  tombeau  de  saint 

Am.ulour,  XXXI,  587. 
I.ouis  XIV,  roi  de  France.  Il  réunit  à  la  Fiance  une  partie 

de  la  Flandre  et  du  Hainaut,  XXXV,  110. 
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LoupiAC,  village  de  la  Guienne  (Gironde).  Son  château  du 
Gros  possède  des  archives,  XXXII,  371. 

Lourdes,  village  du  Comminges  (Haute-Garonne).  Donjon 
quadrangulaire,  XXXII,  714. 

LouviERS,  ville  de  France  (Eure).  Excursion  archéologique 
dans  son  arrondissement,  XXXI,  45.—  Restes  de  son 
aqueduc,  47  et  suiv.  —  Armoiries  de  ses  corporations 
d'arts  et  métiers,  XXXII,  789.  —  Un  saint  Christophe 
peint  sur  un  mur  de  l'église,  près  des  fonts  baptismaux, 
XXXIV,  554.—  Découverte  de  sépultures  anciennes, 
561.—  Objets  qu'elles  ont  donnés,  363  et  surv.  —  Deux 
petits  bronzes  qu'on  y  a  trouvésfixent  la  datede  ces  sépul- 
tures entre  302  et  450,  364.—  Louviers  n'a  pas  de  titres 
remontant  au  delà  du  x«  siècle,  id. 

Loyer  (Paul).  Découvre  à  Saint-Germain,  près  iMontfaucon, 
une  hache  en  pierre  de  granit  bleu  très-dur,  XXXII, 
391. 

LuBBOCK  (sir  John).  Son  ouvrage  V Homme  avant  l'histoire 
offre  des  principes  dignes  d'être  médités,  XXXIII,  171. 

Luc  ou  Luc  EN  Provence,  village  delà  Provence  (Var). 
Tombeaux  gallo-romains  qu'on  y  a  signalés,  XXXIY, 
352.—  Découverte  d'une  borne  en  grès-schisteux,  carrée 
et  grossièrement  équarrie,  id. 

Luc-sur-iMer,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église, 
sous  le  vocable  de  saint  Quentin,  avait  pour  patron  l'ab- 
baye de  Fécainp,  XXXVII,  446.—  Description  de  son 
clocher  situé  au  sud  de  la  nef,  dans  le  voisinage  du 
chœur,  id.  et  448.—  Vue,  447. 

Lucarne,  fenêtre  pratiquée  au  niveau  des  toits  et  corres- 
pondant au  grenier,  paraissant  être  de  l'époque  de 
Louis  XIII  ;  vue,  XXXII,  25.—  Du  xv  siècle,  avec  gar- 
gouilles sculptées  sur  une  maison  de  No^enl-le-Rotrou, 
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XXXIII,  476.— A  Nevers,  une  maison  de  bois  ayant  une 
lucarne  encore  surmontée  de  son  épi,  XXXIV,  329. — 
En  bois,  ornées  de  riches  épis  de  plomb,  à  Gien,  604. — 
Dessins  de  lucarnes  figurées  sur  un  manteau  de  chemi- 
née,  au  palais  de  Jacques  Cœur,  XXXV,  685.  —  Vue 
d'une  lucarne  de  la  chapelle  de  la  Vierge,  à  Fécamp, 
XXXIII,  14. 

LucbiuAM ,  village  de  l'ancien  comté  de  Nice  (Alpes-Mari- 
times). Sa  crypte  et  sa  tour  gothique,  XXXII,  788. 

LucHON.  Voir  Bagnèns-de-Lnchon. 

LuGiNEs  ou  nourrices  dont  on  trouve  souvent  les  statuettes 
dans  des  sépultures  gallo-romaines.  On  en  a  signalé  à 
Lisieux  dans  un  cimetière  romain,  XXXII,  641  et  642. 
—  A  Sens,  dans  des  antiquités  romaines,  XXXVIÏI,  461 
et  463. 

LucoN,  ville  du  Poitou  (Vendée).  Grosse  abbatiale  trouvée 
dans  le  cloître  de  l'antique  monastère  de  Lucon,  XXXV, 
96.  —  Description  de  cette  crosse,  97. 

LuGULLUS,  réparation  de  son  palais  à  Frascati ,  XXXI, 
519. 

LuGDUNUM.  V.  Lyon. 

LuiNiNi,  peintre,  élève  de  Léonard  de  Vinci.  Une  de  ses 
œuvres  :  une  Sainte  famille,  XXXH,  815. 

LuiTGARDK,  femme  de  Charlemagne,  morte  à  Tours,  le  4 
juin  ^00,  XXXV,  46.  —  Elle  fut  inhumée  dans  la  basi- 
lique de  Saint-Martin,  dont  l'une  des  tours,  dite  de 
Charlemagne,  contenait  son  tombeau,  id. 

LuNERAY,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Haches 
de  pierre  signalées  dans  des  sépultures  gallo-romaines, 
XXXVII,  334. 

LuNERY,  village  du  Berry  (Cher).  Découverte  qu'on  y  a 
faite  d'une  belle  mosaïque,  XXXV,  683. 
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LuNET,  de  rinsliliit  des  Provinces.  Biographie  de  Vahbé 
Raynal,  annoncée  dans  le  Bulletin,  XXXII,  561 

LusECH,  village  du  Quercy  (Lot).  Signalé  comme  aspirant 
à  remplacer  l'ancien  Uxellodunum,  XXXI,  113. 

LuxuEiL,  petite  ville  de  la  Franche-Comté  (Haute-Saône). 
Luxeiiil,  ville,  abbaye  et  thermes,  monographie  citée  dans 
le  Bulletin,  XXXV,  351. 

Luz,  village  du  Bigorre  (Hautes-Pyrénées).  Église  romane 
entourée  d'un  mur  crénelé  et  flanquée  d'un  clocher  en 
forme  de  donjon,  XXXII,  748. 

LuzARGHES  (Robert  de),  fameux  architecte  du  xin^  siècle.  Il 
fut,  en  1220,  le  premier  architecte  de  la  cathédrale 
d'Amiens,  XXXVllI,  226.  -  Voir  Cormowf,  Regnault. 

Lyon,  ville  capitale  du  Lyonnais  (Khône).  Les  grandes  fêtes 
du  mois  d'août,  en  l'honneur  de  César,  se  célébraient  à 
Lugdunum  (Lyon),  XXXVI,  183.  —  Son  musée  lapi- 
daire est  riche  en  monuments  et  en  inscriptions  de 
l'époque  romaine,  XXXf,  167;  XXXIIl,  155.  —  Inscrip- 
tion en  grec  et  en  latin,  XXXI,  171.  — Lyon  avait  un  cir- 
que, 211. — Fondation  de  son  église  et  relation  du  martyre 
des  chrétiens  de  Lyon,  XXXIIl,  668  et  670.  —Son  église 
indiquée  comme  établie  dans  les  (îaules  au  temps  du 
martyr  de  saint  Pothin,  XXXII,  249.  -  Grégoire  VIb 
en  1079,  conféra  la  suprématie  à  l'archevêque  de  Lyon, 
261.  —  Son  église  a  le  titre  de  premier  siège  des  Gaules, 
283.  —  La  tradition  qui  reporte  l'existence  de  son  église 
au  temps  où  saint  Pothin  fut  envoyé  par  saint  Polycarpe, 
évoque  de  Smyrne,  est  considérée  comme  certaine,  497.  — 
Ses  martyrs  en  l'an  177,  sous  Marc-Aurèle,  527.  —  Ins- 
criptions et  lombeaux  antiques  extraits  du  Rhône,  à 
Lyon,  XXXVIIl,  219.—  Création  d'un  grand  centre  de 
viabilité  à  Lyon  pour  la  Celtique,  453,  —Ses  évêques; 
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saint  Pothin,  envoyé  par  saint  Polycarpe,  XXXÏI,  249, 
252  et  537;-  saint  Irénée,  XXXII,  249,  252,  258; 
XXXIH,  679  et  suiv.;  —  saint  Juste  meurt  vers  la 
fin  du  ive  siècle,  XXXII,  530;  —  saint  Nizier,  au  v» 
siècle,  XXXV,  292;  — saint  Eucher  meurt  vers  l'an  530, 
XXXII,  530. 

Lyre.  La  lyre  symbolise  la  douceur  et  l'harmonie  de  la  re- 
ligion, XXXIII,  42. 

La  Ballue,  cardinal  détenu  par  le  roi  Louis  XI  dans  une 
cage,  XXXIII,  466. 

La  Basoche.  Juridiction  que  tenaient  autrefois  les  clercs  des 
procureurs  du  Parlement  de  Paris,  pour  juger  leurs 
différends  et  faire  droit  aux  plaintes  des  tiers.  Note  sur 
la  basoche  toulousaine.  Ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin^ 
XXXV,  350. 

Lumaghelles  d'I PALIE.  Marbre  ainsi  nommé  à  cause  de  sa 
grande  quantité  de  coquillages  dont  il  est  composé, 
XXXVIII,  254.  —  Celle  lumachelle  doit  son  no.îi  au 
sulpteur  Canova,  257. 

La  Bauve,  village  de  la  Brie  (Seine-et-Marne).  Son  camp 
romain,  XXXVIII,  136. 

La  Boétie.  L'ami  de  Montaigne  et  l'auteur  du  Traité  de  la 
Servitude  volontaire  qu'il  écrivit  au  xvi^  siècle,  est  né  à 
Sarlac.  Une  plaque  de  marbre  commémorative  est  in- 
crustée dans  la  maison  en  style  François  I^r,  qui  porte 
son  nom,  XXXI,  751. 

La  Borne,  \illage  du  Berri  (Cher).  Sa  fabrique  de  faïence 
a  produit  des  jouets  d'enfants,  des  faîtières  à  plusieurs 
étages,  des  bustes  et  des  pichets,  représentant  des  prê- 
tres coiffés  d'un  tricorne,  à  usage  de  goulot,  XXXV, 
580.—  Sa  fabrique  donnait  des  calvaires,  des  croix  tu- 
mulaires  et  des  croix  de  carrefour,  id. 

La  Bretagne,  ancienne  province  de  France.  Excursion  en 
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Bretagne,  XXXI,  714.  -  A  Vannes,  715.  —  A  Sainte- 
Anne-d'Auray,  7i4  et  725.  —  A  Concarneau,  725.  —  A 
Quimper.  726. -A  Pont-l'Abbé,  728.-~A  Kernuz,  730.~ 
A  Brest,  734. —La  plupart  de  ses  églises  datent  du  xv« 
siècle,  731. 

La  Bruyère,  village  de  la  Bourgogne  (Gôte-d'Or).  Haches 
de  pierre  recueillies  dans  son  cimetière  franc,  XXXYH, 
334. 

La  Gambes  ,  village  de  Normandie  (Calvados).  Sculpture 
sur  le  linteau  du  portail  de  son  église,  XXXVI,  301.  — 
Dessin,  302  ;  XXXVIII,  68. 

La  Cava,  dans  la  province  de  Salerne.  Son  monastère  bé- 
nédictin, XXXIX,  816.—  Ses  archives,  id. 

La  Cavalerie,  village  du  Rouergue  (Aveyron).  Ses  dolmens. 
—  Voir  Larzac. 

La  Chaire-Girault,  village  du  Poitou  (Vendée).  Son  église 
est  dans  le  style  du  xii^  siècle,  roman-poitevin,  XXXVII, 
672.—  Portail  en  granit,  mutilé,  673.-  Bas-reliefs, 
l'un  représentant  l'Annonciation,  l'autre  un  sujet  bi- 
blique, id.—  Description  d'une  pariie  de  l'église,  id. 

La  Champagne,  ancienne  province  de  France.  Mémoire  his- 
torique sur  la  Champagne  ;  ouvrage  annoncé  dans  le 
Bulletin,  XXXII,  186. 

La  CHAPELLE-GAUTiER,village  de  Normandie  (Eure). Revue  en 
1589,  des  bandes  d'insurgés,  destinées  à  marcher  contre 
l'armée  du  duc  de  iVlontpensier,  gouverneur  de  Norman- 
die, alors  occupé  au  siège  de  Falaise,  XXXII,  207,— 
Leur  défaite,  208.  —  Château  détruit,  id.  —  Eglise  du 
xviiie  siècle  ;  quelques  pans  de  murailles  accusent  le  xii^ 
siècle,  id. 

La  Charité,  ville  du  Nivernais  (Nièvre). Restes  d'un  prieuré 
de  l'ordre  de  Cluny,  fondé  au  xi«  siècle,  XXXIV,  331.  — 
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La  Chsiriié  fille  aînée  de  Cluny,  id.—  Eglise  consacrée 
en  H06,  id.—  Ravagée  par  un  incendie  en  1204;  nef 
incendiée  en  1559,  331  et  333.  —  Description  de  cette 
église,  331  et  suiv.—  Porlail  datant  du  xv^  siècle,  332. 
—  Derrière  le  chœur,  chapelle  construite  au  xv«  siècle 
ou  à  la  fin  du  xiv^,  334.  —  Arcade  dont  le  tympan  est 
garni  de  deux  rangs  de  bas-reliefs,  chapiteaux  et  sujets 
sculptés,  335.  —  Autel  à  double  face ,  336.—  Bancs- 
d'œuvre  dans  le  style  du  règne  de  Louis  XV,  id.—  Vieux 
tableaux  avec  blason  du  donateur,  id.  —  L'ancienne 
église  paroissiale,  dédiée  à  saint  Pierre  est  changée  en 
habitation  et  accuse  le  xv^  siècle,  id. —  Halle  du  xv® 
siècle,  id.—  Anciennes  maisons  des  xv^  et  xvi«  siècles, 
330  et331.— Restes  des  anciennes  fortifications,  id.— Do- 
cuments historiques,  id.— Nouveaux  détails  sur  l'église, 
XXXV,  657.—  La  tour  romane  de  son  église  se  termine 
par  une  flèche  en  bois,  XXXVIII,  311. 

La  Chartreuse.  \oiv  Sainte- Anne- d'Auray. 

La  Chaussée,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire). 
Dolmen,  XXXII,  486. 

La  Colombe,  symbole  chrétien,  XXXIII,  42;— de  la  simpli- 
cité, id. 

La  Courbe,  village  de  Normandie  (Orne).  On  trouve  dans 
les  ruines  de  son  ancien  château  un  mur  dont  les  pierres 
sont  vitrifiées,  XXXI,  36  :  XXXVIII,  598. 

La  CouRomiE,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son 
couvent  dépendant  de  la  Chartreuse  du  Ligeteldont  la 
construction  doit  remonter  au  commencement  du  xiii" 
siècle,  XXXVII,  545. 

La  Courtine,  village  de  la  Marche.  (Creuse).  Découverte 
qu'on  y  a  faite  de  flèches  en  silex,  à  deux  ailerons, 
XXXVII,  332. 
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La  Cunaille.  Voir  Thoré. 

La  Denysière,  village  du  Vendomois  (Loir-et-Cher).  Son 
manoir,  témoin  d'un  drame  sanglant,  XXXIII,  643. 

La  Dreit,  village  de  l'Auvergne  (Puy-de-Dôme).  Villa 
gallo-romaine;  objets  qu'on  y  a  trouvés,  fragments 
de  mosaïques,  débris  d'hypocauste,  vases,  etc.,  XXXV, 
111 

La  Ferrière-Pergy  (le  comte  de),  M.  de  la  S.  Est  nommé 
membre  de  la  Légion  d'Honneur,  XXXIII,  620. 

La  Ferté-Alais,  bourg  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise). 
Son  église,  bâtie  vers  la  fin  du  xii^  siècle  ou  au  com- 
mencement du  xiii%  XXXV,  720. 

La  Ferïé-Bernard,  ville  du  Maine  (Sarthe).  Son  Hôtel-de- 
Ville  installé  dans  la  porte  occidentale  de  la  vieille 
enceinte,  porte  datant  du  xv^  siècle,  XXXV,  444.  -- 
Établissement  de  l'octroi,  id.— Documents  historiques, 
id.  —  Description  de  la  porte,  445.  —  La  basse  ville 
entourée  de  remparts  à  la  fin  du  xiii^  siècle,  id.  —  Vue 
de  la  porte  Saint-Julien,  446.  —  Plan  du  rez-de-chaussée 
et  du  premier  étage,  448.  —  Ses  halles  construites  en 
1535,  XXXVI,  162.  ~  Leur  description ,  id.  et  suiv.  — 
Vue,  163.  — •  Plan,  165.  •—  Coupe  transversale  et  longi- 
tudinale, 166.  —  Les  sires  de  la  Ferté-Bernard  depuis 
le  xi^  siècle;  ouvrage  dont  il  est  rendu  compte  dans  le 
Bulletin,  XXXVII,  522.  —  Restauration  de  son  Hôtel- 
de-Ville,  528,el529. 
La  Ferté-Milon,  village  de  la  Picardie  (Aisne).  La  sta- 
tuaire dans  son  château  a  toute  l'ampleur  de  la  meilleure 
Renaissance, XXXV,  602. 
La  Flotte,  village  de  Vendomois  (Loir-et-Cher).  Son  anti- 
que manoir,  rebâ'ti,  XXXIII,  643.  —  Ses  tours,  id. 
La  Goulafrière,  village  de  Normandie  (Eure).  Sa  seigneurie 
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possédée  à  la  fin  du  xiii^  siècle  par  la  famille  Goulafre, 
XXXII,  228.  —  Description  de  son  église  dont  quelques 
parties  appartiennent  au  xi^  siècle,  des  ouvertures  ont 
été  refaites  aux  xn«,  xv*  et  xyi®  siècles,  229.  —  Rétable 
du  xvne  siècle,  id.  —  Crucifix  du  xvi^,  230.  —  Inscrip- 
tion du  xvi«  et  du  xyu®  siècle  ,  230  et  231.  —  Voûte  du 
chœur  pouvant  remonter  jusqu'au  xii«  siècle,  230.  — 
Renseignements  sur  la  famille  de  Guiry,  231. 
La  Grace-de-Dieu,  village  du  Languedoc  (Haute-Garonne). 

Son  prieuré,  XXXII,  306. 
l.A  Grande-Sauve.  Voir  la  Sauve-Majeure. 
La  Grange-Frangy,  sous  les  murs  de  Chalon-sur-Saône 
(Saône-et-Loire).  Découverte  qu'on  y  a  faite  d'objets  an- 
tiques, comme  anneau  d'or,  pendant  de  collier,  framée, 
javeline,  sciamasaxe,  fibules,  fers  à  cheval,  clou,  frag- 
ments d'amphores,   médailles  gauloises,  XXXIII,  625. 
La  Guaverie,  village  de  Normandie  (Calvados).  Statue  du 

xiii»  siècle  qu'on  y  a  recueillie,  XXXI,  632. 
La  Grenouillère,  manoir   à   peu    de   distance    de    Néris 
(Allier).  Texte  d'une  inscription  qui  s'y  trouve,  XXXVII, 
600.  —  Débris  romains,  601.  —  Plan  d'anciennes  cons- 
tructions, 602.  —  Paire  de    chenets  anciens  en  fer, 
603. 
La  Grille,  village   près  Chinon  (Indre-et-Loire).  Son 
château  est  une   construction    dans   le    style   du   xv^ 
siècle,  XXXI,  683.  —  Description  de  son   colombier- 
donjon,  XXXVI,  726  et  731.  —Son  caractère  annonce  les 
premières  années  du  xviie  siècle,  729  et  suiv. 
La  Guerche-sur-Creuse,  village  de  la  Touraine  (Indre-et- 
Loire).  Sa  grange  des  dîmes,  XXXVII,  549. 
La  Haute-Borne,  monument  celtique,  près  de  Fonsonnes^ 
XXXI,  765. 
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liA  Hautk-Ghapelie,  village  de  Normandie  (Orne).  Destruc- 
tion de  la  nef  de  son  église,   XXXIV,  901.  —  Cette  nef 

.1  construite  en  opiis  spicatum,  id.  —  Son  plan,  902.  — 
Église  successivement  mutilée,  903.  —  Cette  localité 
occupée  sans  doute  dès  le  x»  siècle  par  un  ermite,  un 
chapelain  ou  un  prieur,  id.  —  Son  nom  lui  est  venu  du 
sommet  d'une  colline  assez  élevée,  à  peu  de  distance  de 
la  chapelle,  qui  est  devenue  la  nef  de  l'église,  sous  l'in- 
vocation de  saint  Cénery,  id. 

La  Haye-Descartes,  petite  ville  de  Touraine  (Indre-et- 
Loire).  Maison  où  est  né  Descartes.— Elle  est  à  conserver 
comme  monument  historique,  XXXVIII,  429. 

La  Herse,  fontaine  d'eaux  minérales  dans  la  forêt  de  Bel- 
lême,  XXXVII,  171.  Voir  Belléme, 

Itk  HouBLONNiÈRE,  Village  de  Normandie  (Calvados).  Une 
tour  cylindrique  des  fortifications  du  château,  main- 
tenant à  usage  de  colombier,  XXXVI,  652.—  Vue,  653. 

La  Hunière,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Sa 
tour  de  défense  est  construite  sur  une  motte  peu  élevée, 
XXXII,  694.—  Détails  sur  le  château,  id.  —  Son  donjon 
était  cylindrique,  695.—  Il  se  dressait  au  sommet  d'une 
motte  artificielle,  698  et  699.— Ses  débris  semblent  sim- 
plement posés  sur  la  motte,  699.  --  Placé  à  la  circonfé- 
rence d'une  enceinte,  il  avait  une  sortie  indépendante, 
700.  —  La  faible  épaisseur  de  ses  murs  prouve  son  an- 
tiquité, id.  —  Il  peut  être  attribué  au  xi^  siècle,  702.— 
Un  pilier  central,  pour  en  soutenir  les  étages  ,  est 
encore  une  preuve  de  son  antiquité,  704.  —  Enceinte 
sans  saillies  ni  redans,  XXXIII,  346. 

La  Lande-Patry,  village  de  Normandie  (Orne).  Vue  des  ifs 
de  son  église,  XXXlV,888.—Ruinesde  son  ancien  château 
dont  les  murs  offraient  des  cavités  intérieures  résultant 
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de  la  décomposit  des  pièces  de  bois  formant  dans 
l'origine  des  enchaînements  pour  les  garantir  de  Técar- 
tement,889. 

La  LomE,  fleuve  de  France.  Objets  qu'on  y  a  trouvés  à 
Orléans,  et  consistant  notamment  en  monnaies  grecques, 
monnaies  gauloises  et  monnaies  romaines,  XXXVIII, 
194  et  suiv. 

La  LoMBARDiE.  L'agriculture  de  ses  plaines  offre  un  modèle 

•   à  suivre,  XXXII,  864. 

La  Lorraine.  Cette  province  est  devenue  française  de  cœup 
quand  dut  cesser  son  autonomie,  XXXII,  436. 

La  Louette,  petite  rivière  de  Seine-et-Oise,  devenue  célèbre 
par  une  bataille  sanglante,  livrée  sur  ses  bords,  l'an  612, 
XXXIV,  557. 

La  Lune.  Quelquefois  on  met  près  de  la  Croix  du  Sauveur, 
le  soleil  et  la  lune  en  éclipse,  pour  désigner  sa  patience, 
XXXIV,  178. 

La  Meurdraquière,  village  de  Normandie  (Manche).  Ins- 
cription de  la  cloche  de  son  église,  XXXVIII,  328. 

La  Mothe-Achard,  bourg  du  Poitou  (Vendée).  Église  riche 
de  pierres  tombales.  A  l'extérieur  les  contreforts  sont 
bâtis  avec  les  menus  monuments  épigraphiques  de  toutes 
époques,  XXXVII,  672. 

La  iVoTTE  du  Cauae,  village  de  la  Provence  (Basses-Alpes). 
Monument  celtique,  XXXII,  879. 

La  Motte  Guerlot.  Voir  Fonsonnes. 

La  Poissonnière,  village  du  Vendomois  (Loir-et-Cher).  Son 
château  de  la  Renaissance,  patrie  du  poëte  Ronsard, 
XXXIII,  642.  —  11  était  entouré  de  murs  et  flanqué  de 
tours  dont  il  existe  encore  quelques  traces,  643  —  Dé- 
tails de  l'architecture  de  la  Renaissance  d'une  grande 
richesse,  644.  —  Au  xvii"  siècle,  réparations  importantes, 
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id.  —  Ronsard  setna  partout  dans  le  château  des  inscrip. 
tiens  piquantes,  id.  —  Décorations  de  devises  et  d'ara- 
besques, 645.  —  Cheminée,  une  merveille  de  la  sculp- 
ture ornementale  de  l'époque  de  la  Renaissance,  646.  — 
Diverses  armoiries,  647.  —  Documents  historiques  et 
généalogiques,  6i9.  —  Armoiries  de  la  famille  de  Rous- 
selet,  de  Château-Regnault,  id. 

La  Rajace,  ancienne  famille  de  la  Touraine,  figurant  dès 
le  xiie  siècle,  XXXVIIl,  284.— Son  château  en  ruines, id. 

La  Renardière,  village  du  Maine,  près  le  Mans  (Sarthe). 
Voir  Hîicher. 

La  Réole,  ville  de  Guyenne  (Gironde).  Sépulture  de  1050  à 

.  1250,  XXXVII,  357. 

La  Ribochère,  village  du  Vendômois  (Loir-et-Cher).  Son 
château  bâti  vers  1750,  et  démoli  en  1818,  XXXIII, 
643. 

La  Rivière-Thibouville,  village  de  la  Normandie  (Eure), 
Cabinet  de  M.  Loisel  à  visiter,  XXXI,  737.  -  Son  châ- 
teau, un  des  plus  considérables  de  la  contrée,  738. 

La  Roche-Guyon,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise), 
Épaisseur  des  murs  de  son  château  ou  donjon,  XXXII, 
702. —  Sa  tour  offrait  un  bec  en  saillie  du  côté  le  plus 
accessible  à  l'attaque,  704.  —  Vue  de  la  Roche-Guyon  et 
de  son  donjon,  XXXIIl,  364  et  365.  —  Enceintes  ovales 
et  concentriques  enveloppant  le  donjon  et  devant  dater 
du  milieu  du  xu^  siècle,  366. 

La  Roche-l' Abeille,  village  du  Limousin  (Haute-Vienne). 
Célèbre  par  une  bataille  qui  y  fut  donnée  en  156.9,  XXXI, 
606. 

La  Roche-Posay,  jadis  la  Roche-du-Pozay,  village  du 
Poitou  (Vienne).  Épaisseur  des  murs  de  son  donjon, 
XXXII,  703.  —  Il  est  de  forme  carrée  et  flanqué  de  con- 
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treforts  plats  et  peu  saillants,  suivant  l'usage  de  l'époque 
romane,  XXXIV,  285. 

La  Roche-Turpin,  village  du  Vendomois  (Loir-et-Cher). 
Ruines  de  la  Roche-Turpin,  XXXIII,  643. 

La  Roque,  village  du  Languedoc  (Gard).  Inscription  funé- 
raire qu'on  y  a  découverte,  XXXVI,  106. 

La  Roque-Raignard,  village  de  Normandie  (Calvados).  Vue 
de  son  château,  XXXIII,  140.  —  Il  date  en  majeure 
partie  de  la  fin  du  xvi«  siècle,  141. 

La  Salamandre.  Symbole  de  François  I«^  roi  de  France, 
XXXIV,  545. 

La  Salvetat-les-Montdragon,  village  du  Languedoc  (Tarn). 
Son  monastère  de  filles  de  l'ordre  de  Saint-Renoît  fut 
d'abord  un  simple  piieuré,  fondé  en  l'année  1217,  sous 
l'invocation  de  sainl  Pierre,  XXXVII,  368.  —  Il  dépendit 
d'abord  de  l'abbaye  de  Roses,  qui,  en  1278,  la  céda  à 
l'évêque  d'Albi,  id.  et  370.  —  Documents  historiques, 
370  et  suiv.  —  Revenus  du  couvent  et  montant  de  ses 
charges,  384.— Noms  des  prieures  ou  abbesses,  387.  — 
De  ce  monastère,  il  ne  reste  que  le  sanctuaire  et  le  tran- 
sept de  l'église,  datant  l'un  et  l'autre  du  xiu®  siècle,  388. 
—  Un  vidimtis,  390.  —  Autre  acte,  394. 

La  Sape.  Action  de  fouir  dans  les  fondements  d'un  édifice, 
d'un  bastion,  pour  le  démolir,  elle  n'était  pas  usitée 
avant  le  milieu  du  xii*'  siècle,  XXXII,  699.  —  Rarement 
employée  avant  Philippe-Auguste,  qui  en  perfectionna 
l'usage,  XXXIII,  439. 

La   Sauve-Majeure,  village   de    la   Guienne  (Gironde),  a 

possédé  une  abbaye  d'hommes,  fondée  par  saint  Gérard, 

XXXII,   372;  XXXVI,  717.  -  Charte  de  Sauvelat  que 

lui  octroie  Guy  Geoffroy,  duc  d'Aquitaine,  XXXVI,  717. 

La  Segourie  {Segora,  d'après  plusieurs  antiquaires).  Décou- 
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verle  de  monnaies  romaines  en  or,  argent  et  bronze  de 
plusieurs  empereurs,  XXXII,  392.  —  Ville  romaine, 
Segora,  Segor,  394. 

La  Sklle-Avant,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire). 
Église  paraissant  appartenir  en  partie  au  xn«  siècle, 
XXXV,  302.  —Voie  romaine  dans  son  voisinage,  id.  ~ 
Fenêtres  du  xv^  siècle,  abside  et  transept  datant  de 
h  première  moitié  du  xn«  siècle,  id. 

La  Serre,  village  do  la  Marclie  (Creuse).  Son  dolmen  pa- 
raît avoir  été  entouré  d'un  cromlech,  XXXVII,  335. 

La  SEVRE,  rivière  qui  prend  naissance  dans  le  dépar- 
tement des  Deux-Sèvres  et  se  jette  dans  la  Loire,  vis- 
à-vis  de  Nantes.  Sa  vallée  dut  être,  dans  les  temps  les 
plus  reculés,  la  grande  voie  de  communication  de  l'in- 
térieur du  Poitou  aux  rives  de  la  Loire,  XXXII,  72. 

La  SicoTiÈRE  (Léon  de),  M.  de  la  S.  Publie  un  ouvrage 
sur  l'horticulture  dans  le  département  de  l'Orne,  XXXIV, 
\0\. 

La  Souterraine,  ville  de  la  Marche  (Creuse).  Dans  une 
sépulture  gallo-romaine,  découverte  d'une  flèche  de 
silex,  XXXVII,  332.  —  A  Bridiers,  près  de  la  ville, 
monnaies  gauloises  en  argent  trouvées  dans  des  ruines, 
345. 

La  Suisse.  Rapide  description  dos  beautés  de  ce  pays  , 
XXXII,  864  et  suiv. 

La  Tour  aille.  Voir  Dun-le-Roy. 

La  Touratte,  village  du  Berri  (Cher).  Découverte  de  ha- 
ches en  pierre  dans  les  ruines  de  sa  villa  gallo-romaine, 
XXXVII,  33i. 
Latour-d'Aigues,  village  de  la  Provence  (Vaucluse).  Son 
église  possède  un  saint  sépulcre  qu'une  belle  décoration 
relevait  et  qui  a  été  badigeonnée,  XXXIV,  532. 


DU  BULLETIN  MONUMENTAL.  443 

La  Tour  Saint-Austrille,  village  de  la  Marche  ou  du  Li- 
mousin (Creuse).  Son  tumulus  offre  des  granits  en  état 
de  fusion,  et  un  mobilier  funéraire  pouvant  dater  du  vi« 
au  viii«  siècle,  XXXIII,  806. 

La  Trouille.  Ruines  du  palais  de  la  Trouille  à  Arles  ;  em- 
pereurs romains  qui  l'habitèrent,  XXXVI,  276.  —  Yue, 
277. 

La  Turbie,  village  de  France  (Alpes-Maritimes).  Le  monu- 
ment d'Auguste,  nommé  la  Tujbie,  près  de  Monaco,  est 
majestueux  dans  son  état  de  ruines,  XXXII,  7?8; 
XXXV,  419.— Texte  de  l'inscription  de  ce  monument, 
XXXIV,  136.  -  Vue  du  monument,  137.-  Des  murs 
ont  entouré  la  Turbie  au  xii^  siècle,  138.  —  L'église 
doit  être  fondée  sur  des  ruines,  139. 

La  Verouzière,  village  du  Maine  (Mayenne).  On  y  signale 
de  vieilles  buttes  ou  mouvements  de  terrain  quj  peut- 
être  sont  des  vestiges  de  quelque  manoir  ou  château 
fortifié  du  xi"  ou  xn^  siècle,  XXXI,  389. 

La  Villeder,  village  de  la  Bretagne  (Finistère).  L'exploi- 
tation de  l'ôtain  eut  lieu  dans  cette  contrée  dès  les  temps 
les  plus  reculés,  XXXVII,  328. 

La  Yillette  ,  village  de  Normandie  (Calvados).  Décou- 
verte qu'on  y  a  faite  d'un  établissement  romain, XXXVlII, 
362.—-  Voie  romaine,    64. 

Le  Beg-Hellouin,  bourg  et  ancienne  abbaye  de  bénédictins 
en  Normandie  (Eure).  Thibaut,  moine  de  cette  maison, 
devint  archevêque  de  Cantoibeiy,  en  1139;  son  sceau, 
XXXIi,  319.  —  Sur  les  avis  et  avec  l'aide  de  Lanfranc, 
Herluin  commença  la  construction  de  l'abbaye, XXXIV,8!. 

Le  Bernard,  village  du  Poitou  (Vendée).  On  y  a  signalé  des 
chambres  sépulcrales,  XXXIV,  314.  —  Objets  qu'on  y  a 
trouvés,  315. 
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Le  Berry,  ancienne  province  de  France.  Sur  quelqws- unes 
de  ses  antiquités,  XXXI,  480.  —  Issoudun,  482.  —  Voie 
romaine,  494.  —  Bomiers,  495.  — •  Chinon,  497. 

LEBLANG,viile  du  Berri  (Indre).  L*anlique06/mc?im, XXXVI, 
177.  —  Dans  son  église  de  Saint-Génitour,  la  nef  dévie 
relativement  à  l'axe  du  sanctuaire,  XXXIV,  281.  —  Pen- 
sée symbolique  et  but  de  cette  déviation,  id.—  Le  sanc- 
tuaire du  commencement  du  xii®  siècle,  et  la  nef  du  xin®, 
282.—  Découverte  d'une  habitation  gallo-romaine,  à  peu 
de  distance  de  la  voie  romaine  d'Argenton  à  Poitiers, 
XXXVI,  17*1.  •—  Indication  des  objets  trouvés  dans 
les  ruines  de  la  villa,  178  et  XXXVIII,  431. 

Le  Breuil,  ou  le  Breuil  sur  Dives,  village  de  Normandie 
(Calvados).  Description  de  son  église,  classée  au  nombre 
des  monuments  historiques;  son  porche  du  xv^  siècle, 
XXXII,  6.  —  Vue,  7.— Son  château  avec  une  tour  cylin- 
drique à  toit  conique,  8. 

Le  Camp  des  Césarines,  canton  de  Sainl-Céret  (Lot).  Curieux 
retranchement,  XXXI,  696. 

Le  Caylar,  village  du  Languedoc  (Hérault).  Menhir  ou 
peulvan,  près  d'une  route  gallo-romaine,  XXXIII,  182. 
—  Notice  sur  son  église  et  sur  son  ancien  seigneur  le 
marquis  d'Aubais,  XXXIV,  687. 

Lb  Cerf,  symbole  chrétien,  XXXIII,  42.  —  Il  figure  la 
tempérance,  id. 

Le  Chat,  emblème  de  l'indépendance,  XXXV,  o77.  —  De 
pillage  et  de  liberté,  XXXVIII,  81.  -  Dessin,  82. 

Le  Chatelard.  Voir  Chambo. 

Le  Cid,  héros  espagnol.  Souvenirs  qui  s'y  rattachent  ainsi 
qnh  Ghimène,  et  qu'on  trouve  dans  le  monastère  de 
San-Pedio  de  Cardena,  et  dans  l'église  romane  de 
Santa-Gardea,  à  Burgos,  XXXII,  679  et  680. 
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Le  Coq.  Symbole  de  la  vigilance,  il  étaitremblème  politique 
des  Gaulois,  XXXII,  643;  XXXIII ,  42;  XXXV,  577. 
—  Jouet  d'enfant  trouvé  dans  des  antiquités  gallo-ro- 
maines, XXXV,  360.  —  Dessin,  id.,  262,  366. 

Le  Dorât,  petite  ville  du  Limousin  (Haute-Vienne).  Église 
avec  un  vestibule  surmonté  d'une  tour,  avec  sa  tour 
centrale  octogone,  sa  crypte,  ses  transepts  et  .ses  inscrip- 
tions, XXXV,  437.— Vue  de  cette  église,  438;  XXXVIII, 
314  et   315. 

Le  DuNois,  petit  pays  de  la  Beauce  (Eure-et-Loir).  Un  coin 
de  l'ancien  Dunois;  noies  historiques  et  monumentales 
signalées  dans  le  Bulletin,  XXXV,  70i. 

Le  Forez,  ancienne  province  de  France  (Loire).  Catalogue 
des  ouvrages  relatifs  au  Forez,  annoncé  dans  le  Bulletin, 
XXXIII,  514.     * 

Le  Fresnk-Camilly,  village  de  Noi'mandie  (Calvados).  Son 
église,  sous  le  vocable  do  Noire-Dame,  avait  pour  patron 
le  doyen  de  la  cathédrale  de  Bayeux,  XXXVII,  448. — 
Son  clocher  latéral  date  du  xn^  siècle,  id.  —  Les  por- 
tions supérieures  ont  été  reconstruites  auxviu»  siècle,  id. 

Le  GuKRGHiN,  peintre  célèbre  du  xvii«  siècle.  On  voit  au 
musée  d'Orléans  une  Vierge  faisant  lire  l'Enfant-Jésus, 
qu'on  lui  attribue,  XXXIV,  634. 

Le  Ham,  village  de  Noimandie  (iManche).  Son  autel  l'oman 
datant  du  vii^  siècle,  déposé  à  la  bibliothèque  de  Va- 
lognes,  XXXVII,  136. 

Le  Ham,  ville  et  château  de  la  Picardie  (Somme).  Son  châ- 
teau bâti  vers  1470  par  le  connétable  de  Luxembourg, 
XXXII,  700.—  Épaisseur  de  ses  murs,  id.—  Ses  refuges 
ou  galeries  souterraines,  875. 

Le  Harivel  Durocher,  M.  de  la  S.  Est  nommé  chevalier 
de  la  Légion  d'Honneur,  XXXVI,  380. 
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Le  Havre,  ville  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  L'As- 
sociation normande  y  tient  une  séance,  en  1866,  XXXII, 
559;  et  la  Société  française  d'Archéologie,  une  séance 
à  la  même  époque,  647.— Tableau  archéologique  de 
son  arrondissement,  XXXIV,  101.— Vases  funéraire.<5 
découverts  dans  une  tombe  du  xiii®  siècle,  à  Leure, 
XXXVII,  355. 

Lé  HoM,  arbre  sacré  des  traditions  orientales,  perpétuant 
celle  de  l'arbre  de  vie  qui  était  celui  du  bien  et  du  mal, 
XXXVin,  58.—  Dessins,  id.  ;  65. 

Le  Languedoc,  ancienne  province  de  France.. Son  style 
roman.  Voir  Style  roman  du  Languedoc. 

Le  Lièvre,  symbole  de  la  légèreté  et  de  la  crainte,  XXXIII,42. 

Le  Limousin,  ancienne  province  de  France.  Voir  Limoges. 

Le  Lion,  cet  animal  a  dans  les  symbolistes  une  double  si- 
gnification :  il  est  tantôt  le  sauveur,  à  cause  de  sa  force, 
tantôt  l'âme  chrétienne,  forte  dans  les  combats  et  les 
tentations,  XXXII,  845.— Dessin,  846.— Parfois  emblème 
présumé  de  la  juridiction  abbatiale,  XXXIV,  284.  —  En 
granit  placé  dans  une  niche  au  milieu  de  la  muraille 
d'une  tour  du  château  de  Rochechouard,  dite  la  tour  du 
Lion,  413. —Symbole  de  la  vigilance,  placé  à  l'entrée 
des  églises  pour  inspirer  la  crainte  et  le  respect  aux 
fidèles  qui  entrent,  XXXV,  756.  —  L'usage  de  les 
placer  ainsi  remonte  aux  premiers  siècles  du  christia- 
nisme, id.—  Image  des  docteurs  sévères,  XXXVIII,  67. 

Le  LuDK,  bourg  du  Maine  (Sarlhe).  Dans  son  château  se 
trouve  un  groupe  représentant  Hercule  terrassant  le 
géant  Antée  ;  œuvre  de  Barthélemi  de  xMélo,  XXXVII, 
53^  et  533. 

Le  Maine,  ancienne  province  de  France.  Sur  un  grand 
nombre  de  points  on  trouve  des  traces  de  construc- 
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lions  anciennes,  XXXIV,  292.  —  Des  villas  couvraient 
la  contrée  dans  les  premiers  siècles  de  Tère  chrétienne, 
id.  —  Leurs  ruines,  id.  —  Description  des  ruines  d'une 
villa  gallo-romaine  et  indication  de  quelques  monu- 
ments gaulois,  293  et  suiv.  —  Le  comté  du  Maine  fit 
retour  à  la  Couronne  par  suite  du  testament  de 
Charles  V,  dernier  comte  du  Maine  (1481),  545. 
Le  Mans,  ancienne  ville  capitale  du  Maine  (Sarthe).  Son 
enceinte  gallo-romaine,  XXXYII,531.  —  Destruction  des 
remparts  de  l'ancienne  cité  gallo-romaine  et  de  l'en- 
ceinte de  Philippe-Auguste,  XXXVIII,  431.  -  Sa  cathé- 
drale était  en  reconstruction,  en  1142,  XXXI,  801.  — 
Les  piliers  du  chœur  furent  élevés  en  1145,  id.  —  Sa 
façade  ouest,  date  du  xi^  siècle,  et  offre  une  curieuse 
ornementation  avec  l'emploi  du  roussard  ,  XXXVII,  535. 
—  Cathédrale  ravagée  et  pillée  par  les  prolestants,  en 
1562,  XXXVI,  78;  XXXVII,  655.— Ses  sXalles,  exécutées 
en  1575,  furent  mutilées  en  1768,  id.—  Leurs  nouvelles 
mutilations  en  1830  et  1852,  id.  —  Description  d'après 
un  dessin  original  du  jubé  du  cardinal  de  Luxembourg, 
aujourd'hui  détruit,  XXXVI,  71.—  Publication  du  livre 
Blanc  ou  cartulaire  de  son  évêché,  XXXIV,  821  ;  XXXV, 
701.  —  Sa  tapisserie  de  saint  Gervais  et  de  saintPro- 
tais,  à  la  cathédrale,  datant  de  la  fin  du  xv^  siècle,  ou 
du  commencement  du  xvi^,  XXXVII,  538  et  650.—  Nou- 
velles dissertations  et  nouveaux  détails  sur  l'émail  de 
Plantagenet  qui  se  voit  au  musée,  XXXI,  789;  XXXIH, 
400  ;  XXXVII,  538.  —  Son  musée  des  mojuumenls  his- 
toriques et  indication  de  quelquos-uns  de$  objets  qWm 
y  rencontre,  XXXIV,  68.  —  Musée  de  ia  Go.uture,  69.  — 
Catalogue  illustré  du  musée  d'antiquités,  821.  —  Caval- 
cade historique  organisée,  en  1865,  représentant  l'en- 
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trée  dans  la  ville,  de  la  reine  Berangère,  installée 
usufruitière  du  Maine,  par  Philippe-Auguste,  en  1204, 
XXXI,  197.  —  Séance  de  la  Société  française  d'archéo- 
logie, XXXVIl,  527.  —  Ses  évoques  :  saint  Julien,  au 
ive  siècle,  vers  340,  XXXII,  545.  —  Saint  Bertrand,  de 
586  à  623,  XXXII,  298,  301  ;  XXXIV,  723.—  Guillaume 
Passavent,  XXXI,  792  et  794.  —  Guillaume,  en  1151, 
élève  un  monument  à  Geoffroi  Plantagenet,  XXXVIl, 
541.  —  Saint  Aldric,  de  832  à  856,  XXXII,  298.  -May- 
nard  au  x^  siècle,  de  940  à  960,  id.  —  Vulgrin, 
de  1055  à  1064  ;  ce  fut  un  grand  édificateiir  ;  il  releva 
de  ses  ruines  l'abbaye  de  Saint-Serge,  XXXII,  624.  — 
Thibault  de  Luxembourg,  XXXVI,  72.  —  Philippe  de 
Luxembourg,  cardinal;  il  mourut  en  1519,  id.  et 
78.  -  Charles  de  Beaumanoir,  de  1601  à  1637;  78.  — 
Louis-André  de  Grimaldi,  en  1769;  il  fait  mutiler  les 
stalles  de  la  cathédrale,  79;  XXXVIl  ,  655.  —Voir 
Musée. 
Le  Mont-Beuvrai.  Voir  Beuvrai. 

Le  Mont  Saint-Michel,  village  et  ancienne  abbaye  de  Béné- 
dictins en  Normandie  (Manche).  Localité  célèbre  par  ses 
pèlerinages,  XXXI,  736.—  Travaux  entrepris  pour  sa 
conservation,  id.— Roger,  abbéen  1102,construit  la  voûte 
de  l'église  qui  tomba  peu  de  temps  après,  XXXIV,  85. 
Le  Noyonnais,  territoire  compi  is  aujourd'hui  dans  le  dé- 
partement de  l'Oise.  Les  Normands  dans  le  Noyonnaia^ 
aux  ix"  et  X»  siècles.  Ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^ 
XXXIV,  599. 
Le  Pardon  de  Guingamp.  Voir  Guingamp» 
Le  Plessis-Grimoult,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son 

camp  romain,  XXXVIII,  364. 
Le  Plessis-Piquet,  village  de  l'Ile-de-Fiancc  (Seine).  Eglise 
avec  une  tour  romane,  XXXV,  711. 
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Le  Pressoir,  village  deïouraine  (Indre-et-Loire).  Descrip- 
tion du  colombier  dépendant  de  l'ancien  château,  et 
appartenant  au  commencement  du  xyi»  siècle,  XXXYI, 
73^. 

Le  Puy,  capitale  du  Velay  (Haute-Loire).  Transport  dans 
l'église  du  Puy,  à  la  fin  du  ix*  siècle,  des  reliques  de 
,  saint  Hilaire,XXXlV,  180.—  Reliques  rapportées  à  Poi- 
tiers au  xve  siècle,  181.--  Dômes  de  sa  cathédrale,  id. 

—  Antiquités  découvertes  dans  la  cathédrale  et  prove- 
nant probablement  d'un  temple  païen  détruit  vers  la 
fin  du  ive  siècle,  XXXV,  ill.—  \ue  d'un  tombeau  ar- 
qué dans  l'église  de  Saint-Laurent,  XXXVJ,  234  et  235. 

—  Vue  de  Noire-Dame  du  Puy,  264  et  266.  —  Norbert 
fui  évêque  du  Puy  au  ix^  siècle,  XXXIV,  180. 

Le  Puy-d'Issolu,  montagne  du  Quercy,  et  que  les  actes  la- 
tins du  moyen-âge  appellent  Uxellodunum.  Ce  lieu  forti- 
lifié  fut  l'objet  d'un  siège  célèbre  dont  parle  (^ésar, 
XXXI,  581.- Vue,  583.— Achat  de  la  partie  de  cette 
localité  comme  étant  l'emplacement  de  ï Uccellodunum 
des  Commentaires ,  XXXIV,  351.—  Voir  Uxellodunum. 

Le  Quehcy,  ancienne  province  de  France.  Excursions  ar- 
chéologiques en  Quercy,  XXXIII,  490.—  Ruines  de  ses 
monuments  attribuées  à  la  croisade  des  Albigeois,  aux 
guerres  anglaises  et  aux  querelles  des  catholiques  et 
des  protestants,  id.—  En  1459,  paix  entre  les  Anglais  et 
les  Fiançais,  suivie  du  rétablissement  de  beaucoup  d'é- 
glises, 491.—  Cavernes  fortifiées,  attribuées  à  tort  aux 
Anglais,  493.  -  Grottes-abris,  objets  qu'on  y  a  trouvés, 
495. 

Le  Renard,  symbole  de  la  malice  rusée,  du  voleur  hardi  et 
cruel,  XXXVIII,  73. 

Le  Rouergue,  ancienne  province  de  France,  dont  Rhodez 
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était  la  capitale  Mémoires  sur  ses  antiquités,  XXXIV, 
689. 

Lfi  Sainï-Graal,  vase  où  l'on  prétend,  suivant  la  tradition, 
que  Jésus-Christ  institua  l'Eucharistie.  Publication  cri- 
tique de  ce  vase,  XXXVIII,  607. 

Le  Tilleul,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Dé- 
couverte d'une  petite  fiole  au  goulot  long  et  étroit, 
XXXIII,  612. 

Le  Val.  Abbaye  du  Val.  Voir  saint  Orner. 

Le  Valois  (Nicolas),  seigneur  d'Ecoville,  alchimiste  nor- 
mand, XXXIV,  756.—  Sa  mort  tragique,  761  .et  suiv.  — 
Fit  construire,  à  Gaen,  en  1540,  l'hôtel  de  la  place 
Saint-Pierre,  connu  dans  l'origine  sous  le  nom  d'hôtel 
du  Grand-Cheval,  aujourd'hui  la  Bourse,  763.  —  Ses 
armes,  id. 

Le  Val-des-Nymphes,  village  du  Dauphiné  (Drôme).  Ruines 
de  son  abbaye,  XXXIV,  106.  —  Chapelle  dans  le  style 
roman,  id.  —  Description  de  son  abside,  id. 

Le  Val-Richer,  village  de  Normandie  (Calvados).  Histoire 
de  son  abbaye;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXU, 
890. 

Le  Yxvi  (Varum  flumen).  rivière  partageant  la  France  du 
comté  de  Nice.  Une  voie  romaine,  dite  voie  aurélienne, 
la  traversait  venant  d'Arles  pour  aller  en  Italie,  XXXIII, 
i86. 

Le  Vaunage,  village  du  Languedoc  (Gard).  Découverte  de 
trois  inscriptions  ayant  appartenu  à  des  monuments 
funéraires;  texte  de  l'une  d'elles,  XXXIV,  106. 

Le  Velay,  pays  du  Bas-Languedoc.  Ses  monuments  celti- 
ques, XXXII,  879. 

Les  Andelys,  ville  de  Normandie  (Eure).  Histoire  de  la 
ville  des  Andelys  et  d>e  ses  dépendances,  ouvrage  annoncé 
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dans  le  Bulletin,  XXXII,  666. -L'église du  Pelit-Andely 
est  une  œuvre  du  xiii«  siècle,  670.  —  Vue,  668.  — 
Vue  du  Pelit-Andely  et  du  Château-Gaillard  670.  — 
Église  collégiale  de  Notre-Dame,  id.  —  On  y  conserve  la 
base  très-curieuse  par  ses  détails  d'uno  statue  détruite 
de  saint  Christophe,  XXXIV,  554.  —-Patrie  du  célèbre 
peintre  Poussin,  XXXII,  670.  —  Dessin  d'une  cheminée 
dans  une  maison  en  bois  très-curieuse,  671.  —  Vue  de 
la  clef  de  voûte  de  la  chapelle  Sainle-Clotilde,  672.— 
Armoiries  de  ses  corporations  d'arts  et  métiers,  789. 

Les  Authieux,  village  de  Normandie  (Calvados).  Dans  son 
église,  une  inscription  tumulaire  intéressante,  XXXII, 
597. 

Les  Baux-i)e-Brétkuil,  village  de  Normandie  (Eurej.  Son 
église  possède  une  statue  de  saint  Christophe,  XXXIV, 
554. 

Les  CLAmETS-AU-PERCHE.  Cartulaire  de  son  abbaye  fait 
par  l'ordre  de  M™^  Elisabeth-Marguerite  LeBouthiller  de 
Chavigny,  abbesse  <  n  1720,  XXXIII,  3l^ 

Les  Deux-Jumeaux,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son 
prieuré  remonte  à  l'époque  mérovingienne,  XXXVIII, 
460.  —  L'église  date  du  xi^  ou  xii*'  siècle,  id.  —  Vue  de 
l'abside,  l'ancien  prieuré,  431. 

Les  Loges,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Sépul- 
tures de  l'époque  gallo-romaine,  XXXIV,  313. 

Les  Rives,  village  du  Languedoc.  (Hérault).  Menhir  ou 
peulvan,  XXXIII,  182. 

Les  Roches,  village  du  Vendomois  (Loir-et-Cher).  Son  vieux 
château,  XXXllI,  643. 

Les  Salles-la- VAUGLYON,village  du  Limousin  (Haute-Vienne). 
Son  château  historique  et  son  église  romane,  XXXIV,8i9. 
—  Destruction  d'un  ensevelissement  exécuté  sous  Fran- 
çois I"ou  Louis  XH,  id, 
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l.ES  YvETEAUx,  village  de  Normandie  (Orne).  Jean  Vau- 
quelin  en  élait  seigneur  à  la  fin  du  xvii«  siècle  el  au  com- 
mencement du  xviir,  XXXIV,  764.  —  Il  se  livre  à  la 
recherche  de  la  pierre  philosophale,  id.  —  Le  domaine 
des  Yveteaux  passa  dans  la  famille  Carel,  par  suite 
d'un  mariage,  766. 


M 


Mackenzie  Walcott,  m.  de  la  S.  Sacred  archeology  ;  a  po- 
pular  Dictionary  of  ecclesiastical  art  and  institutions  from 
primitive  to  modem  times,  ouvrage  dont  il  est  rendu 
compte  dans  le  Bulletin,  XXXV,  921. 

Mâchicoulis,  galerie  en  surplomb  portée  sur  des  corbeaux 
ou  consoles,  en  haut  des  tours  du  moyen  âge.  Mâchi- 
coulis du  château  des  papes  à  Avignon,  XXXIV,  258  — 
Mâchicoulis  défendant  la  porte  de  la  chapelle  de  Brédon, 
XXXVIII,  709. 

Magon,  ville  de  Bourgogne  (Saône-et-Loire).  François  de 
Faucon,  son  évoque,  au  xvi^  siècle,  XXXV,  286. 

Maçonnehie.  Son  art  négligé  jusqu'au  xi^  siècle,  prit  alors 
un  essor  extraordinaire,  par  la  construction  simultanée 
de  nombreux  châteaux  et  de  vastes  églises,  XXXIII,  345. 
—  Celle  avecjoints  larges  caractérise  le  xiesiècle,XXXlV, 
613. 

Madrid,  ville  capitale  de  PEspagne.  Tableau  de  mœurs, 
rapidementesquissé,XXXV,  738.  — Le  Prado  et  le  Betiro, 
promenades  célèbres,  741  et  746.  -Palais  du  roi, bâti  par 
Charles  III,  au  commencement  du  xvui^  siècle,  XXXVI, 
742.  —  Voiture  du  xvi^  siècle,  744.  —Sellerie,  musée  in- 
dustriel, id.— L'armma  real  ou  musée  d'artillerie,745.— 
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I.e  Museo  real  ou  musée  royal,  746.  —Galerie  de  sculp- 
ture, 747.—  Église  du  Retiro,  son  portail,  749.—  Santa- 
Criiz,  id.  —  Façade  de  San-Justo  y  Pastor,  750,  —  Ma- 
drid, simple  bourgade  à  l'époque  romaine,  id.  —  L'Es- 
curial,  château  construit  en  granit,  sorte  de  forteresse, 
flanquée  de  tours  aux  quatre  angles,  751  et  752.  — 
Trésor  de  la  chapelle  de  ce  château,  ses  richesses,  752. 

Maestricht,  ville  des  î'ays-Bas.  Ses  évêques,  saint  Servais  ; 
il  meurt  dans  la  première  moitié  du  v«  siècle,  ou  la  fin 
du  iv«  siècle,  XXXII,  273.  —  Saint  Lambert,  patron  de 
la  ville  de  Liège,  est  mis  à  mort  vers  l'an  708,  266.  — 
Saint  Amand,  313. 

Maffrk  a  publié  une  étude  sur  la  villa  de  Consentius,  au 
ve  siècle,  dont  le  Bulletin  a  rendu  compte,  XXXV,  914. 

Magasin  Normand.  Le  Magasin  Normand  est  un  recueil 
scientifique,  artistique  et  littéraire  annoncé  dans  le  Bul- 
letin, XXXll,  186.  —  Il  est  publié  par  l'abbé  Decorde, 
XXXin,  402. 

Magdalon,  bourg  de  la  Galilée,  dont  Marie  Madeleine  prit 
son  nom.  Voir  sainte  Madeleine. 

Magny,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Sa  tour 
est  bâtie  sur  une  motte  peu  élevée,  XXXII,  694.  —  Son 
donjon  était  cylindrique,  il  se  dressait  au  sommet  d'une 
motte  artificielle,  695,  698  et  699.  —  La  faible  épaisseur 
de  ses  murs  prouve  :on  antiquité,  700.  —  Ce  donjon 
est  du  xi«  siècle,  701 ,  702  et  703. 

Magny-le-Freule,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son 
église  appartient  au  style  de  transition,  XXXII,  24.  — 
Description  du  chœur,  id.  —  Inscription  tumulaire,  id. 
—  Son  château  est  moderne,  25.  —  Vue,  id.—  (llurieuse 
lucarne,  vue,  id.  —  Détails  historiques  sur  la  famille 
Bonenfant,  26. 
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Maony-lks-Hameaux,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-èT' 
Oise).  La  culture  ayant  rongé  la  motte  sur  laquelle 
s'élevait  son  donjon,  les  fondations  se  trouvent  par 
places  suspendues  en  l'air,  XXXIl,  699. 

Maguelone,  petite  ville  autrefois  épiscopale,  aujourd'hui 
Villeneuve-)es-Maguelone,  dans  le  Languedoc  (Hérault). 
Son  ancienne  cathédrale  réparée  et  conservée,  XX^IV, 
906.  —  Son  évêque,  Jean  de  Vissée,  fit  des  règlements 
pour  le  chapitre  de  son  église,  XXXV,  283.  — Jean  de 
Bonal  ;  son  sarcophage  est  un  des  monuments  de  l'an- 
tique cathédrale,  286.  — -  Anciens  autels  dahs  la  cathé- 
drale, XXXVII,  404. 

Maillé,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Clocher 
au-dessus  du  chœur  de  l'église  dont  le  chevet  est  rectan- 
gulaire, XXXV,  302. 

Maillezâis,  ville  et  ancien  évéché  du  Poitou  (Vendée). 
Ruines  de  la  grande  église  de  son  ancienne  abbaye, 
XXXI,  24.  —  La  façade  de  l'église  actuelle  est  en  style 
roman  saintongeois  du  xa«  siècle,  id.  —  Vue  du  dortoir 
de  rancienne  abbaye,  25.  —  Vue  d'un  fragment  du  por- 
tail de  l'église  paroissiale,  26. 

Mailly  (le  comte  de),  M.  de  la  S.  Documents  historiques  sur 
le  prieuré  conventuel  de  Châteaux-V  H  ermitage,  compte- 
rendu  de  cet  opuscule  dans  le  Bulletin,  XXXV,  650.  — 
Donne  le  texte  d'une  inscription  qui  se  lit  sur  un  tom- 
beau dans  l'église  de  Palluau,  XXXVI,  290. 

Maine-et-Loire  (département  de).  Découverte  d'objets  gau- 
lois, gallo-romains,  et  d'une  époque  plus  récente,  XXXIL 
391.  —  Son  indicateur,  403.  —  Statistique  complète  de 
ce  départemeni,  303  et  403 

Maintenon,  bourg  de  la  Beauce  (Eure-et-Loii).  Sa  forteresse, 
vers  1240,  relevait  du  comté  de  Montforl,  XXXII, 
689. 
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Maisons  anciennes,  du  xvi®  siècle  à  Châtillon-sur-Seine, 

XXXI,  18.—  En  bois  des  xv^  et  xvi^  siècles,  à  Montjoie, 
146.  —  En  bois  du  xvi"  siècle,  description  de  l'une 
d'elles,  i73. —  A  Martel,  vieilles  maisons  dont  une  de  la 
Renaissance  ,  581.—  A  Souillac,  maison  à  deux  étages  et 
cinq  fenêtres  ogivales  subdivisées  par  des  colonnettes, 
590.—  A  Sarlat,  des  Xlll^  xive  et  xvi''  siècles  ;  description 
de  l'une  d'elles,  750.—  Intéressantes  à  Nant,  808  —  Dé- 
molition à  Lisieux  de  maisons  en  bois  fort  curieuses, 

XXXII,  93.—  Ancienne  mai.son  du  xv^  ou  xvi^  siècle, 
dite  le  Manoir  Falaise  à  Lisieux,  XXXIII,  174.—  Maison 
du  x\^  siècle  et  vue  d'une  autre  du  xvr  siècle,  à  Mor- 
lagne,  453  et  454.—  Hôtels  des  xvii^  et  xvni^  siècles, 
455. —  Maisons  du  moyen-âge  (xv^  ou  xvi^  siècle),  à 
Nogent-le-Rolrou.  475  et  476.  —  Maison  en  bois  du  xv^ 
ou  xvi®  siècle,  477.—  Anciennes  maisons  à  Brou,  487. 
—  En  encorbellements  et  à  toits  pointus  à  Saint-Gyr- 
la-Popie,508.-Du  xvi^  siècle, à  Châteaudun,  XXXIV,I9. 
— Duxni'^el  xiv^  siècles,  20. —  De  la  fin  du  xv^  siècle  oude 
la  Renaissance,  40.  -En  bois,  sa  description,  id.  et 41. — 
A  Poitiers,  raaisonsdes  xv"  et  xvi*^  siècles, 162. —Leur  des- 
cription,id.—ABlois,inaisonsduxv^etxvi«  siècles,  198.— 
Du  XIII*  siècle,id.— Du  xviesiècleetde  la  Renaissance,dont 
une  avec  blason,  inscription  et  la  date  de  1561,  211. — 
A  Bourges,  anciennes  maisons  de  pierre  ou  de  bois  dont 
une  mutilée  accuse  le  xiii^  siècle,  les  autres  sont  du  xv^ 
ou  du  xvie,  227  et  228.  ~  A  Monléon,  ancienne  mai- 
son du  xye siècle,  268.— Vieilles  maisons  à  Nevers,  delà 
Renaissance,  ou  ayant  quelques  annexes  comme  tourelles 
et  pignon  du  xin^  ou  xiv^  ou  du  xv^  siècle,  329.  —  A  la 
Charité,  anciennes  maisons  du  xv^  et  du  xvi^  siècle, 
avec  tourelle  carrée,   porte  ogivale  et  façade  en  bois, 
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337. —  A  Sancerre,  maison  du  dernier  style  gothique, 
34i.— •  A  Gien,  maisons  des  xv«  et  xvi^  siècles,  dont  plu- 
sieurs offrent  des  accessoires  comme  portes  ou  fenêtres 
delà  Renaissance;  une  d'elles  doit  remonter  au  xiv« 
siècle,  604  et  suiv.—  A  Sully,  maisons  du  xv^  siècle, 
608.—  A  Orléans,  anciennes  maisons  de  la  Renaissance 
et  en  pierre,  637  et  638.  —  En  bois,  de  la  fin  du  xv« 
siècle  et  du  siècle  suivant,  039.—  Maison  dont  la  façade 
avec  ses  sculptures  annonce  le  xîii«  siècle,  640.  — 
A  Dreux,  maisons  de  bois  avec  figures  et  ornements, 
646.— Anciennes  maisons  à  Perpignan,  914. -^Du  xii^,  du 
xve  et  du  xvi«  siècle  à  Tours,  XXXV,  51.— Maison  dite  de 
Tristan-l'Ermite,  à  Tours,  id.—  A  Sauliac,  vieilles  mai- 
sons à  croisées  et  meneaux  du  xvi«  siècle,  XXXIl,  497.— 
Vieilles  maisons  à  Moulins,  XXXVI,  93.—  Dite  la  Chan- 
cellerie, à  Loches;  de  l'époque  de  la  Renaissance,  283. 

—  Vue,  286.—  Maisons  du  xiii^  siècle,  à  Corgnac,  723. 

—  Du  XIV  siècle,  à  Figeac,  XXXVII,  125.—  Plan  des 
maisons  romaines  dont  le  système  de  construction  fut 
introduit  dans  les  Gaules,  543.—  Disparition  des  an- 
ciennes maisons,  XXXVIII,  368.—  Dessin  d'un  fragment 
d'une  ancienne  maison  à  Rodez,  id. —  Maison  où  est  né 
Descartes  ;  c'est   un  monument  historique  à  conserverr 

■  429.— Du  xin®  siècle  à  Soissons,  444.—  Maison  de  la 
Barre  à  Buxerolle ,  accusant  le  commencement  du  xvi® 
siècle,  491.—  Au  Tréport,  maison  de  la  Renaissance  en 
bois  sculpté,  601.—  A  Toulouse,  maison  de  brique,  pré- 
sumée appartenir  au  xiii«  siècle;  on  y  remarque  de  belles 
fenêtres  géminées,  699. -A  Saint-Vincent  de  Pertignas, 
maisons  anciennes  bien  conservées  des  xv^  et  xvi®  siècles, 
XXXIII,  365.  -Voir  Manoir. 

Maison  ABB.\TiALE,  celle  de  la  Trinité,  à  Vendôme,   datait 
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du  xvie  siècle,  XXXIV,  35.  —  Ce  ne  fut  qu'au  xiv^  siècle 
qu'on  construisit  une  maison  pour  l'abbé,  avant  il  vivait 
en  commun  avec  les  religieux,  75.—  Celle  de  Bourgueil 
transformée  en  gendarmerie,  XXXV,  386.  —  Bâtiment 
monacal  à  Soissons,  datant  du  xm^  siècle  ou  commence- 
ment du  xiv«,  XXXVIII,  439. 

Maisons- A LFORT,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église 
du  xnie  siècle,  XXXIV,  876.— Détails  descriptifs,  876  et 
877. 

Malachite,  pierre  fine,  verte,  semée  de  zones  d'un  vert 
clair  et  d'un  vert  foncé.  Celle  qu'on  emploie  vient  de 
Sibérie,  XXXV,  873. 

Malbranche,  auteur  d'une  Notice  sur  Vancien  couvent  des 
'pénitents  de  Bernay  ;  ouvrage  dont  il  est  rendu  compte 
dans  le  Bulletin,  XXXY il,  521. 

Maleu,  chanoine  de  Saint-Junien,  auteur  d'une  chronique 
qu'il  acheva,  en  1316,  XXXIII,  810. 

Malifaud,  m.  de  la  S.  Essai  historique  sur  V abbaye  de 
Fontevrault  ;  ouvrage  anjioncé  dans  le  Bulletin^  XXXII, 
187. 

Malines,  ville  du  Brabant  (Belgique).  Un  concile  s'y  tint 
en  1607,  XXXIV,  837. 

Malinet,  village  de  la  i'^hampagne  (Marne).  Découverte 
d'une  sépulture  dans  laquelle  le  guerrier  avait  été 
inhumé  avec  son  char;  description,  XXXV,  350. 

Malling,  bourg  d'Angleterre.  Ruines  de  son  abbaye,  cons- 
truite sur  les  conseils  de  saint  Anselme,  par  Gondulphe, 
évêque  de  Rochester,  en  1077,  XXXIV,  83  —  Son  donjon 
encore  existant,  et  connu  sous  le  nom  de  tour  de  saint 
Léonard,  est  regardé  comme  le  type  le  plus  ancien  du 
donjon  anglo-normand,  id.  —  Voir  ^«{//e^erre. 

Malte  (Ordre  de).  Commanderie  de  saint  Félix,  XXXI,561. 
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Étude  sur  la  première  croisade  et  coup  d'œilsur  V ordre  des 
hospitaliers  de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  ouvrage  signalé 
dans  le  Bulletin,  XXXV,  704. 

Manduel,  village  de  Provence  (Gard).  Colonne  milliaire  au 
mas  de  la  Grau,  près  de  Manduel,  XXXIIÏ,  187.  —  Une 
autre  d'Anlonin,  avec  inscription,  id. 

Manémkur,  village  de  Bietagne  (Moibihan).  Menhir  et  dol- 
men, XXXYIII,  44.  —  Objets  qu'on  a  tiouvés  à  peu  de 
dislance  de  ces  petits  monuments,  id.  et  48. 

Manen  (le  vicomte  de),  fonde  à  Toulouse  le  Moniteur  de 
r archéologue  ei  du  Collectionneur,  XXXII,  1S7. 

Maneubk,  village  de  Normandie  {Calvados).Siége  important 
d'une  fabrique  de  poteries  émaillées.  Ce  que  pensait  de 
celle  fabrique,  G^ibriel  Dumoulin,  curé  de  Menneval, 

XXXIII,  169. 

Mangonnëau.  Machine  pour  lancer  des  pierres  d'un  poids 
médiocre,  XXXIII,  440. 

Manneville-suu-Risle,  village  de  Normandie  (Eure).  On  y  a 
découvert  d'anciennes  sépultures  dont  les  cercueils 
déviaient  un  peu  vers  le  sud,  XXXIV,  562. 

Mannhaudt  (le  docteur),  de  Dantzig.  Auteur  d'un  ouvrage 
intitulé  :  la  Mythologie  germ,anique  comparée^  ouvrage 
annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXII,  184  et  185, 

MANom.  Du  xv^  siècle,  à  Mortagne,  XXXIII,  453.— Manoir 
en  ruines,  nommé  la  tour  Dordelay,à  Nogent-le-Rotrou, 
477.  —  De  Conduchet,  du  xvi«  siècle,  à  Bouziés,  496;  — 
de  la  Denysiôre,  643;—  de  la  Flotte,  ()43.  —  A  tourelle 
gothique,   dite  maison  du  gouverneur,  à  Vendôme, 

XXXIV,  40.  —  Croquis,  41.  —  A  Montfreule,  manoir  sur 
une  motte  entourée  d'eau  et  remontant  au  xvi«  siècle, 
XXXII,  17.  —  Vues,  18  et  19.— Vue  d'un  ancien  manoir, 
près  de  Vassy,  XXXVHI,  369.  —  Voir  Maison. 
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Mantellier.  Son  mémoire  sur  la  découverte  d'antiquités  en 
bronze  faites  à  Neuvy-en-SuIias,  signalé  et  analysé  dans 
\e  Bulletin,  XXXYh  44  et  45. 

Mantes,  ville  de  l'Ile-de-France  (Seino-et-Oise).  Son  donjon 
était  de  la  forme  carrée,  XXXJI,  695.  —  Au  xi"^  siècle, 
sa  tour  était  carrée  et  cantonnée  de  quatre  tourelles, 
697. 

Manuel,  Pratique  du  droit  civil  ecclésiastique,  ouvrage  an- 
noncé dans  le  Bulletin,  XXXII,  790. 

Manuscrits.  Curieux  manuscrit  attribué  à  un  chanoine,  et 
relatif  à  Lisieux,  XXXI,  299.— Celui  de  l'abbaye  d'EInon, 
conservé  dans  la  bibliothèque  de  Valenciennes,  XXXH, 
313.—  Du  xu®  siècle,  à  la  bibliothèque  de  Bruxelles, 
316;  — du  xii*  siècle,  provenant  de  Saint-Germain-des- 
Prés,  et  maintenant  à  la  bibliothèque  impériale,  319;  — 
du  xiii®  siècle,  appartenant  à  la  bibliothèque  de  Troyes, 
32i.  ~  Beaux  manuscrits  à  l'abbaye  de  Fongerloo  , 
en  Belgique,  XXXIV,  555.  —  Manuscrit  du  xi«  siècle, 
intitulé  :  Bituale  ecclesiœ  nivernemis,  688. 

M anvieux,  village  de  Normandie  (Calvados).  Irrégularité  de 
la  pyramide  du  clocher  de  son  église,  XXXVII,  428.  — 
Saint  Rémi,  patron,  id. 

Marathon,  lieu  célèbre  par  la  victoire  que  Miltiade  y  rem- 
porta 490  avant  J.-C,  XXXVII,  332.  —  Les  Perses  du- 
rent s'y  servir  de  flèches  de  silex  et  de  bronze,  id. 

Marbre,  Les  plaques  de  marbre  pour  les  inscriptions  ont 
généralement  de  grandes  chances  de  destruction,  XXXI, 
514.— Fragments  de  marbres  trouvés  dans  les  fossés  d'un 
chemin  de  la  Sarthe,  XXXII,  288  et  291.  —  Plaques  de 
marbre  signalées  dans  les  ruines  d'une  villa,  441.  — 
Trouvés  dans  les  débris  d'une  vî7/a  de  l'époque  romaine 
à  ?aint-Jean-des-Échelles,   XXXIII,  184.    —   Dans  les 
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ruines  de  la  villa  de  Nennig,  311.  —  Tableau  raisonné 
des  pierres  et  marbres  antiques  employés  à  la  construction 
et  décoration  des  monuments  de  Rome,  XXXV,  837.  —  Les 
marbres  unis  sont  au  nombre  de  cinq  variétés  :  marbres 
blanc,  jaune,  rouge,  noir,  gris,  842.  —  Marbres  multico- 
lores, Porte-Sainte,  848.  —  Cipolin,  849.  —  Africain^ 
fleur  dépêcher,  850.  —  Marbre  violet,  marbre  de  Co- 
rinthe^  œil  de  perdrix;  marbre  deproconèse.  Égyptien,  de 
Rhodes,  gris  antique,  852.  — Cottanello,  853.  —  Brèches  : 
rouge,  d'Alep,  dorée,  854.  —  Coraline,  jaune  et  noire,  de 
la  villa  d'Adrien,  d'Arlequin,  855.—  Violette,  à  Semis,  de 
Septimus  Bassus,  violette  et  jaune,  856.—  Marbres  coquil- 
liers^  Lumachelle  blanche,  Brocatelle  antique,  Lumachelle 
d'Egypte,  Lumachelle  dWstracon,  857.  ~  Œil  de  paon, 
Corne  a'Ammon,  Lumachelle  noire,  858.  —  Lumachelle 
grise.  Treize  variétés  d'albâli'e:  albâtre  blanc,  cotonneux, 

859.  —  A  glaçons,  onyx,  ocellé,  écaille  de  tortue,  sardoine, 

860.  — -  Laine  de  brebis,  fleuri,  de  Palombara,  861.  —  A 
roses,  doré.  Jaspes  de  Sicile  et  jaspe  antique,  862.  — 
Cinq  vaiiélés  du  Serpentine-,  vert  grenouille,  SQ^.  — Pierre 
d'Auguste,  vert  de  Tibère,  vert  antique,  pierre  néphri- 
tique,  864.  —  Débris  de  marbre  blanc  et  de  couleur, 
trouvés  à  Foin-les-Moutiers,  XXXVI,  345.  -  •  Catalogue 
des  pierres  et  marbres  employés  depuis  le  xvi*'  siècle,  à 
Rome,  XXXVIII,  242.  —  Pierres  volcaniques,  245.—  Ar- 
doises, id.  —  Marbres  unis,  marbres  jaunes,  id.  —  Jaune 
de  carnation,  246. —  Marbres  rouges,  247. —  Noirs,  mul- 
ticolores, jaunes  et  noirs,  248.  —  Gris,  249.  —  Jaspes  de 
Sicile,  250.—  D'Italie,  251.—  Marbres  veinés,  252.—  Lu- 
machelles  d'Italie,  ^1^4:.— Brèches,  257.—  Albâtres  d'Italie, 
260.  —Tartres,  261.  —  Marbres  argileux,  argile  com- 
mune, 261.  —  Dendriles,  262.  —  Ruinif ormes,  id.  —  Ser- 
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pentine,  ÎQ^.— Pierres  dures,  porphyres, Î6i.—Serpentinsy 
265.—  Granits,  id.—  Basaltes,  id.—  Poudingue,  266.  — 
Vert  de  Corse,  id.—  Néphrite,  267. 

Marbre  de  Thorigny.  Ce  monument  épigraphique  du  pre- 
mier ordre  se  trouve  à  Saint-Lo,  XXXII,  431. 

Marc-Aurèle,  fils  d'Antonin,  empereur  romain  dans  Ieiii« 
siècle,  déploya  une  cinquième  persécution  contre  les 
chrétiens,  XXXII,  256.  —  Né  l'an  121,  mort  l'an  180 
de  Jésus-Christ,  622.  —  Description  d'une  de  ses  mon- 
naies, id. 

Marchés.  Noble  famille  du  Limousin,  connue  dès  le  com- 
mencement du  xiii®  siècle,  détails  historiques,  XXXII, 
179.  —  Armes  d'Audoyn  Marchés,  id. 

Mardick,  village  de  la  Flandre  (Nord).  —  Voir  Marck. 

Marck,  village  de  l'Artois  (Pas-de-Calais). On  y  place  la 
station  romaine  indiquée  dans  un  passage  de  la  notice 
de  l'empire  ;  d'autres  la  placent  à  Mardick,  XXXVI,  252 
et  253. 

Marcillac,  village  et  ancienne  abbaye  du  Quercy  (Lot).  La 
fondation  de  l'abbaye  paraît  remonter  au  v®  siècle, 
XXXIII,497.— Documents  historiques,  id.— Défendue  par 
des  murailles,  498.  —Description  de  la  porte  latérale 
du  côté  nord  de  l'église,  498.— Ouvertures  et  contreforts 
datant  du  xii«  siècle,  excepté  dans  les  parties  remaniées 
au  xve,  499.  —  Description  de  l'intérieur,  id.  —  Grottes 
curieuses,  500. 

Mardelles.  Excavations  connues  aussi  sous  le  nom  de  trous 
gaulois,  XXXV,  110. 

Maréchal  ferrant.  Selon  une  tradition,  admise  dans  plu- 
sieurs contrées,  les  maréchaux  allaient  clouer  des  fers 
à  cheval  sur  la  porte  de  l'église,  quand  ils  commençaient 
à  exercer  leur  profession  ;  on  trouve  des  portes  ainsi 
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3e  Palalda 


la  cathédrale 


d'Embrun  doit  aussi  en  avoir,  XXXI,  87  et  88. 
Marguerite  de  Navarre  a  fait  construire  l'église  abbatiale 
d'Almenèches  en  l'honneur  de  sainte  Opportune,  XXXI, 
312. 
Marguillers.  Leurs  fondions  anciennement,  XXXV,  822. 
—  Aux  xiie  et  xui»  siècles  apparaissent  les  marguillers 
laïcs,   chargés  d'administrer  le   temporel  des  églises 
et  de  diriger  les  travaux  de  construction  et  de  répara- 
tion, XXXVI,  746.  —  Leurs  anciennes  fonctions  étaient 
plus  étendues  que  celles  actuelles,  XXXV11I,'276. 
Mariana,  ville  de  l'île  de  Corse.  Découverte  dans  les  ruines 
de  l'antique  Mariana  de  jarres  en   (erre  cuite,  ayant 
servi  de  sépultures.  XXXI,  621. 
Marichard  (F.-Olivier  de),  M.  de  la  S.  Il  signale  la  décou- 
verte faite    à  Vallon  de   plusieurs    sépultures    gallo- 
romaines,  placées  à    peu  de  ùïsXdince  d' A Iba  A iigusta  à 
Nîmes,  et  il  indique  les  objets  trouvés  dans  ces  sépul- 
tures, et  consistant  notamment  en  vases,  lacrymatoires, 
ossements ,  cendres  et  monnaies  romaines ,    XXXVI, 
180. 
Marie.  Voir  Sainte  Vierge  Marie  et  Vierge. 
Marignac,  village  de  l'ancien  comté  deComminges  (Haule- 
Garonne).  Son  château  appartient  à  la  fin  du  xn^  siècle 
ou  au  commencement  du  xni%  XXXIl,  712. 
Marigny,  village  de  Normandie  (Calvados).   Vue  du  bas- 
relief  qui  occupe  le  tympan  d'une  porte  latérale  de  l'é- 
glise, XXXVI,  301  ;  XXXVIII,  65.-  Dessin,  id. 
Marigmy  (Jean  de),  mort  archevêque  de  Rouen.  Descrip- 
tion de  sa  mîlre,  XXXll,  338. 
Marionineau  (Charles),  M.  de  la   S.  Descripliod  des  œuvres 
d'art  qui  décorent  les  édifices  publics  de  la  ville  de  Bor- 
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deaux;  ouvrage  annoncé  et  analysé  dans  le  Bulletin, 
XXXI,  523.—  Découvertes  archéologiques  dans  le  dépar- 
tement de  la  Loire-Inférieure.  Les  antiquités  signalées 
sont  celtiques,  gallo-romaines  et  des  premiers  âges  chré- 
tiens, et  ont  été  trouvées  notamment  dans  le  canton  de 
Veriou,  XXXÏI,  56,  et  XXXTII,  3iO. 

Marliave.  La  famille  de  Marliavc,  une  des  plus  anciennes 
familles  de  l'Albigeois,  XXXII,  610.—  Sesarmoiries,  id. 

Marmoutikr,  petite  ville  de  l'Alsace  (Bas-Rhin).  Eglise  du 
xin^  siècle;  noms  de  ^es  architectes,  XXXVI,  243.— 
Son  abbaye  on  grand  renom  au  x^  siècle,  XXXV,  320; 
XXXVII,  633. 

Marmoutiers  (Jean  de),  moine  et  auteur  delà  chronique  de 
Geoffroy  Plantagenet,  XXXVII,  541. 

Marquis  (Léon).  Notice  sur  le  château  féodal  d'Étampes  ; 
le  Bulletin  signale  cette  notice,  XXXIII,  188.—  La  tour 
de  Cenive.  L'auteur  décrit  cette  tour  cylindrique,  percée 
de  créneaux  et  de  meurtrières,  servant  à  la  défense 
et  à  l'observation  ;  elle  remonte  peut-être  au  xii^  siècle  ; 
d'après  sa  légende,  elle  aurait  été  bâtie  par  Eudes,  le 
maire  d'Étampes,  dit  Ghalo-Saint-Mars,  XXXIV,  556. 

Marquois,  village  de  l'Artois  (Pas-de-Calais).  Découverte  de 
tombeaux,  XXXII,  786. 

Marseille (il/r7S5î7ifl),  ville  de  Provence  (Bouches-du-Rhône). 
Visiteàlasainle  Beaume,  XXXI,  519.— Étude  d'un  ancien 
sarcophage  chrétien  de  Marseille,  533.  —  Au  musée  an- 
cien sarcophage,  XXXIII,  369.  —  Ancienne  abbaye  de 
Saint-Victor,  dont  un  cartulaire  est  publié  dans  la  col- 
lection des  documents  inédits  !e  l'histoire  de  France, 
XXXI,  551.  —  Description  rapide  de  quelques-uns  de  ses 
nouveaux  quartiers  ou  monuments,  XXXII,  866.  — Cha- 
pelle de  Nolre-Dame-de-la-Garde,  dans  le  style  roman, 
867.  —  Visite  du  Congrès  scientifique  de  France,  881.  — 
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Cryptes  de  Saint-Victor,  883.  —  Nouvelle  église  ogivale 
dans  le  style  du  xin*  siècle,  885.  —  Passage  de  la  voie 
romaine,  dite  voie  Aurélienne,  XXXIII,  186.  —  Sur  ses 
anciens  c/i«mm5, ouvrage  annoncé  dans  \e Bulletin, iOO.— 
Autel  en  marbre  avec  statue  dans  une  des  chapelles  ab- 
sidales  de  la  calhédrale  ;  sa  description,,  XXXIV,  526.  — 
Sa  date,  xi^  ou  xii«  siècle,  id. —  Au  musée,  tablette 
d'autel  antique;  sa  description,  530.-—  Dans  la  cathé- 
drale, autel  Saint-Lazare,  avec  personnages  dans  le 
style  de  la  renaissance,  avec  des  réminiscences  gothiques, 
531.—  Sa  description,  id.  —  Sarcophages  des  iv^  et  v 
siècles,  XXXV,  492.  —  Leur  caractère  est  provençal  et 
non  lombard,  494  et  495.—  Mosaïques  découvertes  dans 
les  cryptes  de  l'abbaye  de  Saint-Victor,  582.  —  Ancien 
autel  de  l'ancienne  abbaye  de  Saint-Victor,  XXXVIII, 
535. —  Armoiries  de  ses  anciens  perruquiers,  671. — 
Statuts  des  perruquiers  marseillais,  673.—  Ses  évéques: 
Renier,  au  xui^  siècle  (li06),  XXXII,  321,  —  Son  sceau, 
id.  —  Raymond  ;  son  sceau,  326. 

Marteau  en  fer,  trouvé  dans  des  débris  romains,  XXXI, 
633.— Autre  marteau  découvert  à  Séry,  dans  une  grotte 
sépulcrale,  XXXV,  507. 

Martel,  petite  ville  du  Quercy  (Lot).  Remparts  à  peu  près 
intacts,  tours  carrées,  enceinte  fortifiée,  vaste  Hôtel-de- 
Ville;  description  de  ce  monument,  XXXI,  578.  —  Spé- 
cimen des  fenêtres  de  cet  Hôtel-de-Ville,  579.  —  Vue  de 
son  église,  580.  —  Sa  description,  581.  —  Son  tympan 
du  xii«  siècle,  représentant  le  jugement  dernier,  id.  — 
Vieilles  maisons,  dont  une  de  la  renaissance,  id.—  Pour- 
quoi nommée  Martel,  id. 

Martène,  auteur  d'un  traité  intitulé  De  Antiguis  Ecclesiœ 
Ritibiis,  XXXlhi^Q. 
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Martigny  (l'abbé)  publie  en  français  le  Bulletin  d'Archéo- 
logie chrétienne  de  M.  (le  Rossy,  XXXIV,  928. 

Martin  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Signale  l'église  de  Saint-André 
de  Bagé  comme  fondée  à  la  fin  du  xii«  siècle  et  terminée 
au  commencement  du  xiu^;  elle  en  remplace  une  dont  la 
fondation  remontait  au  ix»  siècle  et  dont  l'église  actuelle 
oiïre  encore  (quelques  restes.  Dans  la  description  de 
l'église,  le  clocher  lui  paraît  la  partie  la  plus  significa- 
tive du  monument,  qu'il  regarde  comme  identique  à  ceux 
de  Cluny  et  de  Tournus,  XXXV,  99. 

Martin  (François)  a  fait  paraître  une  monographie  histo- 
torique  et  archéologique  de  Villeneuve-Saint-Georges, 
ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^  XXXIII,  514. 

Martin  (Tristan).  Catalogue  des  monnaies  en  or,  argent  ou 
bronze,  trouvées  à  la  Ségourie,  XXXII,  392. 

Martin  d'âussigny,  M.  de  la  S.  Assemblée  du  mois  d'août, 
à  Lugdiinum.  Sous  ce  titre,  il  essaie  d'établir  que  les 
grandes  assemblées  du  mois  d'août  se  tenaient  à  Lug- 
dunuïïi^  et  non  dans  l'île  d'Ainay,  et  que  les  fêtes  et  les 
jeux  en  l'honneur  des  Césars  se  donnaient  à  l'autel  d'Au- 
guste, XXXVI,  183.  —  Nouvelle  étude  sur  la  dédicace  des 
tombeaux  gallo-romains.  L'auteur  essaie  d'établir  que 
celui  qui  dédiait  un  tombeau  subascia,  faisait  dans  cette 
cérémonie  le  simulacre  de  le  tailler  et  de  le  placer  lui- 
même  à  l'intention  du  défunt.  Sous  ce  terme  générique 
sub  ascia  étaient  compris  tous  les  instruments  employés 
à  la  construction  et  dont  il  devenait  le  symbole.  La  pose 
de  la  première  pierre  d'un  édifice  avec  l'emploi  du  mar- 
teau et  de  la  truelle  est  la  continuation  de  la  cérémonie, 
dedicare  sub  ascia,  KXXY\U,^['^,  —  Dessin,  422. 

Martin-Église,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Église  romane,    remontant  au  moins  au   xii"    siècle, 
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XXXVIÏ,  53.  —  Ouverture  dans  le  côté  nord  qui  doit  se 
rattacher  au  mode  de  confession  usité  au  moyen-âge,  sa 
description,  id.  et  55.—  Découverte  de  sépultures  da- 
tant de  1050  à  1250,  356  et  357. 

Martyrologe.  Il  faut  entendre  par  ce  mot  les  fastes  des 
saints,  sorte  de  calendrier  où  sont  d'abord  inscrits  les 
noms  des  martyrs,  XXXII,  263.  —  Le  premier  qui  soit 
connu  est  celui  d'Eusèbe  de  Césarée,  247  et  263.  — 
Importance  des  martyrologes,  263.  —  Le  premier  dans 
l'ordre  des  temps  est  celui  de  Bède-le-Vénérable,  rédigé 
vers  730,  celui  du  pape  Grégoire  III,  composé  vers  737, 
et  celui  de  Raban-Maur,  écrit  vers  840,  264.  —  Martyro- 
loges desix^el  x^  siècles,  celui  d'Adon  de  Vienne,  518; 
—  celui  de  saint  Notker,  surnommé  Balbultis,  mort  en 
912,531. -— Celui  d'Usuard,  moine  bénédictin  du  ix« 
siècle,  535. 

Masava.  Station  romaine,  placée  par  la  carte  de  Peulinger 
sur  la  rive  droite  de  la  Loire,  entre  Nevers  et  Briare, 
XXXI,  820.  —  Inscription  du  ii^  siècle  dans  laquelle  se 
trouve  le  mot  de  masavensibiis,  id. 

Mascarons.  En  verre  soufflé  très-mince,  trouvés  dans  un 
cimetière  gallo-romain,  XXXIV,  350. 

Mas  d'Agenais,  bourg  de  l'Agenais  (Lot-et-Garonne).  Son 
église  présente  la  limite  ou  plutôt  le  point  de  fusion  des 
écoles  de  sculpture  du  Languedoc  et  de  la  Saintonge, 
XXXVI,  320. 

Mas-d'âgon.  Voir  Camargue. 

Mas-d'Azil,  bourg  du  Languedoc  (Ariége).  Le  bénitier  de 
son  église  date  de  l'époque  de  la  renaissance,  XXXVI, 
432.  —  Sa  description,  id. 

Mas-Foreau,  village.  \o\v  Saint-Christophe,  près  Savennes, 

Maso  Finiguerua,  fameux  graveur  italien  du  xv^  siècle. 
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XXXI,  337.  —  Instrument  de  paix  exécuté  par  lui,  id.— 
Sa  description,  354. 

Massy,  ville  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Découverte 
qu'on  y  a  faite  de  vases  funéraires,  XXXVII,  356.  — 
Leur  description,  id. 

Mathieu,  fils  de  Jean-Dei,  citoyen  et  très-habile  orfèvre  de 
Florence,  duxv^  siècle,  XXXI,  339. 

Mathilde,  duchesse  de  Normandie  et  femme  de  Guillaume 
le  Conquérant.  Sa  mort  fixée  en  1081  ou  1083,  XXXI, 
425.  —  Incertitude  sur  la  date  de  son  mariage  avec  Guil- 
laume, 424  et  429. 

Mathurins,  religieux  de  la  Sainte-Trinité,  chargés  de  la 
rédemption  des  captifs,  XXXII,  400.  —  Ils  prirent  leur 
nom  de  saint  Mathurin,  id. 

Maudune,  abbaye.  Voir  Carolles. 

Maule,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Guillaume 
le  Roux,  en  1096,  ne  put  prendre  son  château,  XXXII, 
686. 

Mauran,  village  dans  l'ancien  comté  deComminges  (Haute- 
Garonne).  Ruines  d'un  château-fort  du  xv^  siècle,  XXXI, 
144.— Vue  de  ces  ruines,  id.— -  Fonts  baptismaux  de 
l'ancienne  église,  ils  sont  romans  et  présentent  beau- 
coup d'intérêt,  145.— -Grande  tour  isolée  devant  dater 
du  xiv^  siècle,  id. —  Les  embrasures  et  les  encadrements 
des  fenêtres  sont  en  briques,  XXXII,  7i5.  —  Ce  château 
date  de  la  fin  du  xv^  ou  des  premières  années  du  xvi® 
siècle,  id. 

Malrepas,  village  de  l'Ile-de-France  (Scine-et-Oise).  Dé- 
tails sur  les  meurtrières  de  son  château-forl,  XXXII, 
692.—  Sa  tour  es!  construite  sur  une  motte  peu  élevée, 
694.—  Son  donjon  était  cylindrique  et  cantonné  de 
quatre  contreforts  plats,  695  et  608.—  Il  se  dressait  au 
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sommet  d'une  motte  artificielle,  698  et  699.  ~  Placé  à 
la  circonférence  d'une  enceinte,  il  avait  une  sortie  indé- 
pendante, 700.—  Une  preuve  de  son  antiquité  résulte 
du  peu  d'épaisseur  de  ses  murs,  id.—  Ce  château  peut 
être  attribué  au  xr  siècle,  702  et  703.  —  Les  contreforts 
soutenant  la  tour  ou  donjon,  portaient  des  échauguettes 
posées  en  encorbeillement,  703.—  Un  pilier  central  sou- 
tenant les  étages  du  donjon  ,  prouve  son  antiquité , 
704. 

Mauricet  (Alphonse).  Voir  Galles  (René). 

Maurin  (Léonce).  Etude  sur  Octavie,  sœur  d^Auguste,  si- 
gnalée dans  le  Bulletin,  XXXIV,  927.—  Les  Rosiers  dans 
l'antiquité,  id. 

Maurus  (Servius-Honoratus).  Grammairien  du  iv^  siècle, 
XXXII,  354. 

Maury  (Alfred).  Membre  de  l'Institut  de  France.  Il  a,  dans 
un  rapport  à  l'Académie  des  Inscriptions  et  Belles- 
Lettres,  rejeté  l'opinion  de  ceux  qui  introduisent,  dès 
le  ler  siècle,  dans  la  Gaule,  la  religion  chrétienne,  XXXII, 
284. 

Mausson.  La  famille  de  Mausson  est  une  des  plus  anciennes 
de  la  Touraine,  XXXVIII,  298.—  Ses  armes,  299. 

Mauvezin-en-Bigorre,  village  du  Bigorre  (Hautes-Pyrénées). 
Son  château  ne  consiste  qu'en  une  enceinte  rectangu- 
laire, sans  fenêtres,  toutes  les  constructions  prennent  jour 
sur  une  cour  centrale,  XXXII,  699.  —  Donjon  quadran- 
gulaire,  épaisseur  de  ses  murs,  714.  —  Remparts 
de  l'enceinte  soutenus  par  des  contreforts,  id.—  L'en- 
trée du  château  percée  dans  le  rempart,  715.—  Embra- 
sures et  encadrements  des  fenêtres  construits  en  briques, 
id.—  Château  de  la  fin  du  xvi"  siècle,  715,  ou  de  la  fin 
du  xiv%  723.—  Vue,  id.—  Armoiries  du  comte  de  Foix, 
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id.  —  Celles  de  Béarn,  725.  —  Plan  du  château,  724. 

Mauvière,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son  an- 
cien château,  XXXV,  158,— Son  donjon  appartient  au 
XV*  siècle,  159. 

Mauzat  ou  Mozat,  village  d'Auvergne  (Puy-de-Dôme).  Les 
chapiteaux  de  son  église,  XXXV,  680. 

MAV0RTius(Basi(ius).  Créé  consul  en  527,  et  dont  les  tra- 
vaux sur  le  texte  d'Horace  sont  demeurés  célèbres,  XXXV, 
831. 

iMayenne,  ville  du  Maine  (Mayenne).  Des  parties  de  sa 
grande  église  sont  de  transition,  XXXI,  36.—  Son  église 
Saint-Martin  est  agrandie  et /)rt5/icM^  dans  le  style  de 
transition,  id. —  Deux  autels  avec  rétables  en  pierre, 
composés  dans  le  même  style,  sont  à  examiner,  id. —  La 
ville  est  en  voie  de  progrès,  id.  —  Fouilles  faites  au  gué 
de  Saint-Léonard,  et  découverte  de  monnaies,  les  unes 
gauloises,  les  autres  romaines,  de  fibules,  de  haches  en 
fer,  d'une  voie  romaine,  632,  et  XXXV,  16.  —  Son  mu- 
sée d'antiquités  à  l'Hôlel-de-Ville,  XXXIV,  59.-  Plu- 
sieurs milliers  de  médailles  romaines  et  une  colonne 
milliaire  trouvés  au  gué  Saint-Léonard,  60.  —  Son  châ- 
teau avec  son  enceinte,  ses  tours  et  sa  seconde  enceinte, 
qu'on  paraît  attribuer  au  xn^  siècle,  61.—  Eglise  de 
transition,  id. 

Mayence,  ville  d'Allemagne  de  la  province  Hessoise,  su:  le 
Rhin.  Le  cartulaire  de  sa  collégiale  de  Saint-Etienne, 
écrit  à  la  fin  du  xni«  siècle,  XXXIIl,  31.  -  Son  ponti- 
fical de  l'an  1300  environ  appartient  à  la  bibliothèque 
impériale  de  France,  239.—  Son  musée  central  des  an- 
tiquités romaines  et  germaniques,  XXXIV,  237.— Dans 
sa  cathédrale,  chapiteau  sculpté  du  xi®  ou  xii«  siècle, 
XXXVIII,  59.  —  Dessin,  60.  —   Ses  évoques  :    Saint 
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Boniface,  en  742,  XXXIV,  718.  —  Guillaume,  au  x«  siècle, 
726. 

Mazeirat,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Découverte  qu'on 
y  a  faite  de  bouts  de  flèches  à  deux  ailerons,  en  silex, 
XXXVU,  332.—  Tablette  à  écrire  signalée  dans  les  rui- 
nes d'une  villa,  XXXVIII,  053. 

Mazères  ,  village  dans  l'ancien  comté  de  Comminges 
(Haute-Garonne).  Ruines  d'une  chapelle  isolée,  et  appar- 
tenant au  xiie  siècle,  XXXI,  143  ;  XXXÏI,  749.  -  Vue, 
id.~-  Plan,  750.--  Description,  id.—  Dessin  d'un  chapi- 
teau, 751. 

Mazerolles,  village  du  Poitou  (Vienne).  Destruction  d'un 
autel  antérieur  au  xi®  siècle,  XXXII,  787 

Meaux,  ville  épiscopale  de  la  Brie  (Seine-et-Marne).  Un 
concile  s'y  tint  en  845,  XXXVII,  469.—  On  voit  dans  sa 
bibliothèque  un  missel  daté  de  1493,  mutilé  par  les 
Prussiens,  XXXVIII,  134.~  Objets  antiques  qu'on  y 
voit,  id.—  Dans  une  maison  de  la  ville,  chambre  à  cou- 
cher de  Henri  IV,  138  et  139.—  Dans  le  palais  épiscopal, 
appartement  orné  de  lambris  où  ont  couché  plusieurs 
grands  personnages,  140.  —  Evéché  ayant  de  grands 
souvenirs  à  rappeler,  141.—  Ses  évéques  :  Saint  Sainctin, 
au  in«  siècle,  XXXIV,  508.—  Saint  Hildevert,  de  672  cà 
680,XXXIII,210.— Bossuet,  dans  le  xvii"  siècle, XXXVIII, 
139  et  140.  —  Allou,  son  évêque  actuel,  a  publié  une 
notice  sur  sa  cathédrale,  XXXVIII,  139. 

Mecklenburg.  Grand  duché  d'Allemagne.  Fondation  d'une 
société  pour  l'histoire  et  l'archéologie  du  Mecklemburg, 
XXXIV,  592. 

Médailles  phéniciennes,  provenant  de  l'île  d'I vissa,  trou- 
vées dans  la  banlieue  de  Narbonne,  XXXV,  107. 

Médailles  gauloises  trouvées  à  la  Grange-Frangy,  XXXIII; 
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625.—  A  l'effigie  du  chef  gaulois  Pixtilos,  trouvées  au 
Vouvray,  XXXIV,  294.— Médailles  qui  ne  doivent  pas 
être  classées  au  nombre  des  médailles  gauloises  de  la 
Seine-Inférieure,  672.  —  Signalées  dans  remplacement 
delà  cité  de  Limes,  673.  —  A  Saint-André-sur-Cailly  , 
676.—  Médaille  gauloise  des  Paiisii,  trouvée  dans  les 
déblais  de  l'amphithéâtre  gallo  romain  découvert  à 
Paris,  XXXVI,  332!.  —  A  Soumans  (Creuse),  deux  mé- 
dailles gauloises  en  bronze,  dont  une  sans  titre, 
XXXVII,  339. —  A  Norolles,  médaille  gauloise  en  or 
(un  statère)  ,  520.  —  A  Hermival  ,  id.  —  A  Mesnil- 
Mauger,  id.  —  Voir  Monnaies  gauloises,  Statère. 
MÉDAILLES  ROMAINES.  Médaille  romaine  en  bronze  trouvée  à 
Jubîains,  XXXII ,  621.—  Une  de  petit  bronze,  id.— 
Frustres  de  grand  et  moyen  bronze,  trouvées  dans  des 
sépultures  gallo-romaines  à  Lisieux,  et  dont  l'une  d'elles 
était  percée  d'un  trou,  629  et  641.— Les  moins  anciennes 
datent  du  in«  siècle  de  l'ère  chrétienne,  644.  —  Du  haut 
empire  signalées  dans  l'emplacement  de  l'ancien  camp 
romain  d'Alhies,  872.  —  A  Autun  sur  l'emplacement 
d'une  ancienne  voie  de  la  ville,  XXXIII,  383.  —  A  l'ef- 
figie d'Auguste  et  d'Agrippa  ,  et  un  petit  bronze  de 
Tibère,  trouvés  à  Candes,  428.—  Dix  médailles  romaines 
trouvées  à  Lisieuxdansdes  sépultures  gallo-romaines.  Ce 
sont  des  Néron,  des  Trajan,  des  Postume  et  des  Gallien, 
598.—  Grand  bronze  de  diva  Faustina,  et  moyen  bronze 
de  Faustine,  605.  -  Six  en  bronze,  un  Adrien,  deux 
Néron,  deux  dont  une  a  perdu  son  effigie,  la  dernière  a 
son  inscription  frustre,  signalée  au  Mesnil-sous-Lille- 
bonne,  611.  —  Plusieurs  milliers  de  médailles  trouvées 
au  gué  de  Saint-Léonard,  près  Mayenne,  XXXIV,  60. 
—  Autre  découverte  à  Annecy  déplus  de  10,000  mé- 
dailles  romaines ,    98.  —  A  Saint-André-sur-Cailly , 
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676.  -^  Recueillies    dans  le    castellum    de    Jublains , 

XXXV,  9o.  —  Du  haut  empire  dans  des  sépultures 
romaines  (Aude),  107—  D'Antonin,  d'Adrien  et  de  Nerva. 
à  Pont-Audemer,  182.—  Une  autre  petit  bronze,  183.  — 
De  Néron  et  de  Commode,  à  Lisieux,  363.  —  Frustres, 
368.— Plusieurs  dont  une  d'Adrien  et  une  de  Trajan, 

XXXVI,  345.—  Grands  bronzos  de  Néron,  Domitien, 
Antonin  et  Marc-Aurèle,  trouvés  dans  des  ruines  romai- 
nes, 349.—  Romaine  consulaire,  à  Emiévillé,  608.—  De 
Constantin,  trouvée  à  Moult,  617.—  Dans  la  même  loca- 
lité, près  d'une  voie  romaine  ,  découvert^  de  6,000 
médailles  romaines,  id.—  Signalées  à  Dax,  et  parmi  les- 
quelles beaucoup  d'Antonio,  XXXVII,  231.—  A  Cou- 
tances,  dont  la  plupart  sont  de  grandsbronzes, XXXVIII, 
232.—  A  Lisieux,  médailles  de  divers  empereurs,  366  et 
367.—  Voir  Monnaies  romaines. 

MÉDAILLON.  —  En  cuivre  ciselé  ,    portant  le  buste  d'une 
femme,  trouvé  dans  les  décombres  du  château  de  Chinon, 

XXXIII,  433.—  Dessin,  id.  —  En  bronze  frustre,  enca- 
dré dans  un  anneau  en  bronze,  découvert  à  Lisieux, 
dans  des  sépultures  gallo-romaines,  604. —  Avec  per- 
sonnages, 604.—  Sur  une  ancienne  maison  à  Gien,  mé- 
daillons sculptés  dans  le  style  de  François  I"",  XXXIV, 
605.  —  Signalés  dans  des  sépultures  d'un  cimetière 
gallo-romain,  àReillac,  leur  description,  XXXVIII,  641. 

MtHtJN,  petite  ville  du  Berry  (Cher).  Eglise  du  xi^  siècle, 

avec  déambulatoire,  XXXVI,  574. 
MÉLANGES   ARCHÉOLOGIQUES.  —   XXXI,    84,    173,    604,  803  ; 

XXXII,  69,    171,  405,   753;  XXXIIÏ,    16',   367,  802  ; 

XXXIV,  117,  552,  898  ;  XXXV,  86,  182,  444;  XXXVI, 
80,  171,  241,  334,  559,  618;  XXXYII ,  310,  396; 
XXXVIII,  142,  224"  330,  492,  563,  699.-Voir  Abbaye, 
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Abbeville,  Aix-la-Chapelle^  Albertville  y  Alsace,  Amélie-les- 
Bains,  Arts,  Ascia^  Aumale,  Auray^  Autel,  Auxerre.  — 
Bagé,    Basouges,  Beaulieu-lèz-Loches,    Beuvron,  Borne- 
Milliaire,   Bournan,  Boiirses  de    commerce,  Bgutervil- 
liers.—Cahors.Carhaix,  Carnac,  Caiisse-Begon,  C/iadenac, 
Charlemagne,   Chartres,  Chdteau-Gonthier,    Chevigny-le- 
Désert,   Cimiez,   Coffret,  Colombier,  Conrson,  Coutances, 
Crosse,  Cylindre. —  Déauville. —  Ebéon,  Enceinte.  -  Fain- 
les-Moutiers  ,  Fenêtres  ,  Fers  à  cheval,  Fonlabour,  Fonts 
Baptismaux,  Forts.  —  Gefosse,   Germigny-des-Prés,  Gi- 
rouette,   Grisy.  —  Hérouville,    Histoire    rétrospective ^ 
Hottot-en-Aiige  ,   Hoidbec.  —  Inscriptions,  Inscriptions 
romaines. —Jouarre,  Jublains,  Jucoville,  Judas. — Kerien. 
'-Labyrinthe,    Larzac,    Lillebonne,    Limoges,    Lisieux, 
Louviers,    Lugdunum,     La    Ferté-Bernard,    La  Haute- 
Chapelle,  La  Turbie,  Le  Blanc,  Le  Gros-TheiL— Maisons 
anciennes,  Mitre,  Montflquet,  Monuments  anciens,  Mortain, 
Mosaïque,  Mouteilles,  Muneville,  Musée.— Nar bonne,  Nant, 
Néris.— Pâques,  Pavés,  Pignon,  Placage,  Plésidy,  Pont-Au- 
demer,   Porches,  Pote?Hes.  —  Becey-sur-Ource,  Beliques, 
Bennes,  Bochambeau,  Bomain,  Bome.  ^Sagittaire,  Sarco- 
phage, Sceaux,  Sentis,  Sépultures  en  terre  cuite.  Sépultures 
gallo-romaines ,  Sermerieu,  Sociétés  savantes.  Souterrain- 
refuge.  —  Saint-André-de-Bagé,  Saint- Auhin-du- Perron, 
Saint-Bonnet-la-Bivière,  Saint-Christophe,  Saint-Emilion, 
Saint-Georges-d' Aulnay ,  Saint-Hilaire-du-ffarcouet,  Saint- 
Junien,  Saint-Malo,  Saint-Valery-sous-Bures,  Sainte- Co- 
lombe-les- Vienne,  Sainte-Marie-d' Agonges.  —  Thoré,  Toit, 
Tombeaux  chrétiens,    Tombeaux-Forteresses,     Tongres, 
Tordonet,  Tournemire.  —  Vannes,  Vienne  (en  France). 
Melet  (le  comte  de),  M.  de  la  S.  Mosaïque  chrétienne  pré- 
sumée être  du  xiie  siècle  trouvée  à  Reiras,  XXXII,  888. 

31 
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— Un  mot  sur  la  peinture  chrétienne.  L'auteur  se  demande 
quelle  est  actuellement  la  situation  de  la  peinture  chré- 
tienne, au  point  de  vue  de  la  composition  et  de  l'inspi- 
ration, si  l'on  a  marché  dans  la  voie,  du  progrès  ;  il  pense 
que  dans  son  ensemble,  sauf  quelques  heureuses  excep- 
tions, la  peinture  chrétienne  a  peu  progressé,  et  que 
l'art  chrétien  présente  des  vices  essentiels  ;  mais  il  es- 
père que  la  peinture  religieuse  qui  est  la  peinture  de 
Tordre  le  plus  élevé  voudra  aussi  monter  dans  l'ordre 
de  l'improvisation  et  du  sentiment  intime,  XXXIV,  53. 
—Sa  notice  nécrologique  sur  M.  l'abbé  Aubei't,XXXYII, 
624. 

Mélin  (l'abbé).  La  rue  de  r Oiseau  à  Moulins  et  les  Chevaliers 
de  r Arquebuse  ;  le  Corps  de  Ville  dans  les  anciennes  pro 
cessions  à  Moulins  ;  le  faubourg  et  V église  de  la  Madeleine 
à  Moulins  ;  ouvrages  analysés  dans  le  Bulletin^  XXXVI, 
742. 

Melo  (Barlhélomi  de),  sculpteur  du  Brabant  espagnol,  au 
xviio  siècle,  XXXVII,  531.  —  Indication  de  quelques- 
unes  de  ses  œuvres,  id. 

Melodunum.  Voir  Melun. 

MÉLOISES  (Albert  des).  Des  moules  en  terre,  de  Nini,  travail 
signalé  dans  le  Bulletin,  XXXV,  349. 

Melun,  ville  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Marne).  L'ancienne 
Melodunum,  XXXII,  90.  —  Son  enceinte,  sous  ses  fon- 
dations, recèle  des  débris  d'édifices  plus  anciens,  id.  — 
Fouilles  faites  sur  la  place  Notre-Dame,  id.— Découverte 
d'inscriptions,  représentation  de  divinités  païennes  dont 
une  d'une  grande  valeur  historique,  id.  et  91. 

Memling,  peintre,  dont  on  voit  une  châsse  peinte  à  l'hôpital 
de  Bruges.  XXXVIII,  723. 

Menant  (J).  Notice  sur  les  inscriptions  des  revers  de  pla- 
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ques  du  palais  de  Khorsabad,  XXXI,  Hii  ;  signalée  dans 
le  Bulletin,  id. 
Meneaux.  Montants  en  pierre  divisant  les  fenêtres  des  égli- 
ses ogivales,  en  plusieurs  comparlimenls  longitudinaux, 
et  se  ramifiant  ordinairement  à  la  partie  supérieure  des 
fenêtres.  Le  meneau  bifurqué  est  très-commun  en 
Normandie,  XXXIV,  867. 
Menhir,  ou  pierre  levée.  Menhir  de  la  Basse-Crémonville, 
près  de  Louviers  (Eure),  XXXH,  655.—  Dans  l'arrondis- 
sement de  Lodève,  indication  de  quelques  menhirs  ou 
peulvans,  XXXIII,  18^.  —  Au  Caylar  et  aux  Rives,  id.  — 
A  Saint-Guilheim,  id.  et  183.  —  Peulven  à  Duneau, 
XXXIV,  294.  —  Près  d'Ivry-la-Batnille,  pierre  levée 
grossièrement  sculptée,  nommée  dans  le  pays  la  Mère 
Jeanne,  XXXVI,  364.— Menhir,  en  patois  breton,  signifie 
pierre  levée,  XXXVII,  693.  —  Découvert  à  peu  de  dis- 
tance de  Quiberon  ;  objets  signalés  dans  ses  environs, 
XXXVIII,  44.  —  Voir  Dolmen,  Lodève. 

Mennecy,  bourg  de  l'Ile-de-France  (Seine-el-Oise).  Les  deux 
nefs  de  son  église  (xiii*  siècle)  se  terminent  par  un  che- 
vet droit,  et  sont  égales  en  tout  point,  XXXV,  722. 

Mense  ou  Revenu.  La  séparation  de  la  mense  épiscopale 
et  de  la  mense  capitulaire  était  accomplie  dès  935; 
XXXII,  44. 

Menta,  sorte  de  couverture  que  le  catalan  jette  négligem- 
ment sur  l'épaule,  XXXV,  529. 

Mercure.  Le  coq  lui  était  consacré,  XXXI,  819.  —Repré- 
senté sur  des  bas-reliefs  en  grès  rouge,  XXXIV,  859  et 
860  —  Le  culte  de  ce  Dieu  était  très  populaire  dans  la 
Gaule,  860. 

MÉROVINGIENNE  (épo(iue).  Armes  mérovingiennes  trouvées 
à  Poen,  XXXI,  11.-    A  MontezoUier,  dans  une  villa 
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romaine,  80.— A  l'époque  mérovingienne  les  anneaux 
servant  à  fixer  les  vêlements  devaient  être  encore  en 
usage,  201.  —  Sarcophage  mérovingien  au  musée  de 
Poitiers,  692.  —  Autre  sarcophage  mérovingien  dans 
l'église  abbatiale  de  Moissac,  702.  -  Sur  l'orfèvrerie 
m;Vrovingienne.  819.  —  Abbaye  de  Saint-Amand  (nom 
d'origine  mérovingienne),  XXXil,  665.—  Monnaies  mé- 
rovingiennes portant  le  nom  de  la  ville  de  Troyes, 
XXXIII,  515.  —  Sépultures  mérovingiennes  explorées  à 
Evrecy,  XXXIV,  99.  — -  État  de  l'ai-t  aux  époques  méro- 
vingienne et  carlovingienne,  M'.  —  Sépult-ures  méro- 
vingiennes au  musée  d'Arles,  118.  —  Dessin,  119  et 
120.— Le  temple  ou  baptistère  de  Saint-Jean,  à  Poitiers, 
monument  de  l'époque  mérovingienne,  149  et  163.  —- 
Fragments  d'inscriptions  mérovingiennes  trouvés  à 
Sainl-Eloi  de  Nassandre,  503.  —  Orléans,  capitale  d'un 
royaume  mérovingien,  522.  -  Partie  d'une  construction 
mérovingienne  à  Orléans,  637.  —  Chapiteau  mérovin- 
gien en  marbre  sur  une  colonne  dans  la  crypte  deSaiot- 
Brice,  à  Chartres,  643.—  Objets  mérovingiens  au  musée 
deNamur,  802. — Tour  mérovingienne  dans  l'enceinte 
antique  de  Cologne,  809. — Dans  l'église  de  Sainte-Ursule, 
à  Cologne,  sarcophages  de  l'époque  mérovingiej;Lne  ou 
carlovingienne,  809. —Au  musée  de  Cologne  sarcophages 
mérovi,ngiens,  810. — Au  musée  d'antiquités  à  Toujouse, 
sarcophages  de  la  même  époque,  912,  —  De  la  même 
date  dans  le  cloîire  d'Elne,  913.  —  Boucles  mérovin- 
giennes en  bronze  éiamé,  XXXV,  107.  —  Cercueils  re- 
monlaiU  à  ré|)oquc  mérovingienne,  découverts  à  Angers, 
203.  —Abbaye  mérovingienne  ayant  dû  exister  à  Ca- 
rolles,  207.  —  Monnayage  mérovingien,  209.  —  Chapi- 
teaux,présumés  mérovingiens,   mais  qui  peut-être  sont 
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plutôt  du  X®  OU  XI"  siècle,  204  et  211.  —  Tombeaux  mé- 
rovingiens au  musée  de  Carcassonne,  278.—  Sépultures 
mérovingiennes  à  Ghadenac,  450.  —  Dans  l'église  de  la 
collégiale  de  Saint-Félix,  à  Girone,  524.— A  Verdes,  69i. 
—  Au  musée  d'Orléans  cercueils  en  pierre  mérovin- 
giens, id.  —  Sur  quelques  tombeaux  mérovingiens, 
XXXVI,  148.  —  Sarcophages  chrétiens  dans  les  cime- 
tières mérovingiens  de  la  C.ôte-d'Or,  153.  —  Dessin 
d'un  couvercle  présumé  mérovingien,  dépendant  d'un 
ancien  cercueil  en  pierre,  243  et  244.  —  Cryptes 
mérovingiennes  à  Jouarre,  290.  —  Inscriptions  mé- 
rovingiennes trouvées  à  Lieusaint ,  547.  —  Instru- 
ments en  fer  et  petits  vases  recueillis  dans  des  sépultures 
et  paraissant  se  rapporter  à  l'époque  mérovingienne, 
734.  —  Seau  en  bois  cerclé  avec  des  dessins  repoussés 
de  l'époque  mérovingienne,  XXXV,  508.  —  Sépultures 
mérovingiennes  à  Rouen,  XXXVII,  361.  —  Objets  qu'on 
y  a  trouvés,  id.  —  Monnaies  ou  triens  d'or  de  l'époque 
mérovingienne,  665.  —  Tombeaux  mérovingiens  pré- 
sentant des  tailles  en  feuilles  de  fougères  ou  en  cercle, 
XXXVIIÎ,  104.  —  Dessin ,  105.  —  Cimetières  mérovin- 
giens découverts  à  Broussy-le-Petit,  XXXVII,  659; 
XXXVIII,  151.  —  Abbaye  fondée  à  l'époque  mérovin- 
gienne, à  Jumièges,  XXXI,  419  et  XXXIII,  18.  -  Voir 
Armes  mérovingiennes  ;  Carlovingienne  (époque);  Cime- 
tières francs  mérovingiens,  Leblanc,  Période  franqne, 
PointiUés,   Tombeau  mérovingien. 

Mervilly,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  prieuré, 
fondé  en  1208,  XXXII,  202.—  Placé  sous  le  vocable  de 
saint  Christophe,  203. 

MÉKY  (ingénieur).  Plan  et  description  de  la  ville  de  Dieppe 
au  xive  siècle,  dressés  d'après  un  coutumier,  par  GuiU 
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laume  Tïeullier,  prêtre  de  Saint- Jacques  de  Dieppe  ;  mé- 
moire annoncé  dans  le  Bulletin^  XXXII,  566. 
MÉiiY-CoRBON,  village  de  Normandie  (Calvados).   Le  chœur 
de  son  église  est  roman,  la  nef  est  ancienne  ;  les  fenê- 
tres sont  à  plein  cintre,  XXXII,  i7  —Arcades  paraissant 
dater  du  xi^  siècle,  leur  description  ;  vue  de  l'église,  20 
et  21.—  Inscription  lumulaire,  21. 
Mesnières,  village  de  la  Normandie  (Seine-Inférieure).  Dé- 
couverte d'une  villa,  de  tuiles  à  rebords,  de  constructions 
et  de  canaux,  XXXI,  72. 
Mesnil-Mauger,  village  de  Normandie  (Calvados).   Son 
église  présente  quelques  parties  remontant  au  xiii«  siè- 
cle, XXXII,  573.—  Travaux  importants  exécutés  au  xvi« 
siècle,  574.  —  Tour  romane,  id.—  Vue,  id.  —  Statue  de 
la  Vierge  remontant  au  moyen-âge,  575.—  Fenêtres  du 
XIII®  siècle,  id.— Fragments  de  vitraux  du  xiii®  siècle, 
id.—  Parmi  ces  débris  figurent  deux  tableaux  du  xvi® 
siècle  ou  de  la  fin  du  xv^  id.—  Dessin  de  ses  armoiries, 
id.—  Dessin  d'un  fragment  de  vitrail  duxiiie  siècle,  576. 
—  Autre  fragment  du  xvi«  siècle, .id.—  Piscine  du  xiii® 
siècle  ;  autres  piscines  du  xv%  id.— Fonts  baptimaux  en 
plomb,  578.—  Château  du  Coin,  construit  au  xvi«  siècle, 
id.— Vue  de  ce  château  et  de  son  colombier,  XXXVI, 
648  et  651.  —Château  de  Gapomesnil,  XXXIÏ,  578.  - 
Découverte  d'une  médaille  celtique  en  or,  580. 
Mesnil-Mauger,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Découverte  sous  la  chapelle  de  Trefforest  de  deux  beaux 
vases  de  bronze,  présumés  appartenir  au  xiv®  siècle, 
XXXI,  81. 
Messe.  Il  est  bon  que  la  Messe  soit  autrement  chantée  que 

l'opéra,  XXXIII,  831. 
Messe  DES  Morts.  Cette  Messe  est  plutôt  considérée  comme 
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une  messe  privée,  que  comme  une  Messe  publique.  On 
n'y  donne  point  la  Communion,  et  elle  se  dit  sans  Gloria 
in  excelsis^  sans  Alléluia;  et  sans  le  baiser  de  paix ,  XXXI, 
279. 

Messey,  bourg  de  Normandie  (Orne).  Histoire  des  communes 
du  canton  de  Messey  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^ 
XXXIV,  101. 

Mesure.  Ancienne  mesure  de  pierre  trouvée  à  Paluel , 
XXXÏ,  82.--  Vases  de  pierre  en  forme  de  mortier,  ayant 
dû  être  des  mesures  à  capacité  déterminée^  autrement  dit 
des  mesures  étalonnées,  XXXIV,  124.—  Dessins,  12o,  126 
et  127.—  Note  sur  les  mesures  ou  vases  en  pierre,  avec 
description,  351.— Mesure  tournante  en  marbre  blanc, 
XXXY,  107. 

Mesve,  village  du  Nivernais  (Nièvre).  Ancienne  station 
de  Masava,  XXXI,  820,  XXXlV,  686,  XXXV,  661, 
XXXVI,  54-  —  Inscriptions  antiques  dans  les  subslruc- 
tions  de  l'église,  XXXI,  820.-Texle  de  l'une  d'elles,  id. 
Notice  sur  cette  inscription,  XXXVl,  52.  —Eglise  nou- 
vellement reconstruite,  deux  chapiteaux  remontant  au 
moins  au  commencement  du  xi^  siècle,  et  provenant 
de  l'ancienne  ,  sont  au  musée  lapidaire  de  Nevers, 
XXXIV,  686. 

Métaux.  Exploitation  de  métaux  dans  la  Creuse,  remontant 
à  la  plus  haute  aniiquilé  ;  vestiges  de  ces  exploitations, 
XXXVI1,339  etsuiv.  —  Mine  d'élain  exploitée  à  l'époque 
gauloise  et  à  l'époque  romaine,  340.—  Restes  d'exploi- 
tations de  mines  de  fer  dans  la  Creuse,  343.—  Exploi- 
tation des  mines  d'or  et  d'argent  par  les  Phéniciens.dans 
les  Pyrénées,  les  Cévennes  et  les  Alpes,  et  des  mines  de 
fer  dans  les  montagnes  du  cenli'e  de  la  Gaule,  344. 

Metz,  ville  de  France  (M  ose  Ile).  Recherches  sur  la  cathé- 
drale car  lovingienne  de  Metz;  ouvrage  signalé  dans  le 
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Bulletin,  XXXII,  303.  —  Dans  des  fouilles  pratiquées 
dans  la  ville,  découverte  de  petits  mortiers   en  pierre 
blanche,  ustensiles  dont  les  Romains  se  servaient  pour 
pulvériser  le  blé,  id.—-  Dans  les  ruines  de  deux  tours 
rasées,  découverte  de  deux  pierres  en  forme  de  dalles, 
dont  une  offrait  une  inscription,  304.—  Texte  de  cette 
inscription,  iLl.—    L'église    de  son  abbaye  de  Saint- 
Arnould  fut,  après  sa  reconstruction,  consacrée  au  mois 
d'octobre  1049,  par  le  Pape  Léon  ÏX,  657.  —  A  Metz, 
l'antique  Divaduriim,  on  y  a  constaté  depuis  le  commen- 
cement de  l'ère  chrétienne  jusqu'en  1869,  une  élévation 
de  terrain  de  5  à  6  mètres,  XXXVH,  366  et  367.-  Ses 
évêques  :  saint  Arnould,  il  se  démit  en  626,  XXXII,  266. 
—  Mémoire  sur  son   vêtement  épiscopal,  303  et  657. 
—Saint  Chrodegant  mourut  en  766,  XXXIV,  738.— Dro- 
gon,  au  ix«  siècle,  XXXII,  499.— 11  fit  la  dédicace  de  l'é- 
glise de  Saint-Quentin,  en  865,  XXXVI,  205.-Thierri  de 
Hamelaut;  il  fonda  dans  le  x*  siècle,  vers  970,  un  mo- 
nastère de  filles,    XXXIII,   100. -Adalberon  II,  de  984 
à  1005,  id.  — Bertrand,  dans  le  xni«  siècle  (1209),  106. 
Mfi;uLES.  Découverte  de  meules  à  broyer  faite  à  Groixdalle, 
XXXI,  72  et  73.-  Trouvée  dans  des  antiquités  romaines, 
à   Saint-Salvadou  ,  XXXII ,  887.  —  Antiques  en  bou- 
dingue  ,    signalées    à    Boulleville  ,    XXXV  ,    184.  — 
De  moulin  à   bras  en  pierre  noire,  trouvée  dans  des 
fouilles  exécutées  à  Plésidy,  195.  —    Découvertes,  avec 
d'autres  objets,  près  d'un  menhir,  XXXVIII,  44  et 
47.  —  Dans  un  cimetière  gallo-romain,  52.— Romaine 
en  poudingue  trouvée  à  Saint- Valéry-sous-Bures,  511. 
Meunet,  village  de  la  Touraine  (Indre).  A  peu  de  distance 
passe  la  voie  romaine  d'Argentomagus  à  Avaricum,  nom- 
mée le  chemin  de  César,  XXXI,  493.—  Son  église  était 
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environnée  d'un  territoire  privilégié  qui  s'étendait  à  un 
jet  de  flèche  de  l'édifice,  XXXVI,  715. 

Meurtrières,  ouvertures  étroites  pratiquées  dans  les  mu- 
railles, notamment  derrière  les  créneaux,  par  lesquelles 
on  pouvait  lancer  des  flèches  sur  les  assiégeants.  Celles 
du  château-fort  de  Maurepas,  XXXII,  692.—  Elles  suc- 
cèdent aux  larges  ouvertures  terminées  par  un  arc  plein 
cintre,  id. 

Meuvaines,  village  de  Normandie  (Calvados).  Saint  Man- 
vieu,  patron  de  l'église,  XXXYTÏ,  428.—  Pyramide  ter- 
minale de  son  clocher,  id.—  Les  bases  de  ce  clocher 
appartiennent  au  xii*  siècle,  id.  et  436. 

Meyers.  Sur  les  chaussures  liturgiques  trouvées  à  Stavelot, 
Dans  sa  notice,  l'auteur  décrit  les  sandales  découvertes 
à  Stavelot,  indique  leur  date,  ei  en  donne  un  dessin,  on 
les  voit  au  musée  de  Bruxelles,  XXXYIII,  395. 

Meymer.  Son  livre  sur  les  anciens  chemins  de  Marseille, 
annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIII,  400.  —  Pierre  Puget, 
travail  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  927. 

Mézidon,  village  de  Normandie  (Calvados).  Un  ancien  pa.s- 
sage  de  la  Dive  devait  s'y  trouver;  rien  avant  le  xr  siè- 
cle ne  révèle  l'existence  du  Vicus  qui  pouvait  exister, 
XXXII,  8.— Au  xie  siècle,  apparaît  Odon  Stigand,  comme 
seigneur  du  lieu,  id.  et  10.—  Mézidon,  nom  moderne, 
vient  de  Mansio  Odoni ,  habitation  d'Odon,  10.—  Eglise 
moderne  ;  sa  cloche  lui  vient  de  Tabbaye  Sainte-Barbe, 
id. —  Emplacement  du  château  d'Odon,  id. 

Mézières,  ville  de  France  (Ardennes).  Son  église  Notre- 
t)ame,  construite  pendant  la  première  moitié  du  xvi* 
siècle,  son  plan,  XXXVII,  636  et  suiv.—  Sa  description, 
641.— Caractère  particulier  de  la  couverture  des  toits 
des  bas-côtés,  642.—  Clocher  de  la  fin  dii  xvi»  éiècle, 
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644.—  Dans  cette  église,  eut  lieu,  en  1570,  le  mariage 
de  Charles  IX  avec  Elisabeth  d'Autriche,  648.—  Hôtel- 
de-VilIe  de  la  fin  du  règne  de  Louis  XV,  id.—  Dans  des  , 
fragments  des  anciennes  fortifications,  encorbellements  1 
du  xive  siècle,  et  à  la  porte  de  Theux,  bossage  du  temps 
de  Henri  III  ou  Henri  IV,  649.—  Eglise  fortement  en- 
dommagée pendant  la  guerre  de  1870-1871,  636  et  suiv. 
—  La  ville  fut  assiégée  en  1521  et  fut  délivrée  par 
Bayard,  637. 

MiGHEL-LE-BÈGUE,  cmpcrcur  d'Orient.  Il  envoic,  cu  824,  à 
Louis-le -Débonnaire,  le  manuscrit  des  Œuvres  de  saint 
Denys,  donné  ensuite  à  l'abbaye  royale  de  Saint-Denys, 
XXXII,  120. 

MicY,  village  de  l'Orléanais  (Loiret).  Son  abbaye,  XXXII, 
297. 

MiGNE  (l'abbé).  Services  que  rend  son  cours  complet  de 
patrologie,  Cursus  completus  patrologiœ,  ou  patrologiœ 
cursus  completus  patrum  latinorum,  XXXII,  531  et  548. 

Milan,  ville  capitale  de  la  Lombardie.  Sa  belle  cathédrale, 

XXXII,  864.  —  Son  Concile  provincial  de  1565,  XXXIV, 
826  et  834,  et  en  1576,  827.—  L'église  de  Saint-Laurent 
fut  bâtie  sous  le  règne  de  Valentinien,  XXXV,  69.  — 
Reconstruite,  mais  sur  le  plan  primitif,  70-  —  Bénitier 
portatif,  en  ivoire,  datant  de  la  fin  du  xii^  siècle  ou  du 
x»,  suivant  d'autres,  XXXVI,  439.  —  Sa  description,  id. 
et  suiv.—  Dessin  d'une  partie  de  son  grand  candélabre, 
XXXVIII,  117.— Découverte  qu'on  y  a  faite  de  l'inscrip- 
tion d'un  Civis  mediomatricus,  447.  —  Ses  archevêques: 
saint  Ambroise,  XXXVI,  9.  —  Saint  Charles  Borromée  ; 
sa  description  des  gants  dans  les  cérémonies  religieuses, 

XXXIII,  233.  —  Il  prescrit  l'usage  des  bénitiers  fixes 
dans  les  églises,  XXXVI,  43i.  -  Ses  prescriptions  pour 
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les  vases  destinés  à  contenir  les  saintes  huiles,  XXXVII, 
492.  —  Il  meurt,  en  1584,  XXXVI,  434. 

Millet  de  la  Turtaudière,  obtient  la  giande  médaille 
d'honneur  de  l'Institut  des  Provinces,  XXXII,  303.  — 
Publie  un  ouvrage  en  trois  volumes  qui  présente  une 
statistique  complète  du  département  de  Maine-et-Loire, 
id.  el403. 

MiMiZAN,  village  de  la  Gascogne  (Landes).  Sa  Sauvetat  ou 
territoire  privilégié  avait  deux  kilomètres  au  moins  dans 
sa  petite  largeur,  XXXVI,  717.  —  Voir  Sauvetat. 

MiNOT,  mesure  moitié  de  la  mine.  Minot  en  bronze  aux 
armes  de  Châteaudun,  XXXIV,  21. 

Miracles.  Aveugle  recouvrant  la  vue  par  l'intercession  de 
saint  Mexme,  XXXV,  628.  —  Autres  miracles  opérés 
par  saint  Mexme, 637,  879.  —Fondation  du  monastère 
de  San-Juan-de-la-Pena,  due  à  un  miracle,  arrivé  au 
vm^  siècle,  XXXIÏ,  679.—  Récit  d'un  miracle  dont  saint 
Augustin  fut  témoin  dans  son  église,  XXXVI,  7.  — 
Femme  recouvrant  la  vue,  miracle  rapporté  par  Odilon, 
moine  de  Saint-Médard  de  Soissons,  au  commencement 
du  x«  siècle,  12.— Miracles  rapportés  par  saint  Epiphane, 
né  en  320,  402. -Par  Cassien,  qui  naquit  en  350  ou  360, 
403.  —  Par  Théodoret,  né  en  386,  404.  —  Opéré  par 
saint  Jean-Ghrysoslôme,  en  390,  405.  —  Miracle  arrivé 
au  vie  siècle  et  signalé  par  saint  Grégoire-le-Grand,  408. 
—Autre  miracle  opéré  par  l'évêque  Oidisvald,  409. 

MiREBELLE,  village  de  Normandie  (Calvados).  Ce  nom  est 
synonyme  de  Beauvoir,  XXXII,  14.  —  Église  des  pre- 
miers temps  du  xm^  siècle  ou  de  la  fin  du  xii%  id.  — Vue 
du  chevet,  id.— Vue  de  l'une  des  fenêtres  du  chœur,  16. 
—  Dans  le  cimetière  croix  de  bois  paraissant  être  du 
xvii®  siècle,  id. 
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Mrfi6A, globulaire  trouvé  dans  une  fiépulture  gallo-romaine, 
XXXIII,  610.— Il  en  a  été  découvert  en  alliage  d'argent, 
niais  ils  étaient  plats,  id.  —  De  métal,  fort  commun  dans 
les  Gdulos,  sous  la  domination  romaine,  XXXIV,  309. 
— '  8à  description,  id 

Mise  au  tombrau.  Voir  Ensevelissement. 

MisÉiuconoE.  On  nomme  ainsi  l'espèce  de  console  placée 
en  dessous  de  la  bascule  des  stalles,  dans  le  chœur  des 
églises;  on  la  nomme  aussi  patience  à  cause  de  l'attitude 
qu'a  le  prêtre  quand  il  en  fait  usage.  Celles  des  stalles 
de  Sai:U-Étienne,  à  Caen,  sont  sculptées  dç  sujets  reli- 
gieux, profanes,  et  parfois  môme  païens,  et  quelques- 
unes  sont  du  xvii«  siècle,  XXXIH,  784.  —  Indication  de 
leurs  divers  sujets,  78f5.  -  Elles  sont  du  xv«  siècle 
dans  l'église  de  la  Madeleine,  à  Châteaudun,  XXXIV, 
17.  —  Du  xv«  siècle,  dans  la  Trinité,  à  Vendôme,  31. 
—  Quelques-unes  semblent  se  rapporter  à  des  métiers 
exercés  par  les  Corporations  qui  travaillèrent  à  leurs 
sculptures,  id. 

MissKL.  Celui  du  diocèse  de  Heauvais,  imprimé  en  1625. 
Plusieurs  passages  de  ce  missel  relatifs  au  jubé,  XXXVI, 
H4et  H7.       De  Rouen,  publié  en  1690,  (17.— Dans  la 
bibliothèque  de  Mraux,  missel  daté  de  1493,  mutilé  pa 
les  Prussiens,  XXXVIII,  134. 

MrrnK,  coiiïure  des  archevêques,  des  évoques  et  des  abbés. 
Son  apparition  dans  le  costume  ecclésiastique  est  regar- 
dée comme  antérieure  au  xi«  siècle,  XXXI,  84.  —  Mitre 
signalée  dans  le  trésor  de  l'église  de  Sainl-Liziei", comme 
ayant  appartenu  à  l'évécjue  de  ce  nonl,  id.—  Sa  descrip- 
tion, 85.  —  Spécimen  de  son  étoffe,  86.  -  Notice  sur  la 
mitre  épiscopale,  XXXII,  117.  -  Anti(iuilé  de  son  usage, 
118.  —Supérieurs  ecclésiastiques  et  autres   personnes 
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qui  portent  maintenant  ou  qui  ont  porté  autrefois  la 
mitre  épiscopale,  142.  —•  Matière  dont  elle  est  faite  et  sa 
forme,  309.  —  Ornements  dont  elle  est  garnie,  327.  — 
Règles  observées  pour  son  usage  dans  les  cérémo- 
nies sacrées,  341.  —  Son  symbolisme,  345.  —Noms 
dont  on  s'est  servi  pour  la  désigner,  351.  —  Son  origine 
est  irès-ancienne  ;  on  trouve  un  évéque  milré  dans  la 
catacombe  de  Plalonia,  307.  ~  Celle  présumée  avoir 
appartenu  à  Thomas  Becker,  se  voit  au  trésor  de 
Sons,  XXXII,  332. 

MiTHRA,  divinité  des  Perses.  Bas-relief  représentant  Mithra, 
au  musée  lapidaire  de  Strasbourg,  XXXIII,  308. —Mithra 
symbole  du  soleil,  309.—  Monuments  consacrés  au  culte 
mithriaque  se  rencontrant  dans  le  bassin  du  Rhin,  308 
et  309.  —  Bas-relief  attribué  à  Mithra,  XXXIV,  236. 

Mobilier  FUNÉEwmE.  Les  sépultures  anciennes  renferment 
souvent  un  petit  mobilier  funéraire,  car  le  mort  em- 
portait ordinairement  avec  lui  les  insignes  de  sa  pro- 
fession. Le  marteau  descendait  dans  le  tombeau  du 
fondateur  d'une  église  ;  la  crosse  accompagnait  l'évoque 
et  l'abbé  ;  l'épée,  le  guerrier,  etc.,  XXXV,  99. 

MoDiLLONs,  Petites  consoles  en  pierre,  en  saillie,  soutenant 
une  corniche,  un  fronlon;  dessin  de  modillons  portant 
des  arcatures  géminées,  XXXII,  8.  —  Description  de 
curieux  modillons  à  l'église  de  Canon-aux-Vignes,  28. 
—Corniche  garnie  de  modillons  à  figures,  à  l'église  de 
Mouteilles,  582.  —  Très-saillants  et  ornés  dé  lobes  se 
rencontrant  dans  le  roman  auvergnat,  XXXV,  38. 

McEuns.  Les  mœurs  rurales  se  modifient  au  point  de  vue 
des  habitations,  XXXVIII,  369. 

MoHON,  village  de  la  Champagne  (.\rdennes).  Son  église 
couverte  d'après  le  système  de  toitures  en  pavillon, 
XXXVII,  643. 
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MoiRAC,  village  de  l'Agenois  (Lot-et-Garonne).  Église  ro- 
mane da  XI»  siècle,  XXXVI,  310.  —  Sa  description,  id. 
et  suiv.  —  Elle  offre  une  grande  unité  dans  l'ensemble 
de  la  construction  et  dans  le  style,  315.  —  Plan  ichno- 
graphique,  314,  315.  —  Bâtiment  du  prieuré  terminé 
avant  la  fin  duxi®  siècle,  315.—  Église  classée  parmi  les 
monuments  historiques,  322.  —  Les  boiseries  sculptées 
du  chœur  sont  du  xvii^  siècle,  322.  —  Prieuré  de  béné- 
dictins fondé  en  1049,  par  Guillaume  de  Moirax,  le  père 
de  Pierre  de  Moirax  auquel  on  attribue  la  construction 
de  l'église,  310.-Cette  église,  fondée  en  1047,  XXXVIII, 
464. 

MoissAC,  ville  et  ancienne  abbaye  du  Quercy  (Tarn-et-Ga- 
ronne).  Yisile  du  Congrès  archéologique  en  1865,  XXXI, 
702.  —  Église  de  Saint-Martin,  dont  la  majeure  partie 
ne  date  que  du  xv  siècle;  fenêtres  avec  claveaux  de 
briques;  dessin,  id.  —  Église  abbatiale,  son  portail, 
son  vestibule,  ses  chapiteaux  symboliques,  son  sarco- 
phage mérovingien,  id.  —  Vue  du  portail,  703.— Cloître 
de  l'abbaye  et  les  sculptures  de  ses  chapiteaux,  704.  — 
Restes  d'un  autre  cloître  découvert  et  devant  dater  du 
xiii*^  siècle,  id.  —Vue,  705.  —Sa  châsse,  XXXIII, 
399. 

MoLANDON  (Boucher  de).  Son  mémoire  sur  l'inscription  de 
Mesve,  signalé  et  analysé  dans  le  Bulletin,  XXXVI, 
52. 

Monastère.  Celui  de  Saint-Mexme,  à  Chinon,  fondé  par 
saint  Mexme,  XXXI,  414.  —  A  Saint-Cyprien,  ancien 
monastère,  760.  —  Fondation  do  divers  monastères  ; 
celui  d'Aindre,  vers  695,  par  Hermeland,  XXXII,  64.  — 
De  Sainte-Croix,  à  Poitiers,  par  Radegonde,  et  dan^ 
lequel  elle  mourut,  en  587,  873.  —  De  Saint-Gall,  par 


I 


DU   BULLKTIN   MONUMENTAL.  487 

saint  Gall,  au  vu®  siècle,  et  dont  la  suppression  eut  lieu 
en  1808,  XXXIV,  361  etsuiv.  -  De  Farfa,  en  Italie,  744. 
—  De  Candes  où  mourut  saint  Martin,  XXXV,  392.  — 
De  Landelle,  existant  durant  l'ère  mérovingienne, 
XXXIV,  59i.  -  De  Saint-Ouen,  à  Rouen,  fondé  dès 
l'épiscopat  de  saint  Victrice;  relevé  de  ses  ruines,  en  526 
et  530  et  desservi  par  des  clercs,  et  restauré  par  saint 
Ouen  de  640  à  660,  XXXVII, 363.  —Celui  de  femmes  à 
la  Salvetat-la-Monldragon,  fondé  en  1247,  368.  —  De 
Sainte-Barbe  de  l'Ordre  de  Cluny,  près  de  Montelimart, 
595.  —  Sainte-Marie  de  la  Pierre-qui-Vire,  près  de 
Montbard,  XXXVIII,  102. -Voir  Abbaye. 
Monceau,  village  de  la  Brie  (Seine-et-Marne).  Restes  de  son 
château,  bâti  par  Henri  IV  et  occupé  par  Gabriel  d'Es- 

trées,  XXXVIlï,  136  et  137. 
MoNGHY,  village  de  la  Picardie  (Somme).   Ses  refuges  ou 

galeries  souterraines,  XXXIl,  875. 
MoNcoNTOUR,  ville  du  Poitou  (Vienne),  lieu  célèbre  par  la 

bataille  qui  s'y  doima  le  3  octobre  1569,  et  dans  laquelle 

l'armée  protestanle,commandée  par  l'amiral  de  Coligny, 

fut  complètement  défaite  par  les  ducs   d'Anjou  et  de 

Montpensier,  XXXII,  490. 
MoNDAYE,  village  de  Normandie  (Calvados).  L'église  de  son 

abbaye  est  d'une  architecture  gréco-romaine  ,  XXXVIIÏ, 

565. 
MoNESTuts-suR-CÉRON,    ville    de    l'Albigeois  (Tarn).  Beau 

groupe  {Le    Christ  au    tombeau),   de  statues  peintes, 

de   la  fin  du    xv^  siècle,   conservé    dans   la  chapelle 

Saint-Jacques,  à  l'hôpital,  XXXI,  517.—  Restauration 

du  sépulcre  et  des  statues,  XXXIV,  589. 
MoNGENDRE,  famille  de  sculpteurs,  peintres  et  menuisiers 

manceaux,  aux  xviie  et  xviiie  siècles,  XXXVII,  532. 
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MoNGiNs  D^  Roquefort.  M.  de  la  S.  Notice  sur  une  pierre 
tuinulaire  trouvée  dans  les  démolitions  de  la  cathédrale 
de  Gap,  XXXVI,  473.—-  Sur  cette  pierre  inscription  fu- 
néraire du  xiii^  siècle,  id. —  Fac  simile  de  cette  inscrip- 
tion, 474. 

MoNrrEUR  de  V archéologie  et  du  collectionneur,  journal  fondé 
à  Toulouse  et  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIl,  187. 

Monnaies  celtiques.  En  or,  trouvée  à  Mesnil-Mauger,XXXII> 
580.  —  De  mauvais  argent  signalée  près  de  Bellême, 
XXXlîI  ,  167.  —  Apparlenant  aux  Carnutes,  trouvées 
dans  la  Loire,  à  Orléans,  XXXVIII,  196.—  I>es  milliers 
de  monnaies  celtiques  découverts  dans  un  puisard,  à 
Chalouère,  près  Angers,  201.  —Voir  Médailles  celti- 
ques. 

Monnaies  gauloises.  Découverte  à  Pinterville  de  monnaies 
gauloises,  XXXI,  49. —  D'une  monnaie  de  bronze  de  l'é- 
poque gauloise,  faite  à  Rouen  et  à  Gaudebec-lès-Elbeuf, 
71.— D'une  monnaie  gauloise  à  Jublains,  178,  XXXII, 
622.— Au  gué  de  Saint-Léonard,  près  de  Mayenne,  XXXI, 
633.  —  Signalées  en  grand  nombre'  à  Jumiéges  et  à 
Limésy,  XXXIV,676.  — A  la  fontaine  de  Bénévent  (Creuse), 
XXXVil,  345.  —  En  or,  à  Viersat  et  à  Brousse,  346.  - 
Monnaies  gauloises  trouvées  dans  la  Loire,  XXXVIII, 
203  et  suiv.  —  Voir  Médailles  gauloises,  Période  gauloise. 

Monnaies  grecques.  Découverte  de  plusieurs  monnaies  grec- 
ques dans  la  Loire  ;  leur  description,  XXXYIII,  203.— 
Découverte  vis-à-vis  de  l'église  de  Saint-Euverte,  d'un 
moyen  bronze  de  Corinthe,  et  à  Neuville-aux-Bois,  d'un 
statère  d'or  de  Philippe  II,  roi  de  Macédoine,  211. 

Monnaies  romaines.  Découverte  à  Pinterville  de  monnaies 
romaines,  XXXI,  49.  —  A  Pissy-Poville,  73.—  Un  bel 
Awrews  de  Nerva-Trajan,  trouvé  à  Elbeuf,  74,-  Nom 


DU   BULLETIN   MONUMENTAL.  489 

breuses  monnaies  romaines  signalées  à  Rouen,  id.  - 
Denier  d'argent  de  Marc-Âiirèle,  trouvé  à  Caudebec-lès- 
Elbeuf ,  75.—  A  l'effîgie  des  empereurs,  depuis  Auguste 
jusqu'aux  Tetricus  signalés  dans  les  mines  de  Jublains, 
181.  —  Près  de  Quimper,  410.  —  A  Saint-Aubin-sur- 
Gaillon  ,  516.  —  De  monnai  'S  consulaires  au  gué  de 
Saint  Léonard,  près  de  Mayenne,  633.—  Petit  bronze, 
au  type  de  Posthume,  trouvé  dans  le  canton  de  Vertou, 

XXXII,  58.—  De  moyens  bronzes  à  l'effigie  de  Posthume 
au  Bois  (Ile-de-Ré),  76  .—  Un  Maximien  grand  bronze, 
à  Drévant,  103.—  Romaines  dont  une  en  moyen  bronze 
de  Marc-Aurèle  et  une  grand  bronze  du  mêm>%  172. — 
Trouvées  à  Saint-Aubin-du-Perron,  180. —  En  or,  argent 
ou  bronze  de  divers  empereurs,  à  la  Ségourie,  392. — 
Deux  bronzes  d'Antonin-le-Pieux  et  de  Claude-le-Gothi- 
que,  trouvés  à  Craon,  393.  —  De  module  grand  bronze, 
à  Albertville  (Savoie),  411.—  De  tout  module  dans  la 
vallée  de  Beaufort ,  id.  —  A  Château-Vieux  ,  id  —  A 
Genermont,  434.— Au  camp  de  Cinais  ;  listes  de  ces  mon- 
naies, 489. —  Dans  les  fouilles  de  la  villa  de  Nennig  , 

XXXIII,  311.  —  Dans  des  ruines  gallo-romaines  ,  à 
Gravant,  429.— En  grand  bronze,  trouvée  près  de  Giri- 
villers,  XXXIV,  859.—  En  cuivre,  à  l'effigie  de  Vespa- 
sien,  signalée  à  Plésidy,  XXXV,  195.—  Au  même  lieu, 
un  sou  d'or  de  Julius  Nepos  (474-474),  id.—  Monnaies 
des  empereurs  vivant  de  l'an  208  à  l'an  260  après  Jésus- 
Christ, découvertes  à  Sainte-Colombe-les-Vienne, XXXVI, 
80.— De  Domitien  et  de  Vespasien,  en  bronze,  petit 
module,  trouvées  dans  une  sépulture  gallo-romaine, 
183.  —  De  différentes  époques ,  découvertes  dans  des 
tombeaux,  256.  —  Du  haut  empire ,  de  grand  et  moyen 
bronze,  dont  la  plus  ancienne  est  d'Adrien,  trouvées 
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dans  les  ruines  de  l'amphithéâtre  gallo-romain,  à  Paris, 
332.  —  De  Germanicus  et  de  Néron,  recueillies  dans  un 
cimetière  gallo-romain,  363.—  Romaine  de  Ntmes,  au 
type  du  crocodile,  c'est-à-dire  des  premières  années  du 
règne  d'Auguste,  XXXYII,  339.— Deux  Trajan,  un  An- 
tonin-le-Pieux  et  un  Claudius,  trouvées  dans  les  ruines 
d'un  édifice  gallo-romain  ,  363.  —  Un  Constantin  III, 
dans  une  sépulture  mérovingienne,  XXXVIII,  153. 
Trouvées  dans  la  Loire,  204  et  suiv.  —  Frustres  signa- 
lées dans  un  cimetière  gallo-romain,  652. 

Monnaies  du  moyen-age.  Monnaie  d'argent  et  de  cuivre 
grand  module  (140i),  paraissant  être  un  Jean  Sans-Peur, 
duc  de  Bourgogne,  XXXI,  305.  -  Découverte  dans  les 
ruines  de  l'abbaye  de  Fervaques  de  monnaies  en  or  de 
de  Philippe-de-Valois,  d'Edouard,  roi  d'Angleterre,  de 
Jean-le-Bon,  771.  —  Menues  monnaies,  doubles  de  Sedan, 
Henri  de  Béthune,  doubles  lou?nois  de  Louis  XIJI,  des 
années  I()39  et  1640,  XXXII,  62.—  Monnaies  ou  deniers 
du  xiiie  siècle,  trouvés  à  Echaubrognes,  401.  -Écus  d'or 
signalés  à  Angers,  se  rapportant  au  règne  de  Charles  VI, 
402.—  Monnaies  en  cuivre  et  en  argent  ;  les  premières 
généralement  sont  aux  effigies  de  Henri  IV  et  de  Louis 
XHI,  id.—  De  Charles  IV,  roi  de  France,  et  de  Louis, 
comte  de  Flandre,  490.—  Du  xiv^  siècle,  découvertes  à 
Moy  ;  indication  de  ces  monnaies  ,  XXXIII ,  323.  — 
Monnaies  d'or  carlovingiennes  recueillies  à  Ecarden- 
ville-sur-Eure,  XXXVI,  364.-  De  Philippe  VI,  Jean  H  et 
Charles  V,  dans  les  fondations  d'un  château  datant  du 
xive  siècle,  XXXVII,  342.  —  Mérovingiennes  trouvées  à 
Argentat,  665. 

Mqnnoie.  Forêt  de  Monnoie.—  Voir  Vernantes. 

Monogramme  du  CemsT.  Figure  de  ce  monogramme,  XXXI, 
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538,|S43.— Représenté  sur  une  brique  trouvée  à  Gouëron, 
tel   qu'il  se  trouvait  sur  le  Labarum  de  Constantin, 
XXXII,  63;  XXXHI,  310.  —  Celui  de  Triens,  de  Maurice 
Tibère,  XXXII,  63.  -Voir  Bourges,  Brique. 
Monographies  communales,  étude  historique  et  départementale 
du  Tarn)  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXI,  319; 
et  XXXII,  185.  -•   Historique  et  archéologique  de  Ville- 
neuve-Saint-Georges, XXXIII,  514.  —  Monographie  des 
sépultures  gallo-romaines  du  département  delà  Creuse, 
XXXV,  204.-  De  Luxeuil,  351.—  D'Harfleur,  id.  —  De 
Tabbaye  de  Montbenoît,  id.  — Delà  cathédrale  de  Mou- 
lins, XXXVI,  669.  -  De    celle   de   Chartres,  XXXVIII, 
121.  —  De  l'église  de  Layrac  dont  la  date  remonte  au 
xii«  siècle,  464.  —  Des  anciens  cadrans  solaires,  id.  — 
Voir  Bossignol. 
MoNS,  ville  de  Belgique.  Son  château,  XXXIV,  594. 
MoNSTRANGE.  Celle  émaillée  des  Ursulines  d'Arras  ;  sa  des- 
cription, XXXV,  510  et  511. 
MoNTAGNOLE,  en  Savoie.   Découverte  qu'on  y  a  faite   d'un 
vase   de  couleur  jaune  transparent,    représentant  un 
combat  de  gladiateurs,  XXXVI,  188. 
MoNTAiGLON  (dc).  Il  sigualc  des  haches  de  pierre  dans  un 

Sacellum,  près  Couches,  XXXVII,  334. 
MoNTAiGu,  ville  de  Belgique.  Église  circulaire  de  l'époque 
de    !a   renaissance,   XXXIV,   555.  —  Lieu   de  pèleri- 
nage, id. 
MoNTAiGu-LEs-Bois,  Village  de  Normandie  (Manche).  Inscrip- 
tion de  la  cloche  de  son  église,  XXXVIII,  321 . 
Mont  Alaric,  dans  le  Languedoc  (Aude).  Inscription  qu'on 
y  a  trouvée,  et  qui  constate  des  travaux  faits  h  un  temple 
d'une  divinité  gauloise  par  des  Romains,  texte  de  cette 
inscription,  XXXVII,  133. 
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MoNTALEMBERï  (le  conilc  de).  Dans  une  séance  du  Congrès 
des  délégués  des  Sociétés  savanles,  il  rend  compte  d'un 
voyage  qu'il  a  fait  en  Espagne,  dont  il  décrit  les  princi- 
paux monuments  religieux.  II  montre  l'art  tantôt  plein 
de  vigueur  et  de  style,  tantôt  orné  jusqu'à  la  profusion, 
.  puis,  enfin,  tout  à  fait  en  décadence  quand  le  pouvoir 
absolu  anéantit  ou  altéra  insensiblement  les  institutions 
politiques,  XXXII,  182  et  677.  —  Vlédaille  frappée  à  sa 
mémoire  par  l'Institut  des  Provinces,  XXXVI,  378  ; 
XXXVII,  156  et  615. 

MoNTANER,  village  du  Bigorre  (Haules-Pyrénée«).  Donjons 
triangulaires  ayant  plus  de  dix  mètres  de  face,  XXXII, 
714.  —  Remparts  de  l'enceinte  soutenus  par  des  contre- 
forts, id. 

MoNTARGis,  ville  du  Gâlinais  (Loiret).  Son  donjon  était  en- 
touré de  plusieurs  contre-forts  plats,  XXXII,  698;  --  et 
pof^é  sans  fossés  au  milieu  de  l'enceinte,  id.;  —  sans 
communication  avec  le  deliors,  700.  —  Plan  descriptif 
ôd  ce  donjon,  701.—  Épaisseur  de  ses  murs,  702.  — 
Son  nouveau  donjon  avait  deux  entrées,  l'une  avec  la 
place,  et  l'autre  communiquant  avec  les  dehors,  703. 

MoNTAUBAN,  villc  épiscopalc  du  Languedoc  (Tarn-et-Ga- 
ronne).  Le  Congrès  archéologique  de  France  y  tient  une 
partie  de  sa  session  de  1865,  XXXI,  307.  —  Compte- 
rendu  de  la  session,  399.  —  Séances  de  l'Institut  des 
Provinces,  404.  —  Ses  porches  ou  galeries  couvertes,  son 
pont  et  son  hôtel-de-ville,  anciens  monuments,  699.  — 
Vue  des  porches,  700. -Fondation  d'une  Société  archéo- 
logique, XXXIII,  81.  —Publication  régulière  de  son 
Bulletin,  XXXVI,  667. 

MoNTBARD,  chef-lieu  de  canton  dans  la  Bourgogne  (Côte- 
d'Or),  possède  un  ancien  donjon,  XXXI,  18. 
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MoNTBAzoN,  bourg  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son 
vieux  donjon  que  couronne  aujourd'hui  une  statue  mo- 
numentale de  la  sainte  Vierge,  XXXIV,  144.  —  On 
attribue  la  construction  de  ce  donjon  à  Foulques  Néra, 
surnommé  le  Grand-Bâtisseur,  qui  vivait  dans  le  xi^ 
siècle,  286. 

MoNTBÉNOÎT,  bourg  de  la  Franche-Comté  (Doubs).  Son  an- 
cienne abbaye,  XXXV,  3S1.— Sa  monographie,  id. 

MoNTBOUY,  village  de  l'Orléanais  (Loiret).  Statuettes  en  bois 
trouvées  dans  l'eau  de  la  piscine  des  bains,  XXXVIII,  201. 

Mont-Gassin,  en  Italie.  Célèbre  abhaye  de  l'ordre  de  saint 
Benoît,  Victor  III  en  était  abbé  vers  le  milieu  du  xi^ 
siècle,  XXXVI,  19.— Ambon  de  bois  qu'il  fit  construire,  id. 

MoNCHATON,  Mons  Catonis,  village  de  Normandie  (Manche). 
Église  paraissant  dater  du  xi^  ou  xii»  siècle,  XXXVIII, 
31.  —  Description  de  son  ancien  camp  nommé  Camp  de 
César,  id  et  suiv.—  Renseignements  historiques,  33. 

MoNTCLAR ,  village  dans  l'ancien  comté  de  Comminges 
(Haute-Garonne).  Emplacement  d'une  ancienne  forte- 
resse, XXXI,  144.—  Château  du  moyen-âge,  sans  époque 
déterminée,  XXXII,  717. 

MoNT-DoRE,  village  de  l'Auvergne  (  Puy-de-Dôme  ).  Sta- 
tion thermale,  XXXV,  674.  — -  Découverte  d'un  autel 
votif,  679. 

MoNTEBRAs  ,  liamcau  de  Soumans  (Creuse).  L'ôtaini 
dès  les  temps  les  plus  reculés,  fut  activement  exploité 
dans  celte  région,  XXXVII  ,  328,  343,  350.  —  Dé- 
couverte de  deux  monnaies  en  bronze,  3  9  et  345. — 
Voir  Soumans. 

MoNTÉGLT,  village  du  Couserans  (Ariége).  Son  château 
roman  et  ses  oubliettes,  XXXII,  710.  —  Il  date  du  xiii« 
siècle,  713. 
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MoNTÉGUT,  village  dans  l'ancien  comté  de  Comminges 
(Haute-Garonne).  Château  duxm®  siècle,  restauré  au  xviie 
et  habité  encore  au  xixe,  XXXI,  145. 

MoNTEiL  (Alexis),  né  à  Rodez,  en  1769,  auteur  de  VHis- 
toire  des  Français  des  divers  États.  La  Société  des  Lettres, 
Sciences  et  Arts  del'Aveyron  publie  sa  correspondance  et 
ses  travaux  inédits,  XXXIl,  305. 

MoNTEiLLES,  Village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église, 
en  grande  partie,  appartient  au  style  roman  de  la  fin  du 
\if  siècle  ou  de  transition,  XXXII,  581.  —  Corniche 
garnie  de  modillons  à  figures,  582.  >-  Fenêtre  au  style 
flamboyant,  id.  —  Charpente  de  la  tour  portée  sur  des 
poteaux  apparents  à  l'intérieur  de  l'église,  id.  —  La 
voûte  en  bois  de  la  nef  offre,  près  des  lignes  de  jonc- 
tion, des  peintures  noires,  id.  —  Caissons  dans  le  style 
de  la  deuxième  renaissance,  583.—  Les  beaux  lambris 
de  la  nef  menacés  de  destruction,  id.— Dans  le  cimetière, 
inscriptions  tumulaires,  id.  — Château  du  Mont-à-la- 
Vigne,  id.  —  Plan  de  ce  château,  584.  —  Vue  d'une  de 
ses  tours,  id.  —  Les  tours  défendant  son  enceinte  doi- 
vent, pour  la  plupart,  dater  du  xvi"  ou  du  xv*  siècle, 
585.—  Vue  de  l'une  des  fenêtres  du  château,  id. 

MoNTELiMART,  ville  du  Dauphiné  (Drôme).  Non  loin  de  la 
ville,  église  à  coupole,  dite  de  Barbara,  qui  fut  celle 
,  d'un  monastère  de  l'ordre  de  Cluny,  sous   le  vocable 
de  sainte  Baibe,  XXXVil,  595.—  Sa  description,  id. 

MoNTEREAu,  ancienne  Condate,  ville  de  Champagne  (Seine- 
el-Marne).  Sa  tour  de  défense  était  du  xi**  siècle,  carrée 
et  cantonnée  do  quatre  tourelles,  XXXIJ.^697. 

MoNTËiiOLLiEu ,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure). 
On  y  a  signalé  une  villa  romaine  assez  importante, 
XXXI,  73.—  Indication  des  objets  qu'on  y  a  trouvés,  80, 
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MoNTESPAN, village  du  pays  de  Gomminges  (Haute-Garonne), 
Découverte  dans  ses  ruines  de  trois  anciennes  statues  de 
bois,  XXXI,  140  et  141.— Ruines  d'une  demeure  féodale, 
147.  —  La  dernière  enceinte  de  son  château  est  du  xiv« 
siècle,  XXXII,  713.  —Le  château  est  en  partie  diixve  siècle, 
715.—  Un  second  donjon  est  une  addition  du  xv^  siècle, 
719.— Vueet  plan  du  château,  720.— Vue  des  donjons,  id. 

MoNTFAVET,  villagc  de  Provence  (Vaucluse).  Autels  chré- 
tiens du  xiv®  siècle,  XXXIV,  529.—  Petite  piscine  nom- 
mée liturgiquement  Fenestella^  535. 

MoNTFiQUET,  villagc  de  Normandie  (Calvados).  Son  église 
est  en  grande  partie  du  xii®  siècle.  Documents  histo- 
liques  sur  la  famille  normande  de  Montfiquet  qui  joua 
un  rôle  important  à  l'époque  anglo-normande,  XXXVIII, 
703  et  704. 

MoNrFORT-L'x4MAURY,ville  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise). 
Guillaume-le-Roux,  en  1096,  ne  put  s'emparer  de  son 
château-fort,  XXXII,  686. —  Près  de  deux  cents  habita- 
tions féodales  relevaient,  vers  1240,  des  cinq  châteaux 
du  comté  de  Montfort ,  689  —  Son  donjon  de  Mont- 
fort  construit  dans  les  dernières  années  du  x®  siècle, 
694  et  695.— Son  plan  est  un  octogone  irrégulier,  695  et 
698.— Il  se  dressait  au  sommet  d'une  colline  abrupte, 699. 
—  Un  signe  de  son  anliquilé  résulte  du  peu  d'épaisseur 
de  ses  murs,  700  et  701.—  Le  château  date  de  la  fin  du 
xe  siècle,  702. 

MoNTFREULE,  villagc  dc  Normandie  (Calvados).  Son  manoir 
remontant  au  xvi«  siècle,  XXXII,  17.—  Vue,  18.— Vue 
de  l'une  de  ses  cheminées,  19. 

MoNTGAiLLARD  ,  villagc  cu  Commlugcs  (Haute-Garonne). 
Château  du  moyen-âge,  sans  époque  déterminée,  XXXII, 
717. 


496  TABLE   GÉNÉRALE 

MoNTHUCHON,  village  de  Normandie  (Manche).   Inscription 
Ifde  la  cloche  de  son  église,  XXXVIII,  327.—  Armoiries 

delà  famille  Michel  de  Monthiichon,  id. 
MoNTiÉRENDER,  Village  de  la  Champagne  (Haute-Marne).  La 

nef  de  son  église  est  de  la  fin  du  x"  siècle,  XXXV,  211. 

—  La  fondation  de  son  abbaye  remonte  jusqu'au  vu» 
siècle,  XXXVII,  250.—  Le  chœur  est  du  xiu®,  et  la  nef 
du  x*  ou  commencement  du  xi%  id.— Vue  de  la  nef,  251. 

—  Bâtiments  du  monastère,  252.—  Salle  capitulaire  du 
xiv«  siècle,  id. 

MoNTiviLLiERS,  villc  dc  Normandie  (Seine-Inféri-eure).  Por- 
che en  pierre  sculptée,  à  l'entrée  deson  église,  XXXVIII, 
167. 

MoNTioiE  {Mon s  Jovis),  village  de  l'ancien  comté  de  Com- 
minges  (Haute-Garonne).  Montjoie  appartenait  autrefois 
à  l'évêque  de  Conserans,  XXXI  146.  —  Église  entourée 
d'une  enceinte  fortifiée,  renfermant  des  maisons  de  bois 
des  xye  et  xvi^  siècles,  id.  —  Portail  et  clochers  pouvant 
dater  du  xiv^  ou  même  du  xv^  siècle,  id. — Ce  frontispice 
est  un  mélange  du  style  roman  et  du  style  ogival,  id. 

MoNTLHÉRY  ,  village  de  rilc-de-France  (Seine-et-Oise).  Sa 
tour,  attribuée  au  xiv^  siècle,  mais  qui  peut  dater  de 
saint  Louis,  XXXII,  691  et  701.— Motte  s'élevant  devant 
l'entrée  du  château,  693.  --  Son  donjon  avait  deux  sor- 
ties indépendantes,  700  et  703,— Épaisseur  de  ses  murs, 
702.  —  Ce  donjon  est  accompagné  d'une  tourelle  d'esca- 
lier suspendue  à  son  flanc,  destinée  à  mettre  l'étage 
supérieur  en  communication  avec  une  courtine,  704. 
—  Son  donjon  date  du  règne  de  Philippe-Auguste, 
XXXllI,  350. 

MoNTLUçoN,  ville  du  Bourbonnais  (Allier).  Église  en  fonte, 
à  trois  nefs  et  à  court  sanctuaire,  XXXVII,  597. 
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MoNTMAJOR  OU  MoNTMAJOuR,  boui'g  do  Proveiico  (Bouches- 
du-Rhône).  Son  ancienne  abbaye  de  Bénédictins,  XXXIV, 
907.—  Son  église  de  Sainte-Croix  qu'on  regarde  comme 
datant  du  commencement  du  xi»  siècle,  id.  —  Détails 
descriptifs,  id.  — Chapelle  funéraire  avec  son  fanal,  id. 
—  Sa  crypte  conserve  plusieurs  autels  massifs,  528.  — 
Les  ruines  de  son  abbaye  sont  encore  importantes, 
XXXV,  417,  et  XXXYII,  42. -Son  donjon  du  xiii^  siècle, 
id.— Le  cloître  pouvant  dater  de  l'époque  mérovingienne 
ou  carlovingi;^nne,  43. —  A  peu  de  distance  se  trouve  la 
chapelle  de  Sainte -Croix,  en  forme  de  croix  grecque,  et 
portant  les  caractères  du  xi^  siècle,  id. 

Montmartre,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Cette  haute 
montagne  pai'aît  avoir  été  consacrée  à  Teutatès  ou  Mer- 
cure, divinité  prépondérante  chez  les  Kymro-Galls, 
XXXIV,  485  et  491.—  Son  ancienne  abbaye  ruinée  pen- 
dant les  guerres  de  la  Ligue,  492.  —  Saint  Denys  et  ses 
deux  compagnons,  Rustique  et  Éleuthère  furent  mis  à 
mort  à  Montmartre,  491,  492  et  493.— Sanctuaire  creusé 
dans  la  crypte  de  Montmartre,  493. 

MoNTMAURLN,  Village  du  pays  de  Comminges  (Haute-Ga- 
ronne). —Découverte  des  ruines  de  bains  romains,  des 
traces  d'un  vieux  château  et  de  l'emplacement  d'un 
monument  romain  ;  on  y  a  trouvé  aussi  des  murs  for- 
més de  petit  appareil  avec  chaînes  de  briques,  des  débris 
nombreux  de  plaques  de  marbre,  des  tuiles  à  rebord, 
des  fragments  de  sculptures,  XXXI,  138.  —  Parmi  ces 
ruines  ou  à  côté  se  rencontrent  des  colonnes  dont  le 
style  annonce  laTin  du  xni«  siècle,  140. 

MoNTMiLLE,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  La  nef  de  son 
église  offre  une  grande  ressemblance  avec  celle  de  la 
Basse  Œuvre,  XXXVIl,  246. 
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MoNTMOHiLLON,  vlll^  du  Poilou  (Vienne).  Chapelle  du  sémi- 
naire à  une  nef  et  appartenant  au  xii^  siècle,  XXXIV, 
245.  —  Le  reste  est  de  construction  récente,  246.  -— 
Peintures  murales,  id.  et  suiv.  —  Bas-relief  du  portail 
qui  doit  appartenir  au  xii«  siècle,  251.  —Son  clocher 
annonce  la  même  époque,  id.  —  L'octogone  de  Montmo- 
rillon  ne  paraît  être  qu'une  chapelle  funéraire,  id.'  — 
Sa  crypte  souterraine,  id.  —  Description  de  la  chapelle, 
252.— Date  de  l'octogone,  xu'  siècle,  253.— Inscription 
tumulaire  du  xvi«  siècle,  254.—  Église  Notre-Dame  dont 
l'abside  remonte  au  xn^  siècle,  255.— La  nef  appartient 
au  style  plantagenet,  id.—  Église  brûlée  par  les  protes- 
tants, en  1562,  id.  —  Crypte  de  sainte  Catherine,  id.  — 
Sa  voûte  en  cul-de-four,  ornée  de  peinture  devant 
remonter  au  xn®  siècle,  256.  —  La  partie  élevée  de  la 
crypte  est  décorée  aussi  de  peintures,  id.  —  Vestiges  du 
donjon  deMontmorillon,  257.—  Documents  historiques, 
id.  —  De  l'église  Saint-Pierre  en  reconstruction,  il  reste 
une  tour  romane  carrée  et  une  ancienne  porte,  id. 

MoNTomE,  petite  ville  du  Vendomois  (Loir-et-Cher).  Ses 
peintures  murales,  XXXVIII,  371. 

MoNToussÉ,  village  de  l'ancien  comté  de  Comminges  (Haute- 
Garonne).  Son  donjon  date  de  la  fin  du  xu®  siècle,  ou  du 
commencement  du  xiii®,  XXXII,  712.  —  Remparts  de 
l'enceinte  soutenus  par  des  contreforts,  714.  —  Château 
presque  en  entier  du  xv®  siècle,  715. 

MoNTPAZiER,  petite  ville  du  Périgord  (Dordogne).  L'une 
des  bastides  élevées  dans  le  Midi  de  la  France,  XXXI, 
761. 

Montpellier,  ville  du  Languedoc  (Hérault).  L'origine  de  la 
ville  ne  remonte  pas  au  delà  du  x«  siècle,  XXXVII,  32. 
—  Siège  des  États  du  Languedoc,  33.  —  Hommes  célè- 
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bres  qu'elle  a  vu  naître,  id.  —  Restes  de  ses  remparts  et 
Tour-des-Pins,  datant  de  la  fin  du  xiii"  siècle,  34.-  Son 
ancienne  cathédrale  dont  le  chœur  actuel  est  une  addi- 
tion dans  le  style  du  xiv«  siècle,  XXXVI,  499.— La  cathé- 
drale actuelle  de  Saint-Pierre  dépendait  d'une  abbaye  de 
bénédictins,  fondée  en  J 364,  bénie  en  1366,  et  érigée 
en  cathédrale  en  1536,  XXXVII,  33.  —  Description  de 
quelques  parties,  id.— Ancien  évêchéet  restes  du  cloître, 
34.  —  Sa  promenade  du  Pérou  avec  ses  décorations  du 
temps  de  Louis  XIV,  XXXVI,  499  et  XXXVII,  34.  -  No- 
tice sur  la  bibliothèque  du  musée  Fabre^  XXXIV,  926.  — 
Pourquoi  ce  nom  de  musée  Fabre,  id.  —  Son  musée  ar- 
chéologique, XXXVII,  38.  —  Le  Congrès  scientifique  de 
France  y  tient  en  1868  sa  XXXV'  session,  XXXIV,  95. 
—Questions  à  y  traiter,  679. —Voir  Musée. 

MoNTPÉROux,  village  du  Languedoc  (Hérault).  Son  château, 
entouré  de  fortifications  très-anciennes, est  un  des  monu- 
ments historiques  du  Midi  à  conserver,  XXXI,  196.  — 
Sa  destruction  commencée  est  suspendue,  id. 

MoiNTPEZAT,  bourg  du  Quercy  (Tarn-et- Garonne).  Sa  tapis- 
serie, XXXI,  363. -Sa  légende  date  de  1500,  id. 

Montreuil-l'Argillé,  village  de  Normandie  (Eure).  Un 
couvent  de  nones  y  florissait  au  viii®  siècle,  sainte  Oppor- 
tune le  gouverna,  XXXII,  214.  —  Les  Normands  détrui- 
sirent Montreuil  qui,  plus  lard,  fit  partie  d'un  domaine 
appartenant  à  une  maison  puissante,  215.  —  Ruines  de 
sa  forteresse,  détails  historiques  sur  la  famille  Giroie  et 
les  anciens  possesseurs  du  domaine  de  Montreuil,  216  et 
suiv.  -  Anciennes  maison >  en  bois  du  xvi^  siècle,  219. 
—  Description  de  celle  dite  la  Maison  du  bailliage^  id.  — 
Son  église  dont  la  construction  primitive  date  du  x^ 
siècle,  a  été  retouchée  dans  les  xm®  et  xv»  siècles,  220. 
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—  Son  plan,  221.  —  Sa  description,  220  et  suiv.  —  Vue 
lie  sa  tour,  222.  —  De  l'une  des  fenêtres  Fomanes  et  de 
l'appareil  des  murs,  223.  —  Inscriptions  grafiliques,  225 
et  226.  —  Rétable  du  xviu"  siècle,  22H.  --  Inscription 
de  la  cloche,  227.  —  Armoiries  de  Jacques  de  Ghaulieu, 
seigjieur  du  fief  de  Lusigueul,  id. —Savants,  nés  à  Mon- 
Ireuil,  228.  —  Chemin  romain  de  Montreuil  à  Orbec, 
239. 

Montreuil-les-Dames  (en  Thiérache),  village  de  Picardie 
(Aisne).  Abbaye  de  femmes,  fondée  par  saint  Bernard 
dans  la  première  moitié  du  xii^  siècle,  XXXI,'765', 

MoNïREuiL-sous-Bois,Yillage  de  l'Ile-de-France  (Seine). Église, 
monument  historique,  nef  du  xv"  siècle,  XXXIV,  871.  — 
Détails  descriptifs,  id.  —  Clocher  du  xiv^  siècle,  872.  — 
Des  œils-de-bœuf  ou  oculus  tiennent  lieu  de  cléreslory, 
872  et  873.  . 

Montreuil-sur-Mer,  ville  de  l'Artois  (Pas-de-Calais).  Frag- 
ment de  son  cartulaire,  écrit  au  xiv  siècle,  XXXIII,  32. 

MoNTRicHARD,  petite  villc  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  On 
attribue  la  construction  de  son  donjon  à  Foulques  Néra, 
grand  bâtisseur  du  xi"  siècle,  XXXIV,  286. 

Mont-Saint-Martin,  village  de  Picardie  (Aisne).  Son  an- 
cienne abbaye,  XXXIIÏ,  328. 

Monuments  anciens.  L'étude  des  monuments  comparés,  pour 
déterminer  certaines  époques  ,  est  souvent  préférable 
aux  données  puisées  dans  les  archives,  XXXII,  625.  — 
Ils  sont  à  respecter  pour  leurs  formes,  leurs  disposi- 
tions, et  leur  aménagement,  XXXV,  36.— Conserver  ce 
qui  offre  un  caractère  artistique,  tout  ce  qui  rappelle 
d'anciens  usages,  et  perpétue  d'anciennes  traditions,  id. 
—  Protection  due  aux  monuments  civils  contre  les  actes 

-  de  vandalisme  dont  ils  sont  l'objet,  354. 
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Monuments  celtiques.  Exploration  des  monuments  celti- 
ques du  Finistère,  XXXI,  634.  —  La  tombelle  de  Fon- 
sommes,  765.—  La  Haute-Borne,  id.—  La  pierre  dite  la 
Pierre-Frite  de  Basse-Goulaine,  XXXII,  58.  —  Du  Bour- 
bonnais et  du  Velay,  879. —  Menhirs  ou  peulvans  de  l'ar- 
rondissement de  Lodève,  XXXIII,  182.  —  De  l'Aveyron  • 
et  du  Gard,  183.—  Rien  de  fixe  sur  leur  orientation,  et 
sur  le  lieu  choisi  pour  les  élever,  id.  —  Pierre  dite 
Pierre-Martine,  à  Liveinon,  500;  XXXVII,  335.  —  Tous 
les  silex  taillés  ne  sont  pas  anciens,  XXXIII,  718.— Mo- 
numents celtiques  de  l'Aveyron,  XXXV,  351.— Du  Mor- 
bihan, 912.  —  Monuments  celtiques  nommés  monuments 
mégalitiqties,  XXXVI,  543.  — Voir  Z>o/mew,  Enceinte,  Pé- 
riode gauloise,  Tumulus. 

Monuments  LAPiDAmES,  leur  origine  est  très-obscure,  XXXVII, 
611.-VoirSi/er  (l'abbé). 

Monuments  romains.  C'est  vers  la  fin  du  ni^  siècle  de  l'ère 
chrétienne  que  lesédifices  romains  furent  utilisés  pour 
les  murs  d'enceinte  et  les  constructions  défensives, 
XXXI,  233.  —  On  attribue  assez  généralement  aux  Ro- 
mains tous  les  monuments  d'une  antiquité  reculée, 
617.—  Découverts  à  Drévent,  XXXII,  97.  -  A  Jublains, 
XXXIV,  63.  —Plan  de  celui  trouvé  à  Nisy-le-Comte, 
64.— Voir  Constructions  anciennes,  Période  romaine. 

Monval  (de).  D'après  lui  les  murs  de  Dax  ont  été  signalés 
comme  pouvant  influencer  le  mouvement  électoral,  et 
il  annonce  que  la  démolition  d'une  partie  de  ces  mu- 
railles est  arrêtée,  XXXVII,  229.  —  Il  signale  quelques 
objets  antiques  trouvés  à  Dax,  comme  un  ex  voto,  un 
Cupidon,  une  pierre  sépulcrale,  des  mosaïques  et  des 
médailles  romaines  au  nombre  desquelles  beaucoup  d'An- 
tonin,  230. 
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MoRAiNviLLE ,  Village  de  Normandie  (Eure).  Pierre  drui- 
dique, consistant  en  un  gros  bloc  de  granit,  de  forme 
carrée,  couchée  à  plat,  XXXV,  191. 

Morbihan  (département  du).  Les  dolmens  y  sont  fort  nom- 
breux, XXXf,  198.—  Guide  des  touristes  et  des  archéo- 
logues dans  le  département,  716.—  Des  monuments  celti- 
ques et  des  ruines  romaines  du  Morbihan,  id..  XXXV, 
912.—  Vestiges  d'une  voie  romaine  et  débris  de  tuiles  à 
rebords,  id. 

MoREL,  M.  de  la  S.  Mémoire  sur  des  découvertes  d'antiquités 
romaines  faites  à  Valentine.  L'auteur  essaie  d'établir  que 
la  présence  de  plaques  de  marbre,  de  tuiles  à  rebords, 
d'une  mosaïque  et  de  substructions,  prouvaient  l'exis- 
tence d'une  vaste  villa  gallo-romaine  qui  aurait  appar- 
tenu à  un  personnage  du  nom  de  Nymfius,  et  qui  aurait 
été  le  defensor  de  la  cité  des  Convenœ,  et  probablement 
son  évêque  ou  tout  au  moins  le  chef  de  l'Eglise  chré- 
tienne sur  toute  l'étendue  de  leur  territoire.  Ce  Nymfius 
vivait  à  la  fin  du  iv  siècle  et  dans  les  premières  années 
du  ve.  Son  inscription  tumulaire,  qui  porte  un  cachet 
chrétien, a  été  jadis  encastrée  dans  le  mur  du  clocher  de 
l'église  de  Valentine,  et  depuis  transportée  au  musée  de 
Toulouse  ;  un  plan  de  la  ville  est  joint  au  mémoire, 
XXXII,  441.  —  Étude  sur  l'église  collégiale  de  Saint- 
Gaudens^  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXVI,  387. 

MoRiENVAL,  village  de  l'Ile-de-France  (Oise).  Evangéliaire 
de  son  abbaye,  ix«  siècle,  XXXV,  516.— Trois  tours  car- 
rées de  la  fin  du  xi«  siècle,  surmontent  la  façade  et  les 
deux  côtés  du  chœur,  737. 

MoRiÈRE,  M.  de  la  S,,  est  nommé  membre  de  la  Légion 
d'Honneur,  XXXIII,  620.— Extrait  de  son  discours  pro- 
noncé aux  obsèques  de  M.  Lenormand,  XXXViïl,  275. 
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MoRiMONT,  village  de  l'Alsaee  (Haut-Rhin).  Son  château,  sa 
restauration,  XXXÏ,  817. 

MoRLOT.  Essai  sur  le  passage  de  Vâge  de  la  pierre  à  l'âge  du 
bronze  et  sur  les  métaux  employés  dans  l'âge  du  bronze, 
ouvrage  cité  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  591. 

Mors  ou  agrafes  destinées  à  retenir  les  chapes,  XXXVI, 
579.—  Matières  employées  pour  les  mors,  l'or,  l'argent 
doré  ou  vermeil,  argent  non  doré,  cuivre  doré  ou  non 
doré,  le  bois  recouvert  de  lames  d'argent,  580.-—  On  les 
nommait  billes  à  cause  de  leur  forme,  582.  —  Outre  les 
perles  et  pierres  précieuses  qui  décoraient  les  mors,  ils 
offraient  souvent  des  sujets  représentés  en  relief  ou 
émaillés,  586. —  Voir  Agrafes,  Plaques. 

Mors  de  bride,  trouvé  dans  des  ruines  d'une  fortification 
attribuée  aux  Anglais,  à  Vers  (Lot),  XXXIIÏ,  492. 

MoRTAGNE,  ville  et  ancienne  capitale  du  Perche  (Orne).  Ren- 
seignements historiques  sur  la  ville,  prise  et  reprise 
plusieurs  fois  pendant  les  révolutions  de  la  fin  du  xvi® 
siècle,  XXXIII,  446  et  suiv.  —  Pillée  en  1562,  brûlée  en 
parlie,  en  1568,  envahie  en  1590  par  les  Ligueurs,  447. 

—  Son  église,  Notre-Dame,  paraît  dans  son  ensemble 
appartenir  au  gothique  tertiaire,  id.  —  Sa  description, 
id.  —  Rétable,  chaire  et  stalles  sont  à  conserver,  449.— 
Orgue  de  1624,  id.  -—  Restes  importants  de  vitraux,  id. 

—  Les  vantaux  de  la  porte  occidentale  remontent  au 
xvi«  siècle,  451.  —  Description  de  la  tour,  datant  d'une 
époque  voisine  de  la  Renaissance,  452.  —  Panneaux  de 
la  porte  du  nord  offrant  des  signes  caractéristiques  du 
règne  de  François  pr,  id.— Porte  du  château-fort,  élevé 
en  1411  ;  dite  porte  Saint-Denis,  453.  —  Gros  manoir 
du  xve  siècle,  id.  —  Ancienne  tour  d'enceinte,  id.  — 
Collégiale  érigée  en  1203,  id.  —  Anciennes  maisons  du 
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xve  et  du  xvie  siècle,  id.  —  Vue  d'une  maison  du  xvi® 
siècle,  464.  —  Hôtels  des  xviie  cl  xvnie  siècles,  455.  — 
Ancien  hôpital,  existant  déjà  au  commencement  du 
xii^  siècle,  aujourd'hui  détruit,  id.— Celui  actuel  est  un 
ancien  monastère  de  religieuses  du  tiers  ordre  de  saint 
François,  id.  —  Vue  de  cet  hôpital,  456.  —  Chapelle 
avec  voûte  en  merrain  du  xv^  siècle,  455  et  457  —Dalle 
tumulaire  de  Catinat  avec  une  inscription  du  xvn'^  siè- 
cle et  des  armoiries,  467. 
MoRTAiN,  ville  de  Normandie  (Manche).  Sa  collégiale, 
XXXI,  182.  —  Description  d'uft  reliquaire^  ou  coffret, 
lui  ayant  appartenu,  paraissant  dater  du  xi**  siècle  et 
conservé  dans  le  trésor  de  l'église  184  et  XXXVI,  375. 

—  Dessin,  377. —  Vue  du  cloître  de  l'abbaye  Blanche, 
375.  —  Comtes  de  Mortain,  XXXI,  184.  —  Session  qu'y 
tient  en  1869  le  Congrès  de  l'Association  normande, 
XXXVI,  374. 

Mortier,  en  bronze  au  musée  de  Tours  ;  il  porte  le  millé- 
sime de  1597,  XXXV,  53. 

Mosaïques.  Trouvées  à  Pesicau don,  XXXI,  10.—  Celle  de 
Jublains,  au  musée  de  Laval,  42.— Débris  de  mosaïques 
à  Montmauiin,  138  et  suiv.—  Celles  de  l'église  de  Saint- 
Pierre,  de  Lisieux.  paraissant  dater  du  xi®  siècle,  304. 

—  Gallo-romaine,  signalée  à  Granéjouls,  784.— A  Saint- 
Laud  ,  près  d'Angers ,  XXXfï  ,  392  -  A  Reims,  888, 
XXXVIU,  445.—  Dans  les  ruines  de  la  ville  de  Nennig, 

XXXIII,  311.— A  Bazoches,  Vailly,  Nizy-le-Comte  et 
Blanzy  ;  parmi  celles  de  Blanzy,  une  représente  Orphée 
jouant  de  la  lyre  et  charmant  les  animaux  elles  oiseaux, 

XXXIV,  443.—  Une  autre,  des  poissons,  id.—  A  Saint- 
André-sur-Cailly,  676.  — A  Bizanel,  ornée  de  caissons  et 
de  rosaces,  XXXV,  107,  et  XXXVI,  259.  -  A  Lunéry, 
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XXXV,  683.— A  Sainte-Colombe-les-Vienne,  XX^VI,  80. 
—  A  .Lillebonne,  197,  484  et  489.  —  Dans  le  chœur  de 
réglisede  Saint-Quentin,  203.— Dessin,  204.— A  Rome, 
derrière  les  thermes  de  Caracaila,  292.— Celle  de  Lille- 
bonne  porte  une  inscription,  id.  et  663.  —  A  Dax, 
XXXVII,  231.  —  Cubes  de  mosaïques  trouvés  dans  les 
fossés  d'un  chemin,  dans  la  Sarthe,  XXXII,  288,  291.  — 
De  marbre  de  quatre  couleurs,  recueillie  dans  les  ruines 
d'une  villa,  442.— Des  premiers  siècles  chrétiens,  trouvée 
près  de  la  cathédrale  de  Valence,  566.  —  Description  de 
celles  de  Rome  et  de  Ravenne,  663  et  XXXIV,  234.  - 
Chrétienne,  présumée  appartenir  au  xii^  siècle,  888.  — 
Représentant  les  quatre  fleuves  du  paradis,  découverte 
près  de  la  cathédrale  de  Saint-Dié,  XXXIV,  105  et  781. 
—Mosaïques  bien  conservées  dans  les  ruines  des  thermes 
de  Caracaila,  XXXII,  858.  —  A  Bologne,  rues  aux  som- 
bres arcades,  pavées  de  mosaïques,  864.  —  D'un  travail 
très-riche,  à  Vienne,  XXXIII,  383.  —  La  présence  de 
cubes  de  mosaïques  dans  un  lieu  peut  être  un  indice  de 
constructions  romaines,  XXXIV,  293.  —  Débris  de  mo- 
saïques dans  les  ruines  d'une  villa  gallo-romaine,  660. 
—Du  xiie  siècle  dans  l'église  de  Saint-Géréon,  à  Cologne, 
^09.  — Au  musée  de  la  même  ville,  810.  —  Au  musée  de 
Trêves,  849.  —  Fragments  signalés  à  la  Dreir,  XXXV, 
111.  —  Du  viii«  siècle,  dans  l'église  de  Sainte-Marie,  du 
Capitole,  à  Cologne,  et  dans   celle  d'Aix-la-Chapelle, 

XXXVI,  205.— Nouveaux  détails  sur  la  mosaïque  de  Lil- 
lebonne, XXXVIII,  UO.— Dessin,  111.— Ses  inscriptions, 
112  et  113. —  Mosaïques  découvertes  à  Moucrabeau  , 
215  et  suiv.—  Moyen  de  conserver  les  mosaïques,  271. 
—  Trouvée  à  Soucy,  dans  les  ruines  d'une  villa  gallo- 
romaine,  358.—  Signalée  à  Feurs,  id.—  Dessins,  359.— 

33 
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A  Châlons-sur>Saône,  361.—  A  Amiens  et  déposée  au 
musée,  363.— Dessins  de  celles  trouvées  au  Vieil-Evreux, 
450.—  Découverte  à  Grenoble,  462. 
Moselle  (département  de  la).  Mémoires  de  sa  Société  d'ar- 
chéologie et  d'histoire,  XXXV,   109.  —  Son   épigra- 
phie,  830. 
MosER,  historien  allemand,  auteur  d'une  Histoire  de  révêché 
d'Osnabriick.   Importance  de  ses  travaux    historiques, 
XXXI,  527. 
Motte  Butte  éminence  faite  par  la  nature  ou  la  main  de 
l'homme.   Leur  usage  fut  abandonné  comme  point  de 
défense  au   xi^  siècle:  celles  existant  datent  presque 
toutes  du  x«  siècle,  XXXII,  693.  —  Des  donjons  en 
pierre  remplacèrent  les  tours  de  bois  qui  les  surmon- 
taient, id.  —  Motte  devant  le  château  de  Monllhéry,  693. 
—Deux  mottes  à  portée  de  flèche  du  donjon  de  Château- 
fort,  694.  —  La  motte  féodale  se  distingue  du  tumulus 
funéraire,  en  ce  qu'elle  est  toujours  entourée  de  fossés, 
tandis  que  le  tumulus  n'en  présente  jamais,  XXXI, 
717. 
MoucHARABYS  OU  AssoMMOiR,  systèmc  de  défense.  Moucha- 
raby  ajouté  dans  le  xv^  siècle  au-dessus  du  narthex 
d'une  église  construite  aux  xu^  et  xiii»  siècles,  XXXV, 
394. 
MouGRABEAu,  villagc  dc  l'Agenois  (Lot-et-Garonnej.  Galerie 
pavée  de  mosaïques  fort  dégradées,  XXXVIII,  215  et 
suiv.  —  Description  d'une  de  ces  mosaïques,  218. 
MouEN,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église  Saint- 
Malo  est  du  xii«  siècle,  XXXVII,  203.— Son  clocher  qui 
d'abord  était  isolé  est  roman,  et  sa  base  paraît  plus  an- 
cienne que  l'église,  id. 
MouGON,  village  du  Poitou  (les  Deux-Sèvres).  Découverte 


DU  BULLETIN   MONUMENTAL.  S07 

d'une  exploitation  de  poterie,  remontant  à    l'époque 
gallo-romaine,  XXXVIII,  17o  et  176. 

Moulages  en  platue.  Moulage  des  bas-reliefs  de  la  Porte- 
Noire,  à  Besançon,  XXXI,  634. 

Moulineaux,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Son 
cimetière  gaulois  a  donné  des  vases,  XXXIV,  676. 

Moulins,  ville  capitale  du  Bourbonnais  (Allier).  Monogra- 
phie de  la  cathédrale,  ancienne  collégiale,  commencée 
en  1474  et  terminée  en  1508,  XXXVl,  93,  669.  —Nef  dans 
le  style  du  xiir  siècle,  construite  pour  cette  cathédrale. 
XXXVI,  248.—  Nécessité  de  conserver  la  partie  ancienne 
de  cet  édifice,  id.  —  Ses  vitraux  ,  id.  —  Léproserie 
fondée  au  xm  siècle,  745.  —  Nouvelle  cathédrale, 
XXXV,  671.  —  Pont  Macheclo  ou  Macheclou,  construit 
sur  l'Allier  au  commencement  du  xv®  siècle,  746.  — 
Anecdote  au  sujet  de  ce  pont  racontée  par  Saint-Simon, 
id.  — Musée  archéologique,  objets    qu'on  y  rencontre, 

XXXV,  660,  667,  670.—  Dans  la  chapelle  du  lycée,  tom- 
beau du  duc  de  Montmorency,  XXXVI,  93.-  Anciennes 
maisons,  id.  —  Vieille  tour  des  ducs  de  Bourbon,  id.  — 
Musée  d'antiquités  lapidaires  et  bibliothèque,  XXXV, 
668;  XXXVI,  93.  —  Le  Congrès  scientifique  de  France  y 
tient,  en    1870,   sa    XXXVII°  session,  XXXV,  699; 

XXXVI,  93  et  373.  —  Questions  à  y  traiter,  et  compo- 
sition de  ses  bureaux,  id.  —  Séance:,  482.  —  Séance 
qu'y  tient  la  Société  française  d'archéologie,  XXXVI , 
468.  —  Assises  scientifiques,  XXXII,  786.  —  Voir  Bour- 
bonnais. 

Moulins  a  eau.  Moulin  duxiv^  siècle,  à  Lespugne,  XXXI, 
141.  — Une  arcade  ogivale  donne  passage  à  l'eau,  id,  — 
Ils  étaient  connus  de  Vitruve,  sous  Auguste  ;  Auzône 
dit  en  avoir  vu  des  exemples  dans  la  vallée  de  la  Mo- 
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selle,  trois  siècles  après  Jésus-Christ,  XXXII,  304.  — 
Moulin  Pacham,  à  Eu,  XXXVIII,  602. 

Moulins  a  vent.  Les  vielles  masses  de  moulins  â  vent 
métamorphosées  à  tort  en  phares  gallo-romains,  XXXV, 
465. 

Moult,  village  de  Normandie  (Calvados).  Le  chœur  de 
l'église  est  du  xii^  siècle  ;  sa  description,  XXXVI,  6l5. 
^  Vue  d'un  fragment  de  cette  église,  616.  —  Camp  de 
la  Hogue  ou  enceinte  carrée'bordant  l'ancienne  voie  ro- 
maire  de  Vieux  à  Lisieux.QïT .  —Dècou\evle  de  médailles 
de  Constantin,  en  petii  bronze,  et  de  quelques  débris, 
id.  —  Reconnaissance  de  la  voie  romaine,  id.  —  On  a 
signalé  près  de  cette  voix  six  mille  médailles  romaines, 
et  dans  la  campagne  des  haches  en  bronze  et  autres  objets 
du  même  métal,  ainsi  que  des  sépultures,  id. 

Mouuioux,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Vestiges  d'exploi- 
tation de  mines  de  fer,  XXXVII,  343. 

Moustoir-Garnac,  village  de  Bretagne  (Morbihan).  Son  tu- 
mulus  est  de  la  classe  des  tombelles  ovales,  sa  descrip- 
tion, XXXI,  721. 

MoussiNE,  sculpteur.  Le  Congrès  archéologique  de  France 
lui  décerne  une  médaille  de  bronze,  XXXVIII,  594. 

MouTEiLLEs,  village  de  Normandie  (Calvados).  Description 
de  son  église,  primitivement  romane,  mais  repercée  au 
xve  ou  xvie  sièclc,  XXXI,  612.—  Porche  en  bois  du  xvi» 
siècle,  et  voûte  de  la  nef  en  merrain  très-curieuse,  613. 

Moutiers-Rauzeille,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Restes 
d'exploitation  de  mines  de  fer,  XXXVII,  343,  344. 

Moutiers-Saint-Jean,  village  de  la  Bourgogne  (Côte-d'Or). 
Lé  bénitier  de  son  église  paraît  être  de  la  même  époque 
•ijue  cette  église,  élevée  vers  1130,  XXXVI,  425.  —  Sa 
description,  id. 
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MoY,  village  de  la  Picardie  (Aisne).  Notice  sur  son  château, 
XXXIII,  317.  —  Plan  du  château  au  xviue  siècle,  3-8. 
Vue  du  château  en  1795,  320.  —  Sa  description,  319  et 
suiv.— Sa  dévastation  en  1339,  323.  —  Découverte  d'an- 
ciennes monnaies  d'or  et  d'argent  du  xiv^  siècle,  id.  — 
Indication  de  ces  monnaies,  id.— Château  brûlé  en  1557, 
324.  —  Le  prince  de  Condé,  en  novembre  1579,  y  donna 
rendez-vous  à  ses  amis,  325.  •—  Pendant  les  guerres  de 
la  Fronde,  Moy  fut  souvent  le  théâtre  des  opérations  mi- 
litaires des  deux  partis,  id.  —Renseignements  historiques, 
id.  —  Salle  des  États,  326.  —  Armoiries  de  la  branche 
de  Moy  en  Vermandois,  327.  —  Alliance  des  seigneurs 
de  Moy,  id.  —  Sceau  de  Nicolas  de  Moy,  id.  —  Dessin, 
328.— Baronnie  et  château  de  Moy  érigés  en  marquisat, 
id.  —  Chapelle  élevée  dans  la  cour  du  château  en  1428, 
329.  —  Église  de  construction  récente,  id.  —  Elle  en 
remplace  une  du  xvii'  siècle,  id.— Découvertes  de  sépul- 
tures avec  vases  en  terre  cuite  grise,  contenant  des  cen- 
dres et  des  charbons,  id. 

Moyen-Age.  On  nomme  moyen-âge  les  mille  années  ou  en- 
viron qui  se  sont  écoulées  entre  le  vi^  ou  vii^  siècle  et  le 
xve  siècle,  XXXVII,  354.  —  Yo'ir  Période  chrétienne. 

Mraille  (A.),  M.  de  la  S.  Signale  des  sépultures  mérovin- 
giennes découvertes  à  Chadenac.  Il  indique  les  objets 
que  renfermaient  ces  sépultures  dont  il  reporte  la  date 
aux  VI-  et  vue  siècles,  XXXV,  450. 

Muneville-le-Bingard,  village  de  Normandie  (Manche).  Il 
existe  dans  son  église  une  statue  de  la  sainte  Vierge  por- 
tant la  date  de  1343,  XXXIl,  76.-  Dessin,  77.-  Décou- 
verte près  de  la  voie  romaine  de  Cherbourg  à  Coutances 
de  50  kilogrammes  de  coins  antiques,  creux,  en  bronze, 
XXXVIII,  233  et  234. 
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Muneville-sur-Mer,  village  de  Normandie  (Manche).  Son 
église,  sous  le  vocable  de  saint  Pierre,  offre  un  mé- 
lange d'architecture  romane  et  d'architecture  ogivale, 
XXXVIII,  38. 

MuNSTER-BiLSEN,  eu  Belgique.  Le  font  baptismal  de  son 
église  est  en  pierre  et  pédicule,  XXXYIIÏ,  379. 

MuRAUT,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Découverte  qu'on  y 
a  faite  d'un  gisement  de  silex,  XXXVII,  331.  —  Indica- 
tion des  objets  trouvés,  id.  —  Fragments  de  poteries 
de  l'époque  de  la  pierre  polie,  338. 

Murs  anciens,  avec  chaînes  de  briques,  à  Montmaurin, 
XXXI,  139.  -  A  Fréjus,  232.  —  Dans  l'enceinte  gallo- 
romaine  de  Senlis,  XXXII,  69,  648. — Dans  les  ruines  de 
Jublains,  XXXIV,  63.— Dans  une  tour  ronde,  à  Orléans, 
637.  —  Dans  l'église  Notre-Dame  de  Poitiers,  XXXV, 
437.  —  Vue,  439.  —  Dessins  des  détails  d'un  mur  anti- 
que, XXXI,  246,  247.  —  Murs  en  amplecton,  XXXÏI, 
396.— Mur  roman,  id.— Anciennes  murailles  dans  plu- 
sieurs villes  d'Espagne,  682.  —  La  faible  épaisseur  des 
murs  est  une  preuve  de  l'antiquité  des  donjons,  700.— A 
partir  de  Philippe-Auguste,  ce  fut  une  règle  générale  que 
l'épaisseur  des  murs  fût,  dans  toutes  les  tours  ou  don- 
jons, égale  au  quart  du  diamètre,  702.  —  Épaisseur  de 
certains  murs  et  remparts,  711. — Mur  pouvant  remonter 
au  temps  de  Charlemagne  dans  le  cloître  d'Aix-la- 
Chapelle,  770.  —  Mur  percé  de  trous  pour  recevoir 
des  poutres,  XXXIV,  659  et  suivantes.  —  Vue  de  ces 
murs,  661,  666,  667.  —  Le  but  de  ces  poutres  était  de 
prévenir  tout  écarlement,  889.  —  A  Narbonne,  trois 
murs  d'enceinte  dont  l'un  peut  remonter  au  v«  ou 
vie  siècle,  l'autre  construit  sous  François  Iû^  le  troi- 
sième se  compose  de  courtines  et  de  tours  cylindriques, 
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XXXVI,  259.  —  Voir  Appareil,  Brique,  Construction  an- 
cienne. 

Murs  vitrifiés.  On  en  trouve  dans  les  anciens  murs  des 
châteaux-forts  de  Sainte-Suzanne,  de  la  Courbe  (Orne), 
de  Pléran  (Côtes-du-Nord),  de  Saint-Jean,  près  de  Laval, 
XXXI,  35  et  36;  XXXVII,  677.  -  Plan,  678  ;  XXXVIII, 
598.— Dans  les  restes  des  anciens  oppidum  de  la  Creuse, 
certaines  parties  des  murs  sont  vitrifiés,  XXXVII,  350. 

—  Les  forts  vitrifiés  dans  la  Creuse,  XXXIil,  802.  — 
Celui  de  Châteauvieux;  sa  description,  id.  et  803. 

MuRiLLO  (Barthélemi-Etienne),  célèbre  peintre  espagnol 
du  xvii"  siècle.  Publication  de  ses  œuvres ,  XXXIV, 
357. 

MuRSENs,  village  du  Quercy  (Lot).  Le  mur  de  Landunum 
comparé  aux  murs  de  l'oppidum  découvert  à  Mursens 
et  à  ceux  du  Mont-de-Beuvray,  XXXIV,  659.  —-Décou- 
verte d'un  oppidum  avec  muraille  et  emplacement 
d'habitations  gauloises,  avec  description,  661  et  suiv. 

—  Vue  de  la  muraille,  666,  667.  —  Dans  la  muraille, 
trous  pour  recevoir  des  poutres,  662  et  suiv.  —  Débris 
de  poteries  gauloises,   fragments    d'amphores ,   667 , 

XXXVII,  349. 

MuRviEL,  village  du  Languedoc  (Hérault).  Vaste  enceinte 
d'un  oppidum  celtique  ,  construite  en  assises  irrégu- 
lières de  pierres  brutes  et  sans  ciment ,  XXXVI ,  99 , 
105  et  106. 

IWLUSÉES.  Discussion  sur  la  part  des  Sociétés  archéo- 
logiques dans  la  direction  et  l'administration  des  mu- 
sées, XXXVI,  267.—  Des  musées  lapidaires  en. général, 
XXXIII,  155.  —  Utilité  des  musées  lapidaires  pour 
l'étude  de  l'histoire  et  des  mœurs  des  anciens,  157 
et  suiv.  —  Le  plus  important  dans  les  musées  est  de 
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fixer  l'origine  des  objets  antiques,  XXXV,  52.— On  lï'y 
doit  pas  admettre  une  foule  d'objets  étrangers  à  la  région, 
213.—^  propos  des  musées  d'antiquités,  XXXVIII,  603. 

Abbeville.  Son  musée,  XXXVIII,  606. 

Aix.  Son  musée,  XXXIÏI,  3Ô9,  518. 

Amiens.  Son  musée,  XXXII,  875.— D'antiquités,  XXXVIII, 
362,  363,  606. 

Angers.  Son  musée  des  antiquités,  XXXII,  63,  391. 

Arles.  Son  musée,  XXXIII,  369  ;  XXXVII,  42. 

Arras.  Son  musée,  XXXV,  508. 

AucH.  Son  musée.  Collection  céramique  qui  lui  a  été  lé- 
guée, XXXVIII,  423. 

AuxERRE.  Catalogue  de  son  musée  archéologique,  XXXVI, 
571. 

Bagnols  (Gard).  Inauguration  de  son  musée,  XXXIV,  925. 

Beauvais.  Musée  diocésain  ou  ecclésiastique,  XXXI,  326  ; 
XXXII,  3H;  XXXV,  511. 

Blois.  Musée  du  château,  XXXIV,  196. 

Bonn.  Musée  lapidaire,  XXXIV,  809, 810. 

Bordeaux.  Musée  d'antiquités,  XXXIII,  369  ;  XXXV,  440. 

Bourges.  Son  musée,  XXXIV,  230. 

Bruxelles.  Son  musée  d'antiquités,  XXXVIII,  379  ;  XXXV, 
115. 

Caen.  Son  musée  d'antiquités,  XXXVIII,  606. 

Carcassonne.  Son  musée,  XXXV,  278. 

Chalons.  Son  musée  lapidaire,  XXXII,  87. 

Chatillon-sur-Seine.  Musée  lapidaire,  XXXI,  16,  17. 

Clermont.  Musée  lapidaire,  XXXV,  674  et  675. 

Cluny.  Musée  archéologique,  XXXI,  105. 

Cologne.  Musée  lapidaire,  XXXIV,  809,  810  ;  XXXV,  115, 
811  et  812. 

Copenhague.  Musée  d'antiquités  nationales,  XXXVÏII,  10. 
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Craon.  Son  musée,  XXXIÎ,  393. 

DiNAN.  Son  musée,  XXXVIIl,  606. 

ÉvREux.  Musée  gallo-romain,  XXXII, 93;  XXXÏII,  719. 

Florence.  Son  musée,  XXXXI,  337. 

GuÉRET.  Musées  d'antiquités  et   lapidaire  ,  XXXI,   710  ; 

XXXIV,  451  ;  XXX^,  205  ;  XXXVII,  340. 
Laon.  Son  musée-bibliothèque,  XXXIV,  443. 
Latran.  Son  musée,  XXXIV,  782. 
Laval.  Son  musée,  XXXIV,  320. 
Le  Mans.  Musées  gallo-romain  et  d'antiquités,  XXXI,  789; 

XXXIV,  68,  69,  821  ;  XXXVII,  530. 
Limoges.  Son  musée  lapidaire  et  céramique,  XXXI,  712  ; 

XXXIV,  596. 
Lisbonne.  Son  musée,  XXXVIII,  215. 
Lyon.  Musée   lapidaire  avec  ses   inscriptions  romaines, 

XXXI,  167  ;  XXXIII,  155. 
Marseille.  Son  musée,  XXXI,  534  ;  XXXIII,  369,  518  ; 

XXXIV,  530. 

Mayenne.  Son  musée  à  l'Hôtel-de-Ville,  XXXIV,  59. 
Montpellier.  Musée  Fabre  et  archéologique,  XXXVII,  35, 

37,  38;  XXXVIII,  423. 
Moulins.  Son  musée  d'antiquités,  XXXV,  660;  XXXVI,  93. 
Namur.  Son  musée,  XXXIV,  802. 
Nancy.  Son  musée  lorrain,  XXXIV,  855  et  859. 
Nantes.  Son  musée,  XXXII,  63  ;  XXXVIII,  584. 
Naples.  Musée  d'antiquités,  XXXII,  853. 
Narbonne.  Son  musée,  XXXIII,  369,  828  ;  XXXIV,  914; 

XXXV,  459.— Céramique,  XXXVIII,  423. 
NÉRis.  Son  musée,  XXXV,  660,  672. 

Nevers.  Musée  lapidaire,  XXXIV,  330,  685  ;  XXXVI,  153  ; 

XXXV,  658  et  661. 
Neuchatel.  Son  musée,  XXXI,  81. 
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Nîmes,  Musée  lapidaire,  XXXI,  205  ;  XXXIII,  187;  XXXVI, 

99  et  suiv.;  XXXVII,  42. 
Niort.  Son  musée,  XXXVI,  382. 
Normandie  (Société  des  antiquaires  de).  Catalogue  de  son' 

musée,  XXXI,  201  ;  XXXII,  173  ;  XXXIII,  721. 
NoYON.  Son  musée,  XXXIV,  436. 
Orléans.  Son  musée,  XXXII,  86;  XXXIV,  633. 
Parme.  Son  musée,  XXXII,  864. 
Périgueux.  Musée  lapidaire,  XXXII,  787  ;  XXXIII,  63. — 

Musée  de  tableaux,  XXXIV,  909;  XXXV,  465. 
Perpignan.  Son  musée,  XXXIV,  914. 
Philippeville.  Musée  archéologique,  XXXIV,  451. 
Poitiers.  Musée  lapidaire,  XXXI,  689  ;  XXXIV,  149  et  187  ; 

XXXVI,  440, 
Reims.  Musée  archéologique,  XXXIII,  81. 
Rennes.  Musée  d'antiquités,   XXXIV,  595  ;  XXXV,   225  ', 

XXXVIII,  605. 
Rouen.  Musée  départemental,  XXXI,  80.  —  Catalogue  de 

son  musée  d'antiquités,  XXXV,  114.  —  Son  accroisse- 
ment, XXXVIII,  605. 
Sault  (Vaucluse),  son  musée,  XXXIII,  87. 
Saumur.  Son  musée,  XXXVl,  53. 
Saverne.  Son  musée,  XXXIV,  236. 
Sens.  Musée  gallo-romain,  XXXI,  744. 
Société    française    d'archéologie.    Son   musée  à    Caen , 

XXXII,  172. 
SoissoNS.  Son  musée  d'antiquités,  XXXIV,  449. 
SoMMERARD  (du).  Sou  musée,  XXXIII,  722. 
Strasbourg.  Musée  lapidaire,  XXXIII,  308  ;  XXXIV,  235. 
Saint-Brieuc.  Musée  d'antiquités,  XXXVIII,  (3O6. 
Toulouse.  Son  musée  d'antiquités,  XXXII,  448;  XXXIV, 

910  ;  XXXVI,  451  ;  XXXVIII,  123. 
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Tours.  Son  musée  et  son  catalogue,  XXXVIIÏ,  122/ 

Trêves.  Son  musée,  XXXIV,  849. 

Troyes.  Amélioration,  accroissement  et  catalogue  de  son 
musée,  XXXI,  9 et  10. 

Vannes.  Son  musée  archéologique,  XXXVIII,  580. 

Vatican.  Son  musée  d'antiquités,  XXXII,  858;  XXXIV,  775. 

Vendôme.  Son  musée  archéologique  dans  les  cloîtres  de  l'an- 
cienne abbaye  de  la  Trinité,  XXXIV,  34;  XXXVIII,  586. 

Vienne.  Son  musée,  XXXIII,  384. 

Vire.  Son  musée,  XXXIII,  83  et  85. 

WiESBADEN,  son  uiubée  d'antiquités,  XXXIV,  239. 

Mussy-sur-Seine  ou  l'Évéque  ,  bourg  de  la  Champagne 
(Aube).  Histoire  de  cette  localité,  XXXI,  12. 

Mutrécy,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  château 
des  Olivets,  XXXVI,  384. 

Mystère  de  la  Passion.  Ce  drame,  pendant  un  siècle,  re- 
mua toutes  les  villes  de  France,  et  donna  lieu  à  la  mise 
en  scène  de  l'ensevelissement  au  tombeau;  ce  fait  se 
produisit  à  la  fin  du  xv^'  siècle,  XXXV,  913. 


]\ 


Nages  ,  village  du  Languedoc  (Gard).  Découverte  de  la 
vaste  enceinte  de  Voppidum  celtique  qui  couronne  la 
colline  de  Nages,  XXXVI,  99  et  105.  -  Description, 
105. 

Naillat,  village  de  la  Marche  (Ci'euse).  Tuiles  à  rebords 
autour  de  son  dolmen,  XXXVII,  335. 

Najac,  bourg  du  Rouergue  (Aveyron).  Château  du  xui« 
siècle,  en  forme  de  carré  long,  avec  un  beau  donjon 


M6  TABLE  GÉNÉRALE 

cylindrique,  XXXI,  409,  762.—  Plan  de  ce  château, 
763. 

Namur,  ville  de  Belgique.  Son  musée  riche  en  objets  méro- 
vingiens et  en  objets  romains,  XXXIV, 802.—  Cathédrale 
moderne  avec  dôme  sur  le  transept,  id.— •  Son  trésor  est 
remarquable,  id. 

Nancy,  ancienne  capitale  de  la  Lorraine  (Meurthe).  Un  mot 
sur  les  villes  de  Trêves  et  de  Nancy,  XXXIV,  848.—  Son 
musée  établi  dans  l'ancienne  partie  du  palais  des  ducs 
de  Lorraine,  appelée  galerie  des  Cerfs,  855. —  Détails 
historiques  sur  le  palais,  id.—  Indications  de  quelques- 
uns  des  objets  que  renferme  le  musée,  859. 

Nans,  village  de  Provence  (Var).  Vieux  château  de  mon- 
tagne, à  donjon  et  à  triple  enceinte,  XXXVIII,  389. 

Nant,  petite  ville  du  Rouergue  (Aveyron).  Son  église  ro- 
mane et  ses  maisons  intéressantes;  l'une  d'elles  porte 
une  inscription  au  millésime  de  1639,  XXXI,  808.— 
Sa  chapelle  des  pénitents  avec  une  inscription  du  xvn® 
siècle,  id. 

Nanterre,  bourg  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Son  église  est 
à  trois  nefs  du  xv^  ou  xvi'  siècle,  sa  façade  est  duxviiio 
siècle,  son  abside  du  xiv^  siècle,  XXXIV,  866. 

Nantes,  ville  de  Bretagne  (Loire-Inférieure).  Danger  qui 
menace  sa  chapelle  Saint-Thomas,  débris  de  l'ancienne 
collégiale  de  Notre-Dame  de  Nantes,  XXXI,  195.  —  Son 
ornementation  sculpturale  attribuée  au  statuaire  breton 
Michel  Columb,  id.  —  De  son  église  royale  et  collégiale, 
il  ne  reste  qu'une  chapelle,  la  chapelle  Saint-Thomas,  du 
xvie  siècle,  XXXII,  94.  —  Fouilles  dans  ses  environs, 
découverte  qu'on  y  a  faite  d'une  brique  sur  laquelle  on 
distingue  le  monogramme  du  Christ,  62,  63,  et  XXXIII, 
310.  —  Souvenirs  historiques  de  plusieurs  personnages, 
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XXXVIII,  S84.  —  Son  château  aux  fortes  tours,  id.  —  Sa 
cathédrale  Saint-Pierre,  id.  —  Le  mausolée  de  Fran- 
çois II,  id.  —  Son  église  gothique  de  Saint-Nicolas,  id.— 
Son  musée,  id. 

Naples,  ville  d'Italie.  Dans  son  église  de  Sancta-Maria-lncn- 
ronata,  fresques  exécutées  par  Giotlo  à  la  fin  du  xiii" 
siècle,  ou  au  commencement  du  xiv^  XXXIV,  753.  — 
Son  musée  d'antiquités,  XXXII,  8^3. 

Narbonne,  ville  du  Bas-Languedoc  (Aude).  Antique  capitale 
de  l'une  des  plus  belles  provinces  romaines  dans  les 
Gaules.  XXXIII,  827;  XXXV,  521.  —  Médailles  phéni- 
ciennes de  l'île  d'Ivissa,  trouvées  dans  la  banlieue  de  la 
ville,  107.— Ses  murailles  construites  au  xvi^  siècle  avec 
des  débris  de  la  ville  romaine,  notamment  de  l'amphi- 
théâtre, avec  des  stèles,  des  tombeaux,  des  débris  ro- 
mains, XXXIV,  914.  —  Inscriptions  funèbres  et  inédites 
découvertes  dans  la  démolition  des  remparts  de  la  ville, 
XXXVI,  9^.— Cippe  qu'on  y  a  trouvé,  257. -Dessin,  258. 

—  Deux  murailles ,  l'une  construite  sous  François  I^r, 
l'autre  se  compose  de  courtines  et  de  tours  cylindriques, 
reposant  sur  une  base  polygonale,  259.—  Une  troisième 
muraille  remonte  probablement  au  v«  ou  au  vi"  siècle, 
id.  —  Saint  Paul,  évéque  envoyé  de  Rome  dans  la  Gaule 
narbonnaise,  fonde  à  Narbonne  une  église  célèbre, 
XXXIV,  480.— Cathédrale  Saint-Just  et  son  trésor,  915. 
—Dessin  d'objets  en  fer  de  ce  trésor,  XXXV,  699,  700. 

—  Chœur  gigantesque  de  cette  église,  XXXVI,  498.  — 
Dans  l'église  de  Saint-Paul,  dont  l'abside  appartient  au 
xiiie  siècle,  débris  de  sarcophages  des  premiers  siècles 
de  l'Église,  XXXIV,  915.~DestructioH  de  ses  remparts 
romains,  XXXV,  i07  ;  XXXVI,  498.  -  Conservation  de 
la  porte  Royale  et  de  la  porte  du  Connétable,  offrant  des 
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inscriptions  et  des  bas-reliefs  gallo-romains,  XXXV, 
107,  et  XXXVÏ,  242.  —  Dans  le  nouveau  cimetière,  dé- 
couverte de  divers  objets  comme  aiguilles,  épingles, 
lampe,  dés  à  jouer,  et  fragments  de  candélabres,  XXXV, 
107.  Son  hôtel-de-ville  ei  son  musée  où  se  trouvent  des 
sarcophages  chrétiens,  des  sépultures  carlovingiennes, 
XXXIIl,  369,828;  XXXIV,  dl9.  -  Dessins  des  sépul- 
tures, 121  et  123.  — Édicule  à  son  musée,  destination  in- 
certaine de  ce  petit  monument,  XXXV,  460.  —  Vue,  id. 
—Coupe,  463.— Sa  date,  xi^  ou  xn^  siècle,  est  douteuse, 
461.— Colonne  milliaire  avec  inscription,  918.— Séances 
du  Congrès  archéologique  tenues  en  1868,  XXXIIl,  369 
et  827.— Compte-rendu,  XXXV,  699.— Épigraphie  nar- 
bonnaise,  XXXVII,  129.  —  Son  musée  céramique, 
XXXVIII,  423.  —  Indication  de  plusieurs  objets  qu'on  y 
trouve,  424.  —  Narbonne,  la  métropole  de  la  province 
Narbonnaise,  453.— Voir  Musée. 

Narducci  (Henri),  signale  dans  le  Bulletin^  un  recueil  de 
toutes  les  inscriptions  appartenant  aux  églises-  et  à 
d'autres  édifices  de  Rome,  depuis  le  xi^  siècle  jusqu'à 
nosjours,  XXXIIl,  406. 

Narthex,  partie  antérieure  d'une  église.  Narthex  formé 
par  la  partie  inférieure  de  la  tour  du  clocher,  à  Saint- 
Savin,  XXXIV,  274.—  Souvent  la  tour  de  l'église  forme 
narthex  en  avant  de  la  porte  de  la  nef,  XXXV,  62.  — 
Description  de  celui  de  l'église  Notre-Dame  de  Loches, 
datant  du  xn^  siècle,  124.- De  celui  de  l'église  Saint- 
Mexme  de  Chinon,  630.—  Du  xii^  siècle  à  l'église  de 
Saint-Ours,  à  Loches,  XXXVI,  337. 

Naujan,  village  de  la  Guieniie  (Gironde).  Son  château, 
maison  forte,  domus  fortis,  du  commencement  du  xiv^ 
siècle,  avec  des  constructions  remontant  pour  la  plupart 


DU  BULLETIN   MONUMENTAL  519 

au  xvie  siècle,  XXXII,  369.  —  Vue  et  description  de  ce 

•  château,  accompagnées  d'un  plan,  id.  et  suiv.  —  Détails 
historiques  sur  les  anciens  seigneurs  de  Naujan,  370.— 
Archives  de  Naujan,  371. 

Naulus  ou  prix  du  passage.  Des  monnaies  trouvées  dans 
les  sépultures  ou  tombeaux  de  l'époque  gallo-romaine, 
représentent  le  Naulus,  XXXIV,  310. 

Nautes  ou  Mariniers.  Ils  effectuaient  tous  les  transports 
par  eau  de  la  Seine  à  la  mer;  leurs  associations  érigèrent 
à  Tibère  un  monument  dont  l'inscription,  devenue  cé- 
lèbre, a  été  retrouvée  sous  le  chœur  de  Notre-Dame  de 
Paris,  XXXIV,  483. 

Nay,  village  de  Normandie  (Manche).  Inscription  de  la 
cloche  de  son  église,  XXXVIII,  323. 

Neaufle-le-Chateau  ,  ville  de  l'Ile-de-France  {Seine-et- 
Oise).  Guillaume-le-Roux,  en  1096,  ne  put  s'emparer  de 
son  château-fort,  XXXII,  686.— Son  donjon  était  cylin- 
drique, 695. 

Neaufle-Saint -Martin,  village  de  Normandie  (Eure).  Sa 
tour  ou  donjon,  XXXII,  692.—  Les  ouvertures  de  ce 
donjon  paraissent  appartenir  au  xi^  siècle,  693.—  Il  se 
dressait  au  sommet  d'une  motte,  698.—  Épaisseur  de  ses 
murs,  702.—  Henri  II,  en  1160,  obtient,  entre  autres 
forteresses,  la  remise  de  celle  de  Neaufle  qui  faisait  par- 
lie  de  la  dot  de  la  fiancée  de  son  fils,  Marguerite  de 
France,  XXXIII,  344.—  Documents  historiques,  354  et 
suiv.—  Description  du  château,  354.—  Du  donjon,  356. 
—  Vue  des  ruines  de  la  tour,  357.  —  Sa  description,  id. 
et  358,—  Celte  tour  date  entre  le  règne  de  Guillaume-le- 
Conquérant  et  celui  de  Henri  II,  359. 

1VÉCK01.0GIE  des  membres  de  la  Société  el  de  quel- 
ques autres  personnages. 
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Aldéguver  (Auguste  d'),  XXX^I,  675. 

Alexandre,  de  l'Acadéinie  des  Inscriptions,  XXX\^I,392, 

Alluaud,  de  Limoges,  XXXII,  189. 

Anjubault,  du  Mans,  XXXIII,  831. 

Anstaing  (d'),  de  Tournai,  XXXIV,  116. 

Arlès-Dufour,  XXXVill,  180. 

AssAiLLY  (le  vicomte  d'),  XXXV,  587. 

AuBER,  de  l'Institut,  XXXVlï,  414. 

AuBER  (l'abbé),  XXXVII,  624. 

AuGÂPiTAiNE  (le  baron  Henri),  XXXIII,  833. 

Aude  (Léon),  XXXVI,  749. 

AussANï,  de  Rennes,  XXXVIII,  609. 

AuvRAi  (Louis),  avocat,  ancien  député,  XXXVII,  414. 

Bally  (le  docteur),  XXXII,  568. 

Beaumont  (le  comte  de),  XXXÏI,  191. 

Belbuuf  (le  marquis  Godard  de),  XXXVIII,  433. 

Berbrugger,  XXXV,  468. 

Bermont,  avocat,  XXXIII,  627. 

Besnou,  juge  à  Caen,  XXXVIÎI,  434. 

BoDiN,  de  l'Institut  des  Provinces,  XXXIV,  242. 

Bqileau,  de  Tours,  XXXVIII,  435. 

BoNALD  (le  cardinal  de),  XXXVI,  199. 

BoNNiN,  d'Evreux,  XXXVIII,  436. 

BONNISSENT,  XXXVIII,  612. 

Boucher,  de  Crèvecoçur  de  Perthes  (Jacques),  XXXIV,  693. 

Boudant  (l'abbé),  XX,XIIÏ,  409. 

BouiLLET,  correspondant  de  l'Inslitut,  XXXVII,  324. 

Boulée,  ancien  magistrat,  XXXVII,  625. 

BouRDALOUE,  de  Bourges,  XXXI V,  692. 

Bourlon  DE  Sarty,  ancien  préfet,  XXXIII,  724. 

BouRQUELOT,  de  Provins,  XXXIV,  928. 

BouRQUENEY  (Is  baron  de),  XXXV,  924. 
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Brébisson  (Alphonse  de),  naturaliste,  XXXVIII,  514 

Briffaut  (l'abbé),  de  Saumur,  XXXII,  439 

Brohon  (le  baron),  XXXVII,  325. 

Buisson  de  Masvergnieh,  de  Limoges,  XXXVII  698 

Cacheleu  (de),  XXXVII,  623. 

Gaillaud  (l'abbé),  XXXIÏ,  571 

Caix  (Alfred  de),  XXXVIII,  516. 

Campagnolles  (Anlonin  de),  XXXII,  440. 

Camusat  de  Vaugourdon  (Louis-Francois-Paul),   XXXVII 
414.  ' 

Capitaine,  Ulysse,  de  Liège,  XXXVIÎ,  325 

Cardin,  membre  de  l'Institut  des  Provinces,  XXXVI   110 

Gastaigne  (Eusèbe),  d'Angoulême,  XXXII,  894.         '        ' 

Caussin  de  Peuceval,  de  l'Institut,  XXXVII,  159 

Champenois  (l'abbé),  de  Châlons,  XXXVI,  675  * 

Chapelain  (le  baron  de),  XXXIV,  115.      * 

Chapron,  de  Cbambéry,  XXXI V,  110. 

Gharengey  (le  comte  de),  XXXV,  925 

Charma,  doyen  de  la  faculté  des  le'ttres,  à  Caen,  XXXV 

Ooo,  * 

Chaulieu  (le  baron  Hugues  de),  XXXII,  440 
Combes  (Alfred  de),  XXXVII,  412. 
Gombettes-La-Bourelie  (Eugène  de),  XXXVII   323 
CoNGHON  (II.),  ancien  magistrat,  XXXI   205        ' 
Cousin  (Victor),  de  l'Académie  française,  XXXÏI,  896 
LussY  (le  vicomte  de),  XXXIII,  91. 
Dan  de  la  Vauterie,  médecin,  XXXIV  600 

'TxîvTe^T"''"'       '  ''  '''''''' ''''''''''' ' ^^^"' 

Dauvergne  (Anatole),  XXXVI,  391. 
Delalle  (Mgr),  évêque  de  Rodez,  XXXYU  6^5 
Delamarre  (Mgr),  archevêque  d'Auch,  XXXVIl',  626. 
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Delaporte,  ancien  magistrat,  XXXIil,  832. 

Derrode,  de  Dunkerque,  XXXIII,  628. 

Desbouis,  bibliottiécaire  à  Glermont,  XXXF,  319. 

Desclozeaux,  ancien  recteur,  XXXIV,  lli. 

DESPALLiÈRiiS,  ancien  maire  de  Bayeux,  XXXVl,  749. 

Diivoucoux  (Mgr),  évêque  d'Évreux,  XXXVI,  390. 

DiDiOT  (Mgr),  évêque  de  Bayeux,  XXXII,  673. 

DiDRON,  savant  distingué,  XXXIV,  108, 

Doré,  de  Paris,  XXXVI,  390. 

Doyen  (le  baron),  XXXll,  308. 

Ducpetiaux,  de  Bruxelles,  XXXIV,  691. 

Dlméiul  (Edélestan),  XXXVII,  625. 

DuMON  (Silvain),  XXXVI, -112. 

Dupasquier,  de  Lyon,  XXXVI,  676. 

DupiN  aîné,  XXXI,  747. 

DuiuND  (André),  XXXIII,  83  \ 

Dusan,  de  Toulouse,  XXXVII,  326. 

DuvAL  (Jules),  XXXVI,  576. 

Espaulard  (d'),  du  Mans,  XXXIV,  928. 

Fabre  (Ferdinand),  XXXIII,  524. 

Faivre  (M'"«')  à  Mâcon,XXXI,  110. 

FÉTis  (François),  XXXVII,  324. 

FisiAux  (l'abbé),  XXXIV,  114. 

FoNTANÈs  (le  commandant  de)  XXXT,  828. 

Foucault  (le  baron  Léon  de),  XXXIV,  242. 

FoucHER  (Victor),  XXXII,  96. 

FouRNET,  de  Lisieux,  XXXVII,  160. 

FouRNET,  de  Lyon,  XXXV,  707. 

Gandar,  professeur,  XXXIV,  244. 

Garnier,  agent-voyer,  XXXI,  748. 

Gauthier  de  Saint-Basile,  XXXVIÏI,  516. 

Gazan  (Gharles-Henri),  XXXVII,  623. 
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Gerlache  (le  baron  de),  XXXVII,  240. 

Germkau,  ancien  préfet,  XXXIIF,  628. 

Girard  de  Villesaison,  préfet,  XXXIII,  723. 

GoDEFROY  (l'abbé),  curé  de  Bon-Secours,  XXXIV,  36Ô. 

Goulvier-Gravier,  XXXiy,  242. 

GouRGY  (le  comte  Conrad  de),  XXXV,  118. 

Gousset  (Mgr),  archevêque  de  Reims,  XXXII,  895. 

Grandrut,  architecte,  XXXV,  228. 

Ghezy  (Eugène),  XXXIV,  H3. 

GuEiMARD,  de  Grenoble,  XXXV,  92^. 

GuERNON  deRanville  (le  comte  de),  XXXII,  572. 

Guy,  architecte, XXXII,  673. 

HARCOUT(leducd'),  XXXI,  414. 

Hardouin,  d'Ille-et-Vilaine,  XXXIII,  195. 

Harou-Romain,  XXXII,  308. 

Heppe,  de  Strasbourg,  XXXVIII,  735. 

Hëque  (de),  XXXVII,  159. 

Héricout  (le  comte  d'),  XXXVII,  159. 

Herlincourt  (le  baron  d'),  XXXII,  893. 

Herpin,  de   Metz,  membre  de   l'Institut  des  Provinces  , 

XXXVIII,  355. 
Hittorf,  membre  de  l'Institut,  XXXIII,  196. 
Hiver,  conseiller  à  la  Cour  d'appel  de  Bourges,  XXXIV, 

823. 
HoMMAiRE  de  Hell  (M'^e),  XXXVIII,  178. 
Huhxard  de  Bréholles,  XXXVII,  326. 
Iates  James,  de  Londres,  XXXVIII,  180. 
Jacquemin,  d'Arles,  XXXV,  119. 
Jamet,  de  la  Mayenne,  XXXVII,  623. 
Jolly  (Melon),  archevêque  de  Sens,  XXXVIII,  515. 
Jouve  (l'abbé),  chanoine  à  Valence,  XXXVIII,  432. 
Lacrosse  (le  baron),  XXXI,  320. 
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La  Chouquais  (Roger  de),  XXXI,  112. 

Lafarelle  (de),  du  Gard,  XXXVIII,  433. 

Lamartine,  XXXV,  119. 

Lambert  (Edouard),  XXXVI,  495. 

Lambert  (Eugène),  XXXVII,  159. 

La  Queulle  (le  marquis  de),  XXXI,  747. 

Latrouettë,  ancien  professeur,  XXXV,  587. 

LÉopoLi»,  1er,  j-oi  cîes  Belges,  XXXI,  744. 

Lestoile  (le  comte  de),  XXXVIII,  356. 

Leyssene,  de  Nice,  XXXIV,  243. 

LocKART  (le  comte  de),  XXXI,  206. 

Louis,  roi  de  Bavière,  XXXIV,  3.')9. 

LuYNKs  (le  duc  de),  XXXIV,  113. 

Le  Cardonnel  (l'abbé),  XXXVlI,  622. 

Le  CiîRF,  ancien  professeur  à    l'école    de    droit  de  Caen. 

XXXIV,  692. 
Le  Clerc  (Victor),  de  l'Inslilut,  XXXI,  747. 
Le  Coq,  de  Clermont,  XXXVIII,  179. 
Le  Court,  de  Pont-l'Évêque,  XXXVI,  112. 
Lefèvre  (Julien),  XXXIV,  695. 
Le  FoLL,  curé  de  Plésidy,  XXXVIII,  612. 
Le  Fort,  de  Lille,  XXXV,  355. 
Legrain,  de  Vire,  XXXVlI,  272. 
Le  Jean,  célèbre  voyageur,  XXXVlI,  241. 
Le  Jolis  de  Villiers,  XXXV,  355. 
Le  Maire,  de  l'Oise,  XXXI,  532. 
Le  Marois  (le  comte),  XXXVIII,  612. 
Le  Normand  (René),*XXXVIII,  275. 
Lepelletier-Sautelet,  d'Orléans,  XXXVI,  111. 
Lepipre,  du  Calvados,  XXXVlI,  412. 
Leroy  (Ferdinand),  ancien  préfet,  XXXII,  892. 
Leroy-Perquer,  XXXVIl,  526. 
LeVardois  fils,  XXXV,  924. 
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Magne  (l'abbé),  XXXIV,  696. 

Mahul,  de  Carcassonne,  XXXVII,  697. 

Malherbe,  de  Metz,  XXXI,  532. 

Malingier,  de  Loir-et-Cher,  XXXII,  96. 

Martineau  des  Ghenetz  (le  baron),  XXXVI,  496. 

Mathieu,  de  la  Drôrae,  XXXI,  415. 

Mathon,  de  Neufchâlel,  XXXIV,  243. 

Mellier  (le  docteur),  XXXII,  792. 

Mercy  d'Argenteau  (le  comte),  XXXV,  118. 

MÉRIMÉE  (Prosper),  XXXVI,  674. 

Millet-Saint-Pierre,  XXXVHI,  610. 

Montagne,  de  l'Institut,  XXXII,  96. 

Montalembert  (le  comte  de),  XX \VI,  200. 

MoNTARAN  (la  baronne  de),  XXXV,  925. 

M0NTJ4LLARD,  lieutenant  de  vaisseau,  XXXIII,  95. 

MoNTREUiL  (le  baron  de),  XXXII,  676. 

MoREAU,  de  Saintes,  XXXVII,  326. 

Morel-Fatio,  XXXVII,  242. 

MoRREN.  de  Marseille,  XXXVI,  676. 

MossELMAN,  de  l'Institut  des  Provinces,  XXXII,  895. 

Mouchkl,  de  l'Aigle,  XXXVIII,  436. 

MuLLER  (Mgr),  évêque  de  Munster,  XXXVL  111. 

Namur,  de  Luxembourg,  XXXV,  356. 

Nau,  architecte  à  Nantes,  XXXI,  531. 

NiCKLES,  de  Nancy,  XXXV,  355. 

Noël,  de  Cherbourg,  XXXII,  674. 

Noget-Lacoudre  (l'abbé),  XXXIV,  694. 

Ogerien  (le  frère),  XXXVI,  112. 

Oilliamson  le  marquis  d'),  XXXI,  415. 

Paraway  (le  chevalier),  XXXVIII,  180. 

Parisis  (M?0,  évoque  de  Langres,  XXXII,  189. 

Pasquier,  agriculteur  distingué,  XXXIV,  115, 
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Pattude  Saint-Vincent  (le  baron),  XXXIll,  409. 

Pavy  (M?0,  évêque  d'Alger,  XXXH,  893. 

Payen,  membre  de  l'Institut,  XXXVII,  524. 

PÉCARD,  de  Tours,  XXXVII,  622. 

Pechoud  (Mg^,  évêque  de  Cahors,  XXXI,  828. 

Pelet  (Auguste),  de  Nîmes,  XXXI,  203. 

Pelfresne  (Martial),  XXXVI,  496. 

Pelouzk,  membre  de  l'Institut,  XXXIII,  628. 

Perdonnet,  ingénieur,  XXXUI,  724. 

Perin,  imprimeur  à  Lyon,  XXXI,  320. 

Pernot,  de  Vassy,  XXXI,  746. 

Perrier  (Edouard),  XXXIII,  724. 

Perrot,  d'Orléans,  XXXVIIl,  ÎOO. 

Peters-Wilbaux,  de  Tournay,  XXXIV,  695. 

Petit,  de  Toulouse,  XXXII,  96. 

Petit  (Victor),  XXXVIIl,  97. 

PiALES  (l'abbé),  de  Cahors,  XXXII,  675. 

Pichon-Prémelé,  de  Séez,  XXXII,  571. 

PoÉRiER,  de  Portbail,  XXXIV,  112. 

PoLLAiN,  de  Liège,  XXXVIIl,  436. 

PoTTiER  (André),  de  Rouen,  XXXIII,  315. 

PiNiEux  (le  chevalier  de),  XXXIV,  113. 

Przezdzieski  (le  comte  Alexandre),  XXXVIIl,  612. 

QuENAULT,  lieutenant  de  vaisseau,  XXXVIIl,  435. 

Rambuteau  (le  comte  de),  XXXV,  228. 

Raynaud,  membre  de  l'Institut,  XXXIÎl,  412. 

Renault  (le  baron),  général  de  division,  XXXY1,749. 

Riangey  (H.-nride),  XXXVï,  199. 

RicHOMME  (Florent),  XXXII,  440. 

RiOGREux  (Denis-Désiré),  XXXVIIl,  356. 

RoBiANO  (Maurice  de),  XXXVl,  576. 

Robinet,  de  Paris,  XXXV,  924. 
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Rocher  (l'abbé),  XXXIV,  696. 

Rothschild  (James  de),  XXXV,  li9. 

Roy  de  Pierrefite  (l'abbé),  XXXI,  207. 

Sarcus  (le  baron  de),XXXlII,  196. 

Saubinet  (Etienne),  XXXV,  706. 

Sauret  (l'abbé),  XXXVIII,  96. 

ScHNETZ  (P.),  de  l'Institut,  XXXVI,  296. 

SciTivAux,  de  Nancy,  XXXVIII,  611. 

Sergent  (Mgr),  évêque  de  Quimper,  XXXVII,  626. 

Sl-mlian  (Paul),  de  l'Isère,  XXXI,  827. 

Simon  (Victor),  de  Metz,  XXXI,  825. 

SouQUET,  d'Étaples,  XXXIV,  112. 

Spring  (Joseph-Antoine),  XXXVIII,  2'76. 

SuRVAL  (le  baron  de),  XXXVIII,  612. 

Saint-Andéol  (le  vicomte  de),  XXXVI,  495. 

Saint-Genois  (le  baron  de),  XXXIII,  723. 

Saint-Seine  (le  marquis  de),  XXXII,  440. 

Sainte-Colombe  (de),  de  Valognes,  XXXV,  355. 

Taillandier,  de  Paris,  XXXIII,  316. 

Taillandier,  ancien  magistrat,  XXXHI,  521. 

Talon,  d'Aix,  XXXIV,  244. 

Tanneguy  du  Chatël  (le  comte),  ancien  ministre,  XXXIII, 

833. 
Taya  (le  baron  de),  XXXI,  205. 
Teste  (Victor),  de  l'Itère,  XXXI,  824. 
Thaurin,  de  Rouen,  XXXVI,  676. 
Thieury  (Jules),  XXXIII,  832. 

Thomine-Desmazures,  avocat,  ancien  député,  XXXII,  792. 
Thomsen  (Ghrétien-Jurgensen),  XXXI,  416. 
Thorigny,  dessinateur,  XXXV(I,242. 
ToRSAY  (la  comtesse  de),  XXXVII,  624. 
Tournal  (Paul),  XXXVIII,  354. 


528  TABLK  GÉNÉRALE 

Trebuchkt,  de  Paris,  XXXI,  636. 

Thidon  (l'abbé),  chanoine  honoraii'e  à  Troyes,  XXXV,  117. 

Troyon  de  Lausanne,  XXXH,  897. 

TuRGOT  (le  marquis  de),  XXXII,  791.* 

Vaillant  (le  maréchal),  XXXVIII,  612. 

Valengiennes,  de  l'Institut,  XXXII,  96. 

Vallet  de  Viriville,  XXXIV,  244. 

Vallon,  préfet  du  Nord,  XXXI,  636. 

Varax  (le  comte  de),  XXXIII,  412. 

Varin  de  Russy,  XXXII,  307. 

Vaudoyer,  architecte,  XXXVIII,  356. 

Vergers  (Noël  des),  de  Rimini  (Italie),  XXXH,  896. 

Vërneil-Puyrazeau,  XXXVIII,  100. 

Vicaire,  directeur  général  des  forêts,  XXXI,  110. 

ViGAN  deCernières  (le  baron),  XXXI,  636. 

ViGNERAL  (le  vicomte  Gaston  de),  XXXII,  307. 

ViGNKRAL  (le  comte  de),  XXXV,  707. 

ViLLEMAiN,  de  l'Académie  française,  XXXVI,  392. 

VoiLLEMiER,  de  Sentis,  XXXI,  532. 

Voisins  (le  marquis  de),  XXXIII,  627. 

Waltz,  correspondant  de  l'Institut,  XXXV,  117. 

Warnkœning,  correspondant  de  l'Institut,  XXXII,  897. 

Weiss  (Ch.),  correspondant  de  l'Institut,  XXXII,  191. 

Whewel  (W.),  correspondant  de  l'Institut,  XXXII,308. 

WiNDESHEiM,  agent  voyer  en   chef  du  Calvados,  XXXV, 

586. 
WiNT  (Paul  do),  XXXV,  228. 
Woii.lkz  (Kmmanuel),  XXXVIII,  434. 
Ykmeniz,  de  Lyon,  XXXVII,  524. 
Yvoy,  de  la  Gironde,  XXXV,  226. 
Nef.  Description   de   la    nef  de   Saint-Étienne  de   Caen, 

XXXI,  447.  —  Dû  xvi«  siècle,  dans  l'église  de  Saint-Cyr, 
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à  Issoudun,  489.  —  Du  xi^  siècle,  dans  6e\\e  d'Écajeul, 
XXXII,  i2.-—  Dans  le  style  ogival  primitif,  à  Canon-aux- 
Vignes,  28.—  Romane,  à  Sainte-Marie-aux-Ânglais,586. 

—  Du  xii^  siècle,  dans  l'église  de  Silvanès,  797. —  Du 
xni"  siècle  dans  celle  de  Fécamp,  XXXÏII,  11. -Du  xiii® 
siècle,  dans  ses  parties  principales,  à  l'église  de  Bonne- 
main,  28.—  La  nef  est  l'emblème  de  l'église  chrétienne, 
42.— Romane,  transformée  au  xiii^  siècle  dans  l'église  de 
Saint-Mauriced'Épinal ,  119.  —Du  x^  ou  commence- 
ment du  xi«  siècle,  dans  l'église  de  Saint-Junien,  810.— 
De  style  plantagenet ,  dans  l'église  Saint-Jacques,  à 
Chatellerault,  XXXIV,  145.— Romane  dans  l'église  de 
Saint-Maurice  d'Angers,  159.~Le  slylebysantin  n'admet 
qu'une  nef  pour  une  église,  id.—  Nef  dans  le  style  plan- 
tagenet, à  Sainte-Radegonde  de  Poitiers,  162.  —  Même 
style  à  Notre-Dame-de-Montmorillon,  255.  —  Du  xnie 
siècle,  dans  l'église  de  Saint-Génitour,  au  Blanc,  282. 

—  Du  xiii«  siècle,  à  Saint-Benoît-sur-Loire,  611.  —  Du 
commencement  du  xm^  siècle,  à  l'église  abbatiale  de 
Saint-Père,  à  Chartres,  642.  —  Desxvi  et  xviie  siècles,  à 
Colombo,  865.  —  Du  xv  ou  xvie  siècle,  à  Nantèrre,  866. 

—  Du  xv®  siècle,  à  l'église  de  Puteaux,  id.  —  Du  xv« 
siècle  dans  Téglise  de  Montreuil-sous-Bois,  871.  —  Nef 
romane  dans  la  cathédrale  de  Toulouse,  912.  —Delà 
fin  du  x« siècle  ou  commencement  duxl^  à  Monljérender, 
XXXV,  211.  -  Vue,  XXXVII,  250  et  251.  -  Du  xvi« 
siècle,  à  SainVvfaurice-de-Loudun,  XXXV,  311.  —  Du 
XV*  siècle,  à  Antony,  709.  —  Du  xui"  siècle,  à  Genlilly 
et  à  Vitry-sur-Seine,  712  et  713.  Du  xv^  siècle,  dans 
l'église  de  Sainl-Vnlfran,  à  Abbeville,  XXXVI,  198. — 
Romane  à  Frenouvillo,  605.  —  De  style  ogival  pri- 
mitif, à  Bellengreville,  609.  —Romane  ou  du  xi«  siècle. 
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à  Étrètat,  à  Bures  et  à  Jumiéges,  XXXVIÏ,  54.—  Du  xii^ 
siècle  à  Than,  8b.  —  Du  xni«  siècle,  dans  la  cathédrale 
de  Coutances,  XXXVIII,  19  et  20.—  Du  xve  siècle,  dans 
l'église  de  Saint-Pierre,  à  Coutances,  25.— Du xiv®  siècle, 
dans  celle  de  Saint-Nicolas  de  la  même  ville,  29. — 
Du  xi"  ou  xii®  siècle,  dans  l'église  de  Saint-Pierre,  de 
Ganteloup,  39. — Du  xvi"  siècle,  dans  celle  de  Saint- 
Martin  de  Ligré,  279  —  Du  xi^  siècle,  dans  l'église  de 
Buxerolle,  469  et  472.— Celle  de  la  cathédrale  de  Bayeux 
est  un  type  du  style  roman  sur  son  déclin,  564.  —  La 
nef  de  l'église  Saint-Pierre,  à  Lisieux,  élevée  de  1141  à 
1180,  566.  ■—  La  construction  de  la  nef  était  à  la  charge 
du  commun  des  habitants,  et  le  chœur  à  la  charge  du 
seigneur  patron,  du  gros  décimateur,  726. 

Nelle  (Edouard), sculpteur. li  a  reproduit  au  quart  de  leurs 
dimensions,  les  statues  peintes  qui  sont  dans  la  cha- 
pelle de  l'hôpital  de  Monestiés  ;  ces  statues  forment  un 
groupe  représentant  \e  Christ  au  tombeau,  et  datent  de  la 
fin  du  xv«  siècle,  XXXI,  517. 

Nennig,  village  prussien.  Description  du  plan  de  sa  villa, 
ornée  de  marbres  et  de  mosaïques,  XXXIII,  311.—-  Dé- 
couverte qu'on  y  a  faite  de  monnaies  et  de  tuiles  ro- 
maines, de  bains,  d'un  aqueduc ,  de  peintures  pom- 
péiennes et  d'une  inscription,  312. 

Néphrite.  Marbre  dont  on  cote  trois  variétés,  XXXVIII, 

«i  267. 

Néris-les-Bains,  bourg  du  Bourbonnais  (Allier).  Décou- 
verte d'un  chapiteau  gallo-romain  ,  aujourd'hui  au 
musée  de  Moulins,  XXXV,  660.—  Dessin,  661.—  Aque- 
duc amenant  l'eau  à  Néris,  672.—  Fragments  antiques 
.recueillis  dans  l'ancienne  station  de  bains  et  se  trou- 

,   vant  au  musée,  id.  —  La  carte  de  Peutinger  mentionne 
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les  bains  de  Néris,  XXXyi,  6i8.— Nouveaux  détails  sur 
sesb^ias,  XXXVII,  597.—  Inscriptions  faisant  connaître 
les  noms  des  Romains,  fondateurs  des  bains,  599.—  On 
y  voit  des  colonnes  doriques  provenant  d'une  villa  ou 
autreédifice,  id. —Des  sculptures,  id.— Camp  romain,603. 
r-Vue,  605.— Puils  de  captation  pour  les  eaux  des  bains, 
605  et  607.—  Plan  du  c;iptage  des  sources  thermales  de 
Néris,  par  les  Romains,  XXXVIII,  342.-—  Vue  de  colon- 
nes doriques  et  autres  fragments  déposés  dans  le  vesti- 
bule de  l'établissement  thermal,  344.—  La  dimension 
diamétrale  de  son  théâtre  gallo-romain  était  de  80  mè- 

,,  très,  553  et  554,  -  Ce  théâtre  rangé  dans  la  catégorie 
des  théâtres  mixtes,  fort  en  usage  dans  les  Gaules,  559. 

Nérondks,  village  du  Berry  (Cher).  Chœur  du  xi^  siècle 

.  dans  son  église,  XXXVI,  573  et  574. 

Nerra  (Foulques),  vivait  dans  le  xi^  siècle  ;  c'était  un 
grand  bâtisseur  et  un  grand  batailleur;  il  était  sur- 
nommé Jerosolomitain  ;  il  prit  ses  modèles  dans  l'ar- 
chitecture romaine,  XXXIV,  567.— Il  bâtit  l'abbaye  de 
Beaulieu,  près  de  Loches,  laquelle  fut  consacréeen  1010, 
id.  et  648.—  Un  caractère  de  sa  construction  consiste 
,  en  ce  que  la  taille  des  pierres  est  en  hachures  diagonales, 
588. 

Nerviens.  Anciens  peuples  du  Cambresis,  leur  système  de 
défense.,  XXXII,  470.-  Ce  qu'en  dit  César,  475. 

Nesle,  peintre,  auteur  d'un  album  châtillonnois,  XXXI,  12. 

Neubourg,  village  de  Normandie  (Manche).  Le  bénitier  de 
son  église  paraît  dalei-  de  la  Renaissance;  sa  description, 
XXXVl,  433. 

Nkuchatel,  ville  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  On  y 
trouve  un  musée,  XXXI,  81.  —  Découve;-,^^.q,i^'on  y  a 
laite  de  vases  funéraires,  XXXVII,  356.     ,.,,..  i  , 
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Neufbosc,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Son 
église  offre  un  porche  du  xvi«  siècle,  XXXVIII,  168. 

Neufmarché,  bourg  de  Normandie  (Eure).  Son  ancienne 
forteresse,  XXXIII,  330. 

Neuville,  village  de  Normandie  (Calvados).  Il  y  a  existé  un 
ancien  prieuré  sous  le  vocable  de  saint  Nicolas,  XXXIV, 
594.  -  Les  légendes  du  Charap-au-Chat,  XXXV,  704. 

Neuville-aux-Bois,  bourg  de  l'Orléanais  (Loiret).  On  y  a 
signalé  un  statère  d'or  de  Philippe  ÏI,  roi  de  Macédoine, 
XXXVlII,"21i. 

Neuville-Châmp-d'Oisel,  village  deNormandie'(Seine-Infé- 
rieure).  On  y  a  trouvé  des  sépultures-franques  avec 
des  vases,  XXXÏ,  79. 

Neuville-Ferrières  ,  village  de  Normandie  (Seine-Infé- 
rieure). On  y  a  constaté  l'existence  d'un  cimetière  franc, 
avec  vases  et  objets  en  fer,  XXXÏ,  78. 

Neuville-sur-Selne,  village  de  la  Champagne  (Aube).  Loca- 
lité habitée  sous  la  domination  romaine,  probablement 
au  ii«  siècle,  XXXÏ,  11  —  Vestiges  remarquables  et 
découverte  d'une  belle  piscine,  id. 

Neuvy-en-Sulllvs,  village  de  l'Orléanais  (Loiret).  On  y  a 
trouvé  des  sangliers  en  bronze  de  grande  dimension  et 
un  cheval,  en  bronze,  avec  inscriptions,   XXXIV,  635; 

XXXV,  689.  —  Nouveaux  détails  sur  celte  découverte, 

XXXVI,  44.  —  Dessin  du  cheval  de  bronze,  46.  —L'en- 
fouissement des  objets  signalés  doit  avoir  eu  lieu  au 
ive  siècle  ou  au  commencement  du  v%  52. 

Neuvy-le-Baurois,  village  du  Berry  (Cher).  Fabrique  de 
faïence  établie  par  Pierre  de  Frasnay,  collaborateur  du 
Mercure,  XXXV,  579, 

Neuvy-Pailloux,  village  du  Berry  (Indre).  Découverte  d'une 
tombelle  avec  chambre  sépulcrale,  construite  en  pierres 
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de  moyen  appareil,  XXXI,  481.  —  Église  romane,  id. 

Neuvy-Saint-Sépulcre,  village  du  Berry  (Indre).  Son  église 
fut  construite  dans  le  xi"  siècle,  sur  le  modèle  de  celle 
du  Saint-Sépulcre  de  Jérusalem,  XXXII,  662.  —  Sa  des- 
cription, id.;  XXXV,  469.  —  Église  avec  déambulatoire, 
XXXVI,  574. 

Neuwiller,  village  de  l'Alsace  (Haut-Rhin).  Dans  son 
église,  chapiteaux  symboliques  sculptés,  XXXVIÏI,  74.— 
Dessin,  75. 

Nevers,  ville  de  France  et  ancienne  capitale  du  Nivernois 
(Nièvre).  Sa  cathédrale  Sainl-Cyr  appartenant  à  deux 
styles,  le  roman  pour  les  portions  occidentales,  le  go- 
thique pour  la  majeure  partie,  XXXIV,  "318.  —  Descrip- 
tion, id.  et  319.  —  Dalles  tumulaires,  gravées  au  trait, 
des  xive  et  xv»  siècles,  319.  —  Grilles  datant  du  règne  de 
Louis  XIV,  id.  —  Statuettes  en  ronde-bosse  placées  au 
bas  des  pilastres  du  triforium,  id.  —  Piscines  ouvragées, 
id.  —  Bas-reliefs  en  pierre,  dont  un  figure  la  vie  de 
saint  Jean-Baptiste,  id.  —  Transept  et  abside  datant  du 
xi«  siècle,  320.  —  Tour  à  base  romane  avec  extérieur, 
décoré  de  sculptures  et  de  statues,  accusant  le  xv"  siècle, 
id.  ~  Abside  romane,  sa  description,  id.  —  Dans  sa 
crypte,  un  saint-sépulcre  du  xvi^  siècle,  321.  —  Fon- 
dation de  la  cathédrale  attribuée  à  Gharlemagne,  id. 
—  Son  église  abbatiale  de  Saint-Étienne  accuse  l'in- 
fluence de  l'École  auvergnate,  sa  description,  322. — 
Bâtie  dans  le  xi^  siècle  ou  au  commencement  du  xn®, 
XXXV,  490.  —  Dessin  d'une  colonne  de  cette  église, 
XXXIV,  323.  —  Les  claveaux  enchevêtrés  de  son  por- 
tail présentent  un  appareil  cheveronné,  XXXVI,  318.  — 
Église  de  Saint-Sauveur  appartenant  à  l'école  de  Cluny, 
démolie,  XXXIV,  324.  -  Dessin,  id.  et  XXXV,  663.  — 
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•  Restes  de  l'église  de  Saint-Genest,  XXXIV,  325.— Dessin 
d'un  fragment  de  son  portail,  id.  —  Ruines  de  l'abbaye 
de  Notre-Dame,  id.  —  L'église  de  l'Oratoire  date  de  la 
fin  du  xviie  siècle,  326.— Celle  de  Saint-Père  est  dans  le 
style  des  jésuites,  id.— Celle  de  Notre-Dame  de  la  Visita- 
tion est  intéressante,  id.  et  685.—  Le  château  des  ducs 
de.  Nevers,  bâti  vers  la  lin  du  xv  siècle,  est  aujourd'hui 
le  pàTais-de-justice,  327.  —  Vue,  328.  —  Tours  fortifiées 
de   l'enceinte,  accusant  le  xv^  siècle,  id.  —Porte  du 

JCrbux,  id. —  Construction  militaire  du  xiv®  siècle,  685 
et  XXXV,  663.  —  Arc-de-triomphe  élevé  ad  xviii^  siècle, 
XXXIV,  329.  7- Hôtel  gothique  avec  tourelles  du  xvi^ 
siècle,  id.—  Maison  de  Is  Renaissance,  autre  maison  en 
pierre  avec  frise  du  xvi^  siècle,  autre  avec  pignon  du  xiip 
ou  xiv''  siècle,  id.  —  Tourelles  carrées  à  toits  aigus,  la 
plupart  du  x\^  ou  du  xvi^  siècle,  accolées  aux  maisons 
XXXIV,  318.  —  Ancien  prieuré  de  Saint-Gildar,  685.  — 
Découverte  d'un  manuscrit  du  xi®  siècle,  intitulé  : 
Rituale  ecclesiœ  Nivernensis,  QSS. —■  Nolice  historique 
sur  saint  Cyr,  et  sa  mère  sainte  Julitte,  patrons  de 
l'église  de  Nevers,  id.  —  Musée  lapidaire  dans  la  tour 
du  Croux,  XXXIV,  330  et  685.  -  Indication  des  objets 
qu'on  y  voit ,  id.  —  Les  faïences  de  Rouen  et  de 
Nevers  à  l'exposition  universelle,  XXXlll,  7 'z^.  —  Les 
faïences  fonds  bleus  à  dessins  blancs  rappellent  les  pro- 
duits de  Nevers,  732.  —  La  faïence,  les  faïenciers  et  les 
émailleurs  de  Nevers,  737.  —Ouvrages  formant  une  his- 
toire complète  de  Nevers,  XXXIV,  318.  —  A  Nevers, 
les  premiers  essais  de  faïences  parlantes  s'exercent  sur 
la  panse  des  bouteilles,  au  fond  des  saladiers  et  des 
assiettes,  avec  la  date  de  la  fabrication  et  le  nom  du  des- 
tinataire, XXXV,  571.— Ses  faïences  facétieuses,  572.— 
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Sarcophages  chrétiens  au  nmsée  lapidaire,  XXXYI,  153. 
—Mavo,  auteur  du  tympan  de  Saint-Sauveur,  XXXV,  595. 
—Ses  évêques;  Hugues  {Hîigo  Magmts)  meurt  eti  iO^^, 

■  XXXIV,  688.  —  Yves  de  Chartres,  sacré  en  1097,  XXXiVi 
32:2.  —  Voir  Musée. 

NiCE,  ville  de  France  (Alpes-Maritimes).  La  Société  fran- 
çaise y  lient,  en  1866,  la  deuxième  partie  de  la  session 
de  son  congrès  archéologique,  XXXIi,  6ol  et  783.—  Son 
programme,  788.  —  Découverte  d'une  inscription  chré- 
tienne du  ni«  siècle,  id,  —  Compte-rèwdu  de  la  session 
du  Congrès  scientifique  de  France,  883.  —  Session  du 
Congrès  archéologique  en  1866,  884.  —  Compte-rendu 
de  ce  congrès,  XXXIV,  686.  —  La  -Proî>mc^,  journal  dé- 
centralisateur qui  s'y  publie,  XXXVI,  488. 

NicÉE,  ville  d!Anatolie.  Célèbre  par  le  concile  qui  s'y  tint 
en  325,  XXXIII,  655. 

NicÉPHORE  Gallixtë,  auteur  du  xiv^  siècle,  XXXII,  137  ; 
XXXVI,  10. 

Niche  d'ExposnioN,  espèce  de  châsse  au-dessus  du  taber- 
nacle pour  y  placer  l'ostensoir  ou  soleil.  Exposition  dans 
le  style  Louis  XV  à  l'église  de  Beuvron,  XXXI,  176. 

Nicolas,  M.  de  la  S.  A  construit,  à  Lisieux,  pour  les  Dames 
de  la  Miséricorde,  une  chapelle  dans  le  style  ogival  pri- 
mitif, XXXI,  506. 

NicoLAYSEN,  auteur  d'une  sorte  de  statistique  monumen- 
tale, dans  laquelle  il  décrit  non  seulement  les  monu- 
ments de  chaque  localité  de  Norwége  dont  il  s'occupe, 
mais  encore  tous  les  objets  anciens,  tels  que  :  arines, 
outils,  vases,  bijoux,  etc.,  XXXIV,  107. 

NicoRps,  village  de  Normandie  (Manche).  Inscription  de  la 
cloche  de  son  église,  XXXVIII,  328. 

NiEUERMODERN,  Village  de  l'Alsace  (Bas-Rhin).  Découverte 
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d'un  autel  portant  sur  une  face  le  mot  Vulcain,  avec  les 
attributs  de  Jupiter  et  de  Neptune,  ainsi  que  Vénus  et  la 
Fortune,  XXXIV,  236. 

Nielles.  On  nommé  nielles  des  fines  gravures  sur  cuivre, 
argent  ou  vermeil,  remplies  dans  leurs  parties  creuses 
d'une  espèce  d'émail  noir,  XXXI,  33ô.  —  La  niellure 
est  fort  ancienne;  négligée  depuis  le  xip  siècle,  on  l'a  de 
nouveau  employée  au  xv»  siècle,  id.—  Comment  on  pra- 
tiquait l'art  de  nieller,  id.  —  Instrument  de  paix  niellé 
au  musée  de  Florence,  datant  de  1452,  337. 

NiEUL-suR-L*AuTizE,  bourg  |du  Poitou  (Vendée). vSon  église 
offre  un  spécimen  du  style  roman  saintongeois  du  xn® 
siècle,  XXXI,  24.  —  Vues  des  arcades  de  cette  église, 
et  du  cloître  de  l'ancien  prieuré,  27.  —  Sépultures  de 
ses  anciens  abbés,  XXXIV,  923.  —  Cloître  bâti  au  xii'' 
siècle,  id.  —  Sépultures  dans  le  cloître  de  cinq  abbés 
qui  ont  gouverné  le  monastère  au  xiii"  siècle,  id.  —  Ob- 
jets qu'on  y  a  trouvés,  entre  autres  trois  crosses  du  xiii* 
siècle,  id.  et  924. 

NiEUPORT,  ville  de  la  Belgique.  Description  de  la  chaire  de 
son  église,  XXXVI,  J 34  et  139. 

Nièvre  (Département  de  la).  Son  dictionnaire  topogra- 
phique, contenant  les  noms  des  lieux  anciens  et  mo- 
dernes, annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXII,  663. 

Nîmes,  ville  du  Languedoc  (Gard),  avait  un  cirque,  XXXI, 
211.  —  Il  surprend  encore  aujourd'hui  les  yeux  par  sa 
structure  et  sa  grandeur,  212.—  Deux  pierres  milliaires 
à  son  musée,  de  la  porte  d'Auguste,  XXXIII,  187.  -  Ins- 
criptions, id.  —  Sur  les  mesures  de  la  Maison-Carrée, 
188.  ~  Sépultures  gallo-romaines,  trouvées  dans  les 
fouilles  de  l'église  Sainte-Baudille,  XXXIV,  927.  -  Sa 
bourse  de  commerce  fut  élevée  entre  1549  et  1566,XXXV, 
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90.  —  Son  colysée,423.—  Ses  arènes,  id.—  Vue  générale 
des  arènes,  424.  —  Sa  Maison-Carrée  est  un  temple 
entouré  d'une  espèce  de  galerie  ou  de  cloître,  425.  —  Le 
Nymphée  connu  sous  le  nom  de  temple  de  Diane,  id., 
XXXVII,  40.  —  La  place  de  la  Fontaine  avec  ses  bains  et 
ses  statues,  XXXV,  425.  —  Vue  de  l'intérieur  du  temple 
de  Diane,  426.  —  xMusée  lapidaire,  XXXVI,  99  et  104.— 
Sa  tour  Magne,  XXXV,  425.— Ville  où  l'on  peut  étudier 
l'art  romain,  XXXVII,  38.—  Origine  de  la  ville,  41.— Sa 
Maison-Carrée,  transformée  en  musée,  XXXVIII,  565.— 
Voir  Musée, 
NiNi  (Jean-Baptiste),  artiste  italien,  qui  s'établit  dans  le 
Blésois,  au  milieu  du  xvin«  siècle  ;  neuf  médaillons  de 
cet  arliste,  au  musée  de  Bourges,  XXXIV,  231 .  —  Douze 
au  musée  de  Nevers,  330.—  Mémoire  sur  ses  moules,  349. 

—  Plusieurs  de  ses  médaillons  au  musée  d'Orléans,  634. 

—  Des  moules  en  îerre^  de  Nini^  ouvrage  signalé  dans  le 
Bidlelin,  XXXV,  349. 

Niort,  ville  du  Poitou  (Deux-Sèvres).  Son  musée,  XXXVI, 

382. 
NisY-LE-CoMTE,  villagc  de  la  Champagne  (Aisne).  Plan  des 

constructions  romaines  qu'on  y  a  trouvées,  XXXIV,  64. 

--  Mosaï(|ue  qu'on  y  a   signalée,  443.   —  Texte  d'une 

inscription  de  Nisy-le-Comte,  au  musée  de  Soissons, 

456. 
NoBiLLEAU,  M.  de  la  S.   La   Collégiale  de  Saint-Martin  de 

Tours,  ouvrage  analysé  dans  le  Bulletin,  XXXV,  829. 
NoBLAC,  dans  le  Limousin  (Haute-Vienne).   Ruines  de  son 

château  sur  une  montagne  escarpée,  dominant  les  ponts 

de  Saint-Léonard,  près  Limoges,  XXXII,  179.— Détails 

historiques  sur  la   famille  Marchés,  possesseur  de  ce 

château,  id. 

35 
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NoELAS  (Frédéric).  Légendes  it  traditions  foréziennes^cu- 
vrage  annoncé  dans  le  Biilletia,  XXXI,  201. 

NoGENT.  Les  localités  nommées  Nogent  sont  généralement 
situées  $ur  une  route,  au  passage  d'une  rivière,  XXXI, 
311. 

Nogent-le-Bernard,  village  du  Maine  (Sarthe).  Son  église 
présente  des  travaux  de  défense,  XXXVII,  536. 

NoGENT-LE-Roi,  petite  ville  de  l'Ile-de-France  (Seme-et-Oise). 
Son  donjon  était  de  forme  carrée,  XXXII,  693. 

NoGENT-LE-RoTi\ou,  ville  du  Perche  (Eure-et-Loir).  On  y  voit 
trois  églises,  les  ruines  d'un  prieuré,  un  château-fort  et 
des  maisons  du  moyen  âge,  XXXIII,  471.  — -  Documents 
historiques,  id.  —  L'Église  Notre-Dame  est  l'ancieiine 
chapelle  de  la.  Maisoa-Dieu  fondée  en  1182  ou  1184  , 
472.  —  Description  du  portail,  id.  —  Chœur  avec  con- 
treforts du  xii«  siècle  ;  lancettes  géminées  et  corniche 
garnie  de  modillons,  id.  — -  Colonnes  et  chapiteaux  de  la 
nef  accusant  le  xiu"  siècle,  473.  —  La  porte  d'entrée  de 
l'hôpilaî  est  monumentale,  id. —  Dans  l'église,  tombeau 
du  duc  de  Sully,  474.  —  L'église  de  Saint-Laurent,  date 
de  la  fin  du  xv^  siècle,  id.— Ruines  du  prieuré  de  Saint- 
Denis,  fondé  en  10^9,  id.  ~  Restes  de  son  église,  475.— 
Maison  datant  du  xv^  ou  du  xvi^  siècle,  id.  et  suiv.  — 
Epis  de  plomb  en  forme  de  vases  et  lucarne  du  xv»  siè- 
cle, 476.  —  Hôtels  de  la  Renaissance,  id.  —  Fenêtres  à 
croix  de  pierre,  du  xv^  siècle,  477.  -  Ruines  du  manoir, 
nommé  la  tour  Dardelay,  id.  ~  Château  et  son  enceinte, 
id.  —  Vue  du  donjon  carré,  478.  —  Sa  description,  id. 
et  suiv. —Collégiale  de  Saint-Jean,  fondée  au  xii»  siècle, 
480.  —  Statue  en  bionze  du  général  comte  de  Saint- 
Paul,  id.  —  Eglise  de  Saint-Hilaire,  construction  de 
différentes  époques,  id.  —  Sa  description,  id.et  suiv. — 


DU  BULLETIN   MONUMENTAL.  K39 

Vue  d'une  dfes  fenêtl-es  du  chœur,  482.  —  Chœur  datant 
de  la  seconde  moitié  du  xiii^  siècle,  483.  —  Arc  triom- 
phal de  la  même  époque,  id.  —  Autels  datant  du  règne 
de  Louis  XIV,  484.-—  Inscription  du  xvii*  siècle,  id. 
Nogknt-suk-Marne  ,    village    de    l'Ile-de-France    (Seine). 
Eglise  du  commencement  du  xiii^  siècle,  XXXIV,  878. 
—  Quelques  parties  remaniées  au  xv^,  id.  —  La  flèche 
du  clocher  remonte  au  xiir  siècle,  879. 
Noget-Lacoudre,  m.  de  la  S.  Notice  sur  saint  Gerbold,  évégue 
de  Bayeiix,  dans  la  deuxième  moitié  du  vii«  siècle,  XXXI, 
819. 
NoGuiER  (L.),  M.  de  la  S.  Autels  romans  dans  le  Midi  de  la 
France.  Sous  ce  titre  l'auteur  recherche  les  autels  ro- 
mans et  en  recommande  la  conservation.il  indique  plu- 
sieurs églises  où  se  trouvent  des  autels  de  Tépoque  ro- 
mane, et  il  donne  le  dessin  de  plusieurs  de  ces  autels, 
XXXVI l,  135  et  399.  —  Notice  sur  deux  anciennes  églises 
romanes.  Ces  deux  églises  sont  Saint-Aphrodise,  à  Be- 
ziers  et  Notre-Dame-des-Pins,  à  Espondeilhan.  L'auteur 
décrit  ces  deux  églises  qui  appartiennent  l'une  et  l'autre 
à  l'époque  carlovingienne,  161.  Vues,  id.  et  166.  —Ins- 
cription lomaineen  lettres  de  plomb,  incrustées  dans  la 
pierre,  XXXVIII,447.  -  Texte,  448. 
NoHAND-VicQ,  village  du  Berry  (Indre).  Peintures  murales 
de  son  église,  remontant   sans   doute   au  xn«    siècle, 
car  dès  le  xin^  siècle  elles  étaient  détériorées,  XXXVI, 
291. 
NomMOUTiER,  petite  ville  du  Poitou  (Vendée).    La  crypte  de 
son  église  de  Saint-Philbert  est  regardée  comme  étant 
du  ixe  siècle,  XXXII,  563. 
NoisY-LE-Roi,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-el-Oise). Notice 
sur  ses  seigneurs,  XXXVIII,  432. 
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Nom.  Jusqu'au  xi^  siècle  le  nom  des  fiefs  n'entre  pas  dans 
la  composition  des  noms  de  personnes,  le  prénom  seul 
est  en  ^usage  au  xi»  siècle,  et  au  suivant  le  nom  des  fiefs 
est  uni  par  la  préposition  de,  XXXII,  48. 

NoNENQUE,  village  du  Rouergue  (Aveyron).  A  eu  une  an- 
cienne abbaye,  XXXI,  561. 

NoNNBERG,  à  Salzbourg,  ancienne  abbaye,  XXXII,  325. 

NoNTuoNAis ,  territoire  qui  avait  Nontron  pour  capitale. 
Notes  historiques  et  archéologiques  sur  le  Nontronais  ;  ou- 
vrage signalé  dans  \e  Biilletin^  XXXIII,  514. 

Normandie,  ancienne  province  de  France.  Ses  iirmoiries, 
XXXin,  800.—  Religieux  de  Saint-Etienne  de  Caen  de- 
venus abbés  et  évêques  en  Normandie,  XXXIV,  89  à  91. 
—  Les  Normands  dans  le  Noyonnais,  au  ix^  et  x«  siècles, 
599.  —  Musée  de  la  Société  des  Antiquaires  de  Norman- 
die, XXXI,  201  ;  XXXII,  173  ;  XXXIII,  721. -Voir  Style 
normand. 

Norolles,  village  de  Normandie  (Calvados).  Découverte 
qu'on  y  a  faite  d'une  médaille  gauloise  en  or  (unstatère), 
XXXVÏI.  520. 

NoRON  ,  village  de  Normandie.  Le  clocher  de  son  église  est 
placé  au  chevet,  contrairement  à  l'usage  admis  dans  le 
diocèse  de  Bayeux  ;  mais  autrefois  cette  église  apparte- 
nait au  diocèse  de  Séez,  XXXVI,  524.—  Vue,  id. 

NoRREY,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église  est 
du  xiii«  siècle,  XXXVIII,  352.—  Chute  de  la  toiture 
pyramidale  d'une  des  chapelles  absidales,  id.— Dessin 
de  celte  toiture  avant  sa  chute,  353. 

NoRwiGH  (Angleterre).  Son  congrès  d'archéologie  préhis- 
torique en  1868  ,  XXXIV,  473.—  Beau  clocher  de  sa 
cathédrale,  XXXVII,  438.—  Il  ofi're  deux  rangs  super- 
posés de  cercles  dont  celui  du  haut  est  seul  à  jour,  id. 
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Notre-Dame  DE  Courson,  village  de  Normandie  (Calvados). 
Eglise  en  partie  du  xii«  siècle  et  en  partie  du  xv% 
XXXII,834. —Déplorables  corrections  qu'elle  a  subies,id. 
—Voir  Courson. 

Notre-Dame  de  Guingamp.  Voir  Guingamp. 

Notre-Dame-de-la-Romenguièrk.  Voir  Villepinte. 

Notre-Dame-de-l'Épine,  village  de  la  Champagne  (Marne). 
Son  élégante  basilique,  XXXHI,  82.  —  Cette  église  des 
xye  et  xvie  siècles  est  couverte  par  une  toiture  à  faible 
pente,  XXXVI,  350. 

Notre-Dame-de-Velle,  village  du  Quercy  (Lot).  Église  ro- 
mane et  sa  légende,  XXXIIÏ,  492. 

Notre-Dame-des-^Ihamps,  village  de  Normandie  (Calvados). 
Vue  de  la  tour  de  son  église,  XXXVIII,  531. 

Nouailher-Layné  (P.),  éma illeur  à  Limoges  au  commence- 
ment du  xvme  siècle.  Une  de  ses  œuvres,  un  bénitier 
point  et  en  émail  ;  sa  description,  XXXVI,  457. 

Nouatre,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Dans  le 
château  d'Argenson,  près  Nouatre,  il  existe  un  colom- 
bier d'une  architecture  fort  ornée  et  offrant  les  ca- 
ractères des  constructions  de  la  Renaissance,  XXXVI, 
732. 

NouLET.  Son  opinion  sur  les  souterrains  prétendus  d'origine 
préhistorique,  XXXVI,  385. 

NouLLENS.  Publie  un  article  dans  la  levue  d'Aquitaine, 
sous  ce  titre  :  Voies  romaines  dans  les  Landes  de  Gas- 
cogne, article  recommandé  par  \e  Bulletin,  XXXII,  93. 

Nouvelles  archéologiques.  Voir  Publications. 

NovEs,  village  de   la  Provence  (Bouches-du-Rhône).  Son 
église  classée  parmi  les  constructions  carlovingiennes 
XXXVIÏI,  108. 

Noyers,  village  de  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son  abbaye 
fondée  dès  l'année  1069,  XXXV,  309.—  Son  cartulaire. 
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XXXVHI,  176.  —  Sévérité  de  ses  moiaes  envers,  un  che- 
valiernommé  Julien,  id. 

No YON,  ville  de  Picardie  (Aisne).  Sa  cathédrale,  après  la 
suppression  de  son  évêché  a  conservé  son  cloître,  son 
prétoire,  son  chapitre,  sa  bibliothèque  et  sa  chapelle 
épiscopale,  XXXIV,  430.—  Avis  divers  sur  la  cause  de 
la  différence  entre  les  chapiteaux  desbas-côtés  du  chœur 
et  ceux  du  chœur  même,  431.—  Porte  de  l'ouest  avec 
ses  anneaux  de  fer,  dessin,  436.—  Hôtel-de-Ville  et  mu- 
sée, id.— Chandelier  du  xm'  siècle;  dessin,  437.—  Croix 
du  chevet  de  l'église  et  croix  du  clocher  septentrional, 
dessin,  438.—  Grille  protégeant  une  des  fenêtres  de 
l'Hôtel-de-Ville;  dessin,  439.—  Bibliothèque,  id.—  Son 
Evangéliaire  provenant  de  l'abbaye  de  Morienval,  et  da- 
tant du  ix^  siècle,  XXXV,  516.—  Le  siège  de  Veiman- 
dois  fut  transféré  de  l'Auguste  de  Vermandois  (Saint- 
Quentin)  à  Noyon  en  53i,  XXXVI,  201.-  Une  cité  Pi- 
carde au  moyen-âge,  ou  Noyon  ou  le  Noyonnais  aux  xiv« 
et  xve  siècles,  ouvrage  cité  dans  \e  Bulletin,  449.—  In- 
ventaire de  sa  cathédrale  en  1419,  id.—  Pierre  tombale 
avec  inscription  et  le  millésime  de  1389,  XXXVIl,  216. 
—  Autre  pierre  tumulaire  avec  inscription  et  la  date  de 
1517,  220.—  Ses  évoques:  Saint  Médard,  dans  le  vi® 
siècle,  ce  fut  lui  qui  transféra  l'évêchéde  Saint-Quentin 
à  Noyon,  XXXVI,  201.-  Saint  Eloi,  dans  le  vii^  siècle 
(641),  XXXIV,  715  et  716;  XXXVI,  202.-  Beaudoin, 
dans  lexu»  siècle  (1167),  XXXV,  516.  —  Vermond,  en 
127;,  517.  —  xMumolin  devait  siéger  avant  le  vu"  siècle, 
XXXII,  121  et  134. 

NuMiDiE ,  ancien  royaume  d'Afrique,  au  nord  du  mont 
Atlas.  Publication  des  inrcriptions  romaines  qu'on  y 
a  irouvres,  XXXI,  823. 

Numismatique.   Essai  sur   la  numismatique  gauloise ,   du 
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nord-ouest  de  la  France,  ouvrage  annoncé  et  analysédans 
le  Bulletin,  XXXI,  107.—  Note  sur  la  numismatique  de 
la  Gaule  méridionale,  antérieurement  à  la  conquête  ro- 
maine, citée  dans  \e  Bulletin,  XXXV,  913.—  Découverte 
de  plusieurs  monnaies  gauloises,  XXXVII,  520. 


o 


OcHiER  (Madame),  M.  de  la  S.  Donne  à  la  ville  de  Ciuny  un 
beau  local  pour  y  établir  un  musée  communal,  XXXI, 
105. 

Octroi.  Ce  mot  à  l'origine  signifiait  la  permission  ou 
licence  de  lever  un  impôt  ;  il  est  devenu  par  la  suite 
le  nom  de  l'impôt  lui-même  ;  établissement  de  celui  de 
la  Ferté-Bernard,  XXXV,  444. 

Oculiste.  Voir  Cachet. 

OcuLus.  Ouverture  circulaire  simple  ou  à  meneaux  fleuris 
ou  ornementés,  percée  dans  certaines  parties  des  murs 
dans  les  églises.  Dans  le  chevet  de  l'église  Saint-Jean, 
à  Cbâteaudun,  oculus  du  xi^  siècle, XXXIV,  10.— Abside 
percée  de  trois  oculus  du  xi^  siècle,  dans  l'ancienne 
église  de  Saint-Pierre  de  la  Motte,  à  Vendôme,  40.  — 
Oculus  formant  le  clérestory  dans  l'église  de  Monlreuil- 
sous-Bois,  872.  —  Dans  celle  de  Cbampigny-sur-Marne, 
873.  —  Dans  celle  de  Bagneux,  XXXV,  710.-  (Eils-de- 
bœuf  ou  ociili  remplaçant  les  fenêtres  supérieures  dans 
l'église  de  Maisons-Alforl,  XXXIV,  876.— Formant  les 
fenêtres  des  bas-côtés  et  clérestory  dans  l'église  d'Arcueil, 
XXXV,  711.  —  Oculi  remplaçant  les  fenêtres  dans  celle 
de  Bougival,  724,  —  Oculi  au  triforium  et  au  clérestory 
dans  l'église  de  Vitry-sur-Seine,  713.  —  Depuis  le  xi» 
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siècle  jusqu'à  la  fin  du  xii^  siècle,  les  ocw/î  jouent  un 
rôle  important  dans  la  distribution  des  églises,  723. 

Ognies,  près  Namur.  Son  abbaye  et  son  trésor,  XXXII, 
313. 

Oise  (département  de  l').  Il  renferme  une  série  assez  com- 
plète de  monuments  religieux  de  différents  âges,  parmi 
lesquels  le  plus  ancien  est  probablement  l'église  de  la 
Basse-Œuvre  à  Beauvais,  XXXVII,  245. 

Oiseau.  L'oiseau  est  le  symbole  des  âmes  pures  et  élevées, 
XXXII,  844.  ~  Sculpture  du  xi«  ou  xn«  siècle  représen- 
tant deux  oiseaux  hybrides,  XXXVIII,  55.—  Dessin,  id. 

OiSELAY,  village  de  la  Franche-Comté  (Haute-Saône). 
Publication  d'une  charte  relative  à  son  affranchisse- 
ment, XXXV,  348. 

OiSEMONT,  village  de  Picardie  (Somme).  Usage  que  révèle 
un  registre  de  sa  fabrique,  datant  de  1617,  concernant 
la  bénédiction  du  pain  destiné  à  servir  de  nourriture, 
XXXVIII,  504,  507. 

OissEL,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Localité 
riche  en  sépultures  des  périodes  franque  et  normande, 
XXXI,  79.  —  Découverte  de  cercueils  de  pierre  ou  de 
plâtre,  id. 

O'Kklly,  (le  comte),  M.  de  la  S.  Recherches  sur  la  peinture 
sur  verre  en  Belgique,  signalées  dans  le  BulletinyXXXlY, 
lOi. 

Olivier  (le  docteur).  Découvre,  dans  les  environs  de  Barce- 
lonnette,  des  bracelets  gaulois  en  bronze  et  des  haches 
en  silex  et  en  bronze,  XXXIl,  880. 

Olla,  marmite  des  anciens.  Pot  en  forme  d'O//^,  découvert 
à  Candes,  XXXllI,  427.  —  Ollœ  grises  trouvées  dans 
un  cimelière  gallo-romain  au  Mesnil-sous-Lisbonne  , 
607.  —  Il  s'en  trouve  dans  des  sépultures  qui  renferment 
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des  ossements  d'hommes  ou  d'animaux,  des  cendres, 
XXXIV,  309,  311  et  315. 

Omalius  d'Halloy,  un  des  fondateurs  de  la  géologie  mo- 
derne,  XXXVII,  577. 

Omonville-le-Foliot,  village  de  Normandie  (Manche).  Ins- 
cription de  la  cloche  de  son  ancienne  église,  aujourd'hui 
supprimée,  XXXVIII,  3i6. 

Ona  (Espagne).  Son  monastère  existe  encore;  son  histoire, 
XXXII,  679. 

Onction,  acte  qui  s'accomplit  dans  plusieurs  sacrements  de 
l'église.  Dans  l'administration  du  sacrement  de  baptême, 
XXXVII,  456  ;  -  de  la  confirmation,  457  ;  —  de  l'ordi- 
nation des  prêtres,  id.;--de  la  consécration  des  évêques, 
458;  —  de  certains  objets  consacrés  au  culte,  460  et 
suiv.  —  Onction  des  prêtres  dans  l'ancienne  loi,  478.  — 
Voir  Extrême-Oonction. 

Opéra  (théâtre  de  1').  Dans  un  ouvrage:  Philosophie  de  la 
Musique,  l'Opéra  bâti  à  Paris  est  qualifié  de  Cathédrale 
du  Matérialisme,  XXXIII,  831. 

Oppidum,  enceinte  irrégulière  de  murs  sans  tours  ni  fossés, 
au  sommet  d'une  éminence  ;  exemple  de  ce  moyen  de  dé- 
fense à  Rochefort-en  Iveline,  XXXII,  695.  —  A  Châ- 
lons-sur-Marne,  ancien  oppidum  gaulois,  nommé  Cabil- 
lonum ,  XXXIII  ,  693.  —  Oppidum  de  Landunum, 
XXXIV,  659  ;  -  de  Mursens,  662  ;  -  du  Mont-Beuvray, 
668.  — -  Anciennes  enceintes  de  Camp  ou  ù'Oppida  ;  la  ^ 
cité  de  Liines,  675.—  Btiaucoup  de  mottes  et  d'enceintes 
dans  le  midi  f^ont  à  tort  qualifiées d'Opp^rfa, XXXIV,  383. 
—  Oppidum  du  Puy-de-Gaudy,  de  Toulx-Sainte-Croix, 
de  Muraut,  à  Saint-Georges-Nigremont  et  de  Thauron, 
dans  la  Creuse,  XXXVII,  348  et  suiv.  —  Leur  descrip 
tion  et  indication  des  objets  trouvés  dans  quelques-uns, 
id.  —  Voir  Cités  gallo-romaines. 
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Orange,  ville  du  Dauphiné(Vaucluse).  Son  arc  de  triomphe 
dont  l'âge  paraît  dater  de  l'an  21  de  l'ère  chrétienne, 

XXXII,  821.  —  Bas-reliefs  détériorés,  868.  —  Majes- 
tueuse façade  du  théâtre,  id.—  Statues  de  Raimbaud  II, 
comte  d'Orange  et  du  comte  de  Gasparin,  id.  —  La  di- 
mension diamétrale  de  son  théâtre  gallo-romain  était  de 
103  mètres,  XXXVIII,  553. 

Orbec,  village  de  Normandie  (Calvados).  Landry,  son  vi- 
comte, mourut  en  1091,  XXXTI,  195.  —  Jehan  d'Orbec, 
chanoine  de  Coutances,  en  1511,  197. 

Oresme  (Nicolas).  Un  des  hommes  célèbres  du  x^v®  siècle,  en 
Normandie.  Il  recommandait  l'isolement  absolu  des  cathé- 
drales, XXXVI,  109. 

Orfèvrerie.  Au  moyen-âge,  l'orfèvrerie  était  le  grand  luxe 
de  l'église,  des  rois  et  des  nobles,  en  même  temps  qu'une 
réserve  pendant  la  paix  et  une  ressource  pendant  les 
troubles  et  les  guerres,  XXXI,  313.  Étude  sur  l'or- 
fèvrerie mérovingienne,  816.  —  Les  châsses  de  la  cathé- 
drale d'Aix  sont  des  chefs-d'œuvre  d'orfèvrerie,  XXXII, 
770.  —  Crosse  abbatiale  d'Étrun,  spécimen  de  l'orfèvrerie 
de  la  fin  du  xv^  siècle,  786. 

Orgueil,  village  du  Languedoc  (Tarn-et-Garonne).  On  y  a 
signalé  un  cimetière  à  ustion,  XXXII,  426. 

Orgues.  Celles  de  Saint-Étienne,  à   Caen,  sont  de  1741, 

XXXIII,  262  et  562.  -  De  l'an  1624  dans  l'église  Notre- 
Dame,  à  Mortagne,  449.  —  Antérieures  à  13?9  dans 
l'église  de  Saint-Quentin,  XXXVI,  231. 

Orientation.  Chez  les  païens,  la  face  des  statues  dans  les 
templesélait  tournée  vers  le  Midi,  XXXÏ-,  229.  —Les  an- 
ciennes basiliques  chrétiennes  étaient  tournées  vers 
l'Orient,  le  côté  droit,  en  y  entrant,  était  regardé  comme 
le  plus  honorable;  c'est  là  qu'ordinairement  sont  pla- 
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cées  les  chaires  épiscopales,  231.  —  L'orientation  des 
églises  consiste  en  ce  que  leur  façade  est  dirigée  vers 
l'Occident  et  leur  chevet  tourné  vers  l'Orient,  XXXV,  99. 

—  De  Vorientation  symbolique  des  églises  chrétiennes^ 
XXXVII,  696.  —  Sur  l'orientation  des  églises,  XXXVIII, 
726  et  727.  --^ow  Côté  droit, 

Orivâl,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Son  cime- 
tière a  produit  une  céramique  très-avancée,  XXXI,  69. 

—  Découverte  d'une  antique  villa  et  de  divers  objets 
de  l'époque  romaine,  et  dénotant  une  grande  élé- 
gance, 75. 

Orléanais,  ancienne  province  de  France.  L'usage  y  exis- 
tait de  jeter  des  offrandes  dans  les  eaux,  XXXVIII,  201. 

Orléans,  ville  et  ancienne  capitale  de  l'Orléanais  (Loiret). 
Orléans  est  reconnue  aujourd'hui  pour  être  l'ancienne 
ville  de  Genabum,  XXXII,  86.  —  Inscription  antique 
qu'on  y  a  trouvée,  id.—  Son  musée,  id.  XXXIV,  633.— 
Capitale  d'un  royaume  mérovingien,  622.- E^wto/ïts^o- 
riqiies  et  statistiques  siir  les  villes  et  villages  de  son  diocèse^ 
ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIII,  310—  La 
cathédrale  bâtie,  en  majeure  partie,  du  règne  de  Henri 
IV  au  xixe  siècle,  XXXIV,  623.  —  Observations  sur  cet 
édifice,  id.—  Disposition  de  son  portail,  id.  -  Tours 
fondées  par  Gabriel,  architecte  de  Louis  XIV,  id.— 
Ruinée  par  les  Huguenots,  en  1568,  id.—  Le  rond-point 
et  ses  chapelles,  construits  en  1287,  survécurent,  id.— 
Dans  une  des  chapelles,  monument  du  jurisconsulte 
Polhier,  624.—  L'aulel  du  chœur  donné  par  Louis  XIV, 
id.—  Les  orgues  viennent  de  l'abbaye  de  Saint-Benoît- 
sur-Loire,  id.—  Au  nord  de  la  cathédrale,  vaste  cloître 
quadrilatéral,  construit  en  1586;  ancien  cimetière  d'Or- 
léans et  transformé  en  halle  au  blé,  id.—  Eglise  Sainte- 
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Euverle,  restaurée,  625.— L'ensemble  de  sa  construction 
remonte  au  xiii«  siècle,  avec  des  reprises  du  xv«,  id.— 
Sa  description,  id.  —  Tombeau  de  saint  Euverte ,  re- 
gardé comme  de  la  fin  du  ive  siècle,  id.  —  Eglise.de 
Saint-Agnan  élevée  au  xi«  siècle,  XXXIII,  104.—  Ruinée 
par  les  Huguenots  en  1567,  XXXIV,  627.—  Sa  descrip- 
tion, id.—  Sa  crypte  remontant  au  commencement  du 
ix«  siècle,  avec  des  retouches  de  la  fin  du  même  siècle 
et  une  partie  du  xi%  id.—  Ses  nombreux  rapports  avec 
celle  de  Saint-Avit,  628.—  Celle-ci  date  du  ix»  siècle  ou 
du  x«  ;  quelques-uns  l'attribuent  les  uns  au  vi^  siècle, 
d'autres  au  va»  ou  au  viii^  siècle,  id.—  Eglise  de  Saint- 
Pierre-du-Martroi,  date  du  xvi^  siècle,  id.—  Sa  descrip- 
tion, id  — Notre-Dame  de  Recouvrance,  église  à  trois 
nefs  de  la  Renaissance,  id.  —  Ancien  vitrail  à  la  fenêtre 
du  chevei,  629.—  Peintures  décoratives,  id.—  Eglises 
Saint-Donatien  et  Saint-Paul,  l'une  et  l'autre  du  dernier 
gothique,  id. — Saint-Paul  conserve  des  médaillons  de  l'é- 
poque romaine,  id.—  Eglise  de  Saint-Pierre-le-Puellier 
datant  en  partie  de  la  fin  du  xn"  siècle,  630.  — L'église  de 
Saint-Laurent,  date  de  1670,  et  son  choeur  est  élevé  sur 
une  crypte,id.— Saint-Paterne  du  xvm®  siècle,  avec  vesti- 
ges du  xvi%id.— Saint-Jacques, petite  église  du  xv«  siècle, 
transformée  en  magasin,631.— Chapelle  deSaint-Agnan, 
distincte  de  l'église  de  ce  nom  ,  rasée  en  1428,  réparée 
vers  160^  ;  sa  description,  id.— Eglise  de  Saint-Marceau, 
du  gothique  tertiaire,  632.—  Nouvel  Hôtel-de-Ville,  sans 
intérêt,  id.—  L'ancien,  commencé  en  1443,  fut  achevé 
en  1498,  id.—  Sa  description,  id.—  Collections  d'his- 
toire naturelle,  de  tableaux,  de  statues  et  d'antiquités, 
633.—  Débris  romains  au  musée,  634.—  Fragments  de 
poterie  ramassés  sur  divers  points  de  l'Orléanais,  id.— 
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Sceaux  des  ducs  d'Orléans  et  jetons  d'échevinage,,  635. 

—  Musée  archéologique  :  indication  des  objets  qui  s'y 
trouvent,  id.—  Ancienne  salle  des  thèses  de  l'Université 
d'Orléans,  fondée  en  1212,  636.—  Le  Châlelet,  ancien 
palais  des  ducs  d'Orléans,  presque  détruit,  id. —  Restes 
présumés  être  ceux  du  palais  de  Clodomir,  construit  en 
511,  id.—  Tour  dont  le  mur  est  en  chaînage  de  briques, 
637.--  Enceinte  gallo-romaine,  id.— -  Fragments  des 
remparts  des  fortificalious  ,  id. —  Statues  de  Jeanne- 
d'Arc,  id.—- Portes  du  x^  siècle,  et  partie  d'une  cons- 
truction mérovingienne,  id.—  Anciennes  maisons  de  la 
Renaissance  et  en  pierre,  id.  et  638.—  En  bois  de  la  fin 
du  xvc  siècle  et  du  siècle  suivant,  639.— Façade  d'une 
maison  dont  les  sculptures  indiquent  le  xin^  siècle,  640. 

—  Hôtels  des  règnes  de  Henri  IV  et  de  Louis  XIII,  id. 

—  Exposition  rétrospective  en  1868,  687.—  Musée  ar- 
chéologique dans  la  maison  de  Diane  de  Poitiers  , 
XXXIV,  638;  XXXV,  688  -  Dans  l'ancien  Hôtel-de- 
Ville,  musée  de  peinture  et  d'histoire  naturelle, et  collec- 
tion numismatique,  XXXV,  690.-  Nouvelles  observations 
sur  la  cathédrale,  691.—  Au  point  où  est  Orléans,  était 
assis  autrefois  le  Genabum  de  César,  de  Strabon,  de 
Ptolomée  et  des  itinéraires,  XXXVI,  62. —  Sarcophages 
chrétiens  de  l'époque,  mérovingienne ,  153.  —  Objets 
trouvés  dans  la  Loire,  à  Orléans,  et  consistant  surtout 
en  monnaies  grecques,  monnaies  gauloises  et  monnaies 
romaines,  XXXVIII,  194.—  Monnaie  moyen  bronze  de 
Corinthe,  découverte  devant  l'église  de  Saint-Euverte, 
2M.—  Ses  évêques  :  Saint  Evorte  ou  Euverte,  il  mourut 
en  340  ou  vers  391,  XXXH,  273  ,  545.-  Saint  Juste,  il 
mourut  vers  la  fin  du  iv»  siècle,  XXXII,  273.—  Saint 
Aignan,morî  en  453,  XXXIÏ,  266  et  545.—  Théodulphe, 
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auteur  de  plusieurs  poésies;  il  mourut  en  821,  XXXII, 
140  ;  XXXIV,  722.-  Jonas,  dans  le  ix«  siècle  (825  à  843), 

XXXII,  359.— Agius,  au  ix«  siècle,  XXXV,  343.-Fran- 
çois  de  Faucon,  au  xviie  siècle,  XXX,  286.'—  Voir  Ga- 
tineau,  Vergnaud-Romagnési. 

Orly,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église  avec 
un  chœur  de  la  Renaissance  et  un  déambulatoire,  XXXV, 
712  et  716. 

Orne  (département  de  l').  Sur  l'horticulture  dans  ce  dépar- 
menl,  XXXIV,  101. 

Ornement,  la  place  qui  lui  est  donnée  est  pour  les  neuf 
dixièmes  dans  l'effet  qu'il  produit,  XXXV,  599. 

Orphée  représenté  sur  une  mosaïque  jouant  de  la  lyre  et 
charmant  les  animaux  placés  à  ses  pieds,  et  les  oiseaux 
perchés  dans  les  arbres,  XXXIV,  443.  —  Sujet  qui  se 
rencontre  fréquemment  dans  les  catacombes,  id. 

Orval,  Aurea  vallis,  village  de  Normandie  (Manche).  La 
nef  et  la  tour  de  son  église  de  Sainte-Hélène  datent  du 
xi^ou  xii«  siècle  ;  le  chœur  est  du  xv«  siècle,  XXXVIII, 
33.—  Description,  id.  et  suiv.—  Sa  crypte;  description, 
34.—  La  grange  dîmière  du  prieuré,  35.  —  Inscription 
de  la  cloche  de  son  église,  322. 

Osmanville,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son 
église,  sous  le  vocable  de  Saint-Martin  ,  avait  pour 
patron  l'abbaye  de  Saint -Amand,  de  Rouen,  XXXVII, 
434.— Sa  tour,  id. 

Ossements,  découverts  dans   des   ruines  gallo-romaines, 

XXXIII,  510.  —  D'animaux  dans  les  ruines  d'une  villa, 
XXXVII,  134.—  Dans  un  puits  funéraire,  à  Primelles, 

XXXIV,  309,  312.— Provenant  d'un  cimetière  gallo-ro- 
main,899.— Incinérés  trouvés  dans  des  vases,  à  Pont-Au- 
dem€r,XXXV,  i'84.— Mélangés  de  fragments  de  tuiles  ro- 
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maines, 185.— Calcinés  renfermés  dans  une  urne  funéraire 
en  verre,  avec  des  cendres  et  des  iacrymatoires,  trouvés 
dans  une  sépulture  gallo-romaine,  XXXVI,  181.—  Ren- 
fermés dans  des  grottes  aux  environs  d'Arles,  276.— Dans 
une  partie  de  tumulus  conservé,  346. 
OssuAU\E  gaulois,  découvert  à  Crémonvilie,  entre  Louviers 
et  Saint-Pierre-du~Vauvray,  XXXII,    655.  —  Deux  os- 
suaires signalés  dans  les  environs  de  Meaux,  à  Crécy-en- 
Brie  età  Forfy,  XXXVIII,  134  et  136. 
OsTiE,  ancienne  ville  dans  la  campagne  de  Rome  ;  fouilles 
qu'y  fait  exécuter  le  pape  Pie  IX,  XXXIIL  192  et  308.-^- 
Son  évoque,  Léon,  cardinal,  écrivit  la  chronique  de  l'ab- 
baye du  Mont-Cassin,  XXXIII,  125  ;  XXXVI,  19. 
Otmarsheim,  village  de  l'Alsace  (Haut-Rhin).  Son  église  est 
ronde  et  sur  le  modèle  de  celle  du  Saint-Sépulcre  de 
Jérusalem,  XXXil,  662  ;  XXXV,  459. 
Oubliettes,  cachot  des  anciens  châteaux.  Détails  sur  celks 
du  château  de  Fronsac,  XXXI,  137  et  138.— On  en  trouve 
dans  les  ruines  du  château  ou  donjon  de  Saint-Marcet, 
141.—  De  celui  de  Larroque,  143.— De  celui  de  Martrou, 
à  Lacourt,  145.  —  Château  à  oubliettes  à  Serre,  en  Bi- 
gorre,  à  Saint-Paul,  à  Saint-Béat,  à  Montégut  deCousç- 
rans,  XXXII,  710.—  Description  de  ces  oubliettes,  id.— 
Le  donjon  cylindrique  du  xiv«  siècle  a  ses  oubliettes  au 
rez-de-chaussée ,   714.  —  Très-profondes    au    château 
d'Arcizans,  dit  du  Prince-Noir^  716.  —  Voûtées  en  ber- 
ceau,  à  Vieuzac,  732.  —  Au  château  de  Cénevières, 
XXXIII,507.—  Au  château  deChâteaudun,  XXXIV,  24. 
—  Au  château  de  Rochechouart,  413. 
OuRSCAMPS,  village  de   Picardie  (Oise).  Ancienne  abbaye 

d'hommes,  fondée  avant  le  xu»  siècle,  XXXI,  765. 
QuviLLEr^LA-RiviÈRE,   villagc    de    Normandie   (Seine-Infé- 
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rieure).  Débris  de  l'époque  romaine  ou  franque, XXXIV, 
677. 
OzoN,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Décou  erte 
d'un  .cimetière  présumé  remonter  à  l'époque  franque, 
XXXVI,  677.  —  Nombreux  sarcophages,  679.  —  Des- 
cription de  leur  position,  id.  —  Ce  cimetière  ne  peut 
guère  être  postérieur  au  vn^  siècle,  683.  —  Son  souter- 
rain-refuge; sa  description,  XXXVI  ,  685;  XXXVIII, 
131. 


Pactius  (Thomas),  prieur  du  chapitre  de  la  collégiale  de 
Notre-Dame  de  Loche?.,  dans  la  deuxième  moitié  du  xii« 
siècle,  dut  faire  reconstruire  presqu'entièrement  l'église, 
XXXV,  123,  131,132,  134  et  135. 

Pain  bénit.  Sa  distribution  à  la  messe  symbolise  l'union 
des  chrétiens  entre  eux  et  avec  Jésus-Christ,  XXXVIII, 
505.  —  L'église  a  toujours  autorisé  la  bénédiction  du 
pain,  non  seulement  à  la  messe  et  comme  symbole, 
mais  aussi  hors  la  messe  et  comme  nourriture,  503  et 
suiv. 

Paix,  instrument  de  métal  que  le  diacre  fait  baiser  au 
clergé  lors  de  la  communion  du  prêtre,  en  disant:  Fax 
HbL  Notice  sur  les  instruments  de  paix,  XXXI,  249.—  An- 
cienneté du  baiser  de  paix,  250.  —  Endroit  de  la  messe 
où  il  se  donnait,  267.  —  Communautés  religieuses  qui 
ne  l'admettaient  pas,  278.  —  Époque  à  laquelle  il  fut 
remplacé  par  les  instruments  de  paix,  284. — Leur  forme, 
327.  —  Leurs  ornements,  335.  —  Sujets  qui  y  sont  gra- 
vés, 341.  —  Noms  sous  lesquels  ces  instruments  sont 
désignés,  361.  —  Paix  évangéliaire  présumée  dater  du 
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viiie  siècle,  324  et  3io.— Doulos  sur  la  destination  qu'on 
lui  donne,  id. — Au  musée  du  Louvre,  paix  du  xv^  siècle, 
en  ivoire,  représentant  saint  Georges  terrassant  le  dé- 
mon, 323.  —  Au  musée  ecclésiastique  de  Beauvais,  paix 
datant  du  xvi^  siècle,  avec  une  bordure  du  xvii%  327.  — 
Petite  paix  en  laiton  dans  l'église  de  Therdone,  329.  — 
Paix  niellée  au  musée  de  Florence,  337.  ~  Ovale,  de  la 
fin  du  xii^  siècle  ou  du  commencement  du  xiii«  siècle, 
328.  —  Émaillée  du  xvii^  siècle,  dans  le  trésor  de  Saint. 
Bénoît-sur-Loire,  XXXIV,  618.  —  A  Beauvais,  paix  imi- 
tant les  contre-rétables  des  autels,  XXXI,  333. 
Palalda,  village    du    Roussillon    (Pyrénées -Orientales). 
Église  ancienne,  déformée,  mais  dont  le  fond  est  roman. 
Sa  porte  a  été  refaite  il  y  a  un  siècle  ou  deux  ;  ses  bat- 
tants semblent  appartenirau  xiii^siècle, XXXI, 87.-— Leur 
description,  88.  —  Dessin,  89. 
Palets.  Découverte  de  palets  en  os  dans  un  cimetière  gallo- 
romain  à  Orival,  XXXI,  75. 
pALissY  (Bernard  de),  célèbre  potier  saintongeois.  On  a  sou 
vent  confondu  avec  ses  superbes  faïences  les  produits 
de  la  céramique  lexovienne,  XXXIII,  169. 
Palluau,  village  du  Berri  (Indre).  Texte  d'une  inscription 

gravée  sur  un  tombeau  dans  son  église,  XXXVI,  290. 
Palmaria,  île  de  la  Méditerranée.   Découverte  dans    une 
caverne  de  traces  de   l'époque  préhistorique,   XXXV, 
917. 
Palme,  symbole  de  la  victoire  des  justes  défunts,  XXXI, 

540. 
Palmier.    Cet    arbre    symbolise    les  justes  et  les  saints, 
XXXII,  844.  —  Il  indique  la  victoire  de  l'esprit  sur  la 
matière,  XXXIII,  42.  —  Chargés  de  fruits,  ils  symboli- 
sent sous  la  croix,  les  grâces  spirituelles,  XXXIV,  118.; 

36 
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Palmel,  village  de  Normand lo  (Scine-Infèrieure).  On  y  a 
découvert  une  de  ces  anciennes  mesures  de  pierre,  si 
communes  au  moyen  âge,  XXXI,  8â. 
Palustre  de  MoiNtifault  (Léon),  M.  de  la  S.  Sur  les  aiguilles 
de  Figeac.  Sous  ce  titre,  l'auteur  essaie  d'établir  que  ces 
aiguilles  ne  sont  rien  autre  chose  que   les  limites  d'un 
territoire   privilégié,  nommé  Sauvetat.  Cette  Sauvetat 
dtlïérait  des  lieux  d'asile  ordinaires  par  l'étendue,  l'ori- 
gine et  les    conditions  qui    la   gouvernent.   L'étendue 
dépendait  de  la  générosité  du  donateur,  et  les  sauvetats 
rayonnaient  autour  des  monastères  et  des  simples  prieu- 
rés, et  y  maintenaient  la  paix  et  la  tranquillité,  XXXVl, 
713. 
Pammachius,  l'ami  de  saint  Jérôme.  On  pense  avoir  décou- 
vert les  ruines  de  son  célèbre   Xenodochium,   XXXV, 
819. 
Pampelune,  ville  cathédrale  d'Espagne.  On  y  remarque  une 
succession  de  monuments  se  rattachant  à  sa  cathédrale, 
XXXII,  681  et  683. 
Pannier  (A.),  M.  de  la  S. Le  bourg  de  Beuvron.  Sous  ce  titre, 
M.  Pannier  décrit  l'église,  l'une  des  maisons  construites 
en  bois  ;  signale  ce  que  l'église  renferme  d'intéressant, 
donne  la  date  de  divers  objets,  et  un  dessin  de  l'écusson 
qui  se  voit  dans  cette  église,  et  qui  appartient  à  la  famille 
d'Hnrcourt,  XXXI,  173. —  Notes  sur  les  découvertes  faites 
dans  r église  Saint-Pierre  de  Lisieux.  Sous  ce  titre,  l'au- 
teur signale  la  découverte  du  squelette  d'un  évoque  bien 
conservé,  d'une  crosse,  paraissant  accuser  le  xnrsiècle, 
d'un  anneau  épiscopal, garni  d'une  émeraudesur  laquelle 
se  détache  en  relief  un  camée  antique,  d'une  inscription 
de  1543,  des  tombeaux  de  deux  évêques,  des  xv^etxvi^ 
siècles,  d'une  autre  crosse  en  bronze  qui  paraît  dater  du 
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xii^ou  des  premières  aiuiées  du  xui^  siècle,  d'une  autre 
inscription  de  1468,  de  nombreux  fragments  de  pavés 
émaillés  et  de  fragments  de  mosaïques,  294.  —  Signale 
des  ruines  romaines  observées  à  Lisieux.  consistant  en 
un  canal  dans  lequel  était  une  uine  ou  vase  en  grès  noir, 
d'une  paifaite  conservation,  311.  —  Indique  un  acte  de 
vandalisme  commis  à  Orbec,  par  la  destruciion  des  cons- 
tructions en  briques  de  l'bospice,  413.  —  Sa  desciiplion 
de  l'église  de  Mouteilles,  primitivement  romane,  mais 
repercée  au  xv^  ou  xvi^  siècle,  61^2!.  —  Signale  Jes  cons- 
tructions romaines  au  GrostheiL  les  décrit,  ainsi  que 
l'église  et  le  château  du  Houlbec,  811  etsuiv.  —  Des  sé- 
pultures gallo-romaines  découverlesdans  le  grand  jardin 
de  Lisieux,  et  il  indique  tous  les  objets  qu'on  y  a  trouvés, 
XXXII,  171.  —  Des  peintures  à  fresques,  dans  l'église 
de  iJeauville,  412.  —  Divers  objets  trouvés  à  Lisieux, 
dans  le  cimetière  gallo-romain,  et  consistant  en  un  plat 
en  terre  rouge  vernissée,  plusieurs  bouteilles,  perles, 
statuettes  et  vases,  438.  —   Mémoire  sur  les  sépultures 
gallo-romaines  découvertes  à  Lisieux,  dans  le  grand  jardin. 
L'auteur    pense  que  le  cimetière   qui  renfermait  les 
sépultures,  objet  de  son  travail,  remonte  au  xi®  siècle 
de  l'ère  chrétienne.  Il  décrit  les  objets   recueillis  et  qui 
consistent  en  bijoux,  vases  en  verre,  lacrymatoires,  po- 
teries de  luxe  en  terre  rouge,  vernissée,  ou  terre  de 
Samos,  urnes  et  vases  en  terre  du  pays,  rouge  ou  grise, 
vases  et  urnes  en  grès,  statuettes  et  figurines,  et  mé- 
dailles romaines,  dont  les  moins  anciennes  datent  du 
m"  siècle  de  notre  ère.  Il  a  enrichi  son  travail  de  spéci- 
mens des  divers  objets  décrits,  629.  —  Ses  plaintes  sur 
la   disparition  des   girouettes  ou  épis  en  terre  cuite 
émaillée,  qui  décoraient  le  faîte  des  manoirs  normands 
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et  les  lucarnes  des  maisons  urbaines,  XXXIII,  167.  — 
Signale  à  Lisieux  une  ancienne  maison  dite  le  Manoir 
Falaise,  datant  du  xv^  ou  xvi^  siècle,  174.  -r-  De  nou- 
velles découvertes  de  sépultures  gallo-romaines,  et  donne 
le  catalogue  de  tous  les  objets  qu'on  y  a  trouvés,  593.— 
Dessins,  597  et  599.—  La  Société  française  d'archéologie 
lui  décerne  une  médaille  de  bronze  pour  ses  travaux 
archéologiques,  XXXVI,  735.—  Le  Manoir  de  Hottot-en- 
Auge,  Sous  ce  titre,  l'auteur  décrit  ce  manoir,  l'un  des 
plus  anciens  du  pays.  Il  donne  le  texte  de  plusieurs  ins- 
criptions qu'on  lit  sur  une  armoire,  qui,  autrefois,  con- 
tenait les  archives  du  château  ;  ce  manoir  avait  sa  poterne 
flanquée  de  deux  tourelles,  et  sur  une  motte  de  terre  une 
potence,  XXXVIl,  318.  —  Description  du  portail  méri- 
dional de  l'église  Saint-Pierre  de  Lisieux,  et  indication 
des  travaux  exécutés  pour  sa  consolidation  et  sa  restau- 
ration, 404. —  Les  époques  de  transition  dans  les  arts,  par- 
ticulièrement en  architecture.  Église  Saint-Pierre,  WXSWl^ 
563. 

Panthéon,  temple  élevé  à  Rome  par  Marcus  Agrippa  à 
Jupiter  Vengeur  et  autres  divinités  païennes.  C'était  un 
édifice  de  figure  ronde,  large  et  fort  élevé.  Le  papeBoni- 
faco  IV  en  obtint  la  concession  de  Phocas,  empereur 
d'Orient,  le  fit  réparer  et  le  consacra  à  la  sainte  Vierge 
et  à  tous  les  saints,  XXXI,  228  et  519;  XXXII,  267.  — 
Dans  celui  de  San-Juan  de  la  Pena  sont  les  tombeaux 
des  rois  du  royaume  de  Léon,  de  seigneurs  et  d'abbés, 
679. 

Paon.  Le  paon  est  un  oiseau  symbolique,  XXXIII,  42.— 
Un  groupe  de  paons  rapprochant  leurs  becs  du  col  d'un 
vase  se  rencontre  souvent  dans  les  œuvres  d'art  de 
toute  espèce,    surtout    dans   les    monuments  de  l'art 
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chrétien  du  iv  siècle  et  des  suivants,  XXXIV,  770  et 
782. 

Papauté.  Son  pouvoir  temporel  remonterait,  suivant  les  uns, 
à  Constantin,  suivant  les  autres  au  commencement  du 
vni«  siècle,  XXXII,  151,  Ioj  et  suiv. 

Papes.  Innocent  XIÏ  confirme,  par  une  bulle  datée  du  11 
juin  J697,  l'institution,  dans  l'église  de  Beuvron,  de  la 
confrérie  en  l'honneur  des  saints  anges -gardiens,  XXXI, 
177.  -Innocent  l^^;on  lui  attribue  l'institution  du  baiser 
de  paix,  260. 

Papias.  Grammairien  qui  écrivait  un  Glossaire  vers  le  mi- 
lieu du  XI"  siècle,  XXXII,  361.  —  Suivant  lui,  la  mitre 
des  évêques  aurait  aussi  reçu  le  nom  de  Cuphia,  id. 

Pâques.  Discussion  entre  les  évêques  d'Asie  et  ceux  d'Occi- 
dent sur  le  jour  de  la  célébration  de  la  pâque,  XXXIII, 
680.  —  Distribution  du  pain  et  du  vin  aux  communiants 
le  jour  de  Pâques,  XXXVIII,  502. 

Pauadis  TERRESTRE.  Il  csl  représenté  par  une  montagne  aux 
(juatre  rivières,  XXXI,  545  et  553.  — Ces  quatre  fleuves 
ou  rivières,  symbolisent  les  évangélistes,  546. 

Parfondkval,  village  de  Normandie  (Seine-Inféiieure).  Dé- 
couverte qu'on  y  a  faite  de  haches,  de  fibules  d'or  et 
d'argent,  XXXIV,  678. 

Pai\fouuu-l'Éci.in,  village  de  Normandie  (Calvados).  Le  clo- 
cher de  son  église  Saiiit-Laui'ent  est  à  trois  étages  et  du 
xi«  siècle,  XXXVil,  195.  —  Vue,  196. 

Paris,  ville  capitale  de  la  France  (Seine).  Ancienne  cité  des 
Parisiens,  XXXIV,  482.— Districts  ou  pagi  de  la  cité  des 
Parisiens,  484.— Amphilhéâtre  romain  qu'on  y  a  signalé, 
XXXYI,  281.  —  Arrivée  vers  le  milieu  du  m®  siècle  de 
saint  Denis  et  de  ses  compagnons,  et  leur  apostolat  aux 
environs  de  Paris,  XXXIV,  485.— Concile  qui  y  fut  tenu, 
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en  829,  7il.  —Dissertation  sur  ses  trois  églises  de  Saint- 
Germain,  XXXI,  H^[.~ Observations  comparatives  sur  les 
églises  des  environs  de  Paris,  XXXIV,  861.  —Aperçus  gé- 
néraux sur  les  églises  de  ses  environs,  XXXV,  713. —Châ- 
teaux du  XI*  siècle  dans  lesenvirons  de  Paris, XXXII,  685. 
— La  tour  du  temple  était  au  xi^  siècle  carrée  et  cantonnée 
de  quatre  tourelles,  697.— A  produit  des  potiers  dont  on 
retrouve  les  ouvrages,  775.  —  Le  porche  de  sa  cathé- 
drale, 871.  —  Les  chapelles  latérales  de  cette  cathédrale 
ont  été  greffées  sur  les  flancs  du  corps  |irincipal,  XXXV, 
21.— JubédeSaint-Etienne-du-Mont,  XXXVÏ,  120.  — 
Sa  description,  127.  —Dessin,  129.  —  Descrij)tion  de 
la  chaire  de  l'église  de  Saint-Roch,  136,  138  et  140.  — 
De  celle  de  Sainl-Sulpice,  137.  —  De  Notre-Dame  de 
Lorette,  140.  ■—  Bénitier  de  l'église  Saint-Sulpice,  con- 
sistant en  une  ancienne  coquille,  a  été  donné  à  Fran- 
çois 1*1'  par  la  République  de  Venise,  437.  —  Sa  Bourse 
de  commerce  fut  élevée  entre  1549  et  1566,  XXXV,  90. 
—  Sarcophages  chrétiens  au  musée  de  Cluny,  XXXVI, 
153.  —  Destructions  causées  à  Paris  par  les  embellisse- 
ments dont  il  est  l'objet,  273.  —  Tombeaux  provenant 
d'une  nécropole,  découverte  près  de  l'église  Saint- 
Marcel,  274.  —  Eglise  du  prieuré  de  Saint-Martin-des- 
Champs,  curieuse  pour  l'étude  de  l'art  roman  et  de  sa 
transformation  en  art  ogival,  275.  —  Outrecuidance  des 
prétendus  savants  de  Pari.>  à  l'endroit  des  savants  de  pro- 
vince, XXXII,  94  et  suiv  —Congrès  des  délégués  des  so- 
ciétés savantes,  session  de  1866,  XXXII,  81.  —  Congrès 
archéologique  de  France,  en  1867,  XXXIII,  619. -Ses 
évoques  :  saint  Denis,  mis  à  moi  t  avec  ses  compagnons, 
par  l'ordre  de  Fesceoninus,  XXXII,  ^260  et  5i0;  XXXIV, 
491.— Il  vivait  dans  le  iii«  siècle,  XXXIV,  480,  481  et  486. 
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—Saint  Germain  ;  il  meurt  en  576,  XXXII,  266,  319  et 
547.-Odon  ou  Eudes  au  xiii''siècle(1206),  XXXIV,  491  .— 
Matifîas  de  Buci,  au  xm^  siècle  (128S),  XXXIIÏ,  224.  — 
Sa  statue,  225.—  Son  tombeau  placé  dans  la  cathédrale» 
XXXVI,  275. 

Parker  d'Oxford  ,  M.  de  la  S.   Ses  conférences  archéolo- 
giques à  Rome,  XXXI,  519  ;  XXXVIII,  177,  446.-  Des- 
cription des  mosaïques  de  Rome  et  de  Ravenne  avec  des 
esquisses  des  tableaux  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bul- 
letin, XXXII,  663.—  A  publié  un  glossaire  d'architecture, 
665.  —  A  fait  photographier  plusieurs  peintures  des 
catacombes  de  Rome, XXXIII,  307  et  397.  —  Obtient  de 
l'Université  d'Oxford   le  degré  de  maître  es  arts  hono- 
raire, 514.  —  Ses  observations  sur  les  transformations 
qu'a  éprouvées  l'église  de   l'ancienne  abbaye  de  Saint- 
Denis,  626  —La  Société  française  d'Archéologie  lui  vote 
une  médaille  de  vermeil  pour  ses  recherches  à  Rome  et 
la  publication  des  photographies  des  monuments,  714. 
-Ouvrages  publiés  par  lui  en  1867,  XXXI V,  234:  XXXV, 
835.  —  Signale  plusieurs  actes  de  vandalisme,  commis  à 
Rome,  par  des  architectes  qui  détruisent  et  réparent  sans 
goût  et  sans   aucune  connaissance  de   l'archéologie, 
XXXVl,  97.  —  Nommé  chevalier  de  l'ordre  du   Bain, 
XXXVIII,  122. 

Parme,  ville  d'Italie.  Sa  cathédrale,  édifice  roman,  XXXII, 
864.  —  Son  baptistère,  construit  en  marbre  de  Vérone, 
id. —  Le  palais  Farnèse  ;  son  théâtre  et  son  musée,  id. 

Paros,  île  dans  l'archipel.  Le  marbre  dit  de  Parcs  en  est 
extrait,  XXXV,  842. 

Parrot.  Son  étude  sur  le  TiercagCy  signalée  dans  le  Bul- 
letin, XXXV,  349. 
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Pasly,  village  de  Picardie  (Aisne).  On  y  a  découvert  une 
urne  en  pierre  renfermant  un  vase  en  terre  contenant 
des  ossements,  des  vases  à  parfums  et  trois  médailles  de 
Probus,  LiciniusetGonstantin,XXXIV,  451.  — Dessin,  id. 

Passe-lacet  de  bronze  à  tête  dorée,  trouvé  dans  une 
sépulture  gallo-romaine,  XXXIII,  609  ;  XXXYJ,  256. 

Pastillage.  Son  emploi  sur  des  vases  fabriqués  dans  les 
XHi^  et  xiv^  siècles,  constitue  des  ornements  d'applica- 
tion fixés  par  la  cuisson,  et  revêtus  d'une  couverte, 
XXXIl,  654. 

Patène,  vase  sacré  servant  à  couvrir  le  calice  tlans  les  cé- 
rémonies religieuses.  Cérémonie  de  sa  consécration, 
XXXVII,  460. 

Patère,  vase  très-ouvert  dont  on  se  servait  dans  les  sacri- 
fices. Découverte,  dans  les  ruines  d'une  villa  gallo-ro- 
maine, de  patères  de  poterie  rouge  et  fine,  dite  Samienne, 
XXXII,  293.  —  En  bronze,  recouverte  d'une  patène  an- 
tique, trouvée  dans  une  sépulture  gallo-romaine,  XXXVI, 
J83.  —  Description  de  trois  patères  en  argent  repoussé, 
trouvées  à  Eza,  249. 

Patriarches.  Ils  sont  représentés  avec  des  rouleaux  dans 
leurs  mains,  XXXV,  59.  —  Pourquoi,  id. 

Patron  (l'abbé). Ses  études  historiques  et  statistiques  sur  les 
villes  et  villages  du  diocèse  d'Orléans,  annoncées  dans  le 
Bulletin,  XXXIII,  310. 

Patu  de  Saint-Vincent,  M.  de  la  S.  Il  signale  la  découverte 
de  la  tombe  de  Pierre  II,  duc  d'Alençon,  au  Val-Dieu,  et 
la  translation  des  restes  de  ce  prince  dans  un  caveau  de 
l'église  du  Pin-la-Garenne,  XXXII,  73. 

Pau,  ville,  ancienne  capitale  du   Béarn  (Basses-Pyrénées). 
■  Le  Congrès  scientifique  de  France  y  tient  sa  XXXIX'^  ses- 
sion, XXXVIII,  729. 
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Paulier,  village  de  l'Albigeois  (Tarn).  Son  château, 
XXXII,  87. 

Paulin, village  du  Languedoc  (Tarn).  Note  sur  son  château, 
dont  les  ruines  présentent  encore  des  fenêtres  à  croisées 
des  xve  et  xvi^  siècles  ;  vue  de  ce  château,  XXXVIII,  689- 
698. 

Paulin,  patriarche  de  Tyr,  fit  élever  un  temple  magni- 
fique dont  la  dédicace  se  fit  avec  une  grande  pompe, 
XXXII,  136. 

Pavage,  signalé  à  Saint-André- sur-Cailly,  XXXÏ ,  76.— 
En  mosaïque  avec  incrustations  en  plomb,  exécuté  à 
Notre-Dame  de  Châlons,  XXXIII,  82.  ~  Les  chiffres  de 
Jésus,  de  la  Vierge  ou  autres  analogues,  ainsi  que  les 
Croix,  ne  doivent  jamais  figurer  dans  un  pavage,  XXXIV, 
344.— Voir  Carreaux. 

Pavés.  Sur  un  pavé  trouvé  dans  un  édifice  romain,  était 
gravée  une  image  de  Mercure,  XXXI,  77. —  Fragments 
de  pavés  émaillés  trouvés  dans  l'église  Saint-Pierre  de 
Lisieux  ,  303.  —  Les  plus  anciens  remontent  au  xm^ 
siècle,  ;04.—  Un  du  xiv^,  d'autres  du  xv^  et  xvi«  siècles, 
id.—  Anciens  pavés  d'une  voie  centrale  ù' Augustodinum 
(Autun)  qui  mettait  en  communication  deux  points  de 
la  ville,  XXXIII,  380.-  Sa  description,  381.—  Ceux  du 
château  d'Ecouen,  fabriqués  à  Rouen,  745.  —  Pavés 
émaillés  des  xn^  et  xiii^  siècles,  à  la  bibliothèque  de 
Verneuil,  XXXVI,  366.—  Voir  Carreaux, 

Pavie,  ville  d'Ilalie.  Un  concile  s'y  tint  en  8.^'0,  XXXIV, 
722. 

Pavius,  lieutenant  de  l'empereur  avec  le  litre  de  piopré- 
teur  dans  l'Aquitaine,  province  impériale  ou  césaiienne, 
XXXII,  787. 

Pedum.  Voir  Crosse. 
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Peigne,  instrument  dont  on  se  sert  pour  la  toilette.  Note 
sur  deux  peignes  liturgiques  ,  XXXVIII,  404. —  Usage 
des  peignes  dans  certaines  cérémonies  de  l'Eglise,  405.— 
Cet  usage  paraît  être  tombé  en  désuétude  vers  le  com- 
mencement du  xvie  siècle,  id.—  Dessin  de  ceux  trouvés 
à  Stavelot,  407  et  408.—  Dessin  de  celui  do  saint  Loup, 
440.—  De  celui  de  saint  Gauzelin,  411. 

Peigné  de  la  Cour,  M.  de  la  S.  Signale  deux  instruments 
inédits  de  l'âge  de  pierre,  un  tranche-tête  et  une  lan- 
cette, XXXII,  436.— Son  ouvrage  :  Les  Normands  dans  le 
Noyonnais,  aux  ix®  et  x®  siècles,  analysé  dans  'le  Bulletin, 
XXXIV,  599.—  Découvre  les  débris  d'un  pont  en  bois 
remontant  au  temps  de  César,  690. —  Connu  par  le  grand 
nombre  de  ses  publications  archéologiques ,  XXXVIII, 
119.-- A  publié  le  Monasticun  Gallicanum,  id.—  La  So- 
ciété française  d'archéologie  lui  décerne  une  médaille 
de  vermeil,  121  et  594. 

Peilhan,  village  du  Languedoc  (Hérault).  Autel  roman 
en  marbre  blanc  provenant  de  son  prieuré,  XXXVII, 
137. 

Peinture  chrétienne.  Un  mot  sur  la  peinture  chrétienne, 
XXXIV,  53. 

Peintures  murales,  trouvées  dans  les  ruines  d'un  édifice 
romain,  à  Rouen,  XXXI,  76.  —  Représentant  la  glorifi- 
cation de  la  vierge  et  la  mort  du  juste,  775.  —  Dessin, 
id.  —  Du  xiv»  siècle  dans  l'ancien  couvent  des  Jacobins, 
à  Toulouse,  778,  780.— Du  xii®  siècle,  dans  la  catacombe 
platonia,  à  Rome,  XXXII,  318.  —  Du  xiii"'  siècle  à  l'ab- 
baye de  Nonnberg  à  Salzbourg,  325.— Du  xii«  biècle,  dans 
l'église  de  Saint-Pierre  de  Chemillé,  395.  —  Du  xv«  ou 
xvie  siècle,  dans  l'église  du  Lion  d'Angers,  399.  —  A 
fresque  dans  le  sanctuaire  de  l'église  de  Deauville,  412. 
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—  Leur  explication,  413.— Celles  exécutées  dans  l'église 
d'Auvillars,  XXXllI,  130.  —  Reproduites  par  la  photo- 
graphie, 307.  —  Sur  des  murs  dans  les  ruines  de  la  villa 
de  Nennig,  311.  —  De  la  fin  du  xv^  siècle,  représentant 
un  sujet  légendaire  dans  l'église  de  Saint-Jean,  à  Châ- 
teaudun,  XXXIV,  12.  — Duxv  siècle,  dans  un  oratoire  de 
la  chapelle  du  château,  à  Châteaudun,  25.— Du  xi^  siècle, 
dans  l'église  de  Saint-llilaire,  à  Poitiers,  173.— Voûte  en 
cul-de-four,  ornée  de  peintures  du  xii»  siècle,  256.— Dans 
une  chapelle,  à  Joué,  271.— Retrouvées  sous  un  badigeon 
dans  l'église  de  "Charly,  348.—  Description  de  peintures 
murales  existant  dans  des  appartements  du  château  de 
Rochechouard,  qu'on  peut  attribuer  aux  premières  an- 
nées du  xvr  siècle,  414.  —  Murales  décoratives  dans 
l'église  de  N.-D.  de  Recouvrance,  à  Orléans,  629.— Dans 
les  ruines  d'une  villa  gallo-romaine,  660.  —  Peintures 
ornementales  dans  la  chapelle  des  Lazaristes,  à  Tours, 
XXXV,  47,  48  —  Du  xm"  siècle,  dans  l'église  des  Jaco- 
bins, à  Tours,  servant  aujourd'hui  de  magasins,  51.  — 
De  l'église  de  Tavan^^.325.  —  Des  peintures  murales  dans 
les  monuments  du  moyen  âge  et  des  fresques  de  Charly 
(Cher)  ;  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  347.—  Du  xiii« 
siècle  dans  la  crypte  de  l'église  de  Lirac,  818.  — Du  ix' 
ou  x*  siècle,  dans  une  chapelle  ayant  la  forme  d'une 
crypte,  820.  —  Caractère  obligé  des  peintures  dans  les 
églises,  899.  —  Du  xvi^  siècle,  dans  l'église  de  Saint- 
Jacques  de  Lisieux,  XXXVl,  87.  —  Curieuse  peinture 
murale  dans  l'aumônerie  Saint-Jean  à  Angers, attribuée 
par  les  uns  au  xv®  siècle  et  par  d'autres  au  XIl^  99.  — 
Du  xii®  siècle,  dans  l'église  de  Nohant-Vicq,291.  —  Des 
xvi»  et  xvme  siècles  dans  la  cathédrale  d'Alby,  XXXVII, 
262  et  269.  —  Crépis  coloriés  accusant  d'anciennes  pein- 
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tures  murales,  363.  —  Découvertes  dans  des  fouilles  du 
Palatin,  XXXVIII,  178.—  Celles  de  Montoire,  371. -Voir      i 
Fresques.  U 

Peinture  sur  verre.  Recherches  sur  la  peinture  sur  verre  en 
Belgique,  annoncées  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  i02.  —  La 
peinture  sur  verre  a  brillé  au  xvi^  siècle  d'un  éclat  parti- 
culier, XXXVJ,  88  et  89. 

PÈLERIN  Enseigne  de  pèlerin.  Médaille  en  forme  d'écusson 
ogival,  avec  une  inscription  en  caractères  du  xv^  siècle, 
XXXII,  399. 

PÈLERINAGES.  PèleHnagc  à  une  fontaine  située  à  l'Isle-Adam 
et  dont  les  eaux  guérissent  certaines  maladies,  XXXI, 
688.  —  Célèbre  pèlerinage  à  Sainte-Anne  d'Auray,  724. 

—  A  l'église  de  Saint-Laurent-des-Grès,  XXXII,  211.  — 
Celui  de  la  chapelle  de  la  Roquelle,  à  Coulances,  XXXIII, 
83.  —  A  la  chapelle  de  Saint-Marcou,  dans  l'église  de 
Saint-Laumer,  à  Blois,  XXXIY,  194.  -  A  l'autel  de 
Notre-Dame-des-Aides,  dans  l'église  de  Saint-Saturnin, 
à  Blois,  200.— A  la  chapelle  deSainl-Éloi  de  Nassandre, 
502.  —  A  Pont-de-Ruan,  à  la  fontaine  de  la  Trinité, 
XXXV,  14.  -  A  Notre-Dame  del  Pilar,  à  Saragosse, 
557.  —  Au  tombeau  de  saint  Amadour,  XXXl/582,  586. 

—  A  Saint-Vincent,  XXXII,  238.  —  A  Notre-Dame-de- 
Recouvrance,  à  Loudun,  XXXVIII,  281.  -  A  Notre- 
Dame  des  Ardilliors,  à  Saumnr,  id.,  292.  —  Ceux 
de  Saint-Jacques  et  de  Saint-Fesset,  à  Buxerolle,  482.  — 
Origine  des  pèlerinages,  537.  — -  Leur  usage  devenu  fré- 
quent après  la  conversion  de  Constantin  le  Grand,  id. 

—  Les  pèlerins  gravaient  eouvent  leurs  noms  sur  les 
murs  des  lieux  qu'ils  visitaient,  id. — Fameux  pèleri- 
nage dit  le  pardon  de  Guingamp,  597.  -  Voir  Fontaines 
célèbres. 
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Pélissanne  (Pimyîs),  village  de  Provence  (Bouches-du- 
Rhône).  Passage  d'une  voie  romaine,  XXXIII,  186. 

Pellevoisln  (Guillaume),  architecte  de  la  tour  nord  de  la 
cathédrale  de  Bourges,  XXXIV,  224.  —  On  lui  attribue 
la  construction  de  la  maison  de  Cujas  qui  daterait  de 
1515,  id. 

Pelle,  instrument  en  fer  trouvé  dans  les  ruines  d'une  villa 
gallo-romaine,  XXXIV,  298. 

Pendatifs,  clefs  de  voûtes  très-saillantes.  On  en  ti'ouve  aux 
voûtes  des  églises;  cette  espèce  de  stalactites  atteint  au 
xvi« siècle  les  dernières  limites,  XXXVIII,  564. 

Penmarch,  village  de  la  Bietagne  (Finistère).  Monuments 
anté-historiqufts  dans  ses  environs,  XXXI,  634.  —  Son 
église,  en  graiide  partie  du  xv^  siècle,  731.  —  Clôture  ou 
espèce  de  remparts  formés  avec  des  blocs  de  roches,  732 
et  733;  XXXII,  485. 

Pentecosteaux.  On  donnait  ce  nom,  à  Poitiers,  à  de  larges 
agnus  qu'on  jetait  avec  des  fleurs  sur  les  fidèles,  le  jour 
de  la  Pentecôte,  dans  l'église  de  Saint-Hilaire,  XXXIV, 
176. 

Penture,  pièce  de  serrurerie.  Découverte  de  pentures  dans 
les  ruines  d'une  villa  gallo-romaine,  XXXII,  292. 

Pépin  I«%  roi  d'Aquitaine.  Emplacement  de  son  palais,  à 
Néris,  XXXVII,  603.—  Il  y  octroie  un  diplôme,  l'an  834, 
à  l'abbaye  de  Saint-Hilaire,  de  Poitiers,  603.  —  Autre 
diplôme  aux  religieux  de  Solignac,  près  Limoges,  en  838, 
id. 

Pépin  (le  docteur),  M.  de  la  S.  A  relevé  des  inscriptions  en 
langue  étrangère,  qui  existent  sur  plusieurs  cloches 
dans  le  département  du  Calvados.  L'une  est  à  Vignals 
et  date  de  1519.  L'autre  qui  provient  de  la  paroisse 
(l'Urville  est  de  1538,  et  la  troisième,  à  Bougy,  porte  le 
millésime  de  1570;  il  les  considère  comme  des  trophées 
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do  guerre  rapportés  en  France,  XXXVI,  251.  —Signale 
la  découverte  de  poteries  romaines  à  Donville,  et  donne 
des  renseignements  sur  différents  fiefs,  P56, 

PÉRAN,  hameau  de  Bretagne  (Côtes-du-jNord).  Son  camp  vi- 
trifié, XXXVIII,  596  et  598. 

PÉRiGAUD  (l'abbé),  signale  dans  l'église  de  Nohand-Vicq 
des  peintures  murales  qui  peuvent  remonter  au  xii» 
siècle,  XXXVI,  291. 

PÉRiGORD,  ancienne  province  de  France.  Son  école  archi- 
tecturale à  la  fin  dux»  siècle,  XXXllI,  62  et  64.  —Cette 
école  s'étendait  anx  provinces  voisines,  65. 

PÉRiGUKUx,ville  capitale  du  Périgord(Dordognp) 'ville  remon- 
tant à  une  haute  antiquité,  et  dont  les  Romains  firent  un 
centre  important,  XXXIII,  722.  —  Album  du  vieux  Péri- 
gueux,  id.  —  Arènes  romaines,  XXXIV,  550.  —  Une 
allée  de  jardin  anglais  au  milieu  de  ces  arènes,  910.  ~ 
Porte  romaine  de  la  cité,  entre  deux  tours,  ornées  de 
pilastres,  id.,  XXXV,  ZjSl.  —  Vue,  432.  —  Plan  de  cette 
porte  et  de  ses  deux  tours,  433.  — -  Arènes  du  château 
Barrière,  avec  ses  nombreux  débris  antiques,  tour  de 
Vcsonne,  436.— La  tourMataguerre  est  à  conserver;  ses 
mâchicoulis  et  ses  parapets  sont  à  rétablir, XXXIV,  547. 
—-Fondation  du  monastère  de  Saint-Front,  au  vi^  siècle, 

XXXIII,  723.  —  L'église  Saint-Élienne,  ancienne  cathé- 
drale, est  un  essai  de  l'art  gréco-bysantin,  XXXllI,  62; 
XXXV,  434.  —  La  cathédrale  de  Saint-Front  est  com- 
plète, suivant  le  genre  gréco-bysantin,  XXXllI,  62.  — 
Reconstructions    et    réparations    de    cette  caihédrale, 

XXXIV,  547  et  909.  —  Vue  de  Saint-Étienne,  XXXV, 
435.  —  Architecture  â  coupoles,  à  étudier  à  Périgucux, 
431.  —  Son  musée  lapidaire,  XXXII,  787.  —  Au  musée, 
tombeau  du  xiii»  siècle,  XXXllI,  63.  —  Inscriptions  et 
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sculptures  ^allo-romaines,  XXXÏV,  909.  —  Son  musée 
archéologique,  XXXV,  436,911  —  Cloîtres  de  l'abbaye 
à  déblayer,  XXXIV,  549.  —  Musée  à  placer  dans  un  lieu 
plus  convenable,  530.  —  Sa  translation,  XXXV,  46').  — 
Nouvelle  préfecture  coûtant  1,200,000  francs,  et  200,000 
francs  pour  ses  meubles  dorés,  XXXIV,  2iO.  —  Loge  des 
francs-maçons,  XXXV,  4;^4.  —  Constantin  deJarnac,  un 
des  architectes  de  la  cathédrale,  595. —  Monument  élevé 
à  la  mémoire  de  M.  Félix  de  Verneilh,  XXXI,  818.  — 
Inauguration  de  son  buste,  XXXIII,  52.  —  Discours  pro- 
noncés à  celte  occasion,  54,  S7  et  59.  —  Les  travées  de 
l'églisedeSaint-Front  ont  12  mètres  de  largeur,XXXVIII, 
540.  —  Ses  évêques  :  saint  Front,  XXXII,  539.—  Chro- 
noppe,  au  vi^  siècle;  il  éleva  la  basilique  du  Puy-Saint- 
Front,  XXXIII,  723.  —  Raynald  ou  Rainaud,  au  xi^ siècle 
(1099),  XXXVI,  702. 

PÉmoDE  GAULOISE.  Fouillcs  et  découvertes  faites  dans  le  dé- 
partement de  la  Seine-Inférieure  et  se  rapportant  à  la 
période  gauloise,  XXXI,  70.  —  Ateliers  de  silex  œu- 
vres, XXXV,  293.  —  Voir  Monnaies  gauloises,  Monu- 
ments celtiques. 

PÉRIODE  ROMAINE.  Fouillcs  ct  découvertcs,  relatives  à  cette 
période,  faites  dans  la  Seine-Inférieure,  XXXI,  72.  ~ 
Ruines  romaines  de  l'époque  gallo-romaine  signalées  à 
Lisieux,  3 il.  —  Voir  Monuments  romains. 

PÉRIODE  FRANQUE.  FouilIcs  et  découvcrtcs,  relatives  à  cette 
époque,  faites  dans  la  Seine-Inférieure,  XXXI,  77.  — 
L'architecture  des  Francs  n'existe  pas,  ils  n'ont  guère 
légué  que  des  cendres  ;  leurs  restes  mortels  sont  accom- 
pagnés de  leurs  armes,  de  leurs  bijoux  et  de  vases, 77.— 
Leurs  cimetières  sont  nombreux  partout,  id.  -  Cercueils 
de  l'époque  franque  trouvés  à  Saint-Étienne-du-Rouvray, 
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79.  -  -  Sépultures  franques  découvertes  à  Saint-Martin- 
aux-Bruneaux,  80.  —  Armes  trouvées  dans  la  sépulture 
d'un  chef  franc,  XXXII,  787.  —  Voir  Carlovîngienne 
(période)  et  Mérovingienne  (période). 

PÉRIODE  CHRÉTIENNE.  Fouilles  ct  decouvcrtcs,  relatives  à  cette 
période,  faites  dans  la  Seine-Inférieure,  XXXI, 81. 

Perles.  Découvertes  de  perles  en  pâte  de  verre,  dans  un 
cimetière  romain  à  Orival,  XXXI,  75.-—  Grosses  perles 
en  verre,  faisant  partie  d'un  collier,  signalées  dans  un 
cimetière  gallo-romain  à  Lisieux,  XXXII,  438  et  630. 
—  En  pâte  de  verre,  XXXIII,  601.  —  De  pâte  verte, 
provenant  d'un  collier  ou  d'un  bracelet,  trouvées  dans 
un  puits  funéraire  à  Primelles,  XXXIV,  309.  ~  Striées 
en  pâle  de  verre  dans  des  antiquités  gallo-romaines, 
XXXV,  360,  368.  —  De  verre  opaque,  gris,  jaunâtre,  de 
terre  cuite  rougeâtre  à  dessins  noirs  et  blancs,  signalées 
dans  des  sépultures  mérovingiennes,  452.  —  En  verre, 
trouvées  à  Foin-les-Moutiers,  XXXVI,  345.  —  D'ambre, 
dans  une  sépulture  mérovingienne  à  Rouen,  XXXVII, 
361. 

Pernes,  village  du  Gomtat-Venaisin  (Vancluse).  Son  église 
est  de  construction  carlovîngienne,  XXXVIII,  108. 

PÉRONNE,  ville  de  Picardie  (Somme).  Découverte  dans  son 
église  d'une  peinture  murale,  représentant  la  Glorifica- 
tion de  la  Vierge.  On  y  remarque  aussi  la  mort  d'un 
personnage  dont  le  démon  veut  s'emparer,  mais  que 
saint  Michel  défend,  XXXI,  775.  -  Dessin,  776,  777.  — 
Le  traité  de  la  Ligue  fut  juré  à  Péronne,  le  foyer  de  la 
Ligue,  le  13  février  1577,  777. 

Perpignan, ville  du  Roussillon  (Pyrénées-Orientales).  Etude 
historique  et  archéologique  sur  la  citadelle  de  Perpignan 
et  sur  le  Castillet  de  cette  ville.  Ouvrage  annoncé  dans 
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le  Bulletin,  XXXI,  818.  —  Séances  du  Congrès  archéo- 
logique, en  1868,  XXXIII,  827.-  Sa  cathédrale  offre 
des  inscriptions  à  relever,  XXXIV,  913.  —  Dans  la  cita- 
delle, palais  des  rois  de  Mayorque,  914.  —  Anciennes 
maisons,  id.— Musée,  id.— Catalogue  de  sa  bibliothèque, 
id.  —  Près  de  son  église  Saint-Jean,  bas-relief  turaulaire 
de  Béranger  de  Palma,  XXXV,  271  —  Autres  bas-reliefs 
tumu (aires,  273.  —  Sa  foiteresse  imprenable  et  célèbre 
par  les  sièges  qu'elle  a  su  repousser,  521. 

Ferré.  Ce  mot  paraît  indiquer  le  passage  d'une  voie 
romaine,  XXXII,  204. 

Perrins.  Les  perrins  de  Verneuil.  Voir  Verneuil. 

Perruquiers.  Les  maîtres  perruquiers  et  les  coiffeurs  de 
dames,  il  y  a  un  siècle,  XXXVIll,  660  —Leurs  privilèges 
comme  valets  de  chambre  du  roi,  id.  —  Charges  et  créa- 
tions royales  dont  furent  l'objet  les  perruquiers,  id.  et 
suiv.  —  Leur  corporation,  666,  667.  —  Les  perruquiers 
avaient  le  droit  de  porter  l'épée,  671.  — ■  Armoiries  des 
perruquiers  de  Marseille,  id.  —  Curieuse  légende,  id. 

Perrusson,  village  de  la  Tonraine  (Indre-et-Loire).  Dans 
un  acte  de  856,  il  est  mentionné  sous  le  nom  de  Petru- 
dus,  XXXV,  153.  —  Son  église  des  premiers  âges  est  en 
petit  appareil  ;  description,  154.  —  Dans  les  environs 
nombreux  fragments  de  tuiles  à  rebords,  158.  -  Dans 
le  cimetière  une  tombe  en  pierre  en  forme  de  nacelle,  id. 

Persécution.  Diverses  persécutions  contre  les  chrétiens 
curent  lieu  sous  les  empereurs   Marc-Aurèle  et   Dèce, 

XXXII,  252. -r  Marc-Aurèle  déploya  une  cinquième  per- 
sécution, 256  ;  XXXIII,  669.  —  Au  commencement  du 
m«  siècle,  persécution  suscitée  sous  Septime  Sévère, 

XXXIII,  686.—  Persécution  ordonnée  par  les  empereurs 
Valérien  et   Galien;    elle    dura    quarante-deux  mois, 

XXXIV,  487,  —  Voir  Eglise  de  France.  37 
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Persignan  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Etude  sur  Saint-Ceneri/^ 
Gere\  XXXI,  821.— Ouvrage  signalé  dans  \e  Bulletin,  id. 

Perthus  (le  col  du).  Sur  le  bord  d'un  vallon  profond,  se 
dressent  deux  colonnes  de  granit.  Sur  l'une  d'elles, flotte 
le  drapeau  de  la  France,  sur  l'autre,  celui  d'Espagne  dont 
les  couleurs  sont  rouge  et  jaune,  XXXV,  520. 

Pesicaudon.  village  antique  de  la  Champagne  (Aube).  On  y 
a  trouvée  un  mosaïque,  aujourd'hui  au  musée  de  Troyes, 
XXXI,  10  ;  XXXV,  683. -Voir  Frise. 

Pressac,  village  de  la  Guieniie  (Gironde),  possède  une  tour 
dite  la  tour  de  Montbreton,  XXXII,  377.      ' 

Petit  (Victor),  M.  de  la  S.  Esquisses  des  monuments  romains 
de  Fréjus.  Dans  une  quatrième  promenade,  suite  de  son 
travail  (V.  XXX,  569,  681,  et  761) ,  M.  V.  Pelit  décrit 
le  cirque  et  le  théâtre  romain  de  Fréjus;  sa  descrip- 
tion est  accompagnée  de  nombreux  dessins,  XXXI,  209. 
—  Le  département  de  V  Yonne,  monumental,  historique  et 
pittoresque  ;  onwdige  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXII, 
665.—  Signale  l'emplacement  d'une  villa  romaine,  et  les 
objets  qu'on  y  a  trouvés,  XXXIII,  626.— Annonce  dosa 
mort,  XXXV11I,116. 

Petitot-Bellavène,  m.  de  la  S.  Enceinte  de  Becey-sur-Ource. 
Sous  ce  titre  l'auteur  décrit  celte  enceinte  qui,  selon  les 
traditions  du  pays,  aurait  été  originairement  un  camp 
romain,  mais  que  les  pierres  brutes  qui  la  forment, 
jointes  à  l'absence  de  tout  autre  indice  de  travail  plus 
moderne,  lui  paraissent,  au  contraire,  parfaitement  ca- 
ractériser une  origine  celtique.  Vue  de  cette  enceinte 
nommée  leChatel,  et  qui, elle  aussi, a  sa  légende,  XXXI, 
614. 

PÉTRisEUR,  pistor.  On  donna,  chez  les  Romains,  ce  nom  à 
des  industriels  qui  se  mirent  à  pétrir  pour  le  public; 
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ces  pistores,  après  sèlvo  srrvi  de  pilons,  employèrent  . 
des  meules,  XXXIÏ,  303. 
Peulvan.  Voir  Menhirs. 

Peutinger  (Conra'l),  savant  célèbre,  né  à  Augsbourg,  en 
1465.  Éditeur  d'une  carte  géographique  de  la  Gaule.  ïl 
est  acquis  que  les  chiffres  de  cette  table  ou  carte  indi- 
quent non  des  milles  romains,  mais  des  lieues  gauloises 
deâSâ^'",  615;  XXXVI,  60. 
Pezou,  village  de  l'Orléanais   (Loir-et-Cher).   Cimetière 

gallo-romain,  XXXIV,  28. 
Phelipot  (Th.),  M.  de  la  S.  11  signale  la  découverte  d'une 
tour  romaine  dans  la  commune   du  Bois  (Ue-de-Ré), 
XXXII,  75. 
Phelippes-Beaulieux,  m.  de  la  S.  A  publié  une  monographie 
du  prieuré  de  Boisgorand  à  Srtwfrori  (Loire-Inférieure), 
ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXII,  665. 
Phénix.  Il  est  dans  l'iconographie  chrétienne  le  symbole  de 

la  résurrection,  XXXIV,  778. 
Philippe-le  Hardi,  roi  de  France.  Il  achète,  en  1280,  par 

cinq  cents  livres  le  Mont-Domme,  XXXI,  752. 
Philippeville,  ville  d'Alger.  Dessin  de  l'enveloppe  d'une 
urne  cylindrique  trouvée  près  de  celte  ville,  XXXIV, 451 
et  452.—  Son  musée  archéologique,  id. 
Philon  de  Bysance,  ingénieur  grec.    Il   recommande  les 
tombeaux-forteresses  ;  c'est-à-dire  de  construire  en  forme 
de  tour  des  tombeaux,  afin  de  renforcer  la  ville  tout  en 
honorant  les  morts,  XXXVIII,  338. 
Philosophie  sociale.   Principes    philosophiques  consignés 
dans  V Avenir  de  la  Province,  bons  à  méditer  et  à  ré- 
pandre, XXXVII,  238  —  Le  Crime  de  la  Guerre,  auties 
réflexions  bonnes  aussi  à  méditer,  239. 
Photius.  Faux  patriarche  de  Constantinople,  dans  le  viii® 
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siècle,  XXXII,   122  et   124.  —  Auteur  du  Nomocanon, 
137. 

Photographie.  ReproductioR  de  plusieurs  peintures  des 
Calacombes,  à  l'aide  de  la  photographie,  XXXIII,  307, 
et  397.—-  Recommandation  d'en  faire  usage  afin  d'obte- 
nir la  reproduction  fidèle  des  ©bjets,  XXXIV,  118  — 
Catalogue  des  photographies  destinées  à  l'illustration 
des  monuments  archéologiques  de  Rome,  235. 

PiBRAc  (le  vicomte  de),  M.  de  la  S.  Son  mémoire  sur  une 
inscription  antique  trouvée  à  Orléans,  signalée  dans  le 
Bulletin  ,  XXXll  ,  86.— Découvre,  dans  de^s  fouilles 
exécutées  à  Verdes,  des  tombeaux  mérovingiens  ou  car- 
lovingiens,  XXXV,  691.— Signale  l'existence  de  puits 
funéraires  à  Beaugency,  XXXVIl.  334. 

Picardie,  ancienne  province  de  France.  Les  anciens  fonts 
baptismaux  de  la  Picardie,  XXXV,  198. 

PiCHOT  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Notice  sur  Vhypocauste  décou. 
vert  à  Sermerieu:  l'auteur  décrit  cet  établissement  et 
donne  le  plan  des  constructions.  Les  découvertes  faites 
ne  démontrent  pas,  suivant  lui,  un  grand  établissement 
de  bains  publics;  mais  on  peut  le  classer  comme  faisant 
partie  d'une  villa  de  quelque  riche  propriétaire,  XXXII, 
826.—  Signale  de  nouvelles  fouilles  exécutées  à  Serme- 
rieu et  qui  ont  donné  un  mur,  des  tuiles,  des  tombes 
formées  de  pierres  et  un  cippe  qu'il  décrit,  XXXIV, 
900. 

PicroNEs.  Peuples  formant  une  grande  tribu  gauloise, 
XXXII,  57. 

Pied  d'Auroch,  pierre  trouvée  à  Tamié,  en  Savoie,  présu- 
mée provenir  d'un  temple  élevé  à  la  déesse  Mithra, 
XXXII,  412. 

Piédestal  en  marbre  de  Vieux,  avec  une  inscription  com- 
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mémorative  à  Mercure,  trouvé  dans  dcis  démolitions  à 
Saint'Germain-la-Campagiie,  XXXII,  198.  —  Dessin,  id. 

PiEL.  Son  Guide  du  voyageur  dans  la  ville  de  Lisieux,  XXXVI, 
(370.  —  Ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^  id. 

Pierre.  Tableau  raisonné  des  pierres  et  marbres  antiques 
employés  à  la  construction  et  réparation  des  monuments  de 
Rome,  XXXV,  837.  —  Les  pieri'es  communes  sont  :  le 
Pépérin,  V Eperon f\eTuf,\e  Silex,  leTravertin  et  VArdoise^ 
840.— Les  pierres  dures  sont:  les  Basaltes^  les  Puddings^ 
les  Porphyres^  les  Serpentins  et  les  Granits,  865.—  Les 
pierres  fines  sonl  de  deux  espèces,  le  Lapis  Lazzuli  et  la 
Malachite,  S7±   —  Pierres  volcaniques,  XXXVIII,  245. 

Pierre  II,  duc  d'Alençon.  Sa  tombe  au  Val-Dieu,  XXXII, 
73.  —  Ses  restes  sont  dans  un  caveau  de  l'église  du  Pin- 
la-Garenne,  74. 

PiERREFiTTE,  Village  de  r Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Au- 
dessus  de  ce  village,  ruines  d'un  ancien  prieuré  bâti  par 
les  templiers,  et  appelées  le  temple,  XXXIV,  557.—  Dol- 
men, id.  —  Regardé  comme  limitant  l'ancien  pagus 
Stampensis^  id. 

PiERREFONDS,  petite  ville  de  Picardie  (Oise).  La  statuaire 
qui  y  reste  a  toute  l'ampleur  de  la  meilleure  renaissance, 
XXXV,  602. 

Pierre  le  Scolastique,  écrivain  du  x'  siècle,  XXXII,  177. 

Pierres  tumulair^s  gallo-romaines.  Pierre  tombale  d'un 
Êvocalus  et  de  sa  femme,  XXXIV.  860.  —  Voir  Cippe. 

PiERRiis  tumulaires  DU  MOYEN-AGE.  Curicuse  pierre  lumu- 
laire  appartenant  à  un  laboureur  du  xvii^  siècle,  trouvée 
à  Gideville,  XXXI,  82.  —  D'un  gentilhomme,  de  1651, 
découverte  à  RalFetot,  id.  —  Paraissant  appartenir  aux 
premiers  âges  du  christianisme,  600.—  L'image  du  dé- 
funt était  gravée  en  profondes  entailles  sur  la  pierre  tu- 
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mulaire,  suivant  un  usage  très-fréquent  au  xii^  siècle, 
798.—  Sur  les  pierres  tombales  de  la  cathédrale  de 
Senlis,  822.  —  Bien  conservées  au  musée  de  Gliâlons, 
XXXI[,  87.  —  Celle  de  Guillaume  Geoffroy,  ôvêque  de 
Bazas,  dans  le  xm^  siècle,  XXXIII,  224.  —  Au  musée 
d'Orléans,  belles  pierres  tombales  de  différentes  époques, 
XXXIV,  635.  —  Destruction  des  pierres  tumulaires  qui 
pavent  les  églises,  sous  prétexte  de  réparations  du 
pavage,  XXXV,  281.  —  Deux  pierres  tumulaires  avec 
inscriptions,  et  portant  la  date  l'une  de  1750  et  l'autre 
de  1612,  qui  se  trouvent  dans  l'église  de  Jenquières, 
281  et  suiv.  — -  Du  xiv»  siècle,  conservée  à  Jouarre,  820. 

—  Dans  l'église  de  Saint-Quentin,  pierre  tombale  avec 
inscription  et  le  millésime  de  1272,  XXXVI,  234.  — Vue, 
236.  —  Autre   pierre    tombale    de    1337;   vue,     237. 

—  Du  département  de  l'Eure,  292.  —  Celles  du  prieuré 
de  Beaumont-le-Roger  et  de  Saint-Cyr-la-Campagne,  294. 

—  Du  xm«  siècle,  avec  une  inscription,  trouvée  à  Gap, 
473.  —  Avec  inscriptions,  dans  Téglise  de  la  Mothe- 
Achard,  XXXVII,  672.  —  Dans  celle  de  Chambon-sur- 
Vouize,  684. 

Piété.  On  donne  généralement  le  nom  de  piété  à  un  groupe 
représentant  le  Christ  mort  sur  les  genoux  de  sa  mère, 
XXXI,  323. 

PiGANEAu(de  Bordeaux).  Signale  l'église  monolithe  de  Saint- 
Émilion  ;  la  chapelle  de  la  Trinité  du  xni®  siècle,  le  por- 
tail ogival  et  les  fenêtres  de  la  crypte,  dont  la  cons- 
truction est  attribuée  au  cardinal  de  la  Mothe,  neveu  du 
pape  Clément  V  (J 305-1316),  XXXVIII,  454.—  Il  signale 
encore  deux  statues  tombales,  trouvées  près  l'église  de 
de  Saiiil-Seurin  de  Bordeaux, et  paraissant  appartenir  au 
xiv^  siècle,  Id. 


I 
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Pignons  de  maisons.  Dans  une  rue  de  Nevers,  pignons  du 
XIII*  ou  xive  siècle,  XXXIV,  329.  —  Sur  une  maison  en 
bois,  pignon  de  pierre  avec  tuurelle,  id.  —  Les  pignons 
gothiques  des  églises  à  toiture  basse,  XXXVI,  34-9.  — 
L'origine  des  combles  aigus  paraît  remonter  au  mo- 
ment où  Tardoise  commença  à  devenir  d'un  usage  gé- 
néral, id. 

Pilastres  a  gaine.  En  Normandie,  on  en  fixe  l'emploi  au 
règne  de  Henri  III,  XXXIV,  639. 

Pile.  Monument  romain  consacré  à  Mercure  et  qui  se 
trouvait  au  bord  des  routes.  Piles  de  Labarthe,  XXXI, 
147.  —  Des?in,  148.  —  Pile  romaine  de  Montrejean;  sa 
description,  149.  —  Dessin,  150.  —  Description  et  dessin 
d'un  monument  de  ce  genre,  existant  près  d'Elbéon,  804, 
—  Pareil  monument  à  Pirelonge,  806.  —  Construction 
commune  dans  le  pays  des  Santons,  id.  —  Monument 
analogue  dans  un  endroit,  dénommé  Fort-Pilet,  où  se 
trouvent  des  vestiges  romains, sur  la  voie  deMediolanum 
à  Mnro,  id.—  Deux  autres  monuments  nommés  les  Fa- 
naux ou  ruines  antiques  de  Varaise,  existent  sur  la  voie 
de  Saintes  à  Poitiers,  807. 

Piliers.  Ceux  présentant  des  trous  de  louve  et  des  entailles 
paraissent  appartenir  à  des  constructions  romaines;  on 
en  trouve  de  ce  caractère  dans  l'église  de  l'ancienne  ab- 
baye de  Bernay,  XXXI,  97.—  Ces  piliers  rappellent  ceux 
de  Basse-Œuvre  deBeauvais  ;  deux  de  l'ex-cathédrale  de 
Lisieux  et  de  l'église  de  Broglie,  id.  —  Décorés  de  pein- 
tures, dans  la  cathédrale  de  Soissons,  XXXIV,  444.  — 
Piliers  remontant  au  xi^  siècle,  peut-être  même  au  x^ 
XXXI,28et29.— Danslesdonjons,  un  pilier  central  pour 
soutenir  les  étages  est  une  preuve  de  l'antiquité  du  don- 
jon, XXXII,  704.  —  Le  xv^  siècle  apporte  une  grande 
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innovation  dans  le  caractère  des  piliers.  Leur  caractère 
aux  XI®  et  xii"  siècles,  aux  xiii®  et  xiv^  siècles, XXXV,  882. 
—  Celui  qui,  à  l'entrée  des  églises,  partage  la  porte  en 
deux  baies,  est  symbolique.  41  et  884.  —  Voir  Colonne. 

Pince  épilatoire  trouvée  dans  un  caveau  funéraire,  à  Li- 
sieux,  XXXII,  175  et  631.  —  Signalée  dans  le  cimetière 
franc  d'Envermeu,  XXXIV,  677. 

Pin-la-Garenne,  village  du  Perche  (Orne). Château,  XXXIII, 
id.  Son  église  du  xv  siècle,  a  été  transformée,  459. 
—Caveau  où  reposent  les  restes  de  Pierre  II,  duc  d'Alen- 
çon,  XXXIÏ,  73. 

PiNTERviLLE,  Village  dc  Normaudic  (Eure).  Détails  descrip- 
tifs de  son  église,  XXXI,  45.  —  Faits  historiques,  47.— 
Découvertes  d'antiquités  gallo-romaines,  49. 

Pioche,  instrument  en  fer,  trouvé  dans  les  ruines  d'une 
villa  gallo-romaine,  XXXIV,  298. 

Piper,  de  l'Institut  des  Provinces.  Etude  d'un  ancien  sarco- 
phage chrétien  de  Marseille.  L'auteur  de  cette  étude  décrit 
cet  ancien  sarcophage  qui  se  trouve  au  musée  de  Mar- 
seille, il  en  indique  le  symbolisme  et  développe  le  sens 
de  toutes  les  scènes  qui  y  sont  représentées,  XXXI,  533. 

PiQUECos,  village  du  Languedoc  (Tarn-el-Garonne).  Explo- 
ration de  son  tumulus,  XXXIII,  311. 

PiRELONGE,  village  de  la  Saintonge  (Charente-Inférieure). 
Sa  pile  romaine,  XXXI,  808. 

Piscine  ou  baignoire  antique.  Celle  trouvée  à  Neuville-sur- 
Seine,  figure  aujourd'hui  au  musée  de  Troyes,  XXXI, 
12.—  Coupe  et  plan  de  celte  piscine,  13 

Piscines  ou  Credencks,  pratiquées  dans  les  églises,  non  loin 
des  autels  et  pour  leur  service.  Piscine  adhérente  à 
rextréniité  d'un  aulol,  du  côté  de  l'épîtrc  d.ins  l'église 
de  Saint- Sulpice-en-Bussy,  XXXI,  593  et  594. —Dessin, 
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594.— A  double  cuvetlo,  datant  du  xiiie  siècle,  XXXIII, 
177  —  A  deux  cuvettes  et  du  xiii"  siècle  dans  l'église  du 
Mesnil-Mauger,  XXXII,  576  —Du  xv^  siècle,  id.— A  deux 
cuvettes  et  paraissant  dater  du  xiii«  siècle,  XXXIII,  131. 
— Entourée  d'une  moulure  torique  et  à  deux  cuvettes, 
disposition  abandonnée  au  xv^  siècle,  XXXIV,  343.  — 
Elles  ressemblent  parfois  à  des  bénitiers  pédicules,  535. 
Description  de  celles  de  l'église  de  Sénanques,  id.  — 
Double  et  à  double  arcature,  à  Aix,  dans  les  églises  de 
Saint-Jean-de-Malte  et  de  Saint- Sauveur,  id.-Saint-Pons- 
do-Gemenos,  Silvacane  et  Fontfroide  ont  leurs  piscines 
pratiquées  dans  les  murs,  id.— A  Saint-Didier  d'Avignon 
et  à  Montfavet  petites  piscines,  nommées  lilurgiquement 
fenestella,  id.— Celledu  sacrarium  des  Gélestinsd'Avignon 
repose  sur  un  chapiteau,  sous  un  dais,  et  une  console 
reçoit  les  burettes,  id.— Celle  de  l'Isle  est  un  chef-d'œu- 
vre de  la  renaissance,  id.  —  Dans  l'église  de  Tordouet, 
piscine  à  double  cuvette,  du  xui®  siècle,  XXXIII,  177. 

PisE,  ville  d'Italie.  Sa  tour  penchée,  XXXII,  861.  —  Son 
inclinaison  est  fortuite  suivant  les  uns,  et  l'œuvre  d'une 
volonté  réfléchie  suivant  d'autres,  id.  ~  Son  église  du 
Saint  Sépulcre,  édifice  octogone,  muni  d'un  bas-côté, 
couvert  d'une  charpente  apparente,  XXXV,  458.  — 
Ambon  du  xin»  siècle  dans  le  baptistère  de  sa  cathé- 
drale, XXXVI,  41. 

Pisciculture.  Établissement  de  pisciculture  à  Goncarneau, 
XXXI,  725. 

PissY-PoviLLE,  village  de  la  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Découverte  d'une  villa,  de  débris  de  murs,  de  tuiles  à 
rebords,  de  ciment  rouge,  de  poteries  et  de  monnaies 
de  bronze,  XXXI,  73. 

PiSTOJA,  ville  d'Italie.    Plusieurs  de  ses  églises  ont  des 
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ambons  des  xii^,  xiii«  et  xive  siècles,  XXXVI,39.— Le  plus 
remarquable  est  celui  de  San-Giovani  ;  sa  description, 
id  et  40. 

PiXTiLOs,  chef  gaulois.  Médailles  à  sou  effigie  trouvées  à 
Vouvray,  XXXIV,  294. 

Placages  en  mai'bre  trouvés  dans  les  ruines  d'une  villa 
gallo-romaine,  XXXV,  111.  —  Les  l\omains  revêtaient 
de  plaques  de  marbre  tous  leurs  édifices,  XXXVIII,  497. 

Plages  publiques.  Les  Romains  comprenaient  la  décoration 
des  places  publiques,  XXXV,  425.—  Les  édiles  modernes 
ont  sur  ce  point  des  idées  fort  restreintes,  id... 

Plagnes,  village  du  Languedoc  (Aude).  Dans  son  église 
fragment  de  sarcophage  chrétien  à  personnage,  XXXIII, 
518. 

Plain-chant.  Esquisse  historique  sur  le  plain-chant  ;  ou- 
vrage dont  il  est  rendu  compte  dans  \e  Bulletin,  XXXIII, 
830. 

Plan  d'églises.  Il  en  est  un  usité  parfois  en  Poitou  et  en 
Anjou  qu'on  trouve  dans  Téglise  Saint-Serge,  à  Angers, 
dans  la  cathédrale  de  Poitiers,  dans  l'église  du  Puy-Notre- 
Dame,  XXXI,  19.—  Plan  de  l'église  de  Bernai,  96  —  Du 
Iriforium  de  Saint-Étienne ,  à  Gaen,  432,  433.  —  Du 
clerestory  de  cette  église,  450,  451.  ~  De  construction 
de  la  chapelle  de  Saint-Martin  du  Gouëron,  XXXII,  64. 

—  De  l'église  et  bâtiments  claustraux  de  Ganagobie,  66. 

—  De  celle  de  Montreuil-l'Argilé,  221.  —  D'une  partie 
de  l'abside  de  l'église  de  Fécamp,  XXXIII,  7.  —  De 
l'église  de  Saint-Maurice,  à  Épinal,  115.  —  De  celle  de 
Mortagne,  447.— De  Saint-Junion,  en  Limousin,  809.— 
De  l'abbaye  de  Saint-Nicolas  de  Ribemont,  XXXIV,  72. 

—  De  l'église  de  Saint-Hilaire,  à  Poitiers,  178.  —  De 
celle  de  Germigny-des-Prés,  571.— De  Boulogne  (Seine), 


DU  BULLETLN  MONUMENTAL.  579 

869.  —  De  Saint-Bonnel-la-Rivière,  XXXV,  456.  — 
D'Étrecliy,  718.—  D'Etampes,  719.-  De  Saint-Clément, 
à  Rome,  XXXVI,  35.  —  Iconographique  de  l'église  de 
Moirax,  appartenant  au  xr  siècle,  3i4.  -~  'Je  celle  de 
Saint-Sauveur,  à  Figeac,  XXXVII,  112,  113.  —  Des 
cryptes  de  Saint-Germain-d'Auxerre,  XXXVIII,  495.  — 
Vue  du  plan  de  l'église  de  Layrac,  5il .  —  De  celui  de  la 
cathédrale  de  Lausanne,  709  et  713. 
Plan  par  terre  de  monuments  à  consulter:  celui  du  bain 
delà  ville  de  Neuville-sur-Seine,  XXXI,  13.  —  De  la 
ville  romaine  de  Jublains  et  de  son  castellum,  38  et  40. 

—  D'ensemble  de  Fréjus  et  de  son  théâtre,  221  et  227. 
~  De  constructions  romaines,  signalées  à  Quimper,  727. 

—  De  Sentis,  en  4772,  822.  —  Général  de  Drevant  et  de 
ses  environs,  de  ses  bains  et  de  son  théâtre,  XXXII,  98, 
100,  104  et  110.  —  De  constructions  romaines,  décou- 
vertes sur  les  limites  de  Cormes  et  de  Saint-Jean-des- 
Échelles  (Sarthe),  289.  —  Du  château  de  Naujan,  370. 

—  Explication  de  celui  des  bains  romains  de  Lillebonne, 
419.  —  D'une  villa,  à  Valentine,  444.  —  Du  château  du 
Moiit-à-la-Vigne,  à  Mouleilles,  583.  —  De  constructions 
romaines  à  Sermerieu,  826.  —  Des  château  et  donjon 
de  Gisors,  XXXIII,  335  et  349.  —  De  la  place  de  Châ- 
teau-sur-Eple,  362.  —  Du  château  de  Boves-les-Amiens, 
436.  —  De  l'enceinte  du  château  de  Bellême,  469.  —■ 
De  l'ancienne  ville  de  Châteaudun,XXXIV,21  et  27. —De 
constructions  romaines,  trouvées  à  Nisy-le-Gomte,  64.  — 
De  la  seconde  enceinte  du  castellum  de  Jublains,  67.  — 
De  l'abbaye  de  Saint-Gall,  361  et  406.  —  Archéologique 
de  l'ancienne  ville  de  Soissons,  et  de  son  état  actuel,  455. 
--  Des  arônes  de  Fréjus,  XXXV,  421.  —  D'une  porte 
il'oiiccinte  à  la  Ferté- Bernard,  448.  —De  l'amphithéâtre 
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deCimiez,  XXXVI,  658.  —  De  Tenceinte  gallo-romaine 
deSoissons,  XXXVIII,  440  et  442.  —  Plan  d'un  théâtre 
gallo-romain,  55:2  ■—  Du  château  de  Dourdan,  624.  — 
De  celui  de  Moy,  XXXIII,  318. 

Planète,  ou  chasuhlft  dont  se  servent  les  prêtres,  XXXII, 
355. 

Plaques  de  ceintures.  On  en  trouve  en  bronze  ou  en  fer 
dans  des  sépultures  de  l'époque  franque,  XXXI,  80.  ~ 
Plaque-agrafe  de  l'époque  mérovingienne,  XXXII,  395. 

—  En  verroterie,  se  rapportant  aux  émaux  cloisonnés, 
au  musée  de  Soissons,  XXXIV,  454.  —  De  cheminées  en 
fonte,  dont  une  allemande,  datée  de  1668,  635.  —  Trou- 
vée à  Londinière,  678.  —  De  ceinturon  en  cuivre, 
trouvée  à  Plésidy ,  XXXV ,  195.  —  Plaquées  d'ar- 
gent et  dentelées;  dessin,  363.  —  A  peu  près  carrée  et 
portant  une  inscription,   trouvée  à  Dax,  XXXVII,    231. 

—  De  ceintures  en  fer  damasquiné,  dans  une  sépulture 
mérovingienne,  361.  —  Voir  Agrafes,  Broches,  Fibules. 

Plat  en  terre  rouge,  trouvé  dans  un  caveau  funéraire  ;  sa 
description,  XXXII,  175.—  En  terre  rouge  vernissée  , 
ou  terre  samienne,  couvert  d'ornements  en  relief,  trouvé 
dans  un  cimetière  gallo-romain  à  Lisieux,    438,   637. 

—  Plats  creux  et  un  en  terre  noire,  découverts  dans 
un  puits  funéraire,  à  Primelles,  XXXIV,  306.—  Noir, 
311.— Large  plat  creux,  en  cuivre  jaune,  découvert  dans 
un  cimetière  franc,  XXXV,  508.  —  En  argent  ornés  de 
cannelures  et  d'arabesques;  l'un  d'eux  porte  au  centra 
le  monogramme  du  Christ,  819. 

Plateaux  en  poterie  rouge  et  fine,  dite  Samienne,  trouvés 
dans  une  villa  gallo-romaine,  XXXII,  293.—  En  terre 
noire,  dont  quelques-uns  avaient  été  percés  intention- 
nellement, découverts  à  Primelles,  dans  un  puits  funé- 
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raire,  XXXIV,  306.— En  terre  noire,  312.—  Emaillé, 
chargé  d'armoiries  du  xm^'  siècle,  au  musée  d'Orléans, 
635. 
Platine.  Hislorien  du  xv^  siècle,  XXXVI,  17. 
Plectrum,  baguette  légère  dont  on  frappait  les  cordes  d'un 
instrument.  Bas-relief  représentant  Apollon  une  main 
appuyée  sur  sa  lyre,  et  de  l'autre  tenant  le  plectrum^ 
XXXÏV,  859. 
Plélan,  village  de  la  Bretagne- (Côtes-du-Nord).  Son  his- 
toire, ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^  XXXIII,  79. 
Plêrin,  village  de  la  Bretagne  (Côtes-du-Nord).  On  y  voit 
un  mur  dont  les  pierres  sont  reliées  par  une  vitrifica- 
tion, XXXI,  36. 
Plesidy,  village  de  la  Bretagne  (Côtes-du-Nord).  Son  tu- 
mulus  à  dolmen  ;  sa  description  ;  objets  qu'on  y  a  trou- 
vés, XXXI,  743.—  Son  enceinte  fortifiée;  indication  des 
objets  qu'ont  donnés  les  fouilles  qu'on  y  a  exécutées, 
XXXV,  19i. 
Pleyben,  village  de  la  Bretagne  (Finistère).  Dans  son  ci- 
metière il  existe  une  chapelle  mortuaire  pour  les  veil- 
lées des  morts,  XXXiV,  94  et  95.— Sa  fondation  remonte 
au  xiv*  siècle,  95.—  Outre  son  ossuaire,  elle  a  un  cal- 
vaire  où   la   sculpture  a  développé  par   groupes    les 
scènes  de  la  vie  et  de  la  Passion  du  Seigneur,  id. 
Pliant  en   fer  du   trésor  de  la  cathédrale  de  Narbonne  ; 

dessin^XXXY,  699et  700. 
Plombières,  petite  ville  de  la  Lorraine  (Vosges)  (i).  Mode 
de  captation  des  eaux  pour  les  anciens  bains  romains, 
XXXVIII,  343. 

(1)  Dans  le  volume  précédent,  table  de  la  troisième  série  du 
Bulletin,  c'est  par  erreur  que  Plombières  a  été  placé  en  Bourgogne 
(Côte-d'Or). 


582  TABLE    GÉNÉRALE 

Ploumanagh,  hameau  de  Bretagne  (Gôtes-du-Nord).  Ses  cu- 
rieux rochers,  XXXVIII,  596. 

Plourivo,  hameau  en  Bretagne  (Côtes-du-Nord),  célèbre  par 
une  bataille  qui  y  fut  donnée,  XXXVIII,  595. 

Plouvenez-Loghrist ,  village  de  la  Bretagne.  Découverte 
qu'on  va  faite  de  vingt-deux  flèches  en  silex  et  d'un  poi- 
gnard en  bronze,  XXXVII,  332. 

Pluerlin,  village  de  la  Bretagne  (Morbihan).  Découverte 
de  constructions  romaines,  au  lieu  dit  la  Grée-Mahé, 
XXXII,  662  ;  et  XXXIII,  89. 

PoEN,  village  delà  Champagne  (Aube), Découverte  d'armes 
mérovingiennes,  XXXÏ,  11. 

Poids  DE  romalne,  avec  son  premier  anneau  fixe,  trouvé  dans 
des  antiquités,  XXXV,  189. 

PoiCxNAKD.  Lames  de  poignard  trouvées  dans  un  tumulus  à 
dolmen,  XXXI,  74i.  —  Signalée  à  Kerien,  en  bronze  et 
entière,  XXXV,  197. ~ A  Chadenac,  dans  des  sépultures 
mérovingiennes,  452.  — -  En  bronze,  signalé  à  Plouve- 
nez-Lochrist,  XXXVII,  332. 

PoLNTiLLÉs.  La  présence  de  pointillés  ou  de  tailles  en 
feuilles  de  fougères  ou  en  cercle,  se  remarque  sur  les 
tombeaux  de  l'époque  mérovingienne,  XXXVIII,  104.— 
Dessin,  105.—  Le  travail  pointillé  sur  les  appareils 
est  un  des  caractères  des  monuments  du  ix^  siècle,  109. 

PoiNTis,  village  de  l'ancien  comté  de  Comminges  (Haute- 
Garonne).  Château  appartenant  à  la  fin  du  xn^  siècle 
ou  commencement  du  xiii^,  XXXII,  712. 

PoiREL  DE  Grandval  (Nicolas).  Obtint,  en  l'année  1644,  des 
letties  patentes  portant  concession  du  droit  de  fabriquer 
des  faïences,  à  Rouen,  XXXIII,  745.  —  Il  n'était  que  le 
prête-nom  de  la  famille  Potcral,  id.  et  747. —  Les  ou- 
vriers qu'il  employa  étaient  Nivernais,  746. 
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Poirier,  peintre  cmjilleurà  Limoges,  au  xvii®  siècle, XXXT, 
6i0. 

Poisson,  choisi  comme  emblème  on  symbole  chrétien  ;  pour- 
quoi, XXXin,  42.  -  Emblème  du  Christ  et  du  chrétien, 
XXXVI,  423. 

PorriERS  (le  vieux),  hameau  du  Poitou  (Vienne).  Ses  ruines, 
XXXIV,  149.  —  Faits  historiques  relatifs  à  sa  forte- 
resse, id. 

Poitiers,  ville  épiscopale  et  ancienne  capitale  dn  Poitou 
(Vienne).  Son  musée  lapidaire  possède  un  groupe  repré- 
sentant des  déesses  mères,  divinités  gallo-romaines  et  des 
tombeaux  mérovingiens,  XXX[,  408.  —  Son  musée  lapi- 
daire, 689.  —  Ses  déesses  mères  et  un  sarcophage  mé- 
rovingien, 690  et  692.  —  Dessin  représentant  les  déesses- 
mères,  69J.  ~  L'église  ogivale  de  Saint-Porchaire  est 
accolée  à  une  tour  de  l'époque  romane,  XXXII,  406.  — 
Crypte  de  l'église  Notre-Dame,  873.  —  L'ère  gallo-ro- 
maine représentée  par  les  ruines  de  ses  arènes,  XXXIV, 
149  et  18S.  —  Les  restes  d'un  aqueduc,  149;  —  et  un 
musée  lapidaire,  id.  —  Le  temple  ou  le  baptistère  de 
Saint-Jean  est  un  monument  de  l'époque  mérovingienne, 
149  et  163.  —  L'église  abbatiale  de  Montierneuf  fondée 
en  1075  et  terminée  en  1096,  151.  —  Sa  description,  id. 
—  A  subi  de  nombreuses  restaurations,  152.— Église  de 
Saint-Hilaire;elleestdu  xi^  siècle  dans  son  ensemble, 149. 
--Anciennes  fresques  découvertes  à  Notre-Dame,  154. — 
La  partie  intérieure  de  cette  église  appartient  au  xi^  siè- 
cle,155.— Les  chapelles  datent  des  xv'  et  xvi^  siècle, id.— 
Description  de  l'église,  id.  et  suiv.— Sa  façade  date  des 
premières  années  du  xii® siècle,  155.  —Bas-relief dérou- 
lant les  phases  principales  du  symbole  de  la  foi  chré- 
tienne, 157.  —  Église   de  Saint-Pierre,  la  cathédrale, 
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fondée  vers  1160,  achevée  deux  siècles  après,  i 58  et 
159.  —Chœur  roman,  id.  —  Son  caractère  de  ressem- 
blance avec  Saint-Maurice,  d'Angers,  159  et  160.  — 
Stalles  dont  les  sièges  sont  du  xiii^  siècle  et  les  hauts 
dossiers  du  xiv%  160.  —  Maisons  du  xv^  et  xvi^  siècles, 
162. —Leur  description,  id.  — L'église  de  Sainte-Rade- 
gonde  dont  la  tour  est  romane  et  la  porte  de  la  façade 
du  xv®  siècle,  fut,  après  un  incendie,  reconstruite  en 
1084,  162.  —  Nef  avec  tous  les  caractères  du  style  plan- 
tagenet,  id.— Sa  crypte  renfermant  le  tombeau  de  sainte 
Radegonde,  163,XXXII,873.-~A  Saint-Porchaire,tour  du 
xi«  siècle,  moitié  donjon,  moitié  clocher,  XXXIV,  1^.— 
Porche  du  xv^siècle,  id.— Daniel, le  prophète,  sculpté  sur 
un  chapiteau  de  la  tour,  avec  une  auréole  elliptique,  id. 

—  Pourquoi, 165.  Église  de  Saint-Hilaire, son  transept  a 
conservé  une  partie  de  ses  murs  antérieurs  à  l'an  1000, 
149.  —  Édifiée  au  iv®  siècle  par  saint  Hilaire,  agrandie 
au  vi^  siècle,  pillée  et  devenue  presque  une  ruine, elle  fut 
reconstruite  vers  902  et  terminée  au  xi^  siècle,  166  et 
167.  —  Destruction  de  la  partie  appartenant  au  vni^ 
siècle,  167.  —  De  celle  datant  du  x^  siècle,  168.  —  De 
l'œuvre  duxi^  siècle,  169.— Inscriptions  lapidaires  dont 
une  du  viii^  siècle  ou  du  ix^  siècle,  174.  --Pentecosteaux, 
176.  —  Tour  romane,  182.  —  Plan  de  cette  église,  178. 

—  Bas-relief  pouvant  pour  partie  dater  du  vin^  siècle  et 
pour  une  autre  du  xi%  184  —  Collège,  186.  —  Préfec- 
ture, id.  —  Musée,  187.  —  Palais-de-justice,  188.  — 
Hôtel  néo-grec,  189.  —  Sa  Bourse  fut  élevée  entre  les 
années  1549  et  1566,  XXXV,  90.  —  La  façade  de  l'église 
Notre-Dame  appartient  au  commencement  du  xn^  siècle, 
335  et  336.  —  On  y  remarque  l'appareil  réticulé  ;  plu- 
sieurs parties  de  la  basilique  de  Saint-Hilaire  présentent 
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le  même  caractère,  337.  —  CelUî  basilique  fut  achevée 
de  10-20  à  i030,  338.  —  Baptistère  de  Saint-Jean,  monu- 
ment unique,  437.  —  Murs  avec  chaînes  de  briques  dans 
l'église  romane  de  Notre-Dame,  datant  du  xii«  siècle,  id. 
Vue,  439.  —  Arènes,  id.  —  Musée  lapidaire,  440.  — 
Rapport  sur  son  exposition  artistique  en  1869,  XXXVf, 
290.  -  Vue  du  palais  de  Poitiers,  XXXVII,  149.  ~  Di- 
plôme octroyé  l'an  838  à  l'abbaye  de  Sainl-Hilaire,  603. 

—  Ses  évéques:  saint  Hilaire,  qui  meurt  en  368,  XXXII, 
266  et  269;  -   Adolphius,  au  vi"  siècle,  XXXIV,  167; 

—  Mérovée,  XXXIV,  163  ;  —  Quinlianus,  au  xi^  siècle, 
173;  —  Pierre  II,  au  xii«  siècle  (1144),  263.  —  Gau- 
thier de  Bruges  au  xiii^  siècle,  263  —  Bertrand  de 
Maumont,  XXXIV,  159.  —  Simon  de  Cramaud,  au  xv^ 
siècle  (1412),  XXXil,  873.  -  J.  Claude  de  la  Poype 
de    Verlriou,    au   xviii^  siècle  (1704),  XXXVIII,  478. 

—  De  Fondras  (1741),  id.  —  De  la  Marthonie  de  Caiis- 
sade  (1750-1751),  id. -Beaupoil  de  Saint-Aulaire  (1774). 
482. 

Poitou,  ancienne  province  de  France.  Mémoire  sur  des 
sceaux  du  xiv»  siècle,  ayant  servi  à  diverses  juridictions 
de  sa  sénéchaussée,  XXXI,  821.  —  Excursion  en  Poitou 
et  description  de  plusieurs  monuments  poitevins,  XXXIV, 
142.— Collégiale  de  Loudun,  datant  du  xi^  siècle  et  dont 
le  plan  est  celui  des  basiliques  romanes  du  Poitou,  289. 
—Voir  Style  poitevin. 

PoLiGNAC,  bourg  du  Velay  (Haute-Loire).  Ancienne  mesure 
en  pierre  qu'on  y  a  trouvée  XXXIV,  351  et  352. 

Pologne.  Monuments  du  moyen  âge  et  de  la  Renaissance  dans 
l'ancienne  Pologne  depuis  les  temps  les  plus  reculés  ju.s- 
qu'à  la  fin  du  xvii''  siècl*^,  ouvrage  signalé  dans  le 
fiu/^efm,  XXXIV,  354. 
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PoLYPTiQUE.  Voir  Pouillé, 

Pommier-Aigre,  prèsChinon,  en  Touraine  (Indre-et-Loire). 
Son  prieuré,  fondé  en  il78,  par  Henri  II,  d'Angleterre, 
XXXV,  6  et  7. 

PoMPEÏ,  près  d€  Naples.  Pompeï^  étude  sur  Vart  antique, 
publication  annoncée  dans  le  Bulletin,  XXXIl,  8^. -- 
Détails  sur  les  découvertes  anciennes  et  celles  qui  se  font 
chaque  jour,  850  et  suiv. 

Poncé,  village  du  Vendomois  (Loir-et-Cher)  Ancien  prieuré 
de  Camaldules,  XXXIII,  643. 

Ponctuation-Lapidaire.  Dans  les  anciennes  inscriptions,  les 
mots  étaient  mêlés.  Cela  se  voit  encore  en  arabe  et  autres 
langues  sémitiques,  XXXIII,  90.—  Plus  tard  on  isola  les 
mots  au  moyen  d'un  point,  id.  —  Au  point  on  substitua 
par  fois  des  têtes  de  clous,  des  pointes  de  flèches,  des 
feuilles,  etc.,  id. 

Pons,  seigneur  de  Baynac  et  de  Gommarque,  sénéchal  du 
Périgord,  en  1425  contribua  à  remettre  cette  province 
sous  l'obéissance  de  Charles  VII,  XXXI,  758. 

Pont-Audemer,  ville  de  Normandie  (Eure).  Armoiries  de 
ses  corporations  d'arts  et  métiers,  XXXII,  789.— Congrès 
provincial  de  l'Association  normande,  en  1867,  XXXIII, 
511.  —  Séance  de  la  Société  française  d'archéologie,  id. 
—  Antiquités  romaines  découvertes  dans  l'arrondisse- 
ment, 512,  XXXV,  182.  —  Médailles  romaines,  tuiles, 
fragments  de  poteries,  trouvés  dans  des  fouilles  exécu- 
tées dans  la  ville,  182.— Mortier  en  pierre,  183.— Décou- 
verte d'un  ancien  cimetière  qui  a  donné  des  fragments 
de  poterie  gallo-romaine,  une  médaille  petit  bronze  et 
des  morceaux  de  fer  oxydé,  id.— Vases  antiques  renfer- 
mant des  ossements  incinérés,  184. 

PoNT-AuTHou,  village  de  Normandie  (Eure),  Suivant  une 
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tradition  une  ville  aurait  cxislé  dans  cette  localité,  dont 
une  partie  porte  encore  le  nom  de  Bout-de-la-Ville, 
XXXV,  d88.  —  Découverte  d'objets  de  l'époque  gallo- 
romaine,  id.  —  Indication  de  ces  objets,  189. 

PoNTÉcouLANT,  village  de  Normandie  (Calvados).  Voie  ro- 
maine, XXXVIÏl,  364. —Découverte  de  sarcophages,  id. 

PoNTGiBAULT  (ic  comlo  de),  M.  de  la  S  Reçoit  la  décoration 
de  la  croix  de  Légion  d'Honneur,  XXXIII,  6:^0. 

Vo^ToisE,  Petromentalum,  y \\\e  du  Vexin  français  (Seine-et- 
Oise).  Passage  d'une  voie  romaine  de  Paris  à  Rouen, 
XXXIII,  360. 

Ponton  d'Amecourt  (le  vicomte  de).  Ses  observations  sur  le 
monnayage  mérovingien  ;  les  principaux  centres  de 
fabrication,  qui  se  trouvaient  dans  des  lieux  de  pèleri- 
nage, dans  les  villes  importantes,  près  le  passage  des 
rivières,  et  dans  les  localités  oii  le  commerce  et  le  pas- 
sage des  voyageurs  nécessitaient  la  monnaie,  XXXV,  209. 
—  Sa  riche  collection  de  monnaies,  mérovingiennes , 
XXXVJII,  133. 

PoNTPoiNT,  village  de  l'Ile-de-France  (Oise).  Son  église 
Saint-Gervais  date  en  grande  partie  du  milieu  ou  de  la 
première  moitié  du  xn®  siècle,  XXXV,  736.  — eLa  flèche 
de  son  clocher  est  carrée  et  trapue,  737. 

PoNT-DE-RuAN,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son 
église  aurait  été  fondée,  d'après  Grégoire  de  Tours,  par 
saint  Brice,  au  v^  siècle,  XXXV,  13.  —Celle  actuelle 
doit  remonter  au  ix«  ou  au  x«  siècle,  id.  —  Le  sanctuaire 
appartient  au  style  plantagenet  du  xiii®  siècle,  14.  — > 
Pèlerinage  à  la  Fontaine  de  la  Trinité,  id.—  Siège  d'une 
viguerie,id.— Ancienne  ville  mentionnée  dans  une  charte 
de  915,  id.  —  Dans  son  Lys  dans  la  vallée,  Balzac  décrit 
Pont-de-Ruan.  16. 
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Ponï-l' Abbé,  village  de  Bretagne  (Finistère).  Monuments 
antéhisloriques  dans  ses  environs,  XXXt,  634.—  Essai 
historique  sur  sa  baronnie,  728.—  Son  château  bâti  vers 
lexiii«siècle  ou  plutôtdanslexiv^acquis  par  la  commune, 
729.  —  Sa  description,  id.  —  Fondation  d'une  maison 
conventuelle  pour  des  Carmes,  en   i383,  730,  —  Son 
cloître,  id. 
Pont-Saint-Esprit,  petite  ville  du  Languedoc  (Gard).  Son 
église  est  d'un  style  gothique  très-fleuri,  XXXVI,  245. 
Ponts  anciens.  Pont  romain  détruit  à  Saintes,  XXXÏ,  196. 
—Du  xia^  siècle,  sur  le  Lot,  à  Cahors,  défentlu  par  trois 
tours,  708.  —  Piles  du  pont  du    xi^  siècle,  à  Angers, 
XXXÏl,  396.—  Attribué  au  xn^  siècle,  à  Camarès,  799 
—  Celui  de  Rochereuil  à  Poitiers,  célèbre  par  la  résis- 
tance que  firent  les  habitants  lors  du  siège  de  1569,  par 
les  armées  protestantes,  XXXIV,  150.— Découverte  des 
débris  d'un  pont,  devant  remonter  au  temps  de  César, 
690.  —  A  TourSj,  ancien  pont,  bâti  au  xi®  siè«;le,  XXXV, 
52.— Construit  sur  l'Allier,  à  Moulins,  au  commencement 
du  xve  siècle,  XXXVI, 746.  —A  Figeac,  sur  le  Gelé  trois 
ponts  anciens  dont  l'un,  celui  da  Grefoul,  peut  dater  du 
xue  siècle,  XXVII,  126.— A  Hyenville,  sur  la  Sienne, 
pont  antérieur  au  xv^  siècle,  XXXVIII,  37. 
PoRC-Épic,  symbole  de  Louis  XII,  roi  de  France,  XXXIV,  545. 
Porche.  Petit  annexe  placé  devant  la   porte  d'entrée  des 
églises.  Du  xvi^  siècle  et  en  bois  à  l'église  de  Mouteilles, 
XXXI,  613  ;  —  du  xv  siècle,  à  l'église  du  Breuil,  XXXII, 
8.  —  Ceux  des  cathédrales   d'Amiens,  de  Paris  et  de 
Reims,  871.  —  Porches  curieux  à  l'entrée  des  cimetières 
de  Verneuil  et  de  Villers-sur-Mer,  XXXIV,  8.  -  Celui 
du    cimetière    de  l'église  Saint-Jean,   à    Châteaudun, 
id.  —  Vue,  9.   —  Du  xv^ siècle,  à   l'église  de    Saint- 
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Porchaire,  à  Poitiers,  164.  —  En  pierre  et  du  xiii® 
siècle,  à  la  cathédrale  de  Bourges ,  218.  —  Du  xi« 
siècle,  à  l'église  abbatiale  de  Saint-Benoît-sur-Loire, 
611.—  Sa  description,  613.  —  En  pierre,  à  l'église 
Saint-Paul  à  Orléans,  '629.  —  Roman,  voûté  en  ber- 
ceau, masquant  la  façade  de  l'église  de  Créteil,  876. 
—  De  1562,  à  la  porte  méridionale  de  Notre-Darae-la- 
Riche,  à  Tours,  XXXV,  40.  —  Description  du  porche  de 
l'église  de  Candes,  401.  —  Celui  de  Notre-Dame  de  Lo- 
ches, 404.—  De  l'église  du  Dorât,  surmonté  d'une  tour, 
437.  —  Beaucoup  de  porches  au  xiii®  siècle  étaient  ou- 
verts des  trois  côtés,  404.  —  Porche  surmonté  d'un 
second  étage,  405.  —  Du  commencement  du  xu»  siècle, 
à  l'église  Saint-Aubin-du-Coudrais,  XXXVH,  536.  — 
Porches  fortifiés  à  Saint-Georges-du-Rosay,  id.  —  Les 
porches  d'églises  dans  le  diocèse  de  Rouen,  XXXVIII, 
165.  —  Destination  et  rôle  des  porches,  165.  —  Porches 
au  côté  sud  de  l'abbaye  de  Fécamp,  à  la  collégiale  d'Eu,  à 
l'église  prieurale  d'Auffay,  au  côté  nord  de  Saint-x\icolas 
d'Aliermont,  167.— Du  xiv^  siècle,  au  nord  de  l'église  de 
Saint-Jacques  de  Dieppe,  et  du  xy^  siècle  à  Saint-Ouen  de 
Rouen,  id.  — De  1470,  à  l'église  de  Saint-Mards,  près  de 
Bacqueville,  id.  —  Indication  de  plusieurs  églises  ayant 
des  porches  en  pierre  sculptée,  id.,  168  et  suiv.— Guerre 
acharnée  coutre  les  porches  encore  existants,  168.  — 
Porche  curieux  à  Rebets,  XXXVIII,  169.  —  Les  porches 
latéraux  des  églises  plus  élégants  que  ceux  de  l'ouest, 
314. —Porches  formant  vestibule,  315.— Voir  Galilée, 
Porches  ou  galeries  couvertes.  Ceux  de  Montauban  for- 
ment un  forum,  le  centre  du  commerce  de  consomma- 
tion, XXXI,  699.  —  Vue,  700.  —  Ces  porches  ou  alloirs 
avaient  leur  utilité,  XXXUI,  175.  —  Porches  ou  porti- 
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ques  entourant  la  place  du  marché  à  Girone,XXXV,528. 

—  Origine  des  porclies,  XXXVIII,  166. 

Porphyre.  Cette  espèce  de  pierre  dure  fait  feu  au  briquet. 
Les  carrières  d'où  on  l'extrait  sont  sur  les  confins  de 
l'Arabie  et  de  l'Egypte.  Beaucoup  de  chrétiens  furent 
employés  à  son  extraction  11  en  fut  tant  expédié  à  Rome 
qu'on  les  nomma  vulgairement  Pietra  Romana,  Pierre 
Romaine,  XXXV,  837  ;  XXXVlfl,  26i. 

Portail  d'églisks.  Portail  du  xvi«  siècle,  à  l'église  de  Saint- 
Marcet,  XXXÏ,  14i.—  Du  xiv^  ou  xv^  siècle,  à  Montjoie, 
146.— Dans  le  style  dorique,  à  l'église  de  Beiivron,  474. 
—De  l'église  abbatiale  de  Moissac,70i.  — Vue,  703.— Vue 
de  celui   de  l'ancienne  église  de  Livarot,  XXXIl,  836. 

—  Roman  à  l'église  d'Athies,  869.  -Du  xv^  siècle,  dans 
l'église  Saint-Maurice-d'Épinal  ;  sa  description,  XXXIII, 
125.  —  De  l'église  Notre-Dame,  à  Mortagne,  452.  — 
Du  xv«  ou  xvi^  siècle ,  à  l'église  de  Sainte-Rade- 
gonde,  à  Poitiers,  XXXIV,  150.  —  A  la  cathédrale  de 
Bourges,  portail  avec  cinq  voussures,  chargées  de 
sculptures  et  de  statues,  216.  —  Du  xii®  siècle,  218.  — 
Du  xve  siècle,  à  l'église  de  la  Charité,  332.  —  Du  xiii» 
siècle  à  l'église  de  Saint-Benoît-sur-Loire,  616.—  Triple 
portail  à  la  cathédrale  de  Tours,  XXXV,  22.—  Celui  de 
l'église  Saint-Symphorien,  à  Tours,  achevé  en  1567,52. 
Du  xivs siècle  à  l'église  de  Sauta  Mai'ia  del  Mar,  à  Barce- 
lone,537.— De  San-Pablo-del-Campo,  537. —Description, 
id.— Datant  du  xi^^  siècle,  539.— Duxiii^  siècle  à  la  cathé- 
drale de  Burgos,  761.—  Du  xvie  siècle  à  l'église  Yulfran, 
à  Abbeville,  XXXVI,  198.  —Du  xii"  siècle  appliqué  à 
l'église  Saint-Ours,  à  Loches,  337.  —  Roman  à  la  cathé- 
drale d'Arles  506. —  De  l'époque  de  transilion,  à  Airan, 

—Pouvant  dater  du  xu«  siècle,  à  l'église  de  Bazouge, 


DU   BULLETIN   MONUMENTAL.  591 

63i.  —Restauration  du  portail  méridional  delà  cathé- 
drale de  Lisieux,  datant  de  la  deuxième  moitié  du  xu^ 
siècle,  XXXYII,  404.  —  Celui  de  Saint-Jean-des-Vignes 
à  Soissons  otïre  un  mélange  du  xiii^  et  du  xiv^  siècle, 
XXXVIII,  438.  —  Ses  parties  supérieures  sont  du  xv^,  id. 

—  Du  xv!**  siècle,  à  l'église  de  Dourdan,  619.  —  Voir 
Tympan,  Voussure. 

Porte.  Garnie  de   ferrures  anciennes  à  l'hospice  de  Ville- 
neuve-sur-Seine, XXXI,  16.  — A  l'église  de  Palalda,  87. 

—  En  bois  dans  le  style  Louis  XIII  ou  Louis  XIV,  174. 

—  Dessin  d'une  porte  cintrée  ancienne,  248.  —  Porte 
narbonnaise  à  Carcassonne,  752, —  Porte  fortifiée  du  xi\^ 
siècle  à  Domme,  id.  —  En  ogive,  ornée  de  zigzags,  de 
tores  et  d'une  boi'dure  de  têtes  de  clous,  XXXII,  6.  — 
Romanes  à  l'église  d'Écajeul,  il.—  Vue,  12.  — Romane 
avec  archivolte  ornée  de  zigzags,  à  l'église  de  Sainte- 
Marie-aux-Anglais,  586.  —-Avec  une  inscription  du  xiii» 
siècle,  589.  —  Ornée  de  moulures  de  transition,  dans 
l'église  de  Lécaude,  59i. —  Caractères  des  portes  d'en- 
trée dans  certains  châteaux,  711.  —  En  bronze  à  Aix-la- 
Chapelle,  769.  —  Celles  du  baptistère  de  Florence, 
860.  —  Du  xiie  siècle  au  cimetière  de  l'église  de 
Bonnemain,  XXXllI,  30.  —  Vues  de  la  porte  du  château 
de  Gisors,  337  et  342.  —  Porte  devant  dater  de  1411,  à 
Mortagne,  452  et  453.  —  Flanquée  de  deux  tours  dans 
les  restes  de  l'ancien  château  de  Belléme,  467.— Du  xiii® 
siècle  à  Saint-Girq-la-Popie,  508.  —En  pierre  du  xvi® 
siècle,  à  Châteaudun,  XXXIV,  19.  — A  l'église  de  Saint- 
Pierre,  à  Loudun,  porte  offrant  un  spécimen  de  l'archi- 
tecture de  la  renaissance,  289.  —  A  Gien,  portes  de  la 
Renaissance  à  d'anciennes  maisons,  605  et  606.  —  Ro- 
mane avec  colonnes  portant  sur  des  moulures  toriques, 
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630.  —  Du  x«  siècle,  à  Orléans,  637.  —A  Trêves,  belle 
porte  neuve  avec  un  bas-relief  portant  une  inscription, 
853.-  Vue,  id.  — Porte  romaine  delà  cité,  à  Périgueux, 
entre  deux  tours  ornées  de  pilastres,  910,  et  XXXV,  431. 

.  Vue,  432.— Plan  de  cette  porte  et  des  deux  tours  ro- 
maines qui  l'accompagnent,  433.  —  Ancienne  porte  dite 
Royale  et  du  Connétable,  à  Narbonne,  XXXV,  107.  — 
Porte  d'entrée  de  la  nef  dans  l'église  Notre-Dame,  à  Lo- 
ches; sa  description,  128.  —  Du  xii^  siècle  à  Téglise  de 
Perrusson,  154.  —  Porte  d'église  du  xv®  siècle  à  Pres- 
signy,  293.  —  Porte  occidentale  de  la  vieille'enceinte  de 
la  Ferté-Bernard,  datant  du  xv^  siècle,  444.  —  Descrip- 
tion et  vue,  445  et  446.  —  Du  xiii^  ou  ïii«  siècle  à  la  ca- 
thédrale de  Barcelone,  533.  —  Porte  d'église,  à  l'ouest, 
refaite  au  xvi®  siècle,  607.  —  Symbolisme  de  la  porte 
principale  d'une  église  partagée  en  deux  baies  par  un 
pilier  central,  884.— Portes  en  fer  fermant  une  armoire 
ou  sacrarium  dans  l'église  de  Saint-Quentin  et  offrant 
un  spécimen  de  la  mécanique  du  xiv"  siècle,  XXXVI, 
232.  —  D'égli.^es  ayant  un  caractère  oriental  de  décora- 
tion, conservées  au  musée  de  Bergen,  371.— Fortifiées  à 
Cadillac,  471.  —  En  ogive,  du  xiii«  siècle,  et  une  autre 
romane  avec  arcliivolte  ornée  d'un  double  zigzag  dans 
les  murs  de  l'église  de  Bréville,  XXXVIII,  40.  —  A 
Soissous,  porte  de  1658,  439. 

Portraits.  Indication  des  plus  remarquables  à  l'exposition 
des  beaux  art*^,  à  Cahors,  en  1865,  XXXII,  812. 

PoRTus  Inus,  aujourd'hui  Wissant  (Pas-de-Calais).  Disser- 
tation ayant  pour  litre:  La  question  du  Portiis-Jtiiis, 
XXXÏl,  306. 

PosTUME,  usurpateur  en  Gaule  de  258  à  267  de  J.-G.  Des- 
cription d'nue  de  ses  médailles,  XXXII,  622. 


I 
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PoTERAT,  sieur  de  Saint-Élienne.  Son  établissement  de  faïen- 
cerie à  Rouen,  XXXIII,  745,  747.  —  Louis  Poleral  le 
fieffa  à  Nicolas  Fouquay,  748. 

Poteries  gallo-romaines.  Découvertes  de  débris  de  poterie 
grise  ou  rouge  trouvés  avec  d'autres  objets  de  l'époque 
gallo-romaine,  XXXI,  49.  —  Trouvées  à  Croix-Dalle, 
72.—  A  Pissy-Poville,  73. —  Nombreuses  poteries  ro- 
maines signalées  à  Rouen,  74.  —  Blanches,  fines  avec 
application  de  peintures  à  la  façon  des  vases  étrusques, 
signalées  à  Jublains,  i81.  —  En  terre  samienne  rouge, 
vernissée,  portant  en  relief  des  dessins  de  toutes  sortes 
de  sujets,  au  fond,  le  nom  ou  la  marque  du  potier, 
id.-—  Débris  de  poteries  diverses  signalés  près  de  Quim- 
per,  410et411.  — Dansle  canton  de  Vertou, XXXII,  S8.— 
Drevant,  103.  —  Groupes  de  poteries  découvertes  entre 
Saint-Reiuy  et  Doncourt,  186,  —  Fragments  de  poteries 
rouges  trouvés  dans  les  fossés  d'un  chemin  de  laSarthe, 
288  et  293.  —  Découvertes  à  Gien,  565.  •—  A  Jublains, 
620,  621.  —  De  luxe  en  terre  rouge  vernissée  ou  terre  de 
Samos,  recueillies  dans  des  sépultures  gallo-romaines, 
634.—  A  Thoré,  poteries  cendrées,  grisâtres,  noires  ou 
rosées,  de  dimensions  variées,  774.—  Samiennes  à  relief, 
trouvées  aux  environs  de  Tongres,  888.—  Signalées  près 
de  Bellême,  de  formes  variées,  servant  de  marmites  et 
de  plats  à  manger,  et  pouvant  appartenir  au  x«  ou  xi« 
siècle,  XXXIII,  162  et  400.  —  Romaines  à  Saint-Jean- 
des-ÉchelIes,  184.  —  A  Candes,  418  et  suiv.  —  A  Gra- 
vant, 429.  —  A  Lisieux,  dans  des  sépultures  gallo-ro- 
romaines,  596.  —  Au  Mesnil-sous-Lisbonno,  poteries 
noires,  607.  —  Dessin  de  celles  trouvées  à  Cormes,  614, 
—  Trouvées  dans  l'emplacement  d'une  ville  romaine, 
626.  —  Celtiques  ou  romaines,  découvertes  à  Puy-de- 
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Gaudy,  805.-  Signalées  à  Jublains,  XXXIV,  59.  —  Po- 
teries émailiées  trouvées  à  Lison,  69.—  La  présence, 
dans  un  lieu,  de  poteries  rouges  ou  noires  est  un  indice 
de  constructions  romaines,  293.  — •  Noires,  grises  ou 
blanchâtres  dont  certains  morceaux  paraissent  apparte- 
nir à  des  urnes  funéraires  noires,  299.  —  Découverte,  à 
Primelles, de  poteries  blanches, noiresetrougesde  formes 
diverses,  304  et  306.— Nomenclature  et  dessin  de  ces  po- 
teries, 306,  307,  312.  —  Variées,  signalées  au  Bernard, 
315.—  Gauloises,  à  Mursens,  667.  —  Nombreux  frag- 
ments de  poteries  romaines,  trouvées  préside  Girivil- 
1ers,  859.  —  Antiques  signalées  à  Pont-Audemer,  XXXV, 
182. —  Autres  poteries  gallo-romaines,  183,  187.  — 
Rouges  et  grises  trouvées  dans  les  fouilles  d'une  en- 
ceinte fortifiée  à  Plésidy,  195.  —  De  toutes  les  époques 
.depuis  les  terres  rouges  de  Samos  jusqu'aux  terres  ver- 
,;  nissées  du  xv*  siècle,  XXXVI,  332.—  Découverte  à  Fain- 
les-Moutiers  de  débris  de  poteries  noires-,  grises  et 
rouges,  344  et  345.  —  Romaines,  trouvées  à  Donville, 
656.  —  Noire,  grise  et  rouge  dans  des  antiquités  gallo- 
romaines,  signalées  à  Rouen,  XXXVII,  363.—  Débris  de 
poteries  découverts  à  Goutances,  XXXVIII,  232.  —  Voir 
Raccommodage  de  poteries. 

PoTERijîSFRANÇAiSËS.  Voir  Faïences,  Nevers,  Rouen. 

PoTHiER  (Robert-Joseph),  né  à  Orléans,  à  la  fin  du  xvn^ 
.siècle,  fut  un  des  grands  jurisconsultes  dont  la  France 
s'honore.  Son  tombeau  se  voit  dans  une  des  chapelles 
Nord  de  la  cathédrale  d'Orléans,  XXXIV,  624. 

Potier  (l'abbé),  insp.  de  la  S  ,  a  recueilli,  sur  les  bords 
du  Tarn,  plusieurs  instruments  de  l'âge  de  pierre,  parmi 
lesquels  plus  de  150  haches,  XXXII,  427.  -  A  fait  exé- 
cuter des  fouilles  dans  le  cimetière  gallo-romain  de 
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Léojac,  et  y  a  constaté  l'usage  de  vases  à  anses  et  à  bec, 
dont  plusieurs  étaient  fabriqués  à  la  main,  id.—  Dessin, 
id.  —  Organise  à  Monlauban  une  société  d'archéologie, 

XXXIII,  8i.  —  Explore  le  lumulus  de  Piquecos,  311. 
PoTiEHS.  Estampilles  ou  noms  des  potiers  de  l'Auvergne, 

XXXIÏ,  565. 

Pots  d'un  aspect  vulgaire  trouves  dans  un  puits  funéraire, 
et  rappelant  les  pots-au-feu,  XXXIV,  306.  —  A  Pri- 
melles,  pot  de  forme  ollaire,  contenant  des  cendres, 
309.  —  Vase  rougeâtre  ayant  la  forme  d'un  pot-au-feu, 
311. 

Poudingue.  Les  géologues  donnent  ce  nom  à  des  agrégats 
de  silex,  XXXII,  234.  —  Ces  matériaux  ont  cessé  d'être 
en  usage  à  la  fin  du  xni«  siècle,  id.  —  Pierre  dure  ou 
brèche  dont  il  existe  diverses  espèces,  XXXVIII,  266. 

PouGUES,  ouPougues-les-Eaux,  village  du  Nivernais  (Nièvre). 
Son  église  ofl're  un  chœur  appartenant  au  style  roman  ; 
le  transept  peut  dater  de  la  première  moitié  du  xi®  siècle, 

XXXIV,  686. 

Pougnet  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Mémoire  sur  les  anciens  autels, 
rétables,  tabernacles,  chaires  à  prêcher  et  fonts  baptis- 
maux des  églises  de  Provence.  L'auteur  s'occupe  d'abord 

-  des  autels  qu'il  classe  en  cinq  catégories.  Autels  massifs, 
autels  pédicules,  autels  tables,  autels  dont  les  supports 
n'ont  pas  été  retrouvés,  autels  à  rétable;  il  décrit  plu- 
sieurs de  ces  autels  et  indique  les  églises  où  ils  se  trou- 
vent. A  cette  revue  des  autels,  il  ajoute  comme  annexe 
celle  des  tabernacles,  il  mentionne,  et  ensuite  il  indique 
quelques  chaires  à  prêcher,  quelques  fonts  baptismaux 
et  quelques  piscines  qu'il  décrit  pareillement  en  signa- 
lant les  églises  qui  les  renferment,  XXXIV,  524.  —  Il 
signale  des  peintures  murales  pouvant  remonter  au  xin« 
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siècle,  dans  la  crypte  de  l'église  de  Lirac,  crypte  datant 
elle-même  du  xiii^  siècle,  XXXV,  818. 

Fouillé  ou  polyptique, catalogue  ou  inventaire  des  bénéfices 
d'un  diocèse,  d'une  abbaye;  celui  de  saint  Aldric,  évo- 
que du  Mans,  XXXII,  299. 

Poulain,  détenu  par  Louis  XI  dans  le  château  de  Gisors, 
appartenait  à  une  noble  famille  du  Vexin,  connue  dès  le 
le  xiii«  siècle  ;  documents  historiques,  XXXIII,  352  et 
353. 

Poule,  jouet  d'enfant,  trouvé  dans  des  antiquités  gallo- 
romaines,  XXXV,  360,  366. 

PouLLE  (Uaymond),  M.  de  la  S.  Histoire  de  Notre-Dame  de 
Saint-Michel  à  Draguignan,  ouvrage  annoncé  dans  le 
Bulletin,  XXXII,  92. 

Poussât,  village  d'Alsace  (Vosges).  Dédicace  de  son  église» 
en  1051,  XXXlll,  102. 

PouYER-QuERTiER,  membre  de  l'Institut  des  Provinces,  de  la 
Société  française  d'archéologie,  nommé  en  1871  député 
à  l'assemblée  nationale  et  ministre  des  finances,  XXXVII, 
150  etsuiv. 

PoYDENOT  (Henri).  Son  opinion  sur  les  tours  d'observation 
qu'on  voit  dans  les  Pyrénées,  XXXVI,  386. 

Prarond  (Ernest).  Sa  topographie  historique  et  archéolo- 
gique d'Abbeville,  citée  dans  le  Bulletin,  XXXVIII, 
1^8. 

Prédauge,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  ancienne 
fabrique  de  poteries  émaillées,  était  célèbre  aux  xvi^  et 
XVII8  siècles,  XXXIII,  169.  —  Ce  qu'en  pensait  Gabriel 
du  Moulin,  id.  —  C'est  de  Prédauge  que  proviennent  les 
meilleures  imitations  des  palissy  et  les  épis  tant  admirés 
XXXV,  580. 

Presle,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Monnaies 
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romaines  du  Haut-Empire  et  divers  objets  gallo-romains, 
signalés  sous  son  allée  couverte  qui  renfermait  une  sépul- 
ture avec  instruments  de  silex  et  d'or,  XXXVII»  336. 
pRESsiGNY,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Ancien- 
nement Presciniacum^  remontant  à  l'époque  celtique, 
XXXV,  29i.  —  Saint  Grégoire  de  Tours  dépose  dans  son 
église  les  reliques  de  saint  Nizier,  évêque  de  Lyon,  id. 

—  Église  de  Saint-Gervais  et  de  Sainl-Protais,  dont  la 
porte  date  du  xv«  siècle;  l'abside  et  le  transept  appar- 
tiennent à  la  première  moitié  du  xii^  siècle,  293,  — 
Ateliers  de  silex  œuvres,  id.— Dessins,  296.— La  fabri- 
cation des  couteaux  devait  être  la  branche  principale  de 
l'industrie  celtique,  299. 

Prétavoine,  m.  de  la  S.  Est  nommé  membre  de  la  Légion 
d'honneur,  XXXIII,  620. 

Priîuilly,  bourg  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire),  ancienne- 
ment Prulliacum,  mentionné  dans  un  acte  de  475,  XXXV, 
159  et  160.  —  Ruines  du  château  qui  dut  être  bâti  au 
commencement  du  x«  siècle,  160.  —  Église  Saint-Pierre 
et  abbaye  achevées  en  1C09,  id.  —  Description  de  cette 
église  qui  doit  être  classée,  au  contraire,  parmi  les  monu- 
ments des  premières  années  du  xii®  siècle,  161.— Église 
Saint-Nicolas  transformée  en  grange;  sa  description,  179. 

—  Porte  occidentale  du  xi^  siècle,  id.  et  180.  —  Cha- 
pelle du  cimetière  dont  la  porte  offre  le  millésime  de 
1682,  mais  dont  celui  de  1482  serait  plus  en  rapport  avec 
le  caractère  du  monument  qui  ne  doit  pas  être  postérieur 
au  premier  quart  du  xvi«  siècle,  181. —•  Le  chevet  de 
l'égliseSaint-Pierre  est  couronné  par  trois  chapelles  absi- 
dales  de  forme  circulaire,  611.  —  Les  constructions  sou- 
terraines qu'on  y  a  découvertes  sont  sans  importance, 
XXXVIII,  429. 
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Prévôt,  Prœpositus.  Ce]m  qui  était  chargé  de  l'administra- 
tion des  biens  de  l'église  ;  son  existence  est  mentionnée 
dès  l'année  677,  XXXÏI,  45. 

Prie  (la  marquise  de).  Cette  femme,  qui  vivait  dans  lexviii« 
siècle  et  appartenait  à  une  maison  de  la  plus  vieille  no- 

•  blesse,  donna  un  démenti  à  la  devise  de  ses  armes:  non 
degener  ortu,  XXXIV.  358. 

Prieurés.  Celui  de  Nieui,  XXXI,  24.  —  Vue  de  son  cloître, 
27.  — De  Sainte-Barbe,  près  Louviers,  46.— D'Acquigny, 

■  57.—  De  Sigy,  74, —  Des  Groseilliers,  dépendant  de 
l'abbaye  de  l'Isle-Dieu,  176.  —  De  Maintenofi,311.  —  De 
Saint-Léonard;  à  L'Isle-Bouchard,  688.  —  De  Friardel, 
XXXIl,  195.  -  De  Mervilly,  fondé  en  1208,  202.  -  De 
la  Grâce-Dieu  (Haute-Garonne),  306.  —De  Saint-Maximin, 
551.  —  De  Notre-Dame  de  Boisgorand,  à  Sautron  (Loire- 
Inférieure),  665.  —  D'Athies,  dont  l'emplacement  se 
nomme  lo  Clos  de  V Abbaye,  871.  —  De  Munster,  canton 
de  Lucerne,  XXXIII,  253.— Ruines  du  prieuré  de  Saint- 
Denis,  fondé  à  Nogent-le-Rotrou,  en  1209,  474.  —  Des 
templiers,  à  Arlins,  643.  —  De  Poncé,  id,  —  De  Saint- 
Gilles  à  Châteaudun,  XXXIV,  26.  -  De  Saint-Botolph- 
de-Colchester,  encore  existant,  84.  —  De  Saint-Osythe 
(Angleterre),  86.  —  De  la  Charité,  de  l'ordre  de  Cluny, 
fondé  au  xi^  siècle,  331.  — Ruines  d'un  ancien  prieuré, 
fondé  par  les  templiers,  à  Pierrefitte  (Seine-et-Oise),557. 
—De  Sainl-Nicolas,  à  Neufville,594. -De  Saint-Gildar,  à 
Nevers,68o.— Du  Pommier -Aigre,  près  Chinon,  XXXV, 
5.  — Du  Fougeray,  dont  l'église  est  devenue  par@issiale, 
57.  -  De  Bazouges,  192.  —  D'Anzy-le-Duc,  277.  -  De 
Saint-Léonard,  dépendant  de  Déols,  312.  —  Celui  con- 
ventuel de  Châteaux-l'Hermitage,  650.  —  De  Saint- 
Martin-des-Champs,  à  Paris,  XXXVI,  275.  -  De  Beau- 
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mont-le-Roger,  294.  —  De  Moisac,  fondé  en  1049,  310. 

—  De  Notre-Dame  de  Loches,  fondé  avant  1168,  334.  — 

—  Notice  sur  celui  d'Unoc,  388.  —  De  Saint  Hilaire-du- 
Harcouet,  559.—  De  Saint-Louant,  689.—  Il  était  -for- 
tifié et  sa  fondation  remonte  à  l'an  997,  XXXVII,  847.— 
De  Preillian  (Hérault),  XXXVII,'  137.  —  De  Bonne-Nou- 
velle, à  Rouen,  357.—  De  Saint-Aubin-du-Coudray,  534 
et  suiv.—  De  Brennesay,  546.  —  De  Saint-Léonard,  dans 
l'enceinte  du  château  de  Fresnay,  537.  —  De  Terrives, 
547.  —  De  Saint-Lo,  à  Rouen,  ses  privilèges,  570.— 
De  Saint-Thomas  d'Épernon,  627.  —  Beaucoup  de 
fondations  de  prieurés  aux  x®  et  xi®  siècles,  sont  des  res- 
titutions de  biens  monastiques,  usurpés  par  les  sei- 
gneurs ou  des  reconstitutions  d'établissements  anté- 
rieurs, 633.  —  Prieuré  d'Argentat,  661.  -  De  Carennac, 
661.  —  De   bénédictins,  à  Chambon-sur-Vouize,  684. 

—  Celui  d'Orval  (Manche),  XXXVIII,  35.  —  D'Aulïay, 
167.  —  Documents  sur  celui  de  Bonne-Nouvelle-lez- 
Rouen,  321.  — Celui  des  Deux-Jumeaux,  remontant  à 
répoque  mérovingienne,  460.— Vue  de  l'ancienne  abside 
de  l'église,  461. 

Prdl\tice  (François),  peintre  célèbre,  né  à  Bologne,  en 
1490.  Caractères  auxquels  se  reconnaissent  ses  œuvres, 
XXXII,  814. 

Primellrs,  village  du  Berri  (Cher).  Son  puits  funéraire, 
XXXIV,  302.  —  Jarres  à  anse  ou  amphores  trouvées 
dans  le  puits  ou  fosse,  305.  —  Indication  et  dessin  des 
objets  signalés,  305  et  suiv.  —  Monnaies  romaines, 
grand  bronze,  309.  —  Ce  puits  n'est  autre  chose  qu'une 
chambre  sépulcrale  de  l'époque  de  l'ustion;  310. 

Procession.  Celle  des  Rameaux  figure  l'entrée  triomphante 
de  Jésus  dans  Jérusalem,  et  celle  du  jour  de  l'Ascension, 
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rappelle  les  paroles  sorties  de  la  bouche  des  anges  et 
adressées  aux  apôtres,  XXXVIII,  166 

Procoïo,  dans  l'île  de  Corse.  Découverte  de  débiis  de  jarres 
en  terre  cuite  ayant  servi  de  sépultures,  XXXÏ,  621. 

Procope,  auteur  d'\ine  Histoire  secrète  de  Justinien  et  de 
Théodora,  XXXI,  278. 

Prom,  au  diocèse  de  Trêves.  Son  abbaye  fondée  au  xi«  siècle, 
XXXÏV,  724. 

Prophètks.  Ils  sont  représentés  avec  des  rouleaux  dans 
leurs  main?,  XXXV,  59;  —  pourquoi,  id. 

Procuration  (droit  de).  Dioil  anciennement  acc<ordé  au  di- 
gnitaire ecclésiastique  chargé  de  contrôler  l'administra- 
tion des  biens  du  clergé  et  de  veiller  à  l'entretien  et  à  la 
défense  des  églises  et  de  leur  mobilier  consacré  au 
culte,  XXXVIII,  281. 

Provemont,  village  de  Normandie  (Eure).  On  y  a  signalé 
des  tombes  en  pierre,  contenant  des  armes,  des  vases, 
des  bijoux,  XXXIX,  417  et  418. 

Provins,  ville  de  Champagne  (Seine-et-Marne).  Son  donjon 
polylobé  appartient  au  style  ogival,  XXXH,  698,  699  et 
704.— Épaisseur  de  ses  murs,  702. 

Prudence,  poète  chrétien  vivant  encore  au  deuxième  ou 
troisième  lustre  duiv«  siècle,  XXXV,831.— Plusieurs  pas- 
sages de  ses  poésies,  833.  —  Né  à  Sarragosse,  en  348, 
XXXVI,  8. 

Prudhon  (Pierre-Paul),  peintre  français.  On  cite  de  lui  les 
Amours  combattant,  XXXII,  815. 

Prunetti,  dans  l'île  de  Corse.  Découverte  auprès  de  cette 
localité  de  jarres  en  terre  cuite  à  usage  de  sépultures, 
XXXI,  621. 

Publications.  Nouvelles  archéologiques  et  ouvrages  an- 
noncés  dans   le  Bulletin^  XXXI,  107  et  suiv.;  198  et 
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suiv.;  312  et  suiv.;  414  cl  suiv.;  519  et  suiv.;  635  et 
suiv.;  738  et  suiv.;  818  et  suiv.  —  XXXIÏ,  84  et  suiv.; 
184  et  suiv.;  303  et  suiv.;  434  et  suiv.  ;  559  et  suiv.;  656 
et  suiv.;  785  et  suiv.;  88'^  et  suiv.— XXXIII,  77  et  suiv.; 
182  et  suiv.;  309  et  suiv.;  398  et  suiv.;  513  et  suiv.;  623 
et  suiv.;  722  et  suiv.;  824  et  suiv.— XXXIV,  98  et  suiv.; 
235  et  suiv.;  350  et  suiv.;  469  et  suiv.;  591  et  suiv.; 
68o  et  suiv.;  817  et  suiv.;  925  et  suiv.  --  XXXV,  108  et 
?uiv.;  220  et  suiv.;  347  et  suiv.;  703  et  suiv.;  829  et 
suiv.,  912  et  suiv.—  XXXVI,  283  et  suiv.;  381  et  suiv  ; 
486  et  suiv.;  570  et  suiv.;  667  et  suiv.;  742  et  suiv.  — 
XXXVII,  620  ;  XXXVIH,  729. 

Voir  Aqueduc,  Administration,  Age  de  pierre,  Agrigente, 
Ahiin,  Aigurande,  Aix,  Alaise,  Albani,  Albigeois,  Album, 
Alesia,  Algérie,  Alise,  Alloues,  Almanach,  Amiens,  An- 
nuaire^ Antiquités  lacustres,  gauloises,  gallo-romaines, 
Anvers,  Apis,  Apt,  Archéologie^  Archives,  Architecture 
ogivale,  Arianisme,  Armement,  Armes,  Armoiries,  Armo- 
rique,  Arras,  Arts,  Aube  (sa  Société  académique),  Aumale, 
Aulun,  Aveyron. 

Bagnols  (Gard),  Baillenval.Bayeux,  Beauvais^  Belgique^  Bel- 
lémCy  Berlin,  Besançon,  Beuvrai,  Biville,  Bonifacius,  Bon- 
neville,  Bordeaux,  Bougij,  Bourbonnais,  Bourges,  Bret- 
teville-sur -Bordel,  Brioux,  Broglie,  Bures. 

Cartulaire,  Castelnau ,  Catacombes,  Catalogue,  Caverne, 
Châlons  ,  Chambéry ,  Chapouton ,  Charente  ,  Chartres, 
Chemin,  Cheminée,  Chômant,  Chouy,  Cimetière  gallo-ro- 
main, Civaiix,  Claveyiion,  Cleimont,  Cl  uni.  Collégiale, 
Colonne  milliaire.  Couches,  Concours,  Conférence,  Con- 
grès archéologique,  Conques,  Consentius,  Constantiuople, 
Construction  ,  Copbern  ,  Corseult,  Courbépine,  Croisade, 
Crypte. 

39 
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Dictionnaire^  Dieppe,  Droguignan^  Dimkerque,  Dun-le-Roi, 
Danois,  Durstel. 

Ébreuil,  Ensevelissement,  Épigraphie,  Espagne,  Étampes, 
Étaples,  Étrun,  Étudei,  Eure,  Évrecy,  Évreiix. 

Fer  à  cheval,  Flèches,  Fontevrault,  Fontfroide ,  Forum, 
Fréstn. 

Gaule,  Gaule  narbonnaise,  Gazette,  G  en  ay, Généraux,  Genève, 
Gien ,  Gisors,  Glossaire,  Gramatium. 

Har fleur,  Heiltz-r Évêque ,  Hipposandales  ,  Horticulture, 
Hussard. 

Iconographie  chrétienne,  Inscriptions,  Institua. 

Jacques  I^^,  Jouarre,  Journal,  Jublains,  Jugement  dernier, 

Khorsabad. 

Landelles.,  Laon,  Larçay,  Lavardin,  Légende,  Levet,  Lille, 
Lillebonne,  Limoges,  Lisieux,  Loches,  Lodève,  Luc,Luxeuil, 
La  Bazoche,  La  Gava,  la  Champagne,  La  Dreit,  Le  Havre, 
Le  Mans,  le  JSoyonnais,  le  liouergue. 

Magasin  normand,  Malines,  Marquais,  Mayence,  Mazerolles, 
Mecklenbourg,  Melun,  Mérovingienne  (époque),  Messey, 
Mesure,  Metz,  Mitre,  Moniteur,  Monogramme^  Mono- 
graphie, Mons,  Montauban  ,  Montbenoit ,  Montpellier, 
Monuments  celtiques.  Monuments  lapidaires,  Morbihan, 
Mosaïque,  Moser,  Moulin. 

Nantes,  JSennig,  Neuville,  Nevers,  Nice,  Nîmes,  Nini,  Noir- 
moutier.  Notre- Dame-de-V Épine,  Numismatique. 

Oculiste,  Oiselay,  Oppidum,  Orfèvrerie,  Orléans,  Ostie. 

Palmaria,  Paris,  Peinture  sur  verre,  Périgueux,  Perpi- 
gnan, Pierres  tumulaires,  Piquecos,  Plainchanl,  Plagnes, 
Ph'lan,  Plésidy,  Poitiers,  Pompeï,  Pont,  Portas  Itius, 
Pougues,  Publications  étrangères. 

Raynal  (l'abbé),    Reims,  Reliquaire,    Répertoire,    Rétable, 
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Revue,  Rodez ^  Roman  de  la  Table -Ron'fe^  Rome,  Roque- 
taille^  Rouelles^  Rouen^  Rouvray. 

Sancy,  Saverne,  Sceaux,  Scissy,  Senlis,  Sens,  Sépultures 
gallo-romaines,  Sépultures  au  moyen-âge^  Sévigni,  Silex, 
Sociétés  savantes,  Souchez,  Statistique,  Strasbourg,  Suez, 
Saint- Andéol ,  Saint  Brieuc,  Saint-Cénéry-le-Géret,  Saint- 
Denis,  Saint-Gaudens,  Saint-Genin,  Saint-Gerbold,  Saint- 
Léger-de-Magnazein ,  Saint-Leu,  Saint- Maximin,  Saint- 
Mexmes,  Saint- Pierre-sur  Vives,  Saint- Salvadou,  Sainte- 
Beaume,  Sainte-Ursane. 

Table,  Tapisserie,  Tarn,  Templiers,  Thoré,  Thouars,  Touques, 
Tournebu,  Tour-aux-Fées,  Tours,  Trocrmis,  Troyes,  Tuit. 

Unoc. 

Vandalisme,  Vence ,  Verre,  Vezelay,  Villa,  Villeneuve- 
Saint'Georges,  Vimont,   Vire,   Vitraux,  Voies  romaines. 

Weles. 

Yonne  (sa  Société  académique). 

Publications  iltrangèuiîs.  Indications  de  plusieurs  publica- 
tions arcliéologiques  étrangères,  XXXIV,  3o3. — Polo- 
naises, 354.  —  Autrichiennes,  3o5.  —  Russes,  356.  — 
Espagnoles,  357.  —  Portugaises,  id. 

Purrs  funéiaire  découvert  à  Prinielles.  Objets  qu'on  y  a 
trouvés,  XXXIV,  302.  —  Ce  puits  n'est  autre  chose 
qu'une  chambre  sépulcrale  de  l'époque  de  l'ustion,  310. 
—  Note  sur  les  sépultures  en  forme  de  puits,  signalée 
dans  le  Bulletin,  314.  —  Puits  funéraire  exploré  à 
Bourges,  id.—  A  Beaugency,  XXXVII,  334.  — Voir  S^/îî*/- 
tures  en  forme  de  puits. 

Puits.  Anciens  puits  de  la  ville  de  Troyes  avec  leurs  mar- 
gelles et  leurs  amatures  en  fer,  XXXI,  11.  —  Puits  ar- 
morié, chargé  d'ornements  et  d'inscriptions,  avec  cette 
date:  1564,  à  Fayet,  XXXII,  800. 
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PuiSET,  village  de  la  Beauce  (Eure-et-Loir).  L'enceinte  exté- 
rieure de  son  château,  au  commencement  du  xii«  siècle, 
consistait  en  une  haie  formée  de  forts  pieux,  XXXIII, 
346. 

PuiSKUX,  publie  un  travail  sur  le  siège  de  Rouen,  en  1418, 
XXXIV,  99. 

Pupitre  en  fer  forgé  du  trosorde  la  cathédrale  de  Narbonne; 
dessin,  XXXV,  699  et  700. 

PuTEAux,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Son  église  offre 
une  abîide  à  pans  et  une  nef  voûtés  en  bois  du  xv^  siècle, . 
XXXIY,  866. 

Puy-de-Gaudy,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Son  ancien 
fort  vitrifié,  XXXIIl,  80^2.  -  Sa  description,  804.  -  Ce 
fut  un  oppidum  gaulois,  et  plus  tard  une  position  occupée 
pur  les  Romains,  id.—  Sol  jonché  de  fragments  de  tuiles 
à  rebords  de  la  Décadence,  et  de  tessons  de  poteries  cel- 
tiques et  romaines,  805.  Époque  présumée  de  la  cons- 
truction du  fort,  806.  —  Sa  destination,  id.—  Nouveaux 
détails,  XXXVII,  338,  339,  349. 

Puy-d'Ussolu,  village  du  Quercy  (Lot).  Signalé  comme 
aspirant  à  remplacer  l'ancien  Uxellodumm, ,  XXXI, 
113. 

Puy-Notre-Dame,  village  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  Le 
plan  de  son  église  est  usité  dans  l'Anjou,  XXXI,  19. 

Puxiux,  village  de  la  Lorraine  (Moselle).  Dans  des  sépul- 
tures mérovingiennes,  découverte  d'une  flèche  et  d'un 
bout  de  lance  en  silex,  XXXVIl,  332. 

Pyramide.  Celles  de  Figeac,  placées  sur  les  montagnes  voi- 
sines de  la  ville,  aux  qualres  points  cardinaux,  sont  ap- 
pelées aiguilles  dans  le  pays.  Leui"  destination,  XXXI, 
518.  —  Leur  coiisli'uctioîi  date,  dit-on,  du  xi*  siècle, 
id.   —    Uéparalion    de    celle   de    Cestius,  519.  —   De 
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clochers  d'églises,  XXXI,  459.  —  Pyramides  de  l'église 
Saint-Ours,  à  Loches,  XXXVI,  334.  —  Vue,  335.—  Voir 
Clocher', 
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QuANTiN,  auteur  du  Répertoire  archéologique  du  département 
de  l'Yonne  ;  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXV, 
705. 

Quarante,  village  du  Languedoc  (Hérault).  Son  église 
Notre-Dame  possède  deux  autels  romans  ;  description 
et  dessin,  XXXVII,  137. 

QuAST  (le  baron  de),  inspecteur  général  des  monuments  du 
royaume  de  Prusse.  Son  admiration  pour  les  belles 
flèches  de  plusieurs  églises  du  Calvados,  et  pour  quel- 
ques châteaux;  il  déplore  la  /"j^rewr  avec  laquelle,  en 
France,  on  défait  et  on  refait  sans  nécessité,  XXXIII, 
619. 

QuELAiNES,  village  du  Maine  (Mayenne).  Anciennement  Co- 
lonia  secus  Meduanam  passage  d'une  voie  romaine  abou- 
tissant à  Combaristumy  aujourd'hui  Chalelais,  XXXV, 
193. 

QuENAULT  (Léopol'J),  M.  de  la  S.  Il  signale  la  découverte 
faite  à  SaiîU-Aubin-du-Perron  d'environ  2,000  médailles 
romaines,  grand  et  moyen  bronze, appartenant  à  Antonin, 
XXXII,  180.  —Sa  notice  ?ur  la  chapelle  do  la  Roquelle 
et  son  pèlerinage,  à  Coutances  ;  ouvrage  annoncé  dans  le 
Bulletin,  XXXIII,  83.— Il  signale  de  récentes  découvertes 
d'antiquités  et  de  médailles  romaines,  faites  à  Coutances 
et  aux  environs  ;  il  donne  l'indication  de  ces  médailles 
qui  sont  pour  la  plupart  de  grands  bronzes,  XXXVIII, 
232. 
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QuENTOWic,  Ancienne  ville  détruite  par  les  Normands  veis 
l'an  880,  remplacée  par  Etaples;  votr  Etuples. 

QuETTELET,  un  dcs  grands  astronomes  modernes,  XXXVII, 
577. 

QuETiEViLLE,  villagc  de  Normandie  (Calvados).  Son  église 
appartient  au  style  ogival  primitif,  XXXII,  16.  —  Porte 
latérale  avec  archivolte  à  plein-cintre  garnie  de  fleurs 
crucifères,  tympan  orné  d'une  arcature  trilobée,  17. 

QuETTREviLLE,  Village  dc  Normandie  (Manche).  Description 
de  son  église,  appartenant  en  grande  paitie  au xv^ siècle, 
XXXVIII,  38.  —  Découverte  de  haches  gauloises,  id 

QuÉVREviLLE-LA-PoTERiE,  villagc  dc  Nomiandic  (Seine-Infé- 
rieure). Découverte  d'un  cimetière  mérovingien  accom- 
pagné de  divers  objets,  XXXI,  79.— D'une  chaînette  avec 
ses  attributs,  XXXV,  363. 

QuÉviLLON,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  On  y 
a  trouvé  des  squelettes  et  des  ossements  humains,  XXXI, 
81. 

QuEYROi,  conservateur  du  musée  de  Moulins.  Le  congrès 
archéologique  de  France  lui  décerne  une  médaille  d'ar- 
gent, XXXVIII,  594. 

QuiRERoN,  presqu'île  de  la  Bretagne  (Morbihan).  Monu- 
ments celtiques  et  cimetièîe  gallo-romain  qu'on  y  a 
trouvés  et  objtqs  signalés  près  de  ces  monuments  ou 
dans  leur  intérieur,  XXXVIII,  44.  —  Dessin,  46. 

QuiCHERAT.  Examen  des  armes  trouvées  à  Alise-Saivle- 
Reine.  L'auteur  dans  son  mémoire  essaie  d'établir  que 
ces  armes  ne  doivent  pas  être  rapportées  au  temps  de 
César,  mais  à  une  époque  postérieure,  XXXIi,66D. 

QuiLLY,  ville  de  Normandie  (Calvados).  Le  clocher  de  son 
église  Notre-Dame  appartient  au  style  roman  ancien  et 
sa  flèche  à  la  fia  du  xii^  siècle,  XXXVII,  197.  -  Vue, 
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id.,  XXXVIII,  518.  —  Eglise  sous  le  vocable  de  Notre- 
Dame,  525.  —  Vue  (le  sa  tour,  id. 

QuiMPER,  ville  de  Bretagne  (Finistère).  Découverte  d'anti- 
quités romaines,  XXXI,  7i6.  -  Plan  des  constructions 
sign:ilées,  727.  —  Sa  cathédrale  commencée  vers  1239, 
le  chœur  terminé  vers  la  fin  du  xiv®  siècle,  id.  et  728.  — 
Voûtes  faites  de  1408  à  1416,  id. —  L'abside  et  les  parties 
basses  du  chœur  doivent  être  du  xiu"  siècle,  la  tour  et 
une  partie  de  la  nef  accusent  le  xv<^  siècle,  id.  —  Grat- 
tage de  l'intérieur  de  l'église,  id.  —  Destruction  de  l'an' 
cienne  église  et  reconstruction  d'une  nouvelle.  XXXIV, 
95.  —  Les  anciens  évêchés  de  Cornouailles  et  de  Léon 
forment  aujourd'hui  le  déparlement  du  Finistère,  et 
sont  remplacés  par  l'évêché  de  Quimper,  94  et  95.  — 
Dans  une  des  églises  de  Quimper  se  trouve  un  bénitier 
duxvi®  siècle,  XXXVJ,  431.  —  Sa  cathédrale  offie  une 
déviation  du  chœur,  XXXVIII,  725.  —  Son  évoque  de 
Rosmadec  siégeait  au  xv^  siècle  (1426),  XXXIV,  195.  — 
Voir  Carhaix. 

QuiQUËftEz  (A.)  Son  mémoire  sur  les  anciens  fers  de  che- 
vaux dans  le  Jura,  signalé  dans  le  Bidlelin,  XXXI,  822. 

QouFiQUES.  Les  lettres  qoufiques  offrent  un  genre  d'écri- 
ture qui  prit  naissance  au  vn^  siècle; elles  sont  ainsi 
nommées  de  Qoufah,  ville  sur  TEuphrate,  XXXVII,  106. 
—  Ce  genre  d'écriture  se  répandit  dans  le  Levant,  en 
Afrique  et  dans  l'Europe,  et  ne  cessa  complètement 
qu'au  xni*  siècle,  id. 

QuoY,  correspondant  do  l'Institut  de  France.  Les  portes  de 
réfjllse  de  Palalda.  L'auteur  s'occupe  moins  des  portes 
que  de  leurs  battants  et  des  ferrures  qui  les  recouvrent. 
Le  genre  de  ces  ferrures  n'est  pas  rare  dans  les  églises 
romanes  du  Roussillon,  et  on  les  reporte  au  xui^  siècle. 
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Les  ferrures  de  Palalda  sont  parsemées  de  fer  de  che- 
vaux qu'on  présuuK}  avoir  élé  cloués  en  manière  d'ea?- 
voto,  XXXI,  87.  —  Dessin  d'un  des  battants.  89. 
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Raban  Maur,  écrivain  ecclésiastique  du  ix»  siècle,  écrit  un 
martyrologe  vers  840,  XXXII,  119,  264,  271.  —Mérite 
de  cet  ouvrage,  272  et  suiv.  —  Archevêque  de  Mayence, 
276.  —  Une  Vie  de  sainte  Madeleine  qu'on  lui  impute,  a 
été  rédigée  au  xiv«  siècle,  276.  -  XXXllî,  203  et  210. 

Rabastens.  La  famille  de  Rabastens  est  fort  ancienne  et 
a  joué  un  rôle  dans  le  Languedoc,  XXXVII!,  690. 

Rabut,  m.  de  la  S.  Son  album  ou  atlas  reproduisant  les 
principales  poteries  et  autres  objets  trouvés  dans  les 
cités  lacustres  de  la  Savoie;  ouvrage  annoncé  dans  le 
Bulletin,  XXXII,  90.  —  Voir  Dufour  (Auguste). 

Raccommodage  DES  poTEHiES.  Ce  procédéexistait  du  tempsdes 
potiers  gallo-romains;  vases  raccommodés, trouvés  dans 
des  sépultures  gallo-romaines,  XXXIJ,  635.  —  Procédé 
perdu,  puis  retrouvé  vers  le  milieu  du  xviii«  siècle,  id. 

Rapfetoï,  village  de  Normandie  (Seine-inférieure).  Décou- 
verte d'une  pierre  tumulaire,  concernant  un  gentil- 
homme de  1651,  XXXI,  Si, 

Raguse  (Maréchal  de).  Son  tombeau  se  voit  dans  le  cime- 
tière monumental  de  l'église  Saint-Worles,  à  Châtillon- 
sur-Seine,  XXXI,  15.-  Parc  et  château  du  maréchal,  18. 

Raimbaud II,  comte  d'Oranges,  héros  des  Croisades,  vain- 
queur à  \ntioche  et  à  Jérusalem,  en  1099;  sa  statue  à 
Oranges,  XXXII,  868. 

Rainguet  (l'abbé).  Apis  romana  sive  memtrua  Uttevarum 
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latinarum  coUectanea  e  scriptis  tum  nostrœ  œîatis,  tum  supe- 
rioris  œvi  excerpta  ;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin, 
XXXII,  186.  —  La  Société  fi'ançaise  d'archéologie  lui 
décerne  une  médaille  de  bronze  pour  cet  ouvrage, 
XXXYI,  735. 

Ramadk  (l'abbé).  Le  congrès  archéologique  de  France  lui 
décerne  une  médaille  pour  sa  Monographie  delà  paroisse 
âeGiou,X\XY,m. 

RAPLfv  (Amédée).  Signale  avec  M.  Berry  deux  habitations 
romaines  dans  lesquelles  on  a  trouvé  des  céramiques 
brisées  et  des  monnaies,  XXXV,  349. 

Rapports.  Rapport  fait  à  la  Société  française  d'archéologie, 
sur  une  excursion  dans  la  Champagne,  le  Poitou, 
l'Anjou,  la  Vendée  et  le  Maine,  XXXI,  9,  68L  —  Sur 
les  opérations  archéologiques  dans  la  Seine-Inférieure, 
pendant  l'année  1864,  69.  ~  Sur  un  mémoire  sur  le 
monastère  de  Ganagobie,  XXXII,  65.  —  Sur  des  décou- 
vertes d'antiquités  faites  dans  le  déparlement  de  Maine- 
et-Loire,  391.  —  Sur  une  fouille,  faite  à  Jublains,  en 
1865,  614. -Sur  les  peintures  d'Auvillars,  XXXIII,  130. 
—  Sur  des  excursions  archéologiques  en  Quercy,  490.  — 
Sur  un  court  voyage  en  Espagne,  XXXV,  518  et  738.— 
Sur  l'état  des  musées  lapidaires  de  Nevers,  Moulins, 
Clermont,  Bouiges  et  Orléans,  657.  —  Sur  une  visite  à 
Jublains,  XXXVI,  510.— Sur  des  sépultures  mérovingien- 
nes et  carlovingiennes  explorées  aux  environs  du  bourg 
d'Evrecy,  XXXÏV,  99.— Sur  une  excursion  archéologique 
de  Coutances  à  Granville,  XXXVIII,  19.  — Voij-  Forum  et 
Rome. 

Rathicau.  Les  Ruines  de  Cabrenc.  Sous  ce  titre,  M,  Ralheau 
décrit  les  ruines  de  l'enceinte  fortifiée  de  Cabrenc  ; 
celles  aussi  d'une  chapelle  au  milieu  de  cette  enceinte; 
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du  caslel  datant  des  premiers  âges  de  la  féodalité,  c'est- 
à-dire  du  xi®  siècle;  indique  que  la  première  mention  du 
château  de  Cabrenc  est  de  1141,  et  termine  son  travail 
par  la  description  de  deux  tours,  l'une  du  xiu*'  siècle  et 
l'autre  du  xiv®,  XXXIII,  142.  —  Sa  traduction  d'un  ou- 
vrage allemand,  intitulé  :  Instruction  sur  la  fortification 
des  villes,  bourgs  et  châteaux,  XXXVII,  564. 

RATHKiiNNY,  en  Irlande.  On  y  trouve  un  cromlech,  XXXVII, 
693. 

Ratolde  qui  mourut,  en  986,  abbé  de  Corbie,  est  l'auteur 
d'un  Sacramentaire,  XXXIII,  i06. 

Ratumacos,  ville  capitale  des  Gaièles  et  des  Véliocasses,  à 
moins  que  ce  ne  soit  le  nom  d'un  chef  gaulois.  XXXIV, 
672. 

Ravenne,  ville  d'Italie  capitale  de  laRomagne.  Sa  basilique 
chrétienne;  altérations  qu'elle  a  subies,  XXXI,  401.— 
Publication  de  ses  mosaïques  avec  des  esquisses,  des  ta- 
bleaux, XXXII,  663.—  Vue  de  l'une  des  mosaïques,  664. 
—Ses  mosaïques  sommairement  décrites,  XXXIV,  234.— 
Eglise  de  San-Nazaro-e-Celso,  XXXV,  71.  —  Saint-Vital 
construit  en  534,  780.  Ses  dilïérences  et  ses  ressem- 
blances avec  le  dôme  d'Aix-la-Chapelle,  id.  et  suiv.  — 
Son  ambon  du  vi«  siècle  ;  dessin,  XXXVI,  29.— Sa  des- 
cription, id. — Ceux  des  églises  du  Saint-Esprit,  de  Saint- 
Jean  et  de  Saint  Paul  (môme  ville),  29  et  30.— Son  évêque 
Maximien,  XXXVII,  502. 

Raynal  (l'abbé).  Célèbre  philosophe  du  xviu*  siècle,  né  à 
Saint-Geniez;  sa  Biographie  annoncée  dans  le  Bulletin, 
XXXII,  562. 

Reading,  petite  ville  d'Angleterre,  sur  la  Tamise.  Concile 
qui  s'y  tint,  en  1279,  XXXIV,  747. 

Rebets,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Son  église 
a  un  porche  curieux,  XXXVllI,  169. 
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RiiBOND  (le  docteur).  A  recueilli  des  inscriptions  romaines 
ou  trouvées  en  Numidie  et  qui  étaient  inédites,  XXXI, 
823. 

Rècky-sur-Ource,  village  de  la  Bourgogne  (Côte-d'Or).  Son 
enceinte,  regardée  comme  un  camp  romain,  mais  dont 
les  vestiges  semblent  bien  plutôt  caractériser  un  monu- 
ment celtique;  sa  description  avec  un  dessin,  XXXI, 
614. 

Rechauds  trouvés  dans  les  ruines  d'une  villa  gallo-romaine, 

XXXII,  292. 

Redessan,  village  de  Provence  (Gard).  Colonne  milliaire, 

XXXIII,  187. 

Redon,  viJle  de  Bretagne  (Ille-et-Vilaine).Son  église  dont  le 
chœur  et  le  li-ansept  doivent  dater  de  la  première  moitié 
du  xme  siècle,  XXXI,  714.  —  Tour  centrale  assez 
curieuse,  71S.  —  JSef  inachevée,  id.  ~  Tour  avec 
flèche  qui  paraît  être  du  xv^  siècle,  id.~Son  carlulaire, 
XXXIII,  32. 

Refuges-souterrains  découverts  à  Athies,  XXXIl,  875.  —  A 
Nesles  et  à  Ham,  id.  —  A  Croix  et  à  "Mouchy,  i<l.  —  Ces 
refuges  doivent  leur  origine  aux  calamités  du  xi^  siècfe, 
id  —  Vases  trouvés  dans  ceux  d'Alhies,  id. 

RÉGiMONT,  village  du  f.auguedoc  (Hérault).  Description 
d'un  autel  roman  provenant  d'une  ancienne  église, 
détruite,  mais  qui  remontait  au  v«  siècle ,  XXXVII, 
138. 

Regnault  de  Cormont,  architecte  qui,  dans  la  construction 
de  la  cathédrale  d'Amiens,  succéda  à  son  père  Thomas 
de  Cormont,  XXXVIII,  226.—  Il  termina  cet  édifice,  227. 
—  Voir  Cormont,  Luzarches, 

RÉGNY,  village  de  la  Bourgogne  (Yonne).  Cartulaire  de  son 
abbaye,  écrit  sur  papier  vers  l'année  15C0,  XXXIII,  31. 
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Reichshoffen,  village  de  l'Alsace  (Bas-Rhin).  Découverte 
qu'on  y  a  faite  d'un  Mercure,  XXXIV,  235. 

Reillac,  village  près  Guéret  (Creuse).  Son  cimetière  gallo- 
romain;  sa  description,  objets  qu'on  y  a  trouvés,  comme 
urnes,  médaillons,  instruments  agricoles,  tuiles  à  rebords 
avec  inscriptions, monnaies  romaines  frustres,  XXXVill, 
634  et  suiv. 

Reims,  ville  épiscopale  de  la  Champagne  (Marne).  Cité 
gallo-romaine,  XXXII,  242.— Consolidation  de  son  arc 
de  triomphe  romain,  XXXlil,  82.—  Poi  che  de  sa  cathé- 
drale, XXXII,  871. —Mosaïque  chrétienne,  présumée  dater 
du  xii^  siècle,  trouvée  près  de  la  prison,  XXXII,  888,  et 
XXXVni, 445. —Cathédrale  commencée  en  1212,  XXXV, 
19.— Concile  tenu  à  Reims  en  813,  XXXIV,  721.— Autre 
concile  en  1049,  XXXI,  424,  427.— Le  pape  y  prohibe  le 
mariage  de  Guillaume,  duc  de  Normandie,  et  de  Mathilde, 
427. —  Son  ancienne  abbaye  eut  son  église  consacrée  par 
le  pape  Léon  IX,  le  6  octobre  1049,  XXXUI,  102.—  Son 
musée  archéologique,  81.—  Son  académie,  id.  —  Sa 
bourse  fut  élevée  entre  1549  cl  1566,  XXXV,  90.-  A  vu 
naître  Flavius  Jovinus,  éminent  personnage  du  iv»  siècle, 
XXXIII,  81.— Renseignements  sur  ses  musées,  XXXVIII, 
445.— Chapelle  souterraine  de  l'archevêché,  id. —Création 
à  Reims  d'un  grand  centre  de  viabilité  pour  la  Gaule 
Belgique,  XXXVIII,  453.— Ses  archevêques  :  Saint  Rémi, 
mort  vers  533,  XXXII,  266.— Sou  testament  est  de  471, 
XXXVI,  201  ;  XXXVIII,  508. -  Saint  Réol,  XXXII,  121  et 
134.-  Sonnatius  au  vu"  siècle,  XXXIV,  715.—  Hincmar, 
au  ixe  siècle  (822),  XXXII,  313. -Raoul-le-Vert,  en  1124, 
id.  —  Pierre  de  Laval,  au  xv«  siècle  ;  il  présida  au  sacre 
de  Charles  VIII,  le  30  mai  1481,  XXXIII,  221. -Guy  de 
Roye,  XXXVl,  233.^  Des  Ursins,  592. 
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Relation  authentique  du  martyre  des  chrétiens  de  Lyon, 
XXXIII,  670, 

Religion  chrétienne.  Voir  Christianisme,  Eglise. 

Reliquaires  du  moyen-age.  Dans  une  chapelle  d'Albieux, 
reliquaire  du  xiii^  ou  du  xiv»  siècle;  sa  description, 
XXXI,  595.—  Reliquaire  découvert  dans  la  boule  du 
clocher  de  Saint-Pierre,  à  Limoges,  604.—  En  plomb 
avec  inscriptions  du  xvii^  siècle,  trouvé  dans  l'ex-cha- 
pelle  Saint-Jacques  des  Renfermés d' Angers,  XXXII,  401. 
—  Celui  de  l'abbaye  de  Saint-Evroult,  XXXIII,  721.  — 
Dessin,  id.;  XXXVIII,  705.— Dessin,  707. -Ceux  donnés 
par  saint  Louis  à  l'abbaye  de  Saint-Maurice  en  Valais,  et 
consistant  en  un  morceau  de  la  vraie  Croix,  une  épine 
de  la  couronne  du  Sauveur,  XXXIV,  236.  -En  bois  doré, 
du  temps  de  Louis  XIV,  contenant  une  partie  du  chef  de 
saint  Martial,  267.— D'écaillé  en  forme  de  dôme,  dans  le 
trésor  de  Saint-Renoît,  618.  —  Au  musée  de  Reauvais,. 
deux  reliquaires  ayant  la  forme  d'un  bras,  XXXV,  508  et 
suiv.  ~  Dans  l'église  Noire-Dame  à  Tongres,  reliquaire 
accusant  par  sa  forme  le  xiii^  siècle  et  un  autre  ne  re- 
montant pas  au  delà  du  xviie,  XXXVI,  338.— Circulaire, 
porté  sur  un  pied  elliptique  et  dont  la  hampe  ressemble 
à  celle  des  ostensoirs  du  xviie  siècle,  XXXVIII,  473.  -• 
Voir  Châsse,  Coffret. 

Reliquks.  C'était  une  coutume  au  xiii^  siècle,  de  mettre 
des  reliques  au  sommet  des  clochers  pour  les  préserver 
de  la  foudre,  XXXI,  604  et  606.—  Reliques  trouvées  à 
Saini-Pierre  de  Limoges,  604.—  Description  de  ces  re- 
liques, 607.—  De  l'église  d'Ahun,  611. 

REMmKMONT,  ville  d'Alsace  (Vosges).  Dédicace  de  son  église 
en  1051,  XXXIII,  102. 

Rempart,  ouvrage  qui  environne  et  défend  une  place.  Le 
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rempart  garni  Je  tours  régulières,  vient  des  cités  ro- 
maines, XXXII,  696.  -  Réservé  aux  villes  et  aux  forte- 
resses importantes,  il  remplaça  les  autres  modes  de 
fortifications,  id.  —  Leur  épaisseur  dans  certains  châ- 
teaux du  Bigorre,  712. 

Renault,  M.  de  la  S.  Excursion  archéologique  dans  V arron- 
dissement de  Louviers.  L'auteur  décrit  rapidement  quel- 
ques églises,  relève  quelques  inscriptions,  et  rappelle 
des  faits  historiques  se  rattachant  aux  localités  qu'il 
parcourt,  XXXI,  45,  —  Est  nommé  chevalier  de  la 
Légion  d'Honneur,  XXXIII,  620.  —  Sa  Table  analytique 
du  Bulletin  monumental,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bul- 
letin, XXXV,  706.  ■—  La  Société  française  d'archéologie 
lui  décerne  une  médaille  de  première  classe  pour  sa 
tahie  analytique,  XXXYl,  735.  -  Ses  notices  nécrolo- 
giques sur  M.  Charma,  XXXV,  588;  —  sur  l'abbé  Lecar- 
donnel,  XXXVII,  622.  —  Rapport  sur  une  excursion 
archéologique  de  Coutances  à  Granville.  Dans  ce  travail, 
l'auteur  décrit  rapidement  les  églises  qu'il  rencontre,  il 
signale  aussi  à  VIontchaton,  un  emplacementconnusous 
\e  nom  de  Camp'de-CésQr,XXXYU\,  19.  —  Épigraphie 
campariaire  de  l arrondissement  de  Coutances.  L'aiiteur 
donne  les  inscriptions  qui  se  trouvent  sur  les  cloches 
d'un  grand  nombre  d'églises;  la  plus  ancienne  ne 
remonte  qu'à  1624,  319. 

RENiiiu,  seigneur  de  Fonsonnes,  sénéchal  du  Vermandois, 
fonde  vers  1148,  à  Fervaques,  une  abbaye  de  femmes,  et 
la  dote  richement,  XXXI,  765. 

Renier  (Léon),  savant  épigraphiste  français.  Son  rapport 
sur  les  inscriptions  de  Troesmis,  dans  la  Mésie  infé- 
rieure, XXXI,  744.  -  Son  interprétation  d'une  inscrip- 
tion romaine  du  u^  siècle,  trouvée  à  Mesve,  171  et  820. 
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Rennes,  ville  capitale  de  l'ancienne  province  de  la  Bre- 
tagne (Ille-et-Vilaine).  Électran,  son  évêque  dans  le  ix® 
siècle,  XXXn,  138.  —  Catalogue  raisonné  de  son  musée 
d'antiquités,  XXXIV,  593  et  913;  XXXV,  525  ;  XXXVIII, 
605.—  Découverte  qu'on  y  a  faite,  dans  la  Vilaine,  d'une 
grande  quantité  de  monnaies  antiques,  XXXVIII,  201. 
~  Assises  scif  ntifiques,  XXXII,  784.  —  Détails  descrip- 
tifs sur  la  ville,  XXXVIII,  579. 

RÉPERTOIRE  archéologique.  Celui  du  département  de 
l'Yonne,  XXXV,  705. 

REQunscrr.  Les  formules  oii  figurent  ce  mot  ne  se  rencon- 
trent pas  à  Rome,  sur  les  tombeaux  chrétiens,  avant  la 
fin  du  ive  siècle,  et  en  Gaule  avant  422,  XXXVI, 
157. 

Rességuier  (de).  La  famille  de  Rességuier  est  une  ancienne 
maison  d'Albi,  originaire  du  Rouergue,  XXXV,  251.  -— 
Ses  armoiries,  252. 

RESTAURATIONS  archéologiques  dans  lesÉtats romains, XXXI, 
518.  -  Prétendue  restauration  d'une  église  datant, 
dans  son  ensemble,  du  xv^  siècle,  XXXII,  832.  — •  De 
CPlle  de  Livarot,  834.  —  Commençant  par  le  grattage, 
XXXV,  411.  ~  Dans  le  département  de  l'Eure,  les 
réparations  deviennent  plus  intelligentes,  XXXVI,  364 
et  suiv.- 

Restigny  ou  Restigné,  village  de  la  Touraine  (Indre-et- 
Loire).  La  façade  de  son  église  date  duxi^  siècle,  XXXV, 
336. 

Restout  (Jean),  peintre  ordinaire  du  roi  et  frère  d'Eus- 
tcicne  Restout,  moine  de  Mondaye.  Une  de  ses  œuvres,  la 
Scène  des  conquêtes  d! Alexandre,  XXXII,  814.  —  Tableau 
représentant  la  vocation  de  saint  Pierre,  dans  l'église  de 
Sainl-Pierre-du-Martroi,  à  Orléans,  XXXIV,  628. 
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Résurrection.  Dans  le  iv^  siècle,  le  dogme  de  la  résur- 
rection se  répandit  chez  tous  les  peuples,  XXXIII,  42. 

RÉTABLES.  Ouvrage  en  pierre  ou  en  bois  qui  forme  la  déco- 
ration d'un  aulel.  Dans  le  style  Louis  XV,  dans  l'église 
de  Beuvron,  XXXI,  175.—  Du  xviie  siècle  dans  l'église  de 
Montreuil,  XXXII,  2^6.—  De  la  même  époque  dans  celle 
de  la  Gouiaffière,  229.  --  De  la  même  date  dans  l'église 
d'Hérouville,  418.  —  En  pierre  sculpté,  du  xvi^  siècle, 
dans  l'église  de  Géraudot,  XXXIII,  79.— Duxvii«  ou 
xviue  siècle  dans  l'église  de  Notre-Dame,  à  Mortagne, 
449.  —De  l'an  1739  dans  l'église  de  Saint-Jean  de  Châ- 
teàudun,  XXXIV,  12.  —  De  la  Renaissance'dans  l'église 
de  la  Trinité,  à  Vendôme,  33.- Failen  1467,  dans  l'église 
de  Saint-Laumei-,  à  Blois,  193.  —  Du  xvui«  siècle,  dans 
l'église  Notre-Dame,  à  Bourges,  219.— De  la  Renaissance, 
dans  celle  de  Saint-Bonnet,  de  la  même  ville,  id.  De 
la  première  moitié  du  xviii^  siècle,  à  l'autel  de  la  Vieige, 
dans  l'église  paroissiale  de  Rochechouart,  409. -Rétable 
de  1515,  chez  les  pénitents  d'Aix,  531.— En  marbre  blanc, 
dans  une  chapelle  de  l'église  Saint-Didier,  à  Avignon, 
532.— Sa  description,  id.  —Rétables  de  la  Renaissance, 
à  Saint-Pierre,  d'Avignon,  à  Saint-Agricol  de  la  même 
ville,  à  Villeneuve-les-Avignon,  dans  la  chapelle  du  fort 
Saint-André,  id.  —  A  Bonnieux,  la  partie  du  milieu  d'un 
rétable  est  au  chevet  de  l'église  paroissiale  ;  les  volets 
représentant  l'histoire  de  saint  Maurice  sont  à  l'hôpital, 
id.—  Très- beau  dans  l'église  d'Hérenthals,  en  Belgique, 
554.—  Kn  albâtre  au  musée  dOrléans,  635.  —  Des  xv^  et 
xvio  siècles,  id.— Dans  l'église  de  Notre-Dame,  à  Hall, 
en  Belgique,  retable  du  xvi«  siècle,  en  albâtre  doré  par 
places,  754.—  Desxvue  et  xvniesiècles,  à  conserver,  896. 
—  Richesses  des  rétables  de  la  collégiale  de  Saint-Félix, 
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à  Girone,  XXXV,  5^23.  —  Dans  les  chapelles  de  la  cathé- 
drale de  Barcelone,  533.  —  Style  Louis  XIII,  dans  celle 
de  Burgos,  761.  —Rétables  dont  les  décorations  sont  du 
temps  de  Henri  IV,  dans  l'église  de  Saint-Étienne  de 
Gtîinon,  889.—  Celui  de  l'abbaye  de  Westminster  repré- 
sente la  scène  de  Léonard  de  Vinci,  XXXII,  415.  —  De 
l'église  Saint-Étienne  de  Beauvais,  XXXVI,  444.  —En 
bois,  du xviii^  siècle, dans  l'église  de  Buxerolle,  XXXVIII, 
47!.  —  Des  xvi®  et  xvii' siècles,  dans  les  chapelles  de 
l'église  de  Vitré,  719.—  Datant  de  1643,  dans  l'église  de 
Civray,  722.-Voirylwfd. 

Retranchement.  Traces  d'un  retranchement  de  forme 
carrée  à  Freneuse-sur-Risle,  XXXV,  189.  —  A  Saint- 
Paul-sur-RisIe,  un  sommet  est  occupé  par  un  retranche- 
ment pouvant  appartenir  à  l'époque  gallo-romaine,  190. 
—  Voir  Camps  anciens. 

Reussens,  de  l'académie  d'Anvers.  Mémoire  sur  Vorigine, 
l'histoire  et  la  disposition  des  catacombes  de  Rome,  ou- 
vrage annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXIII,  83. 

RÉVILLE,  village  de  Normandie  (Eure).  Son  église  donnée  à 
l'abbaye  de  Saint-Évroult,  XXXII,  232.  —  Son  manoir, 
id.  —  Maison  du  xvn^  siècle,  id.  —  Colombier  remar- 
quable, id.  —Vue  du  chevet  de  l'église,  dont  une  partie 
sert  de  fenil,  id.  et  233.  Sa  nef  paraît  appartenir,  dans 
certaines  parties,  à  l'époque  romane,  id.— Pomponne  du 
Buat,  seigneur  de  Réville,  vivait  dans  le  xvii«  siècle,  234. 

Revoh..  Mémoire  sur  des  sépultures  gallo-romaines  trouvées 
à  Nîmes,  dans  des  fouilles  de  Véglise  Saint e-Baudille,  si- 
gnalé dans  le  Bulletin,  XXXIV,  927.  —  Documents  rela- 
tifs au  classement  chronologique  de  V ar chitecture  romane 
du  midi  de  la  France,  ouvrage  cité  dans  le  Bulletin, 
XXXVIII,  102. 

40' 
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Revues.  Africaine,  recueil  publié  à  Alger  dans  lequel  se  con- 
tinue la  publication  d'un  travail  sur  les  dignités  romaines 
en  Afrique,  XXXI,  823;  XXXIII,  517  et  817.  —  Archéo- 
logique du  midi  de  la  France,  ornée  de  planches,  XXXÏI, 
84,  306;  XXXIII,  80  et  517;  XXXVI,  3 S6.  -   D' Aqui- 
taine publie  un  travail  intitulé  :   Voies  romaines  dans 
les  landes  de  Gascogne,  XXXII,  93.  —  De  VArt  chré- 
tien, a  publié  une  étude  svr  les  baptistères,  les  piscines  et 
les  cuves,  562.—  Africaine,  publie  la  description  du  mo- 
nument appelé  le    Tombeau  de  la  Chrétienne,  662.  — 
Revue  artistique,  XXXIV,  100.  —  Du  Monde  catholique, 
devenue  politique,  353.  ■—  Les  revues  plus  utiles  que 
les  mémoires,  906.  —  Prospectus  de  la  Revue  celtique, 
XXXV,  583.  —   Des  Beaux-Arts  de  Belgique,  XXXVI, 
671.  —  Revue    renfermant  des  documents  variés  sur 
le   monde    préhistorique  et  les  origines  de    la   race 
humaine,  annoncée  dans  le  Bulletin,  XXXVIII,  177. 
Rey  (Guillaume).  Étude  stir  les  monuments  militaires  des 
croisés  en  Syrie  et  dans  l'île  de  Chypre^  ouvrage  cité  dans 
le  Bulletin,  XXXVIII,  446. 
Rezé,  village  de  Bretagne  (Loire-Inférieure).  Sa  nouvelle 
église    s'élève    sur    l'emplacement    d'un    hypocauste, 
XXXII,  56. 
Rhèdes,  village  du  Roussillon  (Hérault).  Dans  son  église  de 
Saint-Pierre,  fragment  d'un  autel  roman  ;  dessin  et  des- 
cription, XXXVÏI,  137. 
RiBBE  (Ch.  de),  M.  de  la  S.  Les  maîtres  perruquiers  et  les 
coiffeurs  de  dames  il  y  a  un  siècle.  Sous  ce  litre  l'auteur, 
après  avoir  imliqué  les  privilèges  des  charges  de  perru- 
quier, fait    l'historique    de    la    corporation;    indique 
les  procès  des  perruquiers  avec  les  coiffeurs,  XXXVIII, 
660. 
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RiBEMONT,  petite  ville  de  Venuandois  (Aisne).  L'armée  an- 
glaise l'assiégea,  en  1373,  XXXIII,  323.--    Pendant  les 
guerres  de   la  Fronde,  Ribemont  fut  souvent  le  théâtre 
des  opérations  militaires,  325. 
Richard  l^r,  duc  de  Normandie,  fonda  l'abbaye  de  Fécamp, 
vers  l'an  1000,  XXXIII,  5.— Enterré  d'abord  à  la  porte  de 
l'église,  il  fut,  en  1162,  transporté  au  pied  de  l'autel,  14. 
Richard  II,  duc  de  Normandie,  épousa  Judith  de  Bretagne, 
XXXI,  95.  —  Inhumé  à  la  porte  de  l'église  de  Fécamp, 
il  fut,enll62,  transporté  au  pied  de  l'autel,  XXXIII,  14. 
Richard  IV,  dit  Cœur  de  Lion,  duc  de  Normandie  et  roi 
d'Angleterre,  épousa  Eléonore  de  Guyenne  et  mourut, 
en  1189.  Sa  statue  en  pierre  se  volt  dans  l'église  de  Fon- 
tevrault,  XXXIII,  73.-  Il  mourut  à  Ghinon,  en  1199,  id. 
et  430. 
Richelieu,  bourg  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Son  église 
date  du  xvii»  siècle  ;  ce  fut  le  cardinal  Richelieu  qui  la 
fit  bâtir,  XXXV,  414. 
RiEux,  village  du  Languedoc  (Aude).  Son  église  à  basses 

nefs  circulaires,  XXXV,  459. 
Rieux,  village  de   la  Ghampagne  (Marne).  Possède  une 

charmante  église,  XXXII,  86. 

Rieux  (de).  Bière  ou  cercueils  du  xvi^  siècle,  appartenant 

à  la  famille  de  Rieux,  découverts  à  Ancenis,  XXXII,  400. 

Riez,  ville  de  la  Haute-Provence  (Basses-Alpes).  Elle  a  dû 

être  anciennement  le  siège  d'un  évêché,  car  on  trouve, 

comme  évêque  de  Riez,  saint  Maxime,  mort  en  423, 

XXXII,  530  et  545. 

RiGAUD  (Odon),  archevêque   de  Rouen.   Visite,  en  1250, 

l'abbaye  de  Saint-Etienne,  de  Gaen,  XXXI,  637. 
Rijoll  (Espagne).   Son  abbaye  perd  chaque  année  d'im- 
portantes parties,  XXXII;  679. 
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Rime.  Elle  remonte  aux  temps  les  plus  reculés;  les  poètes 
grecs  et  latins  la  regardent  comme  une  faute,  XXXVI, 
481.  —  Vers  le  v^  et  le  vi^  siècle  on  eut  recours  à  la 
rime,  id. 

Riobe.  Voir  Châteaubleau. 

RioM,  ville  de  l'Auvergne  (Puy-de-Dôme)  .  Sa  châsse  , 
XXXlll,  399. 

RiviÈuics.  C'était  un  usage  gallo-romain  d'offrir  un  tribut 
aux.  divinités  prolectrices  des  rivières,  au  passage  des 
gués,  XXXV,  16. 

Rivières,  village  de  la  Touraine  (Indre  et-Lt)ire).  Crypte 
sous  son  église,  XXXI,  687.  —  L'abside  de  cette  église 
date  du  XI' siècle,  XXXV,  38.  —  Nouveaux  détails,  329. 
—  Cette  abside  offre  l'appareil  réticulé,  337.— Curieuse 
église,  XXXVIIl,  285. 

Rivières  (le  baron  de),  M.  delà  S.  V Archéologie  à  l'exposi- 
tion toulousaine^  en  iSi)^.  Sous  ce  titre,  l'auteur  après 
avoir  décrit  très-soinmaiiemenl  l'ancien  couvent  des 
frères  prêcheurs  de  Toulouse,  son  église  de  briques,  la 
salle  capilulaire,  le  cloître  et  la  chapelle  de  Sainl-Anto- 
nin,  où  la  peinture  et  l'architecture  se  sont  réunies  pour 
former  un  chef-d'œuvre  de  l'art  du  xiV^  siècle,  se  livre  à 
la  visite  de  rexposilion  et  passe  en  revue  la  peinture,  le 
ilesjiin,  la  gruvure,  la  photographie,  la  céramique,  la 
fonte,  la  menuiserie,  la  broderie,  il  constate  le  progrès 
lent,  mais  réel  que  les  études  archéologiques  font  dans 
les  beaux-arts  et  l'industrie  artistique,  XXXI,  778.  — 
Promenade  archéologique  dans  VAveyron,  Sous  ce  titre 
l'auteur  décrit  plusieurs  dolmens,  signale  l'église  ro- 
mane de  Nanl  et  celle  récemment  construite  de  Sainte- 
Madeleine-de-la-Liquisse,dans  le  style  roman, dont  il  fait 
une  courte  description^  807,  —  Epigraphie  albigeoise  ou 
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recueil  des  inscriptions  dans  V arrondissement  d'Albi 
(Tarn).  Dans  cette  étude,  l'auteur  se  propose  de  réunir 
les  diverses  inscriptions  que  l'on  trouve  dans  l'Albi- 
geois, et  de  faire  disparaître  des  erreurs  nombreuses  qui 
se  sont  propagées  avec  le  temps  dans  les  inscriptions 
qui  précédemment  ont  été  relevées,  XXXII,  598  ;  XXXV, 
229  ;  XXXVII,  260.  -  II  signale  la  démolition  prochaine 
d'une  église  romane  à  Fonlabour,  et  la  décrit.  Il  relève 
une  inscription  tumulaire  dans  cette  église,  et  indique 
aussi  une  croix  de  carrefour  devant  remonter  au  xvi" 
siècle,  XXXII,  764.  —  Il  signale  et  déplore  l'incendie 
de  l'église  San-Giovani  e  Paolo  à  Venise,  XXXIII,  622.  — 
Son  article  nécrologique  sur  M.  Eugène  de  Gombettesla 
Bourelie,  XXXVII,  323.  —  Sa  notice  nécrologique  sur  le 
marquis  de  Voisins,  membre  de  la  Société  française 
d'archéologie,  XXXIII,  627.  —  Visite  le  musée  cérami- 
que de  Narbonnc  et  indique  les  objets  curieux  qu'on  y 
rencontre,  XXXVIII,  423  et  suiv.  —  Travail  sur  les  an- 
ciens cadrans  solaires,  464. 

Robert,  fils  de  Guillaume  et  de  Mathilde.  Sa  naissance  est 
fixée  aux  environs  de  1056,  XXXI,  424. 

Robert  (de  l'Institut),  M.  de  la  S.  Notice  sur  l'inscription 
tumulaire  d'un  civis  mediomatricus,  trouvée  à  Milan, 
XXXVIII,  447. 

Robert  (Charles),  M.  de  la  S.  Epigraphie  delà  Moselle^  ou- 
vrage signalé  dans  le  Bulletin,  XXXV,  830.—  Sa  notice 
sur  l'abbaye  de  Gorze  annoncée  dans  le  Bulletin,  XXXVIII, 
177. 

Rocamâdour,  village  du  Quercy  (Lot).  Lieu  de  pèlerinage, 
le  plus  ancien  et  le  plus  illustre  de  France.  Ses  portes 
fortifiées,  ses  chapelles  groupées  autour  de  l'église, 
XXXI,  582.  -  Constructions  du  xii^  ou  du  xiii«  siècle, 
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584.—  Chapelle  de  la  Vierge  rebâtie  au  xv«  siècle,  id.— 
Son  église,  sac  ypte,  id.—  Bâliments  romans,  586.— 
Vue,  585.—  Liste  des  visiteurs  illustres  qui  sont  venus 
prier  sur  la  tombe  de  saint  Amadour,  586.—  Pieuses 
donations  faites  à  ce  lieu  de  pèlerinage,  587.—  Coffre 
ancien,  armé  de  curieuses  serrures  et  tout  bardé  de  fer, 
587.  —  Château  dont  il  reste  les  fossés  et  l'enceinte 
murale,  588.- Vue  générale  de  Rocamadour,  XXXV, 
430. 

RocHAMBEAu  (  Ic  marquis  de) ,  M.  de  la  S.  Petit-fils  du 
maréchal  de  France,  Détails  sur  le  château  féodal  de 
Rochambeau  qui  primitivement  existait,  et  sur  celui  qui 
l'a  remplacé,  au  xvni^  siècle,  XXXll,  78.—  Monographie 
topographique,  historique  et  statistique  de  la  commune  de 
Thore\  ouvrage  orné  de  planches  et  annoncé  dans  le 
Bulletin^  93.—  Il  signale  la  découverte  d'une  construc- 
tion gallo-romaine  au  hameau  de  la  Cunaille,  commune 
de  Thoré,  et  en  donne  la  description.  Il  pense  que  cette 
construction  est  le  reste  d'une  villa  romaine  qui  existait 
au  nr  siècle  de  notre  ère,  772.—  Le  château  delà  Pois- 
sonnière. L'auteur  décrit  ce  château  de  la  Renaissance 
qu'habita  le  poëte  Ronsard;  après  avoir  décrit  l'exté^ 
rieur,  il  signale  dans  l'intérieur  de  ce  château  une  che- 
minée d'un  travail  riche  et  varié  et  qui  offie  les  blasons 
d'un  grand  nombre  de  familles  alliées  aux  Ronsard, 
XXXIÎÏ,  642.  -  La  famille  de  Ronsard,  ouvrage  analysé 
dans  le  Bulletin,  XXXV,  585. 

RocHAS-ÂiGLUN  (Albert  de),  f.' enceinte  d'Aurélien  à  Rme. 
Sous  ce  titre,  l'auteur  décrit  cette  enceinte  dont  il  fixe 
la  construction  vers  le  milieu  du  ni®  siècle,  par  l'empe- 
reur dont  elle  porte  le  nom,  XXXVIII,  335.—  Les  tom- 
beaux forteresses.  Suivant  l'auteur  un  grand  nombre  de 
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tombeaux  antiques  ont  été  ,  pendant  les  guerres  du 
moyen-âge,  transformés  en  forteresses.  En  élevant  ces 
tombeaux  forteresses,  le  but  des  anciens  était  de  renfor- 
cer les  villes,  tout  en  honorant  ceux  morts  pour  leur 
patrie.  Il  indique  plusieurs  tombeaux  forteresses,  338. 

RocHEBRUNE  (de).  Notice  sur  les  restes  d'industries  apparte- 
nant aux  temps  primordiaux  de  la  race  humaine^  recueillis 
dans  le  département  de  la  Charente,  ouvrage  signalé  dans 
\e  Bulletin,  XXXIII,  185.—  Etudes  préhistoriques,  anthro- 
pologiques et  historiques  du  département  de  la  Charente^ 
signalées  dans  le  Bulletin,  XXXVI,  491. 

RocHECHouART  ,  Ville  du  Limousin  (Haute-Vienne).  Son 
église  paroissiale  fondée  vers  le  milieu  du  xi®  siècle,  et 
consacrée  en  1061  ou  1067,  XXXIV,  407.-  Dans  cette 
église,  style  roman  du  xi^  siècle  et  style  ogival  de  la  fin 
du  xuie  siècle,  408,  —  Tableaux  peu  dignes  d'intérêt, 
409.  —  Rétable  de  l'autel  de  la  Vierge  paraissant  dater 
de  la  première  moitié  du  xviu«  siècle,  id.—  Sculptures 
remarquables,  id.—  Documents  historiques,  410.— Fon- 
taine élevée  en  1539,  411.—  Dans  un  angle  du  cimetière 
existe  une  chapelle  dite  de  Beaumussou,  bâtie  vers  1280 
et  restaurée  en  1648,  id.—  Château  gothique,  un  des 
mieux  conservés  du  Limousin,  flanqué  de  tours  et  de 
tourelles,  412.—  Une  tour  datant  du  xm^  siècle,  id. — 
Reconstruit  dans  son  ensemble  vers  la  fin  du  xv»  siècle, 
413.—  Description,  412  et  413.  —  Portail  du  ponl-levis 
datant  du  règne  de  François  P^,  413.— Lion  en  granit 
placé  dans  une  niche  au  milieu  de  la  muraille,  id.—  Ou- 
M/eUci,  id.— Peintures  murales  dans  une  chambre  du 
château,  au  premier  étage,  414. — Description  de  ces  pein- 
tures qu'on  peut  attribuer  aux  premières  années  du 
xvie  siècle,   id.  et  suiv. 
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feoGHE-CLERMAULT,  Village  de  la  Touraine  (liidre-et-Loire). 
Son  ancien  château  était  antérieur  au  xiv"  siècle;  le  ma- 
noir actuel  est  une  construction  de  la  fin  du  xvu»  siècle, 
XXXIl,  463. 

RocHEFORT,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son 
enceinte  est  sans  saillies  ni  redans,  XXXIII,  346. 

RocHtisTER,  ancienne  ville  d'Angleterre,  dans  le  comté  de 
Kent.  Gondulphe,  son  évêque,  eu  1077,  commence  la 
reconstruction  de  sa  cathédrale,  XXXIV,  83.  •—  Ce  qui 
reste  de  ses  travaux,  id.  —  Construit  le  donjon  et  l'ab- 
baye de  Mailing,  id.  — .  Ce  qui  reste  de  cette  abbaye,  84. 
—  On  lui  attribue  la  construction  de  plusieurs  églises, 
et  celle  de  la  tour  de  Londres,  id.  —  Il  mourut  en  1107, 
id.  —  Son  donjon,  construit  par  Guillaume  de  Corbeil, 
86.  —  Ses  évêques  :  Gondulphe,  en  1077,  XXXIV,  83.- 
Ernulphe,  en  J114,  84  et  85.  --  Radulphe  de  Vau- 
celles,  en  1108,  85. 

RocQUET  (G.),M.  de  la  S.  Signale  l'existence,  prèsd'Ebéon, 
d'une  pile  romaine,  dont  il  donne  un  dessin,  et  connue 
dans  la  contrée  sous  le  nom  de  fanal  d'Ébéon  ;  il  la  dé- 
crit cl  cite  l'opinion  des  gens  du  pays,  qui,  sur  la  foi  de 
la  tradition,  racontent  que  ce  monument  fut  élevé  par 
César,  pour  éclairer  la  marche  de  ses  troupes.  Il  indique 
quelques  localités  où  se  rencontrent  de  pareils  monu- 
ments, XXXI,  804. 

Uoc-Sai NT- André,  village  de  la  Bi'etagne  (Morbihan).  Ves- 
tiges d'une  exploitation,  d'une  mine  de  cuivre  ou  d'étain, 
pouvant  dater  de  la  période  gallo-romaine,  XXXVIÏ, 
340. 

Rodez,  l'ancien  Segodunum,  ville  capitale  du  Rouergue 
(Aveyron).  Sculptures  de  sa  cathédrale,  en  grès  bigarré, 
XXXI,  691  —  Publication  des  portraits  de  ses  évêques, 
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738.  —  La  facture  de  ses  sarcophages  chrétiens  semble 
indiquer  ;evi«  siècle,  XXXIII,  374.  —  Dessin,  375.  — 
Conférence  sur  son  histoire,  XXXIV,  689.— Table  d'autel 
en  marbre  blanc,  913  et  XXXVII,  136.  —  Vue,  401.  - 
Visite  à  sa  cathédrale  et  à  ses  principaux  monuments 
religieux,  XXXV,  351.  —  La  rosace  flamboyante  de  la 
porte  méridionale  de  la  cathédrale,  427.  —  Vue,  428.  — 
Jubé  menacé  de  destruction,  427.  —  Ses  anciennes  mai- 
sons, 428.  —  Musée,  id.  —  Jubé  de  sa  cathédrale,  de  la 
fin  duxvie  siècle  ;  sa  description,  XXXVII,  123.  —  An- 
cienne maison,  dessin,  XXXVlII,  368.  — -  Son  évêque, 
Bertrand  de  Chalançon,  au  xv«  siècle,  fit  construire  le 
jubé  de  la  cathédrale,  XXXVI,  123. 

RoDiER,  architec'e.  Son  projet  de  restauration  des  cryptes 
de  Sillé-le-Guillaume,  XXXVII,  534. 

RoESSLER  (Ch.),M.  de  la  S.  Nouvelles  découvertes  au  cime- 
tière gallo-romain  du  Mesnil-sous-Lillebonne.  Les  objets 
trouvés  consistent  en  vases  de  formes  et  de  couleurs 
diverses,  en  fioles  ou  lacrymatoires,  en  cruchons  et  bibe- 
rons, en  fibules  et  ciseaux,  et  en  plusieurs  médailles, 
XXXIII,  606.  —  Tableau  archéologique  de  V arrondissement 
du  Havre,  ouvrage  signalé  dans  le  Bulle'in,  XXXIV, 
iOl.  , 

Rogations,  prières  publiques,  accoippagnées  de  procession 
que  l'Église  fait  pour  les  biens  de  la  terre  pendant  les 
trois  jours  qui  précèdent  l'Ascension.  Ce  futsaintMamert, 
évéque  de  Vienne,  qui  les  institua.  Il  mourut  en  47o, 
XXXIL  530  et  534. 

RonuBACHKU  (l'abbé),  auteur  d'une  Histoire  universelle  de 
rÉglise,  XXXII,  285.  —  Blâme  l'opinion  de  ceux  qui 
n'admettent  pïs,  dès  les  premier^  temps,  l'introduction 
(lu  christianisme  dans  les  Gaules,  286. 
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RoisiN  (le  baron).  Son  cours  d'archéologie  chrétienne  au 
séminaire  de  Tournay,  XXXIII,  404.  —  Excursions 
archéologiques  recommandées  aux  archéologues  qui  visitent 
Anvers  et  la  Belgique,  sous  ce  titre,  l'auteur  indique  les 
localités  à  visiter,  et  sommairement  ce  que  chacune 
d'elles  offre  d'intéressant,  XXXIV,  554. 

Roland,  neveu  de  Gharlemagne.  Sa  mort  à  Roncevaux;  son 
épée  donnée  à  Rocamadour,  XXXI,  586.  —  Lors  de  son 
pèlerinage  à  Rocamadour  avec  Gharlemagne,  en  778, 
il  donne  à  la  sainte  Vierge  une  somme  d'argent  du  poids 
de  son  épée,  id. 

Romains.  Les  Romains,  d'après  César,  établissaient  leurs 
habitations  de  préférence  dans  le  voisinage  des  forêts  et 
des  rivières,  pour  éviter  les  chaleurs  de  l'été,  XXXII, 
778.  —  Us  garnissaient  de  tours  rondes  ou  carrées  les 
remparts  de  leurs  cités,  XXXIII,  345.  —  Les  villes  gau- 
loises par  eux  fortifiées  ont  servi  de  modèle  au  château 
du  moyen-âge,  id.  —  Leur  législation  vouait  un  culte 
respectueux  aux  mânes  des  défunts,  et  elle  interdisait  la 
violation  des  tombeaux  par  une  double  inhumation  au 
même  point,  607.  —  Auguste  restaura  le  culte  des  dieux 
lares,  afin  d'introduire  dans  le  panthéon  romain  les 
divinités  locales  adorées  dans  les  provinces  conquises, 
XXXVII,  133.  —  Pendant  les  i^r  et  n«  siècles,  une  fusion 
s'opère  entre  les  deux  croyances  des  Gaulois  et  des  Ro- 
mains, id.— Un  des  caractères  de  la  domination  romaine 
fut  le  respect  des  croyances  et  des  habitudes  locales,  id. 
—  Les  Romains  divlnisaieiiL  les  fleuves  et  les  lacs,  et  leurs 
faisaient  de  riches  présents,  XXXVIII,  201.  —  Les  jeux 
et  les  spectacles  occupaient  dans  la  vie  des  Romains  une 
large  part,  561.  —  Les  dames  romaines  ne  reculaient 
devant  aucune  dépense  pour  se  procurer  les  composi- 
tions propres  à  se  teindre  leurs  chevelures,  664. 
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Romans  de  la  Table-Ronde.  Les  artistes  du  moyen-âge  ont 
fait  de  nombreux  emprunts  aux  fabliaux  et  aux  grandes 
compositions  connues  sous  le  nom  de  Romans  de  la  Table- 
Ronde,  et  ces  emprunts  se  sont  continués  jusqu'au  xv® 
siècle,  XXXV,  222.  —  Jacques  Cœur  y  emprunte  pour 
son  palais,  à  Bourges,  la  scène  de  Tristan  le  Léonois, 
223.  —  Publication  projetée  de  ces  romans,  XXXVIII, 
330. 

RoMK,  capitale  des  États  de  l'Église.  De  tous  les  cirques 
de  Rome,  celui  de  Vespasien  était  le  plus  beau,  XXXÏ, 
211.  —  Restauration  de  plusieurs  de  ses  monuments, 
518.  — •  Conférences  archéologiques  par  M.  Parker,  519. 
—Dans  l'église  de  Saint-Martin  ou  de  Saint-Sylvestre-de- 
Monti,  une  mitre  regardée  comme  ayant  appartenu  au 
pape  saint  Sylvestre,  y  est  l'objet  de  la  pieuse  vénéra- 
tion des  fidèles,  XXXIÎ,  130,  131,  312,  334.  —  Statue 
sépulcrale  de  Boniface  VIII,  dans  les  grottes  vaticanes, 
155.  —  Son  portrait  peint  par  Giotto  dans  une  des  nefs 
de  Saint-Jean-de-Latran,  id.— Publication  des  mosaïques 
de  Rome,  663.  —  Fouilles  exécutées  au  Palatin  et  celles 
à  y  faire  pour  l'elrouver  les  limites  de  l'ancien  fomm^ 
787.  —  Peintures  ^;fu'on  y  a  découvertes,  XXXVIII,  178. 
—  Découverte  des  palais  d'Auguste,  de  Tibère,  Caligula 
et  de  Néron,  XXXII,  857.  —  Détails  sur  les  antiquitésde 
Rome,  858  et  suiv.  —  Origine,  histoire  et  disposition  de 
ses  catacombes^  ouvrage  annoncé  dans  le  Rulletin, 
XXXIII,  83.  —  Fouilles  qu'on  y  a  pratiquées,  308.  — 
Peintures  des  catacombes  reproduites  par  la  photo- 
graphie, 307,  397.  —  Le  château  Saint-Ange  n'est  que 
le  débris  du  tombeau  ou  mausolée  d'Adrien,  517; 
XXXVIII.  340.  •"  Suprématie  de  l'église  de  Rome, 
XXXIII,  701.  —  Publication  des  photographies  des  mo- 
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numents,  714.-868  mosaïquos  sommairement  décrites, 
XXXIV,  234.  —  Société  d'archéologie  britannique,  241. 
—Découverte  d'une  crypte  faisant  partie  de  la  catacombe 
de  Sainte-Agnès,  751.  —  Nouvelle  découverte  dans  la 
basilique  de  Saint-Clément,  XXXV,  917.  —  Les  églises 
de  Saint-Laurent-Hors-des-Murs,  de  Saint-Clément,  de 
Sainte-Marie  m  Cosmedin,  et  de  Saint-Pancrace,  ont  con- 
servé leurs  ambons,  XXXVI,  31.  —L'église  de  Saint- 
Clément  existait  dès  le  v^  siècle,  réparée  au  viii®  siècle, 
le  chœur  fut  refait  au  ix^^  siècle,  34.  —  Plan  de  cette 
église,  35.  —  Vandalisme  des  architectes,  XX'XVI,  97.— 
Découverte  derrière  les  thermes  de  Caracalla  d'une  mo- 
saïque représentant  les  saisons,  292.  —  Excursions 
archéologiques  aux  environs  de  Rome,  XXXVIII,  272. 

—  Les  chets-d'œuvre  delà  sculpture  religieuse,  à  Rome, 
à  l'époque  de  la  Renaissance,  273.— Les  antiquités  chré- 
tiennes, à  Rome,  id.  —  La  Tour  ronde  au  milieu  du 
Champ-de-Mars  est  le  tombeau  d'Auguste,  340. — Vue  du 
tombeau  deCéciliaMetellia,àRome,  id.  etXXXVIlI,  340. 

—  Labyrinthe  de  Rome,  XXXVIIl,  464.  — La  dimension 
diamétrale  de  son  théâtre  Marcellus  est  de  131  mètres. 

—  Labyrinthes  détruits  h  Rome,  571.— Sainte-Marie  m 
Aquiro,  consacrée  en  1189,  573.— Sainte-Marie  au  Trans- 
tévère,  fondée  par  Innocent  II,  mort  en  1148,  fut  consa- 
rréc  en  1139,  id.  -  Les  labyrinthes  de  la  villa  Altiôri,  576. 

RoMONï,  petite  ville  de  la  Suisse,  divisée  en  haute  et 
basse  ville.  Son  château,  son  enceia'c  garnie  de  tours, 
SCS  donjon^  son  église  de  1296,  fait>  historiques,  XXXI, 
569.  —  L'entrée  de  ses  deux  donjons  n'est  pas  à  la  même 
hauteur,  XXXÏI,  703. 

RoMouANTiN,  ville  capitale  de  la  Sologne  (Loir-et-Cher).  Do- 
cuments historiques,  XXXIV,   203.   —  Son   église  de 


DU   BULLETIN  MONUMENTAL.  629 

Notre-Dame,  classée  parmi  les  monuments  historiques, 
date  de  la  fin  du  xii*  siècle,  id.  et  204.  —  Certaines  par- 
ties sont  romanes,  204.  —  Sa  description,  id.  —  Inscrip- 
tion fixant  à  l'an  16061a  construction  du  déambulatoire 
et  de  ses  chapelles,  205.  —  Chaire  de  1651,  206.  — 
Blason  aux  armes  de  la  ville,  id.  —  Tribune  de  l'orgueet 
son  escalier,  datant  de  1603,  206.—  Dessin  de  l'escalier, 
207.  — -  Château  peu  antérieur  à  1445,  aujourd'hui  dis- 
paru, 206.  —  Plan  de  ce  château,  en  1784,  206  et  208. 

—  Une  galerie,  affectée  au  Tribunal,  doit  remonter  au 
commencement  du  xvi®  siècle,  208.  —  Donjon  démoli, 

209.  —  Tours  d'enceinte,  sont  pour  la  plupart  du  xvi» 
siècle,  id.  —  Maisons  en  bois  du  xvi^  siècle,  id.  et  suiv. 

—  Petite  chapelle  surmontée  d'un  clocheton  en  calotte, 
du  xvie  siècle,  209.  —  Hôtel  historique  du  xvi«  siècle, 

210.  —Autre  hôtel  de  la  même  date,  211.  —  Maisons  de 
la  Renaissance,  211.— Chapelle  de  Sainl-Roch,  avec  clo- 
cheton du  xvi^  siècle,  id. 

RoiNcÉn:,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  On  y  trouve 
un  colombier  de  la  fin  du  xvi^  siècle,  orné  de  petites  py- 
ramides quadrangulaires,  XXXVI,  732. 

RoNCEVAUx,  dans  la  Navarre  espagnole,  lieu  célèbre  par  la 
bataille  qui  y  fut  donnée,  en  778,  et  où  péril  le  fameux 
Roland,  le  neveu  de  Charlemagne,  XXXI,  586. 

Rond  de  bosse,  tei'me  de  sculptui'e,  relief  d'une  figure.  Le 
XH'-  siècle  n'offre  pas  ce  genre  de  sculpture,  il  n'offre  que 
des  bas-reliefs,  XXXV,  48. 

RoNDiER,  M.  de  la  S.  Signale  une  colonne  milliaire,  trouvée 
dans  le  cimetière  de  Brioux,  XXXVl,  382. 

Ronsard,  poète  du  xvi*"  siècle,  né  au  château  de  la  Poisson- 
nière (Loir-et-Cher),  XXXIII,  642.  —  Ses  armpiries,647. 
— -  Sa  protectrice  et  sa  première  admiratrice  fut  la  prin- 
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cesse  Marguerite,  sœur  de  Henri  II,  id.  —  Sa  famille 
tenait  par  de  proches  alliances  aux  plus  grandes  maisons 
de  France,  XXXV,  585  et  586.  —  Sa  statue,  à  Vendôme, 
XXXVIII,  585. 

Roquefort,  village  de  l'ancien  comté  de  Comminges  (Haute- 
Garonne).  Son  ancien  château,  XXXH,  707.  —  Le  don- 
jon roman  est  muni  d'oublietles,709et7iO.— Un  second 
donjon  plus  bas  et  plus  large  n'en  a  pas,  710.  —  Son 
château  date  de  la  fin  du  xii^  siècle,  ou  commencement 
du  xiiie,  712. 

RoQUKTAiLLADE,  bourg  du  Lauguedoc  (Aude).  Restauration 
de  son  donjon  et  de  son  château,  dont  les  intérieurs  sont 
peints  comme  la  Sainte-Chapelle,  XXXIV,  820. 

Rosace,  ornement  en  relief,  figurant  une  espèce  de  fleur,  et 
offrant  autour  du  calice  un  certain  nombre  de  lobes  ou 
de  pétales  épanouies.  Celle  de  la  porte  méridionale  de  la 
cathédrale  de  Rodez,  XXXV,  427.  -  Dessin,  428. 

RosAY,  village  du  Maine  (Sarthe).  Le  porche  de  son  église 
de  Saint-Georges  est  flanqué  de  deux  tourelles  de  dé- 
fense, XXXVn,  536. 

RosAY,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Décou- 
verte de  sépultures  franques,  XXXI,  78. 

RoscHACH,  publie  des  études  sur  le  musée  de  Toulouse, 
XXXVIII,  123. 

Rosel,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église  avait 
pour  patron  l'abbaye  de  Saint-Etienne,  XXXVII,  424. 
—  Description  et  vue  de  son  clocher,  id.  et  425.  —  Une 
des  cloches  fondue  en  Angleterre,  est  un  don  du  duc  de 
Redfort,  426.  —  Une  autre  a  été  donnée  par  le  gouver- 
neur de  la  NouvellerEcosse  en  Amérique,  sir  Gaspard  Le 
Marchand,  originaire  de  Rosel,  427.  —  Chapiteaux  à 
feuilles  plates  au  clocher,  431. 
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Roses,  ville  d'Espaguc,  province  de  la  Catalogne.  Son  ab- 
baye existait  avant  le  xn®  siècle,  XXXVII,  368. 

Roses  ou  fenêtres  circulaires  dans  les  églises.  Leur  fonc- 
tion ne  ?a  bornait  pas  toujours  à  éclairer  la  grande  nef, 
elles  remplaçaient  quelquefois  le  triforium,  XXXV,  7:25. 
—  Ces  roses  ou  oculi  n'ont  pas  de  meneaux,  id.  — Elles 
perdirent  leur  rôle  dès  le  milieu  du  xin"  siècle,  id.  — 
Celles  des  églises  deChampeaux,  Gouvernes  et  de  Moret, 
id.  —  Celles  d'Arcueil  et  de  Chatenay,  id.  ~  Du  xni^  siè- 
cle dans  l'église  de  Saint-Junien,  XXXIIl,  813. —  Orne- 
ment fort  commun  au  xii®  et  au  xin*  siècles,  XXXVIII, 
402. 

Rossi  (le  chevalier  de).  Ses  travaux  sur  les  catacombes  de 
Rome  révèlent  des  faits  nouveaux  et  intéressants, 
XXXII,  91.  —  Notice  sur  un  tombeau  chrétien  du 
ive  siècle  qui  existe  à  Apt,  436.  —  Mémoire  sur  un  vase 
de  plomb,  trouvé  dans  la  régeMce  de  Tunis.  L'auteur  dé- 
crit ce  vase  en  plomb  dont  l'usage  est  indiqué  par  une 
inscription,  et  dont  le  caractère  chrétien  est  attesté  par 
les  images  symboliques  qui  îa  décorent.  Il  recherche 
ensuite  à  quel  usage  il  était  destiné,  et  essaie  d'expliquer 
les  diverses  groupes  d'images  retracés  sur  le  vase  et  d'en 
fixer  la  date.  Ce  mémoire  est  accompagné  de  dessins 
représentant  chaque  côté  de  ce  vase,  XXXIV,  767.  — 
Son  Bulletin  d'archéologie  chrétienne,  publié  en  français, 
928.  —  Il  décrit  plusieurs  ustensiles  chrétiens  décou- 
verts dans  les  ruines  d'un  édifice,  et  qu'il  regarde  comme 
antérieurs  à  la  Tin  du  iv»  siècle  ou  au  commencement 
du  v0,  XXXV,  819.  —  Publie  un  bulletin  d'archéologie 
chrétienne,  831,  XXXVIII,  273. 

Rossignol  (Élie-A.),  M.  de  la  S.  Signale  des  fouilles  faites 
à  Lombers,  qui  ont  amené  la  découverte  d'un  établisse- 
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ment  gallo-romain,  XXXÏ,  iOo. --Monographies  commu- 
nales, étude  statistique,  historique  et  monumentale  du 
Tarn,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  319  ;  XXXll, 
185.  —  Notice  sur  les  cheminées  ancienne^  de  l'arron- 
dissement de  Gaillac,  ouvrage  signalé  dans   le  Bulletin, 

XXXIII,  517  et  518.  —  Monastère  de  filles  de  la  Salvetat- 
leS'Montdragon.  Soui  ce  titre,  l'auteur  fait  l'historique  de 
ce  monastère,  qui  ne  fut  d'abord  qu'un  simple  prieuré, 
fondé  en  li47,  et  suivit  la  règle  de  Saint-Benoît.  Il  fut 
d'abord  soumis  à  l'abbaye  de  Roses,  en  Catalogne,  qui  le 
céda  en  1278  à  l'évêque  d'Albi.  L'auteur^  a  joint  à 
son  travail  deux  documents,  dont  l'un  est  un  vidimus 
de  1322,  XXXVII,  368. —Ses  notices  sur  les  souterrains 
du  bassin  du  Tarn,  citées  dans  le  Bulletin,  XXXWll,  130. 

RosTAN,  M.  de  la  S.  Signale  et  déploi'c  la  démolition  à 
Trest  d'une  tour  de  fortification,  datant  de  la  seconde 
moitié  du  xii"  siècle  ou  des  premières  années  du  xiii», 

XXXIV,  96. 

RosTRENEN,  bourg  de  Bretagne  (Côtes-du-Nord).  Une  voie 
romaine  traversait  son  territoire,  XXXIV,  899. 

RoswEiD,  religieux  qui  publia,  en  1603,  l'ancien  martyro- 
loge romain,  XXXIi,  267.- Ce  qu'il  pense  du  martyro- 
loge de  Grégoire  III,  268. 

Rots,  village  de  Normandie  (Calvados)  Son  église  bâtie  au 
xu^  siècle  par  les  religieux  de  Saint-Ouen, offre  de  chaque 
côté  de  sa  façade  deux  petits  clochetons,  XXXVJ,  527. — 
Façade  de  son  église,  XXXVII,  427.  —  Cette  église  sous 
le  vocable  de  Saint-Ouen,  avait  pour  patron  l'abbaye  de 
Saint-Ouen,  432.  — Description  de  son  clocher,  placé  sur 
rintertransept,  id.  —  Bas-relief  regardé  comme  un  mo- 
nument commémoratif  de  la  consécration  primitive  de 
l'église,  XXXVIII,  95  et  218. 
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RouBET  (Louis).  Mémoire  suv  une  question  céramique, 
ouvrage  cité  dans  le  Bulletin,  XXXV,  579. 

Rouelles,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Porclie 
en  bois  sculpté  du  xvii*  siècle  à  l'entrée  de  son  église, 
XXXVIII,  168. 

Rouelles.  Espèces  d'amulettes,  suivant  les  uns,  d'attaches, 
suivant  d'autres,  destinées  à  soutenir  divers  ustensiles, 
tels  que  ciseaux,  étui  à  aiguilles,  un  couteau  dans  sa 
gaîne,  XXXV,  110.  —  Autres  regardées  comme  des  mon- 
naies et  trouvées  dans  la  Loire,  XXXVIII,  194  et  suiv. — 
Jugées  comme  un  hommage  religieux  au  fleuve  et  une 
offrande  à  la  divinité  de  la  Loire,  199. 

Rouen,  ville  de  France,  ancienne  capitale  de  la  Normandie 
(Seine-Inférieure).  Ratumacos  (aujourd'hui  Rouen), 
capitale  des  Galèles  et  des  Véliocasses,  .XXXIV,  672.  — 
Simple  bourgade,  Rouen  devient,  sous  le  gouvernement 
des  Césars,  une  cilé  florissante,  dont  le  territoire  est  en- 
globé dans  la  vaste  province  Lyonnaise,  499.  —  Décou- 
verte d'une  monnaie  de  bronze,  de  l'époque  gauloise, 
XXXI,  71.— Monnaies  romaines  sorties  en  grand  nombre 
du  sol  de  la  ville,  74,  —  On  a  signalé  à  Rouen  des  restes 
d'hypocausles,  de  murailles,  de  fourneaux  antiques  et 
de  mauvaises  poteries,  id.  —  Un  charmant  édifice  de 
forme  à  peu  près  carrée  et  dans  un  bel  état  de  conserva- 
tion, 76.  —  Objets  trouvés  dans  cet  édifice,  id.  —  Son 
donjon  fut  conitruit  par  Philippe-Auguste,  en  1205, 
XXXIII,  350.— Curieuse  fondation  du  xv«  siècle,  XXXI, 
82.— Helgot  de  Crépon,  abbé  de  Saint-Ouen,  fait  cous- 
tiuire  l'église  de  l'abbaye,  XXXIV,  89.— Reinfroy,  abbé 
en  J126,  acheva  le  cloître  et  les  aulies  officines  du  mo- 
nastère, 51.-  Liste  des  célébiités  normandes,  anciennes 
et  modernes,  à  placer  dans  la  salle  des  Pas-Perdus  du 
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palais  de  justice,  XXXI,  738.  —  Histoire  du  siège  de  la 
ville,  en  1418,  XXXIV,  99.  —  Sa  Bourse  de  commerce 
fut  élevée  entre  1549  et  1566,  XXXV,  90.-  En  1864,  le 
congrès  scientifique  de  France  y  tient  sa  XXXIII*  session, 
XXXI,  407.  —  Catalogue  de  son  musr'e  d'antiquités, 
XXXV,  114.  —  Epoque  de  l'introduction  de  la  faïence  à 
Rouen,  XXXllI,  745.—  Documents  sur  les  fabriques  de 
faïences  de  Rouen,  757.— Caractères  de  ses  faïences,  id. 
elWW,  ^7\.  —  Rouen  ville  forte,  supplément  à  un 
essai   sur  l'iiistoire  de  la  côte  Sainte-Catherine  et  des 
fortificalions  de  la  ville  de  Rouen,  703.  —  Le  jubé  de  sa 
cathédrale,  XXXVI,  119  et  128.  — Son  prieuré  de  Bonne- 
Nouvelle  ;  découvertes  de  sépultures  qu'ort  y  a  faites, 
XXXVII,  357.  —  Note   sur  des  sépultures   chrétiennes 
.  trouvées  dans  l'ancien  cimetière   de   Saint-Ouen,  qui 
remonte  au  vii^  siècle,  353  et  364.  —Saint  Ouen  déclaré 
plutôt  le  restaurateur  que  le  fondateur  du  monastère  de 
640  à  660,  auquel  fit  travailler  sainte  Clotilde  de  526  à 
530;  364.  —  Curieux  privilèges  de  l'ancien  prieuré  de 
Saint-Lo,  570.  —  Porche  du  xv«  siècle  au  midi  de  Saint- 
Ouen,   XXXVII I,  167.  —  Porches  en  pierre  sculptée  à 
l'entrée  des  églises  de  Saint-Vivien,  de  Saint-Maclou  et 
de  Saint-Vincent,  id.—  Séance  générale  tenue  par  l'Ins- 
titut des  provinces,  en  janvier  1872,  350.  —  Eaux  miné- 
lales  de  Rouen  autrefois  florissantes,  340.  —  Richesses 
de  la  bibliothèque  publique,  id.—  Ses  expéditions  mari- 
times au  xvi^  siècle,  351. ~  Documents  sur  le  prieuré  de 
Bonne-Nouvelle-les-Rouen,  id.  — Tour  de  l'église  Saint- 
Maclou,  3:0.  —  Cloître  de  l'ancien  couvent  de  Sainte- 
Marie,  605.  —  Accroissement  de  son  musée  d'antiquités, 
id.  —  Son  église  supprimée  des  Augustins  est  signalée 
aux  antiquaires,  â  cause  de  quelques-unes  deses  fenêtres, 
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714.  —  Ses  évêques  :  sainl  Yictrice,  XXXVII,  363.  — 
Saint  Ouen,  au  vu«  siècle  (640),  XXXII,  547  ;  XXXIV;  716. 
~  Saint-Ansbert,  XXXIV,  716;  XXXVIII,  508.  -  Guil- 
laume Bon-Ame;  au  xi^  siècle,  XXXIV,  90.  —  Jean, 
au  xie  siècle,  XXXVI,  19.  —  Hugues  d'Amiens,  au  xii® 
siècle;  son  sceau,  en  1128,  XXXII,  319.  —  Enguerrand 
de  Marigny,  au  xiv^  siècle,  338. 

RouFFAGH,  village  de  l'Alsace  (Haut-Rhin).  Dans  son  église 
se  voient  des  peintures  à  fresques  paraissant  dater  du 
xiie  siècle,  XXXV,  223. 

RouMEJOux,  M.  de  la  S.  Notes  sur  V  église  et  F  abbaye  de  SU' 
vanès.  L'auteur  après  avoir  rappelé  quelques  faits  histo- 
riques sur  la  fondation  de  l'abbaye,  en  décrit  l'église, 
indique  l'âge  de  plusieurs  parties  de  cet  édifice;  décrit 
rapidement  aussi  le  cloître,  la  salle  capilulaire  et  le  ré- 
fectoire de  l'abbaye;  il  ajoute  à  son  travail  des  rensei- 
gnements sur  le  pont  de  Camarès  et  quelques  lieux 
voisins,  XXXII,  793.—  Compte-rendu  de  l'exposition 
des  Beaux-Arts,  à  Cahors,en  1865.  M.  Roumejoux  passe 
en  revue  les  portraits,  les  tableaux,  les  émaux  et  les 
.meubles  anciens,  indique  ce  qu'il  y  a  de  plus  remar- 
quable dans  chaque  classe,  812.  —•  Rapport  sur  des  ex- 
cursions archéologiques  au  Quercy.  Dans  ce  travail,  il  si- 
gnale l'âge  des  églises,des  châteaux  qu'il  décrit,  et  il  y 
fournit  des  documents  historiques,  XXXIII,  490.— Pm- 
gueux  en  1870.  Sous  ce  titre  l'auteur  examine  l'extérieur 
et  l'intérieur  de  Saint-Front,  dans  l'état  actuel  de  ses 
travaux  de  reconstruction.  Il  se  plaint  de  ce  que  la  fu- 
reur du  neuf  l'a  emporté  et  de  ce  qu'on  a  enlevé  à  Saint- 
Fi'ont  son  caractère  propre.  Il  désire  la  conservation  des 
cloîtres  et  pour  le  musée  un  autre  local  plus  convenable 
et  mieux  placé,  XXXIV,  547.—  Il  signale  plusieurs  tom- 
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beaux  découverts  à  Caliors,  dont  Trin  est  un  tombeau 
chrétien  des  premiers  siècles  (v^  ou  vi^)  et  il  en  donne 
la  description.  Un  autre  tombeau  est  regardé  comme  ap- 
partenant au  VII*'  siècle,  XXXVI,  \8^.  —  Notice  sur  le  châ- 
teau de  Grignols;  sous  ce  titre,  l'auteur,  après  avoir 
fourni  des  documents  historiques  et  généalogiques  sur 
les  anciens  seigneurs  de  Grignols,  auxquels  se  rattache 
la  famille  ïalleyrand  de  Périgord,  décrit  le  château  de 
Grignols,  ainsi  que  l'emplacement  connu  sous  le  nom 
de  Chàleau-Vieux  ;  il  indique  la  date  de  certaines  par- 
lies  du  château  de  Grignols  et  place  la  construction  de 
la  tour  du  Château-Vieux  rntie  le  vii^  et^le  xi^  siècle, 
701.—  Sa  notice  nécrologique  sur  M.  l'abbé  Piales,  curé 
de  Sainl-Urcisse,  à  Cahors,  XXXII,  675. 

RoussARD.  Grès  ferrifère  qu'on  rencontre  dans  la  plupart 
des  édifices  romans  du  Maine,  XXXVII,  535.  Tans  l'en- 
ceinte gallo-romaine  du  Mans,  id. 

RouvRAY,  village  tje  l'Artois  iPa3-de-Calais).  Dccouverle  de 
sépultures  gallo-romaines,  renfermant  de  nombreux 
vases,  XXXII,  786. 

RouxMESNiL,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure). Décou- 
vertes de  sépultures  et  de  vases  funéraires  datant  de  1050 
à  1250,  XXXVII,  357. 

Royal-Pré.  Son  abbaye,  XXXI,  177. 

RuBERGY,  village  de  Normandie  (Calvados).  L'étage  infé«] 
rieur  du  clocher  de  son  église  Notre-Dame  est  romand 
XXXVII,  195,— Un  clocher  d'un  style  moins  roman  a  éU 
élevé  sur  cette  base,  id. 

RuEu.,  bourg  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Description^ 
du  bénitier  de    son    église  ;  XXXVl,  426.  —  Dessin, 
id. 

RuEL  DE  Belisle,  foudatcur  à  Saint-Denis-sur-Sarthon  d'une 
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fabrique  de  faïence,  dotée  de  privilèges  imporlanls,  et 
d'oii  sont  sortis  tant  de  plats  à  feuillages  verts  et  jaune- 
clair,  XXXV,  580. 
Rue  Saint-Pierre,  village  de  TIle-de-France  (Oise).  Poignée 
d'épée  avec  des  verroteries  cloisonnées  qu'on  y  a  trouvée, 

XXXV,  508.  --  Sceau  en  bois  environné  de  cercles, 
avec  des  dessins  repoussés ,  de  l'époque  mérovin- 
gienne, id. 

RuiNART  (Dom),  savant  bénédictin  de  la  Congrégation  de 
Saint-Maur  ;  auteur  d'un  ouvrage  ayant  pour  titre:  Acla 
primorummartyrum  stncera  et  elecia,  XXXil^  S58. 

Ruines  romaines  trouvées  à  Lombers,  XXXI,  105.  —  A 
Montmaurin,  138.~  ALisieux,  311.— A  Candes,  ruines 
d'un  vaste  établissement  romain,  XXXII,  471.  —  D'une 
villa,  à  Thoré,  772. —Yue  des  ruines  de  la  tour  de 
Néaufle,  XXX1I[,35''.~  Gallo-romaines  à  Gravant,  429.— 
Romaines  à  Saint-Gyr  (Lot),  510.  —  A  Trêves,  XXXIV, 
849.  -  Vue,  850.  -  Voir  Débris. 

PuiNiFORMES,  marbres  argileux  imitant  des  ruines  et  des 
paysages,  XXXVIII,  262. 

Russie.  Antiquités  de  Vempire  de  Russie;  antiquités  chré- 
tiennes et  archéologie  ;  le  trésor  de  Moscou,  Oroujeinaya 
Palata  ;  sacristie  patriarcale  de  Moscou,  XXXW,  356.  — 
Ses  anciens  monuments  disparaissent  malgré  les  soins 
et  les  ordonnances  qui  ne  manquent  pas  sur  ce  point, 

XXXVI,  370.  —  Sa  Société  archéologique,  id. 

Ry,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Porche  du 
xvi"  siècle  à  son  église,  XXXVIII,  168  et  169. 

Ryes,  village  de  Normandie  (Galvados).  Le  clocher  de  son 
église  Saint-Martin,  quoique  roman,  n'est  pas  celui  qui 
existait  en  1044,  XXXVII,  204.  ~  Vue,  205. 
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Saavedra  (Ed.).  Sur  les  itinéraires  romains  et  les  voies  an- 
tiques de  l'Espagne  ;  travail  cité  dans  le  Bulletirif  XXXIV, 
594. 

Sabatier,  m.  de  la  S.  Note  sur  un  ancien  autel  en  marbre 
trouvé  à  Auriol.  Sous  ce  titre,  l'auteur  indique  la  décou- 
verte d'un  autel  dans  l'ancienne  chapelle  de  Saint- 
Pierre  d'Auriol,  datant  du  iv^  ou  ve  siècle,  fixe  au  vii^ 
ou  viii*  siècle,  l'âge  de  cet  autel,  et  donne  le  texte  d'une 
des  inscriptions  qu'on  y  trouve,  XXXVIIÏ,  534. 

Sabres.  Armes  accompagnant  des  corps  trouvés  à  Bailly- 
en-Rivière,  XXXI,  78.  —  A  Isnéauville,  id.  —  A  Saint- j 
Aubin-Épinay,  79.  —  A  Quévreville-la-Poterie,  79.  —  ^ 
Ayant  le  caractère  mérovingien,  trouvés  dans  une  villa 
romaine,  80.— Dans  des  sépultures  franques,  id.—  Dans 
les  ruines  d'une  villa  gallo-romaine,  XXXH,  292.  —  A 
Cormes,  dans  des  sépultures  gallo-romaines,  XXXIII, 
615.  —  Dessin,  616.  —  A  Louviers,  dans  des  sépultures 
dont  la  date  se  trouve  entre  362  et  450,  XXXIV, 
561 .  —  Voir  Armef  Poignard. 

Sacellum  romain  près  Conches,  XXXVII,  334.  —  Près  du 
château  des  Roches  (Sarthe),  id. 

Sache,  village  de  la  Touraiiie  (Indre-et-Loire).  Son  église 
appartient  en  panie  au  xni«  siècle  et  partie  au  xv^, 
XXXV,  12. 

Sacristies.  Celles  de  la  cathédrale  de  Quimper  détachées 
de  l'édifice,  comme  celle  de  Notre-Dame  de  Paris,  XXXI, 
728.— Voûtée  en  pierre  et  datant  du  xv^siècle  dans  l'église 
de  la  Madeleine  à  Châteaudun,  XXXIV,  18.  —  A  deux 
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étages  et  remontant  au  xiv^  siècle,  dans  l'église  de  la 
Trinité,  à  Vendôme,  33.  —  Du  xvf  siècle,  à  l'église  de 
Saint-Benoît-sur-Loire,  618  ;  —  du  xiii^  siècle,  à  la  ca- 
thédrale de  Burgos,  XXXV,  762  ;  —  du  xiv»  siècle,  à 
Saint-Maximin,  XXXVllI,  393. 

Sacy-le-Petit,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  Une  arcade 
intérieure  de  son  église  peut  être  antérieure  à  la  fin  du 
xe  siècle,  XXXVII,  246.. 

Sagittaire.  Son  symbolisme,  XXXII,  753,  839.—  Dans  les 
plus  anciennes  églises  romanes,  on  le  trouve  sculpté  sur 
le  tympan  des  portes,  sur  les  archivoltes  et  les  chapiteaux, 
753.— Dessin,  755.  —  L'image  du  sagittaire,  comme  les 
autres  images,  se  répandit  dans  le  xi«  siècle,  839.— L'ex- 
plication de  son  symbolisme,  840  et  suiv.  —  A  la  cathé- 
drale de  Bazas,  il  chasse  un  oiseau,  844.  —  A  Urville, 
c'est  un  cerf  qu'il  veut  atteindre,  quoique  réfugié  der- 
rière un  palmier,  l'arbre  des  justes  et  des  saints,  id.  — 
AChef-de-Pont,  il  lance  ses  flèches  en  l'air,  id.  —  Com- 
paré à  un  brigand  de  la  tribu  de  Zabulon,  id.  —Dessin, 
846.  —  Le  sagittaire  et  le  centaure  sont  tout  un  et  per- 
sonnifient le  démon,  XXXVIII,  81.  —  Dessin,  id. 

Sagot,  m.  de  la  S.  Donne  une  vue  du  sanctuaire  de  l'église 
de  Saint-Germain-des-Bois,  offrant  un  type  de  l'archi- 
tecture romane,  en  Bourgogne,  XXXVIII,  456  et  457. 

Saignon,  village  de  la  Provence  (Vaucluse).  Son  église 
possède,  pour  bénitier,  une  tablette  d'autel  ancien,  creu- 
sée pour  son  usage  actuel,  et  portant  une  inscription, 
XXXIV,  529. 

Sainquèze,  village  du  Nivernais  (Nièvre).  Découverte  de 
deux  bustes  en  marbre  blanc,  qu'on  croit  être  ceux  de 
Marc-Aurèle  et  d'Adrien,  XXXV,  659.  —  On  les  voit  au 
musée  de  Nevers,  id.  —Colonnes  signalées  datant,  du 
ii«  siècle,  660. 
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Sains,  village  de  Picardie  (Somme).  Le  font  baptismal  de 
son  église  est  en  pierre,  et  du  xii^  siècle,  XXXV,  198. 

Sainï-Alban,  bourg  dans  le  Hcrtforshire  (Angleterre).  Son 
abbaye;  Paul,  abbé  (n  1077,  rebâtit  depuis  cette  époque 
à  1089  i'église  et  les  bâtiments  adjacents,  XXXIV,  83. 
—  (1  mourut  en  1093,  id. 

Saint  Alexandre,  une  des  48  victimes  de  la  persécution  de 
Lyon,  en  l'an  J77,  sous  Marc-Aurèle,  XXXIl,  537.  En 
quoi  consista  son  martyre,  537. 

Saint  Amadour,  solitaire  du  Quercy,  honoré  dans  le  village 
de  Rocamadour,  détails  sur  les  pèlerinages  dont  son 
tombeau  est  l'objet,  XXXI,  582  et  suiv.  —  Ses  visiteurs 
illustres, 586. —Donations  pieuses,  les  plus  remarquables, 
587. 

SAiNr-ALYRE,  village  de  l'Auvergne  (Puy-de-Dôme). Abbaye, 
XXXV,  679.  —  Découverte  qu'on  y  a  faite  d'un  autel  de 
sacrifice  druidique,  id. 

Saint  Amand  représenté  avec  ses  vêtements  ecclésiastiques. 
XXXII,  121  et  135. 

Saint* Amand,  petit  village  de  l'ancien  comté  de  Flandre 
(Noj'd).  Son  abbaye  d'origine  mérovingienne,  XXXII, 
665.—  Histoire  de  la  ville  et  de  f  on  abl/aye,  ouvrage  an- 
noncé dans  ]e  Bulletin,  id. 

Saint  Ambroisk,  archevêque  de  Milan,  XXXVIII,  9.  —  Sa 
lutte  contre  les  Ariens,  id. 

Saint-Ambroix,  village  du  Berry  (Cher).  On  y  trouve  deux 
grottes,  XXXVIII,  431. 

Saint  Andéol  (le  vicomte  de).  Etude  sur  les  baptistères,  les 
piscines  et  les  cuves,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin, 
XXXII,  562.— Des  fouilles  qu'il  a  fait  exécuter  dans  la 
crypte  do  Lemenc,  à  Chambéry,  l'oiit  amené  à  penser 
que  c'était  un  baptistère,  XXXIII,  89. 


DU   BULLETIN   MONUMEINTAL.  641 

Saint  Andochk.  En  quoi  consista  son  martyre,  XXXII,  538. 

Saint-André,  village  de  la  (.hampagne(Aube).  Description 
de  la  chaire  de  son  église,  XXXVI,  144.  —  Celte  chaire 
date  du  xvi^  siècle,  id. 

Salnt-André-de-Bagé,  village  de  la  Bresse  (Ain).  Son  église 
fondée  au  xii«  siècle  nefutachevée  qu'aucommencement 
du  xiiie,  XXXV,  99.  —  Sa  description,  100. 

SAiNT-ANDiiÉ-D'HiiBEHTOT,  vilIagc  dc  Normandie  (Calvados). 
Son  église  du  xi«  siècle  a  son  clocher  placé  dans  un  an- 
gle de  sa  façade,  XXXVI,  526  et  529. 

Saint-André-le-Haut,  dans  le  Dauphiné  Son  ancien  mo- 
nastère de  religieuses  avait  dû  être  fondé  par  saint 
Léonien,  XXXVIII,  570. 

Salnt-André-sur-Cailly,  village  de  Normandie  (Seine-In- 
férieure). Découverte  de  médailles  gauloises  et  romaines, 
d'une  Uiosaïque  romaine,  d'hypocaustes  ot  de  débris  de 
chapiteaux,  de  colonnes,  et  de  débris  gaulois  et  romains, 
d'un  pavé  de  marbre  sur  lequel  était  gravée  une  image 
de  Mercure,  XXXI,  76  et  suiv  —  Ruines  de  son  théâtre 
romain,  XXXVI,  468.  —  Objets  qu'on  y  a  tiouvés,  469. 

Saint  Antoine,  il  est  invoqué  pour  la  guérison  de  la  ma- 
ladie coiinue  sous  le  nom  de  Feu  de  Saint- Antoine, 
XXXII,  336  et  suiv.  ^ 

Saint-ântonin,  petite  ville  du  Rouei'gue  (Tarn-et-Garonne). 
Son  hôtel-de-ville  est  .un  monument  civil  intéressant  de 
la  fin  du  xii*  siècle,  avec  son  beffroi.  C'est  un  édifice 
complet,  XXXI,  409  et  698.  -  Vue  de  son  pont,  698. 

Saint-Arnould.  Son  ancienne  abbaye,  vétemenLs  historiés 
provenant  de  son  ancien  trésor,  XXXII,  656. 

Saint-Aubin-du-Perron  ,  village  de  Normandie  (Manche). 
Découverte  d'environ  2,000  médailles  romaines,  XXXII, 
180;  XXXVIÏI,  233. 
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Saint-Aubin-Epinay  ,  village  de  Normandie  (Seine-In- 
férieure). On  y  a  signalé  des  sépultures  franques, 
XXXI,  79. 

Saint-Aubin-sur-Gaillon,  village  de  Normandie  (Eure).  An- 
tiquités romaines  qu'on  y  a  découvertes,  consistant  en  un 
double  hypocauste  gallo-romain,  avec  le  fourneau  qui 
l'alimentait,  en  médailles  romaines,  épingles,  fragments 
de  vases,  de  verre  et  autres  objets,  XXXI,  516.  —  On 
y  a  trouvé  un  cachet  sigillaire,  dit  cachet  d'oculiste,  en 
creusant  le  sol  d'un  hypocauste  romain,  XXXII,  33.  — 
Vue  de  l'hypocauste,  id.— Description  du  cachet,  38,  et 
inscription,  39. 

Saint-Aubin-sur-Mer  ,  village  de  Normandie  '(Seine-Infé- 
rieure). Découverte  de  cercueils  en  plomb,  du  milieu  du 
xviie  siècle,  XXXI,  81. 

Saint  Augustin,  né  à  Tagaste,  province  de  Constantine.  Les 
Maures  l'honorent  et  le  prient  surtout  dans  les  temps  de 
stérilité,  dans  une  grotte  où,  disent-ils,  il  est  né,  XXXII, 
133.  —  Evéque  d'Hippone  et  auteur  de  la  Cité  de  Dieu, 

XXXVI,  7.  — •  Miracle  dont  il  fut  témoin,  id.  —  Il  est  un 
des  docteurs  de  l'Église  latine,  XXXYII,  299.—  Abbaye 
de  saint  Augustin,  à  Hippone,  XXXII,  133. 

Saint-Austrille,  village  de  la  Miirche  (Creuse).  Haches  de 
pierre  signalées  dans  un  tumulas  duvi«  ou  vn^  siècle, 

XXXVII,  334  et  343.  —  Sur  ce  tumulus  un  donjon  fut 
construit  au  x^  siècle,  342. 

Saint-Avold,  bourg  delà  Lorraine  (Moselle).  Découverte, 

en  1751,  d'une  lête  aux  longs  cheveux  représentant  la 

déesse  Birona,  XXXIV,  225. 
Saint-Bard,    village    de    la    Marche    (Creuse).    Dolmen, 

XXXVII,  335. 
Saint  Basile.  Il  est  un  des  docteurs  de  l'Église  grecque, 

XXXYII,  299  et  300.  —  Il  vivait  au  iv^  siècle,  453. 
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Saint-Béat,  village  du  Comminges  (Haute-Garonne).  Ou- 
bliette de  son  donjon  roman,  XXXn,710.—  Ce  donjon 
date  de  la  fin  du  xi^  siècle,  712.  —  L'entrée  du  château 
est  percée  dans  le  rempart,  715. 

Saint  Bénigne.  Il  fut  envayé  dans  la  Gaule  par  saint  Polycarpe 
avec  d'autres  compagnons,  XXXII,  527.  —  En  quoi  con- 
sista son  martyre,  538. 

Saint-Benoit-sur-Loire,  village  de  l'Orléanais  (Loiret).  Son 
abbaye  (précédemment  Fleury)  fut  pillée  par  les  Nor- 
mands, XXXIV,  587.  — Bâtiments  claustraux  rasés,  610. 
—  L'église  conservée  comme  monument  historique,  id. 
—Sa  description,  611  et  suiv.— -Chœur  du  xi^  siècle,  res- 
tauré au  xvr,  611.  —  Nef  du  xm«  siècle,  id.  —  Crypte 
sous  le  sanctuaire,  612.  —  Porche  du  xi^  siècle,  613.  — 
Portail  du  xiii"  siècle,  616.  —  Derrière  le  sanctuaire, 
grille  on  boisa  balustres  de  la  Renaissance,  617.  -  Stalles 
du  xve  siècle,  618.  -^  Sacristie  du  xvi^  siècle,  id.  —  Tré- 
sor de  l'église,  objets  qu'il  renferme,  id.  — Ancienne 
maison  de  la  fin  du  xii^  siècle  ou  du  xiii«,619  ;  bas-relief 
encastré  dans  un  mur  et  sur  lequel  se  distingue  un 
christ  nimbé  assis,  bénissant,  et  un  agniis  Dei,  id.  — 
Dessins  de  chapiteaux  historiés,  612,  614,  615.  —  Nom 
du  moine  présumé  avoir  dirigé  la  construction  de 
l'église,  616.  —  Vestibule  précédant  son  église,  sur- 
monté d'une  salle  qui  sert  de  base  à  une  toiture  pyrami- 
dale, XXXVIII,  315. 

Saint  Bernahd,  abbé  de  Clairvaux.  Il  fonde,  pendant  la 
première  moitié  du  xii^  siècle,  plusieurs  monastères  dans 
la  Picardie,  XXXI,  765.  —  Dirige  la  fondation  et  les 
constructions  de  l'abbaye  de  Fervaques,  id.  —Il  blâme 
énergiqueraent  le  luxe  des  sculptures,  XXXIV,  611  — 
Légende,  731. 
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Saint-Bertin.  Abbaye  de  Sainl-Bertin,  en  Artois.  Jean 
Iperins  en  était  abbé  à  la  fin  du  xivo  siècle,  XXXII,  130. 
—  Voir  Saint-Omer  (Pas-de-Calais). 

Saint-Bertrand-de-Comminges,  petite  ville  du  Languedoc 
(Haute-Garonne).  Gants  du  xvi«  siècle  cuiiservés  dans 
son  ancienne  cathédrale,  XXXIll,  230.  —  Belles  menui- 
series sculptées  du  chœur  de  son  ancienne  cathédrale, 
XXXIV,  896. 

Saint  Birin,  évoque  de  Dorcester,  vivait,  en  640,  sous 
Honoré  I^r,  qui  l'envoya  en  Angleterre  pour  y  prêcher 
l'évangile,  XXXII,  139. 

Saint-Bonneï-le-Chateau,  village  du  Forez  (Loire).  Les 
tours  de  son  église  offrent  un  type  faisant  école  dans  une 
région  particulière  du  Forez,  XXXI,  591. 

Saint-Bonnet-la-Kivière,  village  du  Limousin  (Corrèze). 
Son  église  est  un  type  d'église  circulaire  ;  vue  ,XXXV, 
454.  —  Description,  id.  et  455.  —  Plan,  456.  —  Sa  cons- 
truction paraît  annoncer  la  fin  du  xi^  ou  le  commen- 
cement du  xiie  siècle,  457.  —  Campanile  ajouté  au  xvi* 
siècle,  458.  —  A  peu  de  dislance,  ruines  du  château  de 
la  famille  d'Escar,  qui  avait  la  seigneurie  de  Saint- 
Bonnet,  id. 

Saint-Brieuc,  ville  de  Bretagne  (Gôles-du-Nord).  Congrès 
celtique  que  la  Société  d'émulation  des  Côtes-du-Nord  y 
a  tenue  en  1S67,  XXXIII,  826.  —  Compte-rendu  de  ce 
congrès,  XXXIV,  597.  — Congrès  scientifique,  questions 
à  y  traiter,  XXXVIII,  315.  —  Compte-rendu  de  ses 
séances,  594.  —  Expo.^ilion  artistique  et  scientifique, 
597.  —  Son  musée  d'antiquités,  606  —La  Société  fran- 
çaise d'archéologie  y  tient  une  séance  au  mois  de  juillet 
1873,718. 

Salnï  Bruno  d'Asï  écrivait  au  commencement  du  xii°  siècle, 
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XXXII,  loi.— Abbé  du  mont  Cassin  et  évêque  de  Ségni, 
152.  —  Il  est  auteur  d'an  traité  intitulé:  Des  Sacrements 
de  l'Église  et  des  Rites  ecclésiastiques,  310.— Il  mourut  en 
1123  ou  1125,  XXXIII,  241.  —  Ce  qu'il  pense  du  sym- 
bolisme des  gants  liturgiques,  id. 

Saint-Calais,  ville  du  Maine  (Sarthe).  Fondation  de  son 
abbaye,  XXXII,  297.  —  Saint  Carilef  ou  Calés,  mort  en 
542,  restaura  ce  monastère  autour  duquel  se  forma  la 
ville  de  Saint-Calais,  535. 

Saint  Cannât,  village  delà  Provence  (Bouches-du-Rliône). 
Dans  son  église  le  font  baptismal  est  un  ancien  sarco- 
phage, XXXIV,  53i. 

Saint  CAsmm.  Son  oraison  à  la  Très-Sainte-Vierge  re- 
trouvée dans  un  manuscrit  à  la  bibliothèque  du  Vatican, 
XXXIV,  354. 

Saint-Crnery-sur-Sauthe  ou  le  Gérei,  village  de  Normandie 
(Orne).  Son  histoire  publiée  par  M.  l'abbé  Persignan, 
XXXI,  821. 

Saint-Céret,  village  de  Quercy  (Lot).  A  vu  naître  le  maré- 
chal Canrobert.  Ses  ruines  dites  tours  de  Saint-Laurent, 
XXXI,  409.  —  Description  de  ces  tours  qui  ne  sont  pas 
antérieures  au  xiv"  siècle  ou  à  la  fin  du  XIIl^  409  et  693, 
—  Les  murs  du  château  de  Saint-Laurent  montrent 
des  restes  de  maçonnerie  en  arêtes  de  poisson,  694.— Vue 
de  ce  château,  695. 

Saint  Charles -Boruomée.  Ses  prescriptions  sur  les  ambons, 
XXXVl,  24. 

Sain  t-Chéron-les-Chârtres,  ou  Saint-Chéron-Mont-Couronné, 
village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Son  abbaye, 
XXXVIII,  614. 
Saint-Christophe,  village  près  de  Savennes  (Creuse).  Sépul- 
tures gallo-romaines  qu'on  y  a  signalées  au  lieu  dit  Mas- 
Foreau,  XXXVIII,  654.  -  Objets  qu'on  y  a  trouvés,  655. 
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Saint-Cirq-la-Popiê,  bourg  en  Quercy  (Lot).  Porte  du  xiii^ 
siècle  à  l'entrée  du  bourg;  anciennes  maisons  en  encor- 
bellement avec  loits  pointus,  XXXIII,  508.— Église  du 
XV0  siècle,  retouchée  au  xvi^,  509.— Ruines  d'un  château 
avec  traces  de  voûte  du  xm«  et  du  xv^  siècle,  id.—  Faits 
relatifs  à  l'histoire  de  saint  Cirq,  id. 

Saint  Colomban,  venu  d'Irlande,  fonda  plusieurs  grands 
monastères  en  France,  et  mourut  en  615,  XXXII,  535. 

Saimt-Côme,  petite  ville  du  Rouergue  (Aveyron).  Lieu  de 
naissance  de  l'auteur  de  la  Défense  de  l'Église^  l'évéque 
d'Hermopolis,  XXXII,  60().  —  Les  portes  de  son  église^ 
ouvrage  cité  dans  le  Bulletin,  XXXV,  351. 

Saint-Côme-du-Mont ,  village  de  Normandie  (Manche). 
Sculpture  sur  le  tympan  de  la  porte  de  son  église;  des- 
sin, XXXVI,  304  ;  XXXVIIÏ,  72.-  Ses  fonts  baptismaux, 
XXXVI,  550.  —  Église  romane,  XXXVIII,  73. 

Saint-Gontest,  village  de  Normandie  (Calvados).  La  pyra- 
mide du  clocher  de  son  église  est  du  xii*'  siècle,  XXXI, 
459.  -  Patrons  de  son  église  ,  XXXVII ,  417.  — 
Description  du  clocher,  id.  —  Chœur  du  xii®  siècle  et  nef 
du  xm«,  418.  —  Lucarne  du  clocher,  419  et  428.  —  Ori- 
gine de  sa  pyramide  aiguë,  XXXVIII,  532. 

Saint  Guespin  et  saint  Crespinien.  Ils  furent  suppliciés  à 
Soissons,  vers  l'année 288,  XXXII,  266,  273,  529  et  542; 
XXXIV,  510. 

Saint  Christophe.  Sa  légende,  XXXIV,  552.  —  Regardé 
comme  le  protecteur  des  gens  menacés  d'un  danger,  id. 

Saint-Gybardeaux,  village  delà  Saintonge  (Charente).  Dé- 
couverte près  de  ce  village  des  ruines  d'un  théâtre  gallo- 
romain,  XXXVIII,  549.  —  Sa  description,  son  plan,  vue 
de  sa  première  chambre  et  de  l'appareil  de  ses  murs,  551 
et  suiv.  —  Une  monnaie  de  Vespasien,  signalée  dans  les 
ruines,  560. 
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Saint  Cyprien,  évêque  de  Garlhage,  est  un  des  écrivains 
ecclésiastiques  auxquels  on  a  attribué  le  plus  d'écrits 
apocryphes,  XXXII,  505.  —  11  fut  martyrisé  le  14  sep- 
tembre 258,  509;  XXXVI,  14.  —  Sa  lettre  à  Janvier  et 
auxévêques  de  Numidie,  XXXVII,  453  et  476. 
Saint-Cyprien,  village  du  Sarladais  (Dordogne).  Son  ancien 

monastère,  XXXI,  760. 
Saint-Gyr,  montagne  avoisinant  Cahors  (Lot).  Ruines  ro- 
maines, restes  de  constructions  avec  briques  et  tuiles  à 
rebords,  débris  de  poteries  et  d'os  d'animaux,  XXXIII, 
510.  —  Découverte  d'un  puits  et  d'un  silo,  id. 
Saint-Cyr-la-Campagne,  village  de  Normandie  (Eure).  Les 

pierres  tombales  de  son  église,  XXXVI,  294. 
Saint  Cyrille,  patriarche  d'Alexandrie,  représente  le  pape 
Célestin  I^i-au  Concile  général  d'Ephèse,  tenu  en  431, 
XXXII,  137  et  146. 
Saint-d'Eau,  village  en  Quercy  (Lot).  Son  castel  du  xv^  ou 

du  xvi«  siècle,  XXXIII,  505. 
Saint  Denis,  évoque  de  Paris,  mis  à  mort  avec  ses  compa- 
gnons, par   l'ordre  de  Fescenninus,  XXXII,   269,   et 
XXXIV,  487  et  489.— Un  des  sept  missionnaires  envoyés 
de  Rome,  en  250,  dans  les  Gaules,  pour  y  propager  la 
foi,  s'établit  dans  la  bourgade  de  Lulèce,  aujourd'hui 
Paris,  XXXIV,  478  et  482.  —  Son  apostolat  peut  être  fixé 
de  250  à  258,  et  son  martyre  à  l'an  258,  523. 
Saint-Denys,  ville  de  l'Ile-de-France  (Seine),  anciennement 
Catuliacum,  XXXIV,  493.—  Reçoit  les  restes  de  saint 
Denis  et  de  ses  deux  coiapagnons  saint  Rustique  et  saint 
Eleuthère,  mis  à  mort  à  Montmartre,  id.  —  Documents 
historiques  sur  la  fondation  de  son  abbaye,  id.  et  suiv. 
—  Détails  descriptifs  sur  son  église,  870.—  Bâtie  par 
Suger,  elle  fut  consacrée  en  1240,  XXXV,  727.-  Se- 
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pulturesde  1050à  1250,  XXXVII,  357.—  Pierre  tom- 
bale  d'Antoine   de   Lahaye,   62«  abbé  de  Saint-Denis, 
XXXVIIl,  731.— Acte  de  vandalisme  au  sujet  de  cette 
pierre,  id. 
Saint  Denys-l'Aréopagite  fut  livré  sous  Adrien  à  diverses 
tortures,  XXXII,  270.—  Converti  par  saint  Paul,  en  l'an 
45  de  Jésus-Christ,  XXXI V,  510.-  Président  de  la  cour 
suprême  d'Athènes,  dite  l'Aréopage,  51J.—  Ne  pas  con- 
fondre saint  Denis  d'Athènes  et  saint  Denis  de  France, 
id.— Disciple  de  saint  Paul,  XXXVII,  453. —Auteur  d'un 
traité  sur  la  hiérarchie  ecclésiastique,  id. 
Saint-Denis-sur-Sarthon,  village  de  Normandie  (Orne).  A 
possédé  une  fabrique  de  faïence,  dotée  de  privilèges,  et 
d'où  sont  sortis  ces  plats  à  feuillage  vert  et  jaune-rlair, 
XXXV,  580. 
Saint- Didier -sur-Rochefort,  village  du  Forez  (Loire).   Son 
enceinte  de  murs  ;  son  église  de  la  première  moitié  du 
xv« siècle  ;  son  bénitier  attribué  à  l'époque  de  la  Renais- 
sance, XXXI,  591.—- Dessin,  592.—  Sa  description,  id. 
et  593;  XXXVI,  433. 
Saint-Dié,  petite  ville  d'Alsace  (Vosges).  Le  pape  Léon  IX, 
en  octobre  1049,  accorde  des  privilèges  à  son  église, 
XXXIII ,  102.  -  Découverte  d'une  mosaïque,  XXXIV, 
781 
Saint-Dizier,  village  de  La  Marche  (Creuse).  Restes  d'ex, 

ploitations  de  mines  de  fer,  XXXVIIl,  343. 
Saint  Eloi,  orfèvre,  ne  fut  point  émailleur,  XXXIII,  66. 
Saint-Éloy,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Castellum  ou 

camp  de  César,  XXXVIÏ,  350f 
Saint-Éloi-de-Nassandres,  village    de    Normandie  (Eure), 
Saint  Taurin  a  dû  y  être  frappé  de  vei'ges,  XXXIV,  501. 
—  Chapelle  du  xii»  siècle,  autrefois  l'abside  d'une  église 
consacrée  à  saint  Éloi,  502.  —  Devenue  le  but  d'un  pè- 
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lerinage,  id.  —  Découverte  d'un  ancien  cimetière  et  de 
fragments  d'inscriptions  romaines  et  mérovingiennes, 
503. 
Saint-Émilion,  village  de  la  Guyenne  (Gironde),  Église  mo- 
nolithe ;  chapelle  de  la  Trinité,  du  xni«  siècle  ;  crypte  de 
l'église  avec  son  portail  ogival,  XXXVIII,  4o4  et  707.  -— 
Vue,  708.  —  Crypte  dont  la  conslruction  est  attribuée 
au  neveu  du  pape  Clément  V,  454  et  708. 
Saint  Épiphane, auteur  d'un  traité  qui  a  pour  titre:  Deani^ 
malibus,  XXXII,  121.  -  Né  en  320,  XXXVI,402.  —  Son 
Traité  contre  les  Hérésies,  id. 
Saint  Épipode,  une  des  cent  quarante-sept  victimes  de  la 
persécution  de  Lyon,  en  177,  sous  Marc-Aurèle,  XXXIf, 
527  et  537. 
Saint  Etienne,  pape  de  253  à  257.  Il  interdit  au  clergé 
l'usage  des  vêlements  sacerdotaux  hors  de  l'enceinte  sa- 
crée, XXXVIII,  395. 
Saint-Étienne-du-Rouvray,  village  de  Normandie  (Seine-In- 
férieure). Découverte  de  plusieurs  cercueils  en  pierre  de 
Saint-Leu,  appartenant   à    l'époque   franque,  XXXI, 
79.  —  L'un    d'eux   est  au    musée   départemental  de 
Rouen,  80. 
Saint  Eugène,  de  Deuil.  Son  apostolat  dans  les  environs 
de  Paris,  au  milieu  du  iii^  siècle,  XXXIV,  495.  —  Sa  lé- 
gende, id. 
Saint  ÉvROULT,ful  le  fondateur  de  quinze  couvents  et  mou- 
rut en  596,  XXXII,  214. 
Saint-Evroult,  village  de  l^Jormandie  (Orne).  Son  abbaye, 
XXXII,  232. —  Reliquaire  provenant  de  cette  abbaye; 
dessin,  XXXIII,  721  ;  XXXVIÏ,  500.  —  Ruines  de  son 
abbaye,  XXXVIII,  705.  -  Vue,  706. 
Saint  Fabien,  victime  de  la  persécution  de  l'empereur  Dèce, 
subit  la  mort  le  20  janvier  250,  XXXIV,  479.        42 
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Saint  FÉLIX.  Ce  personnage  vivait  dans  le  vi«  siècle,  XXXII, 
67.  —  Son  martyre,  538. 

Saint-Félix,  village  du  Rouergue  (Aveyron).  A  eu  une  an- 
cienne commanderie,  XXXI,  561. 

Saint  Ferréol,  tribun  militaire  ou  chef  de  cohorte,  mar- 
tyrisé à  Brioude,  XXXIl,  529  et  543. 

Saint-Ferme,  village  de  la  Guienne  (Girondej.  A  possédé 
une  abbaye,  XXXII,  372. 

Saint  Fkssët.  Ce  saint  personnage  est  l'objet  à  BuxeroUe 
d'un  pèlerinage,  pour  faire  marcher  les  enfants, XXXVIII, 
485. 

Saint  Fiacre,  patron  des  jardiniers,  XXXII,  175. 

Saint-Fiacue,  petite  ville  de  Bretagne  (Morbihan).  Son  in- 
téressant jubé,  XXXVI,  121.  —  Sa  description,  id. 

Saint-Florent-les-Saumur,  village  de  l'Anjou  (Maine-et- 
Loire).  Son  abbaye  de  Bénédictins  fut  visitée  au  mois 
d'avril  1429,  par  Jeanne  d'Arc,  XXXII,  398;  ses  car- 
tulaires  ;  XXXVI,  691. 

Saint-Flour,  ville  de  l'Auvergne  (Cantal).  Sa  cathédrale 
bâtie  au-dessus  de  l'église  romane,  fondée  par  saint 
Fulcran,  et  dont  on  retrouve  les  traces  dans  des  subs- 
tructions  et  dans  la  crypte,  XXXV,  284.  —  La  construc- 
tion de  la  cathédrale  actuelle  attribuée  à  Pierre  de  Lodève 
qui  occupa  le  siège  épiscopale  dans  la  première  moitié 
du  xiii«  siècle,  id. 

Saint  Front.  Sur  l'invitation  de  J.-C,  il  rendit  les  der- 
niers devoirs  à  sainte  Marthe,  XXXIII,  203.—  Légende, 
204. 

Saint-Front,  ville  de  la  Belgique.  Belle  église  des  Récollets, 
XXXIV,  555.  -  Eglise  Notre-Dame,  id.-  Eglise  Saint- 
Martin,  id.— Eglise  Saint-Gengouls,  vraie  basilique  id.— 
Le  Béguinage,  id. 
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Saint-Gabri'el,  village  de  Normandie  (Calvados).  Descrip- 
tion de  certaines  parties  de  son  église,  XXXVl,  ^55. 

Saint-Gabriel  {Ernaginum),  village  de  Provence  (Bouches- 
du-Rhône).  Passage  d'une  voie  romaine  d'Arles  en  Italie, 

XXXIII,  d85.  —  Son  église  rangée  parmi  les  monuments 
carlovingiens  de  la  Provence,  XXXVIII,  106. 

Saint  Gall,  naquit  en  Irlande  dans  le  milieu  du  vi^  siècle, 
accompagna  saint  Colomban,  en  France,  en  585,  et 
mourut  en  646,  après  avoir  fondé,  en  614,  un  monas- 
tère d'hommes  qui  plus  tard  adopta  la  règle  de  saint 
Benoît,  XXXIV,  361  et  362. 

Saint-Gall,  ville  de  la  Suisse.  Son  abbaye  fondée  par 
saint  Gall  qui  mourut  en  646,  XXXII,  531  et  535; 

XXXIV,  361.  —  Description  d'un  ancien  plan  de  ce  mo- 
nastère au  ix"  siècle,  361  et  suiv.  —  Introduction  dans  le 
monastère  de  la  règle  de  saint  Benoît,  362.  —  Descrip- 
tion de  l'église,  371.  —  Crypte,  374.  —  La  sacristie, 
380.  -—  La  bibliothèque  et  le  secrétariat,  381.  —La 
tour,  382.  —  Le  cloître,  383.  --  Le  parloir,  387.  -  Le 
couvent  des  novices  ou  école  intérieure,  388. —^w/a, 
résidence  de  l'abbé,  appelée  aussi  le  Palatium  ou  VAb- 
balia,  391.  —  VHospitium  pour  les  étrangers  de  dis- 
tinction, 393.  —  L'habitation  du  portier,  394.  —  L'Hos- 
pitiîim  pour  les  pauvres  voyageurs,  id.  —  Demeure  de 
l'aumônier,  396.  —  Hospitium  pour  les  moines  qui  visi- 
tent le  monastère,  id.  —  L'habitation  des  médecins,  id. 
—  Jardin  médical,  397.  —  L'infirmerie,  id.  —  Local 
pour  les  saignées,  398.  —  Les  ateliers,  399.  —  La  mai- 
sonde  travail,  le  grenier,  le  fruitier,  les  moulins,  etc., 
400.  —  Le  grand  grenier  et  le  jardin  potager,  401.  - 
La  maison  du  jardinier,  étables  pour  le  bétail,  402.  — 
La  basse-cour  et  l'habitation  des  gardiens,  404.  ■—  Le 
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cimetière,  405.  —  Plan,  406.  —  Particularité  qui  se  rat- 
tache à  ce  monastère  lors  de  la  translation  des  reliques 
de.  saint  Gall,  XXXVI,  11. 

Saint  Gatien,  vivait  dans  la  seconde  moitié  du  m"  siècle, 
XXXII,  243.  —  Voir  Eglise  fie  France. 

Saint-Gaudens  ,  petite  ville  du  Languedoc  (Haute-Ga- 
ronne). Etude  sur  l'église  de  sa  collégiale,  XXXVI, 
387. 

Saint-Généroux,  bourg  du  Poitou  (Deux- Sèvres) .  Son 
église,  quoiqu'antérieure  au  xi^  siècle,  offre  cependant 
l'emploi  de  l'appareil  réticulé,  dont  on  ne  fit  usage 
qu'au  xi«  siècle,  XXXV,  337. 

Saint  Genèse   ou  Gêniez,   greffier   à  Arles,   ^a  légende, 

XXXII,  261.  —Martyr  à  Arles,  269. 

Saint-Genix,  village  de  France  (Savoie).  Ses  franchises, 

XXXV,  348. 
Saint-Genou,  village  du  Berry  (Indre).  Restauration  de  son 

lampadaire,  XXXVI,  179.  —  Église  avec  un  chœur  du 

xi«  siècle,  573  et  574. 
Saint  Georges,  représente  à  cheval  et  tei'rassant  un  dragon, 

au  milieu  de  fines  et  légères  sculptures  dans  le  goût  du 

xv«  siècle,  XXXV.  542. 
Saint-Georges  (de),  M.   de   la  S.  A  contribué  pour  une 

somme  importante  à  l'acquisition  de  l'église  de  Gravant 

par  la  Société  franç:iise  d'archéologie  ;  la   Société  l'a 

nommé  membre  à  vie,  XXXI,  102  et  suiv. 
Saint-Georges-d'Aunay,  village  de  Normandie  (Calvados). 

Sa  cure  à  deux  portions,  XXXI,  809. 
Saint-Georges-de-Bocherville,  bourg  et  ancienne  abbaye  de 

Normandie  (Seine-Inférieure).  Abbaye  fondée  en  1066, 

XXXIII,  21.  —  Église  présentant  une  grande  unité,  et 
construite  pas  avant  les  dernières  années  du  xi^  siècle, 
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id.  —  Détails  archilectoniques  et  dessins,  id.  et  suiv. 
—  Le;  chœur  comprend,  outre  le  transept,  une  travée  de 
la  nef,  25. 

Saint-Georgës-Nigrëmont,  villnge  de  la  Marche  (Creuse), 
Dans  ses  environs,  deux  tombes  de  géants  dites  Stones- 
Cists,  XXXYII,  341.— Oppidum  remontant  à  l'âge  de 
la  pierre,  348.—  Objets  qu'on  y  a  signalés,  341  et  348. 

Saint  Germain,  patriarche  de  Constantinople,  est  l'auteur 
d'un  livre  intitulé  :  Théorie  des  choses  ecclésiastiques, 
XXXII,  138. 

Saint- Gërmain-de-Livet,  village  de  Normandie  (Calvados). 
Colombier  qu'on  y  voit  ;  il  est  hexagonal  et  son 
toit  est  surmonté  d'un  reste  d'épi  en  terre,  XXXVI, 
648. 

Saint-Germain-des-Bois,  village  de  la  Bourgogne  (Saône-et- 
Loire).  Description  de  son  église,  XXXVIII,  456.— -Vue 
du  sanctuaire,  457. 

Salxt-Gkrmain-la-Campagne,  village  de  Normandie  (Calva- 
dos). De  son  église,  le  chœur  seul  offre  un  certain  intérêt; 
il  date  du  xv^  siècle,  XXXH,  194.  —  Sa  description,  id. 
et  195.  —  A  une  clef  de  voûte,  les  armoiries  des  sei- 
gneurs d'Orbec,  195.  —  Vitrail  de  la  Renaissance  et  fi- 
gurant en  six  tableaux  la  vie  de  saint  Jean-Baptiste, 
196.— Autres  fragments  de  vitraux  de  la  même  époque, 
avec  des  inscriptions,  197.  —  Voie  romaine  et  frag- 
ments d'origine  romaine,  notamment  d'un  piédestal  en 
marbre  de  Vieux  avec  une  inscription,  198.—  Croix  de 
cimetière  du  xvii*  siècle,  199.—  If  de  dix  pieds  et  demi 
de  circonférence,  id. 

Saint-Germain-Village,  village  de  Normandie  (Eure).  Rui- 
nes de  maçonnerie  gallo-romaine,  débris  d'une  colonne 
en  pierre  et  de  poterie  antique,  XXXY,  183. 
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Salnt-Gervais.  Pierre  de  Saint-Gervais.  Voir  Vergelé, 

Saint-Géry,  bourg  du  Quercy  (Loij.  Fortification  ruinée, 
attribuée  aux  Anglais,  et  aujourd'hui  formant  grotte, 
XXXIII,  492.  —  Objets  qu'on  y  a  trouvés,  id.  —  Petite 
maison  à  fenêtre  ogivale,  nommée  le  Four  des  Anglais, 
493.  —  Grottes-abris;  objels  qu'on  y  a  trouvés,  495.  — 
Tumulus  pas  encore  ouvert,  id. 

Saint-Géry,  village  de  l'Albigeois  (Ain).  Son  château  , 
XXXII,  87. 

SAiNT-GiLDAS-DES-Bois,bourg  de  Bretagne  (Loire-Inférieure). 
Aux  portes  de  son  église  on  voit  deux  bénitiers  du  xi» 
siècle  ;  description  de  i'un  deux,  XXXVI,  42^. 

Saint-Gildas-de-Rhuis  ,  village  de  Bretagne  (Morbihan). 
Description  de  la  mitre  qu'on  y  voit,  XXXII,  334,  — 
Dessins,  336  et  337. 

Saint-Gilles-les-Boucheries,  petite  ville  du  Languedoc 
(Gard).  Ce  lieu  doit  son  origine  à  OEgidios,  jeune  grec 
d'une  grande  famille  d'Athènes,  XXXVII,  43.  —  Son 
arrivée  dans  le  pays  date  de  672,  id.  —  Construction 
d'une  église,  d'un  cloître  pour  CEgidios  et  les  moines 
qui  se  rangèrent  sous  sa  direction,  id.—  Mort  de  saint 
Gilles  en  720,  id.  —  On  signale  des  tombeaux  romains 
et  des  restes  de  constructions  plus  anciennes  que  celles 
élevées  par  saint  Gilles  et  ses  successeurs,  44.  —  Détails 
descriptifs  sur  son  église,  id.  —  Son  tympan,  id.  —  Le 
chœur  en  ruines  peut  être  attribué  au  xii*^  siècle,  45.  — 
Escalier  connu  sous  le  nom  de  Vis-de-Saint-Gilles,  id. — 
Crypte  où  a  été  découvert  le  tombeau  de  saint  Gilles,  id. 
—  Dans  une  des  chapelles  de  la  crypte,  sculptures  de 
tous  les  âges,  débris  d'un  sarcophage  chrétien,  inscrip- 
tions romaines,  46.  —  Inscription  indiquant  l'âge  de 
l'église,  id. 
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Saint  Godegrand,  évêqiie  de  Séez  dans  le  vni«  siècle,  était 
le  frère  de  sainte  Opportune;  il  mourut  assassiné,  XXXII, 
214. 

Salnt  Gontran,  roi  des  Francs,  signalé  par  ses  aumônes  et 
ses  largesses,  mort  en  593,  XXXII,  531  et  547. 

Saint-Goussaud,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Vestiges 
d'exploitation  de  mines  de  fer,  XXXVIl,  343. 

Saint  Graal.  Voir  le  saint  Graal. 

Saint  Grégoire  de  Nazianze,  né  en  328,  fut  sacré  évêque  par 
saint  Basile,  XXXII,  136. 

Saint  GRÉGomE-LE-GRAND,  fils  du  sénateur  Gordien  et  de 
Sylvie,  sa  femme,  est  l'auteur  d'un  Sacramentaire, 
XXXII,  121  et  131.  —  Miniature  du  xii«  siècle,  le  repré- 
sentant mitre  et  tenant  le  bâton  pastoral,  320.—  Dessin, 
id.  —  Il  est  un  des  docteurs  de  l'église  latine,  XXXVIl, 

299. 
Saint  GRÉGomE  de  Tours,  d'une  noble  famille  d'Auvergne, 

devint,  en  579,  évêque  métropolitain  de  Tours,  XXXII, 

251. —   Importance  de  son   Histoire  ecclésiastique  des 

Francs,  id.—  Suivant  lui,  des  évêques  n'ont  été  envoyés 

de  Rome,  dans  la  plus  grande  partie  des  Gaules,  que 

vers  l'an  250  de  notre  ère,  282.  —  Auteur  des  Vies  des 

martyrs,  XXXVI,  17.  —  Sa  mort  arriva  en  595,  XXXVI, 

687. 

Saint-Guilhem,  village  du  Languedoc  (Hérault).  Menhirs  ou 
peulvans,  XXXIII,  182  et  183. 

Saint  Hermeland.  Il  vivait  dans  les  vi^  et  vu»  siècles,  et 
fonda  le  monastère  d'Aindre,  vers  695,  dans  le  canton  de 
Verlou,  XXXII,  64. 

Saint-Hilairede  Gravelle,  village  du  Vendômois  (Loir-et- 
Cher).  Fragments  de  tuiles  à  rebords  signalés  dans  son 
dolmen,  XXXVIl,  335  et  336. 
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Saint-Hilaire-du-Harcouet,  bourg  de  Normandie  (Manche). 
Son  prieuré,  datant  de  1083,  XXXVI,  559.— Documents 
historiques,  id.  —  Session  qu'y  tient  le  congrès  de  l'As- 
sociation normande,  XXXVI,  374. 

Saint-Hilaire-le-Chateau»  village  de  la  Haute-Marche 
(Creuse).  Sépultures  gallo-romaines  qu'on  y  a  signalées, 
XXXVUI,6o4.  --  Objets  qu'elles  renfermaient,  655. 

Saint  Hippolyte,  célèbre  docteur  de  l'Église.  Le  faisceau 
de  livres  avec  lequel  on  le  représente  et  qu'il  tient  à  la 
main,  sont  les  œuvres  de  ce  docteur,  XXXIV,  4i7  •—  Il 
mourut,  en  252,  Sous  Gallus,  429. 

Saint-Hippolyte,  village  de  l'Alsace  (Bas-Rhin).  On  y  trouve 
une  borne  milliaire,  XXXI,  185. 

Saint  Irénée  vivait  dans  le  ii®  siècle  de  l'ère  chrétienne, 
XXXII,  242.  -  Évêque  et  martyr  à  Lyon,  268.  -  Dis- 
ciple de  saint  Polycarpe,527;  XXXIV,  701.—  Son  épis- 
copat,  XXXIII,  679.  —  Sa  lutte  contre  les  hérétiques, 
680.—  Son  livre  contre  les  hérésies  est  le  plus  considé- 
rable de  ses  écrits  et  le  plus  important  de  l'époque,  684. 
—Son  martyre,  ses  collaborateurs  et  ses  disciples,  686.— 
Les  églises  fondées  par  saint  Irénée  et  ses  disciples  sont 
au  nombre  de  sept,  ()96.—  Voir  Église  de  France. 

Sâlnt  Israël,  premier  prévôt  du  chapitre  de  Saint-Junien, 
restaura  l'abbaye  et  la  releva  de  ses  ruines,  XXXIII, 
811. 

Saint  Jacques,  apôtre,  fut  le  premier  évêque  de  Jérusalem, 
XXXII,  128. 

Saint  Jean,  M.  de  la  S.  Est  nommé  membre  de  la  Légion 
d'Honneur,  XXXIII,  620. 

Saint-Jean-aux  Bois,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine- 
et-Oise).  Description  de  son  bénitier  qui  date  du  xiii^ 
siècle,  XXXVI,  427. 
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Saint  Jean-Baptiste.  Sa  vie  figurée  en  six  tableaux  sur  une 
verrière,  dans  l'église  de  Saint-Germain- la-Campagne, 
XXXII,  196. 

Saint  Jean-Chrysostôme,  auteur  d'un  Traité  de  la  componc- 
tion du  cœur,  mourut  en  407,  XXXf,  252.  —  Il  est  un 
des  docteurs  de  l'Église  grecque,  XXXVIÏ,  300. 

Saint  Jean-Climaque,  ainsi  surnommé  à  cause  du  livre  qu'il 
a  composé  sous  le  litre  d'Échelle  sainte.  Il  fut  abbé  du 
Mont-Sina,  XXXIV,  716. 

Saint-Jean-i>e-Thanney,  village  de  Normandie  (Eure).  Sur 
le  fief  de  Bauquemare,  ferme  seigneuriale  dont  la  cons- 
truction peut  remonter  au  xvi^  siècle  et  même  à  la  fin  du 
xve,  XXXII,  201.  —Colombier  construit  en  bois  avec 
sculptures,  id. —  Beaufort,  fief  possédé  au  xv®  siècle  par 
plusieurs  membres  de  la  famille  de  Chateaubriand,  id. 
—  Détails  historiques  sur  les  anciens  possesseurs  des 
fiefs  de  Bauquemare  et  de  Beaufort,  201,  202  et  suiv. — 
Armoiries  de  l'un  des  seigneurs  et  patrons  de  Saint- 
Jean- de-Thanney,  203.  —  Passage  d'une  voie  romaine, 
204.~-Église  du  xvie  siècle  ou  de  la  fin  duxv«,  id.— Vue, 
203.  —  Clocher  de  1698,  206.  —  Statue  de  Notre-Dame- 
de-Grâce,  pouvant  remonter  au  xv'^  siècle,  id.  —  Vitre 
portant  le  cachet  de  la  Renaissance,  id.— Chi'ist  en  croix, 
dont  l'exécution  paraît  s'approcher  du  xvii«  siècle,  id.— 
Croix  de  consécration,  id. 

Saint-Jean-du-Bruel,  village  du  Rouergue  (Aveyron).  Sur 
la  montagne  'lu  Causse-Bégon,  au-dessus  du  village,  un 
dolmen  à  demi  renversé  ;  sa  description,  XXXI,  8)7.— 
Il  est  appelé  dans  la  contrée  Tombe  ou  Caisse-du-Géant^ 
808. 

Saint-Jean-suu-Mayenne,  village  du  Maine  (Mayenne).  On  y 
trouve  un  rempart  «.out  entier,  cimenté  de  pierres  vitri- 
fiées, XXXI,  36  ;  XXXVIII,  598. 
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Saint -Jean-sur-Tourbe,  village  de  la  Champagne  (Marne). 
Voir  Malin  et. 

Saint-Jean-des-Échelles,  village  du  Maine  (Sarthe).  Décou- 
verte  d'une  villa,  de  débris,  de   poteries  ronges  et  de 
.  marbre  de  l'époque  romaine,  XXXII,  288  ;  XXXIII,  184. 
—Passage  d'une  voie  romaine  venant  du  Mans,  près  de  la 
villa,  id.  et  XXXIV,  299. 

Saint-Jean  des-Mauvrets,  village  de  l'Anjou  (Maine-et- 
Loire).  Découverte  dans  un  caveau  de  l'église  de  cinq 
grands  cercueils  en  plomb  du  xvi^  siècle,  XXXII,  400.  — 
Quatre  sont  à  têtière,  c'est-à-dire  à  peu  près  en  forme 
des  caisses  de  momies,  id.  —  Ces  cercueils^  sont  ceux 
des  membres  de  la  famille  Chateaubriand,  id.  —  Blason 
fleurdelisé  de  cette  famille,  id. 

Saint  Jérôme  (prêtre).  Ce  que  l'on  dit  de  ses  sandales, 
XXXVIII,  400. 

Saint-Jores,  village  de  Normandie  (Manche).  Inscriptions 
de  la  cloche  de  son  église  et  d'une  ancienne  cloche, 
XXXVIII,  321. 

Saint-Julien,  village  de  Bretagne  (Côtes-du-Nord).  Ses 
pierres  à  bassin,  XXXVIII,  596. 

Saint-Junien,  bourg  du  Limousin  (Haute-Vienne).  Église 
romane,  augmentée  et  modifiée  au  xiii^  siècle,  XXXIII, 
809.  —  Description;  son  plan,id.  —La  nef  est  la  partie 
la  plus  ancienne,  810.  —  Le  transept  et  les  premières 
travées  du  chœur  datent  de  la  fin  du  xi®  siècle,  811.  — 

—  La  coupole  centrale  est  antérieure  au  xii»  siècle,  id. 
—Le  clocher  couronnant  le  portail  de  l'ouest  est  du  xiu® 
siècle,  id.  —  Clocheton  roman  au  nord  du  transept,  id. 
La  rose  du  chevet  accuse  le  xiii«  siècle,  813.  —  Façade 
occidentale  remaniée  au  xiii®  siècle,  814.  —  Tombeau 
de  Saint-Junien,  chef-d'œuvre  de  sculpture  romane,  816. 

—  Saint  Lambert.  Il  meurt  évéque  de  Tongres,  assassiné 
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par  des  émissaires,  sortis  du  palais  du  roi,  XXXII.  531. 
—  Dalle  funéraire  du  xvi"  siècle,  id.  -  Débris  d'un 
sépulcre  ou  calvaire  du  xv^  siècle  dans  la  chapelle  basse 
de  Sainl-Martial,  id.  — Maître  autel  orné  d'un  bas-relief 
représentant  les  disciples  d'Emmaus,  817. 

Saint-Laud,  près  d'Angers  (ôlaine-et-Loire).  On  y  a  décou- 
vert une  mosaïque  romaine  ;  sa  description,  XXXII, 
392. 

Saint  Laurent.  Tours  de  Saint-Laurent.  Voir  Saint-Cére\ 

Saint-Laurent-des-Guès,  village  de  Normandie  (Eure).  Ses 
différents  noms,  XXXII,  209.—  Certaines  parties  de 
l'église  peuvent  remonter  à  l'époque  romane;  une  por- 
tion de  la  nef  est  du  xv^  siècle,  id. —Vue  de  cette 
église,  210.  —  Clocher  pyramidal  du  xv«  siècle,  211.  — 
Pèlerinage,  id.  et  212.  —  Exvoto,  212.—  Sa  croix  de  ci- 
metière en  grès,  avec  la  date  de  1778,  id.  —  If  remar- 
quable, id.  —  Carrières,  id.—  Détails  historiques,  id.  et 
213.  —  Son  patronage  depuis  le  xv«  siècle,  212. 

Saint-Laurent-sous-Roghefort,  village  du  Forez  (Loire). 
Castrim  Solobrense,  chef-lieu  d'un  ancien  a^^er  romain. 
Ou  y  trouve  un  hameau  antique,  traversé  par  deux  rues 
pavées,  et  fortifié  par  deux  roches,  XXXII,  424. 

Saint-Laurlnt-sur-Mer,  village  de  Normandie  (Calvados). 
L'étage  supérieur  de  son  clocher  est  éclairé  par  des  ou- 
vertures rondes  (oculus),XXXY\l,  437  et  438. 

Saint-Léger-en-Iveline,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine- 
et-Oise).  Son  église  construite  à  la  fin  du  x®  siècle,  re- 
faite au  xiiie  siècle,  XXXVII,  629.  —  Imposte  regardé 
comme  un  débris  de  l'église  primitive,  id. 

Sain r-LÉGER-My\GNAZEix,  village  de  laMarche(Haute-Vienne). 
Ses  bornes  milliaires,  XXXVl,  492.  —  Restes  d'exploita- 
tions de  mines  de  fer,  XXXVII,  344  et  345. 

Saint-Léonard,  village  de  la   Touraine  (Indre-et-Loire). 
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Son  église  est  celle  d'un  ancien  prieuré,  et  peut  dater  du 
xie  siècle,  XXXV,  312.--  Ce  qui  reste  de  cette  église,  id. 
—Description,  313.—  Chapiteaux  historiés  du  xi"au  xu" 
siècle,316.— Agencement  des  vêtements  des  personnages, 
317,  336.—  Le  chevet  de  son  église  est  couronné  par  trois 
chapelles  absidales  semi-circulaires,  (vH. 

Saint  Léonien.  Son  tombeau  à  Vienne  (France),  XXXVIII, 
567.  —  Dessins  et  inscriptions,  569.  —  Détails  biogra- 
phiques sur  ce  saint  personnage,  570. 

Saint-Leu.  Pierre  de  Saint-Leu.  Voir  Vergelé. 

Saint-Leu-d'Esserent,  village  de  l'Ile-de-France  (Oise).Vue 
de  la  façade  de  son  église,  XXXIII,  83  et^84. 

Saint-Lizier,  bourg  du  Conserans  (Ariége).  Ancienne  ville 
importante  et  capitale  des  Conserani,  lors  de  la  conquête 
des  Gaules  ;  ancien  évêché,  aujourd'hui  supprimé.  On 
remarque  dans  le  trésor  de  son  église  une  crosse  et  une 
mitre  qui  doivent  dater  de  la  fin  du  vii^  siècle  ou  du 
commencement  du  viii®,  XXXI,  84.  —  Dessin  de  cette 
crosse  et  spécimen  de  l'étolîe  de  la  mitre,  86. -—Saint 
Lizier,  évêque  au  vn^  siècle,  84.  —  Ancienne  statue 
en  bois,  141.  — Son  donjon  date  du  xiii«  siècle,  XXII, 
713. 

Saint-Lo,  ville  de  France  (Manche).  La  Société  française 
d'Archéologie  y  lient  une  séance  au  mois  de  mai  1866, 
XXXIl,  302.  —  Compte-rendu  de  cette  séance,  430.—  On 
trouve  à  Saint-Lo  un  monument  épigraphique  du  pre- 
mier ordre,  le  marbre  dit  de  Thorigny,  431.—  L'Associa- 
tion normande  y  tient  une  séance  en  1866,  432.  —  Son 
église  Notre-Dame  a  une  chaire  en  pierre  placée  en 
dehors,  XXXVI,  141. 

Saint  Louant.  Découverie  des  tombeaux  de  saint  Louant  et 
de  ses  compagnons,  XXXVI,  687.— Ce  saint  personnage 
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vivait  dans  le  vii^siècle,  id. —  Historique  du  monastère 
qu'il  fonda,  id.  et  suiv.—  Ce  monastère  au  xii^  siècle  fui 
transformé  en  prieuré,  689.—  Découverte  du  sarcophage 
de  saint  Louant  et  de  trois  autres,  691. ~  Leur  descrip- 
tion, 693. — Débris  de  colonnes,  de  tuiles  gallo-romaines 
et  de  fragments  de  vitraux  paraissant  appartenir  au  xiii® 
siècle,  697.  —  Ouverture  des  sarcophages,  698. 

Saint  Louis,  roi  de  France.  En  1245,  il  faisait  avec  la  reine 
Blanche  et  ses  trois  frères  un  pèlerinage  au  tombeau  de 
saint  Amadour,  XXXI,  586. 

Saint  Loup-HoRS,  ou  Sa lnt-Loup  de  Baveux,  villagede  Nor- 
mandie (Calvados).  La  pyramide  du  clocher  de  son  église 
est  de  la  fin  du  xii"  siècle,  XXXI,  459  et  460.—  Clocher 
roman,  XXXYIII,  517,  518.  -Détails  sur  ce  clocher,  524. 

-  Sa  flèche  quadrangulaire  date  de  la  fin  de  la  pé- 
riode romane  ou  du  commencement  de  la  période  ogi- 
vale, 532, 

Saint  Luc,  l'Évangéliste,  rédigea  les  Actes  des  apôtres  et 
fut  témoin  oculaire  d'une  partie  des  faits  qu'il,  raconte, 
XXXn,  246. 

Saint  Lucien,  mentionné  comme  ayant,  après  sa  mort, 
porté  sa  tête  dans  ses  mains  ;  explication  de  cette  légende, 
XXXÏV,  494.— Envoyé  par  saint  Denis  à  Beauvais  y  pro- 
pager le  christianisme,  499  et  505. 

Saint- 51alo-en-l'Ile,  ville  dcBretagne  (Ille-el-Vilairie).Ses 
remparts  de  granit  encadrant  la  ville,  datent  du  xvi«  ou 
du  xvsiècle,  XXXVI,  545.— Les  travaux  failsparVauban 
le  furent  vers  1700,  546.— Le  centre  de  la  cathédrale 
pouvait  être  du  xni<^  siècle;  des  additions  ont  été  faites 
au   xv%    id.  —  Ses  vieux    remparts  ,   XXXYIII ,   578. 

—  Maison  où  naquit  Chateaubriand,   id.  —  Son  tom- 
beau, id. 
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Saint  Mamert,  évêque  de  Vienne ,  institua  dans  sa  ville 
épiscopale,  en  467,  la  fête  des  Rogations,  XXXII,  534. 

Saint-Marceau,  village  du  Maine  (Sarthe).  Destruction  dans 
son  église  d'un  tombeau  renfermant  un  cercueil  en 
plomb.  Le  curé  condamné  pour  ce  fait,  XXXI,  512. 

Saint  Marcel,  comment  il  fut  martyrisé,  XXXII,  538. 

Saint-Mards,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Le 
porcne  en  bois  de  son  église  porte  le  chiffre  de  1470; 
XXXVill,  167. 

Saint  Marcellin,  évêque  d'Embrun,  dit  l'apôtre  des  Alpes 
Maritimes,  mourut  en  373,  XXXII,  530.  -  Sa  légende, 
XXXVIII,  340. 

Saint-Marcet,  village  dans  l'ancien  comté  de  Comminges 
(Haute-Garonne).  Ruines  d'un  ancien  château  avec  en- 
ceintes et  oubliettes,  XXXI,  141  ;  XXXIl,  710.  —  Eglise 
du  xive  siècle;  sa  description,  XXXI,  141  e^  142.  — 
Portail  du  xvi^  siècle  et  façade  occidentale  du  xiv^,  142. 
—  Le  château  date  de  la  deuxième  moitié  du  xiii«  siècle 
ou  première  moitié  du  xiv^,  XXXII,  713. 

Saint-Margouf,  village  de  Normandie  (Manche).  Eglise  ro- 
mane avec  une  crypte,  XXXVI,  550. 

Saint  Martial,  l'apôtre  de  l'Aquitaine,  évêque  de  Limoges, 

XXXI,  609.  —  Consacre  plusieurs  autels  qu'il  enrichit 
de  reliques,  611.  —Suivant  une  tradition,  saint  Martial 
aurait  pris  part  à  plusieurs  actes  de  la  vie  de  Jésus-Christ, 

XXXII,  245.  —  Sa  venue  dans  les  Gaules  est  fixée  au 
iiio  siècle,  283.  —  Sa  Vie  par  le  chanoine  des  Cordes; 
un  décret  du  pape  Pie  IX  déclare  que  l'éloge  et  le  culte 
de  saint  Martial  sont  établis  de  temps  immémorial,  sans 
dire  qu'il  fut  l'un  des  soixante-douze  disciples  du 
Christ,  287.— Tradition  relative  à  son  martyre,  XXXVI. 
493. 
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Saint-Martial-le-Mont,  village  de  la  Marche  (Creuse). 
Découverte  dans  ses  environs  d'un  gisement  de  silex 
taillés,  XXXVII,  330.  —  Indications  des  objets  trou- 
vés, id. 

Saint  Martin,  soldat  dalmate  d'abord,  puis  évéque  de 
Tours.  Légende  se  rapportant  à  ce  saint  personnage, 
XXXII,  467.  —  Signalé  par  ses  miracles  ;  il  mourut  en 
397,  530  et  545.  —  Bâtissait  ses  églises  sur  l'emplace- 
ment des  temples  païens,  XXXIII,  423.—  De  son  vivant 
on  lui  reprochait  le  peu  de  soin  qu'il  prenait  de  sa  che- 
velure, XXXIV,  2i8.—  Meurt  à  Candes  dans  une  cellule 
du  monastère  qu'il  y  avait  fondé,  XXXV,  392. 

Salnt  Martin,  disciple  de  saint  Félix  et  l'apôtre  de  la  Cité 
d'Herbauges,  est  une  grande  figure  historique  qui  appa- 
raît dès  le  vie  siècle,  XXXII,  57. 

Saint-Martin-aux-Buneaux,  village  de  la  Normandie  (Seine- 
Inférieure).  Découverte  de  débris  gallo-romains,  XXXI, 
71.  —  D'un  cimetière  franc  dont  les  corps  avaient  des 
vases  aux  pieds  et  autres  objets,  80. 

Salnt-Martin-de-Canigou,  ancienne  abbaye  du  diocèse  de 
Perpignan  (Pyrénées-Orientales).  Bas-reliefs  lumulaires 
de  deux  de  ses  abbés,  morts  l'un  en  1314  et  l'autre  en 
1335  ou  1336,  XXXV,  275.-  Un  troisième  est  celui  de 
l'un  des  religieux  décédé  en  1303,  id. 

Saint-Martin-du-Bosc,  village  de  Normandie  (Eure).  Re- 
traite aimée,  au  commencement  du  xix**  siècle,  des  célé- 
brités du  théâtre,  XXXIV,  420.—  Noms  de  plusieurs 
artistes,  id.  —  Documents  historiques,  421.  —  Statue 
lumulaire  en  pierre  de  l'un  des  seigneurs  de  Saint- 
Martin,  mort  en  1349,  id.  —  Inscription,  id.  —  Dessin, 
422.  —  Armoiries,  id. 

Saint-Martin-du-Vivier,  village  de  la  Normandie  (Seine- 
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Inférieure).  Découverte  qu'on  y  a  faite  d'un  cime- 
tière romain,  urnes  et  vases  qu'il  renfermait,  XXXVII, 
683. 

Saint-Martin-le-Nqeud,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  Large 
plat  creux  en  cuivre  jaune  qu'on  y  a  découvert  dans  un 
cimetière  franc,  XXXV,  508. 

Salnï-Martory,  village  de  l'ancien  comté  de  Comminges 
(Haute-Garonne).  Son  ancien  château,  XXXIF,  707.  — 
Ses  deux  donjons,  l'un  avec  des  oubliettes  et  l'autre  plus 
bas  et  plus  large  n'a  pas  d'oubliettes,  709  et  710.  —  Ce 
château  appartient  au  xii«  siècle  et  au  commence- 
ment du  xiv»  siècle  ,  713.  —  Bénitier  du  xi"  siècle 
dans  son  église;  sa  description  avec  dessili,  XXXYI, 
421. 

Saint  Mathias  fut  élu  au  sort  à  la  place  de  Judas.  On  lui 
doit  la  formule  de  la  bénédiclion  de  l'eau,  XXXIV,  775 
et  776. 

Saint  Mathurin.  Il  naquit  vers  le  milieu  du  iv^  siècle  et 
mourut  vers  388,  XXXIÏ,  400,  —  Détails  biographiques 
sur  ce  personnage,  id. 

Saint-Maur-les-Fossés,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine). 
Le  chœur  de  son  église  est  du  milieu  du  xiir  siècle, 
XXXIV,877.  —Clocher  du  xii^  siècle,  878.—  Description 
de  quelques  parties,  877  et  878. 

Saint-Maur-sur-Loire,  village  et  abbaye  de  bénédictins  en 
Anjou  (Maine-et-Loire).  Dans  une  chapelle,  inscription 
en  l'honneur  de  Jeanne  d'Arc,  XXXII,397.  —  Dans  la 
même  chapelle,  autre  inscription  rappelant  le  séjour  des 
Anglais,  398. 

Saint  Maurice.  Il  mourut  martyi-  avec  plusieurs  de  ses  com- 
pagnons, vers  286,  XXXII,  266. 

Saint-Maurice,   village  du  Valay  (Suisse).  Les  deux  reli- 
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quaires  que  saint  Louis  donna  à  son  abbaye,  XXXIV» 
236.  —  Leur  description,  i(i.  —  Publication  de  la  mono- 
graphie de  son  trésor,  XXXVIII,  2:fO. 
Saint-Maximin,  petite  ville  et  abbaye  de  Provence  (Var). 
Visite  à  son  église,  sa  crypte  et  ses  reliques,  XXXI,  519, 
—  Reliquaire  de  sainte  Marie-Madeleine,  id.  —  Au  xi® 
siècle,  il  y  restait  un  prieuré  dépendant  de  l'abbaye  de 
saint  Victor,  à  Marseille,  XXXII»  551.— Rien  ne  prouve 
que  le  i<^liquaire  renferme  les  restes  de  sainte  Madeleine, 
552.  —  Eorcursion  à  S(nnt-M"ximin,  XXX VIII,  381.  — 
Description  de  son  église,  commencée  vers  les  dernières 
années  du  xiii^  siècle,  et  achevée  au  xv^  siècle,  390   — 
Nouveaux  détails  sur  sa  crypte,  391.  —  Sarcophages  des 
premiers  temps  du  christianisme,  id.  —  Autel  du  xvi® 
siècle  et  autres  du  xvii^  siècle,  392.  —  Sacristie,  belle 
salle  du  xiv®  siècle,  393.  —  Chasuble  de  saint  Louis 
d'Anjou,  id. 
Saint  Mexmes  Ami  et  disciple  de  saint  Martin  de  Tours,  il 
fut  le  fondateur  du  monastère  de  Saint-Mexmes,  à  Chi- 
non,  XXXI,  414.  —  Publication  de  sa  vie,  id.  —  Écrite 
vers  l'annéeiOBO,  XXXV,  638.  — Miracle  de  saint  Mexmes, 
879. 
Saint  Michkl,  archange.  Représenté  sur  des  fresques,  armé 

en  guerrier,  XXXV,  326. 
Saint-Michel,  village  en  Comminges  (Haute-Garonne). 
Château  dn  moyen-âge,  sans  époque  déterminée, XXXII, 
717. 
Saint  NiCAisr.:,  mentionné  comme  ayant,  après  sa  mort, 
porté  sa  tête  dans  ses  mains;  explication  de  cette  légende, 
XXXIV,  493.  —  Saint  Denis  l'envoya  propager  le  chris- 
tianisme vers  la  cité  de  Rouen,  499.  —  Sa  légende, 
500. 
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Saint  Nicolas,  évêque  de  Myrhe  en  Cylicie.  Sa  légende 
avec  ses  trois  jeunes  gens  placés  dans  une  cuve  sculptée 
dans  le  bas-côté  de  l'église  de  Saint-Germain  de  Bour- 
gueil,XXXV,  388.—  Ce  saint  personnage  fut  en  grande 
vénération  en  Occident,  à  partir  de  la  fin  du  xi®  siècle, 
XXXV,  id.  et  389. —  Donne  trois  sommes  pour  sauver 
de  l'opprobre  trois  jeunes  filles,  XXX Vil,  275. 

Saint  Nicolas  de  Tolentin.  Sa  légende,  XXXVIII,  469  et 
470. 

Saint-Nigol\s-sous-Ribemont,  village  de  Picardie  (Aisne). 
Son  ancienne  abbaye  d'tiommes,  de  l'ordre  des  bénédic- 
tins, fondée  en  1083,  par  un  seigneur  de  Ribemont, 
Anselme  II,  XXXIV,  70.  —  Son  plan,  It.  ~  Sa  vieille 
tour,  nommée  le  donjon,  considérée  comme  le  chef-lieu 
de  la  seigneurie  de  l'abbaye,  73.  —  Les  vassaux  du  mo- 
nastère y  rendaient  hommage  à  l'abbé,  id.  —  On  y  allu- 
mait le  feu  de  la  Sainl-Jean,  id.~  Description  du  cloître, 
id.  et  suiv. —  Fondations  de  l'ancienne  église  retrouvées 
en  1663,  7o.  —  Fontaine  Saint-Georges,  dont  les  eaux 
avaient  la  propriété  de  la  fontaine  de  Jouvence,  76.  — 
Armoiries  du  fondateur  de  l'abbaye,  79.  —  Celles  de 
l'abbaye,  80. 

Saint  Notker,  surnommé  Balbidus,  né  vers  830,  mort  en 
911  — Auteur  d'un  martyrologe,  XXXIl,  531.  -  Dé- 
tails sur  ce  saint  personnage,  id.  et  suiv. 

Saint-Umer,  ville  de  l'Artois  (Pas-de-Calais).  On  conservait 
dans  son  monastère  de  Saint-Bertin  un  gant  qui  avait, 
assurait-on,  servi  à  la  sainte  Vierge,  XXXIII,  201. 

Saint-Omër,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  abbaye 
Notre-Dame-du-Val  ;  notice  sur  celte  abbaye,  XXXH, 
890  ;  XXXIV,  446,  689. 

Saint  Optât,  de  Milève  (vers  l'an  372),  auteur  d'un  traité 
sur  le  schisme  des  Donatistes,  XXXI,  252, 
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Saint  Orthaire,  moine  de  monastère  de  Landelles,  durant 
Tère  mérovingienne.  Sa  vie,  XXXIV,  594.— Sa  légende, 
XXXV,  lii. 

SAiNT-OuTRnxE-DE-GRAÇAY,  Village  du  Berry  (Cher).  Dans 
son  église,  chœur  du  xv  siècle,  XXXVI,  574. 

Saint-Paer,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Son 
église  a  un  porche  du  xvi»  siècle,  XXXVIII,  168. 

SAiNT-PAm,  village  de  Normandie  (Manche).  Son  église  date 
en  grande  partie  des  xi®  et  xii®  siècles,  XXXVIII,  43.  — 
Saint-Pair  est  regardé  comme  le  fanum  Martis  de  l'Iti- 
néraire d'Antonin,  id. 

Saint-Pantaléon,  village  de  Provence  (Vaucluse).  Dans  son 
église,  un  autel  pédicule,  XXXIV,  527.     . 

Saint  Paul,  apôtre.  Ses  prédications  s'étendirent  depuis 
Jérusalem  jusqu'à  l'Illyrie,  XXXIÏ,  246.  —  Ses  trois  dis- 
ciples Trophime,  Griscès  on  Crescent  et  Lin,  247. — 
—  Représenté  tenant  un  livre,  XXXIII,  4'98.  —  Saint 
Paul,  l'apôtre  des  Gentils,  est  ordinairement  figuré  avec 
l'inslrument  de  son  supplice  ;  on  lui  met  dans  la  main 
l'épée  avec  laquelle,  comme  citoyen  romain,  il  eut  la 
lêle  tranchée,  XXXVI,  589.  —  L'épée  qu'il  tient  à  la 
main  est  son  symhole,  XXXVII,  297. 

Saint-Paul,  village  de  l'ancien  comté  de  Comminges 
(Haute-Garonne).  Son  château  appartient  à  la  fin  du 
xii«  siècle  ou  commencement  du  xiii®,  XXXII,  712. 

Saint-Paul  (Anlhyme),  iM.  de  la  S.  Excursion  archéologique 
dans  le  pays  de  Comminges.  L'auteur  dans  ce  travail  a 
pour  hnt  de  dcterminei'  les  caractères  distinctifs  et  les 
dates  des  manoirs  commingeois.  Suivant  lui,  ils  ne  sont 
pas  aussi  anciens  que  certains  écrivains  le  prétendent. 
S'ils  sont  presque  tous  romans,  c'est  que,  dans  les  Pyré- 
nées, le  style  roman  a  duré,  non  seulement  jusqu*à  la 
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fin  du  xiii«  siècle,  mais  môme  jusqu'au  milieu  du  xv«; 
ainsi,  il  en  est  de   postérieuis  à   l'an  1400,  qui  n'ont 
presque  rien  d'ogival,  tous  ces  châteaux  ont  de  la  res- 
semblance avec  ceux  du  Rhin,  XXXI,  135.  —  Excursion 
archéologique  dans  le  Bigorre.  L'auteur  décrit  plusieurs 
,   châteaux  féodaux  du  Bigorre,  et  les  compare  à  ceux  du 
pays  de  Comminges.  Il  les  classe  suivant  trois  époques, 
et  corstale  que  le  style  l'oman  des  monuments  militaires 
s'est  conservé  jusqu'à  la  Renaissance  dans  le  Bigorre, 
XXXIÏ,  705.  —  Notices  et  observations  comparatives  sur 
les  églises  des  environs  de  Paris.  L'.uileui-  essaie  de  faire 
connaître  les  environs  de  Paris  au  point  de  vue  archéo- 
logique, en  no  s'occupant  (jue  dos  petits  monuments  re- 
ligieux. Il  divise  en  cinq  parties  son  travail  de  descrip- 
tion et  de  comparaisons.  Chaque  partie  est  une  suite  de 
notices  particulières  sur  chaque  église  dont  il   indique 
le  style  et  lâge.  Il  présente  ensuite  des  aperçus  généraux 
sur  It'S  églisesdes  (environs  de  Paris,  sur  les  dispositions 
(juant  à   h'iir  plan,  leur  élévation,  leurs  arcs,  leurs  co- 
lonnes et  piliers,  leui's  ornemenis,  leurs  portes  et  fenê- 
tres, leurs  clociiers,  et  teimine  par  quelques  considéra- 
lions  sur  l'école  picarde,  XXXIV,  860,  et  XXXV,  709.  — 
Sur  r architecture  et  les  origines  du  style  ogival  ;  ouviage 
annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXVII,  0^1.  —  Sa  division 
des  matières  traitées,  id. 
Saint-Paul- d'Esi'i,  village  du  Languedoc  (Haute-Garonne). 
On  y  a  trouvé  un  moule  de  lampe  antique,  ce  qui  indi- 
querait une  station,  XXXII,  426. 
Saint-Paul-dMzeaux,  village  du  Dauphiné  (Isère).  Décou- 
vt^rle  d'une  colonne  milliaire  au  nom   de  Constantin, 
XXXn,  187. 
Saint-Pol-trois-Chateaux  ,    ville  du  Dauphiné  (Drôme). 
Ancienne  ville  épiscopale  aujourd'hui  dans  le  diocèse  de 
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Valence.  Son  église  est  de  construction  carlovingienne, 
XXXVIII,  109. 

Sâint-Pé-d'Ardet,  village  du  pays  de  Comminges  (Haute- 
Garonne).  Eglise  du  xi®  siècle  avec  un  donjon  pour  clo- 
cher et  des  fonificalions  tout  autour  ;  il  y  avait  là  une 
résidence  des  évêques  de  Comminges,  XXXÏ,  149.—  Son 
château  date  de  la  fin  du  xi^  siècle,  XXXII,  712 —Il 
devait  appartenir  à  l'évêque  de  Comminges,  717.  —  La 
chapelle  appuyée  au  donjon  paraît  avoir  été  construite 
pour  servir  aussi  d'église  paroissiale,  id. 

Saint  PiAT,  mentionné  comme  ayant,  après  sa  mort,  porté 
sa  tète  dans  ses  mains  ;  explication  de  cette  légende, 
XXXiV,  494.  —  Envoyé  par  saint  Denis,  àïournay,  y 
propager  le  chi'islianisme,  499  et  506.  —  Son  martyre, 
507.—  Sa  légende,  508. 

Saint  Pierre,  apôtre  ;  se  fait  reconnaître  par  la  croix  qu'il 
tient  à  la  main,  XXXI,  537.  —Représenté  avec  une  clef, 
XXXIII,  498.  — Surnommé,  au  moyen-âge, /am7or  cœli, 
à  cause"  des  clefs,  son  attribut  ordinaire,  XXXVIII, 
473. 

Saint-Pi krre-d'Entremont,  village  de  Normandie  (Orne). 
Son  petit  camp  dit  le  Petit-Lastillon  on  Clos-aux-SergentSy 
XXXVIII,  364. 

Saint-Pikrre-du-Val,  village  de  Normandie  (Eure).  Débris 
de  constructions  en  silex,  tuiles  de  diverses  foimes, 
fragments  de  poterie,  de  vases,  de  fioles,  etc.,  XXXV, 
187.  —  Suivant  la  tiadition,  une  ville  aurait  existé  sur 
le  territoire  de  Saiiit-Piei-re-dn-Val,  id. 

Saint-Pieurk-en  Port,  village  de  Normandie  (Seine  Infé- 
rieure). Dt^converte  de  squelettes  et  d'ossements  hu- 
mains, XXXI,  80. 

SAiNT-PiEnRE-siR-DivES,  petite  ville  de   Normandie    (Cal- 
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vados).  Histoire  de  son  abbaye;  ouvrage  annoncé  dans 
\e  Bulletin,  XXX1II,78. 

Saint  Pol  (de)  publie  avec  M.  Aliber  une  Visite  à  la  cathé- 
drale de  Rodez  et  aux  principaux  monuments  religieux 
de  ta  ville;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXV, 
351. 

Saint-Pol-dE'Léon,  ville  de  Bretagne  (Finistère).  Aiété  le 
siège  d'un  évêché»  XXXIV,  94  et  95. 

Saint  Polycarpe,  évêque  de  Smyrne,  disciple  de  saint 
Jean,  envoie  à  Lyon  saint  Pothin  qui,  lui-même,  eut 
pour  successseur  saint  Irénée,  XXXII,  497  ;  XXXIV, 
701. 

Saint-Pons,  ville  du  Languedoc  (Hérault).  Inscription 
gallo-romaine  gravée  sur  marbre  blanc,  employé  à 
Saint-Pons  pour  construire  une  fenêtre,  XXXVII,  131. 
—  Texte,  id.  —  Le  petit  autel  de  Saint-Pons  est-il  ro- 
main ou  gaulois,  132.  •—  Ville  d'une  haute  antiquité, 
médailles  gauloises,  bâches  de  pierre  polie,  monuments 
gallo-romains,  caverne  à  ossements,  134.  — •  Présence 
d'une  des  belles  sources  de  France,  id. 

Saint-Prest,  village  de  la  Beauce  (Eure-et-Loir).  Ses  silex 
taillés,  XXXVIII,  590. 

Saint-Privat-d' Allier,  village  de  l'Auvergne  (Haute-Loire). 
Hache  en  pierre  trouvée  dans  la  sépulture  d'un  oculiste 
gallo-romain  du  iii"^  siècle,  XXXVII,  334. 

Saint  Quentin,  martyrisé  en  Vermandois  vers  288,  XXXII, 
266  et  542;  et  XXXIV,  510.  —  Son  corps  retrouvé  le  3 
janvier64l,  XXXVI,  202. 

Saint-Quentin,  ville  de  Picardie  (Aisne).  Assiégée  en  1557 
par  des  corps  détachés  de  l'armée  espagnole,  XXXIII, 
324.  —  Notice  sur  son  église  qui  eut  pour  origine  une 
chapelle  bâtie  sur  le  tombeau  de  saint  Quentin,  XXXVI, 
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iOÏ.  —  Première  église  devant  exister  dès  le  v^  siècle, 
id.  —  Origine  du  monastère  ou  collégiale  de  Saint- 
Quentin,  i^Ol,  20^  et  225.  —  Évêché  de  Saint-Quentin, 
transféré  à  Noyon,  201.  — -  Mosaïque  trouvée  dans  le 
cœur  de  l'église,  203.  -  Dessin,  204.  —  A  la  fin  du  viii« 
siècle,  construction  d'une  nouvelle  église,  205.— Sa  des- 
truction par  les  Normands  en  883,  id. —Réparation  de 
l'église  en  888,  206.  ~  Sa  crypte  reçoit  les  reliques  de 
saint  Victorice,  id.  — Plan  et  coupe  de  cette  crypte  dont  la 
chapelle  est  du  xni«  siècle,  id.  et  207.  —  Tour  isolée 
existant  comme  un  témoignage  de  la  puissance  du  cha- 
pitre, et  plutôt  comme  un  monument  féodal  que  comme 
un  monument  religieux,  208.  —  L'église  actuelle  fut 
commencée  en  1113,  211.  —  Son  grand  axe  incline  vers 
le  nord,  212.  —  La  construction  du  chœur  dura  de  1115 
à  1257,  id.—Ginq  chapelles  sont  de  1256,  214.— Plan  de 
l'église, 215. —Vue  de  la  chapelle  terminale, 2i6.— Flore 
murale  de  l'église,  217.  —  Chœur  inauguré  en  1257,  id. 

—  Dessin  d'un  fragment  de  la  grille  des  portes  latérales 
du  Lhœur,218.— Description  de  celte  église, 211  à  240.— 
Cent  dix  fenêtres  éclairent  l'église,  224. — Vuede  Téglise, 
côté  du  midi,  226.  —  Les  vitraux,  229.  —  Orgues  de 
1329,231.  —  Son  armoire  ou  sacrarium  du  xiv«  siècle, 
232.  --  Dalles  funéraires,  233.  —  Tombeau  arqué  de 
Grégoire  de  Ferrières  qui  vivait  en  1260,  id.  —Vue,  325. 

—  Pierre  tombale  avec  inscription  et  la  date  de  1272, 
234.  —  L'église  subit  plusieurs  incendies,  238.  —  En- 
dommagée par  le  siège  de  1557,  id. 

Saint-Qukntin,   village  de   la  Touraine  (Indre-et-Loire). 

Ruines  de  son  prieuré  de  Brennesay,  XXXVIl,  546.  — 

Cave  curieuse,  547. 
Saint-Rémv  (Glanum),  village  de  Pmvence   (Bouches-du- 
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Rhônej.  Passage  d'une  voie  romaine  se  rendant  en  Italie 
XXXIII,  186. 
Saint-Rémy-l'Abbaye,  village  du  Beauvoisis  (Eure).  Son 
église  montre  une  imitation  de  la  Basse-(Euvre,  à  Beau- 
vais,  XXXVIl,  249. 
Saint-Remi-des-LaiNDEs,  village  de  Normandie  (Manche). 

Inscription  de  la  cloche  de  son  église,  XXXVIII,  3:2(5. 
Saint-Remi-sur-Ohne,  village  de  Normandie  (Calvados).  Le 
clocher  de  son  église  est  roman  et  paraît  appartenir  au 
xiie  siècle,  XXXYII,  206. 
Saint-Restitut,  village  du  Dauphiné    (Drôme).  Une  frise 
de  son  église  est  attribuée  au  x^  siècU,  XXXV,  634.  — 
Dessin,  XXXVIII,  107.  —  Cette  église  est  de  plusieurs 
époques,  v«,  x^  ou  ix^  siècle,  XXXVIll,  106  et  107. 
Saint-Riquier,  village  de  Picardie  (Somme).  Ancien  châ- 
teau dans  lequel  Jeanne  d'Arc  a  dû  être  emprisonnée, 
XXXIII,  396. 
Saint-Riquier-en-Rivièue,    village  de   Normandie  (Seine- 
Inférieure).  Découverte  d'une  bague  en  argent  dont  le 
chaton  est  formé  avec  un  denier  d'argent  de  l'empereur 
Macriii  (-218),  XXXI,  74. 
Saint  Sa KNS,   bourg  de   Noi'mandie  (Seine  Inférieure).  Il 
a  (lor)né  cimj    types   divers   iï Hipposandale ^    XXXIY, 
678. 
Saint  Sainctin.  Envoyé  par  saint  Denis  dans  le  courant  du 
m*  siècle,  propager  le  christianisme  à  Meaux  et  à  Ver- 
dun, XXXIV,  499,  et  à  Chartres,  508. 
Saint-Salvadou,  village  du  Rouergne  (AveyronJ.  Découverte 
(le  constructions  romaines  et  d'objets  antiques,  comme 
vases,  anneaux,  fragments  de  verre,  de  plomb,  un  acus 
crmaHs,  un  catiUus  ou  moule,  XXXII,  887. 
Saint-Samson-de-la-Roque,  village  de  Normandie  (Eure).  On 
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y  a  signalé  des  hachettes  et  une  petite  lampe  en  bronze, 

XXXV,  184. 

Salnt-SaiMSon-suu-Risle,  village  de  Normandie  (Orne).  Ses 
briques,  dont  une  porte  une  inscription,  XXXIII, 720.— 
Texte,  id. 

Saint  Saturnin  vivait  dans  la  seconde  moitié  du  iii«  siècle; 
XXXU,  243.  --  Voir  Église  de  France. 

Saint-Sauveur-li<:-Vicomtë,  bourg  de  Normandie  (Manche). 
Le  Carlulaire  de  son  abbaye  écrit  sur  papier  au  xviii® 
siècle,  XXXIII,  32.  —A  vu  naître  M.  Léopold  de  Lisie, 
membre  de  l'Institut,  qui  l'a  dotée  d'une  bistoire,  XXXVL 
546.  —  Son  abbaye  restaurée,  547. 

Saint-Savin,  ville  et  abbaye  du  Poitou  (Vienne).  Son  église 
est  un  des  types  de  l'école  romane  qui  a  couvert  le  Poi- 
tou de  nombreux  édifices  pendant  le  cours  des  xi®  et 
xiie  siècles,  XXXII,  801.  —  Restauration  de  sa  crypte 
régnant  sous  le  sanctuaire,  801  et  suiv.  —  Description, 
id.  —  Chapelles  romanes  rayonnant  autour  de  l'abside, 
808.  —  Nouveaux  détails  sur  son  église,  XXXIV,  274.  — 
Sa  nef,  id.—  La  tour  du  clocher,  robuste  donjon  carré, 
est  surmontée  d'une  flèche  de  l'époque  ogivale,  et  forme 
narthex  à  l'entrée  de  l'église,  id.  —  Peiiitures  murales 
de  sa  ciypte,  275,  XXXVIII,  371. 

Saint-Savin,  village  du  Bigorre  (Hautes-Pyrénées).  Abbaye 
et  église  romane,  XXXU,  740.  —  Le  bénitier  de  son 
église  paraît  être  nntérieurau  xiii«  siècle;  sa  description, 

XXXVI,  422. 

Saint-Sébastien,  ville  d'Espagne,  ancienne  capitale  du  Gui- 

pusxoa.  Sa  forteresse,  XXXV,  771. 
Saint-Sépui.crk.  Voir  Ensevelissement. 
Saint  Sigismond,  fils  du  roi  des  Bourgoiides,  mis  à  mort 

avec  sa  femme  et  ses  fils,  eu  526,  par  ordre  de  Clodomir, 

roi  des  Francs,  XXXU,  530. 
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Saint-Sigismond,  village  de  l'Orléanais  (Loiret).  Ses  pèlerins  , 
jetaient  dans  un  puits  du  martyr  des  épingles  et  desfl 
monnaies,  XXXVIII,  201.  * 

Saint-Sigismonu,  village  de  la  Haute-Savoie.  Petites  urnes 
en  terre  trouvées  dans  les  dépendances  de  régiise,XXXIl, 
4ii. 

Saint-Sylvain-Moistaigu,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Dé- 
couverte qu'on  y  a  faite  de  trois  creusets  en  terre  ayant 
servi  à  la  fabrication  du  bronze, et  de  deux  haches  de  ce 
métal  dans  une  forêt  voisine,  XXXVII,  340. 

Saint  Simon,  apôtre,  se  reconnaît  à  la  scie,  instrument  de 
son  martyr,  XXXIV,  409. 

Saint-Suaire.  Voir  Cadouin. 

Saint-Sulpige-en-Bussy,  village  du  Forez  (Loire).  L'autel  de 
son  église  est  du  xv»  siècle,  peut-être  même  du  com- 
mencement du  xvi«;  sa  description  avec  un  dessin,  XXXI, 
593. 

Saint  Sylvestre,  élu  pape  en  314,  fut  le  premier  à  faire 
usage  de  la  tiare,  XXXIl,  151.  — 11  baptisa  l'empereur 
Constantin,  qui  dut  lui  donner  et  abandonner  Rome,  son 
sénal,  ses  habitants  et  le  gouvernement  de  l'Occident, 
151.  — Une  mitre  qui  a  dû  lui  appartenir  est  con- 
servée dans  l'église  de  Saint-Martin-de-Monti,  à  Rome, 
312. 

Sai^nt-Symphorien,  village  du  Comtat-Venaisin  (Vaucluse). 
Son  église  est  de  construction  carlovingienne,  XXXVIII, 
108. 

Saint  Taurin.  Dans  le  cours  du  iii«  siècle,  saint  Denis 
l'envoie  propager  les  premières  notions  de  la  foi  évan- 
gélique  vers  Évreux,  XXXIV,  499  et  701.  —  Vie  de  saint 
Taurin,  503. 

Saint  Thomas  d'AguiN.  La  châsse  contenant  ses  reliques  se 
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trouve  dans   la   basilique  de  Saint-Sernin,  à  Toulouse, 
XXXI,  788. 

Saint-Trophime,  village  du  Comtat-Venaisin  (Vaucluse). 
Son  église  est  de  construction  carlovingienne,  sauf  le 
portail  qui  est  un  collage,  XXXVIII,  108  et  109. 

Saint  Thyrse.  En  quoi  consista  son  martyre,  XXXII, 
538. 

Saint  Valérien.  Comment  il  fut  martyrisé,  XXXII,  538 

Saint- Valery-sous- Bures,  village  de  la  Normandie  (Seine- 
Inférieure).  Découverte  de  deux  haches  de  pierre, 
XX7I,  70.  — D'antiquités  gallo-romaines,  comme  meules 
romaines  en  poudingue^  débris  d^  vases,  etc.,  XXXYIII, 
511. 

Saint- Vallier,  bourg  du  Dauphiné  (Diôme).  Curieux  dol- 
men, XXXII,  879. 

Saint-Vaury,  village  de  la  Marche  (Creuse)  .  Le  Mont- 
Bernage  regardé  comme  un  simple  poste  d'observation, 
XXXVll,351. 

Saint-Vigor  le-Grand  ,  village  de  la  Normandie  (Cal- 
vados). Sa  grange  dîmière,  XXXI,  33.  —  Son  siège 
épiscopal,  en  marbre  blanc,  est  attribué  au  xi®  siècle, 
XXXVIi,  169. 

Saint-Vincent,  village  de  Normandie  (Eure).  Vue  de  son 
église  ne  servant  plus  au  culte,  XXXII,  1^35  et  230,— 
Sa  description,  237.— Elle  est  restée  un  objet  de  vénéra- 
tion et  un  lieu  de  pèlerinage,  238.— Nobles  de  la  paroisse, 
en  1463,  id.- En  1666,  id. 

Saint-Vincent,  sur  le  Vullurne.  Chronique  de  son  abbaye 
écrite  au  commencement  du  xii^  siècle  (vers  1108), 
XXXII,  315. 

Saint-Vingent-Cramesnil  ,  village  de  Normandie  (Seine- 
Inférieure).  Son  église  est  du  xm"  siècle,  XiXVII,  5i. 
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—  Ouverture  placée  au  côlé  nord  de  la  nef,  présumée 
se  rattacher  au  mode  de  confession,  usité  au  moyen- 
âge,  55. 
Saunt-ViiNcent-de-Pertignas,  village  de  laGiiienne(Gironde). 
Sa  topographie,  XXXII,  363.—  Description  de  son  église 
qui  primitivement  se  composait  d'une  nef  romane, 
avec  chapiteaux  historiés,  365.— Le  clocher  paraît  être  du 
xive  siècle,  368. 

Saint -Vital,  village  en  Savoie.  On  y  a  signalé  des  inscrip- 
tions romaines,  XXXII,  412. 

Saint-Wandrille  ,  célèbre  abbaye,  fondée  en  Neustrie 
dès  l'époque  mérovingienne,  XXXI,  419.  —  Lanfranc, 
neveu  de  l'archevêque  deCantorbéry,  s'empara'de  l'abbaye 
et  fut  forcé  de  l'abandonner  en  1091,  XXXIV,  89.  - 
Allain,  élu  abbé  en  1126,  quitta  l'abbaye,  en  1137,  et 
devint  abbé  de  Caen,  en  1140,  90.  —I!  mourut  en  1151, 
id.  —  Découverte  de  vases  funéraires  du  xiii«  siècle 
auxiv«,  XXXVII,  356  et  357. 

Saint  YoN,  mentionné  comme  ayant  après  sa  mort  porté 
sa  tête  dans  ses  mains  ;  explication  de  cette  légende, 
XXXIV,  494.  —  Son  apostolat  dans  les  environs  de 
Paris,  495,  —  Une  partie  de  ses  reliques  vSont  dans  une 
châsse,  placée  derrière  le  maître-autel  de  l'église  d'Ar- 
pajon,  498. 

SAiNT-ZACHAun<:,  village  de  Provence  (Var).  Passage  des 
Bouches-du-Rhône  dans  le  Var,  XXXVIII,  383,  394. 

Sainte  Agathe,  illustre  vierge  de  Galane.  Bas-relief  en 
bois,  du  xvie  siècle,  représentant  son  martyr,  découverte 
dans  la  chapelle  de  Saint-Jean-du-Dun,  au  Bourgdun, 
XXXI,  82. 

Salnte  Agnès,  vierge  et  martyr  du  iv^  siècle.  On  la  repré- 
sente avec  un  agneau  entre  ses  bi'as,  XXXI,  355. 

Sainte-Anne  d'Auray,  bourg  de  Bretagne  (Morbihan).  Sa 
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chapelle,  objet  d'un  célèbre  pèlerinage,  XXXI,  7^4.  — 
Slatue  de  sainte  Anne,  découverte  au  xvii^  siècle,  id.  — 
Chapelle  construite  en  I6i5,  id.  —  La  chartreuse  fut 
d'abord  une  collégiale  fondée  par  Jean  de  Montfort  en 
136i,  id.  —  En  1480,  aux  chanoines  furent  substitués 
des  chartreux,  id.  —  Chapelle  sépulcrale  pour  contenir 
les  restes  des  victimes  de  l'expédilion  de  Quiberon,  id. 

—  Autre  monument  expiatoire  qui  forme  un  petit 
temple  téti-astyle,  c'est-à-dire  à  quatre  colonnes  de  front, 
7^S.  ~  Pèlerinage  et  procession  à  la  chapelle  et  à  la  fon- 
taine, XXXVIII,  582.  ~  Mœurs  populaires,  id.  —  Voir 
Auray. 

Sainte-ânne-d'Entuemont,  village  de  Normandie  (Calvados). 

On  y  a  trouvé  des  casques  regardés  comme  liormands,  et 

comme  datant  du  ix«  siècle,  XXXV,  345. 
Sainte  Apollink.  Suivant  sa  légende,  elle  guérit  du  mal  de 

dénis,  XXXV,  15. 
Sainte  Barbe,  repiésentée  avec  une  tour,  XXXII,  219. 
Sainte  Balthilde.  Ce   que  l'on  dit  des   souliers  qu'on  lui 

attribue,  XXXVIII,  400. 
SaintÈ-Baume.  Excursion  à  la  Sainte-Baume,  XXXVIII,  381. 

—  Hôtellerie  ou  bospice,  384.  —  Grotte  de  sainte  Made- 
leine, id.  —  Fontaine  où  se  désaltérait  la  sainte,  385.  — 
Statue  de  marbre  du  xviir  siècle,  représentant  tant  bien 
que  mal  la  sœur  de  Marthe  et  de  Lazare,  386.  —  Débris 
d'anciennes  chapelles  datant  du  xii'^  au  \\\i^  siècle,  id. 

—  Oe  Sainte-Baume  à  Saint-Maximin,  la  route  est  garnie 
de  petits  édifices  religieux  du  commencement  de  la 
Renaissance,  388.  ~  Leur  usage,  id.  — Voir  Marseille. 

Sainte  Blandine,  une  des  victimes  de  la  persécution  de 

Lyon,  en  l'an  177,  sous  Marc-Aurèle,  XXXII,  527. 
Sainte  Catherine  d'Alexandrie  est  représentée  avec  une 
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roue,  symbole  de  son  martyre,  XXXI,  315  ;  XXXII,  219. 
—  Ses  attributs  ordinaires  sont  la  roue,  la  palme  et 
l'épée,  XXXV,  572  ;  XXXVIÏ,  288  ;  XXXVIII,  471. 

Sainte-Gathe«ine-de-Fierbois,  village  de  la  Touraine  (Indre- 
et-Loire).  Son  église  bAlie  en  1431,  par  Charles  VU, 
en  mémoire  de  la  mission  de  Jeanne  d'Arc,  XXXIV, 
145. 

Sainte  Cécile.  Représentée  avec  une  lyre,  XXXV,  33  et  34. 

Sainte  CLAmE,  vierge  et  martyre.  Se  reconnaît  au  plat 
qu'elle  tient  à  la  main  et  qui  contient  ses  yeux,  XXXI, 
555  et  356. 

Sainte-Colombe -LES  Vienne,  village  du  Dauphiné  (Isère). 
On  y  a  découvert  des  ruines  romaines,  des  monnaies 
des  empereurs,  vivant  de  l'an  208  à  Tan  260  de  notre 
ère,  des  mosaïques  et  des  squelettes,  XXXVI,  80. 

Sainte-Croix-suu-Aizier,  village  de  Normandie  (Eure).  Ves- 
tiges et  débris  de  l'époque  romaine,  XXXV,  187. 

Sainte  Eulalie.  Son  tombeau  et  ses  reliques  dans  la  crypte 
de  la  cathédrale  de  Barcelone,  XXXV,  534  et  525. 

Sainte- Fontaine,  villageaux  environs  de  Morlebach.  Décou- 
verte d'un  curieux  bas-relief  sculpté  sur  un  piédestal 
quadrangulaire,  XXXII,  304. 

Sainte-Geneviève-en-Bray,  village  de  Normandie  (Seine- 
Inférieure).  Découverte  d'un  cercueil  en  pierre  de  ver- 
gelé,  XXXI,  78. 

Sainte  Hélène!  Représentée  dans  diverses  scènes  de  l'in- 
vention de  la  vraie  croix,  XXXVII,  275. 

Sainte  Larme,  relique  possédée  autrefois  par  l'abbaye  de  la 
Trinité,  à  Vendôme.  Sa  légence  symbolisée  par  des  sculp- 
tures et  des  tableaux,  XXXIV,  32  et  33. 

Sainte-Madeleine-de-la-Liquisse,  sur  le  plateau  du  Larzac. 
entre  Nant  et  la  Cavalerie  (Aveyron).  Eglise  de  construc- 
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tion  moderne  dans  le  style  roman  ;  sa  description,  XXXI, 
SOS. 

Sainte  Marie.  Y o\r  sainte  Vierge  Marie,  Vierge  (la  sainte). 

Sainte  Marie-Madeleine.  Elle  était  de  Béthanie  comme  son 
frère  Lazare.  On  ne  doit  pas  la  confondre  avec  Marie- 
Madeleine,  du  bourg  de  Magdalon,  XXXII,  550.  --  Son 
apostolat  en  Provence  ne  repose  que  sur  des  tradition» 
incertaines,  id.  —  Monuments  inédits  sur  son  apostolat, 
553.  —  Sœur  de  sainte  Marthe  et  de  saint  Lazare, 
XXXVIII,  386.—  Sa  légende,  389. 

Sainte  Marie-Madeleine  se  reconnaît  à  son  vase  de  par- 
fums, XXXI,  353;  XXXIV,  531.  -  Ne  pas  la  confondre 
avec  Marie-Madeleine,  .sœur de  Lazare,  qui  était  du  bourg 
de  Magdalon,  près  de  Capharnaum,  alors  qu'elle  était 
de  Béthanie,  XXXII,  549  et  5.50;  XXXIII,  203.  —  Sa 
vie  attribuée  à  Raban-Maur  n'a  jamais  été  comprise 
dans  ses  œuvres,  et  n'a  été  rédigée  qu'au  xiv»  siècle, 
XXXIÏ,  276,  518  et  548  ;  XXXIII,  203. 

Sainte-Marhc-aux-Aîvglais,  village  de  Normandie  (Calvados). 
Son  église  présente  un  chœur  et  une  nef  appartenant  au 
style  roman,  XXXII,  586.  —  Chœur  voûté  en  pierre,  id. 

—  Porte  romane  avec  archivolte  ornée  de  zigzags  mul- 
tiples, id.  —Fenêtres  cintrées,  id.  —  Dans  la  nef,  voûte 
en  merrain  avec  ornements  peints,  id.—  Dessin,  id.  — 
Vue  de  l'église,  587.— Coupes  de  la  charpente  de  la  nef 
et  de  celle  du  chœur,  588.  —  Porte  avec  une  inscription 
en  caractères  du  xiii»  siècle,  589.—  Vue  do  la  porte  et 
lexte  de  l'inscription,  id.  —  Cloche  du  xviiie  siècle,  id. 

—  Les  chapiteaux  des  colonnes  annoncent  le  xn®  siècle, 
id.  —  Arcade  en  arc  brisé  dénotant  l'époque  de  transi- 
lion,  590.  —  Fresques  décorant  les  murs,  id.  —  Statues 
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tumulaires  paraissant  être  du  xiu»  siècle,  id.  —  Dessin 
do  ces  statues,  591.  —  Contre-rétable  orné  d'un  tableau, 
donné  en  1574,  592.—  Manoir  offrant  une  tourelle  à 
pans  servant  d'escalier,  et  des  fenêtres  à  croisées  de 
pierre,  59^. —  Sur  la  porte  d'entrée  de  la  tourelle,  écus- 
son  mutilé,  id.  —  Salles  pointes  au  commencement  du 
xviiie  siècle,  id.  -  Vue  du  château,  593. 

Sainte- VIarie-d'Agonges.  Voir  Agonges. 

Çainte  MAaiEDE-BAUÈGES,  village  du  Bigorre  (Hautes-Pyré- 
nées). On  y  trouve,  dans  la  même  enceinte,  un  donjon 
carré  et  un  donjon  cylindrique,  XXXII,  714.-—  Son  châ- 
teau date  de  la  fin  du  xvi"  siècle,  7J6  et  748., 

Sainte-Mauie-Egyptienne,  Ancien  retable  fait  en  1467,  pré- 
sentfinl  l'hlstoiie  de  sainte  Marie,  dans  une  série  de  ta- 
bleaux, XXXIV,  193. 

Sainte  Marthi,  sœur  de  Lazare  el  de  sainte  Madeleine,  on 
la  représente  domptant  la  Tarasqne,  XXXIV,  531. 

Sainte  Marthe  (Denys  de),  supérieur  général  des  Bénédic- 
tins de  la  congrégation  de  Saint-Ma.iir,  XXXII,  285.— 
Entreprend  une  nouvelle  ■'édition  de  la  GaUia  Chris- 
tianOf  id. 

Sainte Martiane,  vierge  d'AIbi,  vivant  au  vi»  siècle,  mise 
au  rang  des  saintes.  Une  église  lui  fut  dédiée  et  devint 

-  une  des  paroisses  de  la  ville,  XXXVII,  303. 

Sainte-Maure,  petite  ville  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire). 
Son  église  est  du  xii°  siècle,  XXXIV,  145.—  Sa  crypte, 
id.  —  Son  clocher  carré,  de  forme  large  et  trapue,  s'é- 
lève au-dessus  de  l'intertransept,  XXXV,  293.-  Légende 
de  sa  patronne,  303. —  Autres  détails  sur  son  église,  id. 
et  suiv. 

Sainte  Maure  et  sainte  Britte.  Légende  de  ces  deux  vier- 
ges, XXXV,  303. 
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Sainte-Mère-Eglise,  village  de  Normandie  (Manche).   Dé- 
couverte qu'on  y  a  faile  d'une  colonne  romaine,  peut 
être  une  colonne  millialre,  XXXVI,  5S0.-~  La  croix  de 
son  cimetière  paraissant  dater  du  xiv»  siècle,  id.—  Tour 
en  batière;  inscription  au  portail,  id. 
Sainte  Opportune,  issue  d'une  noble  et  riche  famille,  sœur 
de  l'évêquede  Séez,  saint  Godegrand.  Elle  gouverna  le 
couvent  fondé  à  Montreuil-l'Argillé,  par  saint  Evroult  et 
mourut  en  763,  XXXH,  214. 
Sainte  Radegonde,  reine  de  France,  épouse  de  Clotaire  I^'' 
et  non  de  Clotaire  ÏI,  mourut  le  13  août  587,  XXXII, 
535,  547  et  873.  —  Prisonnière  de  Clotaire   I^r,  à  l'âge 
de  neuf  ans,  il  la  fit  élever  et  instruire  dans  le  château 
d'Athies^873.  —  Abandonnée  par  son  mari,  elle  prit  le 
voile  et  fonda  à  Poitiers  le  monastère  de  Sainte-Croix, 
id.  —  Elle  fut  inhumée  dans  la  crypte  de  l'église  Notre- 
Dame,  id.  —  En  1412,  *on  tombeau  ayant  été  ouvert, 
on  trouva  deux  anneaux  à  deux  doigts  différents,  id.  — 
Ce  tombeau,  en  marbre  noir,  en  forme  de  sarcophage,  a 
a  été  publié,  id.— Son  palais  existait  encore  à  Atliies  au 
xive  siècle,  874. 
Sainte  Rosalie.  Ses  attributs  sont  un  cierge  et  un  livre, 

XXXVIII,  471. 
Sainte-Sabine,  village  de  Bourgogne  (Côte-d'Or).  Vue  de 

son  église,  XXXVIII,  709  et  712. 
Sainte-Suzanne,  petite  ville  du  Maine  (Mayenne).  Son  don- 
jon est  dans  la  forme  de  ceux  des  xi^  et  xu"  siècles, 
XXXI,  34.  —  Sa  description,  id,  —  Vue  de  ce  château 
et  de  l'une  de  ses  fenêtres,  34  et  35. —Son  mur  vitrifié, 
35.  —  Son  enceinte  est  encore  complète,  id.  —  Son 
donjon  a  pour  plan  un  rectangle  allongé,  697.  —  Ses 
pierres  vitrifiées,  XXXVIII,  598. 

44 
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Sainte  Ulpe  naquit  au  vu^  siècle,  près  do  Boves  ;  sa  légende 

XXXIII,  400  et  401. 

Sainte -Ursanne,  petite  ville  de  la  Suisse.  Chapiteaux  de 
son  église;  sur  l'un  d'eux,  on  reconnaît  la  fable  si  po- 
pulaire d'Isangrin  ou  du  loup  à  l'école,  XXXV,  222.  — 
Description  du  chapiteau,  id. 

Sainte  Valérie.  Sa  légende,  XXXiï,  170. 

Sainte  Vierge  Marie.  Vierge  en  bois,  antérieure  au  xv* 
siècle,  reléguée  dans  le  grenier  de  l'église  de  Lespugue, 
XXXI,  140.—  Trois  vierges  en  bois  dans  les  ruines  de 
Montespan,  d'autres  à  Saint-Lizior  et  à  Beauchalot,  141. 
Anciennes  statues  de  la  Vierge  dans  l'église  de  Beuvron, 
—176  et  177. —Sa  glorification,  peinture  murale  dans  l'é' 
glise  de  Péronne,  775.—  Son  irépassement,  groupe  le 
représentant  dans  l'église  de  Fécamp,  XXXill,  13.— 
Déclarée  mère  de  Dieu,  par  le  concile  général  d'Ephèse, 
tenu  en  4-31,  48.—  Dès  les  premiers  siècles  de  l'Eglise, 
représentée  avec  son  divin  fils  dans  les  bras,  id.  —  Ses 
gants,  conservés  dans  le  monastère  de  Saint-Bertin,  à 
Saint-Oîïier,  201.  —  Dans  l'église  de  Saint-Laumer,  à 
Blois,  bas-relief  du  xvi"  siècle  représentant  sa  mort, 

XXXIV,  193.  —  Son  couronnement,  sur  un  tableau  à 
fresques  peint,  dans  l'église  de  Saint-Julien,  à  Tours, 

XXXV,  33. 

Saintes  Huiles.  Notice  sur  les  saintes  Huiles  et  sur  les  vases 
qui  servent  à  les  contenir,  XXXVII,  451.  -  Ancienneté 
dans  l'éghse  de  la  bénédiction  des  saintes  Huiles  etleur 
usage,  id. —  Trois  espèces  d'huiles  saintes  employées 
pour  l'administration  des  sacrements  et  d'autres  céré- 
monies de  l'Eglise,  id.  —  L'huile  des  catéchumènes, 
l'huile  des  infirmes  et  le  saint  chrême,  id.  et  456.  — 
Cérémonies  dans  lesquelles  il  est  fait  usage  des  saintes 
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Huiles,  id.  et  suiv.—  Prières  .  t  rites  consacrés  pour  leur 
bénédiction,  47S.  -  Aux  évéques  seuls  il  appartient  de 
bénir  les  saintes  Huiles,  id.  et  suiv. —  Le  jeudi  saint  a 
été,  dès  le  vii°  siècle,  fixé  pour  cette  cérémonie,  469  et 
suiv. —  L'évêque  doit  avoir  plusieurs  assistants,  473. — 
Trois  ampoules  sont  nécessaires,  477.  —  Cérémonial  et 
prières  prescrites  pour  la  bénédiction,  id.  et  suiv. — 
Chez  les  orientaux,ces  cérémonies  s'accomplissent  avec 
plus  de  pompe  et  de  solennité  encore  que  dans  l'église 
latine,  491.-  Nature  et  description  des  vases  servant  à 
contenir  les  saintes  Huiles,  492. 

San-Juan  DE  LA  Pena  (Espague).  Il  y  existe  un  monastère 
construit  sous  un  rocher  qui  lui  sert  de  toiture,  XXXII, 
678.—  Son  cloître,  son  église,  sa  crypte  et  son  panthéon 
où  sont  les  tombeaux  de  plusieurs  rois,  de  seigneurs  et 
d'abbés,  679.—  Sa  légende,  id. 

San-Pedro  de  Cardena,  aux  portes  de  Burgos.  Son  monas- 
nastère  désolé  est  une  fondation  du  Cid  ;  on  y  trouve  son 
tombeau,  XXXII,  679. 

Saintes.  Le  Medionalum  Santonum  de  la  table  théodoslenne, 
Ancienne  capitale  de  la  Saintonge  (Charente-Inférieure). 
Destruction  de  son  pont  et  de  son  arc-de-triomphe  ro- 
mains, XXXI,  196.—  Incendie  de  sa  bibliothèque  ;  appel 
fait  par  son  bibliothécaire  pour  la  formation  d'une  autre 
bibliothèque,  XXXVIII,  114.  —  Création  d'une  société 
des  archives  et  documents  historiques  de  Saintonge  et 
d'Aunis,  445.  — Découverte  lu'on  y  a  faite  d'un  tombeau 
gallo-romain,  449. —  Voie  romaine  allant  de  Saintes  à 
Limoges,  562.—  Ses  évéques  :  saint  Tiojan  ou  Troyen, 
mort  en  332,  XXXII,  531.-  Saint  Eulrope,  539. 

Saintonges,  ancienne  province  de  France.  Caractère  du 
style  roman   saintongeois,  du  xii^  siècle  au   portail  de 
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l'église  de  Maillezais,  XXXI,  24.  —  Vue  d'an  fragment] 
de  ce  portail,  26.  —  Église  romane  de  la  môme  famille, 
à  Nieal,  24. 

Saints  de  l'Église  gallo-grecque,  XXXIl,  258,  265,  268, 
272. 

De  l'Église  gallo-latine,  XXXII,  259,  265,  268,  528,  532. 

De  la  province  de  Lyon,  XXXII,  537. 

Des  Églises  du  midi  et  du  centre,  XXXÏI,  539,  540. 

De  rÉglise  de  Germanie,  XXXII,  273. 

De  la  Gaule,  XXXII,  275. 

De  l'Église  gallo-belge,  XXXII,  529,541. 

Des  Gaules  sous  les  empereurs  païens,  XXXIl,-632. 

Des  Gaules  sous  les  empereurs  chrétiens,  XXXII,  530,533. 
544. 

Dans  l'armée,  XXXII,  532,  542. 

Sous   les  rois  gallo-francs  ou  germains,  XXXII,   273, 
546. 

Des  Gaules  ou  do  France,  sous  les  rois  mérovingiens  depuis 
Glovis,  XXXII,  530.  534. 

De  la  Gaule  et  de  la  France,  XXXII,  527. 

De  la  Légion  thébéenne,  XXXII,  529,  542.  -  Voir  Église. 

Salechan,  village  de  la  vallée  de  Ba rousse  (Hautes-Pyré- 
nées). Description  de  la  chapelle,  du  cimetière;  dalle, 
de  marbre  rouge  avec  une  inscription  portant  la  date 
du  21  avril  1695  ;  une  porte  de  marbre  blanc,  placée  au 
xvF  siècle  et  présentant  dans  son  tympan  la  date  de 
1566;  indication  de  plusieurs  dalles  tumulaires  avec 
quelques  détails  descriptifs;  bénitier  creusé  dans  un 
chapiteau  à  feuilles  d'acanthe,  XXXI,  597. 
Saleich,  village  en  Commingcs  (Haute-Garonne).  Château 

du  moyen-ûge,  sans  époque  déterminée,  XXXII,  717. 
Salève,  mont  près  de  Genève.  Découverte  dans  la  caverne 
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de  Bossey,  au  pied  du  Mont-Salève,  de  poteries,  d'ins- 
truments tout  à  fait  primitifs  et  d'ossements  d'animaux. 
Caverne  présumée  avoir  été  habitée  pendant  l'époque 
lacustre  ou  celtique  et  pendant  l'époque  romaine,  XXXII, 
187.— Voii  Bossey. 

Salies-sur-Sarlat,  village  en  Gomminges  (Haute-Garonne). 
Son  ancien  château,  XXXII,  707.  —  La  nature  des  ma- 
tériaux employés  dans  la  construction  n'a  pas  permis 
de  les  équarrir  et  de  les  disposer  en  assises  régulières, 
712  —11  appartient  au  xii^  siècle  et  commencement  du 
XIv^  713.  —  Chapelle  placée  dans  la  première  enceinte, 
paraît  avoir  été  construite  pour  servir  aussi  d'église 
paroissiale,  717. 

Saligny,  village  du  Bourbonnais  (Allier)  Ses  ateliers  de 
silex  taillés,  XXXVI,  93. 

Salle  capitulaire.  Celle  de  l'abbaye  de  Silvanès,  refaite  et 
replâtrée  dans  le  style  Louis  XV,  XXXII,  799.  —  Celle 
de  l'abbaye  de  Montiérender  paraît  dater  du  xiv^  siècle, 
XXXVII,  252. 

Salles,  village  du  Bigorre  (Hautes-Pyrénées).  Donjon  ne 
paraissant  pas  être  antérieur  à  la  fin  du  xv^  siècle, 
XXXII,  732.— Son  rôle  pendant  les  guerres  de  religion, 
vers  1570,  id. 

Salomon,  roi  d'Israël,  bâtit  à  Jérusalem  un  temple  magni- 
fique, à  la  gloire  du  vrai  Dieu,  XXXI,  228. 

Salmon,  m.  de  la  S.  Rend  compte  d'une  discussion  au 
Congrès  scientifique  de  France  sur  les  anciens  fonts  bap- 
tismaux de  là  Picardie,  XXXV,  198. 

Salsbourg.  Son  abbaye  deNonnberg,  XXXH,  325. 

Sambucy-Luzençon  (le  comte  de),  M.  de  la  S.  Les  dolmens  de 
Larzac.  L'auteur  pense  que  Larzac  était  une  de  ces  re- 
traites sacrées  où  les  druides  exerçaient  les  cérémonies 
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de  leur  culte  dans  le  silence,  le  mystère  et  l'obscurité 
des  bois.  Il  décrit  plusieurs  dolmens,  et  indique  les 
restes  de  squelettes  humains  qu'on  y  a  trouvés.  Ce  tra- 
vail est  accompagné  de  deux  dessins,  XXXI,  560. 

Samos,  île  grecque  de  rarchipel  où  l'on  fabriquait  des 
vases.  Vases  Samiens  trouvés  dans  les  ruines  d'une  villa 
gallo-romaine,  XXXII,  293.  —  Dessin,  294.  —Vases  et 
poteries  en  terre  rouge  vernissée  ou  terre  de  Samos  (po- 
terie de  luxe),  trouvés  dans  les  sépultures  gallo-romaines, 
634.  —  La  terre,  dite  de  Samos,  n'était  qu'une  compo- 
sition faite  en  Gaule,  et  à  tort  on  a  donné  aux  poteries 
découvertes  dans  des  ruines  romaines,  le  nom  de  pote- 
ries Samiennes,  775.  —  Vases  en  terre  de  Samos  avec 
divers  objets  en  relief,  trouvés  à  Candes,  XXXIII,  427.— 
A  Lisieux,  dans  des  sépultures  gallo-romaines,  o97  et 
604.—  Vase  gallo-romain  en  terre  de  Samos,  orné  de 
sujets  mythologiques  622.  —  Groupes  qui  y  sont  repré- 
sentés, id.  —  Vases  Samiens  lisses  et  à  reliefs,  repré- 
sentant divers  objets  et  des  personnages  isolés,  XXXIV, 
299.  —  Soucoupes  rouges  unies  en  terre  dite  de  Samos, 
trouvées  dans  un  puits  funéraire,  à  Piimelles,  306.  — 
Dessins,  307.— Au  musée  de  Touis,  fragment  de  poterie 
samienne  représentant  une  femme  nue,  les  mains  liées 
derrière  le  dos,  et  sur  laqudle  un  lion  est  piêt  à  se 
précipiter,  XXXV,  53.— Ya?es  en  terre  de  Samos  trouvés 
dans  des  antiquités  gallo-romaines,  357  et  suiv.  -  Dessin, 
358  et  suiv.;  XXXVIII,  366. 

Sancerue,  ville  du  Berri  (Cher).  Église  monumentale, 
restes  de  l'abbaye  de  Saint-Satur,  consacrée  à  saint  Pierre, 
à  saint  Salur  et  à  ses  compagnons  martyrs,  fondée  au 
commf3ncement  du  xii»  siècle,  XXXIV,  338.  —  Desciip- 
lion  de  l'église,  id.  et  suiv.   --  Cette  église  alti'ibuée  au 
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xive  siècle,  est  réduite  au  chœur,  338.  —  Classée  comme 
monument  historique,  340.— Les  bâtiments  monastiques 
accusent  la  fin  du  xvii*  siècle  ou  lexviii®;  quelques  ac- 
cessoires pourraient  dater  du  xv®  siècle,  id.  —  Autre 
église  datant  de  1770,  et  dont  la  tour  pourrait  remonter 
à  la  fin  du  xvi^  siècle,  id.— Quelques  maisons  à  tourelle 
du  dernier  style  gothique,  341.  —  Bel  épi  en  plomb  à 
larges  feuillages  frisés,  id.  —  Bas-relief  représentant  des 
personnages  en  vedette,  id.  —  Décoration  céramique 
émaillée  formant  une  série  de  médaillons,  id.—  La  ville 
assiégée  en  1573,  id.  —  Restes  des  fortifications,  un 
donjon  circulaire  flanqué  d'une  tourelle,  id.  —  Certains 
détails  sont  caractéristiques  du  xiv^  siècle,  id. 

Sancie,  fille  de  Garcias  Ramirés,  roi  de  Navarre,  sœur  de 
Sanche-le-Sage  et  femme  de  Gaston  V,  vicomte  du  Béarn, 
envoie  à  Rocamatlour,  en  1170,  une  tapisserie  faite  de 
ses  mains,  XXXI,  587. 

SANCTUAiaE.  Déviation  de  la  nef  relativement  à  l'axe  du 
sanctuaire  XXXIV,  17  et  281.— Appartenant  xiii«  siècle, 
282. —Dans  certaines  églises  romanes  les  voûtes  du  sanc- 
tuaire sont  peu  élevées  au-dessus  de  celles  du  déambu- 
latoire, 283.—  Le  sanctuaire  ou  Sancttim  martyrum  était 
l'édifice  qui  s'élevait,  selon  la  coutume,  sur  le  lieu  sanc- 
lifié  par  le  martyr,  493.  —  Une  séparation  doit  exister 
entre  le  chœur  et  le  sanctuaire,  XXXV,  37.  —  C'est  le 
lieu  saint  par  excellence,  et  le  clergé  seul  doit  pénétrer 
dans  le  sanctuaire,  id.  — A  Pont-de-Ruan,  sanctuaire  du 
xiii®  siècle,  dans  le  style  plantagenet,  XXXV,  14.  —  Les 
anciens  sanctuaires  du  Midi  sont  en  général  terminés 
par  un  gable,  XXXVII,  162.— Voir  Axe. 

Sancy,  village  de  la  Lorraine  (Moselle).  Son  château  fort 
et  son  église,  XXXV,  109. 
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Sandales.  Elles  firent  de  bonne  heure  partie  des  signes  ab- 
batiaux, XXXVIII,  402.— Voir  Chaussures  liturgiques. 

Saragossk  (Zaragoza),  ville  d'Espagne.  Cité  romaine,  l'anti- 
que Cœsar^a  A  ?*.9W5i'a;  florissante  sous  les  Goths,  chef- 
lieu  d'une  province  sous  les  Mauies,  XXXV,  547.—  Son 
ancien  château  fort,  l'AIjaferia,  bâti  par  les  Arabes,  id. 

—  Description  de  la  porte  en  bois  sculpté,  dans  la  cour 
inlérieure,  id  —  Salles  dont  les  décorations  portent  la 
date  de  1480,  548.  —  Riches  maisons  particulières,  id. 
et  suiv.—  La  tore  nueva  (tour  neuve)  ;  description,  55i^ 

—  Bâtie  en  130i,  id.  —  Cathédrale,  description  à  l'exté- 
rieur, 553.  —  A  l'intérieur  555.  —  N.D.  del  Pilar, 
Notre-Dame  du  Pilier,  lieu  en  grande  vénération,  but  de 
nombreux  pèlerinages,  557.— Légende,  id.  —  Chapelle, 
id.  — -  Statue  de  Notre-Dame,  558.  —  Eglise  de  Sancta 
Eugracitty  détruite  ;  son  portail  de  la  Renaissance  con- 
servé, 559.  —  Eglise  souterraine  ^e^  Sancta  Eugracia, 
contenant  des  sarcophages  des  premiers  siècles  chrétiens; 
sa  description,  XXXIII,  43.— Autre  sarcophage  ou  coffre 
de  marbre  du  iv^  siècle;  sa  description,  id. 

Sarcophages.  Ancien  sarcophage  chrétien  au  musée  de 
Marseille,  XXXI,  533.  -  Sa  description,  536.  —  Son 
symbolisme,  544.  —  Mérovingien  au  musée  de  Poitiers, 
692.  —  Mérovingien  dans  l'église  abbatiale  de  Moissac, 
70i.  —  En  marbre  blanc  des  premiei's  siècles  chrétiens, 
avec  personnagos  en  bas-reliefs,  708.  —  Du  v*^  ou  vr 
siècle,  au  musée  de  Bordeaux,  XXXII,  63.  —  Des  iii«, 
iv*=  et  v»  siècles,  en  Espagne  ;  leur  description,  XXXIII, 
39.  —  Leur  usage  se  généralisa  dans  le  iv®  siècle,  quand 
le  dogme  de  la  résurrection  se  répandit  chez  les  peuples, 
42.  —  Indication  de  sarcophages,  monuments  primitifs 
de  l'art  chrétien  espagnol,  43.  —  Plus  les  sarcophages 
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semblent  romains,  plus  ils  sont  primitifs,  50.  —  Sarco- 
phages chrétiens,  avec  des  types  et  des  sujets  sculptés 
des  n«  et  iii^  siècles,  369  et  371.  —  Ces  sujets  sont  bibli- 
ques ou  symboliques,  id.  —  Dessins  de  quelques  sujets, 
370.  — -  Signalés  aux  environs  de  Bordeaux  et  de  Cahors, 
369.  —  Dessins  do  deux  sarcophages  en  marbre,  au 
musée  d'Aix,  372.  —  D'un  sarcophage  au  musée  de 
Bordeaux,  374.  —  D'un  des  tombeaux  de  Rodez,  375.  — 
Païens  existant  aux  Aliscainps,  et  faits  en  pierre,  392.-- 
Fragment  d'un  sarcophage  chrétien  à  personnages,  à 
Plagnes,  518.  —  Chrétien  de  la  cathédrale  d'Apt,  sa 
description,  XXXIV,  424.  ■—  A  l'époque  franque,  le 
sarcophage  de  pierre  était  généralement  recherché  par 
les  familles  riches  et  les  personnages  de  distinction, 
562.  —  Chrétien,  découvert  à  Rome,  près  de  Sainte- 
Agnès,  extra  muros,  788.  —  A  Cologne  dans  son  musée 
et  dans  l'église  de  Sainte-Ursule,  sarcophages  mérovin- 
giens ou  carloviiigiens,  809  et  810.  —  A  Trêves,  sarco- 
phages en  grès  bigarré,  avec  la  figure  de  l'ascia  et  du 
niveau,  et  un  autre  avec  l'ascia  seule,  849.  —  Au  musée 
de  la  ville,  sarcophage  avec  sujets  bibliques,  et  ne 
remontant  pas  à  une  époque  antérieure  au  v^  siècle,  id. 
et  suiv.  —  Mérovingiens  au  musée  d'antiquités,  à  Tou- 
louse, 912.  —  Mérovingien  dans  le  cloître  d'Elne,  913. 
—  Dans  l'église  Saini-Paul,  à  Narbonne,  débris  de  sar- 
cophages des  premiers  siècles  de  l'Église,  915.  —  Méro- 
vingiens au  musée  de  Carcassonne,  XXXV,  278.  — 
Chrétien,  à  .Cahors,  acheté  pour  l'église  Saint-Denis, 
466.—  Des  iv»  et  v*"  siècles  à  Arles  et  à  Marseille,  492.— 
Mérovingiens  encastrés  dans  les  murs  de  la  collégiale 
de  Saint-Félix,  à  Girone,  524.  —  Orné  du  monogramme 
du  Christ,  avec  l'alpha  et  l'oméga;  un  ^utre  orné  de 
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losanges  et  d'une  croix';  dessins,  681.  —  Encastré  dans 
le  mur  d'une  tour  d'église,  à  Cliinon,  648.  —  Mérovin- 
giens et  carlovingiens,  XXXVI,  148.  —  De  la  deuxième 
moitié  du  vi^  siècle  dans  les  cryptes  de  la  cathédrale  de 
Chartres,  153.  —  Sa  description  avec  un  dessin,  id.  et 

,  suiv.  —  Les  sarcophages,  ces  monuments  des  premiers 
siècles  de  l'ère  chrétienne,  doivent  être  conservés , 
XXXVl,  160  et  161.  ~  En  ciment  et  en  plâtre,  trouvés 
dans  un  cimetière  mérovingien,  à  Broussy-le-Petit , 
XXXVIII,  152.  —  Découverts  à  Pontécoulant,  364.  — 
Des  premiers  temps  du  christianisme  à  Saint-Maximin, 
391.  —  Voir  Catacombes,  Tombeaux. 

Sargus  (le  baron  de),  M.  de  la  S.  Signale  la  découverte  faite 
près  de  Mayenne,  au  gué  de  Saint-Léonard,  de  monnaies 
les  unes  gauloises,  les  autres  romaines,  de  fibules,  de 
divers  objets  et  d'une  voie  romaine  pavée  de  grosse^ 
pierres,  XXXI,  632.  -  Rapports  sur  une  fouille  faite  à 
Jublains^  en  1865.  L'auteur  indique  certains  travaux  à 
exécuter  pour  arriver  à  de  curieux  résultats.  Les  fouilles 
qu'il  a  fait  exécuter;  ont  donné  des  ossements  d'ani- 
maux, des  écailles  d'huîtres,  des  enduits  peints,  des 
objets  en  fer,  des  vases  et  des  médailles,  XXXII,  614. 

Sarlaï,  ancienne  ville  épiscopale  du  Périgord  (Dordogne). 
Maisons  des  xui^  xiv^  et  xvie  siècles,  XXXI,  750.  — -  Des- 
cription d'une  maison  du  xiv^  siècle,  id.  —  Eglise 
ruinée,  servant  de  marché  couvert,  id.  ~  Hôtel  de 
Brons,  logis  noble  du  temps  d'Henri  II,  id.  —  Lieu  de 
naissance  de  la  Boëtie,  id.  —  Cathédrale  remaniée  au 
xiv^  siècle,  751.— Au  portail  occidental,  cinq  statues  ro- 
manes, id. — Dans  le  cimetière,  fanal  du  xii^  siècle,  id. 

Sarrazin  ,  M.  de  la  S.  Publie  V Autographe  normand  , 
XXXVIII,  464. 
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Sarrebourg,  ville  de  la  Lorraine  (Meiirthe).  Apollon,  bas- 
relief  en  grès  qu'on  a  Irouvé  près  de  celte  ville  ;  sa  des- 
cription, XXXIV,  859. 

Sarremezân,  village  dans  l'ancien  comté  de  Comminges 
(Haute-Garonne).  Dans  le  cimetière,  chapelle  du  xin® 
siècle  ;  c'est  un  mélange^  du  style  roman  et  du  style 
ogival,  XXXI,  143. 

Sarrette  (A.),  M.  de  la  S.  Uxellodimum,  aspect  tout  nouveau 
de  cette  question.  L'auteur  examine  quelle  est  la  vraie 
signification  géologique  et  topographique  des  textes,  à 
l'endroit  cV Uxellodunum ;  de  la  discussion  à  laquelle  il 
se  livre,  il  tire  la  preuve  qu'Ussel  sera  désormais  l'i/^e/- 
lodunum  de  César,  pour  les  hommes  ayant  l'amour  de 
la  vérité  dans  la  traduction  de  la  langue  latine,  dans  la 
stratégie  et  dans  l'archéologie,  XXXI,  113.—  La  question 
d^Alesia  résolue  mathématiquement  en  faveur  d'Alaise^ 
mémoire  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXII,  665. 

Sarron,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  Son  église,  sauf  les 
remaniements,  paraît  être  antérieure  à  la  fin  du  x«  siè- 
cle, XXXVII,  246. 

Saulcy  (de),  membre  de  l'Instilul.  Lettre  snr  V arc  triom- 
phnl  d'0''ange.  L'auteur  essaie  d'établir  l'âge  de  ce  mo- 
nument, et  ses  recherches  l'ont  conduit  à  le  fixer  à  l'an 
21  de  l'ère  chrétienne,  XXXII,  821. 

Sauliac,  village  du  Quercy  (Lot;.  Vieilles  maisons  à  croisées 
et  meneaux  ;  castel  du  xvio  siècle,  XXXllI,  497. 

Sault,  petite  ville  de  la  Provence  (Vaucluse).  Son  musée, 
XXXIIl,  87.  —  Vestiges  d'antiquités  dans  ses  environs, 
entre  autres  une  enceinte  fortifiée,  id.  —  Dans  son  can- 
ton, tours  dites  Sarra^iiies^  souvent  entourées  de  débris 
de  l'époque  gallo-romaine,  89. 

Saum  (Aug  ).  H  signale  au  musée  lapidaire  de  Strasbourg 
un  bas-relief  mithriaque,  XXXIIl,  308. 
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Saumur,  ville  de  l'Anjou  (Maine -el-Loire).  Son  tumulus, 
complètement  dégagé,  est  un  des  beaux  types  qu'on 
puisse  rencontrer,  XXXI,  722.  —Son  musée,  XXXVI, 
53.— Tapisserie  de  l'église  Saint-Pierre;  explication  de 
son  sujet ,  99  et  103.  —  Découverte  qu'on  y  a  faite 
en  l'année  950,  de  beaucoup  de  pièces  d'argent, 
XXXVIII,  201.— Pèlerinage  à  Notre- Dame-des-Ardiiiers, 
281. 

Sautron,  village  de  la  Bretagne  (Loire-Inférieure).  Son 
prieuré  de  Notre-Dame-de-Boisgorand;  la  monographie 
de  ce  prieuré,  XXXII,  665. 

Sauvage,  M.  de  la  S.  Auteur  d'un  aperçu  historique  sur 
Gouptrain  et  les  communes  du  canton,  X'XXIV,  62.  — 
Le  prieuré  de  Saint-Hilaire-du-Harcouet,  fondé  vers 
1083.  L'auteur  donne  des  documents  historiques  sur  le 
prieuré,  XXXVI,  374  et  559. 

Sauvage  (l'abbé),  rend  compte  d'une  séance  générale  de 
l'Institut  des  Provinces,  tenu  à  Rouen,  en  janvier  1872, 
XXXVIII,  349. 

Sauve-Majeure,  village  de  la  Guienne  (Gironde).  Son  an- 
cienne abbaye,  XXXII,  372. 

Sauvetaï.  Documents  historiques  sur  l'origine  des  sauve- 
tats,  emplacements  privilégiés  et  comme  sacrés  qui 
rayonnaient  autour    de  certaines  maisons  religieuses, 

XXXVI,  713  et  suiv.  —  Les  sauvetals  jouissaient  de 
toutes  les  immunités  accordées  aux  lieux  d'asile,  717. 

Sauvian,  village  du  Languedoc  (Hérault).  Description  d'un 
autel  roman,  de  marbre  blanc,  qu'on  y  a  trouvé;  dessin, 

XXXVII,  136. 

Savenières,  bourg  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  Sa  curieuse 
église  dont  on  fait  remonter  la  date  jusqu'au  vu*  siècle, 

XXXVIII,  113  et  114. —  Vue  de  l'une  de  ses  fenêtres. 
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lis.  •  Spécimen  d'une   portion   de  l'appareil  de  son 
église,  221  et 223. 

Saverne,  ville  d'Alsace   (Bas-Rhin).   Découvertes  d'an- 
ciennes fabriques    de  poteries,    XXXII ,   775.  — •  Son 
musée,  XXXIV,  236.— Inscription  romaine  qu'on  trouve 
•  dans  son  musée,  XXXV,  222. 

Savignies,  village  de  l'Ile-de-France  (Oise).  Son  ancienne 
fabrique  céramique.  Curieux  plats  qui  en  proviennent, 
XXXV,  517.  —  Bénitier  en  terre  cuite  vernissée  qui  en 
sort  et  date  du  commencement  du  xvi^  siècle,  XXXVI, 
452.— Dessin,  453. 

Savigny,  village  de  Normandie  (Planche).  Son  église,  sous 
le  vocable  de  Notre-Dame,  appartient  à  l'époque  romane, 
XXXVIU ,  329.  —  Inscriptions  des  cloches  de  son 
église,  id. 

Savigny-le-Vieux,  village  de  Normandie  (Manche).  Ruines 
de  son  abbaye,  XXXVI,  377.  — La  Société  française  d'ar- 
chéologie vote  une  médaille  à  l'abbé  Lemesle,  curé  de  la 
paroisse,  id.  —  Inspection  des  ruines  de  l'abbaye,  id.  — 
Consolidation  et  restauration  de  la  porte  de  l'ancien  ré- 
fectoire, XXXVII,  666. 

Savoie.  La  Savoie  a  renfermé  des  cités  lacustres  qui  ont 
donné  des  poteries  et  autres  objets,  XXXII,  90.  —  Sa 
société  savoisienne  d'histoire  et  d'archéologie,  XXXV, 
348  ;  XXXVIII ,  437. 

Savy,  m.  de  la  S.  Les  pignons  gothiques  des  églises  à  toiture 
basse.  Sous  ce  titre  l'auteur  essaie  d'indiquer  l'origine 
des  toîts  à  pentes  rapides,  des  combles  gigantesques  qui 
couvrent  les  cathédrales  du  nord,  et  d'expliquer  la  pré- 
sence de  ces  grands  pignons  s'élevant  au-dessus  d'une 
nef  couverte  par  une  toiture  basse,  XXXVI,  349. 

ScARPONE,  village  de  Lorraine  (Meurthe).  Petit  autel,  offrant 
l'effigie  de  Mercure,  qu'on  y  a  trouvé,  XXXIV,  859. 
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Sculpture.  L'art  de  la  sculpture  a  régi  tous  les  autres  pen-  _ 
danl  le  moyen-âge,  XXXf,  313.  —La  sculpture  ch  ré- |jl 
tienne,  pendant  lespremiers  siècles, se  limita  à  desimpies 
symboles  et  emblèmes,  XXXIII,  42.  —  Au  in^  siècle,  elle 
se  sépare  du  paganisme  et  naît  à  une  vie  qui  lui  est 
propre,  id.  —  L'art  sensuel  meurt  et  l'art  spirituel  naît, 
50.  —  Sculptures  mérovingiennes  au  musée  d'Arles, 
XXXIV,  118.  —  Dessins,  119  et  120.  —  Carlovingiennes 
au  musée  de  Narbonne,  117.  —Dessins,  121  et  123.  — 
La  sculpture  française  montre  ses  premiers  et  très-infor- 
mes essais  vers  la  fin  du  xi^  siècle,  et  brille  cent  ans 
plus  tard  d'un  vif  éclat,  XXXV,  487.~Les  pierres  sculp- 
tées sont  à  conserver,  XXXVI,  242.  —  Celle  d'ornement 
se  transforma  et  se  modifia  à  partir  du  xi^  siècle,  661.— 
Caractère  de  la  sculpture  dans  les  monuments  carlovin- 
giens,  XXXVIIÏ,  109.  -  Voir  Bas-Relief, 

Sceaux,  village  du  Maine  (Sarlhe).  Notice  sar  une  villa 
gallo-romaine  au  château  de  Roches,  à  Sceaux,  XXXIV, 
292.  —  Près  de  l'église  une  fontaine  et  un  vieux  siège 
de  justice  seigneuriale,  nommé /a  Cot^r,  294. —Fondations 
du  manoir  de  la  Cour,  id.  — Son  château  de  Roches  peut 
avoir  succédé  à  une  villa  gallo-romaine  dont  on  a  décou- 
vert les  vestiges,  29o.  —  Description  du  sous-sol  où  ont 
été  trouvés  des  poteries,  des  briques,  et  un  réduit 
qu'on  peut  regarder  comme  un  laraire,  id.  -  Sa  des- 
cription, 297.— Monnaies  embrassant  une  période  com- 
prise entre  le  milieu  du  ii»  siècle  et  celui  du  iv^,  id.  — 
Indication  de  leurs  types, 298.— Villa  ruinée  au  iv® siècle, 
id.  — Objets  trouvés  dans  ses  ruines,  298  et  suiv.  — 
Planches  figurant  ces  objets,  296  et  300. 

Sceaux,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église  à  trois 
nefs  et  à  chevet  droit  des  xv^  et  xyi*^  siècles  XXXV, 
7H. 


DU  BULLETIN  MONUMENTAL.  690 

Sceaux,  village  de  l'Anjou  (Maine-et  Loire).  Sa  nouvelle 
église  est  dans  le  style  du  xiii^  siècle,  XXXII,  406.  — 
Description  de  sa  tour  qui  est  du  xi°  siècle,  406.  —  Le 
premier  étage  de  celte  tour  formait  vestibule  en  avant 
de  l'ancienne  basilique  ,  description  des  chapiteaux  et 
des  tympans  de  la  porte  extérieure,  407  et  suiv. 

Sceaux.  Mémoire  sur  des  s  eaux  du  xiv^  siècle,  XXXI,821.— 
Sceau  de  Nicolas  de  Moy,  XXXIII,  327  et  328.— Celui  de 
Robert  de  Boves,  en  1239,  441.  —  De  la  Cour  du  comté 
du  Maine  au  Mans,  et  un  sceau  de  la  Cour  du  Bourg- 
Nouvel,  XXXIV,  536.  —  Au  musée  d'Orléans,  sceaux  des 
ducs  d'Orléans,  de  Châteaudun,  du  chapitre  de  Saint- 
Agnan,  635.  —  Du  xiii*  et  xviie  siècles,  provenant  du 
prieuré  d'Argentat,  XXXYII,  665.  — Du  xvi^  siècle,  trouve 
à  Lisieux,  XXXVIII,  438. 

ScHELKSTADT,  villedc  l'Alsace  (Bas-Rhiu).  Fait  l'acquisition 
de  l'ancien  château  de  Kœnigsbourg  et  le  restaure, 
XXXI,  187.  —  Dans  l'église  de  Saint-Georges,  le  Christ 
debout  couronne  le  pyramidion  du  dais  de  la  chaire, 
XXXVI,  141. 

ScHEimwiLLER,  village  de  l'Alsace  (Bas-Rhin).  Possède  une 
borne  milliaire  près  d'une  voie  romaine,  XXXI,  185. 

Schuehmans,  m.  de  la  S.  Ses  explorations  de  tumulus  et 
ses  études  des  substructions  belgo-romaines,  voisines 
des  tumulus.  Son  travail  sur  des  poteries  samiennes  à 
relief,  trouvées  aux  environs  de  Tongres,  avec  300  à 
400  noms  des  potiers,  XXXII,  888.  —  Mémoires  sur  les 
villœ  belgo-romaines,  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin^ 
XXXIV,  102.  —  Recherches  sur  les  marques  de  fabriques 
(le  la  verrerie  romaine  et  notice  siir  une  pierre  sigillaire 
d'oculiste^  ouvrages  signalés  dans  le  tîulletiny  102.  — 
Publication  d'inscriptions  romaines  trouvées  en   Bel- 
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gique,  travail  suivi  de  la  reproduction  de  plusieurs 
inscriptions  inédites  en  Belgique,  594  et  689.  —  Signale 
une  inscription  trouvée  près  de  Bruxelles,  et  dont  il 
donne  le  texte  ;  elle  est  la  première  inscription  des  di- 
vinités topiques  connues  sous  le  nom  de  matronœ  qu'on 
ait  trouvée  en  Belgique,  XXXVI,  673.  —  La  Société 
française  d'archéologie  lui  décerne  une  médaille  de 
première  classe  pour  ses  travaux  archéologiques  et 
principalement  pour  son  recueil  des  inscriptions  gallo- 
romaines  de  la  Belgique,  735,  XXXVII,  609.  —  Signale 
la  découverte,  dans  une  sépulture  romaine,  d'un  ban- 
deau ou  couronne  funéraire,  612.  —  Ses  recommanda- 
tions sur  les  sigles  figulins,  692.  —  Ses  Notices  sur  la 
fontaine  de  Quentin  Massys  et  sur  certains  néologismes 
archéologiques,  693.  —  Les  revêtements  de  marbre  chez 
les  Bomains,  XXXVIII,  497. 

ScHWARZHEiNDORF,  Ville  de  Prusse.  Église  romane  de  la 
deuxième  moitié  du  xiF  siècle  et  â  deux  étages,  XXXIV, 
804.  —  Découverte  de  fresques  badigeonnées  et  restau- 
rées, 805.  —  Cette  église,  entourée  à  l'extérieur  d'une 
galerie  avec  colonnettes  en  marbre,  est  un  bon  type  de 
l'architecture  romane  germanique,  id. 

SciPioN.  Réparation  de  son  tombeau,  à  Rome,  XXXI,  519. 

ScissY,  dans  l'ancien  diocèse  d'Avranches  (Manche).  Note 
sur  son  abbaye,  mentionnée  dans  le  Bulletin^  XXXIV, 
689. 

Scories.  Les  amas  de  scories  trouvées  dans  les  bois  prou- 
vent les  efforts  tentés  pour  produire  du  fer,  XXXIV,  675. 

ScRAMASAXE,  arme  ancienne  moins  longue  que  l'épée.  Dé- 
couverte de  cette  arme  dans  des  antiquités,  à  Granges" 
Frangy,  XXXIII,  625.  —  A  Louviers,  dans  des  sépul- 
tures datant  entre  362  et  450,  XXXIV,  563. 
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ScRUPT,  village  de  la  Champagne  (Marne).  Découverte 
qu'on  y  a  faite  dans  un  tombeau,  près  du  corps,  d'une 
rouelle  en  bronze,  et,  dans  un  antre,  d'une  monnaie 
gauloise,  XXXVIII,  198. 

Seau  romain  de  bronze,  trouvé  à  Caudebec-lès-Elbeuf, 
XXXIV,  677.— A  anse  historié,  signalé  dans  le  cimetière 
franc  d'Envermeu,  id.  —  Vase  ou  seau  en  plomb  trouvé 
dans  la  régence  de  Tunis,  dont  l'inscription  indique  l'u- 
sage, et  dont  le  caractère  chrétien  est  attesté  par  des 
images  symboliques  qui  le  décorent,  767.— On  trouve 
des  seaux  de  puits  et  d'autres  vases  servant  à  puiser  ou 
à  conserver  l'eau,  revêtus  d'images  sacrées  par  allusion 
à  la  parole  divine  et  à  ses  effets,  774.  —  Au  musée  du 
Vatican,  seau  de  bronze  avec  anse,  sur  le  pourtour  du- 
quel est  gravée  l'image  du  Sauveur,  au  milieu  des  douze 
Apôtres,  775.  —  En  bois  cerclé,  avec  des  dessins  repous- 
sés de  l'époque  mérovingienne,  XXXV,  508. 

Second-Creps,  m.  de  la  S.  Signale  deux  mémoires  sur  les 
cryptes  de  l'abbaye  de  Saint-Victor,  à  Marseille;  mé- 
moires dans  lesquels  il  est  question  de  mosaïques  dé- 
couvertes, de  pierres  tombales,  de  débris  de  sarcophages 
mérovingiens  en  haut-relief,  XXXV,  582. 

Secqueville,  village  de  Normandie  (Calvados).  Le  clocher 
de  son  église  est  du  xi^  siècle,  et  présente  trois  étages 
superposés, XXXVÏI,  195 et  200.'-  Vue,  id.  -  Faithis- 
lorique  touchant  cette  tour  de  l'église  Saint-Sulpice,  id. 
et  suiv.  —  Description  des  transepts  et  du  clocher, 
203. 

SÉEz,  ville  épiscopale  de  Normandie  (Orne).  Godegrand, 
son  évéque,  dans  le  viu«  siècle,  mourut  assassiné,  XXXII, 
214.  —  Chemin  romain  de  Broglie  à  Séez,  par  Gisay  et 
les  Lettiers,  239.  —  Ancienne  cité  des  Sagiens,  évange- 
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lisée  avec  l'Hiesmois,  par  saint  Latuin,  qui,  d'après  la 
tradition,  aurait  été,  au  m^  siècle,  l'un  des  disciples  de 
saint  Denis,  XXXIV,  504. 
SÉGUR.  L'ancienne  famille  des  Ségura  possédé  une  grande 
quantité   de   seigneuries  dans  le  Bordelais,   XXXII, 
37i. 
Segusiaves,  village  du  Forez  (Loire).  Ses  ateliers  de  fon- 
derie de  plomb  à  l'époque  gauloise,  XXXVI,  47i, 
Seincourt,  village  de  la  Beauce  (Eure-et-Loir).  Son  ancienne 

abbaye  de  la  Trinité,  XXXVII,  632  et  633. 
Seine-Inférieure  (département  de  la).  Rapport  sur  les  opé- 
tions  archéologiques  dans  ce  département,  XXXI,  69.— 
Son  territoire  se  divisait  anciennement  en  deux  peuples 
nommés  les  Calètes  et  les  Vélocasses  ou  Véliocasses, 
XXXIV,  671  et  672.  —  La  Seine-Inférieure  historique  et 
archéologique,  ouvrage  analysé  dans  le  Bulletin,  XXXIV, 
671. 
Semelvigne  (le  docteur).  Son  histoire  de  Couches,  annoncée 

dans  le  Bulletin,  XXXIV,  595. 
Sémur,  ville  (lu  Maine  (Sarthe).  Épaisseur  de  son  donjon, 
XXXIl,  702.  —  Un  pilier  central  dans  ce  donjon,  afin 
d'en  soutenir  les  divers  étages,  prouve  son  antiquité, 
704. 
Sénanque,  village  dans  le  comtat  d'Avignon  (Vaucluse). 
Son   abbaye  était  fille  de  Cîteaux,  XXXIV,  525.  —  Sé- 
pulcre des  reliques  établi  sur  le  flanc  de  l'autel,  en-des- 
sous de  la  table  consacrée,  id.  —  Ses  autels  primitifs  du 
xu"  siècle,  id.   —  Tabernacle  en  bois,  ancien,  conservé 
dans  l'abbatiale,   533.   —  Piscines  pédiculées  du  xn« 
siècle,  535. 
SÉmcHkL,  Senescalus,   chanoine  particulièrement  attaché 
anciennement  à  la  personne  et  à  la  maison  de  l'évêque, 
comme  une  sorte  de  majordome,  XXXII,  46. 
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Senlis,  ville  de  France  (Oise).  Ville  d'origine  romaine, 
XXXIÏ,  69.—  Son  enceinte  avec  ses  chaînes  de  briques, 
ses  tours  et  sa  courtine,  id.  -  Découverte  d'un  monu- 
ment romain,  présumé  être  un  amphithéâtre,  id.  — 
Description  et  vues  des  parties  déblayées,  id.  et  suiv. 

—  Murailles  romaines,  ses  arènes,  fouilles  qu'on  y  a 
exécutées,  XXXÏ,  822,  etXXXII,  69.-  Sa  cathéJrale,  ses 
églises,  XXXÏI,  648.  —  La  cathédrale,  bâtie  vers  la  fin 
du  xii«  siècle  ou  au  commencement  du  xiii^,  XXXV,  720. 

—  Ses  chapelles  datent  de  1J55,  721.—  L'abside  de 
l'église  de  Saint-Frambourg  date  de  1177,  721.  —  Église 
sans  bas-côtés,  721.—  Le  clocher  de  la  cathédrale  est  de 
forme  octogonale  à  l'étage  supérieur,  737.—  Anciennes 
maisons  de  la  ville,  XXXII,  648.  —  Anciennes  caves,  id. 

—  Son  comité  historique  publie  un  volume  contenant 
des  documents  archéologiques ,  intéressant  l'ancien 
diocèse;  un  mémoire  sur  les  pierres  tombales  de  la  ca- 
thédrale, un  aperçu  des  monuments  celtiques,  et  des 
recherches  chronologiques  sur  les  évêques;  XXXI,  822. 

—  Ouverture  du  Congrès  archéologique  le  31  juillet 
1866,  XXXII,  6^7.— Ses  évêques:  Constancius,  au  x® 
siècle  (981),  XXXV,  516.— Jean  Armand  de  Poquelaure, 
au  xviii«  siècle  (1764),  XXXIV,  516. 

Sens  (Guillaume  de)  a  bâti  les  cathédrales  de  Canlorbéry  et 
de  Sens  ;  on  lui  attribue  une  large  part  dans  la  cons- 
truction de  Saint-Pierre  de  Lisieux,  XXXIII,  87. 

Sens.  L'ancien  Agendicum  des  Sénonais,  ville  épiscopale 
de  la  Brie  et  capitale  dfi  Sénonais  (Yonne).  Quelques 
restes  de  ses  murs  d'enceinle  présentent  plusieurs  rangs 
de  briques,  XXXI,  232.  —  Leur  construction  s'est  faite 
avec  des  matériaux  d'édifices  datant  des  premières  années 
de   l'occupation  romaine,   233.  —  Inscriptions  de  son 
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musée  gallo-romain,  744.  —Sa  cathédrale,  un  des  plus 
anciens  monuments  de  l'art  ogival,  XXXI,  i91.—  Com- 
ment la  traitent  les  architectes  officiels,  id.  —  Ses  cha- 
pelles latérales  ajoutées  au  xive  siècle,  id.  — -  Son  trésor 
renferme  une  mitre  ayant  dû  appartenir  à  Thomas  Bec- 
quet,  XXXII,  332.  —  Sa  description  avec  dessin,  331  et 
332.  —Ancienne  étoffe  qu'on  y  conserve,  661.—  Dessin, 
id.  •—  Cathédrale  construite  par  Guillaume  de  Sens , 
XXXIII,  87.  —Les  statuts  de  son  église,  rédigés  en  1267, 
XXXVI,  12.  —  Figurine  représentant  Lucine,  trouvée 
dans  des  antiquités  romaines,  à  Sens,  XXXVIII,  461  et 
463.  —  Saint  Loup,  son  archevêque,  mort  en  633, 
XXXVIII,  406.— Son  peigne  liturgique,id.— Ôessin,  410. 

Sept.  Recherches  sur  le  nombre  sept.  Sept  églises  gallo- 
grecques,  XXXIII,  698.— Sept  églises  gallo-latines,  699. 
—Ce  nombre  était  révéré  dans  les  États  de  l'Orient,  id.— 
On  reconnaît  sept  planètes,  sept  pléiades,  sept  constella- 
tions de  la  Grandi -Ourse,  id.— Ce  nombre  est  admis  dans 
la  théogonie  des  Perses,  dans  la  religion  hébraïque,  id. 
—  Dans  la  croyance  chrétienne,  700. 

SEPTVAUX,village  du  Laonnais  (Aisne).  L'abside  de  son  église 
est  circulaire  avec  chapelles  carrées,  étroites  et  peu  pro- 
fondes ,  renfermant  seulement  la  place  d'un  autel, 
XXXV,  735. 

SÉPULCRE.  Débris  d'un  sépulcre  ou  calvaire  du  xv"  siècle, 
dans  une  chapelle  de  Sainl-Junien,  XXXIII,  816.  —  Le 
.sépulcre  des  reliques  établi^au-dessous  de  la  table  con- 
sacrée d'un  autel  du  xii"  siècle,  dans  l'ancienne  abbaye 
de  Sénanque,  XXXIV,  525.  —  Mise  au  sépulcre,  repré- 
sentée sur  un  autel  à  rétable,  531.— Même  scène  à  Saint- 
Pierre  d'Avignon  et  dans  la  cathédrale  d'Arles,  532.  — 
La  tour  d'Aygues  en  possède  un  qui  a  été  badigeonné, 
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id.  -  Sépulcre  de  la  cathédrale  du  Mans,  XXXV,  912.  — 
Au  xve  siècle,  on  groupe  des  statues  de  grandeur  na- 
turelle, pour  représenter  la  scène  du  saint  sépulcre, 
913.— Voir  Ensevelissement. 

SÉPULTURE  ANTIQUE,  daus  laquelle  le  guerrier  avait  dû  être 
inhumé  avec  son  char,  XXXV,  350. 

Sépultures  antiques  en  terre  cuite.  Certaines  peuplades 
d'Amérique  plaçaient  les  corps  de  leurs  chefs,  à  l'état 
de  momies,  dans  de  grands  vases  en  terre  cuite,  ayant 
la  forme  de  Voila  gauloise,  XXXI,  620.—  Des  sépultures 
dans  de  grandes  fosses  ou  vases  en  terre  cuite  ont  été 
signalées  sur  lout  le  littoral  de  la  Corse,  621.  —  Décou- 
verte d'une  sépulture  antique  consistant  dans  deux 
grandes  amphores  s'emboîtant  l'une  dans  l'autre, 
XXXVIII,  181  et  suiv.  —  Voir  Jarres. 

Sépultures  en  forme  de  boîtes  de  pierre,  à  l'époque  gallo- 
romaine.  Un  usage  funéraire  dans  la  région  dont  fait 
partie  aujourd'hui  le  département  de  la  Creuse,  consis- 
tait à  déposer,  dans  des  boîtes  de  pierres  les  cendres 
des  morts  recueillies  dans  le  bûcher,  XXXVII,  351. 

Sépultures  en  forme  de  puits.  Note  sur  la  sépulture  de 
ce  genre,  signalée  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  314.  — 
Sépulture  de  cette  nature,  découverte  à  Heiltz-l'Évêque, 
XXXV,  225.  —  Voir  Puits. 

Sépultures  gallo-romaines  signalées  dans  plusieurs  loca- 
lités, à  Orival,  XXXI,  75.  —  Découvertes  dans  le  grand 
jardin  de  Lisieux,  XXXII,  171.— Remontant  au  ii^  siècle 
de  notre  ère,  172.  —  Usage  de  les  placer  sur  le  bord  des 
chemins  ou  chaussées,  629.  —  A  Rouvray,  786.  —  Dans 
la  Corrèze,  XXXIII,  79.  —  Nouvelle  découverte  à 
Lisieux,  593.  —  A  Nîmes,  dans  les  fouilles  de  l'église 
Sainte-Baudille,  XXXIV,  927.  —  Près  de  Narbonne, 
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objets  qu'elles  renfermaient,  XXXV,  107.  ■—  Aux 
musées  de  Guéret  et  de  Limoges;  dessins,  205.— Trouvées 
à  Moult,  XXXVI,  617.—  Une  disposition  caractéristique 
de  l'époque  gallo-romaine,  c'est  la  coutume,  encore  en 
vigueur  au  v^  et  au  vi^  siècle,  d'établir  les  sépultures  à 
peu  de  distance  de  la  voie  publique  et  militaire,  683.— 
Découverte  dans  des  sépultures  gallo-romaines  de  flèches 
en  silex  et  de  haches  de  pierre,  XXXVII,  332  et  334.  — 
Renfermant  entre  autres  objets  un  bandeau  ou  couronne 
funéraire,  XXXVII,  612.  —  Sépultures  gallo-romaines, 
signalées  à  Reillac,XXXYIII,  643  et  suiv.  -  A  Saint- 
Hilaire-le-Château,  654.  —  A  Glénie,  id.  —r  A  Saint- 
Christophe,  id.  —  Voir  Caveau  funéraire^  Mobilier  funé- 
raire^ Tombeau  gallo-romain. 

SÉPULTURES   FRANQUES  OU  MÉROVINGIENNES.  DécOUVCrte  de  Sé- 

pultures  franques  à  Bailly-en-Rivière,  XXXI,  78.  —  A 
Rosay,  id.  --  A  Saint-Aubin-Épinay,  79.  —  A  Oissel,  id. 

—  A  Duclair,  id.  —  A  Neuville-Champ-d'Oissel,  id.  — 
AQuévreville-la-Poterie,  à  Saint-Etienne-du-Rouvray,id. 

—  Sépultures  mérovingiennes  renfermant  divers  objets, 
id.  —  A  Saint-Martin-aux-Bunneaux,  80.  —  A  Evrécy, 
mérovingiennes  et  carlovingiennes,  XXXIV,  99.  —  A 
Louviers,  561.  —  Mérovingiennes  à  Gliadenac,  XXXV, 
450. —Objets qu'on  y  a  trouvés,  452.  —Une  disposition 
caractéristique  de  l'époque  franque,  c'est  de  trouver 
les  bras  étendus  le  long  des  côtés,  XXXVI,  680.— Beau- 
coup de  sépultures  franques ,  de  sarcophages  méro- 
vingiens se  rencontrent  au  bord  des  chemins  de  César  et 
des  chaussées  Bi-unehaut,683.  —  Sépultures  mérovin- 
giennes  à  Puxieux,  XXXVIÏ,  332.  —  A  Rouen,  objets 
qu'on  y  a  trouvés,  361.  —  Voir  Cimetière  franc ^  Mobilier 
funéraire,  Tombeau  mérovingien. 
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SÉPULTURES  AU  moYEN  AGE.  On  était  dans  l'usage,  au  moyen 
âge,  de  faire  servir  la  même  sépulture  pour  des  individus 
de  familles  différentes,  XXXII,  602.  —  Découverte  de 
sépultures  dans  la  campagne  où  se  donna  la  Bataille  du 
Val-des-Dunes,  XXXIII,  401.  —  Note  sur  des  sépultures 
chrétiennes,  XXXVII,  353.  —  La  position  des  mains  du 
défunt,  dans  les  sépultures  ou  tombeaux,  peut  servir  à 
indiquer  l'âge  des  sépultures.  359.  —  Voir  Mobilier  funé- 
raire, Tombeaux. 

Serenus,  un  des  personnages  les  plus  puissants  de  l'Aqui- 
taine, XXXI,  693. 

Sérignag,  village  de  l'Agenois  (Lot-et-Garonne).  Église  ro- 
mane dont  le  portail  offre  un  appareil  cheveronné, 
XXXVI,  318. 

Sermerieu,  village  du  Dauphiné  (Isère).  Découverte  d'un 
hypocauste,  XXXII,  826.  — -  Sa  description,  id.  et  suiv. 
—  Plan  des  constructions  romaines,  827.  —  L'établisse- 
ment pouvait  faire  partie  d'une  villa,  828.  —  Nouvelles 
fouilles  qu'on  y  a  exécutées,  et  ce  qu'elles  ont  donné, 
XXXIV,  900. 

Seroux  d'Agincourt,  auteur  d'un  ouvrage  avec  planches^ 
intitulé  :  Histoire  del'art,  XXXII,  325.   -  XXXVl,  41. 

Serpe,  instrument  trouvé  avec  d'autres  objets  se  rattachant 
à  l'agriculture,  dans  un  cimetière  gallo-romain,  XXXVIIÏ, 
650.  —  Sa  description,  id. 

Serpentine  et  serpentins.  Marbre  argileux  ainsi  nommé  de 
sa  couleur  qui  offre  de  l'analogie  avec  les  écailles  du 
serpent,  XXXVIII,  263.  —  Serpentins,  pierres  dures, 
265. 

Serralongua,  village  de  la  Cerdagne  (Pyrénées-Orienlales). 
Son  église  remonte  au  commencement  du  xi^  siècle 
(1018),  XXXIIÏ,  142.  -  Ruines  d'un  ancien  château  du 
xvje  siècle,  146. 
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Serre-Argeles,  village  de  Bigorre  (Hautes-Pyrénées).  Son 
donjon  roman  avait  des  oubliettes  ;  leur  description, 
XXXU,  7!0.  —  Epaisseur  de  ses  murs,  712.  --  Son 
château  datait  du  xn«  siècle,  713.  —  Description  de 
son  donjon,  734.  —  L'ancien  château  remplacé  par  une 
construction  du  xvi*  siècle,  735.  —  Eglise  romane,  id. 
—  Fenêtres  et  porte  occidentale  intéressantes,  id. 

Serrurerie.  Curieuses  serrures  d'un  coffre  ancien  qu'on 
voit  à  Rocamadour,  XXXI,  587. 

Serviettes  provenant  d'un  service  de  table  de  Louis  XIV. 
Curieux  détails  sur  cette  lingerie  du  xvii**  siècle,  et  des- 
cription de  ces  serviettes,  XXXI,  94. 

SÉRY-MAGrsEVAL,  viUagc  de  la  Picardie  (Oise).'  Découverte 
qu'on  y  »  faite  d'un  marteau  dans  une  grotte  sépulcrale, 
XXXV,  507. 

SÉviGNi,  village  de  Normandie  (Orne).  Sévigni  ou  une  pa- 
roisse rurale  en  Normandie  pendant  les  trois  derniers 
siècles,  ouvrage  annoncé  dans  le  Btilletin^  XXXI,  635. 

SÈVRES,  petite  ville  de  l'île  de  France  (Seine-et-Oise).  Son 
musée  céramique,  XXXVI,  187. 

Sezerac  de  Forges,  M.  de  la  S.,  est  nommé  membre  de  la 
Légion  d'Honneur,  XXXI,  620. 

SiADOux,  M.  de  la  S.  Notes  sur  une  mitre  et  une  crosse 
L'auteur  décrit  cette  mitre  et  cette  crosse,  remarquables 
par  leur  élégante  simplicité  et  qui  sont  renfermées  dans 
le  trésor  de  l'église  de  Saint-Lizier,  et  sont  vénérées 
comme  reliques,  XXXI,  84.  —  Dessin  de  la  crosse  et 
spécimen  de  l'étoffe  de  la  mitre,  86. 

SiGHEM,  sur  la  route  de  Louvain  à  Diest  (Belgique).  Son 
donjon,  XXXIV,  555. 

SiciNNiuM  OU  Sicinnis,  danse  grecque  ou  mimique,  propre 
aux  Satyres,  introduite  dans  le  drame  satyrique,  XXXII, 
636. 
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Sidoine-Apollinaire,  savant  évêque  de  Clermont  et  littéra- 
teur du  ive  siècle,  XXXII,  277.— Documents  historiques, 
XXXV,  914. 

SiFFER  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Note  sur  quelques  monuments 
lapidaires  d'origine  païenne^  trouvés  et  conservés  à  Wal- 
bourg;  travail  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXI,  819.  — 
Signale  des  débris  de  sculpture  comprenant  des  tron- 
çons de  statues  de  L'ercure,  des  bas-reliefs  votifs  brisés, 
consacrés  à  la  déesse  la  Fortune  et  des  fragments  d'un 
zodiaque  mythologique,  XXXVI,  254.  --Yoir  Silex. 

Sifflet,  en  os,  trouvé  dans  les  ruines  d'une  villa  gallo- 
romaine,  XXXIV,  298.  —  Cornes  travaillées  en  sif- 
flets, id. 

Sigle.  Lettre  unique  destinée  à  exprimer  un  mot.  Dans  les 
inscriptions  religieuses  et  votives,  le  sigle  Avy  (Augtisto 
ou  Augustœ)^  suit  le  nom  propre  du  Dieu  ;  très-rarement 
il  le  précède,  XXXVI,  63.  —  Dans  les  monuments  ren- 
contrés dans  le  pays  des  Carnutes  ou  dans  le  voisinage, 
le  sigle  Avy  précède  constamment  le  nom  du  Dieu  et  le 
mot  iSacrviii  inscrit  intégralement  ou  en  abrégé,  id. — 
Sigles  et  lettres  imités  de  l'alphabet  romain,  caractères 
indicatifs  do  l'époque  de  la  construction  des  monu- 
ments, XXXVIII,  109. 

Signature,  d'un  notaire  en  1353  ;  dessin,  XXXII,  390. 

SiGY,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  Débris  ro- 
mains découverts  dans  son  église  prieurale,  fondée  dès 
le  milieu  du  xi^  siècle,  XXXÏ,  74.  —  Découverte  d'un 
sarcophage,  XXXVII,  355.  --  De  vases  funéraires, 
356. 

Silex.  Ateliers  de  silex  œuvres  à  Pressigny,  XXXV,  293.— 
A  Chambon,  299.— A  la  petite  Guerche-sur-Creuze,  id.— 
Dans  une  caverne  ou  grotte  de  l'île  de  Palmaria,  décou- 
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verte  de  silex  et  de  pierres  travaillées,  9J7.  —  Ateliers 
de  silex  taillés  de  Saligny,  XXXVI,  93.~  Plusieurs  gise- 
ments de  silex  taillés  découverts  dans  la  Creuse,  XXXYlï, 
330  et  suiv.  —  \o\r  Age  de  pierre,  Grotte. 

SiLLÉ-LE-GuiLLAUME,  Ville  du  Maine  (Sarthe).  Réparation 
de  ses  cryptes  projetée,  XXXVII,  534. 

SiLVA  (le  chevalier  Da)  essaie  dans  un  mémoire  de  démon- 
trer la  signification  des  figures  que  l'on  voit  gravées  sur 
les  anciens  monuments  du  Portugal,  et  dont  le  seul  but 
est  de  constater  le  travail  des  ouvriers,  XXXV,  92.  — 
Le  congrès  archéologique  de  France  lui  décerne  une 
médaille,  341.  —  Signale  une  pierre  préserttant  des  ins- 
criptions, trouvée  en  Estramadure,  XXXVI,  247.  — 
Chargé  par  la  municipalité  d'Evora  d'étudier  les  me- 
sures à  prendre  pour  la  conservation  d'un  ancien  temple 
de  Diane,  370. 

SiLVACANE,  village  de  Provence  (Bouches-du-Rhône).  A 
gauche  de  l'abside  de  son  église,  tabernacledu  xv«  siècle, 
presque  détruit,  XXXIV,  533.  —  Piscine  pratiquée  dans 
les  murs,  535. 

SiLVANÈs,  village  du  Rouergue  (Aveyron).  Son  église  et 
son  abbaye,  XXXII,  793.  •—  Faits  historiques,  id.  et 
suiv.  —  Fontaine  miraculeuse  au  hameau  du  nom  de 
Séron,  794.  —Abbaye  ravagée  par  les  huguenots,  795.— 
Simplicité  de  son  église  cistercienne,  796.  — Tour  carrée, 
percée  de  meurtrières,  établie  au  xvi°  siècle  sur  le  croi- 
sillon nord  de  l'église,  797.— Façade  de  l'église  refaite 
au  XIV"'  siècle,  796.— Chevet  du  xu^  siècle,  percé  d'un 
oculus,  797.  —  Nef  du  xii^  siècle,  id.  —  Voûte  refaite 
vers  le  xiv^  siècle,  798.  —  Description  du  cloître,  de  la 
salle  capitulaire  et  du  réfectoire,  798  et  799. 

Sl>il\ne,  village  de  la  Provence  (Basses-Alpes).  Sa  rotonde 
est  une  construction  du  moyenàge,  XXXIII,  96. 
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Simon  d'Athies,  poëte  français  du  xiii®  siècle,  a  composé 
plusieurs  lais  non  encore  édités,  XXXII,  876. 

Slney,  bruyère  à  peu  de  dislance  de  Chinon  (Indre-et- 
Loire).  On  y  remarque  des  divisions  tracées  au  moyen 
de  blocs  de  grès  ;  description  de  ces  rangées  de  blocs  et 
dessin,  XXXI,  685. 

SiRMOND  (le  frère),  chanoine  de  l'église  de  Paris  ;  auteur 
renommé   par   l'étendue  et  la   sûreté  de  son    savoir, 

XXXII,  277.  -   Indication  de  plusieurs  de  ses  écrits,  id. 
—  Il  vivait  dans  le  xvii^  siècle,  id. 

Sisteron  (Segustero),  ville  de  Provence  (Basses-Alpes). 
Passage  d'une  voie  romaine  allant  d'Arles  en  Italie, 

XXXIII,  186. 

Sixte  II,  pape,  souffrit  le  martyre,  en  259,  sous  Valérien, 

XXXIV,  429. 

Sixte  III,  élevé  sur  la  chaire  de  saint  Pierre  en  432, 
XXXVI,  17. 

Smyrne,  ville  de  la  Turquie  asiatique.  Son  évêque, 
saint  Polycarpe,  XXXII,  249  ;  XXXIII,  688. 

Sociétés  centrales.  Leurs  inconvénients  et  avantages  des 
Sociétés  locales,  surtout  en  ce  qui  concerne  les  Sociétés 
agricoles,  XXXII,  438. 

(iociétë  française  crarcliéologie.  Avertissement 
de  son  bureau  à  ceux  qui  désirent  consulter  la  Société, 
XXXI,  816.  —  Proteste  contre  la  mode  ridicule  d'ha- 
biller les  églises  en  style  du  xiii*^  siècle,  et  de  dénaturer 
les  ouvertures  pour  donner  aux  églises  l'aspect  d'une 
construction  de  cette  époque,  XXXII,  185.  —  Sa  sous- 
cription pour  le  monument  à  élever  à  la  mémoire  de 
M.  de  Verneilh,  302.  —  Sa  publication  d'un  almanach 
de  l'archéologie  française,  XXXI,  824.  —  Son  excuj'sion 
à  Abbeville  et  à  Saint-Riquier,  XXXIJI,  396.  —  Décerne  à 
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M.  Bouet  une  médaille  en  vermeil,  pour  ses  services  et 
ses  travaux  de  tous  genres,  518.  —  Pareille  médaille  à 
M.  Lobit  de  Monval,  pour  s'être  opposé  à  la  destruction 
des  murs  romains  de  Dax,  XXXV,  216.  —  Acquiert 
l'église  de  Gravant,  XXXI,  i02.  —  Un  aqueduc  romain, 
près  de  Loches,  XXXV,  706  ;  XXXVI,  369.  -  Les  restes 
d'un  aqueduc  romain,  à  Chartres,  XXXVI,  246.  — 
Décerne  à  M.  Renault  une  médaille  en  vermeil  de  pre- 
mière classe,  pour  sa  table  alphabétique  et  analytique 
des  dix  volumes  de  la  S»  série  du  Bulletin  monumental, 
735.—  Membres  de  la  Société  élus  membres  de  l'Assem- 
blée nationale,  XXXVII,  150.—  Maintient ^ur  des  listes, 
même  sans  cotisation,  les  membres  des  départements 
annexés,  609.— -  Prend  part  à  la  souscription  pour  élever 
un  monument  à  la  mémoire  de  M.  Edouard  Lambert, 
de  Bayeux,  615.  —  Décerne  à  M.  Peigné  de  la  Cour 
une  médaille  en  vermeil,  pour  sa  publication  du  Monas~ 
ticon,  XXXVIII,  121.  —  Son  musée,  XXXII,  172.  — 
Questions  qu'elle  admet  pour  le  Congrès  de  Douai,XXXI, 
815.  —  M.  de  Cougny,  nommé  directeur  de  la  Société, 
en  remplacement  de  M.  de  Caumont,  démissionnaire, 
XXXVIIl,  608.  —  Voir  Congrès  archéologique. 

Mouvement  de  son  personnel:  XXXI,  102,  308,  816; 
XXXII,  83,  184,  302,  432,  558,  652  ;  XXXÏII,  715  ; 
XXXIV,  474  ;  XXXV,  106,  341  ;  XXXVI,  740, 

Villes  où  la  Société  a  tenu  des  séances  générales  : 

Aix,  en  1866,  XXXII,  783. 

Alby,  en  1866,  XXXII,  426.  —  Compte-rendu,  id. 

Alençon,  en  1865,  XXXI,  682. 

Amiens,  en  1867,  XXXIII,  386-397.  -  Elle  y  décerne  une 
médaille  d'argent  à  M.  Herbault,  et  une  de  bronze  à 
M.  le  curé  de  Saint-Riquier,  397. 

Anvers,  en  1867.  Elle  y  décerne  une  médaille  de  ver- 
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meil  à  M.  Parker,  XXXIH,  713.  —  En  1871,  compte- 
rendu,  XXXVII,  592. 

Bonn,  en  1868,  compte-rendu,  XXXIV,  802. 

Bourges,  en  i868,  XXXIV,  234.  --  Compte-rendu,  347. 

Caen,  en  1865,  XXXÏ,  627.  —  En  1870,  comptes-rendus, 
XXXVI,  246,368,  656.— En  1871,  XXXVII,  409,659; 
XXXVIII,  101.  —En  1872,  XXXVIIÏ,  212,  357,  437. 

Chartres,  en  1869,  compte-rendu,  XXXVI,  241. 

CouTANCES,  en  1865,  XXXI,  406. 

ÉvREux,  en  1870;  compte-rendu,  XXXVI,  361. 

Flers,  en  1868,  XXXIV,  684.— Compte-rendu,  880. 

Le  Havre,  en  1866,  XXXII,  559,  647. 

LeMans,  en  1871,  XXXVII,  527. 

LisiEux,  en  1870,  compte-rendu,  XXXVI,  733.  —  Elle  y 
décerne  plusieurs  médailles,  735. 

Montpellier,  en  1868  ;  elle  y  décerne  plusieurs  médailles, 
XXXIV,  906. 

Moulins,  en  1870;  compte-rendu,  XXXVI,  468. 

Nice,  en  1866,  XXXII,  783. 

Paris,  en  1868,  XXXIV,  469.-  En  1869,  XXXV,  216. 

Pont-Audemer,  en  1867;  compte-rendu,  XXXIII,  511. 

Saint-Brieuc,  en  1872;  compte-rendu,  XXXVIII,  718. 

Saint-Lo,  en  1866,  XXXII,  302;  compte-rendu,  430. 

Senlis,  en  1866,  XXXII,  539. 

ipiociétë»  savanteii.  Fâcheuse  position  des  sociétés  sa- 
vantes qui  ne  savent  pas  se  faire  un  revenu  indépendant 
par  leurs  cotisations,  XXXI,  715  et  716.  -  Annuaire  des 
sociétés  savantes,  XXXII,  88.—  Elles  entretiennent,  au 
milieu  de  l'indifférence  publique,  un  peu  de  goût  pour 
les  travaux  intellectuels  là  oii  elles  existent,  439.  —  Sur 
l'influence  des  sociétés  savantes,  et  sur  les  moyens  d'en 
avoir,  XXXV,  200  et  211. 


710  TABLE   GÉNÉRALE 

Alsace.  Société  pour  la  conservatien  des  monuments  de 

l'Alsace,  XXXIII,  824;  XXXV,  220.  -  Voir  Strasbourg, 
Angers.  Société  d'agriculture,  sciences  et  a  ris,  XXXVI,  99. 

Voir  Maine-et-Loire. 
Angleterre.   Société   d'archéologie  britannique,  à  Rome, 

XXXIV,  241. 
Antiquaires    (Société  des).  Voir    France,   Normandie, 

Picardie. 
Anvers.  Académie,  XXXIII,  83. 
Apt.  Société  scientifique,  littéraire  et  artistique,  XXXIJT, 

83  ;  XXXVlIf,  175. 
Arras.  Académie,  XXXV,  108. 
Aube.  Société  académique,  XXXVIII,  729. 
AuTUN.  Voir  Ediienne. 
Auxerre.  Société  académique,  XXXÏ,  193. 
Avalon.  Société  scientifique,  XXXVI,  253. 
Aveyron.  Société  des  lettres,  sciences  et  arts,  XXXII,  305: 

XXXIV,  689  ;  XXXV,  221,  350. 
Belgique.  Académie  d'archéologie,  XXXVII,  688. 
Beziers.  Société  archéologique,  XXXII,  663. 
Boulognf.-sur-Mer.  Société  académique,  XXXVIII,  730. 
Bourges.  Voir  Centre. 
Bruxelles.    Commission  royale    d'arts   et   d'archéologie, 

XXXIV,  102,  237.-  Académie,  XXXVIII,  729. 
Caen.  Académie  des  sciences,  arts  et  belles-lettres,  XXXII, 

557.  —  Société  française  d'archéologie.  Voir  ce  titre. 
Carcassonne.  Société  académique,  XXXIV,  913, 
Centre.  Société  des  antiquaires  du  Centre,  XXXIII,  81  ; 

XXXIV,  472;  XXXV,  349,  919,  920;  XXXVIII,  431. 
Ghalons-sur-Saone.   Société   d'histoire  et  d'archéologie , 

XXXIII,  625. 
Chambéry.  Académie  de  Chambéry,  XXXIII,  89. 
Charente.  Société  archéologique  et  historique,  XXXVI,  491. 
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Chartres.  Société  archéologique,  XXXIII,  402;  XXXIV,  644. 

Chateau-Thierry.  Société  archéologique,  XXXII,  85. 

Cher.  Commission  historique  du  Cher,  XXXIV,  303. 

Cherbourg.  Société  artistique  et  industrielle,  XXXVIIÎ, 
353. 

DouBS.  Société  d'Emulation,  XXXI,  822;  XXXII,  665; 
XXXIIl,  824  ;  XXXV,  224,  348. 

Drôme.  Société  d'archéologie  et  de  statistique,  XXXII, 
566. 

DuNKERQUE.  Société  Diinkerquoise,  XXXV,  111. 

DuNois.  Sociélé  Dunoise,  XXXV,  912;  XXXVI,  492. 

Eduenne.  Société  Eduenne,  XXXII,  41. 

Eure.  Société  libre  de  l'Eure.  XXXVIII,  450 

France.  Société  des  antiquaires  de  France,  XXXI,  820. 

Gard.  Académie  du  Gard,  XXXIIl,  185;  XXXIV,  927; 
XXXVl,  106. 

Gironde.  Commission  des  monuments  et  documents  histo- 
riques, XXXÏI,  438.  —  Archives  historiques  de  la 
Gironde,  XXXIIl,  516. 

Ille-et-Vu.aine.  Société  archéologique,  XXXV,  225. 

Laon.  Sociélé  académique,  XXXI,  528. 

Lille.  Société  des  sciences,  agriculture  et  arts,  XXXVIl, 
621 . 

Limoges.  Société  archéologique  et  historique  du  Limousin, 
XXXII,  304;  XXXIV,  596;  XXXVI,  492. 

LisiEux.  Société  d'Emulation  et  Société  historique, XXXVI, 
388. 

LoiRE  (Société  d'agriculture,  sciences  et  belles-lettres  du 
déparlement  de  la),  XXXTil,  514. 

Maine-et-Loire  (Société  d'agriculture,  sciences  et  belles- 
lettres  du  département  de).  XXXV,  349. 

Megklembourg.  Société  pour  l'histoire  et  l'archéologie, 
XXXIV,  592. 
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Midi.  Voir  Toulouse. 

MoNTÀUBAN.  (Société  archéologique  de),  XXXIII,  81; XXXVI, 

383,  667. 
Morbihan  (Société  polymathique  du),  XXXII,  662. 
MoRiNiE  (Société  des  antiquaires  de),  XXXIII,  402. 
Moselle  (Société  d'archéologie  et  d'histoire  de  la),  XXXII, 

303  ;  XXXV,  109. 
Nivernais.  Société  nivernaise,  XXXIV,  685. 
Nord.  Société  des  antiquaires  du  Nord,  XXXIV,  591.  — 

Commission    historique    du    département    du    Nord, 

XXXV,  110. 
Normandie    (Société    des   antiquaires    de),    ^XXI,    201; 

XXXIII,  401. 
Ojse  (Société  académique  de  l'),  XXXII,  332. 
Orléanais  (Société    archéologique    de    T),   XXXII,   86; 

XXXV,  353. 
Ouest  (Société  des  antiquaires  de  1').  XXXII,  787  ;  XXXIII, 

81  et  185;  XXXIV,  351  ;  XXWII,  411;XXXVIII,  431. 
PAS-de-CALAis  (Commission    archéologique  du),    XXXII, 

786;  XXXIII,  376. 
Picardie  (Société  des  antiquaires  de),  XXXII,  434. 
Provence  (Société  historique  de),  XXXVIII,  175. 
PuY  (le).  Société  d'agriculture,  sciences,  arts  et  de  com- 
merce, XXXV,  111. 
Rambouillet  (Société  archéologique  de),  XXXVIII,  432. 
Reims.  Académie,  XXXIII,  81. 
Rhin.  Société  des  antiquaires  rhénans,  XXXVIII,  220. 
Russie  (Société  archéologique  de),  XXXVI,  370. 
Saintes.  Sociéié  des  archives  et  documents  historiques  de 

Saintonge  et  d'Aunis ,  XXXVIII,  445. 
Sarthe  (Société    d'agriculture,  sciences  et  arts  de  la), 

XXXV,  912. 
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Savoie.   Société  savoisienne  d'histoire  et  d'archéologie, 
XXXII,  90  ;  XXXV,  348,  et  XXXVIII,  437. 
Académie  des  sciences,  belles-lettres  et  arts  de  Savoie, 

XXXV,  353. 

Seine-et-Marne  (Société  archéologique  des  sciences,  belles- 
lettres  et  arts  de),  XXXII,  90. 

Senlis.  Comité  archéologique,  XXXI,  822. 

Strasbourg  (Société  archéologique  de),  XXXI,  184,  187.— 
Voir  Alsace. 

Tarbes.  Académie,  XXXII,  722. 

Toulouse.  Académie  des  sciences,  inscriptions  et  belles^ 
lettres,  XXXV,  350,  913,  —  Société  archéologique  du 
Midi,  XXXIV,  236;  XXXVI,  387. 

TouRAiNE  (Société  archéologique  de) ,  XXXVI  ,  241  ; 
XXXVIII,  175. 

Troyes  (Société  d'agriculture,  sciences,  arts  et  belles- 
lettres  de),  XXXIII,  515. 

Vaucluse  (Société  littéraire,  scientifique  et  artistique  du), 

XXXVI,  107. 

Vendée.  Société  d'émulation  de  la  Vendée,  XXXIII,  824. 

Vendôme.  Société  archéologique  ou  Société  vendomoise, 
XXXIV,  28;  XXXVÏ,  241  ;  XXXVIII,  122. 

Vitry-le-Français  (Société  des  sciences  et  arts  de),  XXXV, 
223. 

Yonne.  Publication  de  la  Société  académique,  XXXVIII, 
730. 

SoissoNS,  ville  épiscopale  de  Picardie  (Aisne).  Le  remar- 
quable transept  de  sa  cathédrale,  XXXIV,  444.  —  Ins- 
cription dans  le  bas-côté  méridional  du  chœur,  indi- 
quant la  date  de  cette  partie  de  l'église  (1222),  id.  — 
Piliers  décorés  de  peintures,  id.  —  Deux  statues  tom- 
bales, 445.  —  Abbaye  de  Notre-Dame,  id.  —  Inscription 
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larti'ùlâirc  du  xviii'  siècle,  446.  —  Débris  de  deux  cloî- 
tres restant  de   l'abbaye  de  Saint-Jeari-des-Vignes,  446. 

—  Eglise  Saint-Léger,  447.  —  Dessin  d'un  contrefort  de 
cette  église,  id.  — -  Ancienne  boucherie,  id.  —  Vue,  448. 

—  Dessins  de  chapiteaux  au  musée,  449  et  450.— Excur- 
sion à  Soissons,  XXXVIII,  438.  —  Urnes  cinéraires  avec 
leur  contenu,  XXXIV,  450.  —  Umbo  au  musée;  dessin, 
453.  —  Plaque  en  verroterie,  ayant  quelques  rapports 
avec  les  émaux  cloisonnés,  454.  —  Dessin,  id.  —  Ins- 
cription tumulaire  d'Enguerrand  de  Coucy,  id.— Umbo 
de  bouclier,  id.  —  Plan  archéologique  de  l'ancienne 
ville  et  de  son  état  actuel,  455.  —  Dans  Je  cours  du 
in®  siècle,  il  y  avait,  à  Soissons,  une  cave  ou  basse 
fosse  où  furent  enfermés,  avant  leur  supplice,  saint 
Crespin  et  saint  Crespinien,  490.  —  Un  concile  s'y  tint 
en  1072,  XXXVII,  474.  -  Le  portail  de  l'église  de 
Saint-Jcan-des-Vigncs  offre  un  mélange  du  xiii®  et  du 
xiv^  siècle;  ses  parties  supérieures  sont  du  xv"  siècle, 
XXXVIII,  438.  -  Les  tours  sont  du  xiv®  siècle  et  les 
flèches  du  xv®  siècle,  id.  —  Les  parties  inférieures  peu- 
vent être  en  partie  du  xni®  siècle,  439.  —  Bâtiment  mo- 
nacal datant  du  xiii*^  siècle  ou  commencement  du 
xive  siècle,  id.  —Porte  de  1658,  id.  —  Palais  d'Albâtre, 
440.  —  Dessin  d'objets  déposés  au  mus^e.  441,  -^  Plan 
de  l'enceinte  romaine  et  emplacement  du  palais  d'Al- 
bâtre, 442.  —  Vue  du  théâtre,  440  et  443.  —  Maison 
du  xiu®  siècle,  444.  —  Autels  gothiques  modernes  dans 
l'église  Saint-Léger,  id.  —  Demi-tours  circulaires  de 
son  théâtre  gallo-romain,  employées  comme  moyen  de 
résistance  contre  les  poussées  extérieures,  554.  — •  Nive» 
Ion,  son  évoque,  siégea  de  1175  à  1217,  XXXVII,  217. 

Soleil,  astre  lumineux  qui  éclaire  le  monde.  On  met  quel- 
quefois, près  de  la  croix  du  Sauveur,  le  soleil  et  la  lune 
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en  éclipse,  pour  désigner  sa  patience,  XXXIV,    473. 

SoLiERS  (A.  de).  Notice  sur  le  château  de  Lavardin^  ouvrage 
annoncé  dans  le  Bulletin,  WXiX^  562. 

SoLiGNAG,  bourg  du  Limousin  (Haute-Vienne).  Lecartulaire 
de  son  ancienne  abbaye  écrit  au  commencement  du 
xiie  siècle,  XXXIII,  31. 

SoLLiÈs- Ville,  village  de  la  Provence  (Var).  Dans  son 
église,  tabernacle  du  xv»  siècle,  XXXIV,  533.  — -  Des- 
cription, id. 

SpMMERARD  (du).  Sou  muséo,  XXXIII,  722. 

SoNNAY,  à  Gravant,  village  de  la  Touraine  (Indre-et- 
Loire).  Son  château  doit  dater  du  xvi«  siècle;  murs 
épais,  grande  tapisserie  d'Aubusson,  colombier  cylin- 
drique, XXXI,  684.  —  Des  fouilles  pratiquées  sur  une 
vaste  bruyère,  près  de  Sonnay,  ont  amené  la  découverte 
d'une  grande  quantité  de  tuiles  à  rebords,  68.5.  —  Dol- 
men, nommé  Dolmen  de  Briançon,  XXXII,  486.  —  Si- 
tué en  face  du  coteau  de  Sonnay,  id. 

Sonnemberg,  canton  de  Fribourg  (Suisse).  Donjon  carré  du 
xiv»  siècle,  XXXL  572. 

Sonnerie.  Avant  le  xiii^  siècle,  les  églises  anglo-normandes 
avaient  de  grandes  sonneries,  XXXVI,  531.  —  Celle  de 
l'abbaye  de  Groyland  se  composait  de  sept  cloches,  id. — 
Voir  Cloches. 

Sonnettes  (tintinnabula)  trouvées  au  nombre  de  trois  dans 
des  sépultures  gallo-romaines,  à  Lisieux,  XXXIH,  601. 
—  De  forme  carrée,  avec  son  battant,  trouvée  dans  des 
antiquités  signalées,  XXXV,  185.  —  En  bronze,  trouvée 
dans  des  antiquités  gallo-romaines,  368. 
Souchez,  village  de  l'Artois  (Pas-de-Calais).  Découverte  de 

vases  funéraires,  XXXI,  743  et  XXXII,  786. 
Soucoupes  en  terre  rouge  et  noire  et  en  verre,  découvertes 
dans  les  ruines  d'une  villa,  XXXII,  776.  —  Avec  les 
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nonis  des  potiers,  trouvées  à  Gandes,  XXXIII,  427  et  428. 
—Eu  terre  samieune,  ornée  de  feuilles  en  relief,  signalée 
dans  le  cimetière  gallo-romain  du  Mesnil-sous-Lille- 
bonne,  607.  —  Rouges  unies  en  terre  dite  de  Samos, 
dont  une  portait  à  l'intérieur  la  marque  du  potier, 
trouvées  à  Primelles,  dans  un  puits  funéraire,  XXXIV, 
306.  —  En  argent,  ornées  de  cannelures  et  d'arabesques 
et  antérieures  à  la  fin  du  iv®  siècle  ou  au  commence- 
ment du  v«  siècle,  XXXV,  819. 

SoucY,  village  prés  d'Etampes  (Seine-et-Oise).  Mosaïque 
qu'on  y  a  découverte  dans  les  ruines  d'une  villa  gallo- 
romaine,  XXXVIII,  358. 

SouDAY,  village  du  Maine  (Sarthe),  incorporé  aujourd'hui 
au  diocèse  de  Blois  (Loir-et-Cher).  Le  chœur  de  l'église 
est  du  xvie  siècle,  XXXII,  299.  —  Vitraux  de  la  même 
époque,  id.  —  Chœur  élevé  sur  une  chapelle  seigneu- 
riale, id.  —  Restes  d'un  édifice  carlovingien,  dans  des 
murs  latéraux,  id.  —  Vue  de  l'appareil  de  l'église,  300. 

—  Fenêtres  à  plein  cintre  en  meurtrière,  accusant  le 
x«  ou  le  xi^  siècle,  id. 

Sougé-sur-Braye  ,  village  du  Veudomois  (Loir-et-Cher). 
Son  camp  romain,  XXXIII,  643. 

SouiLLAG,  village  du  Quercy  (Lot).  Il  doit  son  origine  à 
une  ancienne  et  célèbre  abbaye  de  Bénédictins,  XXXI, 
588. -- Description  de  son  église  restée  intacte  et  qui 
est  dans  le  style  bysantin,  inspiré  de  Saint-Front  de 
Périgueux,  id.  —  Vue  intérieure  de  cette  église,  589. 

—  Scène  du  jugement  dernier,  sculptée  sur  la  porte 
principale  de  l'église,  mais  à  l'intérieur,  et  vers  la  nef, 
XXXI,  590,  et  XXXV,  590.  —  Maison  d'aspect  monu- 
mental, à  deux  étages  ei  à  fenêtres  ogivales  subdivisées, 
XXXI,  590. 

SouLTRAiT,  M.  de  rinstit.  des  Provinces,  publie  le  Diction' 
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naire  topographique  du  département  de  la  Nièvre, 
XXXIÏ,  663. 

SouMANS,  village  de  la  Marche  (Creuse),  au  lieu  de  Monte- 
bras,  vestiges  d'une  exploitation  de  mine  d'étain,  datant 
de  la  plus  haute  antiquité,  XXXYII,  339.  —  Découverte 
de  deux  médailles  gauloises  et  d'une  monnaie  de  Nîmes, 
au  type  du  crocodile,  id.—D'un  squelette,  près  de 
lui  était  une  hache  en  pierre,  340.  --  Tumulus  de  l'âge 
de  bronze,  et,  tout  près,  une  sépulture  gallo-romaine, 
id.  -  Voir  Montebras,  La  Villeder,  Vaulry. 

SouPLicouRT,  village  de  Picardie  (Somme).  Font  baptismal 
de  son  église,   datant  du   xv®  siècle;    sa   description, 

XXXV,  198. 

SouQUET  (Gustave),  M.  de  la  S.,  signale,  dans  des  fouilles 
pratiquées  au  château  d'Etaples,  la  découverte  faite  de 
vases  gallo-romains  dans  des  sépultures,  XXXII,  686. 

Sous-chantre,  succentor.  Celui  qui  conduisait  le  chœur  en 
l'absence  du  grand-chantre.  Son  nom  apparaît  seulement 
en  1167,  XXXII,  45. 

SousMONT,  village  de  Normandie  (Calvados).  Vue  de  son 
église,  dont    le   clocher  est  placé  au  sud  de  la  nef, 

XXXVI,  525. 

Souterrains-refuges.  Ces  excavations  ne  doivent  pas  être 
considérées  comme  les  demeures  de  la  population  com- 
temporaine  de  la  pierre  polie;  peut-être  sont-ce  des 
cryptes  d'approvisionnement,  XXXVI,  384.  -—  Décou- 
verte, à  Ozon,  d'un  souterrain  de  refuge;  sa  descrip- 
tion, 685.  —  Fort  nombreux  dans  la  Creuze  et  de  forme 
très-variée,  XXXVII,  346.  -  Celui  de  Garves,  XXXVIII, 
125.  —  Son  plan,  127.  —  Description  de  quelques  sou- 
terrains du  bîssin  du  Tarn,  130,  —  Controverse  sur 
leur  âge  et  leur  destination,  131.  —  On  doit  chercher 
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dans  les  environs  les  traces  des  demeures  de  la  popuU 
tion  qui  les  fit,  XXXVII,  386;  XXXVIII,  i31. 

SouviGNÉ,  bourg  du  Maine  (Sarthe).  Restauration  de  son 
église,  XXXVII,  528.  ~  Édifice  du  xvi^  siècle,  id.  - 
Description,  id. 

SouviGNY,  village  et  ancienne  abbaye  du  Bourbonnais 
(Allier). -Sa  bible,  XXXVI,  93. -Fac-similé  d'un  frag- 
ment de  sa  colonne,  484  et  48o.  —  Sa  léproserie,  fon- 
dée au  x[i"  siècle,  par  Arcbambaud  V,  sire  de  Bourbon, 

.    745. 

Spire,  ville  d'Allemagne.  Description  d'an  bénitier  en 
bronze  qu'on  voit  dans  sa  cathédrale;  il  d^ate  duxii® 
siècle,  XXXVI,  441.  —  Sa  description,  442. 

Squale.  Enorme  requin  antédiluvien  qui  dévorait  YaUithe- 
riuniy  animal  de  l'époque  tertiaire,  XXXVIII,  590. 

Squelettes  trouvés  à  Candes,  dont  un  avait  sous  sa  tête 
une  large  tuile  en  forme  d'oreiller,  XXXIII.  428.  --  A 
Sainte-Colombe-lès-Vienne,  au  milieu  d'antiquités  ro- 
maines, XXXVI,  81.  -—  Dans  une  partie  conservée  d'un 
tumulus,  346. 

Stains,  village  de  l'Ile  de  France  (Seine).  Eglise  antérieure 
à  la  fin  du  xvii^  siècle,  XXXIV,  870. 

Stalles,  Celles  de  l'église  Saint-Pierre  de  Lisieux  datent 
de  la  première  moitié  du  xiv^  siècle;  elles  ont  une 
grande  valeur  archéologique  et  sont  les  plus  riches  de 
leur  époque,  XXXI,  302.  — Celles  de  l'église  de  Bosmiers 
offrent  un  travail  très-remarquable  et  sont  du  style  flam- 
boyant le  plus  riche,  495  —  Du  xv«  siècle,  dans  l'église 
de  la  Madeleine,  à  Château^dun,  XXXIV,  17.  —  Du  xv» 
siècle,  dans  l'église  de  la  Trinité,  à  Vendôme,  31.— 
Dont  les  sièges  sont  du  xiii®  siècle  et  les  hauts  dossiers 
du  xive,  160.  —  Dans  l'église  de  Saint-Amand,  à  Gheel, 
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en  Belgique,  stalles  sculptées  de  la  Renaissance,  555.  — 
Louis  XIV  dans  une  des  églises  de  Gien,  60i.  —  Du  xv" 
sièle,  dans  l'église  d  Saint-Benoît-sur-Loire,  618.  — 
Du  xvie  siècle,  dans  Irglise  Notre-Dame-de-Loches, 
XXXV,  138,  et  dans  celle  de  Beaulieu,  149.-  Du  xvi^ 
siècle  dans  l'église  Saint-Ours,  à  Loches,  XXXVI,  337. 
—  Celles  de  la  cathédrale  du  Mans,  exécutées  en  1575, 
furent  successivement  mutilées  en  1768,  1830  et  1852, 
XXXVII,  655.  —Sujets  sculptés  sur  les  panneaux,  657. 

Statère,  monnaie  des  Grecs.  Découverte  d'un  statère  d'or 
à  Norolles,  XXXVII,  5^0.  —  D'or  de  Philippe  II,  roi  de 
Macédoine,  à  Neuville-aux-Bois,  XXXVIII,  211.— Voir 
Médaille  gauloise. 

Station  romaine,  maison  où  poste  romain.  Celle  de 
Gramatium  (Haut-Rhin),  XXXI,  819.  —  De  Masava, 
placée  sur  la  carte  de  Peutinger,  sur  la  rive  droite  de 
la  Loire,  820.—  Découverte  dans  le  canton  de  Vertou 
de  l'emplacement  de  trois  stations  gallo-romaines,  avec 
débris  de  briques  et  de  poteries,  XXXII,  58  et  59.  — 
En  général,  les  stations  romaines  étaient  situées  sur  un 
cap  ou  promontoire,  XXXIV,  659.  —  Masava,  aujour- 
d'hui Mesve,  686.  —  A  Comburistum,  aujourd'hui  Châ- 
tetais  où  se  croisaient  plusieurs  voies  anciennes,  XXXV, 
193.  —  Une  station  romaine,  indiquée  dans  un  passage 
de  la  notice  de  l'empire,  doit-elle  se  placer  à  Marck  ou 
Mardick,  XXXVI,  253.—  Signalée  comme  ayant  existé 
à  Longour,  XXXVII,  660.  —  Découverte  d'une  station 
à  Donville,  XXXVIII,  42.  —  Dans  les  environs  de 
Meaux,"136. 

Statistiquks  Monumentales  et  historiques.  Celle  du  Calva- 
dos, terminée  par  la  publication  du  v®  volume,  XXXIII, 
86  et  87.—  Utilité  des  statistiques  monumentales,  709.— 


720  TABLE  GÉNÉRALE 

Statistique  archéologique  du  Nord,  710.  —  Monumen- 
tale de  l'Isère,  XXXIV,  105. 

Statuaire  Observations  sur  la  statuaire  des  xi®  et  xii»  siè- 
cles, XXXV,  170.  —  Les  statuettes  de  Saint-Symphorien 
d'Azay  donnent  une  idée  exacte  de  la  statuaire  de  la 
premièi-e  moitié  du  xi®  siècle,  en  Touraine,  XXXV, 
336.  —  Description  de  ces  statuettes,  id.  et  338.—  Voir 
Statuettes. 

Statues  religieuses.  Statues  romanes  au  portail  occidental 
de  l'ancienne  cathédrale  de  Sarlat,  XXXI,  751.—  Duxive 
siècle,  provenant  de  l'église  Saint-Jacques  de  Paris,  et 
déposées  au  musée  de  Gluiiy,  821.  —  Statue'de  la  Vierge 
portant  la  date  de  13i3,  placée  dans  l'église  de  Mune- 
ville-le-Bingard,  XXXII,  76.  —  Dessin,  77.  —  Provenant 
d'une  église,  au  musée  de  Chalons,  87.  —  De  Benoît  XII, 
dans  l'église  souterraine  de  Saint-Pierre,  157.  —  De 
Notre-Dame- de-Gràce,  pouvant  remonter  au  xv<^  siècle, 
dans  l'église  de  Saint-Jean  de  Thenney,  206.  --  De  la 
Vierge,  remontant  au  moyen  âge,  575.  —  Du  xvi'  siècle, 
dansréglisedeFécamp,XXXIII,13et  235.— Monumentale 
de  la  Vierge  sur  le  donjon  de  Monlbazon,  XXXIV,  144.— 
De  la  Vierge,  accusant  le  xin«  siècle,  200.  —  De  la  fin  du 
xvi« siècle,  id.  —  Diverses  statues  dans  la  cathédrale  de 
Bourges  et  dans  sa  crypte,  215  et  2  6.  —  De  la  Vierge, 
en  marbre  et  datant  de  la  fin  du  xiv^  siècle,  peut-être  dos 
premières  années  du  xv^  siècle,  dans  l'église  de  Saint- 
Nicolas  de  Coutances,  XXXVIII,  30.  —  Position  habi- 
luelle  des  statues  mises  au  rebut  dans  les  dépendances 
des  églises,  305.  —  Dessin,  id. 

Statues  TOMBALES  du  xui®  siècle.  Recueillie  à  la  Graverie, 
XXXI,  632.— Tombales  dans  l'église  de  Sainte-Marie-aux- 
Anglais,et  paraissant  appartenir  au  xin«  siècle,  XXXII, 
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590.-~Dessin,o91.— Des  rois Plantagenet,  à  Fontevrault, 
XXXin,  73  et  74.  —  Du  xv^  siècle,  dans  l'église  d'Auvil- 
lars,  131.  —  Dessin,  132.  —  Du  duc  de  Sully  et  de 
sa  femme,  sur  leurs  tombeaux,  à  Nogent-le-Rotrou,474. 

—  Tombale  du  xiv^  siècle,  XXXIV,  417. —Dessin  et  ins- 
cription, 421  et  422.  —  A  demi  coucbée,  sur  la  tombe  de 
Gabrielle  d'Estrées,  443.  —  Tombales, dans  la  cathédrale 
deSoissons,  l'une  de  Henriette  de  Soissons  d'Elbeuf,  et 
l'autre  de  M^^^  de  la  Rochefoucault,  morte  en  1693,  445. 

—  Tombales  de  diverses  époques,  635.  —  Découverte  à 
Bordeaux,  près  do  l'église  de  Saint-Seurin,  de  deux  sta- 
tues tombales  paraissant  appartenir  au  xiv«  siècle, 
XXXYIH,  154.  —  Statue  sépulcrale  de  Boniface  VIII, 
dans  les  grottes  vaticanes,  XXXII,  155.— Celles  trouvées 
dans  un  caveau  de  l'église  de  Rueil  sont  à  conserver, 
XXXVIII,  428. 

Statues  en  bois.  Une  antérieure  au  xv°  siècle  est  reléguée 
dans  le  grenier  de  l'église  de  Lespugue,  XXXI,  140.  — 
Elles  ne  sont  pas  rares  <1ans  le  pays  de  Comminges,  id. 

—  Il  y  en  a  trois  dans  les  ruines  de  Montespan  ;  il  y  en  a 
à  Sainl-Lizier,  àBfauclialol,40etl41.— ASaint-Laurcnl- 
des-Grès,  statue  en  bois,  avec  des  caractères  de  travail 
gothique,  XXXII,  209.  -  De  la  sainte  Vierge  tenant 
l'enfant  Jésus  dans  ses  bras,  œuvre  du  commencement 
du  xvn«' siècle,  XXXIV,  266.  -  En  bois  sculpté  des  xv 
ou  du  commencement  du  xvi"  siècle,  dans  une  des  cha- 
pelles de  la  cathédrale  d'Alby,  XXXVII,  290.  -  Voir 
Sainte  Vierge  Marie. 

Statii:s  profanes.  Siatue  de  Latonne  en  terre  cuite,  trou- 
vée dans  un  cimetière  gallo-romain,  à  Orival,XXXÏ,  75. 

—  Fragments  d'une  siatue  présumée  être  celle  d'un 
dieu  gallo  romain,  76.  —  Dessin  d'une  statue  signalée 
dans  les  ruines  romaines  de  Fréjus,  239.— Dessin,  240.— 
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Dessin  d'une  tête  antique,  !241.— Statues  nommées  M.  et 
i\lme  Domme,  sculptées,  dans  une  niche,  à  Domme,  7o2. 
—  A  Garcassonne,  statue  grossière  appelée  M'^^  Car- 
casse^ id.  —  A  Bouzillé,  statues  de  marbre  ayant  trait 
à  la  mythologie,  trouvées  au  nombre  de, vingt,  XXXII, 
402.— DeRaimbaud  II,  sur  la  place  d'Orange,  868.— Du 
comte  de  Gasparin,  id.  ■—  Statues  couchées  au  musée 
archéologique  d'Orléans,  XXXIV,  633.  —  En  bronze, 
trouvée  à  Lillebonne,  déposée  au  musée  de  Rouen, 
XXXVI,  48.  —  Statues  de  l'église  de  Rueil  à  conserver, 
XXXVIII,  428. 

Statuettes.  Celles  des  laraires  signalés  à  Jublains,  XXXI, 
181.  —  En  terre  blanche  mutilées  (nourrices,  Vé- 
nus, etc.,  etc.,  trouvées  au  nombre  d'environ  150,  dans 
un  cimetière  gallo-romain,  à  Lisieux,  XXXII,  438  et 
641.  —  Elles  représentent  des  Vénus  Anadyomènes  et 
des  nourrices  ou  lucines  allaitant  un  ou  deux  enfants, 
641.  —  En  terre  cuite,  représentant  Vénus  Anadyo- 
mène,  XXXIII,  622;  XXXV,  362  -Autres  statuettes 
représentant  une  Vénus,  id.— Petite  statuette  de  Mercure 
en  bronze,  trouvée  à  Cimier,  XXXVI,  256.  —  Voir  Sta- 
tuaire. 

Staub  (l'abbé).  Histoire  de  tous  les  régiments  de  hussards, 
ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  106. 

Stavelot,  petite  ville  de  Belgique.  Chaussures  liturgiques 
qu'on  y  a  trouvées,  XXXVllI,  395.  —  Leur  description, 
leur  date,  396  et  suiv.  —  Dessin,  397.  —  Ancienne 
abbaye  considéiable,  402.  —  Note  sur  deux  peignes 
liturgiques  provenant  de  Stavelot,  40i. 

Stèles.  On  donnait  ce  nom,  à  Athènes,  à  des  plaques  de 
marbre  où  se  gravaient  les  décrets,  les  traités  des  pro- 
cès-verbaux, des  inventaires,  des  comptes  de  dépenses, 
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des  actes  de  toute  sorte,  XXXIII,  158.  —  A  person- 
nages, au  musée  d'Orléans,  XXXIV,  635.  —  Au  musée 
de  Cologne,  stèles  romaines,  809,  et  XXXV,  811  et  813. 
—Funéraire  gallo-romaine,  montrant  le  défunt  debout, 
tenant  d'une  main  un  vase  à  boire  et  de  l'autre  un 
poctilum,  662.   ~  Voir  Tombeaux  gallo-romains. 

Stéuéobate.  Voir  Banc  de  pierre 

Stoke-sub-Hamdon  (Angleterre).  Son  ancienne  église  est 
dans  le  style  roman,  XXXII,  753.  -  Sculpture  de  son 
tympan,  754.  -—  Dessin,  755.  —Explication  de  ce  tym- 
pan, sur  lequel  on  remarque  un  sagittaire  et  un  lion, 
839. 

Strabon  (Walafride).  Il  vivait  dans  le  ix«  siècle;  il  est 
auteur  d'un  Traité  des  choses  ecclésiastiques,  XXXIII, 
212;  XXXVI,  400. 

Strasbourg,  ville  capitale  de  l'Alsace  (Bas-Rhin).  Sa  So- 
ciété archéologique  signale  plusieurs  bornes  milliaires, 
conservées  sur  place,  XXXI,  184.  —  Indication  des 
lieux  où  elles  se  trouvent,  185.  —  Emploi,  à  Strasbourg, 
du  grès  bigarré,  692.  —  Dans  son  musée  lapidaire,  il 
existe  un  bas-relief  mithriaque,  XXXIII,  308,  —  Photo- 
Ijraphies  de  quelques-uns  des  monuments  de  son  musée 
lapidaire  et  de  sa  bibliothèque,  XXXIV,  235.  —  Sous  les 
auspices  de  la  Société  pour  la  conservation  des  monu- 
ments, publication  d'un  Dictionnaire  biographique  de 
l'Alsace,  XXXV,  220.  —  Description  de  la  chaire  de  sa 
cathédrale,  XXXVI,  134,  138,  139,  141.  -  Celte  chaire 
date  du  xv®  siècle,  142. 

Stregnas  (Suède).  On  y  trouve  de  curieux  rétables, 
XXXVII,  693.  —  L'un  d'eux  représente  la  vie  du  Sau- 
veur, id. 

Strigille.  Sorte  de  brosse  dont  les  anciens  se  servaient 
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pour  se  débarrasser  de  la  sueur  après  les  exercices 
gymnasliques,  XXX1¥,  429. 

Stucs  coloriés,  trouvé*?  dans  les  ruines  d'une  villa  gallo- 
romaine,  XXXV,  lil. 

Style.  Sorte  d'instrument  aigu,  en  forme  de  poinçon,  dont 
les  anciens  se  servaient  pour  écrire  sur  des  tablettes  de 
cire.  Style  en  os  trouvé  dans  des  ruines  romaines, 
XXXII,  103.  —  Fragment  d'un  style  en  fer  découvert  à 
Jublains,  620.  ~  En  os,  signalés  à  Lisieux,  dans  des 

.    sépultures  gallo-romaines,  XXXIII,  594-()04. 

Style  angevin  ou  des  Plantagenet.  Voûtes  appartenant  à 
ce  système,  dans  l'église  de  Saint-Serge  d'Angers, 
XXXI,  19.  —  Dans  celle  de  Bressuire,  20.  —  Ce  style 
s'est  continué  dans  une  partie  de  la  France,  jusqu'à  la 
fin  du  xvie  siècle,  21.  —  Nef  dans  ce  style  dans  l'église 
de  Saint-Jacques  de  ChatellerauU,  XXXIV,  145.- Un 
de  ses  caractères  se  trouve  dans  les  voûtes  surhaussées  à 
doubles  croisées  de  nervures,  159.  —  Nef  dans  le  style 
Plantagenet,  à  Sainte-Radegonde  de  Poitiers,  162.—  A 
Notre-Dame,  à  Montmorillon,  255.  —  Eglise  de  Joué, 
dans  le  style  Planlagenet,  de  la  fin  du  xii«  siècle,  271.— 
i^es  voûtes,  suivant  l'usage  habituel  de  ce  style,  offrent 
huit  nervures,  XXXV,  .304.  —  La  présencii  de  petits 
personnages  et  de  figures,  à  la  rencontre  des  diverses 
nervures  se  croisant  sous  les  voûtes,  est  un  des  carac- 
tères du  style  Plantagenet,  311  et  395.—  Eglise  de 
Saint-Maurice,  de  Ghinon,  construite  dans  ce  style,  891. 
—  Beaucoup  d'églises  dans  ce  style  se  terminent  par 
un  chevet  rectangulaire,  id.  —  Chapelle  Saint  Jean,  à 
Chinon,  remarquable  par  ses  voûtes  système  Planta- 
genet, XXXVIII,  118.—  Sanctuaire  du  xiii®  siècle  dans 
le  style  Plantagenet,  XXXV,  14. 
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Style  auvergnat.  L'influence  de  l'école  auvergnate  se  fait 
sentir  dans  l'ensemble  et  les  détails  de  la  cathédrale  de 
Nevers,  XXXIV,  322.  —  Des  modillons  très-saillants  et 
ornés  de  lobes  se  rencontrent  dans  le  roman  auvergnat, 
XXXV,  38.  —  Dès  le  x^  siècle  le  déambulatoire  était 
connu  en  Auvergne,  715. 

Style  bourguignon.  L'église  de  Saint-Nicolas  de  Châtillon 
offre,  dans  la  nef,  un  spécimen  du  style  bourguignon 
des  XII*  et  xiii^  siècles,  XXXI,  15.  —L'église  de  Bagé-le- 
Ghâtel,  signalée  comme  appartenant  au  style  roman 
bourguignon,  .XXXVIII,   701. 

Style  bysantin.  Coffret  de  style  bysantin,  provenant  de 
Tancienne  collégiale  de  Mortain,   XXXI,   182.  —  Les 
Bysantins  ont  prolongé  la  tradition  antique.  Ce  qu'ils 
avaient  fait  dans  la  Rome  païenne,  oii  eux  seuls  étaient 
les  artistes,  ils  l'ont  continué  dans  la  Rome  chrétienne. 
Ils  ont  pris  cette  physionomie  particulière  vers  le  xi« 
siècle,  et  elle  s'est  conservée  jusqu'à   nos  jours,  et  on 
lui  a  donné  le  nom  de  style  bysantin,  313.—  A  Souillac, 
église   dans  le  style  bysantin,   588.—  Eglises  gréco- 
bysanlines,  Saint-Front  et  Saint-Etienne  de  Périgueux, 
XXXIII,  62  et  64.-  Un  de  ses  caractères  est  l'adoption 
d'une  seule  nef  pour  les  églises,  XXXIV,  159.—  Sur  les 
origines  de  l'art  bijsantin,XXXY,  65.  —Ce  qui  distingue 
et  constitue  l'archilecture  bysantine,  ce  qui  a  été  créé  à 
Bysaiice  et  s'est  ensuite  répandu  de  tous  côtés,  ce  n'est 
pas  la  coupole,  quelle  que  soit  sa  forme,  c'est  to  coupole 
sur  pendatif,  70.— A  Sainte-Sophie  de  Conslantinople 
commence  l'architecture  bysantine,  proprement  dite,71. 
Cette  œuvre  d'Anlhenius  de  Tralles  et  d'Isidore  de  Millet, 
qui  réalisa  et  créa  ,  en  quelque  sorte  ,  du   premier 
coup,  le  chef-d'œuvre  de  l'architecture   bysantine  et 
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cette  architecture  elle-même,  70  et  73.—-  Les  églises 
Saint-Etienne,  de  la  Cité,  à  Périgueux,  el  la  cathédrale 
de  Saint-Front,  sont  gréco-bysantines  et  appartiennent 
à  l'école  d'architecture  que  le  Périgord  eut  dès  la  fin  du 
XI*  siècle,  XXXIH,  62  et  64.—  Caractères  des  monuments 
bysantins  qui,  à  partir  du  iv«  siècle,  viennent  droit  de 
Bysance,  sans  mélange  d'influence  romaine,  XXXV, 
279. —  Voir  Limbourg-sur-la-Lahn  et  Surlgny. 

Style  germanique.  Caractère  de  ce  style  dans  l'église  Saint- 
Worles,  à  Châtillon-sur-Seine,  XXXI,  14.  —  Bon  type, 
de  l'architecture  romane  germanique  daris  l'église  de 
Schwarzheindorf,  de  la  deuxième  moitié  du  xii»  siècle, 
XXXIV,  804.  —  A  Heisterbach,  reste  d'une  église  appar- 
tenant à  l'architecture  rhénane  du  xiii«  siècle,  807. 

Style  normand.  Influence  des  constructions  normandes  sur 
l'architecture  en  Angleterre,  XXXIV,  87.  —  Introduc- 
tion du  style  normand  en  Angleterre,  après  la  conquête, 
par  plusieurs  religieux  de  Sainl-Elienne  de  Gaen,  88. 
—  Le  style  normand  inauguré  par  Edouard-le-Gonfes- 
seur,  id. 

Style  ogival.  Ce  style  est  rare  en  Italie,  XXXII,  863.  — 
Certains  archéologues  pensent  que  ce  style  a  pris  nais- 
sance dans  l'île  de  France  vers  le  dernier  tiers  du  xii« 
siècle,  XXXIII,  62.  —  L'emploi  de  l'ogive  ne  fut  point 
l'effet  d'un  plan  préconçu,  XXXIV,  155.  —  L'ogive  ne 
paraît  pas  avoir  été  employée  dans  l'Ile-de-France 
avant  1130  ou  1135,  XXXV,  72rt.  —  Causes  qui  amenè- 
rent, au  xn*  siècle,  une  révolution  dans  l'architecture 
des  églises  chrétiennes,  XXXVI,  210.  —  Sur  l'architec- 
ture et  les  origines  du  style  ogival,  ouvrage  signalé 
dans  le  Bulletin,  XXXVII,  621.  —  Ce  style  est  à  son  apo- 
gée au  cours  du  xiii^  siècle,  XXXVIII,  564.  —  Au  xiv^ 
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et  au.  xve  Siècle,  l'ogive  s'élargit  et  se  décore  de  com- 
parliments,  simulant  des  flammes,  d'où  son  nom  de 
style  fleuri,  de  style  flamboyant,  id.  —  Origine  ou  nais- 
sance de  l'ogive,  5^6. 

Stylk  ou  école  du  Périgord..  —  Voir  Style  bysantin. 

Style  picard.  L'école  picarde  a  fleuri  aux  xn"  et  xiii*  siè- 
cles, XXXV,  735.  —  L'ogive  devient  dominante  dans 
cette  école  vers  1170,  id.  -  Caractères  de  cette  école, 
735,  736  et  suiv.  —  Les  clochers  romans  y  ont  persisté 
jusqu'à  la  fin  du  xii^  siècle,  737. 

Style  PorPEviN.  Caractères  des  églises  romanes  du  Poitou, 
XXXIV,  151  et  152.  —  Dans  le  roman  poitevin,  le  tran- 
sept est  d'un  usage  général,  155.  —  Ce  style  exigeait 
presque  toujours  trois  arcs  dans  les  façades,  et  qu'ils 
fussent  d'une  égale  hauteur,  156.—  Eglise  de  Ville- 
Salem,  offrant  ce  que  le  roman  poitevin  a  de  plus  luxu- 
riant, 276  et  suiv.  —  Eglise  du  xii«  siècle,  style  roman 
poitevin,  à  la  Chaise-Girard,  XXXVII,  672.  —  Voir 
Poitou. 

Style  roman.  Dans  les  Pyrénées,  le  style  roman  a  duré 
jusqu'au  milieu  du  xv  siècle.  Aussi  beaucoup  d'anciens 
châteaux  sont  romans,  et  on  en  cite  de  postérieurs  à  l'an 
1400,  XXXI,  136  et  146.  —  Dans  le  Comminges,  le  Bi- 
gorre  et  le  Consérans,  le  style  roman  s'est  conservé  dans 
les  monuments  militaires  jusqu'à  la  Renaissance, 
XXXII,  716.  —  Le  style  roman  rare  en  Italie,  863.  — 
Voûtes  d'arêtes  sans  nervure,  appartiennent  au  style 
roman,  XXXIII,  22.  —  Un  cordon  régnant  le  long  des 
murs  est  une  réminiscence  romane,  XXXV,  398.  •—  Un 
soubassement  fleuri  et  ornementé  appartient  au  roman 
fleuri,  403.  —  L'art  gallo-roman,  vers  le  v^  siècle,  mon- 
tra une  tendance  à  s'affranchir  des  traditions  classiques, 
486.  —  Éléments  des  constructions  auxquels  se  recon- 
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naît  le  style  roman  pur,  XXXVII,  247,  —  Caractères  des 
façades  d'églises  d'après  le  style  roman,  248.  —  Vue,id. 

—  Ce  style  est  lourd  et  matériel,  malgré  les  ornements 
gracieux  dont  il  est  chargé  vers  son  déclin,  XXXVIII, 
564.  j 

Style  toulousain.  Dans  le  Toulousain  et  quelques  pays  voi- 
sins, on  bâtissait,  aux  xiv^  et  xv^  siècles,  des  clochers 
avec  des  ouvertures  en  Iriaiigh',  forme  appelée  arc-en- 
mitre,  dans  les  fenêtres  romimes  du  centre  de  la  France. 
XXXI,  141.  --  Ce  type  toulousain,  pour  les  tours  d'é- 
glises, prit  naissance  vers  le  xiv^  siècle,  14:^. 

Style  roman  du  Languedoc  Ce  style,  qui  brilla  surtout  par 
la  statuaire,  s'est  développé  à  Saint-Sernin,  à  Moissac, 
XXXÏ,  589.  —  Tympan  dans  ce  style  à  l'église  de  Souil- 
lac,  id. 

Style  de  la  Renaissance.  Caractères  de  ce  style  :  pignons  à 
crosse,  fenêtres  à  meneaux,  XXXII,  80.  —  Mise  an  tom- 
beau de  la  Renaissance,  XXXIV,  216.  —  Bénitier  de 
1507  à  Notre-Dame-de-Bourges,  219.  —  Rétable  de  la 
Renaissance  dans  l'église  de  Saint-Bonnet  à  Bourges, 
220.  —  Façade  de  l'Hôtel-Dieu  à  Bourges,  appartenant 
au  style  de  la  Renaissance,  221.  —Maison  de  Jacques 
Cœur,  223  et  224.    —  Hôtel-de-Ville  à  Bourges,  224. 

—  Hôtel  Lallemand  à  Bourges,  id.  —  Porte  dans  le  style 
de  la  Renaissance,  289.  —  Horloge,  en  forme  de  dôme, 
de  la  Renaissance,  320.  -—  Rétables  de  la  Renaissance  : 
un  à  Saint-Pierre  d'Avignon,  l'autre  à  Saint-Agricol, 
XXXIV,  532.  -  A  Villeneuve-lès-Avignon,  id.  -  A 
Bonnieux,  id.  —  Tabernacle  dans  le  style  de  la  Renais, 
sance,  533.  —  Piscine  de  la  Renaissance,  provenant  de 
la  collégiale  de  Tisle,  535.  —  Un  des  caractères  de  la 
Renaissance  normande  est  d'être  mouvementée  et  capri- 
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cieuse,  637  et 638. — C'est unmélangedes  ornements  de  la 
dernière  période  ogivale,  associés  au  plein  cintre  roman, 
XXKVIII,  564.  —  Ce  style  convient  mieux  aux  édifices 
civils  qu'aux  monuments  religieux,  565.  —  Divers  châ- 
teaux de  la  Renaissance,  id. 
SuBSTRUCTioNS  ROMAINES.  Traccs  dc  substructions  gallo-ro- 
maines à  Couëron,  au  village  la  Salle,  XXXII,  60.  —  A 
Lamenay,  sous  l'église  dédiée  à  saint  Martin,  298.  —  A 
Genermont,  434.  —  A  Fresin,  en  Belgique,  888.  —  Fain- 
les-Moutiers,  XXXVI,  345. 
Suez.  Achèvement  de  son  canal,  en  1869,  XXXV,  917. 
Suffrage  universel.  Ce  qu'on  en  pense,  XXXVIII,  316. 
SuGER,  abbé  de  Saint-Denis  au  xii*  siècle,  a  écrit  la  Vie  de 
Louis  VI,  XXXII,  156.  -  Elu  abbé  en  1152,XXXVÏ,  21. 
SuLLY    (Maximilien   de   Béthune,    duc    de),   ministre  de 
Henri   IV,  fut  seigneur  de   Figeac,  XXXI,  761.—  Il 
mourut,  âgé  de  82  ans,  le  22  décembre  1641,  XXXIII, 
474.  —  Son  tombeau  à  Nogent-le-Rotrou,  id.  —  Celui 
de  sa  femme,  id. 
SuLLY-suR-LomE,  village  de  l'Orléanais  (Loiret).  Son  châ- 
teau, bâti  de  1390  à  1400,  XXXÏII,  323.  —  Eglises  dé- 
pourvues de  valeur,  XXXIV,  008.  —  A  Saint-Ythier, 
autrement   Saint-Germain,  dalles  tumulaires    du  xvii« 
siècle,  id.  —  Maisons  anciennes,  l'une  en  bois  est  du 
xve  siècle,  id.  —Restes  de  fortifications  peu  caractérisés, 
609.  —  Vue  du  château,  id.  —  On  trouve  dans  son  ar- 
chitecture, à  l'extérieur,  le  xv^,  le  xvi«  et  le  xvii»  siècle, 
id.  et  610. 
SuLPiCE  Sévère,  mort  en  420.  Sa  légende,  XXXIl,  123  et 
125.  —  Il  est  l'auteur  du  livre  De  vita  Beati  Martini, 
123.  —  Issu,  au  IV»  siècle,  d'une  famille  considérable  et 
chrétienne  de  l'Aquitaine;  il  s'attacha  au  barreau  avant 
de  se  donner  à  Dieu,  255.  47 
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Support.  Nom  donné  à  tout  ce  qui  porte  ou  soutient  une 

chose  ou  ce  sur  quoi  elle  pose.  Description  de  plusieurs 

supports  de  chaires  à  prêcher,  XXXVF,  133  et  suiv.  — 

Voir  Chaire, 

SuRESNES,  village  de  l'Ile  de  France  (Seine).  Eglise  du  xv 

siècle,  XXXIV,  867.->-Sa  description,  id. 
SuRiGNY  (Alfred  de),  M.  de  la  S.  Bas-relief  tumulaire  de  Bé- 
ranger  de  Palma.  Sous  ce  titre,  l'auteur  indique  le  but 
et  le  caractère  de  ces  bas-reliefs  ou  plaques  de  marbres; 
il  fait  connaître  ceux  de  ces  monuments  qui  existent, 
non-seulement  h  Perpignjin,  raais  encore  dans  d'autres 
localités;  il  donne  un  dessin  décelai  de  Béranger  de 
Palma  et  relève  l'inscription- de  ce  bas-relief,  XXXV, 
27i.  —  Suivant  lui,  les  tombeaux  appelés  mérovingiens 
ne  sont  que  des  tombeaux  importés  d'Italie,  quand  l'art 
grec  régnait  en  ce  pays,  c'est-à-dire  jusqu'au  viiio  siècle, 
ou  <les  copies  de  ces  mômes  monuments.  Ra venue  et 
Milan  auraient  été  le  centre  de  cet  art,  278  et  280.  — 
Hait  jours  à  Aix  la-ChapeUe;  sous  ce  titre,  l'auteur  con- 
state les  resseii.blances  et  les  différences  existant  entre 
Saint-Vital,  à  Ravenno,  et  le  dôme  d'Aix-la-Chapelle  ;  il 
signale    les    projets  de  restauration    à    l'intérieur  du 
dôme  et  décrit  certaines  parties  de  l'extérieur.  A  ce  tra- 
vail sont  joints  plusieurs  dessins,  779.  —  Sa  réponse  à 
M.  de  Verneil  au  sujet  du  style  bysantin,  827.  —  Res- 
tauration du  rétable  de  l'hôpital  de  Beaune,  qu'il  attri- 
bue volontiers  au  peintre  allemand  Roger  Van  der  Wey- 
den,  le  meilleur  élève  de  Van  Eyck,  XXXVI,  64. 
Sv2E{Segtisio)y  village  d'Italie.  Voie  romaine  qui  y  arri- 
vait, venant  d'Arles,  XXXIII,  186. 
Sybilles,  prophétesses  des  Païens.  Elles  avaient  grand  cré- 
dit chez  les  anciens,  XXXVIII,  168.  —  Leur  rôle  au 
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xvi«  siècle,  id.  —  Opinion  sur  leurs  livres,  id.  —  Pour- 
quoi les  plaça it-oii  à  l'entrée  des  églises,  id. 

Symbole  de  la  foi  chrétienne.  Représentation  de  ses  phases 
principales  sur  un  bas-relief  de  la  façade  Notre-Dame,  à 
Poitiers,  XXXIV,  157. 

Symbolisme.  Celui  de  la  mitre  des  archevêques  et  évêques, 
XXXII,  345.  —  Des  fanons  et  des  cornes  de  la  mitre, 
346  et  347.  -  Le  triangle  symbolise  la  Trinité,  323.  — 
Symbolisme  du  sagittaire,  753  et  839.  —  Des  gants  litur- 
giques, XXXIlï,  24J.  —  De  l'eau  des  puits  et  des  fon- 
taines, XXXIV,  771.  —  De  plusieurs  chapiteaux  du 
narthex  de  Notre-Dame,  à  Loches,  XXXV,  124  et  suiv. 
—  De  la  tiare,  XXXII,  158.  —  Des  chapiteaux  de  Mois- 
sac,  XXXI,  702  et  suiv.  —  Symbolisme  des  arches  pla- 
cées de  chaque  côté  de  l'arc  triomphal  quand  l'une  est 
plus  élevée  et  plus  large  que  l'autre,  XXXV,  609.  — 
D'une  porte  d'église  partagée  en  deux  baies  par  un  pi- 
lier, 884.  —  Symbolisme  de  sculptures  des  xi®  et  xii« 
siècles,  XXXVIII,  53.  —  Voir  Cerf,  Colombe,  Palmier 
Paon,  Trumeau. 

Synagogue  représentée  sous  les  traits  d'une  reine  déchue, 
avec  un  bandeau  sur  les  yeux  pour  indiquer  son  aveu- 
glement, et  portant  un  sceptre  brisé,  XXXVI,  587. 


Tabernacles  en  forme  de  tour  octogone  datant  du  go- 
thique tertiaire  et  de  la  Renaissance,  au  musée  de 
Bourges,  XXXIV,  230.  —  Tabernacle  isolé  de  l'autel,  en 
bois  et  conservé  dans  l'abbatiale  de  Sénanque,  533.  — 
Du  xvo  siècle,  dans  l'église  de  Solliès-Ville,  id.  —  Sa 


732  TABLE    GÉNÉRALE 

description,  id.  —  Restes  d'un  ancien  tabernacle  à 
gauche  de  l'abside  de  Silvacane,  id.  -—  Dans  le  style  de 
la  Renaissance,  au  collège  des  Savoyards  d'Avignon,  id. 
—  Fragment  du  xv^  siècle  à  Caromb,  id.  —  Celui  de 
Saint-Saturnin,  d'Apt,  transformé  en  chaire  à  prê- 
cher, id.  —  Au  musée  d'Orléans,  tabernacle  en  verre 
filé  et  tordu,  636.  --  Du  xyii®  siècle,  dans  l'église  Notre- 
Dame,  à  Loches,  XXXV,  137.  —  Et  dans  celle  de  Sainl- 
Uurs,  de  la  même  ville,  XXXVI,  334  et  338. 

Table  analytique  du  Bulletin  monumental^  ouvrage  annoncé 
dans  le  Bulletin,  :iXXV,  706. 

Tableaux.  La  bibliothèque  de  Châtillon-sur-Seine  en  ren- 
ferme plusieurs  qui  sont  intéressants,  XXXI,  16.  —  Ta- 
bleau d'un  rétable  datant  de  1670,  XXXII,  581.  — 
Peinture  du  xvp  siècle,  représentant,  dans  une  série  de 
petits  tableaux,  les  scènes  principales  de  la  vie  de  saint 
Jean  l'Évangéliste;  cette  peinture,  un  saint  Jérôme  et 
une  Visitation,  se  voient  au  château  de  Fayet,  800. — 
Indication  des  plus  remarquables  à  l'exposition  des 
beaux-arls,  à  Cahors,  en  1865,  814.  —  A  blasons,  dans 
l'église  de  la  Magdeleine,  à  Châteaudun,  XXXIV,  17.— 
Rappelant  un  vœu  de  1634,  dans  l'église  de  Saint-Satur- 
nin, à  Blois,  200.  —  Représentant  des  ex-voto,  id.  — 
Dans  l'église  de  Lierre,  province  d'Anvers,  554.  —  A 
l'abbaye  de  Fongerloo,  en  Belgique,  555.  —  Représen- 
tant l'Adoration  des  Mages,  dans  l'église  de  Gien,  602. 
~  A  Saint-Pierre-du-Martois,  à  Orléans,  tableaux  an- 
ciens avec  blasons,  328.  —  Indication  de  plusieurs  ta- 
bleaux du  musée  d'Orléans,  633  et  634.— Dans  l'église  de 
Saint-Salvy,  à  Alby,  tableau  votif  à  l'occasion  de  la 
peste  en  1720,  XXXV,  231.  -—  Tableau  rétable,  à  Gand, 
représentant  le  triomphe  de  l'Agneau,  et  à  l'hôpital  de 
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Beaune,  représentant  le  Jugement  dernier,  XXXVI,  64. 
—  Dans  l'église  de  Tarascon,  SOI.— Du  xviie  siècle,  dans 
l'église  de  BuxeroUe,  XXXVIIÏ,  469  et  470. 

Table  d* autel.  Voir  Autels  chrétiens. 

Table  d'or.  Charleraagne  en  donna  à  diverses  églises,  el 
entre  autres  à  la  cathédrale  Saint-Jean,  de  Besançon; 
Tempereur  Henri  H  en  donna  une  à  celle  de  Bâle, 
XXXI,  822. 

Tablette  a  écrire.  On  en  a  signalé  dans  un  cimetière 
gallo-romain  et  dans  les  ruines  d'une  villa  gallo-ro- 
maine,  XXXVIIl,  653. 

Tarbouriech,  archiviste,  à  Auch,  lègue  au  musée  de  la  ville 
une  collection  de  tentures,  tapis,  meubles  et  porce- 
laines, XXXVIIl,  323. 

Tagaste,  village  de  Constantine  (Algérie).  Saint  Augustin 
y  est  honoré  dans  une  grotte  creusée  dans  un  rocher, 
où  il  est  né,  assurent  les  Maures,  qui  l'y  prient  surtout 
dans  les  temps  de  stérilité,  XXXIl,  132  et  133. 

Tailliard,  m.  de  la  S.  Essai  sur  les  origines  et  les  dévelop- 
pements du  christianisme  dans  la  Gaule.  L'auteur  a  pour 
but  de  rechercher  de  quelle  époque  date  la  première 
formation  des  églises  de  France.  Il  indique,  sur  ce 
point,  deux  école?  qui  sont  en  présence  :  l'une  histo- 
rique et  l'autre  tradilionniste.  Il  passe  en  revue  toutes 
les  autorités  sur  lesquelles  s'appuie  l'école  historique, 
Après  un  aperçu  général  de  l'école  traditionniste,  il  en 
examine  le  caractère  et  discute  les  preuves  qu'elle  in- 
voque. Il  établit  une  distinction  entre  les  deux  églises 

-  gallo-grecque  et  gallo-latine,  considérées  comme  les 
deux  sources  de  l'Église  gallicane.  Cette  distinction 
anéantit  la  venue  à  Paris  de  saint  Denis  l'Aréopagiste, 
fait  tomber  les  arguments  tirés  de  l'histoire  d'Eusèbe, 
et  replace  sous  leur  véritable  jour  divers  passages  de 
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Grégoinî  de  Tours.  L'auteur  montre  les  progrès  rapides 
du  chiistianisme  en  Orient,  en  Grèce  et  en  Afrique.  Sa 
propagalion  moins  prompte  dans  les  Gaules,  et  il  en 
indique  les  causes.  Il  essaie  d'établir  que  l'Église  galli- 
gane  procède  de  l'Église  grecque  et  de  l'Eglise  latine. 
Il  suit,  dans  les  cités  où  ils  s'établissent,  les  sept  évé- 
(|ues  missionnaires  venus  de  Rome  dans  les  Gaules,  en 
250,  révèle  les  efforts  faits  pour  la  propagalion  du 
christianisme,  et  il  indique  les  divers  églises  qui  furent 
successivement  fondées,  XXXII,  240  et  49f  ;  XXXIII, 
6o3;  XXXIV,  477.  --Ses  études  archéologiques,  XXXVIII, 
453. 

TAïuom,  partie  supérieure  du  chapiteau  des  colonnes  sur 
laquelle  se  trouve  l'architrave.  Vue  de  ceux  des  piliers 
du  centre  de  l'église  de  Germigny-des-Prés,  XXXIV. 
o77.  —  Dans  la  crypte  de  Saint-Brice,  à  Chartres,  tail- 
loirs ornés  de  moulures  en  cartel,  643.  —  Avec  mômes 
moulures  à  Saint-Agnan  d'Orléans,  id.  -  Et  à  Saint- 
Avit,  XXXVII,  029.  -—  Tailloirs  à  cartouche,  regardés 
comme  caractéristiques  de  l'époque  mérovingienne,  id. 

Tailleyuand-Périgord.  Documents  historiques  sur  cette 
ancienne  famille  du  Périgord,  XXXVI,  70Ï  et  suiv. 

Tamié  (Col  de),  en  Savoie.  Une  voie  romaine  y  passait, 

XXXII,   412.    —On  y  a  trouvé  une  pièce  intéressante 

connue  sous  la  désignation  de  Pied  d'Aiirochteu  pierre, id. 

-  Ce  débris  de  sculpture  est  présumé  provenir  d'un 

monument  élevé  à  la  déesse  Mithra,  id. 

Taormine,  ville  de  la  Sicile.  Son  théâtre  gallo-romain 
avait  une  dimension  diamétrale  de  109  mètres, 
XXXVIII,  553  et  554. 

Tapin  (l'abbé).  Sa  publication  d'un  nouveau  travail  sur  la 
tapisserie  de  Bayeux,  dans  la  Revue  de  l'art  chrétien^ 
XXXI,  198  et  200. 
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Tapisseries  ou  tentures  employées  dans  les  églises  au 
moyen-àge.  Nouvelles  considérations  sur  la  tapisserie 
de  Bayeux,  XXXI,  198.  -  Travail  de  M.  Tapin  sur  cette 
broderie,  publié  dans  la  Revue  de  Part  chrétien,200.  —  De 
Montpezat,  datant  de  1500,  363.  —  D'Aubusson,  au  châ- 
teau de  Sonnay,  684.  —  A  celui  de  Fayet,  restes  de  ta- 
pisseries de  haute-lice,  XXXII,  800.  —  Du  xvi®  siècle, 
au  château  de  Cénevières,  XXXIII,  507.  —  Pans  de 
tapisseries  des  Gobelins,  dans  la  cathédrale  de  Bourges, 
XXXIY,  215.  -  D'Aubusson,  représentant  des  traits  de 
l'histoire  de  Jeanne  d'Arc,  au  musée  d'Orléans,  635.  — 
De  haute-lice  de  la  Renaissance,  au  musée  archéolo- 
gique, id.  —  Tapisserie  de  l'église  de  Saint-Pierre  de 
Saumur,  XXXVI,  99  et  103.  —  Broderies  et  anciens  tis- 
sus dans  l'église  Notre-Dame,  à  Tongres,  338.  —  Leur 
description,  id.  et  suiv.  —  De  Saint-Gervais  et  de  Saint- 
Protais,  de  la  cathédrale  du  Mans,  datant  de  la  fin  du 
xv«  siècle  et  commencement  du  xvi«,  XXXVII,  538  et 
650.  —  Tapisseries  d'Angers,  651.  —  Voir  Tissus. 

Tarascon,  ville  de  Provence  (Bouches-du-Rhône),  Près  de 
la  crypte  de  son  église,  autel  massif  à  arcatures,  datant 
du  xiii"  siècle,  XXXIV,  527.  —  Autel  roman  pédicule 
formé  d'une  seule  pierre,  528;XXXY1I,  402.  -  Ses 
deux  monuments  importants  sont  le  château  et  l'église 
dont  la  grande  nef  est  de  la  fin  du  xiv«  siècle  ou  du  com- 
mencement du  xv%  XXXVI,  500.  —  Portail  latéral  du 
xii®  siècle,  501.  —  L'intérieur  de  l'église  ofl"re  une  gale- 
rie de  tableaux,  id.  —  Vue  du  château,  502.  -—  Bâti  par 
le  roi  Renéj  ce  château  est  devenu  une  prison,  503.  — 
Sa  description  ,  id.  —  Hôtel-de-Ville  du  xvii*  siècle, 
505. 
Tarasque.  Nom  d'un  monstre  qui  fut,  dit-on,  étranglé 
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par  sainte  Marthe.  On  représente  la  sainte  domptant  la 
tarasque,  XXXIV,  531. 
Tarbks,  ville  épiscopale  du  Bigorre  (Haute-Garonne).  Son 

Académie,  XXXlf,  m. 
Tarn  (département  du).  Monographies  communales^  Elude 
historique  et  départementale  du  Tarn^  ouvrage  annoncé 
dans  le  Bulletin,  XXXI,  319;  XXXII,  185.  --Sa  carte 
archéologique,  XXXII,  305  ;  et  XXXIII,  400. 
Tarons,  village    de  Béarn  (Basses-Pyrénées).  Sépultures 
qu'on  y  a  signalées,  datant  de  1050  à  125Q,  XXXVII, 
357. 
Tarquin-le-Superre.    Ce  fut   le  premier  qui  lit  bâtir  un 
cirque,  à  Rome,  entre  son  palais  et  le  Mont-Aventin, 
XXXI,  211. 
Tartres.  Marbre  formé  par  le  dépôt  de  l'eau,  XXXVIII, 

261. 
Tasses.  Débris  de  tasses  couverts  de  dessins  losanges  ap- 
pliqués en  creux,  trouvés  dans  un  puils  funéraire,  à 
Primelles,  XXXIV,  306,  312. 
Taurignan,  village  du   Conserans  (AriégeJ.  Château    du 

moyen-âge,  sans  date  déterminée,  XXXII,  718. 
Tavant,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Église 
dans  le  style  roman,  avec  bas-côtés  et   crypte  ;  sa  des- 
cription, XXXI,  687.  —  Nouveaux  détails  descriptifs  de 
cette  église,  XXXV,  320.   —   Analyse  des    chapiteaux 
dont  les  sculptures  semblent  indiquer  le  xir  siècle,  324. 
—  Nouvel  examen  de  la  crypie,  322  et  324.  —  Peintures 
de  la  voûte;  description  des  sujets,  325. 
Taverny,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).   Église 
bâtie  vers   la  fin  du  xii«  siècle  ou  au  commencement  du 
XHi«,  XXXV,  720. 
Temples  anciens.  Un  temple  est  un  grand  bâtiment  élevé  à 
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l'honneur  de  quelque  divinité,  vraie  ou  fausse,  où  les 
hommes  s'assemblent  pour  l'adorer  et  lui  offrir  des  sacri- 
fices ;  Salomon  en  bâtit  un  à  Jérusalem,  à  la  gloire  du 
vrai  Dieu,  XXXI,  228.  ~  Les  faux  dieux  en  avaient,  soit 
à  Rome,  soit  ailleurs,  id.  —  Celui  d'Éphèse,  id.  —  Le 
Panthéon,  à  Rome,  id.  —  Les  anciens  suspendaient  aux 
murs  des  temples  des  faux  dieux  des  épées,  des  carquois, 
des  arcs  et  des  boucliers,  à  peu  près  comme  on  suspend 
dans  nos  églises  des  chaînes  et  des  tableaux  nommés 
ex-voto ,  229.  —  Édifice  romain  découvert  à  Rouen, 
présumé  être  un  temple  ou  un  laraire  antique,  XXXI, 
76.—  Petit  temple  romain,  à  Fréjus,  241.  —  Plan  de 
ce  temple,  242.  —  Vue  intérieure,  243.  —  A  Drevanl, 
construction  présumée  avo.ir  appartenu  à  un  temple, 
XXXII,  99.  -  Plan  et  description,  100  et  suiv.  —  Fon- 
dations et  ruines  d'un  petit  temple  à  Chassenon  et  à 
Grée-MahéenPluherlin,  XXXIII,  89.  — \  Jublains,  ruine 
connue  sous  le  nom  de  temple  de  la  Fortune,  XXXVI, 
520. 

Templiers.  Voir  Commanderiez  Malte. 

Temps  antéhistoriques.  Voir  Age  de  pierre ^  Revue ^  Silex. 

Termonde,  en  Belgique.  Le  font  baptismal  de  l'église  Notre- 
Dame  est  pédicule  à  cinq  colonnes,  XXXVIII,  379,  — 
Date  du  xii« siècle,  380. 

Terouanne,  ville  de  l'Artois  (Pas-de-Calais;.  Son  évéque. 
saint  Folcain,  mourut  en  855,  XXXII,  131  ;  XXXIII,  209. 
—  Un  devienne  fut  son  évêqneau  xiv^  siècle,  XXXVII, 
424. 

Tkhrine,  espèce  de  vasj.  Découverte  de  terrines  dans  les 
ruines  d'une  villa,  XXXII,  776. 

Teutulien,  auteur  ecclésiastique  des  ii®  et  iii^  siècles,  a 
compo.sé  le  livre  intitulé  :  La  Couronne  du  soldat^  XXXH, 
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123  et  125.  -  Un  Traité  de  la  pénitence,  XXXIV,  701.  — 
Ce  qu'il  dit  de  la  toilette  des  femmes,  XXXVIII,  682. 

Tessenderloo,  en  Belgique.  Le  font  baptismal  de  son  église 
est  en  pierre  et  pédicule,  XXXVIII,  379. 

TÊTES  AUTOMATIQUES.  On  plaçait  ces  têtes  aux  buffets  d'orgues, 
dont  le  jeu  mettait  en  mouvement  les  yeux  et  les  mâ- 
choires grimaçantes,  XXXVIII,  591.  —  Leur  emploi  le 
jour  de  Pâques,  id. 

Têtière,  nom  donné  par  les  archéologues  aux  cercueils  à 
peu  près  en  forme  des  caisses  de  momies,  ^XXII,  400. 

Thaon,  village  de  Normandie  (Calvados).  La  pyramide  basse 
du  clocher  de  son  église  est  du  xi«  siècle,  XXXI,  459.— 
Ce  clocher,  qui  doit  en  entier  appartenir  à  la  période 
romane  a  conservé  sa  toiture  primitive,  XiXVII,  83.-— 
Chœur  et  nef  sont  du  xii'^  siècle,  85,  — Description,  85.— 
Vue  de  l'escalier  du  clocher,  87.—  De  l'arcature  infé- 
rieure du  clocher,  89.  Vue  d'une  fenêtre,  90.  -  D'un 
chapiteau,  91.  —  Vocable  saint  Pierre,  85.—  Patron,  le 
doyen  de  la  Cathédrale,  id.  —  Vue  à  vol  d'oiseau  de 
l'église,  671.—  Sa  pyramide  a  été  l'origine  de  plusieurs 
autres,  XXXVJII,  532. 

Thaurin,  sa  collection  d'antiquités  comprend  un  grand 
nombre  de  poteries  et  d'objets  trouvés  à  Rouen,  XXXI, 
737. 

Thauron,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Son  ancien  fort 
vitritié,  XXXIIl,  802.  —  Sa  description,  803.-  Ce  fut 
un  oppidum  gaulois,  804.—  Epoque  présumée  de  sa 
construction,  806.  —  Sa  destination,  id.  —  Nouveaux 
détails,  XXXVII,  350. 

Théâtres  romains.  Celui  de  Jublains  présente  encore  des 
constructions  apparentes,  XXXI,  37  ;  XXXVI,  510.  — 
Pourtour  d'un  théâtre  signalé  à  Saint-André-sur-Cailly, 
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XXXI,  76.— Son  étendue,  sa  circonférence,  objets  trou- 
vés dans  ses  ruines,  XXXVl,  468  et  suiv.—  Celut  de 
Fréjus,  sa  description,  XXXI,  225.— Vue  de  ses  ruines, 
226.—  Son  plan,  227.  —  Ruines  de  celui  de  Drévant, 

XXXII,  109.— Vue,  lia—  Plan,  id.- Celui  d'Orange, 
868.  —  Emplacement  d'un  théâtre  romain  aux  environs 
de  Valognes,  XXXVI,  547.— Vue  des  ruines  de  celui  de 
Lisieux,  XXXVIIl,  213.  —  Débris  d'un  théâtre  romain, 
découverts  à  Besançon,  sur  la  place  Saint-Jean,  219.— 
Celui  de  Soissons;  vue,  440  et  443.  —  Description  des 
ruines  d'un  théâtre  gallo-romain,  aux  Bouchauds,  près 
de  Cybardeaux,  549. —  Plan  de  ce  théâtre,  552.— Vue  in- 
térieure de  sa  première  chambre  et  de  l'appareil  de  ses 
murs,  556  et  557. — Dimensions  diamétrales  de  plusieurs 
théâtres  gallo-romains,  553  et  554.—  Les  théâtres  mixtes 
étaient  fort  en  usage  dans  les  Gaules,  559.  —  L'histoire 
du  théâtre  fut  toujours  liée  à  l'histoire  politique  de 
Rome,  et  sous  la  République,  le  théâtre  fut  un  moyen 
de  séduction  électorale,  561.  — Les  Romains  établissaient 
des  théâtres,  même  dans  des  centres  d'une  faible  impor- 
tance, id. 

Thenay,  village  de  la  Beauce  (Loir-et-Cher).  Ses  silex 
taillés,  XXXVIIl,  590. 

Théogrite,  poète  qui  florissait  285  ans  avant  l'ère  chré- 
tienne, XXXVI,  395. 

Therdonne,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  La  sacristie  de 
son  église  conserve  une  petite  paix  en  laiton  ;sa  descrip- 
tion, XXXI,  329. 

TiiEUMEs,  vastes  édilices  contenant  des  bains  et  un  grand 
nombre  d'accessoires,  tels  que  portiques,  gymnases,  pro- 
menades plantées  d'arbres.  Réparation  des  thermes  de 
Titus  et  de  Caracalla,  à  Rome,  XXXÏ,  518  et  519,  et  XXXII, 
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858.  —  Kuines  des  thermes  de  Drévant,  XXXU,  104.— 
De  Dioclétien,  à  Kome,  XXXV,  70.  —  D'Amélie-les- 
Bains,  XXXVI,  618.— Plan  d'une  partie  de  ceux  d'Arles, 
020.  —  De  Julien,  à  Paris,  621.  ~  Voir  Bains  antiques^ 
Hypocaustes. 

Thésée,  l'ancien  Tascisca  de  la  carte  de  Peutinger,  village 
de  l'Orléanais  (Loir-et-Cher).  Ses  ruines  gallo-romai- 
nes, XXXVI,  622. 

Thessalonique,  célèbre  ville  de  la  Macédoine,  aujourd'hui 
dans  la  Turquie  d'Europe.  Eustathe,  son  éyéque,  vivait 
dans  le  xu<'  siècle,  XXXIII,  200.  —  Siméon,  archevêque 
au  xv«  siècle,  XXXVI,  13. 

Thiais,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Eglise  remaniée 
au  XV"  siècle;  clocher  du  xiu^  siècle,  XXXV,  712. 

Thiercelin  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Ses  études  sur  les  cryptes 
mérovingiennes  de  Jouarre,  XXXVI,  290. 

Thioly.  Mémoire  sur  les  débris  de  l'industrie  humaine^ 
trouvés  dans  la  caverne  de  Bossey,  auprès  du  Mont-Sa- 
lève,  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin,  XXXII,  187.—- 
Sa  publication  d'une  Histoire  de  Fraiienburg,  près  Sarre- 
guemines,  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  303. 

Thizav,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  Dolmen, 
XXXII,  486. 

Tholïn  (G.),  M.  de  la  S.  Notice  sur  l'église  de  Moirax,  Sous 
ce  titre,  l'auteur  décrit  l'église  romane  de  Moirax,  dont 
on  attribue  la  fondation  à  Pierre  de  Moirax,  XXXVI, 
310.  —  Fondation  d'un  prieuré  de  Bénédictins,  en  1049, 
par  Guillaume  de  Moirax,  id.  —  Cite  l'église  comme 
fondée  en  1047,  XXXVIII,  464.  —  Sa  monographie  de 
l'église  de  Layrac,  dont  la  date  remonte  au  xu^  siè- 
cle, id.  et  539.  —  Plan  de  cette  église,  541.  —  Vue  de 
l'église,  543. 
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Thouars,  ancienne  ville  du  Poitou  (Deux-Sèvres).  Histoire 
des  comtes  de  Thouars,  ouvrage  récompensé,  XXXI, 
8i8. 
Thomberg  (T.),  M  de  la  S.  Antiquités  romaines  découvertes 
à  Saint- Aubin- sur 'Gaillon.  Sous  ce  titre,  M.  Thomberg 
signale  un  double  hypocauste  gallo-romain  avec  son 
fourneau,  des  médailles,  des  épingles  en  or  et  en  ivoire, 
des  fragments  de  vases,  de  verres,  des  urnes  en  terre 
noire,  une  agrafe  et  autres  objets,  XXXI,  516. 

Thoré,  village  de  la  Beauce  (Loir-et-Cher).  Son  château 
de  Rochambeau,  XXXII,  78.  —  Ce  château  primitive- 
ment remontait  au  xii*'  ou  xiii^  siècle,  id.  —  Celui  qui 
existe  aujourd'hui  fut  bâti  dans  le  xviii^  siècle,  id.  -- 
Description  de  quelques-uns  des  communs,  79,  —  Mai- 
son dans  laquelle  on  remarque  le  style  de  la  Renais- 
sance, 80.  —  Monographie  topographique ^  historique  et 
statistique  de  la  commune  de  Thoré,  ouvrage  annoncé 
dans  le  Bulletin,  93.— Ruinesgallo-romaines  découvertes 
au^hameau  de  la  Gunailles,  à  Thoré,  consistant  en  murs 
provenant  d'une  villa  habitée  au  iii^  siècle  de  notre  ère, 
772.  ~  Description,  id.  et  773.  —  Indication  des  objets 
découverts  :  briques  rouges,  tuiles  faîtières,  charbons, 
pierres  calcinées,  ossements,  écailles  d'huîtres,  vases, 
poteries  noires,  assiettes,  etc.,  773  et  suiv. 

Thorouet  ou  Theronet,  village  dans  le  Midi  (e  la  France. 
Son  abbaye,  XXXVIl,  139. 

Thouroude  (Louis,  seigneur  de  la  Heaulle).  Documents 
biographiques  ;  armoiries  et  inscription  tumulaire, 
XXXIII,  548. 

TFiURN,  auteur  de  VArt  moderne  en  Allemagne^  ouvrage 
signalé  dans  \e  Bulletin,  XXXIV,  927. 

Thury-Harcourt,  bourg  de  Normandie  (Calvados).  Tom- 
beau signalé  dans  son  église,  XXXVIII,  464. 
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Thys  (Ch.-M.-T.).  Notice  sur  les  tissus  anciens  conservés  à 
Tongres,  XXXVJ,  338  ;  XXXVII,  695  -Sa  dissertation 
^urV Urna  liberata,  découverte  à  Tongres,  id.  —  Sur  une 
feuille  d'ivoire  sculptée,  trouvée  à  Tongres,  696. 

Tiare,  attribut  de  la  papauté  et  signe  de  la  royauté  tem- 
porelle, XXXII,  150.  —  Saint  Sylvestre,  élu  pape  en 
314,  fut  le  premier  à  en  faire  usage,  151.  —  Une  opi- 
nion plus  généralement  admise  n'assigne  à  l'adoption  de 
la  tiare  par  le  pape  que  le  commencement  du  vin« 
siècle,  154.  —  Symbolisme  de  la  tiare  ou  trirègne,  158. 
—  On  a  donné  le  nom  de  tiare  à  1,^  mitre  d^es  évêques  et 
des  abbés,  356. 

TiERÇAGE.  Voir  Parrot. 

TiERCELiN  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Signale  la  découverte  d'une 
pierre  tumulaire  paraissant  avoir  été  exécutée  au  xiv« 
siècle,  faite  dans  un  ancien  cimetière  de  Jouarre,  et  il 
en  fait  la  description,  XXXV,  820.  —  Ses  recherches 
sur  les  cryptes  mérovingiennes  de  Jouarre,  XXXVil, 
546.  —  Son  opinion  sur  les  bas-reliefs  de  l'église  de 
Rots,  XXXVIII,  218. 

TiLLÉ,  village  du  Beauvoisis  (Oise).  La  nef  et  la  façade  de 
son  église  sont  en  partie  d'une  construction  antérieure 
à  la  fin  du  x^  siècle,  XXXVII,  246.  —  La  façade  de  celte 
église  porte  une  croix  ancrée  comme  la  Basse-OEuvre,  à 
Beauvais,  248. 

Tilly-sur-Seulles,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son 
église  est  sous  le  vocable  de  Saint-Pierre  ;  les  bases  de 
son  clocher  central  appartiennent  auxii«  siècle.  XXXVII, 
435  et  436. 

TiRARD.  Signale  la  découverte,  à  la  Villette,  d'un  établisse- 
ment romain  et  détermine  la  direction  d'une  voie  ro- 
maine, XXXViri,  362.  —  Signale  encore  une  élévation 
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connue  sous  le  nom  de  Petit-Castillon  ou  Clos-aux-SeV" 
gents,  364. 
TiRLEMONT,  ville  de  la  Belgique.   Ses  églises  de  Notre- 
Dame-du-Lac  et  de  Saint-Germain-Rouen,  XXXIV,  556, 

—  Les  fonts  baptismaux  de  l'église  Saint-Germain  datent 
de  1149  et  sont  déposés  au  musée  de  Bruxelles,  XXXIIL 
378  et  suiv. 

Tisserand  (l'abbé),  M.  de  l'Institut  des  Provinces.  Étude 
sur  la  première  moitié  du  xyii®  siècle  ;  dans  cet  ouvrage 
l'auteur  écrit  l'histoire  de  Godeau,  évéque  de  Grasse  et 
de  Vence,  membre  de  l'Académie  française,  qui  vécut 
de  1605  à  1672,  XXXVI,  574. 

Tissus.  Etoffe  brune  d'un  tissu  de  crin,  gros  et  mal  serré, 
trouvé  dans  une  sépulture  mérovingienne,  XXXVIÏ,  362. 

—  Tissus  anciens  conservés  à  Tongres,  XXXVI,  338.  — 
Leur  description,  id.  et  suiv.;  XXXVII,  695.  -.  Voir 
Tapisserie,  Vêtements. 

Titus,  empereur  romain.  Réparation  de  ses  thermes,  à 
Rome,  XXXI,  519. 

Toilette.  Celle  des  femmes  ;  ce  qu'on  dit  de  Tertullien, 
XXXVIII.  682. -Voir  Coiffeur. 

Toit.  Celui  en  forme  de  calotte  côtelée  de  l'octogone  de  la 
cathédrale  d'Aix-la-Chapelle  est  du  xvii®  siècle,  XXXII, 
769.  —  Celui  des  deux  tours  de  l'Hôtel-de-Ville,  en 
charpente,  doit  dater  du  xvir  ou  du  xvi^  siècle,  771.  — 
Au  xiie  siècle,  les  toits  étaient  plats,  comparés  à  ceux 
d'aujourd'hui,  XXXVI,  625.  —  La  toiture  se  modifie  au 
xiii®  siècle,  id.  —  Toits  couverts  avec  une  suite  de  pa- 
villons ou  de  pyramides  indépendantes  pour  chaque  tra- 
vée, XXXVII,  642  et  643.       Voir  Entière. 

Tolède,  ancienne  et  célèbre  ville  d'Espagne.  Dans  l'archi- 
tecture de  sa  cathédrale,  on  retrouve  les  formes  fran- 
çaises, XXXII,  680.  —  Son  couvent  est  un  spécimen  ds 
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.  rarchitecturo  de  la  Renaissance,  681.  —  Les  dépen- 
dances de  sa  cathédrale  sont  remplies  de  richesses,  681, 
682  et  683.  —  L'ancienne  Talavera;  on  y  signale  la 
pierre  sépulcrale  de  Semprenius  Cristinus,  XXXIll,  41. 
~  Conciles  qui  y  sont  tenus  en  663,  XXXII,  119.  —  En 
400,  XXXVII,  466. 

ToLMO,  colline  près  de  la  route  de  Murcie  (Espagne).  Sar- 
cophage du  iv^  siècle  qu'on  y  a  découvert  ;  sa  descrip- 

vJion,  XXXIII,39. 

Tombeaux.  Leur  destruction  dans  les  égises  est  un  délit. 
Curé  condamné  pour  ce  fait,  XXXI,  5M.  "—  ïomheau 
de  la  Renaissance  dans  l'église  du  Houlbec,  814.  — 
Tombeaux  profanés,  id.  —  Ceux  des  Catacombes  présen- 
tent le  monogramme  du  Christ,  tel  qu'on  le  trouve  sur 
le  Labarum  de  Constantin,  XXXII,  63.  —  Du  iv®  siècle, 
à  Apt,  436.  —  Trouvés  au  Marquois,  786.  —  Symbole 
sculpté  sur  les  tombeaux  des  premiers  chrétiens, 
XXXIII,  42  et  suiv.  —  Du  xni'  siècle,  au  musée  de  Pé- 
rigueux,  63.  —  Leur  caractère  sacré  chez  tous  les  peu- 
ples, 416.  —  Tombeau  avec  une  statue  agenouillée,  re- 
montant au  règne  de  Louis  XIII,  XXXIV,  36.  — Tombeau 
chrétien  en  marbre  blanc  des  premiers  siècles,  orné  de 
personnages  bibliques,  140.  — -  Esquisse  de  ce  sarco- 
phage, 141.  —  Deux  tombeaux  du  xiv®  siècle,  dans  l'é- 
glise de  Saint-Pierre,  à  Chauvigny,  267.  —  Creusé  dans 
une  borne  milliaire,  à  Antigny,  272.  —  Celui  de  saint 
Euverte,  à  Orléans,  regardé  comme  de  la  fin  du  iv^ 
siècle,  626,  —  Du  ii"  ou  du  commencement  du  iii«  siècle, 
au  musée  de  Latran,  782.  —  Découverte  de  tombeaux 
remontantà  l'époque  de  l'incinération, 820et 821. -—Tom- 
beaux chrétiens  des  premiers  siècles  (V  ou  vi^  siècle  et 
vii«  siècle),  trouvés  à  Cahors,  XXXVÏ,  185.  —  Tombeau 
arqué  de  Grégoire  de  Ferrières,  qui  vivait  en  1260,  233. 
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— Tombeaux  faits  avec  des  morceaux  de  pierre  juxtaposés 
et  fixés  à  Taide  de  mortier  ;  leur  date  est  de  iOSO  à  1250, 
XXXVII,356et357.— Dans{]essépulluresduxii«siècIe,on 
a  souvent  utilisé  des  tombeaux  francs  des  vi»,  vu"  et  vni® 
siècles,  359.  —   Au  xi^  siècle,  il  était  d'usage  de  croiser 
les  mains  sur  la  poitrine  du  défunt,  361.  —  Tombeau  de 
saint  Léonien,  à  Vienne,  XXXVIÏI,  567.  —  Son  inscrip- 
tion, 568,  —  Découverte,  à  Vienne,  d'un  autre  tombeau 
en  pierre;  description  et  inscription,  604  —  Voir  Sar- 
cophage. 
Tombeaux  gallo-romains.  Débris  de  tombeaux  gallo-romains 
signalés  à  Arnaize,  XXXIV,  303.  —  Au  Luc  (Var),  352. 
—  Les  Romains  plaçaient  leurs  tombeaux  le  long  des 
voies  publiques,  XXXII,  47i  ;XXXVII1,448.-Au  musée 
lapidaire  de  Eonn,  tombeau  d'un  tribun,  tué  dans  la 
déroute  de  Varus,  XXXIV,  810.  —  Dessin,  812.  —  Dé- 
couverts à  Cimiez,  Antibes  et  Carras,  et  indication  dos 
objets  qu'ils  renfermaient,  XXXVI,  255.  —  Dans  le  cime- 
tière de  Civeaux,  388.  —  Dessin,  389.  —  Tombeaux  ro- 
mains trouvés  dans  le  Rhône,  à  Lyon,  XXXVIII,  219.— 
Découvert  à  Saintes,  449.  —  Voir  Stèle. 
Tombeaux  mérovingiens.  On  en  voit  au  musée  lapidaire  de 
Poitiers,  XXXI,  409.  —  Découverts  en  Algérie,  XXXV, 
209.    —    Tombeaux  mérovingiens,    communs  dans  le 
Midi  de  la  France;  ils  s'envoyaient  tout  faits  d'Italie, 
278;  XXXVI,  148.  —  A  l'époque  mérovingienne,  ceux 
en    pierre   n'étaient  pas  exclusivement    réservés  aux 
hommes  ;  on  les  employait  aussi  pour  les  femmes  et  les 
enfants,  XXXV,  452.  —  Découverts  à  Verdes,  691.  — 
Sur  quelques  tombeaux  mérovingiens,  XXXVT,  148.  — 
Voir  Sépultures  franques. 
Tombeaux  carlovingiens.  Note  sur  quelques  tombeaux  de 
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l'époque  mérovingienne  et  caiiovingie^ne,  XXXVI,  148. 

—  Tombeaux  de  l'époque  carlovingienne ,  XXXVII, 
360. 

ToMBELLEs.  Voir  Tumulus. 

Tombes.  Celles  de  l'abbaye  de  Fervaques,  XXXI,  765  à  774. 

—  Formées  de  pierres  plates  juxtaposées,  renfermant 
des  ossements,  trouvées  à  Sermérieu,  XXXIV,  900.  -— 
En  pierre,  en  forme  de  nacelle,  près  de  l'église  de  Per- 
russon,XXXV,  158.  —Avec  inscription,  provenant  d'une 
nécropole  découverte  près  de  l'église  S^int-Marcel,  à 
Paris,  XXXVI,  274.  —  Tombes  en  plomb,  signalées  dans 
divers  endroits,  XXXVII,  516.—  Voir  Pierres  tumulaires 
du  moyen-âge,  Tombeaux. 

Tombe  ou  caisse  du  Géant.  Voir  Saint-Jean-du-Bruel. 

ToNGRES,  ville  de  Belgique.  Saint  Lambert,  son  évêque, 
mourut  en  l'année  708,  XXXII,  547.  —  Saint  Aubert, 
XXXVIII,  .406.  —  Son  peigne,  id.  — Sa  belle  cathédrale, 
son  riche  trésor  et  son  cloîtie,  XXXIV,  556.— Broderies 
et  tissus  anciens  qu'on  y  a  découverts  dans  l'église 
Notre-Dame,  XXXVI,  338.  -  Leur  description,  id.  et 
suiv.  ;  XXXVII,  695.  —  Découverte  d'une  urna  litterata^ 
XXXVII,  695.  —  Feuille  d'ivoire  sculptée,  trouvée  à 
Tongres,  696. 

ToNQUÉDEG,  village  de  Bretagne  (Côtes-du-Nord).  Son  châ- 
teau est  une  des  belles  ruines  du  xw  siècle  que  pos- 
sède la  Bretagne  ;  sa  description  et  son  aménagement, 
XXXI,  91  et  suiv. 

ToRGELLO,  près  de  Venise.  Le  bénitier  en  marbre  de  son 
église  date  du  xn^  siècle,  XXXVI,  425.  —  Sa  descrip- 
tion, id. 

ToRDOUET,  village  de  Normandie  (Calvados).  La  tour  de  son 
église  date  du  xi®  siècle,  XXXIII,  177.  —  Chœur  et  nef 
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modernes,  id.—  Stalles  dans  le  style  du  xviii«  siècle,  id. 
T-  Autels  et  rétables,  style  Louis  XIV,  id.  —  Ancien 
chœur  roman  servant  de  sacristie,  id. — Piscine  àdouble 
cuvette  datant  du  xjiP  siècle,  id.—  Description  et  vue  de 
la  tour,  177  eH78.  —  Grand  rétable  à  colonnes  torses 
d'une  date  récente,  179.—  Vue  d'une  fenêtre  de  la  tour, 
180. 
Torsade.    Espèce  de  moulures.   Une  épaisse  torsade  en- 
toure Tarchivolte  de  la  porle  méridionale  de  l'église  de 
Gravant,  XXXII,  409.— En  Touraine,  onne  la  rencontre 
guère  que  sur  les  monuments  de  l'époque  romane  primi- 
tive, XXXV,  180. 
ToRTEVAL,  village  de  Normandie  (Galvados).  Sa  baronnie, 
XXXI,  652  et  678.  —  Vue  de  la  porte  d'entrée  que  fit 
construire  Gharles  de  Martigny,  abbé  de  Saînt-Étienne 
deCaen,652et679. 
TouL,  ville  de  la  Lorraine  (Meurthe).  Ses  évêquest  Riquin, 
de  1108  à  M26,  XXXIII,  100.  -  Saint  Gérard,  id.  — 
Brunon  ;  il  devint  pape,  en  1049,  sous  le  nom  de  Léon  IX, 
iOl.  -  Saint  Gauzelin,  de  922  à  962,  XXXVIII,  406.  — 
Dessin  de  son  peigne  liturgique,  410. 
Toulouse,   ville    du    Languedoc    (Haute-Garonne).   Saint 
Saturnin,  envoyé  de  Rome  comme  missionnaire  dans  la 
Gaule  Narbonnaise,  au  milieu  du  m^  siècle,  vient  an- 
noncer  l'Évangile   près   du  Capitole,  XXXIV,  481. — 
Église  deSaint-Saturnin,  consacrée  en  1096, XXXII,  261. 
-Ancien  couvent  de  frères  prêcheurs,  acheté  par  la  ville; 
église  à  deux  nefs,  salle  capilulaire;  chapelle  de  Saint- 
Antonin,   décorée   de   fresques;   le  réfectoire,  salle  de 
style   ogival,  fleuri,  XXXI,  778  et  suiv.  -  Le  dauphin 
François,  fils  de  François  I^r,  visita  Toulouse,  en  1533, 
784.  —  L'hôtel  d'Assézat,  style  de  la  renaissance,  785.— 
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A  Sainl-Cerniii,  cliàs.^c  contenant  les  reliques  de  saint 
Thomas  d'Aquin  ,  788.  — Au  musée,  inscription  ro- 
maine, tumulaire  du  v^  siècle,  et  portant  un  cachet 
chréiien,  XXXII,  448  et  451. -Concile  en  1590,XXXIV; 
830,—  Constructions  dite  de  saint  Rémond,  restaurées, 
910.  — Vue  de  cet  édifice,  911.  —  Exposition  en  1865, 
XXXI,  778.— Catalogue  du  musée  d'antiquités,  XXXIV, 
910.  —  Sarc  pliages  mérovingiens  entiers  ou  en  frag- 
ments, 912.  —  Nef  romane  de  la  cathédiale  avec  un 
chœur  du  xv^  siècle,  id.  ~  Bours3  de  coihmerce  élevée 
entre  1549  et  1566,  XXXV,  90.  —  Note  sur  la  Basoche 
toulousaine,  signalée  dans  le  Bulletin,  350.— Biographie 
de  Bazin  de  Bezons,  populaire  à  Toulouse,  id.  —  Pour- 
quoi, id.— Étude  sur  Toulouse,  cité  latine,  913.— Sur  le 
réfectoire  du  couvent  des  Augustins  et  le  musée  de  Tou- 
louse, id.  —  Le  sol  de  la  ville  depuis  le  commencement 
de  l'ère  chiélienne  jusqu'au  xix^  siècle,  a  subi  un  ex- 
haussement de  cinq  à  six  mètres,  XXXVII,  367  et  520. 

—  Découverte  d'anliquités  gallo-romaines  consistant  en 
subslruclions,  traces  d'un  égout  romain,  519.  —  Études 
sur  son  musée,  XXXVIII,  123.  —  Anciennement,  à  Tou- 
louse, dans  un  lac  consacré  à  Apollon,  les  Tectesages  je- 
taient en  offrande  de  l'or,  de  l'argent,  202.  —  Assises 
scientifiques,  XXXII,  785.— On  y  signale  une  maison  de 
brique  regardée  comme  étant  de  la  fin  du  xiii«  siècle,  et 
qu'éclairent  de  belles  fcnêîres  géminées,  XXXVIII,  699. 

—  Tour  présumée  appartenir  au  xv^  siècle,  id.  —  Ses 
évéques,  saint  Saturnin,  premier  évoque,  martyrisé  sous 
le  règne  de  l'empereur  Dèce,  XXXII,  528,539.— Montan, 
en  531,  XXXVII,  454. -Saint  Louis  de  Sicile;  il  mourut 
en  1297,  XXXVI,  585. 

Toulouse-Lautrec  (le  comte  R.  de),  M.  de  la   S.   Signale 
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dans  le  Bulletin  des  statues  de  Monestiès,  représentant 
le  Christ  au  tombeau.  Ce  groupe  de  statues  peintes  est 
de  la  fin  du  xv^  siècle,  XXXI,  517.  —  Donne  dans  le 
Bulletin  l'analyse  d'un  ouvrage  intitulé:  Description 
des  œuvres  d'art  qui  décorent  les  édifices  publics  de  la 
ville  de  Bordeaux,  523.  —Sur  les  résidences  historiques 
de  r Albigeois;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin^ 
XXXII,  87.— Sa  notice  nécrologique  sur  M.  d'Aldéguier, 
président  de  la  Société  archéologique  du  Midi  de  la 
France,  675.  —  h^ote  sur  le  château  de  Paulin.  L'auteur 
fournit  des  documents  historiques  sur  l'ancienne  famille 
de  Rabastens ,  et  décrit  les  ruines  du  château  dont 
il  donne  une  vue,  XXXVIII ,  689.  —Voir  Imbert  du 
Bosc. 

TouLx- Sainte-Croix,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Débris 
des  énormes  murailles  de  son  oppidum,  XXXYII,  350.— 
Église  romane,  id. 

Touques,  village  de  Normandie  (Calvados).  Note  sur  le 
bourg  de  Touques  et  le  château  de  Bonneville^  ancienne 
résidence  de  Guillaume  le  Conquérant^  et  des  ducs  de 
Normandie,  rois  d'Angleterre  ;  ouvrage  annoncé  dans  le 
Bulletin,  XXXIV,  690.  —  Son  église,  classée  au  nombre 
des  monuments  historiques,  est  en  partie  contempo- 
raine de  Guillaume  le  Conquérant,  XXXVI,  362, 

TouR-AUx-FÉÉs,  village  du  Maine,  à  peu  de  distance  d'Al- 
lonnes  (Sarthe).  Découverte  de  figures  et  de  bas-reliefs 
romains,ainsi  que  de  vestiges  de  constructions  romaines, 
XXXIV,  99.  —  Dans  les  murs  de  la  tour,  pierres  dispo- 
sées en  arête  de  poisson,  non  dans  un  but  d'ornementa- 
tion, mais  pour  ajouter  à  la  solidité,  XXXVIï,  536. 

Touraine,  ancienne  province  de  France.  Son  armoriai  gé- 
néral, XXXV,  55.  —  Observations  sur  cet  armoriai,  5b. 
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—L'architecture  civile  dans  la  Touraine  méridionale  au 
moyen-âge,  XXXVII,  543. 

Tourelle  à  pans  coupés,  servant  d'escalier,  avec  fenêtres  à 
croisées  de  pierre,  XXXII,  592.  —  Regardées  comme 
un  symbole  de  la  puissance  capilulaire,  quand  elles  sont 
annexées  à  une  église  abbatiale,  le  donjon  des  vieux  châ- 
teaux serait  un  symbole  de  suzeraineté  féodale,  XXXIII, 
812.  —  Un  clocheton  ou  tourelle  n'est  souvent  qu'une 
cage  d'escalier,  revéUie  d'un  caractère  monumental,  id. 
—  Au  toit  conique  en  pierre,  s'élevant  aux  deux  extré- 
mités de  la  façade  de  l'église  Saint-Junien,  814.  —  Du 
xvi®  siècle  et  octogone,  avec  lucarne  et  contenant  un  es- 
calier, dans  la  maison  abbatiale  de  la  Trinité,  à  Ven- 
dôme, XXXIV,  35.  —  Vue  de  la  tourelle  de  l'escalier  de 
l'Hôtel-de-Ville,  à  Bourges,  224  et  225.— A  lanterne, 
vue, 227. —Carrées,  à  toits  aigus, du  xV'  ou  xvi^  siècles,  à 
Nevers,  318.  —  Fortifiées  et  avec  créneaux,  à  la  cathé- 
drale Saint-Nazaire,  à  Beziers,  891.  —  Tourelle  en 
encorbellement  et  renfermant  un  escalier,  XXXVIII, 
699. 

TouRioN,  ouvrage  de  défense;  sa  description,  XXXVII, 
565. 

TouRNAL,  M.  de  la  S,  Il  signale  la  découverte,  à  Auch, 
d'une  inscription  romaine  du  ii«  siècle,  relative  à  la  sé- 
pulture d'uue  petite  chienne,  dont  sa  maîtresse  vante 
toutes  les  qualités,  et  il  en  donne  le  texte,  XXXI,  803  ; 
XXXII,  303.  ~  Rond  compte  de  travaux  et  de  décou- 
vertes d'antiquités,  signalés  à  Naibonne  et  dans  ses  en- 
virons, il  indique  en  quoi  consistent  les  objets  trouvés, 
XXXV,  107.—  11  donne  le  texte  de  six  inscriptions  fu- 
nèbres, inédites,  découvertes  en  démolissant  les  rem- 
parts deNarbonne,  XXXVI,  95.— Signale  la  découverte, 
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dans  la  démolition  des  murailles  de  Narbonne,  d'une 
stèle,  257.  —  Dessin,  258.  ~  Des  restes  d'une  villa,  près 
le  Bizanet,  renfermant  des  appartements  enrichis  de 
mosaïques  très-belles  et  très-variées,  et  d'une  inscription 
funèbre  et  chrétienne  dont  il  donne  le  texte,  257  et  suiv. 
—Sous  le  titre  iV Epigi^aphie  narbonnaise,  il  fait  connaître 
plusieurs  inscriptions  gallo-romaines  inédites  ou  peu 
connues  et  dont  il  donne  le  texte,  XXXVII,  129. 
TouRNAY,  ville  épiscopale  de  la  Belgique.  Apostolat  de  saint 
Piat  au  territoire  de  Tournay,  dans  la  deuxième  moitié 
du  me  siècle,  XXXÏV,  506. 
TouRNEBu,  village  de  Normandie  (Calvados).  Épaisseur  des 
murs  de  sa  tour  ou  donjon,  XXXII,  702.  —  Essai  sur  sa 
Baronnie,  ouvrage  cité,  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  99.— 
Explication  des  signes  d'appareil,  conservés  sur  les  murs 
de  sa  tour,  XXXV,  92.  —  Vue  de  cette  tour,  93. 
TouRNEMmE,  village  de  l'Auvergne  (Cantal).  Son  château 
avec  ses  tours  séparées  par  des  courtines  peu  étendues, 
XXXVI,  264.  —  Vue,  265. 
TouRNON,  village  de  la  Savoie.  On  y  a  signalé  des  inscrip- 
tions romaines,  XXXII,  412. 
TouRNus,  village  de  Bourgogne  (Saône-et-Loire).  Inscrip- 
tioas  romanes  mentionnant  des  architectes  de  son  église 
abbatiale,  XXXVIII,  87. 
Tours,  ville  ancienne  capitale  de  la  Touraine  (Indre-et- 
Loire).  Son  enceinte  gallo-romaine,  XXXV,  24.  •— Ses 
anciens  remparts  gallo-romains,  48.— L'église  de  Saint- 
Julien  est  du  xiii«  siècle  ;   sa  tour  restaurée  date  du  xi» 
siècle,  XXXII,  407.  —  L'église  de  Saint-Martin  s'éleva 
au  xi«  siècle,  XXXIIÏ,  104.  —  Découvertes  de  sépul- 
tures de  l'époque  de  l'incinération,  et  faisant  partie  d'un 
cimetière  gallo-romain,  XXXIV,  350.  —  Musée  enrichi 
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de  vases  en  terre  et  en  verre  de  l'époque  romaine,  id. 

—  Concile  tenu  en  813,  721.  —  La  cathédrale,  sous  le 
vocable  de  sàint  Maurice  et  ensuite  de  saint  Gatien,  dé- 
truiie,  et  la  première  pierre  de  celle  actuelle  posée  en 
1170,  XXXV,  18.  —  Sa  d  jscription,  id.  et  suiv.  —  Tom- 
beau des  deux  enfants  de  Charles  VIII  et  d'Anne  de 
Bretagne,  20.  —  Transept  et  partie  de  la  nef  datant  du 
xiii*^  siècle  ou  du  commencement  du  xivo  siècle,  21.  — 
Voûtes  achevées  au  xv^  siècle,  id.  — Riche  triforium  à 
claire-voie,  22.  —  Façade  à  trois  portails  d'une  grande 
richesse  de  sculpture,  id.— Tours  jumelles  commen- 
cées au  xv^  siècle  et  terminées  au  xvi",  23.  —  Ancienne 
église  abbatiale  de  Saint-Julien,  25.  -Documents  histori- 
ques, id.  —  Sa  tour,  29.  —  Incertitude  sur  la  date  de  sa 
fondation,  30.  —  Description  de  l'église,  32.  —Tableau 
à  fresque  peint,  33.  ~  Le  maître-autel,  35.  —  Église 
reconstruite  au  xni"  siècle,  35.  —  Sanctuaire,   37.  — 

—  Église  de  Saint-Saturnin  bâtie  par  Louis  XI  en  1473 
pour  les  Carmes  ;  édifice  sans  intérêt,  38.  ~  Église  de 
Notre-Dame  la  Riche,  bâtie  au  xii«  siècle,  id.  —  Dé- 
vastée par  les  protestants  en  1562,  réparée  ensuite,  39. 

—  Pourquoi  nommée  Notre-Dame  la  Riche,  id.  —  Des- 
cription de  son  extérieur,  40.  —  Du  tympan,  41.  —  De 
l'intérieur  de  l'église,  42.  —  Porte  de  l'ouest,  45.  — 
Basilitjue  Saint-Martin,  id,— Sa  description  telle  qu'elle 
était  à  la  Qn  du  xvin^  siècle,  46.  —  Ses  deux  tours  dites 
l'une  Tourde  Charlemagne,  l'autre  Tour-du-Tiésor, 
appaitiennent  en  grande  partie  aux  xii»  et  xm^  siècles, 
id.  —Chapelle  des  Lazaristes,  47.  —  Critiques  de  ses 
peintures  ornementa  les,  48.  —  Église  des  Jacobins, 
aujourd'hui  magasin  à  fourrage,  bâtie  en  1259,  51.  — 
Restes  des  peintures  décoratives  du  xiii®  siècle,  id.  — 
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Église  des  Minimes,  commencée  en  1627,  id.  —  Celle  de 
Saint-Clcmenl,  maintenant  à  usage  de  halle  aux  blés, 
construite  dans  le  style  flamboyant  du  xv«  siècle,  id.  — 
Anciennes  maisons  du  xlI^  du  xv®  et  du  xvi«  siècle; 
anciens  hôtels  dont  l'un  bâti  dans  le  xv*  siècle,  id.  ~ 
Maison  dite  de  Tristan  l'Ermite,  id.  —  Église  de  Sainl- 
Symphorien,  fondée  au  \^  siècle,  appartient  dans  sa 
partie  actuelle  au  xii'^  et  au  xvi«  siècle,  52.  —  Son  por- 
tail achevé  en  1567,  id.  —Musée,  id.  —  Fragments  de 
poterie  sainienne,53.  -Vases  funéraires  trouvés  dans  un 
cimetière  gallo-romain  de  la  ville,  id.  et  suiv.  —  Une 
des  églises  de  Tours  a  une  chaire  à  prêcher  placée  à  l'ex- 
térieur, XXXVI,  141.  —  Tours,  le  Cœsarodunum  de  la 
table  de  Peutinger,  61.  —  Publication  du  catalogue  de 
son  musée,  XXXVIII,  122.  —  Ses  évoques  :  saint  Gatien, 
son  premier  évêque,  XXXII,  252,  528,  540;  XXXIV, 
480  et  481  ;  XXXV,  38  ;  —  saint  Martin,  il  mourut  en 
397,  XXXII,  266  et  269, 530  et  545  ;  -  saint  Brice,  mort 
en  444,  XXXII,  266;  —  saint  Perpet  au  v»  siècle  (475'), 
XXXV,  160,  -Euphrone,  au  vi^  siècle  (572),  XXXV, 
303  ;  —  Grégoire  de  Tours,  au  vi^  siècle  (^79),  XXXII, 
251  ;  —  saint  Baud,  au  vii^  siècle,  il  fut  grand  référen- 
daire de  Glolaire  II,  XXXV,  128;-Hérard,  au  ix^  siècle, 
(S66),  XXXII,  138;  XXXiV,  722;  —  Ebernc,  au  ix^ 
siècle  (893),  XXXV,  909;  —  Tlaéotoloii,  au  x"  siècle  (939 
et  943),  XXXV,  25  et  627  ;  ~  Jean-Baptiste  Archambault 
de  Seuilly,  au  x«  siècle,  monta  sur  le  siège  en  981, 
628;  -  Hardouiii,  au  x^  siècle  (965),  XXXV,  123;  - 
Barlholomée,  xi«  siècle,  XXXV,  9  ;  —  Raoul  de  Lan- 
geais,  xi^  siècle,  26;  —  Joscius,  au  xn"  siècle  (1170), 
18  et  642  ;  -  Barthélémy  de  Fay,  au  xi^  siècle  (1054), 
58  et  638;  —  Jean  de  Bernard,   au   xv^  siècle  (1441- 
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1461),  885.  —  Ses  armes,  id.;  —  Guibert,  au  xix«  siècle, 
890. 
Tours.  Constructions  d'architecture  civile  ou  militaire. 
Détails  sur  l'ancienne  tourde  Fronsac,  XXXI,  137  et  138. 

—  Du  xiie  ou  xiiio  siècle  à  Ardiége,  147.  —  Détails  et 
dessins  d'une  tour  antique  à  Fréjus,  245.—  De  Houdan, 
bâtie  de  1105  à  1137,  392.  —  D'Argenton,  480.  —  Tour 
Blanche  d'Issoudun,  482  et  483.  —  De  la  porte  de  son 
château,  483.  —  D'Ilans,  572.—  Du  xiii^  siècle,  nommée 
Tour  de  César,  à  Turenne,  574.  —  Vue,  557.  —  Haute 
tour  de  Caveignac,  578.  —  Tours  carrées  de  l'enceinte 
fortifiée  de  la  ville  de  Martel,  id.  —  De  Saint-Laurent, 
du  xive  siècle,  ou  de  la  fin  du  xm^  siècle,  693.  —  D'en- 
ceinte, à  Gahors  (xiV'  siècle),  vue,  709  et  710.  —  De 
Domme,  752.  —  Rondes  et  carrées  au  château  de  Gastel- 
nau,  759.  —  Cylindrique  à  toit  conique,  XXXII,  8.  — 
Vue,  9.  — -  De  l'enceinte  gallo-romaine,  à  Senlis,  69.  — 
Romaines,  au  Bois  (Ue-de-Ré),  75.  —  Du  xv®  ou  xvi» 
siècle,  au  château  du  Monl-à-la-Vigne,  àMouteilles,584. 

—  Vue,  id.  —  D'Avila  (Espagne),  datant  du  xi®  siècle, 
682.  —  Les  tours  en  bois  cessèrent  au  xi"  siècle  de  sur- 
monter les  mottes  féodales,  696.  —  La  forme  des  tours 
peut  servir  à  déterminer  l'âge  des  châteaux,  694.  — 
L'usage  des  tours  de  bois  subsista  jusqu'au  commence- 
ment du  xiie  siècle,  696.  —  Au  xui^  siècle,  toutes  les 
tours  sont  rondes  sans  éaillies,  704.  —  Tour  d'Aulon, 
709.  —  De  Bi^amevague,  id.  —  Deux  tours,  une  carrée, 
l'autre  circulaire,  à  l'HôLel-de-Ville  d'Aix-la-Chapelle, 
771.  —  Gothique,  à  Luceram,  788.  —  Carrées,  percées 
de  meurtrières,  à  l'église  de  Silvanés,  796  et  797.  —  Dites 
Sarrasines  dans  le  canton  de  Sault,  entourées  de  débris 
de  l'époque  gallo-romaine,  XXXIII,  87  et  89.  —Pareille 
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à  un  donjon,  à  Saint-Maurice-d'Épinal,  126.  —  Tour  de 
Labassère,726.--De  YidaIos,XXXlï,  730;-De  Vieuzac, 
732.  —  Vue  des  ruines  de  la  tour  de  Neaufle,  XXXIIL 
357.—  De  celle  du  donjon  de  Boves-les-Amiens,  442.— -De 
Laflotte,  643.— de  la  Poissonnière,  id.  —  Du  château  de 
Mayenne,  XXXIV,  61.  —  De  iMalling,  83.  -  La  tour 
d'Argent,  à  Blois,  198.  —  D'une  enceinte  du  xiii^  siècle, 
199.  ---  De  l'enceinte  fortifiée  deNevers,  accusant  le  xv* 
siècle,  328.  —D'angles,  dans  les  anciennes  fortifications 
de  la  Charité,  337.  —  Du  château  de  Rochechouart, 
413.  —  Mataguerre  du  xv^  siècle,  à  Périgueux,  549.  — 
La  tour  de  Genive,  cylindrique,  percée  de  créneaux  et  de 
meurtrières,  556.  —  D'enceinte  bien  conservées  à  Aix- 
la-Chapelle,  802.  —  Restes  des  murs  de  la  tour  dite 
Granus,  à  Aix-la-Chapelle,  803.  —  Mérovingienne  de 
l'antique  enceinte  de  Cologne,  809.  —  Plan  de  deux 
tours  romaines,  à  Périgueux,  XXXV,  433.  —  A  Nevers, 
tour  du  Grou,  du  xiv®  siècle,  663.  —  A  Moulins,  vieille 
lourdes  ducs  de  Bourbon,  XXXVI,  93.  —  Près  de  Gor- 
seult,  tour  romaine  regardée  comme  le  Fanum  Martis 
des  Curiosolites,  283.  —  Les  tours  d'observation  que  l'on 
voit  dans  les  Pyrénées,  ne  doivent  pas  remonter  très- 
loin,  au  plus  au  xui«  et  au  xiv^  siècle,  387.  —  Leur  but, 
id.—  A  Chamboy,  tour  du  xii*'  siècle,  probablement,  652. 
—  Tour  de  Grignols  se  plaçant  entre  le  va®  et  le  xi^  siècle, 
711.  —  A  Marseille,  tour  des  Pins,  datant  du  xni^  siècle, 
XXXVIII,  34.  —  Tour  regardée  comme  étant  du  xv" 
siècle,  XXXVIII,  699  — Desxiu®  et xiv^ siècles  à  Gabrenc, 
XXXIll,  146  et  suiv.  —  Voir  Châteaux  anciens,  Donjons^ 
Forteresse 
TouHS  d'églises.  Tour  centrale  de  Saint-Étienne  de  Caen  ; 
sa  description,  XXXI,  444.  —Vue,  445  et  446.— Couron- 
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née  d'une  flèche,  paraissant  dater  du  xv^  siècle,  715.  — 
Description  et  vue  de  la   tour  de  Montreuil-l'Argillé, 
XXXII,  220  et  suiv.  —De  l'époque  romane  ou  du  xi*^  siècle 
à  Saint-Porchaire  de  Poitiers  et  Saint  Julien  de  Tours, 
406  et407.— Romane  à  Mesnil-Mauger,  574.— S'élevant 
de  905  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  à  Notre- 
Dame  de  Mortagne,  XXXIII,  452.— Romane  à  Tordouet, 
177.— A  toiture  conique  à  l'église  de  Saint-Junien,  811. 
—De  la  deuxième  moitié  duxa«  siècle  à  la  Trinité,  à  Ven- 
dôme, XXXIV,  33.— Moitié  donjon,  moitié  à  clocher, 
monument  du  xi^  siècle  à  Saint-Porchaire, 'à  Poitiers, 
164.— Romane  à  Saint-Hilaire,  182.— Du  xvi®  siècle,  à  la 
cathédrale  de  Bourges,   217.— Romane  à  sa  base,  avec 
sculpture  à  l'extéiieur,  accusant  le  xv'^  siècle,  320.  — 
Pouvant  dater  de  la  fln  du  xv^  siècle  à  Sancerre,  340.  — 
Fin  du  xm^  ou  commencement  du  xiv^  à  Saint-Jacques,  à 
Cosne,  343.—  De  1417  à  Herenthal,  554.  — De  transition 
à  Saint-Léonard,  à  Saint-Front,  en  Belgique,  555.  —  Du 
xiie  siècle  à  Sainl-Géréon,  à  Cologne,  809.  —  De  1507  et 
1547  à  la  cathédrale  de  Tours,  XXXV,  23  et  40.  -  Du 
x«  siècle  à  Saint-Julien  de  Tours,  29  et  suiv.— En  grande 
partie  du  xu''  ou  xiii"  siècle  à  la  basilique  de  Saint-Mar- 
tin, à  Tours,  46.  —  Du  commencemeul  du  xi^  à  Notre- 
Dame  de  Loches,  celle  de  l'ouest,  J23.  —  Centrale  octo- 
gone au  Dorai,  437.— Romane  au  Plessis-Piquet,  711.-— 
Carrées  de  la  fin  du  XF  siècle  à  Morienval,  737.— Celle  de 
l'église  de  Saint-Quentin  s'élevait  avant  1115,  elle  était 
alors  isolée  de  l'église,  et  existait  comme  un  témoignage 
de  la  puissance  du  chapitre,  et  plutôt  comme  un  monu- 
ment féodal  qu'un  monument  religieux,  XXXVI,  208. 
—  Autres  églises  dont  la  tour  était  isolée,  525.  — En 
forme  de  poire  à  l'église  de  Valognes,  547.   —  Vue, 
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549.— Da  xr  siècle  à  Airan,  596.  — Du  xv^  siècle  à  Ghi- 
cheboville,  604.  —  Paraissant  être  du  xv^  siècle,  609.  — 
Du  xie  ou xiie siècle  à  Orval,  XXXVIII,  34.— Du  xvi^  siècle 
à  Contrières,  36.  —  Belle  tour  romane  terminée  par  une 
flèche  en  bois  à  la  Charité-sur-Loiro,  311.  -  Tour  romane 
avec  flèche  en  bois  à  Bagé-lc-Châlel  et  à  Anzy-le-Duc,  id. 
-  Vue,  312  et  313.  -  Do  1694  à  l'église  de  Lorbehaye, 
324.— De  Saint-Maclou  à  Rouen,  370.  —  Celles  de  Saint- 
Jean-des-Vignes,  à  Soissons,  sont  du  xiv«  siècle,  439.  — 
Les  parties  inférieures  sont  en  partie  du  xui^,  id.— Tour 
du  clocher  de  la  Sainte-Trinité  de  Vendôme,  détachée  de 
l'église  et  surmontée  d'une  flèche,  587.  —  De  l'église  de 
Dourdan,  datant  du  xv^  siècle,  614.~Voir  Clocher. 

TouRTouLON  (Ch.  de),  auteur  d'une  histoire  de  Jacques  pr, 
roi  d'Aragon,  dit  le  Conquérant  (1238-1275),  et  d'une 
brochure  snr  les  Français  qui  ont  pris  part  aux  expédi- 
tions de  Majorque  et  de  Valence  (1219-1238).  Ces  deux 
ouvrages  signalés  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  927. 

TouRvnxE,  village  de  Normandie  (Eure).  Ancienne  lépro- 
serie, XXXV,  190.  —  Dans  les  fondations  d'une  construc- 
tion romaine,  tuiles  antiques  et  petite  lampe  en  bronze, 
id. 

TouRviLLE-LA-RiviÈi\E,  Village  de  Normandie  (Seine-Infé- 
rieure). Découverte  do  vases  de  terre  et  de  verre,  de 
formes  très-variées,  XXXIV,  677. 

TousTAiN  (le  vicomte  do).  Essai  historique  sur  le  château  de 
Bures,  près  Bayeux;  ouvrage  annoncé  dans  le  Bulletin, 
XXXI,  200. 

TRAorriONS.  Les  traditions,  les  légendes  populaires  doivent 
être  recueillies  avec  soin,  XXXI,  201  ot  suiv.  —  Doivent 
être  respectées  quand  surtout  le  moindre  document  vient 
à  leur  appui,  791.—  Traditions  concernant  saint  Mar- 
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tial,  XXXII,  245.  —  Elle  erre  souvent  et  dénature  aussi 
les  faits,  et  cependant  elle  ne  doit  pas  être  dédaignée, 
471.  —  Caractères  que  doit  présenter  la  tradition,  494  et 
suiv.  —  Les  traditions  des  Francs  et  des  Normands  se 
sont  perpétuées  dans  la  distribution  des  châteaux,  698. 
-—  Celles  des  Romains  dans  les  fortifications  des  villes, 
id.  —  Se  rattachant  à  des  châteaux  des  bords  de  la  Ga- 
ronne, 718.  —  Partout  où  il  est  de  tradition  qu'une 
ville  a  existé  sur  un  point  indiqué,  on  rencontre  des  dé- 
bris de  répoque  romaine,  XXXV,  187.—  Les  traditions 
qui  ont  pour  elles  la  consécration  des  siècles,  ne  s'effa- 
cent point  sans  laisser  de  traces, 398. —Tradition  sur 
l'église  de  Saint-Étienne,  à  Ghinon,  881.  —  Voir  Lé- 
gende. 
Transepts  des  églises,  espèce  de  nef  transversale  qui  leur 
donne  la  forme  d'une  croix.  Description  de  celui  de 
l'église  Saint-Étienne,  à  Caen,  XXXI,  43o.  —  Vue  de 
l'hémicycle  du  transept  septentrional  de  cette  église, 
436.  —  Coupe  du  clerestory  de  ses  transepts,  437.—  Vue 
du  transept  de  l'abbaye  de  Lessay,  441.  -—  Du  xi^  siècle, 
dans  l'église  de  Saint-Maurice  d'Épinal,  avec  une  tou- 
relle à  chaque  extrémité,  XXXIU,  117;  —  du  xi«  siècle, 
dans  l'église  de  Saint-Junien,  811 .  —  Celui  de  l'église  de 
Saint-Hilaire,  à  Poitiers,  a  conservé  une  partie  impor- 
tante de  ses  murs  antérieurs  à  l'an  1000,  XXXIV,  149. 
—  Suivant  l'usage  presque  général  des  époques  anté- 
rieures au  XI'  siècle,  les  transepts  n'avaient  que  des 
plafonds  en  bois,  170.  —  Du  xi^  siècle,  à  Saint-Benoît- 
sur-Loire,  611.  --  Intertransepl  avec  voûte  de  la  Renais- 
sance, à  Saint-Euverte  d'Orléans,  625.— Bras  d'un  tran- 
sept du  xme  siècle,  id.  —  De  l'ancienne  période  romane, 
dans  l'église  de  Beaulieu-lès-Loches,  648;  —  du  xiii« 
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siècle,  dans  la  cathédrale  de  Tours,  XXXV,  21  ;  ~  du 
xii'  siècle,  dans  l'église  de  Pressigny,  293;—  de  la  môme 
époque,  à  la  Selle-SaJnt-Avant,  302.— Remarquable  tran- 
sept à  la  cathédrale  de  Soissons,  XXXIV,  444.  —  De  la 
deuxième  moitié  du  xii®  siècle,  à  Airan,  XXXYI,  596.— 
Celui  de  Saint-Pierre,  à  Lisieux,  est  de  l'époque  de  tran- 
sition, à  l'exception  de  la  tour  centrale  ou  lanterne  qui 
date  du  xm«  siècle,  XXXVIII,  566. 

Transition,  époque  caractéristique  du  passage  de  l'archi- 
tecture du  xiie  siècle  à  celle  du  xiii^,  le  mélange  des  mo- 
dillons  et  des  dents  de  scie  est  une  combinaison  qui  ca- 
ractérise les  églises  de  transition,  XXXII,  7.  —  Des 
corniches  à  modillons  se  rencontrent  souvent  dans  les 
monuments  de  style  ogival,  dans  les  campagnes  du  Cal- 
vados, à  l'époque  de  transition,  17.  —  Caractères  de 
l'époque  de  transition,  mélange  de  l'ogive  et  du  plein- 
cintre,  moulures  et  ornements  romans  combinés  avec  les 
formes  ogivales,  bases  de  colonnes  munies  de  pattes,  68. 

Trapaud  de  Colombe,  publie  V  Architecture  civile  et  militaire, 
ouvrage  cité  dans  le  Bulletin,  XXXV,  351. 
._  Trappes,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  Les  rois 
^     de  France  y  avaient  droit  de  gîte  dans  leurs  voyages, 
XXXI,  309.  —  La  voie  romaine  de  Paris  à  Dreux  Ira  ver- 
sait cette  localité,  310. 

Tréanna,  antique  famille  bretonne;  ses  armoiries,  XXXVII, 
529  et  730. 

Tréguier,  ville  autrefois  épiscopalede  Bretagne  (Côtes-du- 
Nord).  Sa  cathédrale,  monument  important,  XXXXVIII, 
596.  —  Son  cloître,  id. 

Trejet,  village  en  face  de  Bordeaux,  sur  la  rive  droite  de 
la  Garonne.  Sa  Sauvelatou  territoire  privilégié,  XXXVI, 
717.  —  Voir  Sauvetat, 
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Trélozé,  village  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  Inscription  se 
référant  aux  guerres  des  Anglais,  XXXII,  399. 

Tremblements  de  Terre.  Celui  de  1715,  XXXV,  410 

Trente,  village  d'Italie.  Un  concile  s'y  tint  dans  le  milieu 
du  xvie  siècle  (154o  à  1563),  XXXII,  244  ;  XXXVII,  45^. 

Trépassement  de  la  sainte  Vierge.  Groupe  le  représentant 
dans  l'église  de  Fécamp  et  dalant  du  xvi^  siècle,  XXXIII, 
13. 

Trépied.  C'était  un  dos  principaux  instruments  des  sacri- 
fices sur  lequel  on  brûlait  l'encens  aux  idoles  et  d'où  ils 
rendaient  des  oracles,  XXXI,  237.  —  Il  y  en  avait  de 
toutes  les  grandeurs,  id— Il  n'a  été  en  usage  que  parmi 
les  païens,  id.  -  Ils  le  prenaient  pour  le  symbole  de  la 
vérité,  238.  —  Trouvé  h  Saint-Salvadou,XXXn,  887.— 
A  Giberville,  XXXIII,  400  et  718.  -Dessin,  719.— 
Trouvés  dans  un  puits  funéraire,  à  Primelles,  XXXIV, 
306.— Dans  les  sépultures  d'un  cimetière  gallo-romain, 
XXXVIII,  640. 

Tréport,  petite  ville  de  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Porche  en  pierre  sculptée  à  l'entrée  de  son  église, 
XXXVIII,  167.—  Station  de  bains,  601.-  Son  église  de 
Saint-Jacque.'^,  construite  aux  xiv^  et  xv^  siècles,  601.  — 
Une  maison  de  la  Renaissance,  en  bois  sculpté,  id.  »— 
Un  calvaire  en  grès  érigé  en  16 J 8,  id.  —Une  autre  en 
bronze,  id. 

Trésor.  Nom  donné  dans  les  cathédrales  ou  églises,  à 
l'appartement  ou  au  meuble  renfermant  les  archives  ou 
la  collection  des  objets  antiques,  artistiques  et  curieux. 
Celui  de  la  cathédrale  de  Sens  possède  une  mitre  qui  a 
appartenue  saint  Thomas-Becquet,  XXXII,  332.  — Sa 
description  et  dessin,  331  et  332.  —  Celui  de  Saint-Paul 
de  Londres,    341.  -  Riche   (résor  de    la  cathédrale  de 
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Tongres,  XXXIV,  556.  -  De  l'église  de  Saint-BenoU-sur- 
Loire;  objets  qu'il  renferme,  618.—  De  la  cathédrale  de 
Namur,  802.-  De  celle  de  Narbonne,  915.— Archiépis- 
copal de  Lyon,  925.  —  Inventaire  de  celui  de  la  cathé- 
drale de  Beauvais,  XXXII,  340.— Richesse  du  trésor  de 
la  chapelle  de  l'Escurial,  XXXV,  752. 

Trkst,  petite  ville  de  la  Provence  (Bouches-du-Rhône).  Des- 
truction d'une  tour,  spécimen  de  l'architecture  militaire 
au  moyen-âge,  XXXIV,  96.—  Elle  datait  de  la  se- 
conde moitié  du  xiie  siècle  ou  des  premières  années  du 
xme,  id. 

Trêves,  ville  d'Allemagne.  Un  mot  sur  les  villes  de  Trêves 
et  de  Nancy,  XXXIV,  848.  —Ruines  du  palais  antique, 
nommé  les  Bains,  849.—  Découverte  d'autels,  de  débris 
antiques  et  d'inscriptions,  id.— Sarcophages  avec  l'ascia 
et  le  niveau,  id.  —  Musée,  objets  qu'on  y  remarque,  id. 

—  Vue  des  ruines  romaines,  850.  —  Basilique,  851.  — 
Amphithéâtre,  id.  —  Grande  place,  852.—  Belle  porte 
avec  un  bas-relief,  853.—  Cathédrale,  id.— Détails  des- 
criptifs, id.  et  854.—  Église  de  Notre-Dame,  854.  —  La 
plus  ancienne  moitié  de  la  cathédrale  remonte  à  l'an 
328,  XXXV,  66.  —  Une  légende  funéraire  sur  ses  sar- 
cophages remonte  à  l'an  409,  XXXVI,  157.  —  A  Trêves, 
le  sol  depuis  le  commencement  de  l'ère  chrétienne  jus- 
qu'au xix«  siècle  a  subi  une  élévation  de  14  à  20  pieds, 
XXXVII,  367,—  Ses  évèques  :  saint  Maximin,  mort  en 
349,  XXXII,  266.- Saint  Paulin  ;  il  mourut  en  358,530. 

—  Ratbod,  au  x*  siècle,  XXXIV,  724.  —  Popo,  au  xi» 
siècle.  854.  —  Jean  ^^  élu  en  1190;  son  sceau,  XXXII, 
325  et  326;  XXXIV,  852. -Thierri,  au  xiii^  siècle  (1224), 
XXXllI,  106.— Arnould  !•%  au  xii«  siècle;  découverte 
de  ses  sandales  liturgiques,  XXXVIII,  398. 
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Triangle.  Le  triangle  symbolise  le  mystère  de  la  Trinité, 

XXXII,  323. 

TRmoN  (l'abbé),  Inspect.  de  la  S.  A  publié  une  Visite  àla 
cathédrale  de  Troyesei  des  Notices  sur  Sainte-Madeleine 
et  Saint-Urbain  de  Troyes  ;  ouvrages  annoncés  dans  le 
Bulletin,  XXXII,  786. 

Trie,  village  de  Picardie  (Oise).  Restes  de  sa  forteresse  ;  une 
porte  ogivale  et  un  donjon  rond  et  de  moyenne  grandeur, 

XXXIII,  332. 

Triforium,  que  les  Anglais  nomment  clerestory,  arcatures 
formant  galeries  dans  les  églises,  au-dessus  des  arcades 
du  premier  ordre.—  Plan  de  celui  de  l'église  de  Saint- 
Étienne  de  Caen,  XXXI,  432,  433.  —  Dessin  de  celui  de 
la  nef,  448.— Vue  des  arcades  de  celui  de  l'église  Saint- 
Maurice  d'Épinal,  XXXIII,  119.  —  Riche  triforium  à 
claire-voie  à  la  cathédrale  de  Tours,  XXXV,  22.— Trifo- 
rium à  Saint-Julien  de  Tours,  32.  —  Les  triforiums 
ajourés  ne  datent  que  de  1270  environ,  712.  —  Celui 
de  l'église  de  Dourdan,  XXXVIII,  618.  —  Voir  Cle- 
restory. 

Trinité.  Tête  à  trois  visages  regardée  comme  une  re- 
présentation de  la  Trinité,  XXXVIII,  724.  —  Groupe 
représentant  la  Trinité  suivant  la  forme  gothique  auto- 
risée, id. 

TRmÈGNE.  Voir  Tiare. 

Tristan  TErmite.  A  Tours,  maison  dite  de  Tristan  l'Ermite, 
qu'on  dit  avoir  été  construite  par  un  membre  de  la  fa- 
mille de  Beauvau,  XXXV,  51. 

Troesmis,  dans  la  Mésie  Inférieure.  Ses  inscriptions,  XXXI, 
744. 

Troglodytes.  Les  populations  troglodytes  de  l'âge  de  pierre 
fixaient  de  préférence  leurs  demeures  dans  des  cavernes 
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situées  à  côté  des  grandes  fontaines,  XXXVII,  134.  — 
Yo'ir  Age  de  pierre. 

Tnois-MoNTS,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église, 
sous  le  vocable  de  Notre-Dame,  avait  pour  patrons  le  roi 
et  le  seigneur,  XXXVII,  435.  —  Sa  tour  placée  à  la 
porte  occidentale,  peut  être  de  la  seconde  moitié  du  xii® 
siècle,  id. 

Trompette.  Dessin  d'une  trompette  romaine,  déposée  au 
musée  de  Saumur,  XXXVI,  53. 

Tronc.  Des  troncs  destinés  à  recevoir  les  offrandes  des  fidèles^ 
XXXV,  369.  -  Les  juifs  n'en  firent  pas  usage  avant  le 
règne  de  Joas,  370.  —  Au  vii^  siècle,  des  troncs  étaient 
placés  dans  les  églises,  372.  —  Abolition  des  troncs  dans 
les  abbayes  de  l'ordre  de  Cîleaux,  37i.  —  Troncs  placés 
dans  les  églises  au  moment  des  croi-  ades,  pour  subvenir 
aux  besoins  des  chrétiens  et  aux  frais  de  la  guerre  sainte, 
378.  Tronc  du  xiv^  siècle  àNa  porte  de  Fribourg  en 
Brisgaw,  381.  —  Du  xv^  siècle,  à  Beauvais,  384.  —  Des- 
cription, id.  —  Dessin,  383. 

Trôo,  village  du  Vendomois  (Loir-et-Cher).  Sa  tombelle, 
XXXIII,  643. 

Trouillard,  auteur  d'une  histoire  des  comtes  du  Maine, 
publiée  en  1643,  XXXI,  791.  —  C'est  lui  qui,  le  pre- 
mier, a  attribué  àGeoffroi  Pîantagenet  l'émail  du  musée 
du  Mans,  802. 

Trouville-en-Caux,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure). 
Vase  qu'on  y  a  trouvé  de  couleur  vert  clair,  représen- 
tant des  courses  de  chars,  XXXVI,  188. 
Troyes,  ville  capitale  de  la  Champagne  (Aube).  Améliora- 
tions et  accroissements  de  son  musée  archéologique, 
XXXI,  9. —Ses  mosaïques,  10.— Son  catalogue,  id.— Ses 
épis  en  terre  cuite,  attribués  au  xiii^  siècle,  11.  —  Ses 


1 


764  TABLE   GÉNÉRALE 

armes  mérovingiennes,  id.— Ses  anciens  puits,  id.  —  Bi- 
bliothèque publique  riche  d'environ  200.000  volumes, 
id.— Archives,  là.  —  Manuscrit  du  xiii^  siècle,  XXXII, 
2Î\.— Visite  à  la  cathédrale  et  notice  sur  sainte  Madeleine 
et  saint  Urbain  de  Troyes;  ouvrages  annoncés  dans  le 
Bulletin,  786.— Sa  châsse,  XXXÏII,  399. -Monnaies  mé- 
rovingiennes portant  le  nom  de  la  ville  de  Troyes,  515. 
—Les  chapelles  dans  la  cathédrale  ont  été  greffées  sur  les 
flancs  du  corps  principal,  XXXV,  21.  —  Les  anciens  ju- 
bés de  l'église  des  Jacobins,  à  Troyes,  et  de  l'église  ab- 
batiale de  Saint-Martin-ès-Aires  dans  la  même  ville, 
XXXVI,  119.—  De  l'église  de  Sainte-Madeleine;  la  des- 
cription de  ce  monument  construit  en  1506, 124.— Dans 
un  inventaire  du  trésor  de  son  église  de  Saint-Étienne, 
dressé  en  1704,  se  trouve  la  description  d'un  bénitier 
désigné  sous  le  nom  (VAnceau,  449.—  Le  sol  de  la  ville, 
l'antique  Augustobona,  a  subi  depuis  le  commencement 
de  l'ère  chrétienne  jusqu'au  xix^^iècle  un  exhaussement 
qui  n'est  pas  moindre  de  4  mètres,  XXXVII,  367.  — - 
Saint  Loup,  un  de  ses  évêques,  mourut  en  478,  XXXIÏ, 
266  et  530. 

Tubes.  Objets  en  os,  en  forme  de  tubes  percés  d'un  trou, 
qu'on  retrouve  dans  beaucoup  d'habitations  gallo-ro- 
maines, et  regardés,  en  général,  comme  des  débris  de 
flûtes  et  de  sifflets,  XXXII,  620. 

Tuffé,  bourg  du  Maine  (Sarthe).  Emploi  du  roussard  dans 
la  construction  de  son  église,  XXXII,  535. 

Tuile.  Découverte  de  tuiles  à  rebords  à  Mesnières,  XXXI, 
72.  —  A  Croixdalle,  id.  et  73.  —  Dans  des  ruines  ro- 
maines, 139.  —  A  Saint-Céret,  409.  —  A  Sonnay,  685.  • 
Dans  des  sépultures  romaines,  XXXII,  172.    —  Sous 
l'église  de  Lamenay,  dédiée  à  saint  Martin,  298.  —  Dans 
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les  ruines  d'une  villa,  441.— A  Candes,  XXXIII,  4^5.— 
A  Gravant,  429.— Dans  des  ruines  romaines,  à  Saint-Cyr 
(Lot),  510.  —  Dans  des  sépultures  gallo-romaines,  à  Li- 
sieux,  598.  —  Dans  le  Morbihan,  XXXV,  912.  —  Tuiles 
faîtières  (imhrices)  de  forme  cylindrique,  louges  en  de- 
hors, blanches  à  l'intérieur,  X\XII,  773.  —  Dans  les 
ruines  d'une  villa^  à  Nennig,  XXXIII,  311.— La  présence 
de  tuiles  à  rebords  est  l'indice  le  plus  commun  et  le  plus 
fréquent  de  l'existence  d'anciennes  habitations  gallo- 
romaines,  sur  les  lieux  où  on  les  rencontre,  434.— Fiag- 
ments  trouvés  dans  l'emplacement  d'une  vUla^  626.—  A 
rebords  de  la  décadence,  signalées  à  Puy-de-Gaudy,  805. 
—Striées  et  ornées,  trouvées  dans  les  ruines  d'une  vUla^ 
XXXIV,  299.  —  Débris  de  tuiles  à  rebords  sur  le  mont 
de  Beuvray,  670.  —  Les  Romains  se  servaient  de  tuiles 
pour  des  usages  autres  que  les  couvertures,  900.  —  Ro- 
maines, signalées  à  Pont-Audemer,  XXXV,  182.— Plates, 
à  rebords,  et  d'autres  courbées,  à  Saint-Pierre-du-Val, 
186.  —  Tuiles  romaines  signalées  à  Fain-les  Mou!iers, 
XXXVI,  345.  —  Tuiles  à  rebords  employées  à  Rome,  et 
en  usage  en  France  jusqu'au  xi^  siècle,  dans  certaines 
localités,  383.— A  rebords  et  faîtières  signalées  dans  des 
antiquités  gallo-romaines,  à  Rouen,  XXXVIÏ,  362.  — 
Tuiles  à  rebords  signalées  à  Coutances,  XXXVIII,  232. 
—  Avec  inscriptions,  trouvées  à  Reillac,  dans  un  cime- 
tière gallo-romain,  643.— Voir  Ardoises. 

TuiT.  Ce  nom  doit  être  rétabli  sur  la  liste  des  conquérants 
de  l'Angleterre,  placée  dans  l'église  de  Dives.  Raoul  du 
Tuit  était  à  la  conquête,  XXXII,  187. 

TuLLK,  ville  du  Limou>in  (Corrèze).  François  de  Faucon, 
son  évoque  au  xvi«  siècle,  XXXV,  286.  —  Humbert  An- 
cclin,  au  xvu«  siècle,  XXXVII,  663. 
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TuMiAc (Morbihan).  Son  tumulus  à  dolmen;  sa  descriplion, 

XXXI,  721. 

Tumulus  ou  Tombelles.  Ce  qui  distingue  le  tumulus  de  la 
motte  féodale,  c'est  qu'il  n'est  jamais  entouré  de  fossés, 
qui,  eux, caractérisent  la  moite  féodale,  XXXI,  717.  — 
Description  de  deux  tumulus  à  dolmens,  718.  —  Objets 
qu'on  y  a  trouvés,  719.  —  Description  du  tumulus  du 
Moustoir-Garnac,  721.  -  Et  de  celui  de  Tumiac,  id.  ~ 
Tumulus  de  Saint-Michel,  à  Garnac,  id.;  XXXVIII,  580. 

—  Les  tumulus  à  dolmens  étaient  des  monuments  fu- 
nèbres, XXXI,  722.  —  Gelui  de  Saumur,  complètement 
dégagé,  id.  —  Gelui  de  Gavarinis,  id.  —  De  Plésidy,  743. 

—  Tombelles  de  Fonsonnes,  76o.  —  A  Fresin,  en  Bel- 
gique, tumulus  qui  a  donné  une  grappe  en  verre  violet, 

XXXII,  888.— De  Piquecos,  XXXIII,  311. -Encore  intact, 
à  Saint-Géry,  495.  —  De  la  tour  Saint-Austrille,  806; 
XXXVII, 334.-A  Kéiien  (Gôles-du-Nord);sa  description, 

XXXV,  196.— Tumuli  du  département  du  Gher,  349.- 
Partie   d'un  tumulus  conservé   à  Ghevigny-le-Désert, 

XXXVI,  346.— AGhicheboville;  objets  qu'on  va  trouvés, 
604.— Les  tumulus  sont  nombreux  dans  la  Creuse;  indi- 
cation des  objets  que  leurs  fouilles  ont  donnés,  XXXVII, 
341. 

TuRENNE,  petite  ville  du  Bas-Limousin (Greuse).  Son  donjon 
carré  à  contreforts  plats  ;  ses  remparts  démolis  et  sa  tour 
rofide  appelée  Tour  de  César;  description  du  donjon  qui 
date  du  xiv^  siècle;  la  tour,  plus  ancienne,  peut  être  du 
xui«  siècle,  XXXI,  574.—  Les  seigneurs  de  Turenne  bat- 
taient monnaie,  faisaient  des  nobles  et  exerçaient  la  plu- 
part des. droits  régaliens,  575.  —  On  y  voit  des  pignons, 
des  tourelles,  des  portes  en  ogive  et  des  fenèlrcs  à  me- 
neaux, id.  — L'église  a  été  refaite  au  xvi"  ou  xvii®  siècle, 
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id.  —  Vue  du  château,  576.  —  Vue  de  la  tour  de  César, 
577. 

Turin,  ville  d'Italie.  Un  concile  s'y  tient  dans  la  fin  du  iv» 
siècle,  XXXII,  511. 

Tuyaux  en  plomb,  provenant  de  fontaines  romaines  et  por- 
tant la  marque  du  fabricant,  au  musée  d'Arles,  XXXVI, 
507.  —  De  chaleurs  découverts  à  Goutances,  XXXVIII, 
232. 

Tympan.  Espace  compris  entre  les  corniches  d'un  fronton 
ou  les  archivoltes  d'un  portail.  Celui  de  l'église  de 
Martel,  datant  du  xii^  siècle  et  représentant  le  jugement 
•dernier,  XXXI,  580  et  581.  —  Tympan  avec  arcature 
trilobée,  XXXII,  17.  —  Description  des  tympans  de  la 
porte  extérieure  de  l'église  de  Sceaux  (Poitou),  408.  — . 
Vue  de  celui  de  l'église  d'Athies,  870.  —  Il  représente 
diverses  scènes  de  la  vie  de  Jésus-Christ  et  les  signes  du 
zodiaque,  871.  —  Représentant  la  scène  du  jugement 
dernier,  dans  l'église  Saint-Maurice  d'Épinal,  XXXIII, 
125.  —  De  l'époque  de  la  transition,  sujets  qu'on  y  voit 
sculptés,  XXXIV,  616.  —  Sculptures  sur  le  tympan  des 
églises  d'Authie,  de  Marigny  et  d'Hérouville-Saint-Clair, 

XXXVI,  301,  302  et  303.  —  Sculptures  du  tympan  de 
l'église  de  Chef-du-Pont,  XXXII,  844  ;  XXXVI,  550.  — 
Vue,  551.  —  De  l'église  de  Saint-Gilles-les-Boucheries, 

XXXVII,  44.  —Avec  sculptures  symboliques  des  xi«  et  xu* 
siècles,  XXXVIII,  53. 


u 


Ulm,  ville  d'Allemagne.  Description  de  la  chaire  de  l'église 
deNotre-Dame,XXXVI,  140.— Elle  dateduxv«siècle,142. 
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Umbon,  îfmôo.  Partie  d'un  bouclier  chez  les  Romains.  Dessin 
d'un  umbo  Scandinave,  et  d'un  autre  au  musée  de  Sois- . 
sons,  XXXIV,  453  et  454. 

Unoc,  village  du  Languedoc  (Ariége).  Notice  sur  son  prieuré, 
XXXVI,  :]88. 

Urcy,  village  de  la  Bourgogne  (Côtes-d'Or).  Découverte 
d'une  stèle  funéraire  gallo-romaine,  qui  montre  le  défunt 
debout,  tenant  d'une  main  un  vase  à  boire  et  de  l'autre 
un  poculum  en  partie  brisé,  XXXV,  662. 

Urnes.  Découvertes  d'urnes  en  terre  ou  en  verre  de  l'époque 
gallo-romaine,  XXXI,  75.  —  Cinéraires  en  verre  avec 
enveloppe  de  pierres  qui  les  protégeaient,  au  musée  de 
Gueret,  710.  —  Dessin,  711.  —  Cinéraires  venant  du 
Grand-Jardin,  à  Lisieux, XXXII,  171  et  172.  —En  verre 
portant  en  relief  le  nom  du  verrier,  172.  —  Lacryma- 
toires,  id.— En  terre  noire  et  à  deux  anses,  174.— Ciné- 
raires gallo-romaines  trouvées  entre  Saint-Remy  et 
Doncourt,  186.  —  A  Angers,  urne  en  verre,  haute  de 
15  centimètres,  contenue  dans  une  plus  vaste  en  terre 
rouge,  391.— En  terre,  à  Saint-Sigismond  (Savoie),  411. 
—  Quatre-vingts  urnes  signalées  dans  les  environs  de 
Lombers, 428. —Urnes  et  vases  de  diversesespèces  trouvés 
dans  des  sépultures  gallo-romaines,  636  —  A  défaut 
d'urnes,  les  parents  pauvres  recueillaient  les  cendres  du 
défunt  dans  dos  vases  destinés  à  des  usngcs  domestiques, 
637.— Dessins  d'urnes  et  vases  en  grès,  64i. —  A  Thoré, 
dans  les  ruines  d'une  villa,  urnes  en  verre  jnince,  777.— 
En  terre  rouge  pâle,  de  la  forme  d'un  battant  de  cloche, 
signalée  dans  des  sépultures  gallo-romaines,  XXXIII, 
596.—  Urnes  funéraires  de  l'époque  gallo-romaine  trou- 
vées à  Cormes,  614.  -  Près  d'Issoudun,  XXXIV,  302.  - 
Découvertes  dans  des  sépultures  au  Bernard,  315.—  Ci- 
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néraires,  dont  une  en  plomb  de  forme  cylindrique,  au 
musée  de  Soissons,  450.  —  Dessins,  id.— De  forme  conique, 
451.  —  Dessins,  452.  —  En  verre  avec  cendres  et  restes 
d'ossements  calcinés  trouvées  dans  un  tombeau,  820.  — 
Cinéraires  en  verre,  en  terre,  les  unes  de  forme  cubique, 
avec  cendres  et  débris  d'ossements,  898.  —  Dessin  d'une 
urne  cinéraire  en  plomb,  employée  pour  sépulture,  207. 
~  De  diverses  espèces  découvertes  dans  des  antiquités 
gallo-remaines,  359  et  suiv.  —  Dessins,  id-  —  Cinéraires 
recueillies  dans  un  cimetière  gallo-romain,  675  et  677. 
—  Funéraire  en  verre  avec  couvercle,  remplie  d'osse- 
ments calcinés,  de  cendres  et  de  lacrymatoires,  XXXVI, 
181.  —  Cinéraires  recueillies  dans  un  cimetière  gallo- 
romain,  à  Biionne,  363.  —  Urnes  romaines  en  verre, 
trouvées  dans  un  cimetière  romain,  XXXVII,  683.— Des- 
cription d'urnes  funéraires  trouvées  à  Reillac,  dans  un 
cimetière  gallo-romain,  XXXVIII,  639.  — Voir  Vases  an- 
tiques, Vases  funéraires. 

Urville,  village  de  Normandie  (Manche).  Sculpture  au 
tympan  delà  porte  de  l'église  représentant  un  sagittaire 
voulant  atteindre  un  cerf,  réfugié  derrière  un  palmier, 
XXXII,  844. 

Urvilli:,  villagt'  de  Normandie  (Calvados).  Son  ancienne 
cloche  d'origine  allemande,  et  portant  la  date  de  1558, 
se  trouve  maintenant  au  musée  de  la  société  des  anti- 
quaires de  Normandie,  XXXVI,  252.  —  Sou  clocher  est 
placé  sur  la  travée  de  la  nef  voisine  du  chœur,  525.  — 
Vue  de  l'église,  id. 

Usages.  Au  xiii*  siècle,  il  était  d'usage,  dans  les  inscrip- 
tions tumulaires,  de  séparer  les  mots  des  uns  des  autres 
par  trois  points  superposés,  XXXIL  602.  —  On  était 
dans  l'usage,  au  moyen  âge,  de  faire  servir  la  môme  se- 
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pulture  pour  des  individus  de  familles  différentes,  id.  — 
Les  gallo-romains  avaient  l'usage  de  placer  leurs  sépul- 
tures sur  le  bord  des  chemins  ou  chaussées,  629.  —  Là 
où  l  élément  gaulois  demeura  pur  et  sans  mélange,  les 
usages  gaulois  continuèrent  à  prévaloir  ;  ailleurs  les 
usages  des  vainqueurs  de  la  Gaule  se  conservèrent  quoi- 
qu'altérés,  jusqu'au  x^  siècle,  XXXV,  17.  —  Usage  de 
jeter  des  offrandes  dans  les  rivières,  dans  les  fontaines, 
XXXVIII,  199  et  suiv. 

UssÉ,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire).  La  chapelle 
de  son  château  fut  fondée  en  152o,  XXXV,  41. 

Ussel-sur-Sarsonne,  village  du  Limousin  (Corrèze).  Si- 
gnalé Qomme  aspirant  à  remplacer  ÏSincïen  Uxellodiinum, 
XXXI,  113.  —  Démonstrations  de  ses  droits  à  succéder 
à  ce  dernier  refuge  de  l'indépendance  de  la  vieille  Gaule, 
id.  et  suiv.  —  Voir  Uzerche, 

UsuARD,  moine  bénédictin  du  ix«  siècle,  et  autour  d'un  mar- 
tyrologe, dédié  à  Charles  le  Chauve,  XXXII,  535.  —  Ce 
travail  offre  d'utiles  renseignements,  537. 

UsTRiNUM  ou  bûchers  pour  brûler  les  corps.  Voir  Cimetière 
gallo-romain. 

Utrecht,  ville  de  Hollande.  Godewalde,  son  évéque,  vers 
le  milieu  du  xii^  siècle,  obtient  du  pape  Alexandre  III  le 
droit  de  porter  la  mitre  épiscopale,  XXXII,  141. 

UxELLODUNUM,  demicr  refuge  de  l'antique  indépendance  de 
la  vieille  Gaule,  dont  plusieurs  villes  se  disputent  le  pa- 
trimoine de  gloire  qui  s'attache  à  cette  localité;  indica- 
tion de  ces  villes  ou  villages,  XXXI,  113.  —  Voir  LePuy 
d'Issolu. 

Uzerche,  ville  du  Limousin  (Corrèze).  Signalée  comme 
prétendant  remplacer  l'ancien  Uxello  lunum,  XXXI,  113. 
—  Voir  Ussel'Sur-Sar sonne. 
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UzÈs,  ville  du  Languedoc  (Gard).  Eliphas  son  évêque,  en 
"  841,  XXXVI,  i 07. 


V 


Vailly,  petite  ville  de  Picardie  (Aisne).  Mosaïques  qu'on  y 
a  trouvées,  XXXIV,  443. 

Vaisoîv,  petite  ville  de  Provence  (Vaucluse).  Un  concile  s'y 
lient  en  442,  XXXII,  517.— Son  église  a  joui  de  quelque 
célébrité,  id.  -Elle  fu  t  le  siège  d'un  évêché,  51 5,  XXXVII, 
169.— Son  autel  rétable  paraît  dater  duix- siècle,  XXXIV, 
528. —Sa  description,  529.  — Autel  roman  dans  son  église 
de  Saint-Quentin,  XXXVII,  139.— Église  deSaint-Quen- 
tin  intéressante  et  ancienne,  XXXVIII,  107.  -  Notre- 
Dame,  très-curieux  édifice  de  construction  carlovin- 
gienne,  109.— Ses  évêques  :  saint  Daphnus,  fondateur 
de  l'église  de  Vaison  et  son  premier  évêque,  XXXII, 516. 
— Auspicius,  mort  en  449,  XXXIl,  513. 

Valadier  publie  Les  monuments  celtiques  de  rAveyron.  Ou- 
vrage cité  dans  le  Bulletin,  XXXV,  351. 

Valcabrère,  village  en  Homminges  (Haute-Garonne).  Son 
château  du  xi^  siècle,  vers  1080,  XXXII,  712. 

Val-Dieu,  village  de  Normandie  (Orne).  Sa  Chartreuse  où 
fut  enterré  Pierre  II,  duc  d'Alençon,  comme  un  simple 
cliai-treux;  sa  tombe  y  a  été  retrouvée,  XXXIl,  73.  — 
Boiseries  qui  en  proviennent,  XXXIlï,  449. 

Valence,  ville  du  Dauphiné  (Drôme).  Mosaïque  découverte 
près  de  sa  cathédrale,  et  attribuée  aux  premiers  siècles 
chrétiens,  XXXII,  566.— Fondation  de  son  église' par 
tiois  disciples  de  saint  Irénée,  XXXIII,  694  et  suiv.  — 
Découverte  d'un  baptistère,  XXXIV,  534. 
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Valenciennes,  ville  du  Hairiaut  (Nord).  Sa  bibliothèque  pos- 
sède un  manuscrit  de  l'abbaye  d'Elnon,  XXXII,  313. 

"Valentine,  petite  ville  du  Languedoc  (Haute-Garonne).  Dé- 
couverte qu'on  y  a  faite  des  ruines  d'une  villa,  de  pla- 
ques de  marbre,  de  tuiles  à  rebords  et  d'une  mosaïque, 
XXXII,  441.— Plan  de  la  villa,  444. 

Vallièrk,  village  de  l'Auvergne  (Puy-de-Dôme).  Cipes  ayant 
recouvert  des  urnes  cinéraires,  recueillis  dans  son  ci- 
metière gallo-  romain,  XXXV,  677. 

Valleï  de  VmiviLLE.  Son  mémoire  sur  de^  sceaux  du 
XIV*  siècle,  ayant  servi  à  diverses  juridictions  de  la  séné- 
chaussée du  Poitou,  XXXI,  821.  -  Ouvrage  signalé  dans 
le  Bulletin,  id. 

Vallier  (Gustave).  Publie  une  dissertation  sur  une  colonne 
milliaire,  au  nom  de  Constantin,  découverte  à  Saint- 
Paul-d'Izeaux  et  servant  à  rectifier  la  direction  d'une  voie 
romaine,  XXXII,  187. 

Vallon,  petite  ville  du  Languedoc  (Ardèche).  Découverte 
de  sépultures  gallo-romaines,  XXXVI,. 180.—  Indication 
des  obje:s  trouvés  dans  ces  sépultures,  id.  et  suiv.  ~ 
Leur  emplacement  est  à  pru  de  distance  de  la  voie  ro- 
maine ^'Alba  Augusta,  à  Nîmes,  id. 

Valmagne,  village  du  Languedoc  (Hérault).  Fragment  d'un 
autel  roman  dans  la  salle capitulaire  de  l'ancienne  ab- 
baye, XXXVII,  138.  -  Église  ogivale,  139. 

Valmeray,  village  de  Normandie  (Calvados).  Il  ne  reste  de 
son  église  que  la  tour,  qui  remonte  tout  au  plus  au 
xvii^  siècle,  XXXYI,  594.  — Documents  historiques,  595. 
—Château  de  Coupigny,  dont  la  chapelle  fut  fond(^e  en 
1672,  596. 

Valognes,  ville  de  France  (Manche).  Son  église  est  en  par- 
tie du  xv«  et  du  xvi»  siècle,  XXXVI,  547.— Sa  tour  cen- 


DU  BULLETIN  MONUMENTAL.  773 

traie  en  forme  de  poire,  id.— Sa  vue,  549.—  Boiseries 
duxviie  siècle  le  long  des  chapelles,  547.— Emplacement 
d'un  théâtre  romain  et  ruines  de  bains  aux  environs  de 
la  ville,  id. 

Valois  (Henri  de),  savant  helléniste  du  xvii»  siècle,  a  pu- 
blié une  traduction  de  V Histoire  ecclésiastique  d'Eusèbe, 
XXXII,  248.— Né  à  Paris  en  i603,  mort  en  1676,  278.— 
Auteur  de  plusieurs  ouvrages,  279. 

Valois  (Adrien  de).  Auteur  qui  vivait  dans  le  xvn^  siècle,  et 
a  publié  plusieurs  ouvrages  sur  les  premiers  temps  de 
l'histoire  de  France,  XXXII,  279. 

Vandalisme.  Actes  de  vandalisme:  Le  déplacement  d'objets 
antiques  pour  enrichir  les  musées,  XXXI,  187.  —  Des 
architectes  officiels  dans  la  cathédrale  de  Sens,  191.— 
Danger  dont  est  menacée  la  chapelle  Saint-Thomas,  de 
Nantes,  195.— A  Dax,rédilité  mutile  l'enceinte  romaine, 
id.  —  A  Saintes,  les  architectes  ont  eu  raison  d'un  pont 
et  d'un  are  de  triomphe  romains,  196.— A  Lisieux,  trans- 
formation de  la  couverture  de  l'église  Saint-Jacques,  411. 
—  A  Orbec,  destruction  des  curieuses  constructions  en 
briques  de  l'hospice,  413.— Badigeonnage  général  pres- 
crit à  Issoudun,  par  l'administration  municipale,  483. 
—A  Dijon,  destruction  du  clocher  de  l'église  Notre-Dame, 
512.  —  Un  curé  détruisant  un  tombeau  pour  avoir  une 
pierre  à  l'effci  de  couvrir  son  puits,  et  condamné  correc- 
tionnellement  pour  ce  fait,  511.  A  Évreux,  vandalisme 
de  l'administration  municipale ,  vendant  comme  vieux 
fers  deux  beaux  canons,  XXXÏI,  93.  —  A  Lisieux,  démo- 
lition de  maisons  en  bois  fort  curieuses,  id.  —  A  Mou- 
teilles,  lambris  de  son  église  menacés  de  destruction, 
583.— A  Mazerolles,  autel  antérieur  au  xi«  siècle,  détruit, 
787.— Destruction  des  charpentes  servant  de  voûtes  aux 
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nefs  des  églises,  831.  —  Passion  du  rhabillage  à  neuf, 
faux  luxe  et  confort  matériel,  XXXIII,  77.  —Déplace- 
ment, à  Amiens,  des  statues  en  bronze  des  deux  fonda- 
teurs de  la  cathédrale,  390.— A  Chartres,  destruction  de 
la  salle  de  THôtel-Dieu,  dite  salle  Saint-Côme,  monu- 
ment de  la  première  moitié  du  xiii^  siècle,  402.  —  A 
Trest,  démolition  d'une  tour  de  fortification  du  xii®  ou 
xiiie  siècle,  XXXIV,  96.  -  D'un  architecte  de  l'État,  dé- 
truisant l'église  de  Germigny,  datant  du  règne  de  Char- 
lemagne,  pour  la  remplacer  par  une  église  du  xix^  siècle, 
620  et  622.  —  A  Dreux,  raclage,  dans  l'église  de  Saint- 
Pierre,  des  murs,  moulures,  sculptures  et  peintures  his- 
toriques, 646.  —  A  Bordeaux,  destruction  des  murs  de 
l'enceinte  gallo-romaine,  818.— Aux  Salles-la-Vauguyon, 
destruction  d'un  ensevelissement  exécuté  sous  Fran- 
çois pr  ou  Louis  Xir,  819.— Enterrement  des  pierres  tu- 
mulaires  sens  prétexte  de  réparations,  XXXV,  281.  — 
Actes  divers  de  vandalisme  dont  les  églises  e'  les  vieilles 
constructions  civiles  sont  l'objet,  3S5.— Vandalisme  des 
architectes  à  Rome,  XXXVI,  97.— Destruction  des  forti- 
fications de  Dinan,  décidée  par  l'administration  muni- 
cipale, 287  et  suiv.  —  Destruction  à  Vieux-Pont-en-Auge 
de  la  porte  de  l'église  qui  offrait  un  type  des  ouvertures 
antérieures  au  xi®  siècle,  629.— Excuse  donnée  pour  ex- 
pliquer certains  actes  de  vandalisme,  XXXVIl,  672.  — 
Actes  de  vandalisme,  XXXVIII,  303.  —  Vandalisme 
commis  par  les  architectes,  571.  —  Le  vandalisme,  en 
fait  d'architecture,  constitue  un  blasphème  contre  l'art 
et  la  science,  id.—  Actes  de  vandalisme  commis  souvent 
par  les  veiriers  modernes,  723.  —  Autre  acte  de  vanda- 
lisme au  sujet  d'une  pierre  tumulaire  de  1505,  731. 
Van  der  Heagen  (de  Gand),  demande  au  Congrès  interna- 
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tional  d'Anvers  la  rédaction  de  statistiques  monumen- 
tales, XXXTII,  709. 

Van  der  Meer,  artiste  faïencier  hollandais.  Ses  œuvres  ex- 
cessivement rares  sont  appelées  des  sphinx  de  curiosi- 
sités,  XXXIII,  733. 

Van  der  Weyden,  célèbre  peintre  allemand,  mort  en  1464. 
On  a  de  lui  un  tableau  représentant  les  sept  sacrements. 
Comment  il  y  représente  celui  de  la  pénitence,  XXXIV, 
7S4.  —  Le  meilleur  élève  de  Van  Eyck,  XXXVI,  65.  — 
Il  appartient  à  cette  trinité  des  peintres  du  nord,  anté- 
rieurs à  Rubens,  66. 

Van  Drival  (l'abbé).  Sur  des  fouilles  faites  à  Rouvray,  et 
qui  ont  mis  à  découvert  de>  sépultures  gallo-romaines 
renfermant  de  nombreux  vases,  travail  annoncé  dans  le 

■    Bulletin,  XXXII,  786. 

Van  Eygk  (Jean),  l'un  de  la  glorieuse  trinité  des  peintres 
du  nord,  antérieurs  à  Rubens;  il  mourut  en  1443, 
XXXVI,  65  et  66.  -  Qualité  de  ses  tableaux,  65. 

Vannes,  ancienne  ville  de  Bretagne  (Morbihan).  Son  musée 
archéologique  renferme  une  collection  de  débris  gallo- 
romains  et  d'objets  recueillis  dans  les  tumulus,  XXXI, 
723.  —  Sa  cathédrale  où  domine  le  xv^  siècle,  avec  des 
appareils  et  des  colonneltes  qui  paraissent  du  xni^  siècle, 
id.  —  Anciennes  maisons,  id.  —  Nouvelle  halle  aux 
grains,  id.  ~  Son  caractère,  724.  —  Tumulus,  dolmens 
dans  ses  environs,  XXXVII,  336.  —  Ses  \ieux  remparts, 
XXXVIII,  579.  —  Son  musée  archéologiqu(%  580. 

Vantaux  do  porte,  remontant  au  xvi''  siècle,  à  l'église  de 
Notre-Dame,  àMortagne,  XXXIII,  451  et 452.—  Déporte 
datant  du  règne  de  François  I'^'",  à  l'église  de  la  Made- 
leine, àChâleaudun,  XXXIV,  14.  —Vantaux  en  bois  fort 
frustres,  du  xii^  ou  du  xiii^  siècle,  à  une  poterne,  à 
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Dreux,  646.  —  Du  xvr  siècle,  à  la  cathédrale  de  Burgos, 
XXXV,  761.—-  Du  xvie  siècle,  à  la  cathédrale  de  Bourges, 
XXXIV,  218. 

Vanvres,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église  consa- 
crée en  1449,  XXXV,  711. 

Varaize,  village  de  la  Sainlonge  (Charente-Inférieure).  Ses 
piles  romaines  situées  sur  la  voie  de  Saintes,  à  Poitiers, 
et  nommées /^5  fanaux  ou  ruines  antiques  de  Varaize, 
XXXI,  807. 

Varengeville,  village  de  Normandie  (Seine-Lnférieure). 
Colombier  cylindrique  du  manoir  d'Ango,  XXXVI,  647. 
—  Vue,  id. 

Varenguebec,  village  de  Normandie  (Manche).  Inscription 
de  la  cloche  de  son  église,  XXXVIII,  3i7. 

Varennes-sur-Allier,  bourg  du  Bourbonnais  (Allier).  Dans 
sa  nécropole  gallo-romaine,  découverte  de  flèches  de  silex, 
XXXVII,  332. 

Varron  (Marc-Térence).  Naquit  il8  avant  J.-G.  Il  men- 
tionne les  gants  dans  son  traité  de  Re  Ruslica,  XXXIII, 
199. 

Vases  antiques.  Vases  de  bronze,  présumés  appartenir  au 
xive  siècle,  iiouvés  au  Mesnil-Mauger  (Seine-Inférieure), 

XXXI,  81.—  Noirs,  d'une  pâte  très-fine  et  d'un  beau 
vernis,  à  Jublains,  181.  —  A  Lisieux,  vases  ou  urnes  eu 
grès  noir,  bien  conservés,  3U  et  312.  —  Gallo-romains, 
à  Quiinper,  410.  -  Dans  les  ruines  d'un  double  hypo- 
causte  gallo-romain,  516.  Au  Mans, de  l'époque  romane, 
683. —Gallo-romains,  trouvés  dans  les  ruines  d'une  villa^ 

XXXII,  292.-  Débris  de  vases  à  Angers,  391.— En  terre 
rouge  vernissée  ou  terre  de  Samos,  634.  —  En  grès; 
dessins,  641.  -  A  pâte  blanchâtre,  se  fabriquant  dans 
les  xiiie  et  xiv°  siècle,  654.  —  Dessins,  id,  —  A  Thoré, 


DU   BULLETIN   MONUMENTAL.  777 

entre  autres  vases  de  terre  rouge  vernissée,  fragment 
d'un  bol  orné  de  dessins  en  relief,  774.—  Description  de 
plusieurs  vases  ou  fragments  intéressants,  id.  -—Noirs, 
avec  des  dessins,  776.  —  En  terre  cuite,  à  Saint-Salva- 
dou,  887.  —  Gallo-romains,  en  terre  de  Samos,  ornés  de 
sujets  mythologiques,  trouvés  à  Lisieux,  XXXIII,  622.— 
En  poterie  rouge,  avec  ornements,  signalés  à  Jiiblains, 
XXXIV,  59.— Vases  de  pierre  en  forme  de  mortier,  des- 
tinés à  divers  usages,  avec  ou  sans  anses,  appartenant 
au  moyen-âge,  124.  —  Dessins,  125,  126,  127  et  351.  — 
Samiens,  lisses  et  à  relief,  avec  fleurons,  torsades,  etc., 
299.— A  Gandes,  de  formes  et  de  couleurs  diverses,  427. 

—  Vase  de  plomb,  trouvé  dans  la  régence  de  Tunis  et 
portant  une  insciiption  indicative  de  son  usage,  767  et 
778.— A  eau  bénite,  775.— Romains,  au  musée  de  Trêves, 
849.— En  terre  rouge,  décoré  d'une  inscription  en  relief, 
signalé  dans  les  ruines  d'une iu7/a  gallo-romaine, XXXV, 
111.  —  En  terre  cuite ,  de  couleur  rouge  ,  avec  anse  en 
terre  jaune  et  à  dessins,  185.  -  De  diverses  natures  et  de 
grandeurs  différentes ,  signalés  dans  des  découvertes 
d'antiquités  gallo-romaines,  357.— Dessins,  358  et  suiv. 

-  Évasé,  ayant  au  fond  une  croix  latine  niellée,  du  iv« 
siècle  ou  commencement  du  v^,  819.  —  Vases  antiques 
en  verre,  représentant  les  jeux  et  les  combats  du  cirque 
et  de  l'amphithéâtre,  et  dont  la  couleur  est  vert  clair  ou 
jaune,  XXXVI,  187.— Voir  Urnes  et  Vases  funéraires. 

Vases  funéraires  de  l'époque  gauloise,  XXXI,  71.  —  Vases 
aux  offrandes,  signalés  à  Orival,  75.  —  Sur  lesquels  se 
lit  le  nom  du  fabricant,  74  et  75.  —  En  terre  noire  de 
l'époque  franque,  78.  —  A  charbons,  81.  —  Dans  un  ca- 
veau funéraire,  vases  de  couleurs  et  de  grandeurs  di- 
verses, XXXIl,  174.  —  A  anse  et  à  bec  dont  plusieurs 
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fabriqués  à  la  main,  trouvés  à  Léojac,  427.  —  Dessin, 
id.  — •  De  terre  commune  de  grande  dimension,  signalés 
dans  un  cimetière  gallo-romain,  à  Lisieux,  438.  —  Loca- 
lités où  il  en  a  été  découvert  :  A  Rouen,  dans  un  édifice 
romain,  XXXI,  76.  — A  Neuville-le-Champ-d'Oisel,  79. 
— ■  A  Quévreville-la-Poterie,  id.  — •  A  Souchez,  743,  et 
XXXIL  786.  -  Près  d'Albani,  XXXÏ,  82 j .  —  A  Lisieux, 
vases  en  verre  de  formes  diverses ,  dans  des  sépultures 
gallo-romaines,  XXXIÏ,  172  et  631.— Dessin,  id  —Signa- 
lés à  Étaples,  de  l'époque  gallo-romaine,  786.  —  A  Rou- 
vray,  id.  —  A  Moy,  XXXIII,  329.  —  A  Lisieux,  dans  des 
sépultures  gallo-romaines,  594  et  suiv.— Au  Mesnil-sous- 
Lillebonne,  en  terre  blancbe,  grise  ou  noire  et  en  terre 
rouge  dans  le  cimetière  gallo-romain,  607  et  612.  —  En 
terre  noire  de  grandeurs  diverses  et  de  forme  oliaire , 
XXXIV,  312.  — En  terre  et  en  verre,  trouvés  dans  un  ci- 
metière gallo-romain,  350.  —  A  Étrepagny,  dans  des 
tombes  en  pierre,  417  et  418.— A  Provemont,  id.—  Petit 
vase  en  terre  cuite,  ayant  la  forme  d'une  coupe,  signalé 
dans  des  sépultures  anciennes,  564.  —  A  Moulineaux, 
dans  un  cimetière  gaulois,  676.  —  A  Barentin,  vases  de 
terre  et  de  verre,  id.  —  A  Tourville-la-Rivière,  vases  de 
même  nature,  677.  —  A  Londinières,  678.  —  Funéraires, 
trouvés  dans  des  sépultures,  remontant  au  xm^  siècle, 
923.  —  Funéraires  en  verre,  recueillis  dans  le  cimetière 
gallo-romain  de  Tours,  XXXV,  53.  —  A  Pont-Audemer, 
renfermant  des  ossements  incinérés,  184.  —  A  Saint- 
Pierre-du-Val,  187. —  En  terre,  de  la  forme  d'une  coupe, 
trouvé  dans  un  tumulus,  197.— A  incinération,  dans  des 
antiquités  gallo-romaines,  358  et  suiv.  —  A  cannelures 
profondes,  trouvés  dans  des  sépultures  gallo-romaines, 
XXXVI,  181.— En  verre  jaune,  dans  une  autre  sépulture, 
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182.  —  Trouvés  dans  des  sépultures ,  représentant  des 
jeux  du  cirque  et  des  combats  de  gladiateurs,  187  et  189. 
—  En  bronze  et  en  poterie  commune,  trouvés  dans  des 
tombeaux,  256.  —  De  forme  renflée  avec  goulot,  muni 
d'un  anse,  bien  conservé,  trouvé  près  de  la  tête  d'un 
squelette  humain,  332.  —  Aux  xi«  et  xii«  siècles,  l'usage 
des  vases  funéraires,  pour  l'eau  bénite  et  pour  l'encens, 
ne  subsistait  pas  encore  pour  les  morts,  ou  du  moins  on 
ne  jetait  pas  encore  dans  la  tombe  les  vases  destinés  à  ce 
service,  XXXVII,  358.  —  Antiques,  trouvés  dans  un  ci- 
metière romain,  683.— A  Lisieux,  XXXVIII,  365  et  366. 
— Voir  Lrnes  et  Vases  antiques. 
Vasseur  (Charles),  M.  de  la  S.  Progrès  architectural  à  Li- 
sieux. Sous  ce  titre,  M.  Vasseur  signale  la  construction 
d'une  église  pour  les  Dames  de  la  Miséricorde  à  Lisieux. 
Cette  chapelle  qu'il  décrit  est  dans  le  style  ogival  primi- 
tif, XXXI,  506.— Appelle  l'attention  sur  un  mémoire,  re- 
latif à  la  cure  à  deux  portions  de  Saint-Georges-d'Aunay, 
809.— Signale  le  mauvais  état  des  deux  vitraux  de  l'é- 
glise de  Broglie,  XXXII,  93.  —  Trois  jours  à  travers 
champs.  L'auteur  indique  les  églises  qu'il  rencontre  et  les 
décrit.  Il  signale  d'anciennes  inscriptions  dont  il  relève 
le  texte,  indique  les  voies  romaines,  et  donne  des  notices 
sur  plusieurs  familles  et  leurs  fiefs,  193.  —  Fruits  de 
renseignement  archéologique  dans  Vévêché  de   Bayeux, 
L'auteur  se  plaint  de  voir  le  clergé  du  diocèse  de  Bayeux 
paraître  avoir  du  dédain  pour  les  anciens  monuments 
religieux,  et,  à  l'appui  de  ses  plaintes,  il  invoque  les 
malencontreux  changements  qu'on  a  fait  subir  à  plu- 
sieurs églises,  SM.— Rapport  sur  les  peintures d' A uvil- 
lars.  Après  avoir  décrit  rapidement  l'église  d'Auvillars, 
M.  Vasseur  constate,  à  part  quelques  légères  critiques, 
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que  les  peintures  exécutées  dans  cette  église  méritent 
des  éloges,  XXXIII,  130.— Annonce  la  publication  d'un 
journal  hebdomadaire  parisien,  ayant  pour  titre  VEsprit 
nouveau^  313. — De  Normandie  en  Nivernais,  Sous  ce  titre, 
l'auteur   décrit  l'église  Notre-Dame   de  Mortagne,  les 
restes  du  château  et  les  anciennes  maisons,  ainsi  que 
l'hôpital.  L'église  de  Bellême,  son  hospice,  son  château 
et  la  crypte  dans  la  chapelie  doSaint-Sanclin;  les  églises: 
de  Nogent-le-Rolrou,   son  Hôtel-Dieu,  son  prieuré  de 
Saint-Denis,  ses  maisons  du  moyen  âge  et  sort  château 
L'église  romane  et  les  maisons  de  bois  de  Brou.  Cha- 
teaudun,  ses  églises,  ses  anciennes  maisons,  son  château 
et  ses  fortifications.  Vendôme,  ses  églises,  ses  anciennes 
maisons,  les  ruines  de  son  château.    Nevers,  sa  cathé- 
drale, ses  églises,  son  château  et  son  enceinte,  ses  an- 
ciennes maisons  et  ses  musées.  La  Charité,  son  ancien 
prieuréet  son  église,  l'ancicnneéglise  paroissiale,  sa  halle, 
ses  ancien  nés  maisons  et  ses  fortifications.  Sancerre,rab- 
haye  de  Saint-Satur,  l'église  paroissiale,  les  anciennes 
maisons  et  le  donjon.  Cosne,  ses  églises,  ses  constructions 
civiles  et  son  château,  XXXIII,  445;  XXXIV,  5  et  317.- 
Dans  l'Orléanais,  il  visite  Gien  et  Sully,  décrit  leurs 
églises,  signale  leurs  anciennes  maisons;  à  Saint-Benoît- 
sur-Loire,  c'est  l'église  abbatiale,  son  trésor;  à  Orléans, 
ce  sont  les  églises  qu'il  passe  en  revue,  ainsi  que  les  mo- 
numents civils,  il  indique  les  maisons  de  pierre  ou  de 
bois  de  la  renaissance,  et  termine  par  une  visite  à  Dreux, 
XXXIV,  601.  —  Les  Perrins  de  Verneuil.  L'auteur  ex- 
plique qu'on  nomme  ainsi  des  constructions  à  pignon 
aigu,  avec  contreforts  plats,  dans  le  style  du  xii^  ou  du 
xm®  siècle,  parce  qu'elles  sont  bâties  en  'pierre,,  XXXVI, 
83. — Sous  ce  titre  :  Église  Saint- Jacques  de  Lisieiix^  l'au- 
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teur  indique  et  décrit  les  peintures  sur  verre,  les  vitraux 
de  la  renaissance,  les  peintures  décoratives  de  la  voûte  et 
des  colonnes,  les  inscriptions  obituaires  et  le  nouveau 
pavage  de  cette  église;  il  signale  les  réparations  dont 
ces  peintures  et  ces  vitraux  ont  été  l'objet,  87.  —  Rédige 
le  procès-verbal  d'une  séance,  tenue  à  Évreux  par  la 
Société  française  d'archéologie,  ZQi.— Le  souterrain  de 
Carves.  L'auteur  décrit  ce  souterrain,  creusé  de  main 
d'homme,  et  il  indique  où  il  s'en  trouve,  ainsi  que  les 
notices  ou  mémoires  qui  contiennent  la  description 
d'autres  souterrains  refuges,  XXXVIII,  J25  et  suiv. 

Vatican.  L'un  des  palais  des  papes,'  à  Rome.  Son  musée, 
XXXII,  858  ;  XXXIV,  775. 

Vaucelles  (de).  Signale  la  découverte  de  médailles  ro- 
maines faite  dans  le  castellum  gallo-romain  de  Jublains, 
XXXV,  95.  —  Sur  cent  soixante-neuf  médailles  détermi- 
nées, cent  cinquante  et  une  ont  été  frappées  entre  253  et 
273,  quinze  sont  plus  anciennes,  96.  —  D'autres  appar- 
tiennent aux  rois  de  France,  id. 

Vaucelles,  village  de  Normandie  (Calvados).  Origine  de 
la  pyramide  aiguë  de  la  tour  de  eon  église,  XXXVIII, 
532. 

Vaucelles,  village  de  Picardie  (Aisne).  Ancienne  abbaye 
d'hommes  fondée  avant  le  xii^  siècle,  XXXI,  765. 

Vauclair,  village  de  Picardie  (Aisne).  Son  ancienne  abbaye 
londée  avant  1140,  XXXI,  765. 

Vaucluse,  village  de  la  Provence  (Vaucluse).  Possède  une 
tablette  en  cipolin,  provenant  d'un  autel  ancien  dont  les 
supports  n'ont  pas  été  retrouvés,  XXXIV,  529. 

Vaulogé  (le  vicomte  de).  Signale  le  caractère  oriental  de  la 
décoration  de  portes  d'églises  conservées  au  musée  de 
Bergen,  XXXVI,  371. 
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Vaulry,  village  de  la  Marche  (Haute-Vienne).  L'étain  fut 
exploité  dans  cette  contrée  dès  les  temps  les  plus  reculés, 
XXXVIl,  328,  343. 

Vaumois,  village.  Voir  G/me. 

Vauquelin  de  la  Fresnaye  Un  des  plus  grands  poètes  et  des 
meilleurs  citoyens  de  la  Normandie.  Réimpression  de 
ses  poésies,  XXXVII,  4H. 

Vauquelin  {iedin)^  seigneur  des  Yvetmix.U  étudia  les  œuvres 
de  plusieurs  alchimistes  normands,  et  marcha  lui-même 
à  la  recherche  de  la  pierre  philosophale,  X}(xrV,  764. 
—  Il  était  seigneur  et  patron  des  Yveteaux  en  1700, 
765. 

Veghten  (Pays-Bas).  Excavations  remontant  à  l'époque  ro- 
maine, XXXVII,  093. 

Végèce,  auteur  latin  qui  vivait  au  iv*^  siècle  de  l'ère  chré- 
tienne ;  auteur  des  six  livres  Artis  veterinariœ;  il  ne  dit 
rien  de  la  ferrure  à  clous  pour  les  chevaux,  XXXIV, 
130. 

Veischeim,  village  de  la  Lorraine  (Meurthe).  Sur  la  mon- 
tagne, près  de  cette  localité,  découverte  de  trois  Mer- 
cure, bas-reliefs  en  grès  rouge,  XXXIV,  860. 

Vélasquez  (Don  Diego  Rodiguez  de  Sylva).  Célèbre  peintre 
espagnol  du  xvii«  siècle.  Photographies  de  ses  œuvres, 
XXXIV,  357. 

Veliogasses  ou  Velocasses.  Voir  Calètes, 

Vénasque,  village  de  la  Provence  (Vaucluse).  Son  aulel  pé- 
dicule, XXXIV,  528.  —Fonts  baptismaux  on  pierre  cal- 
caire creusée  et  ornée  de  cercles,  534. 

Venge,  petite  ville  de  Provence  (Var).  Son  évêque  Godeau 
fut  membre  de  l'Académie  française;  il  vécut  de  1605  à 
1672.  Son  histoire,  XXXVI,  574. 

Vendée,  ancienne  province  de  France.  Son  style  roman  ap- 
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partient  au  type  du  Poitou  et  de  la  Saintonge.  Spécimen 
de  ce  style  au  portail  de  l'église  de  Maillezais,  XXXI,  26 
et  29.  —  Caractère  de  ce  style,  29. 

Vendée  (Département  de  la).  Son  annuaire  pour  l'année 
1866,  XXXII,  663.  -~  Celui  de  la  Société  d'Emulation  de 
la  Vendée,  XXXIII,  824. 

Vendôme,  ville  capitale  du  Vendômois  (Loir-et-Cher). 
Abbaye  de  Sainte-Trinité,  fondée  par  Geoffroy  Martel, 
comte  d'Anjou,  et  Agnès  de  Poitiers,  sa  femme,XXXIV, 
28;  XXXVIII,  587.-—  Dédicace  de  son  église,  en  1040,  et 
reconstruite  au  xiv«  siècle,  XXXIV,  28;  XXXVIII,  587. 
—  Sa  description,  XXXIV,  29.  — •  La  nef  est  en  grande 
partie  du  xv^  siècle,  XXXVIII,  587.— Stalles  du  xv^  siècle, 
XXXIV,  31.—  Autel  moderne  entouré  d'une  clôture  en 
pierre  de  la  Renaissance  et  dont  les  sculptures  symbo- 
lisent la  légende  de  la  sainte  Larme,  32.— Vitraux  de  la  fin 
du  xiii«  siècle,  d'autres  du  xv^  siècle,  id.— Dans  une  cha- 
pelle, une  vitre  du  xn^  siècle  et  un  retable  de  la  Renais- 
sance, 33.—  Sacristies  à  deux  étages  remontant  au  xiv« 
siècle,  id.—  La  tour  du  clocher  avec  sa  flèche  est  un 
spécimen  de  la  deuxième  moitié  du  xu^  siècle,  id.; 
XXXVIII,  587 —Vue,  XXXIV,  34.-  Cloîtres  du  xv^  et 
du  XVI*  siècle,  XXXVIII,  588.  —  Bâtiments  de  l'abbaye, 
datant  du  xv!i«  siècle,  XXXIV,  34;  XXVIH,  588.-Maison 
abbatiale  du  xvi^  siècle,  XXXIV,  35.  ~  Bâtiments  de  la 
première  enceinte  du  monastère  remontant  au  xu"  siècle, 
id. — Tourelle  octogone  avec  lucarnes  contenant  un  esca- 
lier, id.-  Chapelle  du  xjiie  siècle,  XXXVIII,  588  —La 
Madeleine,  église  fondée  en  1474,  par  Jean  de  Bourbon, 
XXXIV,  35  ;  XXXVIII,  588.  —  Sa  description,  XXXIV, 
35.—  Son  abside  voûtée  en  pierre,  datant  de  la  Renais- 
sance, id.— Maître-autel  du  règne  de  Louis  XIV,  id.  — 
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Grille  de  communion  en  fer  enroulé,  du  xyiu"  sièele, 
id.— Chapelle  Saint-Jacques  du  xvi«  siècle,  36;  XXXVIII, 

588.  —  Ancienne  église  des  Oordeliers,  remontant  au 
xive  siècle,  XXXIV,  36.  —  Voûtes  en  bois  du  xvi^  siècle, 
id.  —  Tombeau  avec  statue  agenouillée,  datant  du  règne 
de  Louis  XIII,  id  —La  chapelle  du  lycée,  église  d'un  an- 
cien hôpital,  fondé  en  1203,  rebâtie  en  1452,  id.  —  Vue, 
37.  —  Collège  institué  en  1620,  par  César  de  Vendôme, 
38.— Tombeau  du  fondateur,  id.—Vue  de  la  tour  de  l'an- 
cienne église  de  Saint-Martin,  aujourd'hui  détruite,  39; 
XXXVIII,  589.— Église  de  Saint-Pierre-de-la-Motte  offrant 
tous  les  caractères  du  xr  siècle,  XXXIV,  40.  — Ancienne 
maison  de  la  Renaissance  ou  de  la  fin  du  xV  siècle,  id. 

—  Manoir  de  pierre,  à  tourelle  gothique,  dite  maison 
du  gouverneui-,  id.  —  Hôtel  avec  pavillon  à  toits  aigus, 
Tourelle  et  lucarne  en  pierre,  id.  —  Maison  en  bois,  sa 
description,  id.  et  41.  —  Croquis  de  la  maison  du  gou- 
verneur, 41.  -  Hôtel-de-Ville,  42  et   XXXVIII  ;  349  et 

589.  —  Vue,  XXXIV,  42  ;  XXXVIII,  349  —  Ruines  du 
château,  43,  XXXVIII,  348  et  589. -Vues,  XXXIV,  43  et 
44.— Saint  Louis  habita  ce  château  en  1227,  45.— Musée, 
XXXIV,  34  ;  et  XXXVIII,  586.-  Programme  du  Congrès 
archéologique,  à  Vendôme,  XXXVIII  ;  346,513,  et  585. 

—  Nouveaux  détails  sur  Vendôme  et  ses  monuments, 
XXXVIII,  346  et  suiv.;  585  et  suiv.— Séance  du  Congrès 
archéologique,  en  1872,  585.— Exposition  d'objets d'ait, 
586.— Érection  de  la  statue  de  Ronsard,  585. 

Vendomois,  petit  pays  de  France.  Les  ateliers  de  pierre  du 
Vendomois,  XXXVIII,  590.  Ses  voies  romaines,  591.— 
Antiquités  mérovingiennes  et  sépultures  de  diverses 
époques  découvertes  dans  le  Vendomois,  id.  —  Le  Ven- 
domois a  vu  naître  le  poète  Ronsard,  585. 
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Venise,  ville  de  la  Lombardie.  Incendie  de  l'église  San- 
Giovanni-e-Paoloetperledu  tableau  de  Titien  représentant 
le  martyre  de  saint  Pierre,  et  d'une  des  œuvres  de  Gio- 
vanni Bellini,    la   Vierge,  Fenfant  Je\sus  et  les  saints, 

XXXIII,  622.-— Plats  des  reliures  byzantines  à  la  biblio- 
thèque de  Saint-Marc,  XXXIV,  355. 

Vénus  Anadyomène  représentée  nue,  sortant  du  sein  des 
eaux.  On  rencontre  souvent  dans  des  sépultures  gallo- 
romaines  des  statuettes  la  représentant  ainsi,  XXXIl, 
041  et  643  ;  XXXIII,  622. 

Ver,  village  de  Normandie  (Calvados).  Le  clocher  de  son 
église  Saint-Martin  en  est  séparé  par  un  petit  espace, 

XXXVI,  526.  —  Il  appartient  à  la  période  romane,  xi® 
siècle,  et  il  parait  avoir  conservé  sa  toiture  primitive, 

XXXVII,  82  et  83.  ~  Patron  saint  Martin,  97.  —Vue  du 
clocher,  id.  —  Il  est  à  trois  étages  superposés,  195.  —  La 
pyramide  de  son  clocher  a  été  l'origine  de  plusieurs 
autres,  XXXVIII,  532. 

Vehdes,  village  de  l'Orléanais  (Loir-et-Cher).  Découverte 
de  tombeaux  mérovingiens  ou  carlovingiens,  XXXV, 
691.  —  Jm\)OviRni  viens  avec  des  bains,  XXXVIII,  370. 

Verdun,  ville  de  la  Lorraine  (Meuse).  C'est  dans  cette  ville 
qu'eut  lieu,  en  843,  le  traité  en  vertu  duquel  fut  partagé 
l'empire  de  Chaiiemagne,  XXXII,  519.  —  Princes  qui 
se  partagèrent  cet  empire,  id.  —  Le  pape  Léon  IX  cou- 
firma,  en  octobre  1049,  les  biens  de  Madeleine  de 
Verdun,  XXXIII,  102. -Saint  Sainclin,  envoyé  à  Verdun 
pour  y  propager  le  christianisme,  XXXIV,  508. 

Vergelé.  On  nomme  pierre  de  vergelé  de  Saint-Leu  ou  de 
Saint-Gervais  celle  qui   provient  du  bassin  de  Paris, 

XXXIV,  562  ;  XXXVÏI,  361.  Pourquoi  în  Normandie 
on  rencontre  souvent  des  cercueils  en  pierre  de  vergelé, 
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XXXIV,  563.  —  L'usage  des  tombeaux  en  pierre  de  ver- 
gelé  cessa  en  Normandie  vers  la  fin  du  viii*  siècle,  mais 
dans  les  deux  siècles  précédents,  ils  avaient  inondé  la 
contrée,  XXXVII,  362. 

Vergnaud-Romagnesi.  Antiquaire  qui,  depuis  quarante  ans, 
travaille  à  faire  connaître  et  à  défendre  contre  le  vanda- 
lisme les  édifices  d'Orléans,^»XXXIV,  622. 

Vernantes,  bourg  de  l'Anjou  (Maine-et-Loire).  On  y  a  dé- 
couvert des  murs  en  amplecton  et  des  briques  à  rebords, 

XXXII,  392.  —  Dans  la  forêt  de  Monnoie, -dépendant  de 
Vernantes,  découverte  de  deux  pots  en  terre,  renfermant 
des  monnaies  de  cuivre  et  d'autres  d'argent,  402. 

Verneilh  (Félix  de).  Projet  d'élever  un  buste  à  sa  mémoire 
favorablement  accueilli,  XXXI,  629  et  818;  XXXII,  84, 
302  et  787.  -  Sa  notice  biographique,  XXXII,  305.  — 
Inauguration  de  son  buste  dans  le  musée  lapidaire  de 
Périgueux  ;  discours  prononcé,  XXXIII,  52.  —  Chapelle 
où  reposent  les  restes  de  M.  de  Verneilh,  au  château  de 
Puyraseau,  XXXfl,  788.  —  Il  a  fixé,  au  xu^  siècle,  l'ori- 
gine ,  en  France,  des  émaux  sur  cuivre   champlevé, 

XXXIII,  434. — Au  xive  siècle,  les  figures  rehaussées  d'un 
émail  rouge,  id.  —  Fragments  inédits  snr  les  origines  de 
l'ait  bysantin.  L'auteur  essaie  d'établir  que  ce  qui  dis- 
tingue et  constitue  l'architecture  bysantine,  que  ce  qui 
a  été  créé  à  Bysance,  et  s'est  ensuite  répandu  de  tous 
fôtés,  ce  n'est  pas  la  coupole,  quelle  que  soit  sa  forme, 
mais  bien  la  coupole  sur  pendatif;  qu'Anthéiiius  de 
Tralles  et  Isidore  de  Millet,  en  construisant  Sainte- 
Sophie,  ont  réalisé  et  créé,  en  quelque  sorte  du  premier 
coup,  le  chef-d'œuvre  de  l'architecture  bysantine,  et  cette 
architecture  elle-même.  Il  établit  par  quelle  série  d'es- 
sais les  architectes  romains  s'étaient  rapprochés  de  la 
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coupole  sur  pendatif ,  sans  parvenir  cependant  à  la  dé- 
couvrir, XXXV,  65. 
Verneilh  (le  baron  Jules  de),  M.  de  la  S.  Excursion  en  Sar- 
ladais  et  en  Quercy,  et  aussi  en  Périgord.  Sous  ce  titre, 
M.  de  Verneilh  décrit,  entre  autres,  la  petite  ville  de 
Turenne  avec  son  donjon  et  son  église.  Martel  et  son 
hôtel-de-ville;  son  église  dont  le  tympan  du  xii'  siècle, 
représente  la  scène  du  jugement  dernier.  Le  Puy-d'Is- 
sohi,  l'ancien  Uxellodumim.  Rocamadour,  avec  son  an- 
cien et  célèbre  pèlerinage;  il  donne  la  liste  des  illustres 
visiteurs  qui  sont  venus  prier  sur  la  tombe  de  saint 
Amadour,  et  indique  les  donations  pieuses  les  plus  re- 
marquables. Continuant  son  excursion,  il  décrit  Souillac 
et  son  église  dans  le  style  bysantin.  Fénelon,  le  berceau 
de  l'archevêque  de  Cambrai  et  son  château  du  com- 
mencement du  xvie  siècle.  Sarlat,  avec  ses  maisons  des 
xiiiS  xive  et  xvie  sièclcs  ;  sa  cathédrale  remaniée  au 
XIV  siècle.  Donne,  avec  ses  anciens  moyens  de  défense, 
Raynac  et  son  enceinte  presque  intacte.  Les  ruines  du 
château  de  Castelnau,  celles  du  château  d'Assier,  bâti  au 
xvi«  siècle,  et  termine  par  la  description  de  Najac.  Ce 
travail  est  enrichi  de  plusieurs  dessins,  XXXI,  573  et 
749.  —  Notes  historiques  et  archéologiques  sur  le  Nontro- 
nais;  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXlll,  514.— 
Les  fabriques  du  ParCy  à  l'Exposition  universelle  (Paris 
1866).  Sous  ce  titre,  l'auteur  passe  en  revue  les  innom- 
brables fabriques  des  pays  étrangers  accumulés  dans  le 
Parc,  à  l'Exposition  universelle.  Ces  fabriques  n'ont,  à 
ses  yeux,  qu'un  caractère  de  mesquinerie  et  de  laideur, 
Il  regrette  qu'on  les  ait  élevées,  à  grands  frais,  pour  ne 
laisser,  après  elles,  que  le  souvenir  confus  et  stérile 
d'un  spectacle  assez  amusant  et  peu  instructif,  XXXIII, 
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525  et  629.— Publie  avec  M.  Gaiichcrel  Palbum  du  vieux 
Périgueux,  722.— Signale  un  acte  de  vandalisme  du  curé 
des  Salles-la-Vauguyon  qui  a  fait  des  pavés  avec  un  bel  en- 
sevelissement du  temps  de  Louis  XII  ou  de  François  l^r, 
XXXIV,  Sid.  — L'ancienne  cathédrale  Saint-Nazaire^  à 
Béziers.  Sous  ce  titre,  l'auteur  rend  compte  de  ses  im- 
pressions après  sa  visite  à  la  cathédrale  Saint-Nazaire, 
il  signale  les  décorations  que  cette  église  vit  exécuter  au 
commencement  du  xvme  siècle  par  des  artistes  génois,  et 
qu'il  est  question  de  détruire  ;  il  pense  qu^e  peut-être  on 
n'eût  pas  dû  exécuter  les  travaux  dont  l'église  fut  l'ob- 
jet, mais  aussi  qu'on  ne  les  doit  pas  détruire,  parce 
qu'ils  se  recommandent  par  un  incontestable  mérite  et 
par  des  souvenirs  de  près  de  deux  cents  ans,  890.  —Rend 
compte  d'un  Dictionnaire  raisonné  de  l'architecture  fran- 
çaise  du  xi®  aux\i^  siècle,  XXXV,  469,  589.  —  Dans  une  ■ 
lettre  sur  la  Provence,  M.  de  Vern'eilh  décrit  rapidement 
ce  qu'il  a  remarqué  de  plus  intéressant  à  Beaucaire,  Ta- 
rascon  et  Arles,  XXXVI,  ^97.— L'église  de  Corgnac  et  le 
château  de  Laxion,  Sous  ce  litre,  décrit  l'église  qui  date 
du  xii«  siècle,  signale  à  Corgnac  de  nombreuses  maisons 
du  xiii^  siècle.  Décrit  aussi  le  château  de  Laxion,  four- 
nit quelques  documents  historiques  et  donne  une  vue 
du  château,  et  celle  d'une  curieuse  cheminée,  720  — 
Excursion  à  la  Sainte-Baume  et  à  Saint-M<iximin.  L'au- 
teur décrit  le  pays  qu'il  parcourt,  ta  grotte  .sanctifiée  par 
sainte  Magdeleine,  la  fontaine  où  elle  se  désaltérait,  in- 
dique l'âge  de  l'église;  celui  de  l'église  de  Saint-Maxi- 
min  qui,  commencée  à  la  (in  du  xui^  siècle,  ne  fut  ache- 
vée q  i'au  xve  siècle  ;  il  passe  en  revue  la  crypte  de  cette 
église,  la  sacristie  datant  du  xiv"'  siècle,  les  autels  dont 
l'un  est  du  temps  de  François  I'^"  et  les  autres  du  xvii^ 
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siècle,  enfin  la  chasuble  de  saint  Louis  d'Anjou,  XXX VIII, 
381. 

Verneuil,  ville  de  Normandie  (Eure).  Son  donjon  fut  cons- 
truit sous  Philippe-Auguste,  XXXlll,  350.  —  L'entrée  de 
son  cimetière  est  précédée  d'un  porche  curieux,  XXXIV, 
8.  —  L'église  Notre-Dame  possède  une  statue  de  Saint- 
Cristophe,  fort  belle  comme  sculpture,  554.  —  Les  Per- 
vins  de  Verneuil.  On  nomme  ainsi  de  grandes  construc- 
tions à  pignon  aigu,  bâties  avec  des  contreforts  plats 
dans  le  style  du  xn«  ou  du  xiii"  siècle,  et  toutes  orientées 
du  nord  au  midi,  XXXVl,  83.  —  Ces  bâtiments  sont 
nommés  Pernns, simplement  parce  qu'ils  sont  construits 
en  pierre,  84.— Dans  sa  bibliothèque, se  voient  des  pavés 
émaillés  des  xii«  et  xui^  siècles,  366. 

Vernon,  ville  de  Normandie  (Eure).  Armoiries  de  ses  cor- 
porations des  arts  et  métiers,  XXXIÏ,  789. 

Vernou,  Vernade,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire). 
Son  monument  gallo-romain  ;  incertitude  sur  sa  desti- 
nation, XXXVI,  6il.-  Vue  de  ses  ruines,  6^3  et  624. 

VÉRONE,  ville  de  la  Lombardie.  Son  cirque,  XXXI,  211.  — 
Il  était  très-estimé,  id.  —  Description  de  deux  bénitiers 
de  l'cglise  de  Sainte-Anastasie,  dont  l'un  porte  la  date  de 
1591,  XXXVI,  436.  —  Son  évêque,  Rathier,  vivait  au 
x«  siècle,  il  mourut  en  973,  XXXIV,  725. 

Verres.  On  trouve  des  verres  et  des  fragments  de  verre 
dans  des  antiquités  gallo-romaines,  XXXI,  516;  XXXII, 
631  et  suiv.  —  Du  temps  de  Pline,  il  se  fabriquait  beau- 
coup de  verre  de  couleur  sur  la  côte  océanique  de  l'Es- 
pagne,  633.  —  Fragments  de  verre  dans  des  ruines  ro- 
nîaines,  à  Thoi'é,  774.  —  Fragments  de  verre  signalés  à 
Giavant,  dans  des  ruines  gallo-romaines,  XXXIII,  429. 
—  Divers  objets  de  verrerie  trouvés  dans  le  cimetière 
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gallo-romain  du  Mesnil-sous-Lillebonne,  608.  —  Sur  les 
marques  de  la  fabrique  de  la  verrerie  romaine,  XXXIV, 
iOl  —  Divers  spécimens  de  verrerie  signalés  dans  des 
antiquités  gallo-romaines,  XXXV,  365.— -  Verre  à  boire 
trouvé  dans  une  sépulture  gallo-romaine,  XXXVI,  182. 

Verrou  en  bronze  trouvé  à  Jublains,  dans  des  ruines  ro- 
maines, XXXII,  620. 

Verroterie,  pierres  en  verroterie  rouge  trouvées  dans  des 
cercueils,  à  Foy  (Somme),  XXXII,  438. 

Vers,  village  du  Quercy  (Lot).  Restes  d'un^aqueduc  ro- 
main, XXXIII,  492.  —  Château  du  xvi«  siècle,  qui  en  a 
remplacé  un  autre  repris  sur  les  Anglais  en  i374,  et 
aussitôt  détruit,  id. 

Verson,  village  de  Normandie  (Calvados).  Les  deux  pyra- 
mides de  son  église,  qui  ont  été  détruites,  devaient  re- 
monter au  xiii«  siècle,  XXXVIII,  353. 

Vert  (D.  Claude  de;,  auteur  d'un  livre  intitulé:  Explication 
des  cérémonies  de  l'Église,  XXX1I,313. 

Vert  de  Corse,  marbre  qui  ne  se  trouve  que  dans  l'île 
de  Corse,  et  dont  on  connaît  trois  variétés,  XXXVIII, 
266. 

Vertou,  chef-lieu  du  canion  de  ce  nom,  en  Bretagne 
(Loire-Inférieure).  Son  territoire  appartenait  à  la  grande 
tribu  gauloise  desPictones,  XXXII,  57.— Vertou  avait  une 
prévôté  (domaine  ducal),  des  châtellenies;  intérêt  qui 
s'attache  aux  grands  souvenirs  de  cette  contrée,  id.  — 
Antiquités  gauloises  qu'on  y  a  découvertes,  58.— On  y  a 
signalé  l'emplacement  d'une  villa  gallo-romaine  dans  la 
pièce  des  Buttories,  59. 

VESTmuLE  d'église,  y o\v  Porche. 

Vestiges  de  l'époque  gallo-romaine  à  Neuville-sur-Seine, 
XXXL  12.  —  ACroixdalle,  72  et  73.  -  A  Rouen,  74.— 
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A  Orival,  7S.— A  Lisieux,  311.— De  constructions  ro- 
maines au  Grotheil,  811.— D'antiquités  à  Sauit,  XXXIII, 
87.— De    constructions    romaines   à   la  Tour-aux-Fées 
(Sarthe),  XXXIV,  99.— A  Carhaix,  899.-ASainte-Croix- 
sur  Aizier,  XXXV,  187.-  —  Voir  Débris. 
VÊTEMENTS.  Description  de  deux  vêtements  des  vin«  et  xi" 
siècles,  provenant  du  trésor  de  l'ancienne  abbaye  de 
Saint-Arnould,  XXXII,  656.— Dessin  d'un  fragment  de 
tissu  conservé  dans  l'église  de  Saint-Eusèbe  d'Auxerre, 
658.— Dessin   d'une  ancienne  étoffe  conservée  à  Sens, 
661.— Description   de  plusieurs  étoffes  appartenant  à 
l'industrie  bysantine,  659  et  660.—  Les  prétendus  orne- 
ments de  saint  Regnobert,  à  la  cathédrale  de  Bayeux, 
paraissent  être  de  provenance  orientale,  XXXVIl,  101 
et  108.— Voir  Tissus. 
Vetheuil,  village  de  TIle-de-France  (Seine-et-Oise).  Son 
église,  de  la  fin  du  xii"  siècle,  a  une  abside  à  sept  pans, 
XXXV,  72i. 
Veuillot,  m.  de  la  S.  Sur  le  monastère  de  Ganagobie,   Le 
mémoire  de  l'auteur  a   été  analysé  dans  le  Bulletin^ 
XXXII,  65. 
Veules,  village  de  Normandie  (Seine-Inférieure).  On  y  a 
trouvé,  sous  un  badigeon,  une  curieuse  inscription  riméi 
de  1272  relative  à  la  fondation  de  la  chapelle  de  la  sainte 
Vierge,  et  émanant  de  Thomas  de  Veules,  XXXI,  83. 
Vezelay,  bourg  du  Nivernais  (Yonne).  Souvenirs  du  Veze- 

lay;  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin,  XXXVI,  383. 
Vl\lkt.  Mémoire  sur  les  hôpitaux  et  institutions  charitables, 

cité  dans  le  Bulletin,  XXXV,  351. 
ViBRAYE  (le  marquis  de),  M.  de  la  S.,  obtient  au  concours 

régional  de  Blois  la  prime  d'honneur,  XXXIII,  514. 
Vichy,  village  du  Bourbonnais  (Allier)  Inscription  s  gallo- 
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romaines  qu'on  y  a  trouvées,  XXXV,  665.— Son  casino^ 
sa  nouvelleéglise,id.— Vierge  noire  de  l'ancienne  églisp, 
667. — Couvercles  d'urnes  funéraires  trouvés  à  Vichy, 
669.— Dessins,  id.  — Ses  anciens  bains  romains  indiqués 
sur  la  carte  de  Peutinger,  XXXVI,  618. 
ViDALOs,  village  du  Bigorre  (Basses-Pyrénées).  Son  château 
date  de  1175,  XXXII,  713.~Sa  tour  se  dresse  sur  un 
monticule,  729  et  730.— Renseignements  historiques, 
730. —  Description  du  donjon,  731. 
ViEN  (Joseph-Marie),  peintre  d'histoire,  né  à  Montpellier 

en  1716.  David  devint  son  élève,  XXXVI,  501. 
Vienne,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  église  est 
sous  le  vocable  de  saint  Pierre,  et  avait  pour  patron  l'ab- 
baye de  Saint-Pierre  de  Préaux,  XXXVII,  422.—  Des- 
cription de  sa  tour,  placée  à  l'ouest  et  devant  dater  du 
XI''  siècle,  id.— Vue,  423— Porche  et  porte  du  xvi^  siècle, 
439. 
ViENNE(départementdela).Sacartemonumenlale,XXXVIlI, 

459. 
Vienne,  ville  capitale  du  Dauphiné  (Isère).  Son  église  est 
indiquée  comme  établie  dans  les  Gaules  au  temps  du 
martyre  de  saint  Pothin,  XXXII,  249.  —  Voie  romaine 
de  Vienne  à  Rome,  par  Aoste,  829.  —  Découverte  de 
trois  mosaïques,  XXXllI,  383.— Fondation  de  son  église, 
qui,  lors  de  la  persécution  de  Marc-Aurèle,  fournit  un 
contingent  de  quarante-huit  martyrs,  690.— Autel  massif 
de  la  cathédrale,  XXXIV,  526.  — Texte  d'une  inscription 
funèbre  et  chrétienne,  trouvée  dans  la  ville,  XXXVI, 
259.  —  Autel  roman  dans  l'église  de  Saint-Maurice, 
XXXVII,  139.  -  Son  musée,  XXXIII,  384.  -  Tombeau 
de  saint  Léonien,  avec  inscription,  XXXVIII,  567.  — 
Découverte  sur  l'emplacement  de  l'ancien  cimetière  des 
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cloîtres  de  Saint-Maurice,  d'un  tombeau  en  pierre,  604. 
—  Sa  description  et  texte  de  son  inscription,  id.  —  Ses 
évêques  :  saint  Crescent,  son  premier  évoque,  XXXII, 
539.  --  Saint  Mamert,  mort  en  475;  il  institue,  en  467, 
les  Rogations,  XXXII,  b'30  et  534.— Saint  Avitus,  en  517; 
534  et  546.—  Saint  Didier  mourut  le  23  mai  608,  535.— 
Adon,  né  en  799,  présida  un  concile  en  870,  et  mourut 
en  875,  XXXII,  520.  —  Ses  ouvrages,  id. 
Vienne,  ville  capitale  de  l'Autriche.  La  cliairede  son  église 
cathédrale  est  remarquable,  et  date  du  xv»  siècle,  ou  du 
commencement  du  xvi^,  XXXVI,  142.  —  Projets  pour 
l'embellissement  de  la  ville,  XXXVII,  228. 
Vierge  (la   sainte  Vierge).  Vierge  gothique,  provenant  de 
l'abbaye  de  Saint- Denis,  conservée  dans  l'église  de  Saint- 
Germain-des-Prés,  à  Paris,  XXXI,  786.  —  Vierge  de  la 
Renaissance,  dans  l'église  de  Saint-Jean  de  Thanney, 
XXXII,  206.  -  Statue  de  Notie-Dame-de-Grâce,  pouvant 
dater  du  xv®  siècle,  id.  —  Son  Assomption  est  un  sujet 
traité  par  la  sculpture  espagnole  dans  les  temps  les  plus 
reculés  du   christianisme,  XXXIII,  45.  —  Vierge  en 
faïence,  datée  de  1636,  au  musée  de  Nevers,  XXXIV, 
330. —  Vierge  noire,  très-vénérée  dans  l'ancienne  église 
de  Vichy,  XXXV,  667.— Au  musée  de  Moulins,  vierge  en 
pierre  ou  marbre,  du  xvi^  siècle,  670. —  Une  en  bois  du 
XV"  siècle  ou  des  dernières  années  du  xvi®  id.— Le  déhan- 
chement qu'elle  présente  commence  à  être  habituel  dans 
les  vierges  du  xW  siècle,  id.  —Les  vierges  assises  sont  plus 
anciennes  que  celles  représentées  debout,  id.— Vierge  en 
bois,  assise,  pouvant  dater  du  commencement  du  xiii» 
siècle,  id.— Groupe  représentant  son  trépassement  et  da- 
tant du  xvi«  siècle,  XXXIII,  13.  —  Gant  qui  a  dû  servir  à 
la  sainte  Vierge,  XXXIII,  201.— Voir  sainte  vierge  Marie, 

5i 
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ViERSAT,  village  de  la  Marche  (Creuse).  Découverte  d'urïë 
monnaie  gauloise  en  or,  XXXVÏI,  346. 

Vieux,  village  de  Normandie  (Calvados).  La  dimension  dia- 
métrale de  son  théâtre  gallo-romain  est  de  75  mètres, 
XXXVIIÏ,  553  et  554.  —  Ses  demi-tours  circulaires  em- 
ployées comme  moyen  de  résistance  aux  poussées  exté- 
rieures, 554. 

Vieux-Fumé,  village  de  Normandie  (Calvados).  Dans  son 
église,  fenêtres  arrondies  extérieurement  et  tréflées  à 
l'intérieur,  XXXII,  l<i. 

ViEux-PoNT-EN-AuGE,  villagc  de  Normandie  (Calvados).  Mu- 
tilations de  la  porte  de  son  église,  qui  ofl'rait  un  type  des 
ouvertures  antérieures  à  l'an  1000,  XXXVI,  6^9.  — 
Église  carlovingienne,  fondée  par  Ranoldus,  tombeau 
arqué,  inscription  publiée  en  fac-similé^  739. 

ViEuzAC,  village  du  Bigorre  (Îlauies-Pyrénées).  Sa  tour  peut 
être  de  la  fin  du  xiv^  siècle,  XXXII,  732.—  Ses  oubliettes 
voûtôo  en  berceau,  étaient  au  rez-de-chaussée,  id.  — 
La  porte  d'entrée  du  donjon  existait  au  premier  étage, 
id. 

ViGSATs,  village  de  Normandie  (Calvados).  Son  églivse  de 
Sainte-Marguerite  possède  une  cloche  d'origine  alle- 
mande, portant  le  millésime  de  1519,  et  provenant  de 
l'abbaye  de  Vignats,  XXXVI,  iol. 

ViGNERAL  (le  vicomte  Ch.  de).  Sur  les  ruines  romaines  de 
V Algérie-,  et  entie  auti-es,  desciiplion  des  monuments 
romains  du  cercle  de  Guelma;  travail  annoncé  dans  le 
Bulletin,  XXXIV,  597. 

Vignes.  Au  moyeii-àge,  il  existait  des  vignobles  à  Canon, 
XXXII,  29.—  Sens  symbolique  de  la  vigne,  XXXIV,  782. 
—Anciens  vignobles  à  Airan,  XXXVI,  596. 

ViGNÈRES,  village  de   la  Provence  (Vaucluse).  Son  église 
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Notre-Dame  a  possédé  une  tablette  d'autel  antique  dont 
la  tranche  est  ornementée,  XXXIV,  529.  —  Voir  Ca- 
vaillon. 
ViGNORY,  bourg  et    ancienne  seigneurie   de  Champagne 
(Haute-Marne).  Son  église  doit  dater  de  la  fin  du  x"  siècle 
ou  commencement  du  xi^,  XXXV,  211.  --  Vue  de  la  nef, 
212  ;  XXXVII,  252  et  253.  -  Patron  saint  Etienne,  252. 
—  Documents  historiques,  id.  —  Description  de  la  nef, 
254.  —  De  la  tour,  255.  —  Vue   générale  de  l'église  et 
des  ruines  du  château,  256. 
ViGuiER.  Étude  géographique  et  philosophique  sur  A  lexandrie  ; 
Constantin  et  Constantinople  .  ouvrages  signalés  dans  le 
Bulletin,  XXXIV,  929. 
ViLLA,  maison  d^  campagne  des  Romains.  Localités  où  l'on 
en  a  découvert  des  ruines  ou  des  restes  :  Neuville-sur- 
Seine  [nova  villa),  XXXI,  12.  — Mesnières,  72.  —  Croix- 
dalle,  72  et  73.-  Pissy.Poville,  73.— Montérollier,  73  et 
80.—  Limésy,  73.—  Les  villa  ont  souvent  été  remplacées 
par  des  fermes,  des  châteaux  et  même  des  églises,  74; 
XXXIV,  295.— A  Orival,  XXXI,  75.-  Réparation  de  celle 
d'Hadrien,  à  Tivoli,  519.  —  Ruines  signalées  sur  les  li- 
mites de  Cormes  et  de  Saint-Jean-des-Écholles,  XXXII, 
289  et  suiv.— A  Valenline,  sa  description,  441  et  443.— 
Son  plan,  444.  —  Elle  était  de  celles  qu'on  nommait 
Pseudurbanasy  448.  —  Dans  la  villa  romaine,  toutes  les 
constructions  étaient  rangées  autour  d'une  cour,  697.  — 
A  Thoré,  ruines  d'une  villa  occupée  vers  le  in«  ou  iv® 
siècle,  772  et  suiv.— A  Saint-Jean-des-Échelles,  XXXIII, 
184.  —A  Nennig,  villa  ornée  de  marbres,  de  mosaïques, 
regardée  comme  une  résidence  impériale,  31'.—  Dun- 
le-Roi,626.-  Sur  lesvillaebelgo-romaines,  XXXIV,  102, 
—Villa  à  Sceaux  (Sarlhe),  292.— La  Dreit,  objets  qu'on  y 
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a  trouvés,  XXXV,  111.  —  Levet  et  au  château  de  Feu- 
larde,  aux  environs  de  Bourges  ;  objets  qu'on  y  a  signalés, 
349.— Argentelle,  351.— Celle  de  Consentius,  au  v  siècle, 
914.-  Villeneuve-Saint-Georges,  XXXIV,  473.—  Décou- 
verte d'une  villa,  au  Blanc  et  indication  des  objets  qu'on 
y  a  trouvés,  XXXVI,  176.  —  De  HarLlip,  comté  de  Kent 
(Angleterre),  188.  —  Riche  villa  découverte  à  Bizanet, 
renfermant  des  mosaïques  variées,  259.  —  Ruines  de  la 
villa  gallo-romaine  do  la  Touralte,  XXXVII,  334.  —  De 
celle  de  Soucy,  près  Étampes,  XXXVIIl,  358. 
ViLLARD  DE  HoNNECouRT,  célèbrc  arcliilecte  picard.  Album 

qu'il  rédiga,  XXXV,  601. 
Ville  gallo-romaine.  Celle  de  Jublains,  XXXI,  '17.  —  De 
Ségourie,  Segora,  Segor,  XXXII,  394.—  Villes  gallo-ro- 
maines bâties  sur  la  ruine  d'une  cité  purement  gauloise, 
à  Jublains,  614  à  622.—  Landiinum  ;  débris  qu'on   y  a 
trouvés,  XXXIV,  659  et  suiv.— A  Mursens  et  au  mont  de 
Beuvray,  661  et  668. 
Ville  FRANCHE  de  Rouergue,  ville  du  Rouergue  (Aveyron), 
bâtie  par  Alphonse,  comte  de  Poitiers  et  frère  de  saint 
Louis,  XXXÏ,  761.  —  Elle  est  de  la  famille  des  bastides 
élevées  dans  le  midi  de  la  France,  au  xiii»  siècle,  id.  — 
Son  église  Notre-Dame  avec  sa  large  nef  et  ses  verrières, 
762.— Ancienne  église  des  Chartreux  et  ses  antiques  vi- 
traux, id.  —  Philippe-le-Hardi  y  établit  la  sénéchaussée 
de  Rouergue,  et  cette  bastide  devint  le  siège  des  États 
de  la  province,  et  ensuite  de  l'administration  provin- 
ciale lors  de  la  réunion  du  Quercy  et  du  Rouergue,  en 
1779,  k].--Yoiv  Bastide. 
ViLLEJuiF,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Église  du  xiiie 
siècle,  remaniée  à  la  Renaissance,  XXXV,  713.  -•  Lourd 
clocher  latéral  du  xvi®  siècle,  id. 
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ViLLELOiN-CouLANGÉ,  village  de  la  Touraine  (Indre-et-Loire). 
Restes  du  couvent  de  Villiers;  leur  description,  XXXVII, 
544.—  Abbaye  fortifiée,  548. 

ViLLEMAGNE,  Village  du  Languedoc  (Hérault).  Le  bénitier 
de  l'église  ogivale  de  son  abbaye  est  formé  d'un  autel 
roman,  XXXVII,  139. 

ViLLENEUvE-LE-Roi,  villagc  do  la  Champagne  (Yonne).  Sa 
tour  ou  donjon  est  de  forme  cylindrique,  XXXII,  704.  — 
Description  du  bénitier  de  son  église,  lequel  date  du  xiii» 
siècle,  XXXVI,  427.-  Dessin,  425. 

Villeneuve-Saint-Georges,  village  de  l'Ile-de-France  (Seine- 
et-Oise).  Sa  monographie  historique  et  archéologique, 
annoncée  dans  le  Bulletin,  XXXIII,  514.— Villa  romaine 
qu'on  y  a  découverte,  XXXIV,  473. 

ViLLENEuvE-LES-AviGNON,  villagc  du  Langucdoc  (Var).  Dans 
une  chapelle  du  fort  Saint-André,  un  retable  avec  statue 
et  figures,  XXXIV,  532. 

Villeneuve-les-x)Uguelone.  Voir  Magtielone. 

ViLLEPiNTE,  petite  ville  du  Languedoc  (Aude).  Son  église 
otîre  l'aspect  de  deux  sanctuaires  juxtaposés  à  l'extrémité 
d'une  assez  vaste  nef,  XXXVI,  347.— Sa  description,  id. 
—  Chapelle  de  Notre-Dame-des-Ronces  ou  de  la  Romen- 
guière^  qu'on  peut  faire  remonter  au  milieu  du  x«  ou 
commencement  du  xi^  siècle,  id.—  Pourquoi  appelée  Ro- 
menguière,  348. 

Ville-Salem, village  du  Poitou  (Vienne).  Eglise  de  l'époque 
de  tiansition,  et  cependant  toute  romane  à  l'extérieur 
dans  sa  forme  et  ses  déta  ils,  et  offrant  ce  que  le  roman  poi- 
tevin a  déplus  luxuriant,  XXIV,  276.  — Description, 278. 

ViLLEHS,  village  de  la  Champagne  (Ardcnnes).  Église  cou- 
verte d'après  le  système  de  toitures  en  pavillon,  XXXVH, 
643. 
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ViLLEiis,  en  Belgique.  Kuines  de  son  abbaye,  ordre  de  Cî- 
teaux,  XXXIV,  5o6. 

Villehs-suu-A1er,  village  de  Normandie  (Calvados).  L'entrée 
de  son  cimetière  est  précédée  d'un  porche  curieux  de  la 
fin  du  xv»  siècle,  XXXIV,  8. 

ViLLiEus  (couvent  de).  Voir  Villeloin-Coulangé, 

ViLLiEHS-suii-PoiiT  ou  Villieks-ij>Seg,  villagc  de  Normandie 
(Calvados).  Sou  église, sous  le  vocable  de  saint  Nicolas^ 
avait  pour  patron  le  seign(;ur  laïc,  XXXVII,  439.  —  Des- 
cription de  son  clocher,  id.— Vue,  440. 

Villiet,  m.  de  la  S.  et  peintre  sur  verre,  est  nommé 
chevalier  de  l'ordre  pontifical  de  saint  Grégoire,  XXXVII, 
323. 

ViMONT,  village  de  Normandie  (Calvados).  Découverte  de 
sépultures  dans  la  campagne  où  eut  lieu  la  bataille  du 
yal'ès-Dunes,  XXXIII,  401.  -  Château,  XXXVI,  610.  — 
Monument  commémoratif  de  la  bataille  du  Val-des-Dunes  ; 
documents  historiques,  id.  et  suiv. 

ViNAS  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Obtient  la  suspension  de  la  des- 
truction du  château  de  Montpeyroux,  XXXI,  196.  —  Mé- 
moire sur  les  monuments  druidiques  dans  l arrondissement 
de  Lodève, onwdige  dont  il  est  rendu  compte  dans  le  Btil- 
Iccin,  XXXIII,  182.—  Son  co  ;  pte-rendu  de  la  session 
des  assises  scientifiques  tenue  à  Lodève,  en  1866,  405. 
—  Pierres  tombales  de  l'église  de  Jonquières.  Sous  ce  titre, 
M.Vinas  signale  deux  pierres  tumulaires  qui  se  trouvent 
dans  l'église  de  Jonquières  et  qu'on  a  sauvées  de  la  des- 
truction et  de  l'oubli.  Il  décrit  ces  deux  pierres  et  relève 
leur  inscription.  Ce  sont  celles  de  doux  seigneurs  de 
Joniiuières,  morts  l'un  en  1570  et  l'autre  en  1612.  Son 
travail  contient  des  documents  historiques  sur  ces  deux 
personnages,  XXXV,  281. 
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ViNGENNEs,  ville  de  l'Ile-de-France  (Seine).  Sa  tour,  au  xv« 
siècle,  était  carrée  et  cantonnée  de  quatre  tourelles, 
XXXII,  697. 

Vincent.  Sur  le  Château  de  Mons,  travail  cité  dans  le  Bul" 
letin,  XXXIV,  rm. 

Vincent  de  Lérins,  qui  vivait  dans  le  v^  siècle,  a  écrit 
contre  les  profanes  nouveautés  des  mots,  XXXII,  138. 

Vinci  (Léonard  de).  Célèbre  peintre  italien,  né  dans  le  Val- 
d'Arno,  en  1452.  On  ne  doit  pas  admettre  sculptée,  sur 
les  devants  d'autels,  sa  représentation  de  la  Cène,  XXXII, 
414.  ~  Cette  représentation  en  marbre  dans  la  cathé- 
drale de  Durham,  n'est  pas  un  essai  heureux,  415.  — 
Représentée  en  mosaïque  sur  le  rétable  de  l'abbaye  de 
Westminster,  id. 

ViOLLET  Le  Duc,  Dictionnaire  raisonné  de  Varchitecture  fran- 
çaise du  xiea?ixvrsièc/^,  ouvrage  dont  il  est  rendu  compte 
dans  le  Ihilletin.  XXXV,  469  et  589. 

Vire,  ville  de  Normandie  (Calvados).  Son  musée;  objets 
curieux  qu'on  y  voit,  XXXIII,  83  et  85.  —  Une  des  tours 
de  son  château  porte  le  nom  de  Chastimoine,  du  mot 
latin  Castimonia,  571.  —  Note  sur  iabbaye  de  Scissy  et  la 
liste  des  seigneurs  appartenant  à  V arrondissement  de  Vire^ 
qui  ont  accompagné  le  duc  Guillaume  à  la  conquête  de  V  An- 
gleterre, mentionnée  dans  le  Bulletin,  XXXIV,  689. 

ViRY,  ville  de  l'Ile-de-France  (Seine-et-Oise).  La  grande  nef 
de  son  église  dépasse  d'une  travée  les  nefs  latérales,  et 
se  termine  carrémeni,  XXXV,  720. 

VissEicHE,  village  de  la  Bretagne  (Illc-et-Vilaine).  Ancien 
nemenl  Vicus  Sipiœ  ;  voie  romaine,  XXXV,  193. 

ViT-MiuEVAL,  village  du  Languedoc  (Hérault).  Vue  exté- 
rieure de  la  nef  de  son  église,  XXXV,  701. 

Vitraux  des  Églises,  Des  xv^  et  xvi«  siècles  dans  l'église  de 


800  TABLK   GÉNÉRALK 

Saint-Cyrd'Issoudun,  XXXI,  489,— Mauvais  état  de  deux 
vitraux  de  l'église  de  Broglie,  XXXII,  93.        A  Saint- 
Germain-^a-Campagne,  vitrail  de  la  renaissance,  196.  — 
Autres  fragments  de  vitraux  de   la  même  époque,  avec 
des  inscriptions,  197.  —  Portant  le  cachet  de  la  renais 
sance,  206.  —  Du  xvi^  siècle,  dans  l'église  de  Souday 
299.    ~    Fragments  de  vitraux  du  xiu*^   siècle   dans 
l'église    de    iMesnil-Mauger,   S75   et   576.    —   Du  xvi 
siècle,  576.      -  De   la  renaissance  dans  l'église  Notre 
Dame,  à  Mortagne,   X.CXIII,  449.     -  De  la  renaissance 
à  l'église  Saint-Valérien  de  Châteaudun,  XXXIV,  11. 
-— Des  xiie,  xiiie  et  xve  siècles  dans  l'église  de  la  Tri- 
nité, à  Vendôme,  XXXIV,  32  et  33.  —  De  la  renaissance, 
dans  l'église  de  Saint-Laumer,  à  Blois,  195.  —  Conscien- 
cieusement restaurés  dans  la  cathédrale  de  Bourges,  215. 
•—  Dans  la  crypte,  sous  le  chœur,  vitraux  du  xv^  siècle, 
216.— A  Notre-Dame,  à  Bourges,  verrière  du  xvi^  siècle, 
219.  —  Du    xvi®    siècle   dans    l'église  Saint  Bonnet  à 
Bourges,  220.  —  De  l'église  de  Saint-Martin  d'Argentan, 
598.— Ancien  vitrail  au  chevet  de  l'église  de  Notre-Dame 
de  Recouvrance,  à  Orléans,  scènes  de  l'Évangile  qu'on  y 
remarque,  629.  —  On  doit  mettre  entre  les  vitraux,  har- 
monie et  unité  de  ton,  XXXV,  137  et  13S.— Dans  la  cha- 
pelle de  Ghampigny-sur-Vende,  331.  —  Ceux  même  qui 
sont  donnés  doivent  être  en  rapport  avec  le  style  de 
l'église,  389. -Ceux  de  l'église  Sainl-Jacques  de  Lisieux 
datent  du  xvi«  siècle,  XXXVI,  87.  —  Vitraux  des  xiv»  et 
xvr  siècle  dans  l'église  de  Sciint-Quentin,  2^9  et  2oO.  — 
Des  xiv%  xv«  et  xvi"  siècles,  dans  la  cathédrale  de  Cou- 
tances,  XXXVIII,  22.  ~  D  s  xvi^  et  xvn*^  siècles  dans 
l'église  de  Saint-Pierre  de  Coutances,  28. 
Vitre,  l'existence  des  carreaux  de  vitie  constatée  dans  les 
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ruines  d'habitations  romaines,  XXXII,  777.  --  Débris  de 
vitre  trouvés  dans  les  ruines  d'une  villa,  id. 

Vitré,  ville  de  Bretagne  (llle  et-Vilaine).  Chaire  de  son 
église,  détails  descriptifs,  XXXVI,  133  et  139.  —  Elle  est 
placée  eu  dehors,  141.  —  Description  des  bénitiers  de 
cette  église,  dont  l'un  porte  la  date  de  1593,  435.—  Plu- 
sieurs des  chapnlles  offrent  encore  de  beaux  rétables  des 
xvi«  et  xvii"»  siècles,  XXXVHI,  718. —Inscription  de  1626, 
d'un  autel  supprimé,  719.  —  Dans  sa  sacristie,  boiseries 
en  chêne  paraissant  dater  de  l'époque  de  Louis  XIII, 
719.— Dans  une  chapelle,  ancien  meuble  garni  de  tiroirs 
avec  riches  serrures  et  poignées,  720.  —  Nouveaux  dé- 
tails sur  sa  chaire  extérieure,  id.  -  Déviation  du  chevet 
de  l'église  Notre-Dame.  725. 

Vitrification.  Voir  Mur  vitrifié,  Forts,  Thauron. 

ViTRY-suR  Seine,  village  de  rile-d<*-France  (Seine).  Église 
classée  comme  monument  historique,  XXXV,  713.— Nef 
du  xiii®  siècle  avec  oculi  au  Iriforium  et  au  clérestory,  id. 
—  Clocher  roman  refait  à  sa  partie  supérieure,  id.  — 
Chœur  du  xiv®  siècle  avec  déambulatoire  et  chapelles 
polygonales,  id.et  717.  —  Piliers  de  la  nef  retouchés  au 
xive  siècle,  713.  —  Meneaux  de  ses  fenêtres,  721. 

Viviers,  ancienne  ville  du  Vivarais  (Ardèche).  La  tour  de 
sa  cathédraleestde  construction  carlovingienne,XXXVIIl, 
109. 

VivY,  canton  de  Fribourg  (Suisre).  Donjon  carré  du  xiv^ 
siècle,  XXXI,  572. 

Voie  gauloise.  Indication  de  cette  voie  coulir.ant  à  la  forêt 
de  Chinon,  XXXV,  7. 

Voies  komalnks.  Voie  romaine  passant  ;»  Schcrwiller,  en 
Alsace.  XXXI,  185.  —  Allant  de  Paris  à  Dreux,  309.  — 
D'Argenlomagus  à   Avaricum,  nommée  le  chemin  de 
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César,  49o.— Au  gué  de  Saint-Léonard,  près  de  Mayenne, 
(533.  —  Dans  les  départements  de  la  Creuse  et  de  la 
Haute-Vienne,   712.  —  Dans   les   landes   de  Gascogne, 

XXXII,  93.  -—  Voie  ou  chaussée  romaine  (Via  strata) 
traversant  le  Grand-Jardin  de  Lisieux,  171.  —Rectifica- 
tion d'une  voie  romaine  près  de  Saint-Paul-d'Iseaux, 
i87.  —  De  Noviomagus,  à  Condate,  longeant  le  cimetière 
de  Saint-Germain-la-Campagne,  198  et  239.— Passage  de 
celle  de  Lisieux  à  Dreux  par  Saint-Jean-de-Thanney,  au 
lieu  dit  le  Perr<?',  204.— D'Orbec  à  Montreuîl,  239.— De 
Broglie  à  Séez,  par  Cisay  et  les  Letliers,  id.  —  Du  Mans 
vers  l'Orléanais,  299.  —  Voie  romaine  dite  le  Chemin 
des  Fées,  du  Diable,  393.  — Longeant  à  mi-côte  les  mon- 
tagnes de  la  vallée  de  la  Tarentaise,  en  Savoie  ;  sa  direc- 
tion, 410.— Passant  par  le  col  de  Tamié,  412.— Les  plus 
anciens  châteaux  sont  assez  souvent  à  proximité  des 
voies  romaines,  425.  —  De  Vienne  (Isère)  à  Rome,  par 
Aoste,  829.— Gallo-romaine,  sur  le  territoire  du  Caylar, 

XXXIII,  182.  —  Venant  du  Mans  et  passant  près  d'une 
villa,  à  Saint-Jean-des-Échelles,  184  —Voie  domitienne 
entre  Nimes  et  le  Rhône,  185.-  Aurélienne,  186.  — Au- 
tres voies  romaines  partant  d'Arles  et  se  rendant  en 
Italie,  185  et  18Q.  —  De  Paris  sur  Rouen,  par  Pontoise, 
360.  -  Près  d'Antigny,  XXXIV,' 272.  —  Itinéraires  ro- 
mains et  voies  romaines,  en  Espagne,  594.  —  De  Trêves 
et  de  Cologne,  848.  —  A  Cai'haix  et  à  Rostrenen,  899.  — 
D'Augustoritum  à  Cœsarodomiui,  Tours,,  passant  par 
Chambourg,  XXXV,  I  2.  —  Dans  l'arrondissement  de 
Chàteau-Gonlhiej-,  193.  -  De  Tours  à  Poitiers,  passant 
dans  le  voisinage  de  l'église  de  la  Selle-Avant,  302.  — 
Anciennes  voies  :  tna  Turonensis,  via  Episcopalis  et  via 
Vetuta,  reliant  les  deux  piemières;  leur  direction,  5  et 
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908.  — Voie  romaine  près  de  Carnac,  9i2.—  D'Argenloa 
à  Poitiers;  sa  description,  XXXVI,  176.  —  D'Alba  Au- 
gusta,  à  Nîmes,  180.— Tronçon  de  la  voie  romaine  se  di- 
rigeant d'Alise  probablement  sur  Sens,  345.  —  La  voie 
romaine  d'Argenton  à  Limoges  et  de  Limoges  à  Gler- 
monl-Ferrant  paraît  dater  du  milieu  du  iii«  siècle  de 
notre  ère,  493.— De  Vieux  à  Lisieux,  617.— D'Argenton 
à  Limoges,  XXXVII,  345.  —  Nécessité  de  rechercher  les 
voies  romaines,  676.  —Voie  romaine  d'Allmma  à  Con- 
date,  XXXVIIi,  k%  —  Celle  d'Auguste  partant  de  Lyon  et 
se  prolongeant  jusque  sur  les  bords  de  la  Manche,  136. 
—  De  Saint-Côme,  Crociatonum,  à  Coutances,  Cosedia^ 
233.  —  Passant  par  ou  près  la  Villette  et  venant  de  Gam- 
pandré,  364.  —  Du  Mans  à  Orléans,  du  Mans  à  Chartres, 
de  Tours  à  Chartres,  370.  —De  Châteaudun  à  Beaugency, 
371.  —  Près  de  Béziers,  passage  de  la  voie  domitienne, 
448.  —  Voie  romaine  de  Saintes  à  Limoges,  562.  —Voir 
Chemins. 

Voisin  (l'abbé),  M.  de  la  S.  Les  Basouges  de  Châteim-Gon- 
thier.  Sous  ce  titre,  l'auteur  donne  des  documents  histo- 
riques sur  la  paroisse  de  Basouges  deChateau-Gonthier; 
relève  une  inscription  tumulair'e  existant  dans  l'église  de 
Basouges  et  portant  le  millésime  de  876,  XXXV,  192  et 
193.  —  Signale  la  découverte  faite  au  Blanc  des  ruines 
d'une  habitation  gallo-romaine,  à  peu  de  distance  de  la 
voie  romaine  d'Argenton  à  Poitiers,  et  il  indique  les  objets 
trouvés  dans  ces  ruines,et  consistant  en  chapiteaux  de  co- 
lonnes, fragments  de  briques,  tuiles  et  restes  de  murs, 
XXXVl,  176.  —  Publie  un  ouvrage  intitulé  :  La  Fiance 
avant  Clovis  on  le  Premier  Empire  chrétien,  XXXVIII,  357. 

VorruHEdu  xvi«  siècle,  ayant  dû  appartenir  di  Jeanne- la- 
Folle,  mère  de  Charles-Quint,  XXXV,  744. 
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Volute.  Voir  Crochet. 

VoN-KoTHEN,  M.  de  la  S.  Auteur  d'un  volume  sur  les  Cryptes 
de  Saint-Victor,  à  Marseille,  XXXV,  582. 

Vosges  (département  des)  Chaîne  de  montagnes  du  nord- 
est  de  la  France.  Les  châteaux  bâtis  dans  les  montagnes 
des  Vosges  jusqu'au  xm^  siècle,  et  même  au  delà,  s'éle- 
vaient sur  des  points  d'un  accès  difficile  et  n'avaient  ni 
tours,  ni  llanquements,  XXXII,  696.—  Donjon  composé 
d'une  tour  de  pierre  de  forme  carrée,  sans  contreforts, 
ni  tourelles  d'angle,  fort  commun  dans  les  Vosges,  id. 

Voussure,  gorge  ou  enfoncement  répété  plusieurs  fois  dans 
le  champ  d'un  archivolte,et  souvent  ornée  de  sculptures 
ou  de  statues.Voussures  avec  statues  au  portail  occidental 
de  la  cathédrale  de  Bourges,  XXXIV,  iïQ.  —  Voir  Por- 
tail. 

Voûtes.  Voûte  en  merrain,  avec  couvre-joints,  entraits, 
poinçons  ornementés  de  rosaces,  rinceaux,  caissons,  etc., 
à  l'église  de  Mouteilles,  XXXI,  612.  —  A  la  Goulafrière, 
voûte  en  charpente,  de  forme  cintrée,  appuyée  sur  des 
potences,  avec  entraits  et  poinçons  travaillés,  XXXII, 
230.  —  Sa  date  peut  remonter  jusqu'au  xu^  siècle,  id.  — 
En  bois  offrant,  près  des  lignes  de  jonction,  des  pein- 
tures noires,  582.  -  En  merrain  avec  ornements  peints, 
586. —  Dans  le  style  ogival  du  xiv^  au  xv^  siècle  dans 
l'église  de  Saint-Salvy,  à  Alby,  604.  —  Partie  des  voûtes 
du  cloître  d'Aix-la-Chapelle  peut  appartenir  au  xvi» 
siècle,  770.—  Voûtes  d'arêtes,  sans  nervures,  appartien- 
nent au  style  roman,  XXXIII,  22.—  On  nomme  pendant 
de  voûte  la  portion  formant  remplissage  entre  les  arcs, 
279.  —  A  Mortagne,  dans  l'église  Notre-Dame,  voûte 
œuvre  capitale  de  la  Renaissance,  448.  —  Du  xiii*  et  du 
xv®  siècle  dans  les  ruines  du  château  de  Saint-Girq-la- 
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Popie,  509.— En  pierre  et  datant  de  (a  Renaissance,  à  l'ab. 
side  de  l'église  de  'a  Madeleine,à  Vendôme, XXXIV,  35.— 
Enbois du  xv^ siècle, dans  ]'ancienne  églisedes  Cordeliers, 
36.—  Be  la  Renaissance,  dans  l'église  Saint-Saturnin,  à 
Blois,  199  et  200.—  En  cul-de-fonr,  ornée  de  peintures 
du  xn»  siècle,  256.  —  En  berceau,  paraissant  remonter 
au  XI®  siècle,  XXXV.  156.—-  Voûte  en  arc  de  cloître  ;  sa 
différence  d'avec  celle  d'arêtes,  XXXVII,  548. 

VouvENT,  village  du  Poitou  (Vendée).  Détails  sur  le  portail 
méridional  de  son  église  romane  avec  des  additions  du 
xv«  siècle,  XXXI,  24.  —Vue  d'une  partie  de  l'inté- 
rieur de  la  nef,  28.—  Les  piliers  de  cette  nef  doivent  re- 
monter au  xi^  siècle,  peut-être  même  au  x%  28  et  29. 

Vouvrây-sur-l'Huisne,  village  du  Maine  (Sarthe).  Dolmen, 
XXXIV,  294  et  295.— Découverte  de  médailles  à  l'effigie 
du  chef  gaulois  Pixtilos,  294;  XXXVII,  336.- Localité 
d'un  aspect  druidique,  295. 

Vulgate.  Version  des  livres  saints  déclarée  seule  officielle 
par  le  concile  de  Trente,  tenu  en  1546,  XXXII,  245. 


w 


Wâce  (Robert),  poète  normand,  vivant  dans  le  xii®  siècle, 
XXXIV,  600. 

Walbourg,  village  de  l'Alsace  (Bas-Rhin).  Découverte  et 
conservation  de  monuments  lapidaires  d'origine  païenne, 
XXXI, 819. 

Walter  (Coorland),  architecte  saxon  qui  dirigea,  vers  l'an 
902,  la  reconstruction  de  l'église  de  Saint-Hilaire,  à  Poi- 
tiers, XXXIV,  167.  ~  Certaines  parties  sont  des  x^  etxi* 
siècles,  171. 

Wells,  ville  d'Angleterre,  dans  le  Sommersetshire.  Ses 
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.  Antiquités  architecturales^  ouvrage  annoncé  dans  le  Bul- 
letin, XXXII,  87.  —  La  façade  de  sa  cathédrale,  œuvre 
du  xiu**  siècle,  est  une  liche  exposition  de  statuaire  du 
moyen-âge,  XXXV,  o02. 

Westerloo,  bourg  de  Belgique.  Château  du  xvi^  siècle, 
XXXIV,  555. 

Westminster,  célèbre  abbaye  d'Angleterre.  La  scène  de 
Léonard  de  Vinci,  choisie  pour  être  représentée  en  mo- 
saïques, sur  le  rétable  de  l'abbaye,  en  changeant  toute- 
fois la  figure  du  Sauveur  que  l'on  a  représeplé  debout, 
instituant  TEucharistie,  XXXII,  415. ~  Mauvaise  inspi- 
ration, id.— Guillaume  du  Hommel,  abbé  de  Westminster 
en  lil4,  XXXIV,  86. 

WiESBADKN  (Duché  de  Nassau).  Son  Muséum  renferme  une 
collection  d'antiquités  trouvées  dans  la  ville  et  les  envi- 
rons, XXXIV,  239.  —  Vase  de  couleur  vert  clair,  repré- 
sentant des  combats  de  gladiateurs,  trouvé  dans  la  ville 
et  déposé  au  musée,  XXXVI,  188. 

WiLMOusKi  (le  chanoine).  Sa  description  de  la  villa,  ornée  de 
marbres  et  de  mosaïques,  découverte  à  Nennig,  XXXIII, 
3H. 

WiLLis,  archéologue  et  professeur  anglais.  Dans  un  travail 
sur  la  cathédrale  de  Cantorbery,  il  fait  remarquer  les 
ressemblances  existant  entre  elle  et  l'église  de  l'abbaye 
de  Saint-Étienne  de  Caen,  XXXI,  432.  —  Description 
d'un  ancien  plan  du  monastère  de  Saint-Gall  au  ix^  siècle, 
cet  ouvrage  a  été  traduit  et  publié  dans  lefiwtom.  — Voir 
Saint-Gall. 

Winchester,  ville  d'Angleterre.  Son  évéque  Walchelinus, 
en  1070,  commence  la  construction  d'une  nouvelle  ca- 
thédrale, dans  laquelle  les  moines  entrèreni  eu  1093, 
XXXIV,  82. 
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WoiLEz,  M.  de  la  S.  Auteur  d'un  ouvrage  sur  les  monu- 
ments religieux  de  l'ancien  Beauvoisis.  Nombreuses  cita, 
lions  de  cet  ouvrage,  XXXVII,  244  et  suiv.  ~  Signale  à 
Biay  des  haches  de  pierre  dans  des  sarcophages,  334. 

WoRCESTER,  ville  d'Angleterre.  Découverte  dans  sa  ca- 
thédrale de  sépultures  datant  de  1050  à  li50,  XXXVII, 
358. 

X 

Xaincoins  (Jean),  contrôleur  général  des  finances  sous 
Charles  VII.  Son  hôtel  à  Tours,  XXXV,  51. 


Yonne  (département  de  1').  Le  département  de  ï' Yonne  monu- 
mental, historique  et  pittoresque,  ouvrage  annoncé  dans 
le  Bulletin,  XXXIÏ,  665.  --  Répertoire  archéologique  du 
département  de  V Yonne,  ouvrage  signalé  dans  le  Bulletin, 
XXXV,  705.  —  Publications  de  sa  Société  académique, 
XXXVIII,  730. 

York  {Eboracum),  ville  capitale  du  comté  de  ce  nom,  en 
Angleterre.  Un  concile  y  est  tenu  vers  1252,  XXXI,  284 
et  362.  —  Ses  évoques  :  Egbert,  au  viii^  siècle  (735), 
XXXIV,  734  et  747.-Rotherane,  son  te«t:nnent  fut  écrit 
en  1498,  XXXI,  362. 


Zamora,  ville  forte  d'Espagne.  Ses  monuments  militaires, 

ses  anciennes  murailles,  XXXII,  682. 
Zedelghem,  en  Belgique.  Le  font  baptismal  de  son  église 
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paroissiale  est  pédicule  à  plusieurs  colonnes,  XXXVHI, 
379.  -  Date  du  xii"  siècle,  380. 

ZiLLEBEKE,  eu  Belgique.  Le  font  baptismal  de  son  église 
est  en  pierre  et  pédicule,  XXXVIIÏ,  379. 

Zodiaque,  ornement  qu'on  trouve  à  la  façade  des  églises 
romanes.  On  ne  le  trouve  adapté  à  l'enseignement  chré- 
tien qu'après  le  x^  siècle,  XXXIl,  841.— Sa  signification, 
id.  —  Celui  de  l'église  d'Athies,  sculpté  sur  le  tympan, 
870  et  871.—  Ses  signes  figurés  au  porche  de  l'église  de 
Saint-Benoît-sur-Loire,  XXXIV,  616. 


ERRATA  ET  ADDENDA. 

Argentelle.— Voir  Cérès  (l'abbé),  Villa. 
Grange-Frangy.-  Voir  Scramasaxe. 
Lapons  de  Méligocq.— Voir  Noyon. 
LouviERS.  Au  lieu  de  364,  lisez  :  564. 
Maqu^-t  (Adrien).— Voir  Noisy-le-Roi. 
Nassandres. — Voir  Sainl-Éloi-de-Ncissandres. 
Provemont.  Au  lieu  de  XXXIX,  lisez  :  XXXIV. 
RoMAGisEsr.— Voir  Vergnaud-Romagnesi. 
Sainte  Vierge  Marie.— Voir  Vierge  [la  Sainle). 
Trumeau  symrolique.— Voir  Pillier. 


L3«n,  imp.  Goussiaume  de  La;>orte. 
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